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INTRODUCTION: %% 


La géographie est ladescription de la terre-: c'est 
ce que signifie son. non, qui est formé de deux 
mots grecs.Cette science fait le tableau de laterre,et 
représente ses différentes parties selon l'ordre où 
elles se trouvent: elle détermine la figure des ter- 
res et des mers, lrace Je cours des rivières, 
distingue les divers pays, et faivéonnaître les avan 
tages dont ils jouissent, et les peuples qui les. 
habitent, | dat 

Pour étudier la géographie dans toute son éten= 
due , il faut la considérer sous trois points de vue, 
qui sont : la géographie astronomique et matlë- 
matique , la géographie physique , et la géographie 
politique. | 

La géographie astronomique et mathématique 
est la description de la terre, considérée par'rap- 
port au ciel. Elle représente la correspondance 
que les parties de la terre'ont avec les parties du 
ciel , les effets principaux qui résultent de cette 
correspondance, et les divisions matliématiques 
qu'on a transportées du del sur la terre. fl 

La géographie physique est là description de la 
terre ; considérée par rapport A sa nature. Elle 
représente la structure extérieure de la terre, sa 
division en te res et en eaux, la subdivision de ces 
différentes parties ; leur disposition et leur enchai- 
nement : elle embrasse l'étendve , la sitüation , 
les limités , les noms, les divisions desdivers pays: 
leur climat, sol. et aspect; leürs montignes et 
forêts; les mers, golfes , baies ; caps ; fleuves, ri- 
vières , lacs, canaux „et les prodüctions des trois 
règnes: gut l 
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La géographie politique est la description de la 


terre, considérée par rapport à ses habitans, Elle 
représente le partage de la terre en différentes na- 
tions , leur population , leurs mœurs, coutumes , 
amusemens , costumes, religion , langues; les uni- 
versités, les sociétés littéraires; l’industrie , les 
manufactures , le commerce , le gouvernement 
des divers états. 

Nous allons traiter dans cette introduction de la 
géographie astronomique , nous traiterons dans 
l’ouvrage même de la géographie physique et de 
la géographie politique ; nous décrirons toujours 
toutes les parties qu’elles embrassent dans Pordre 
ci-dessus. 

Le précis de géographie astronomique et ma- 
thématique que nous donnons ici est divisé en 
deux sections : la première fait connaître les corps 
célestes , et expose le véritable système de Puni- 
vers; la seconde donne la connaissance de la 


sphère et du globe. 


SECTION PREMIÈRE. 
GÉOGRAPHIE ASTRONOMIQUE. 


Du Soleit; des Planètes , des Comètes, des 
Etoiles, des Constellations et des différens 
systèmes de l'univers. 


Sozerz ET PLANÈTES. — Le soleil est le pre- 
mier des corps célestes: il échaufe et éclaire onze 
planètes, qui se meuvent autour de lui, et qu'on 
nomme Mercure, Vénus, la Terre, Mars, Ju- 

iter , Saturne , Uranus , Cérès , Pallas, Junon , 
esta La route que ces planètes suivent autour 
du soleil s’appelle leur orbite. 

Si l’on connaît la manière dont une des planètes 
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se ment autour da soleil, on connaîtra par-là 
même celle dont les autres se meuvent. Il suffit 
donc de considérer le mouvement de la terre. Or, 
pour comprendre ce mouvement qui est double, 
il faut le comparer avec celui d’une boule qu'on 
lance sur un billard. Cette boule n'avance point en 
glissant , mais ên tournant sur son axe : cet axe est 
une ligne droite qu'on suppose passer par le centre 
de la boule, et aboutir à deux points opposés de 
sà surface. Tel est le double mouvement de la 
terre : elle tourné sur son axe dans l’espace de 
vingt-quatre heures , et elle tourne autour du soleil 
dans l’espace d'une année. Le premier de ces 
mouvemens produit le jour et la nuit; le second 
produit la différence de longueur des jours et des 
nuits, et le changement des saisons. 

Il faut cependant observer que la révolution an- 
huelle de la terre nè produirait pas le changement 
des saisons, si son axe était perpendiculaire au plan 
de son orbite, En effet , dans ce cas, toutes les Dat: 
ties dé la terre séraient également exposées a 
soleil pendant chaque révolution journalière. Ainsi 
la différencé de longneur des jours et des nuits 
n'aurait pas lieu; et le changement des saisons , 
qui est une suite de cette différence , m'aurait 
pas Den non plus. Mais l'axe de la terre est 
incliné sur le plan de son orbite. 

Pour entendre ce que signifie la distancë 
moyenne dés planètes , relativement au soleil , il 
faut savoir quê, si l’on traçait l’orbite que par- 
court une planète, cette orbite ne serait pas 
tout-à-fait circulaire, mais qu’elle présenteraît 
une figure connue sous le nom d'e/lipse , laquelle 
est un cercle alongé. Par conséquent , une pla- 
nete n’est pas toujours à la même distance du 
soleil et sa distance moyenne de cet astre est 
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celle qui tient le milieu entre Ja plus grande et 


la plus petite, 


Il y a dix-huit satellites qui tournent autour 
de quatre des Hand Les de la même maniere 
que ces, planètes tournent elles-mêmes autour dù 
soleil. De ces dix-huit satellites, la Terre en a 
un, qui est Ja Lune; Jupiter en a quatre, 
Saturne en a sept, et Uranus en a six. 


Tazsirau du système du Monde, extrait de VAn- 
nuaire du Bureau des Longitudes , pour 1820. 
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Mercure . , 
Vénus... 
Mars — s Atilt 
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Le diamètre de l'auneau de Saturne ert de 29,688 myria: 


mètres, 
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La révolution d’'Uranus est de 83 ans trois quarts. 

Distance de la Lune à la Ferre 38,411 myria- 
mètres. 

Diamètre du Soleil 142,083 myriamètres. Son 
volume est 1,384,462 fois plus grand que celui de 
la Terre. 

Diamètre de la Lune 348 myriamètres. 

Son volume n’est que la quarante-neuvième partie 
de celui de la Terre, sa masse un soixante-hui- 
tème: 

La révolution de Ta Lune, dons la table pré- 
cédente , est celle qui ramène les phases, en ras 
menant la Lune vers le Soleil; mais la révolution 
réelle de la Lune se termine en 27 jours 7 
heures 43° minutes 12 secondes; c'est son re- 
tour aux étoiles. 

Los révolutions de Mercure et de Vénus sont 
les révolutions réelles autour du Soleil; mais par 
rapport A nous ; elles suivent des règles fort diffé- 
rentes. C’est ent jours que Mercure nous paraît 
revenir à la même position par rapport au Soleil ; 
pour Vénus, il faut 584 jours ` voilà pourquoi Je 
grand éclat qui surprend , et qui la fait remarquer, 
ne revient qu’au bout de 19 mois. 

Les diamètres peuvent se comparer à celui dé 
la Terre, qui est de 1,274 myriamètres, en pre 
nant le milieu‘entre le plus grand diamètre et le 
plus petit, car ils diffèrent dé 5i à peu près. 


Découverte de quatre Planètes. 


Quatre planètes nouvellement découvertes oné 
enrichi pour nous le système solaire : la première 
fut aperçue à Palerme le premier janvier 180 r pat 
M. Piazzi , astronome du roi de Naples; elle est 
placée entre Mars et Jupiter, ét fait sx révolution: 
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en 4 ans 7 mois et 10 jours. M. Piazzi l'appelle 
Ceres Ferdinandea. 

La seconde fut découverte le 28 mars à Bremen 
par M. Olbers: sa période et sa distance sont à peu 
près les mêmes que celles de la première planète , 
elle paraît tourner en 4 ans 7 mois 12 jours ; mais 
son inclinaison sur l’éclyptique est de 35 degrés, 
et son inégalité de 28 degrés, M. Olbers: Pap- 
pelle Pallas. 

Ces planètes sont extrêmement petites, et Pon 
a beaucoup de peine à les voir : la première pa- 
rait comme une étoile de 7e ou 8e grandeur, la 
seconde comme une étoile de ge grandeur, quand 
elle est le plus éloignée. 

La troisième est celle que M. Hardinga trouvée 
Je 4 septembre 1804 à Lilienthal près de Bremen : 
sa révolutiou est de 4 ans et 4 mois, suivant les 
calculs de M. Burckhardt etde M. Gauss, àpeu près 
comme pour les deux précédentes; elle est aussi 
petite ; son inclinaison est de 13 degrés. 

L’astronomie s'est encoreenrichie d’une planète, 
qui est la quatrième que l’on découvre depuis le 
premier janvier 1800. Elle a été vue la première 
fois le 19 mars 1807 par M. le docteur Olbers, 
médecin à Bremen , et astronome distingué. Vesta 
paraissait alors comme une étoile de cinq à sixième 
grandeur , d’une lumière blanche.et pure , en quoi 
elle diffère des trois autres, c’est-à-dire de Cérès, 
Pallas et Junon, qui paraissent enveloppées d’une 
atmosphère épaisse. Elle est aussi un peu plus voi- 
sine du Soleil, au lieu que les trois précédentes 
circulent à égales distances.de eet aswe, et ar 
conséquent en temps égaux, Landis due les planètes 
anciennement connues ong toutes des révolutions 
très inégales, 

M. Olbers a pensé que ces planètes si petites 
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pouvaient être des fragmens d’une planète plus 
considérable qui circulait autrefois à la même dis- 
tance, entre Mars et Jupiter ; de cette supposi- 
tion , il conclut que les routes de tous ces fragmens 
de planète doivent s’entrecouper en deux points 
opposés du ciel. La route observée de Cérès et de 
Pallas montre que ces points de réunion doivent 
être dans les constellations de la Viérge et de la 
Baleine : c'est en effet dans la Vierge que M. Ol- 
bers a trouvé Pallas ; c’est dans la Baleine que M. 
Harding a trouvé Junon. Vesta découverte dans 
l'aile de la Vierge , paraîtrait ajouter un nouveau 
degré de vraisemblance à cette conjecture. 


Des Phases et Éclipses des Planètes. 


Le mouvement propre des planètes, joint à leur 
opacité , donne lieu y deux phénomènes singu- 
liers, quon homme Phases et Eclipses, qu'on 
observe principalement dans la lune, qui est la 
plus prôche de la terre, et dont elle est le satellite. 

1°. Les phases de la lune sont les différentes 
figures sous lesquelles cette planète nous apparaît 
successivement. 

On dit que la lune est nouvelle, lorsqu'elle ne 
paraît pas éclairée ; et qu'elle est pleine, lors- 
qu'elle nous présente un cercle lumineux. Elle 
est dans ses quartiers , quand elle paraît en demi- 
cercle. Enfin on la voit tantôt en croissant et tan- 
tôt avec une figure plus ou moins approchante 
d’un cercle. 

Toutes ces variétés viennent des diverses situa- 
tions de la lune à l'égard du soleil et de la terre. 

Dans le temps que la lune se trouve entre le so- 
leil et la terre, ce qu’on appelle en conjonction 
avec le soleil , elle ne doit point être visible , parce- 
que sa partie éclairée est entièrement du côté du 
soleil, et sa partie obscure du côté de la terre. 


$- LUYNTRODOÜCTION. 


Au conträiré, lorsque la lune est en opposition ,' 
ct que la terre est entre elle et le soleil , elle pa- 
raittotite entière ou pleine; parcequ’elle présente 
alors à la terre toute sa partie éclairée du soleil. 

Armesure que Ja lane s'éloigne du point où elle 
cst en conjénction, elle nous découvre une petite - 
partie de sa luinière ; nous la voyons d’abord en 
croissant, puis sous la forme d’an demi-cercle, et 
ensüite" plus considérable, jusqu’à ce qu’elle se 
trouvé,en 6pposition avec le soleil. 

+ Aussitôt après cette opposition , une partie de 
sa: lumière se dérobe à la terre; elle reprend Ja 
forme d'an'eroissant, puis Qun demi-cercle, et 
elle va toujéurs en diminuaiit dans la mème propor- 
tion qu’elle avait augmenté ; jusqu’à ce qu'elle se 
rose de nouveau entre Je soleil et là terre. 

2 Il y'a des circonstances où la térre prive la 
Lite de Ja lumiere dn sicil, et où la lune en prive 
Lu terre à son topt, Cè sont ĉes privations qu'on 
appelle éclipses et on en distingué de deux sortes, 
des éclipses de lune et des échpses de soleil, 

' Léclip$e de luñé est causée par le "passage du 
corps de la terre-directement entre le soleil et la 
Jûne” La "Terre intercepte alors les rayons du so- 
leil; et da lune démeure quelque temps dans Pom- 
lire de fa tere priyée de la lumière, 

L'éclipse de Soleil ost de même causée par le 
passage du corps de Ia une directement entre le 
sôléiliet la terre; là Tune nous dérobe alors les 
rayons du soleil, et nous restons quelque temps 
dans son 6mbre. 

Les éclipses de hine n'arrivent, comme I'on 
soit, que dans les pleines lunes , et les éclipses de 
steil que dans Les nouvelles. Mais elles n'arrivent 
pastéhaque pleine op nouvelle lune, parcequ'il 
Lait que le soleil, Ja lune et la terre se trouvent 
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précisément sur une même ligne pour qu'il y àit 
éclipse; ce qui n’a pas Den à chaque changement 
de lune, i PAT in à 

Lorsque Ja lune est éclipéée, elle l'est générale- 
ment pour tous les peuples qui peuvent la voir, 
parcequ’elle n’a point de lumière par elle-même. 
Mais il wen est pas ainsi du soleil. La lune ne peur 
le cacher que pour certains peuples sur lesquels 
porte son ombre ; et d’autres jouissent pendant ce 
temps-là de sa lamière , sans s’apercevoir d'aucun” 
changement. : à 

Les éclipses de lane sont beaucoup plus fré- 
quentes que celles du soleil ; et tous ceux pour qui 
elles sont visibles les voient commencer et finir er 
même temps. Pour leséclipses de soleil, on ne les 
voit que successivement les ‘unes après les autres. 

Comires — Les comètes-font aussi leur révo- 
lation autour du soleil ; et traînent après elles'une 
longue queue qui nous! étonne. Elles deviénient 
visibles dans les parties inférieures de leurs or+ 
bites; et; après une apparition de quelques mois, 
elles retournent dans les parties supérieures , et 
disparaissent, Quoique quelques ms des anciens 
aient eu des notions assez justes sur les comètes , 
elles étaient généralement considérées comme des 
météores que l'air engendrait. Ce n’est que très 
récemment qu'on a pris la peine de les observer, 
etde rendre un compte exact de leurs phénom è- 
nes, On est certain que les comètes soht des corps 
solides et opaques comme les autres planètes, et 
asservis comme elles aux lois de la gravité. Elles 
se meuvent autour du soleil dans des ellipses ex- 
centriques. Newton» calcula le degré de chaleur : 
d'une comète qui parut en 1686; et, selon lni, dans* 
sa plus grande proximité du soleil, elle était deux 
mille fois plus échaufiée que dun fer rougi au few. 
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Toutes celles qu’on a observées ont traversé les 
régions éthérées et les orbites des planètes, sans 
apparence d’aucune espèce d’obstacle à leur mou- 
vement; ce qui prouve suffisamment que les pla- 
nètes ne se meuvent pas dans un milieu résistant. 
De toutes les comètes, il n’y en a que quatre dont 
les périodes soient connues : leur retour se fait 
aprés des intervalles de 75, 129 et 575 ans. De 
ces quatre , celle qui parut en 168o est la plus re- 
marquable. Sa plus grande distance du soleil est 
d'environ 3,400,000,000 de lieues; et sa plus pe- 
tite, d'environ 165 , 334 lieus. Dans la partie de 
son orbite qui approche le plus du soleil, elle 
conrt avec la rapidité de 293,334 lieues par heure, 

TOILES: — L'œil n’a pas besoin de secours 
pour distinguer les étoiles des planètes : celles-ci 
sont moins brillantes ; et celles-là ont une scintil- 
lation qui provient de leur petitesse apparente, 
Une multitude considérable de petits corps flotte 
sans cesse dans l'air : dès qu'il en passe un entre 
nous et l'étoile, nous la perdons de vue ; et nous 
la revoyons dès que le petit corps qui la cachait 
momentanément a. changé de place. C'est cette 
succession continuelle qui produit l'effet dont 
mous venons de parler. 

Mais une propriété plus remarquable des étoiles 
consiste à, ne jamais changer entre elles de situa- 
tion relative, tandis que les planètes en changent 
sans cesse. Les étoiles de la première grandeur 
paraissent les plus grandes, parcequ’elles sont les 
moins éloignées; celles de la seconde grandeur 
paraissent plus petites, parcequ’elles sont à une 
plus grande distance , et ainsi de suite jusqu’à la 
sixième grandeur : ces six degrés comprennent 
toutes les étoiles qu'on peut distinguer saus le se- 
cours du télescope. 
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Quoique , dans une belle nuit d'hiver où la lane 
ne luit pas, les étoiles paraissent innombrables , 
_parcequ’on les côntemple d’une manière confuse , 
cependant, lorsqu'on les divise en constellations, 
comme l'ont fait les anciens , on voit que l’œil n’en 
peut pas atteindre plus de mille, Mais l'invention 
des télescopes a fait considérer comme immense 
le nombre des étoiles, parceque nous le voyons 
augmenter à mesure que nous mc. nos 
instrumens d'optique. M. de Lalande s'exprime 
ainsi à ce sujet : « Quarante-quatre mille étoiles 
« qu'on a aperçues dans une petite partie du ciel 
« font présumer que le ciel entier en contient au 
« moins cent millions. » 

L’éloignement où les étoiles sontde la terre est , 
de toutes les considérations , la plus capable de 
nous donner une haute idée des œuvres de Dieu. 
Car , quoique l'orbite que la terre décrit autour da 
soleil ait un diamètre d’aumoins 68,000,000 de 
lieues „| il n’en résulte point de différence sensible 
dans la distance d’une étoile : elle ne paraît pas 
être plus près, quand la terre est dans la partie de 
son orbite la plus voisine de l'étoile , que quand 
elle est dans la partie la plus éloignée, 

Les étoiles , étant à une si grande distance du 
soleil, ne. peuvent pas recevoir de lui leur éclat, 
Elles ont donc , comme lui , une lumière qui leur 
est propre. 

Consreccarions. — Les pasteurs qui habi- 
taient les plaines de Babylone et de l'Égypte furent 
les premiers qui s’adonnèrent à la contemplation 
des étoiles. Ils les divisèrent en constellations , et 
supposèrent que chacune de ces constellations re. 
présentait la figure d'un animal ou de quelque au- 
tre objet terrestre. Les modernes ontconseryé aux 
constellations les noms que les anciens leur avaient 
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donnés ; mais ils en ont formé de nouvelles , et en 
ont porté. le nombre à cent. 

Il y a douze constellations qu'on appelle signes, 
et qui. forment le zodiaque; lequel est ainsi nommé, 
parce que chacun de ces signes est censé repré- 
sênter un animal. | 

a DirrËéRens SYSTÈMES pp L'UNIVERS. — Les 
hommes ont dé faire de grands progrès dans l’ob- 
sérfation du mouvement des corps célestes, avant 
de pouvoir renoncer entièrement au préjugé des 
sens, et croire que la terre n’était pas immobile. 
Thalès de Milet fut ie premier qui enseigna l'as- 
ifonomie en Europe , environ 580 ans avant la 
naissance de Jésus-Christ. Il posséda cette science. 
jusqu’au point de calculer les éclipses , c’est-à-dire 
l'interposition de la lune entre Ja terre et le soleil, 
où de la terre entre le soleil et Ta lune. Pythagore, 
nalifde Samos , parut environ 5o ans après Thalès, 
etne se rendit pas moins habile dans les connais. 
sinçes astronomiques. Selon lui, la terre tournait, ; 
ct Te soleil était immobile : il pensa que, sans cette 
sÜpposition , il était impossible. de rendre compte, 
d’une manière raisonnable , du mouyement des 
corps célestes. Cependant,son système lheurtait si 
directement.le préjugé des sens, qu'il Gt peu de 
progrès. Ptolemée philosophe égyptien , qui vivait 
138 ans avant Jésus-Christ , supposa , selon Popi- 
“ion commune , que la terre était immobile au 
cenre de l'univers, et que-les sept planètes , an 
nombre desquelles il comptait la lune, étaient pla- 
cées autour de la terre. Au-dessus des planètes 
était le firmament des étoiles ; plus haut, la voùte 
de oristal, ensuite une autre voûte ; et enfin , la 
dérniète vote du ciél. Toutes ces sphères tour- 
nälent autour dé la terre pendant l’espace de vingt- 
quatre heures’, Aer des révolutions; 
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périodiques qu’elles faisaient dans un espace de 
, temps plus sidérable. Ce système fut univer- 
sellement suivi par les philosophes péripatéticiens, 
qui dominèrent depuis le temps de Piolemée 
jusqu'au seizième siècle. 

Enfin , Copernic, né en Pologne , et doué d’un 
énie hardi , adopta le système de Pythagore , 
qu'on regarde comme le véritable système de lu- 
nivers. H le publia en l’année 1543. Cette doc- 
trine avoit langui si long-temps dans, l'obscurité, 
que son restaurateur fut considéré comme son- 
inventeur, ct on la nomma la système de Co- 

D 4 H ZS, 

pernie. Voyez , ci-contre la câtte, dés systèmes du 
monde. e 

Cet habile philosophe eut à combattre un grand. 
nombre d’antagonistes. Tycho-Brahé , Danois , 
d'une famille noble, sentait parfaitement les vices 
du système de Ptoleméé ` mais ne voulant point 
convenir du mouvement dé là terre, il essaya, 
vers 1586, d'établir un nouveau, système aussi 
bizarre que celui de Ptolemée. Longomontanus 
et quelques autres astronomes le modifièrent. Ils 
admettaient Ja révolution diurne de la terre ; mais 

115 niaient sa révolution annuelle. k 

En 1610, Galilée, natif de Florence , intro- 
duisit l'usage des télescopes , qui fournirent bien- 
tôt de nonvelles'preuves en faveur du mouvement 
dè la terre, et confirmèrent les anciennes. De- 
puis cette époque , les grandes. découvertes se 
sont multipliées dans toutes les branches de Pas- 
tronomie ` on a expliqué clairement les mouye-. 
mens dès corps célestes; et limmortel Newton 
a découvert la loi générale qui dirige les mou- ' 
vemens de la natuïe , ct qui consiste dans lagra- 
wité où l'attraction. H a démontré que la méme- 
loi qui retient l'océan dans son vaste lit, et quii 


~ 
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empêche les différens corps dont la surface de la 
terre est couverte de voler dans leshairs, a lieu 
dans tout Punivers, contient les planètes dans 
leurs orbites, et préserve la nature entière du 
désordre et de la confusion. 


SECTION SECONDE. 
GÉOGRAPHIE MATHÈMA TIQUE. 
De la Sphère et du Globe. 


Avant de parler de la sphère et du globe, 
il est nécessaire de dire que le cercle se divise-en 
360 degrés;le degré en Go minutes,etla minuteen 
60 secondes, la nouvelle division est en 4oo grades. 


ARTICLEI. 
De la Sphère. 


Les anciens astronomes observèrent que les 
astres tournaient autour de la terre , de l’est à 
l’ouest , en vingt-quatre heures ; que les cercles 
qu’ils décrivaient dans cette révolution étaient pa- 
rallèles Pun à l’autre, mais non pas de la même 
grandeur , et que ceux dont le plan passait par le 
centre de la terre étaient les plus grands. Mais 
ils aperçurent dans le ciel deux points qui con- 
servaient toujours la même position ; ils les nom- 
mèrent les pôles du ciel, parce que le ciel semblait 
tourner autour d'eux. Pour représenter ces mou- 
vemens, ilsinventèrent la sphère, à travers laquelle 
ils passèrent une verge de fer, qu'ils nommèrent 
un axe, et dont les deux extrémités tenaient aux 
deux pôles. etina 

Ils observérent, en outre, qu'au 21 mars et 
au 23 septembre , le cercle décrit par le soleil 
était à une égale distance des deux pôles. Ils en 


GÉOGRAPHTE MATHÉMATIQUE. 15 


conelurent que ce cercle devoit diviser la terre 
en deax parties égales ; et en conséquence ils 
l'appelèrent l'éguateur. Ms lai donnèrent aussi le 
nom de ligne équinoxiale , parce que , quand le 
soleil y passait, lesjours et les nuits étaient d’égale 
longueur par toute la terre, 

Ayant aussi observé que , depuis le 21 juin 
jusqu'au 22 décembre , le soleil s’avançait journel- 
lement vers un certain Point, et qu'y étant ar- 
rivé , il rétrogradait vers le point d’où il était 
parti depuis le 22 décembre jusqu'au 21 juin, 
ils {nommèrent ces points les so/stices , parce que 
le soleil semblait s’y arrêter ; et ils représentè- 
rent les bornes de son cours annuel par deux cer- 

cles qu'isnommèrent les tropiques , parce que, 
dès que le soleil y était arrivé , il semblait re- 
tourner sur ses pas. 

Après avoir examiné avec attention le mouve- 
ment du soleil , ils trouvèrent qu’en vingt-quatre 
heures il était environ d'un degré. Ils donnèrent 
le nom d'échiptique au cercle qu’il parcourait ainsi 
par degrés. Ce cercle passe par les signes qui 
forment le zodiaque ; il touche aux deux tropi- 
ques; et il coupe obliquement l'équateur , en 
faisant avec lui un angle de 23 degrés vingt-huit 
minutes , qui marque la plus grande déclinaison 
du soleil. Ils supposèrent dans les cieux deux 
points à une égale distance de ce cercle , qu'ils 
nommèrent les pôles de l'écliptique ; les deux cer- 
cles polaires passent par ces deux pôles. 

Pour marquer les points des solstices , des équi- 
noxes et des pôles de l’écliptique , ils ajontèrent 
deux autres cercles, qu'ils appelèrent les colu- 
res : ces deux cercles coupent à angles droits lé- 
quateur , les tropiques et les cercles polaires. Pour 
indiquer le milieu du cours journalier du soleil 
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ils ajoutèrent encore un autre cercle, qu’ils nom - 
mèrent le méridien : ce cercle passe par les pôles 
du ciel. Enfin pour marquer le lever et le cou- 
cher des astres , ils ajoutérent un autre cercle , 
qu'ils nommèrent l'horizon : ce cercle coupe le: 
méridien à angles droits. 


Des différentes positions de la Sphère. 


Les positions de la sphère indiquent les divers 
aspects du ciel à l'égard de chaque partie de la 
terre , c’est-à-dire les différentes manières dont: 
tous les peuples de la terre voient le ciel, Elles 
dépendent des diverses positions de l'horizon par 
rapport à l'équateur , et elles se réduisent à trois 
principales , qui sont la sphère droite, lassphère 
parallèle et Ya sphère oblique 

La sphère est droite, lorsque l'équateur est élevé 

erpendiculairement au-dessus de l'horizon, C’est 
h position de. la sphère par rapport aux peuples 
qui se trouvent directement sons l'équateur. 

La sphère est parallèle, lorsque l'équateur -se 
confond avec l'horizon , et sert lui-même d'ho-. 
rizon. Cette position n’a lieu que pour les habitans 
des pôles , supposé qu'il y en ait. 

Enfin la sphère est oblique „lorsque l'équa- 
teur. est placé obliquement par, rapport: à Pho- 
rizon. Telle est la position de la sphère pour tous 
les peiples qui sont entre l'équateur et les pôles, 
c'ést-à-dire pour presque tous, les habitans de la, 
terre. | d 

Suivant ces différentes positions, lesapparences- 
dës mouyemens célestes sont entièrement diffé. 
rentes pt em resnie des effets propres à chaque 
pays; Pour concevoir aisément ces effets, il faut, 
placer la sphère dans ses trois positions. - 
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De la Sphère droite. 


1° Les peuples qui ont la sphère droite ont 
les jours égaux aux nuits pendant toute l’année. 
Voici sur quoi cela est fondé. \ 

Les cercles diurnes, ou les révolutions diurnes 
du soleil forment la durée du jour civil, qui cst 
de vingt-quatre heures. La partie de ces cercles, 
qui est au-dessus de l’horizon, représente la durée 
du jour. Cela posé : 

Dans la sphère droite, les cercles diurnes sont 
coupés en deux parties égales par l'horizon. Donc 
les jours sont égaux aux nuits sous-l’équateur , et 
par conséquent de douze heures les uns et les 
autres. 

2° Les habitans de l'équateur voient le soleil 
passer au-dessus de leurs têtes deux fois l’année ; 
savoir , le 2r mars et le 23 septembre , et ils 
n'ont alors point d'ombre à midi. Ils le voient 
pendant six mois vers le nord, et leur ombre 
cst vers le midi; pendant les six autres mois, 
ils le voient yers le midi , et leur ombre est vers 
le nord. 

3° Ils voient les pôles da monde dans leur ho- 
rizon , et aperCoivent successivement toutes les 
parties du ciel et toutes les étoiles, parce qu’elles 
montent toutes sur leur horizon dans la révolu- 
tion diurne, 


De la Sphère parallèle. 


1° Dans la sphère parallèle , c’est-à-dire sous 
les pôles, l’année n’est composée qu e d’un jour 
et d'une nuit, qui sont l’un et l’autre de six 
mois. 

Cela vient de ce qu’il y a une moitié de l’é- 
eliptique au-dessus de l'horizon, et l'autre moi- 
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Equareun. — L'équateur est un grand cercle 
qui divise le globe en deux hémisphères , celui 
du nord et celui du sud. Les pôles de ce cercle 
sont les mêmes que ceux du globe. 

Horizon. — L’horizon est un grand cercle qui 
divise le globe en deux hémisphères, l’un supé- 
riear et l’autre inférieur. Il marque le lever et Je 
coucher des astres : car lorsqu'ils commencent à 
monter sur l'horizon du côté de l'orient, nous 
disons qu’ils se lèvent; et lorsqu'ils descendent 
au-dessous de l’horison du côté de l'occident, nous 
disons qu'ils se couchent. Les pôles de, ce 
cercle sont appelés le zénith et Je nadir. Le pre- 
mier est directement au-dessus de notre tête ; et 
Vautre directement sous nos pieds. Le plan cir- 
culaire qui représente horizon sur le globe a 
plusieurs cercles tracés sur sa surface. Un de ces 
cercles marque les 30 degrés qu’occupe chacun 
des douze signes du zodiaque; un autre indique 
les noms de ces signes avec les jours du mois ; en- 
fin, un autre représente les trente-deux rumbs 
de vents marqués sur la boussole. 

Méninren. — Le méridien est un grand cercle 
qui coupe l'équateur à angles droits , et divise ainsi 
le globe en deux hémisphères , celui de Vo- 
rient et celni de l'occident. Quand le soleil a at- 
teint le plan de ce cercle, il est parvenu au mi- 
lieu de son cours journalier. Comme cet astre 
n'arrive jamais au même instant au méridien, dans 
deux endroits situés à l’est ou à l’ouest l’un de 
Pautre , chacun de ces endroits a nécessairement 
son méridien particulier. On marque ordinaire- 
ment sur le globe 24 méridiens, c’est-à-dire un 
dans chaque espace de 15 degrés comptés sur lé- 
quateur. ` 

Loviaque. — Le zodiaque est un large cercle 
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qui coupe obliquement l'équateur, et sur lequel 
sont représentés les douze signes dont nous avons 
déjà parlé. Au milieu de ce cercle est tracé l’échip. 
tique ; dont le soleil ne s'écarte jamais dans son 
cours annuel, et dans lequel il avance de 30 
degrés par mois. 

Les douze signes sont : 


1. V Le Bélier, , a... Mars. 7 an La Balance. , . Septi i 
2. KM Le Taureau .., Avril. 8, mm Le Scorpion: Octo. 
3. H Les Gémeaux. . Mai, 9: À Le Sagittaire, . Nov 
A. 65 L'Ecrevisse.... Juin. 10, % Le Capricorne. Déc. 

5 


A Le Lion. ...... Juillet, 11 x Le Verseau... Janv, 


mp La Vierge ...., Août. 12,)( Les Poissons,  . Févre | 


Coruræs. — Les colures sont deux grands cer- 
cles qui se coupent à angles droits aux pôles du 
globe. Lion passe par les points équinoxiaux du 
Bélier et de la Balance , et se nomme le co/ure des 
équinoxes : Vautre par les points ‘solsticiaux du 
Cancer et du Capricorne, et se nomme le co: 
lure des solstices. 

Tropiques. — Les tropiques sont deux petits 
cercles pararelles à l'équateur, dont ils sont éloi- 
gnés de 23 degrés 28 minutes. L'un est vers le 
nord ; et s’appelle le tropique du Cancer: Vautre 
est vers le sud ; et s'appelle le tropique du Capri- 
corne. i i 

CERCLESPOLATRES: — Les cercles polaires sont 
deux petits cercles, qui sent éloignés des pôles du 
globe de 23 degrés 28 minutes. ! l 

Zones. — Le globe est aussi divisé en cinq 
zones om bandes; la zone torride, les deux zones 
wmpérées ; et les deux zones glaciales. ` 

(La zone torride est située entre les tropiques, 
On la nomme torride, parceque, recevant direc- 
tement: les rayons du soleil, elle éprouve une très 
grande chaleur. 
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Les deux zones tempérées sont situées entre les 
tropiques et les cercles polaires. On les nomme 
tempérées , parceque , ne recevant qu'oblique- 
ment les rayons du soleil, elles éprouyent une 
chaleur modérée. 

Les deux zones glaciales sont situées entre les 
cercles polaires et les pòles. On les nomme gla- 
ciales , parceque , pendant une grande partie de 
l’année , il y fait un froid très rigoureux. 

Crimars.— Les imciens géographes divisaient 
encore le globe en climats Ils avaient observé que 
le jour était invariablement de douze heures sous 
l’équateur , et que sa longueur augmentait en pro- 
portion qu'on avançait, soit du côté du nord, 
soit du côté du sud. En conséquence , ils crurent 
qu'ils pouvaient déterminer la distance des diffé- 
rents endroits situés au nord ou au sud de l'équateur, 

ar la plus grande longueur du jour dans ces en- 
en Pour cet effet ; ils imaginèrent des cercles 
parallèles à l'équateur, qui marquaïent la plus 
grande longueur du jour à différentes distances de 
l'équateur; et comme ils nommèrent climats les 
espaces compris entre ces cercles , parcequ'ils dé- 
clinaient de l'équateur vers les pôles, ils nom- 
mèrent les cercles eux-mêmes parallèles de cli- 
mats. Ils comptaient trente climats entre l'équa- 
teur et chaque pôle. Dans les vingt-quatre pre- 
miers, le jour augmente d’une demi-heure par 
climat; mais dans les six derniers, qui se trouvent 
entre le cercle polaire et le pôle , il augmente d'un 
mois par climat, 

Larirupr. — La latitude d’un lieu est sa dis- 
tance par rapport à l'équateur. Pour la trouver, il 
faut placer le lieu sous le méridien, et observer le 
degré de latitude qui s’y trouve marqué. 

Comme la latitude se compte depuis l'équateur 
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jusqu'aux pôles, elle est septentrionale ou mérie 
dionale. Aucun lieu ne peut avoir plus de go de- 
grés de latitude, parceque les pôles ne sont qu’à 
cette distance de l'équateur, 

Les degrés de latitude sont égaux : ils équiva- 
lent tous à 25 lieues de France. 

PARALLÈLES DE LATITUDE. — Les parallèles 
de latitude sont des cercles parallèles à l'équateur, 
que les géographes supposent exister à chaque de- 
gré de latitude. Une partie de ces cercles se utouve 
tracée sur le globe. 

Lowcrrupe. La longitude d’un lieu est sa dis- 
tance par rapport au premier méridien. Pour la 
trouver, il faut placer le lieu sous le méridien du 
globe , et observer le degré de longitude qui se 
trouve marqué sur l'équateur. 

Le premier méridien était autrefois placé à lIle 
de Fer , la plus occidentale des Canaries; et c'é- 
tait de là qu'on comptait les degrés de longitude. 
Les géographes placent aujourd’hui le premier 
méridien à la capitale de leurs pays respectifs.: les 
Anglais le mettent à Greenwich, près de Londres, 
et les Français à Paris. Dans cet ouvrage, les de- 
grés de longitude seront toujours comptés du mé- 
dien de Paris. 

Comme la longitude se compte du premier mé- 
ridien ,elle est orientale ou occidentale, Aucunlieu 
ne peut ayoir plus de 180 degrés de longitude , 
parceque la circonférence du globe n'étant que 
de 360 degrés , un lieu ne peut être éloigné d’un 
autre de plus de la moitié de cette distance. 


Les degrés de longitude ne sont pas égaux 


comme ceux de latitude : à l’équateut , ils équiva- 


lent aux degrés de latitude; mais ils diminuent à 
mesure que les méridiens se resserrent en appro- 


chant des pôles, Voici une table qui expose cetto 
diminution, 
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Tazze qui indique Je nombre de lieues que contient un 
degré de longitude dans chaque parallèle de latitude. 
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CALCUL DES LONGITUDES ET DES LATITUDES, — 
Pour trouver la longitude etla latitude d’un en- 
droit , il faut le conduire sous le méridien duglobe, 
On a le degré de longitude marqué sur l'équateur, 
et le degré de latitude marqué sur le méridien, 
Pour trouver la différence de longitude ou de lati- 
tude de deux endroits, il faut comparer les degrés 
de l’un avec ceux de l’autre , et réduire ces degrés 
en licues. Chaque degré de longitude à l'équateur, 
et chagne degré de latitude sur toutle globe, équi- 
valent à 25 lieues de France. 

MANIÈRE DE MESURER LA DISTANCE DES LIT UX. 
— Les endroits qui sont situés dans une direction 
oblique , c’est-à-dire qui ne sont point directement 
au nord, au sud, à l’est ou à l’ouest l’un de Vau- 
tre, peuvent être mesurés d’une manière plus 
prompte , en étendant le compas de l’un à l'autre, 
et en l’appliquant ensuite sur l’équateur. Par 
exemple, en étendantle compas depuis la Guinée 
en Afrique , jusqu’au Brésil en Amérique, et en 
l’appliquant ensuite sur l'équateur, on trouvera que 
la distance est de 25 degrés , qui font 625 lieues. 

PROBLÈMES QU'ON RÉSOUÏ PAR LE GLOBE. — 
On peut résoudre par le globe différens problémes: 
nous nous bornerons à deux. 


I. Sachant l'heure du lieu où Vonest , connaître 
celle dun autre endroit du globe. 


Jerez le pôle selon la latitude du lieu où vous 
êtes, et placez ce lieu sous le méridien. Mettez 
ensuite Paiguille du cercle horaire sur l'heure de 
ce même lieu : le cercle horaire est un petit cercle 
fixé sur le méridien , et divisé en 24 heures. Alors, 
faites tourner le globe jusqu'a ce que l'endroit 
dont yous voulez connaitre l'heure, arrive sous le 


% 
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méridien : l'aiguille vous marquera l’heure de cet 
endroit, 


IT. Sachant l'heure du lieu où l’on est, connaître 
les endroits du globe où il est midi. 


Élevez le pôle selon la latitude du lieu où vous 
êtes, et placez ce lieu sous le méridien. Mettez 
ensuite l'aiguille du cercle horaire sur l’heure de 
ce même lieu, et faites tourner le globe jusqu’à ce 
que l'aiguille ‘arrive à midi. Alors maintenez le 
globe dans cette position, et observez les endroits 
qui sont directement sous le méridien dans lhé- 
Inisphère supérieur : ce sont ceux que vous voulez 
connaître. 
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ENTS — La terre est par-tout environnée d'un 
ide invisible qui s'étend à quelques lieues áu- 
ssus d'elle, et qu'on nomme l'air ou Patmos- 
äre, L'expérience a démontré que lair est sus- 
ptible d’une si grande dilatation, qu’il peut en 
ès petite quantité remplir un espace très vaste , 
t qu’il peut aussi se comprimer dans une espace 
eaucoup plus petit que celui qu'il occupait d'a- 
rd. C’est en général la chaleur qui dilate Fair , 
le froid qui le comprime : en conséquence, 
rsqu'une partie de l'air reçoit un degré de cha- 
ur ou de froid plus grand que celui qu’elle avait 
abord, il en résulte un mouvement de dilation 
de compression dans toute cette partie. Lors- 
ue l'air est agité, on lui donne le nom de vent. 
Les vents sont en général très variables. Il y a 
éanmoins des vents périodiques qui soufllent 
ans une direction pendant six mois de l’année, 
t dans la direction contraire pendant les six au- 
es mois : on les appelle les vents alizés ou les 
ïoussons. Il y a d’autres vents périodiques qui 
iennent de la terre pendant douze heures-du 
ur, et de la mer pendant les douze autres heu- 
s: on les nomme des brises. j | 
On compte sur la Rose des Vents, c'est-à-dire 
r le cercle qui les marque, trente-deux vents 
rincipaux. On dit , par exemple, que le vent est 
E. sud-est, pour faire connaître qu’il est entre 
e sud et l’est; qu’il est N-O. au ich, ser , pout 
arquer qu'il est entre le nord et l'ouest. Si l’on 
lit qu'il est S.-S.-E. sud-sud-est, cela signifie qu’il 
zt entre le sud et l'est, mais plus près du sud que 
e l’est. 
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Mantes. — On entend par marées le mouve- 
ment régulier de la mer, qui produit le flux et le 
reflux deux fois en vingt-quatre heures. 


Couraxs. — On rencontre souvent dans l'O- 
céan des courans qui entraînent les navires très 
Join du cours que les navigateurs se proposaient de 
suivre. I| y à un courant entre la Floride et l’île de 
Babama, qui se dirige toujours du N, au S. Il y 
en à un autre qui se précipite constamment de 
Océan atlantique dans la Méditerranée , à travers 
le détroit de Gibraltar, On en trouve un aussi dans 
Ta mer Baltique : il traverse le détroit qui forme 
Ventrée de cette mer , et se jette dans la mer du 
Nord; de façon qu'il n’y a point de marées dans 
Ja mer Baltique. Autour des petites îles et des 
caps qui sont au milieu de l'Océan, les marées 
sont très faibles ; mais autour des baies et aux en- 
virons des embouchures des rivières, elles mon- 
tent depuis 12 jusqu’à Do pieds. | 
~ Canres, — Une carte représente la terre ou 
une de ses parties. Une carte diffère d’un globe 
comme un, tableau diffère d’une statue. Un globe, 
par sa forme ronde , représente très bien celle de 
la terre, mais une carte, dont la surface est plane, 
ne peut pas la représenter anssi bien. 


Les rivières sont représentées sur les cartes par 
une ligne noire , qui est plus large vers Fembou- 
chure de Ja rivière , c'est-à-dire vers l'endroit où 
elle se jette dans la mer, que vers celni où elle 
prend sa source. Les montagnes sont figuréescomme 
sur un tableau : les forêts sont marquées par de: 
espèces de petits arbres amoncelés; les fondrièr c: 
et les marais par des ombres; les sables et les bas- 
fonds par des points , et les routes par une double 
ligue. Près des ports , la hauteur des eaux est in- 
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iquée par des chiffres qui représentent des Deag 
es : la brasse estune mesure d'environ cinq pieds. 

Pornrs canpinaux. — Rien n’est plus facile 
ue de s'orienter, en quelque lieu que l'on soit, 
‘est-à-dire de reconnaitre l'orient et les autres 
oints. cardinaux du lieu où l’on se trouve : il suf- 
t pour cela de se tournér en face de l'endroit où 
soleil paraît se lever ; on a alors devant soi l’est, 
errière soi l’ouest , à la droite le sud , et à la gau- 
he le nord. 


On s'oriente la nuit par l'étoile polaire, lorsque 
e temps le permet. C’est une étoile brillante pla- 
ée dans le ciel, vers la queue de la grande Ourse 
t fixée au nord. Ea la regardant, on a devant soi 
e nord, derrière soi le sud, à droite l'est, et à 
auche l’ouest. 


Enfin , on s'oriente par la Boussole , qui est un 
cadran dont l'aiguille , frottée d'aimant , se tourne 
toujours vers le nord. Le principal usage de la 
boussole est sur la mer. 

Le haut d’une carte représente le N. ; le bas re- 
vrésente le S. ; à Ja gauche est l'O, ; à la droite est 
l'E. Les méridiens sont wacés du haut en bas, et 
es parallèles de latitude d'un cdté à l'autre. Comme 
les degrés de latitude et de longitude sont mar- 
qués sur les méridieus et les parallèles qui. termi- 
nent la carie , on peut, au moyen de l'échelle des 
mesures , trouver Ja distance des lieux sur une 
carte comme sur un globe : ainsi, pour trouver la 
distance entre deux villes, il faut mesurer avec ` 
un compas l'intervalle qui les sépare , et l'appli- 
quer sur l'échelle des mesures. Si les deux villes 
sont directement au N., au S., à PE. ou à l'O. 
Pune de l’autre , il faut compter les degrés sur les 
méridiens ou sur les parallèles : en les réduisant 
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en lieues , on trouve la distance , sans avoir besoin 
de la mesurer. 

DIVISIONS NATURELLES DE LA TERRE ET DE 
L'EAU. 1° Les différentes parties de la terre sont 
distinguées en continens, îles, presqu'iles , isth- 
mes, caps, côtes , montagnes, vallées, plaines, 
forêts et déserts. 

Un continent est une grande étendue de terre , 
qui contient plusieurs pays , et qui est totalement 
environnée d’eau. Une ile est une moindre éten- 
due de terre, qui est totalement environnée d'eau. 


Une presqu'ile, est une étendue de terre, qui est ` 


totalement environnée d'eau, excepté le côté par 
où elle est jointe au continent. Un isthme est 
une langue de terre fort étroite, qui joint une 
presqu’ile au continent. Un cap est une partie de 
terre qui s'avance dans la mer. Une côte est une 
artie de terre qui borde la mer. Les montagnes, 
es vallées , les plaines, les foréts et les déserts 
n’ont pas besoin de définition : ces termes sont 
assez connus. 

Les plateaux sont de grandes masses de terre 
élevées, qui peuyent renfermer des montagnes, 
des vallées et des plaines. Nous parlerons dans 
l'ouvrage des grandes chaïnes de montagnes , 
-quon regarde comme la charpente de notre globe. 

Il y a deux continens , le continent oriental et 


le continent occidental. Le continent oriental , ou | 


ancien , contient l’Europe et l'Asie au N., et PA- 
frique au S. : L'Afrique est ointe à l'Asie par Pis- 
thme de Suez. Le continent occidental, ou nou- 
veau , contient l'Amérique : elle a deux parties ; 
l’'Amérique-Septentrionale et l’Amériqne-Méri- 
dionale , qui sont jointes ensemble par l'isthme de 
Panama. 

2°, Les différentes parties de Pern sont dis- 
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CHOROGRAPHIE, et Toroen zeng, — La pre- 
mière comprend rigoureusement la description des 
pays ou des parties qui composent un Etat; la 
seconde embrasse des lieux pris en particulier; 
cependant, dans le cours de cet ouvrage, nous 
comprendrons les deux ensemble sous le nom de 
cette dernière. 

GRANDE DIVIsSION—Nous diviserons cetouvrage 
en cinq grandes parties qui formeront autant de 
chapitres , savoir 1°, l'Europe, 2°. l'Asie, 3°. PA- 
frique, 4°. l'Amérique, 5°: Lesnouvelles Décou- 
vertes. 3 
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CHAPITRE PREMIER. 


EUROPE, 
DESCRIPTION GÉNÉRALE. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 

Limites, situation , étendue. 


L'Europe est située entre le 36e et le 72" degré 
de lat N., etentre le 13° degré de long. O. et le 
Gaz degré de long. E. Elle est bornée au N. par 
la mer Glaciale; à l'O., par l’océan Atlantique ; 
au S. , par la mer Méditerranée, qui la sépare de 
l'Afrique; et à l'E. , par la partie occidentale de 
l'Asie, Elle a environ 1100 lieues de longueur , du 
6. O: an N.E., et goo lieues de largeur , du N. au S. 

Monraënes. — L'Europe est physiquement 
divisée en cinq grandes chaines de montagnes. 1° 
Les Alpes Scandinaves au N. , qui traversent la 
Norwège , la Suède , la Laponie, et se réunis- 
sent aux monts Ourals de la Russie; 2°. les Zeg 
au centre avec leurs quatre grandes branches, sa- 
voir :le Jura et les Fosges , les Alpes or zo: 
et Styriennes , les Apennins , les Cévennes et 
les monts Auvergne; 3° les Pyrénées aù S. 
avec leurs ramifications; 4° les Xarpathes à VE, 
avec leurs deux prolongemens , savoir : les mon- 
tagnes de la Transylvanie , les Sudètes, les mon- 
tagnes de Bohême, de Saxe, de Thuringe et 
du Harz; Be l'Aémus au S. E. avec ses demi- 
branches en Servie, Bosnie, Dalmatie, et en 
Grèce. Nous donnerons les hauteurs des prin- 
cipales chaînes de ces montagnes, en les dé- 
crivant dans les pays qu’elles traversent. 
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Le mont Hekla dans l'Islande , le mont Jé- 
suve dans le royaume de Naples, et le mont 
-Gibel, autrefois Etna , dans la Sicile , sont des 
volcans , c’est-à-dire des montagnes brülantes. 

Cars. — Les principax caps de PEurope sont : 
le cap Nord, au N. de la Norwège ; le Waze , le 
Scaw , au N. du Jutland ; le cap de la Hogue, au 
N. O. de la France; le cap Finistèrre, au N. O. 
de l'Espagne ; le cap Saint-Vincent, au S. O. 
du Portugal, et le cap Matapan, au S. de la 
Turquie d'Europe, 

Mens. — L'océan Atlantique , qui borne l’'Eu- 
rope à l’O. , prend son nom du mont tlas, qui 
se trouve en Afrique. On le nomme aussi l'océan 
Occidental. On lui donne encore d'autres noms 

` qui ont rapport aux différens pays qu'il baigne : 
on l'appelle la mer du Nord, entre les côtes de la 
Grande-Bretagne etcelles du Danemarck et de PAI- 
lemagne; le Pas-de-Calais, entre Calais et Douvyres:; 
la Manche, à cause de sa forme , entre la France et 
l'Angleterre; la mer d'Irlande , ou le canal Saint- 
Georges, entre Ecosse et l'Angleterre, d’une 
part, et l'Irlande de l'autre part; le golfe de 
Gascogne, le long d'une parte des côtes occi- 
dentales de la France; et la barie de Biscaye, le 
long des côtes septentrionales de l'Espagne. 

La mer Glaciale ; ou océan glacial Arctique 
qui borne l'Europe au N. , forme auprès d’Arkhan- 
gel dans la Russie d'Europe , un golfe qu'on 
nomme la mer Blanche, 

La mer Baltique , ou simplement la Baltique, 
est une mer intérieure située entre le Danemarck, 
la Suède et la Russie d'Europe, d’une part, et 
l'Allemagne et la Prusse, de Vautre part. Elle 
communique avec Ja mer du Nord par le détroit 

| du Sund, 
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La mer Méditerranée, ou simplement la Méd- 
terranée , qui borne l'Europe au S. , tire son nom 
de ce qu'elle est située au milieu des terres. On 
lui donne encore d’antres noms, qui ont rapport 
aux différens pays qu’elle baigne : on l'appelle le 
golfe de Lyon , le long des côtes de la France qui 
avoisinent l'embouchure du Rhône ; la mer Adrias 
tique , entre l'Italie et la Turquie d'Europe vr: 
chipel, entre la Turquie d'Europe et la Turquie 
d'Asie; et la mer du Levant , dans sa partie la plus 
oriental , qui s’avance dans la Turquie d'Asie, La 
Méditerranée communique avec l'océan Atlanti- 
que par le détroit de Gibraltar. | 

La mer de Marmara communique avec l'Ar- 
chfpel par le détroit des Dardanelles. 

La mér Noire communique avec la mer de 
Marmara par le détroit de Constantinople. Elle 
tire son nom de ce qu’elle est orageuse. 

La mer d’Azof, ou la mer de Zabache:, commu 
nique avec la mer Noire par" Je détroit de Calta. 

Lacs. — Les principaux lacs de l’Europe sont 
les lacs Onéga, Ladoga, Peipus et Ilmen , dans 
la Russie d'Europe; les lacs Wener , Wetter et 
Mælar , en Suède ; le lac de Constance, dans 
l'Allemagne ; et le lac de Genève, eh Suisse. 

FLeuves. — Les principaux fleuves de l'Europe 
sont, en Russie, le Volga, le Don, le Dhiéper 
et le Dniester; en Angleterre, la Tamise; en 
Allemagne le Rhin er le Danube; en Pologne er 
en Prusse le Vistule; en France, le Rhin, le 
Æhône , la Loire, la Seine, la Garonne ; le Bai 
en Italie; en Espagne , D Ee, la Guadiana et le 
Tage, qui coule aussi en Portugal. Nous les déx 
crirons dans les pays qu'ils arrosent, 
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POPULATION. == On donne à l'Europe 170 
millions d'habitans. 


RELIGION. — La religionchrétienne est celle de 
tous les états de l’Europe, excepté la Turquie , où 
le mahométisme est établi. Mais les chrétiens de 
l'Europe forment trois églises différentes : l’église 
catholiqne , l’église grecque et l'église des protes- 
tans. Le chef de léglise catholique est l’évêque de 
Rome , qui a le titre de pape ou de souverain pon- 
tife. Le chef de l’église grecque est l'archevêque 
de Constantinople, qui a letitre de patriache. L'é- 
glise des protestans est divisée en un grand nom- 
bre de sectes , dont les principales sont celles des 
Luthériens et des Calvinistes, qui tirent leur nom 
de Luther et de Calvin. Les Juifs sont aussi très 
répandus dans l'Europe. 

GOUVERNEMENT. — Ily a dans l’Europe des 
monarchies despoliques , comme la Russie, la 
Turquie; des monarchies absolues comme le Da- 
nemarck ; des monarchies Limitées , comme l’Au- 
triche , là Suède , l'Italie 3 des gouvernemens 
représentatifs, comme l'Angleterre , la France y 
les royaumes des Pays-Bas, d'Espagne , de Naples 
et divers états de la confédération-Gern:anique. La 
Suisse et Saint-Marin sontles seules républiques de 
l’Europe. 

Divis10x. — L'Europe se divise en trois par- 
ties qui contiennent les Etats marqués dans le 


tableau suivant, 


ff PRINCIPAUX 
ÉTATS. 


14. 


EUROPE SEPT, 


Subde. s s.es 
Danemarck, +» 
Russie d'Europe 
Lles-Britannige 


Europe CENT. 


Pays-Bas, , , 
France ee ex 
Suisse, es oso 
Confédération- 
Germanique, ò 
Empire d'Autr, 
Brogge o 


Europe MÉR. 


Turquie d'Euro, 
Italie, compren, 
à lusieurs États, 
Page, « o o o 
Peritel dee a 


EUROPE. 


\ 


CAPITALE: 


NEG 


Stockholm, , 
Copenhague, 
Pétersbourg, 
Londres, - , 


Amsterdam , 
Paie. 7, 
Bornes oo » 
Francfort- 

sur-le-Meins 
Vienne e». 
Berlirs .,, 


Constantino- 
ples e eso 


Rome, sse 
Madrid e + 
Lisbonne , . 


Distance 
de 


Paris, 


Elite | EEE SNS 
380 N.-E, 
250 N.-F, 
500 Reck, 
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115 N.-E, 
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RELIGIONS, 


Luthériens, 
Luthériens, 
Eglise grecque 
Anglicans, 


Caly, Cathol, 
Catholiques, 
Cathol,et caly 


caih,Lut.calre 
Catlioliques, 
Cathe],etLut, 


Mahométans et 
Eglise grecqu, 


Catholiques. 
Catholiques, 
Catholiques, 


a 


ES EUROPE. 
Indépendamment des îles Britanniques , PEu- 

rope contient beaucoup d’autres îles dont les prin- 

cipales sont marquées dans le tableau suivant : 


E, 


NATIONS 
SITUATION. ILES, auxquelles elles: 
appartieunen ` 


Mer duNord, |Telandé..:. eu 4e. 
Mer Baltique. Ion et Fionies s... ; Davemarck, 


Ivica, Majorque et Mi- 
 DOFQUE esse... | Espagne. 
: Mer Méduer- < Corse. ae France. 


rauée. s» s Sardaigne... Son Roi. 
Sicile: s.s, .. Roy. de Naples. 


Etats-unis sous 
'Ja protection de 
l'Angleterre , 


Iles Ioniennes com- 
prenant Corfou, Pa- | 
Mer Ionien- xoş, Sainte-Maure, ? 
Des seoses Théaki , Céphalouie, f 
Zante et Uérigos s.. 

Candie, Milo, Santorin 

Siphanto, Paros, Na- 
Archipel... xia, Syra, Tyne, An- \Turquie d'Eu- 
dros, Négrepont , 10pe, 
Thasos, Stalimène. 
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PREMIÈRE PARTIE 
EUROPE SEPTENTRIONALE. 


Ourasies Etats marqués dansle tableau que nous 
avons donné, l’Europe septentrionale contient le 
Spizberg , par lequel nous commencerons sa 
description. 


ARTICLE. L 


SPITZBERG. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 
ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 1201. f Entre } 96° et 81° d. delat. N, 
Larg. 100 les- oe et 25° d. delong E., 


Le Spitzberg comprend trois grandes îles et un 
nombre considérable de petites. La grande île 
proprement dite est séparée par des détroits de 
l'île du S. E. et de celle du N. E. La pres-qu'ile 
Orientale de la grande île se nomme Nouvelle 
Frizlande 


Nom, — Le nom de Spitzberg est pris des ro- 
chers escarpés qui le bordent. 

Climat , sol et aspect du pays. — Les 
montagnes des Spitzherg coüronnées de nei- 
ges éternelles, et flanquées de glaciers, ré- 
fléchissent de loin l'aurore boréale à la lu- 
mière du nord, On les distingné à une très: 
grande distance , à cause de leur hauteur prodi. 
gieuse et ccmme leur Dase est au piyeau de Iy 
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mer, les baies, les vaisseaux, les baleines, tout 
parait dans leur voisinage d’une extrême pétitesse. 
Dans cette région , le jour est de 5 mois et forme 
l'été. Le coucher et le lever du soleil distinguent 
les deux saisons. Vers le midi de ce jour ou au 
milieu de l'été, la chaleur du soleil échauffe un 
pem ayant cette terre glacée. ` ` 

Productions animales. — On voit dans ces pa- 
rages bondir les phoques, les chiens de mer, la 
baleine;le nahrval, nommé unicorne de mer A 
cause de la perte habituelle d’une de ses dents 
horisontales ; l'épée de mer , espèce de dauphin , 
qui blesse la baleine ainsi que le nahrval. La 
morwe ou wWalross , armée d’énorme défenses, 
dont ivoire est caché sous une couche de limon 
grimpe aux rochers. L’ourse polaire peut être 
considérée comme un animal marin ; tantôt sur 
un flot de glace, tantôt en nageant il poursuit 
tout ce qui respire, Les autres animaux terrestres 
sont le renne timide et le renard. 

Les russes d’Arkhangel ont formé des éta- 
blissemens pourla chasse eu divers endroits du 
Spitzherg. 

Des navigateurs de différens pays vont pècher 
des baleines sur les côtes du Spitzherg. La baleine 
ressemble à la morue , quant à la forme : elle a 
les yeux petits, la peau du dos brunåtre et mar- 
brée , le ventre blanc , et deux trons sur la tête, 
par lesquels elle rejette l'eau qu’elle pompe en 
respirant, La femelle produit quelquefois deux ba- 
leines de la même portée ; et une baleine, au 
moment, de sa naissance, a environ dix pieds de 
longueur. I 

Le morse est plus nombreux et plus facile à 
attaquer ; sa peau sert à suspendre les voilures ; 
ct ses dents sont recherchés. 
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ARTICLE IL 
LAPONIE, 


Quoique cette contrée, partagée entre deux 
puissances : la Suède et la Russie devrait être 
décrite à ces articles. Cependant nous en don- 
nerons ici une description générale , en renvoyant 
Fan topographie , aux deux pays mentionnés ci- 

essus, 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 


TENDUE SITUATION, 


Long..200 $ Entre ? 64° et 71° d. de lat. N. 
Larg. 170.9 les {12° et 29° d. de long. E. ` 


Limites — La Laponie est bornée au N. par la 
mer Glaeiale et la Norwège ; à l'O. par la Nor- 
wège ; au S. par la Suède; et àE. par la Russie ` 
d'Europe et la mer Blanche, 1 

Nom. — Le nom de la Laponie vient de ce 
que les Lapons descendent de Finlandois chassés 
de leur patrie , et que , dans la langue de ce peu- 
ple, le mot lapes signife des exilés. 

Division, — La Laponie est divisée en trois 
parties : la Laponie Norwègienne dont le Nord 
est l'extrémité septentrionale , au cap. Nord 
N.O.; la Laponie Suédoise, au S.; et la Laponie 
Russe, au N. E. Nous parlerons de ces parties 
dans la topographie des états dont elles dépendent. 
Nous allons seulement jeter un coup-d'œil gé- 
néral sur Ia Laponie, 
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Climat, aspect du pays et montagnes — Le 
soleil reste dans cette région sur l’horison pern- 
dant deux mois. Depuis le milieu de mai jusqu’à 
lafin de juillet, la présence continuelle de cet astre 
et la sérénité continuelle de lair, donnent aux 
jours de ces contrées un charme particulier : quand 
aux approches de minuit le soleil continue sa mar- 
the vers le nord , tout le pays jouit, comme 
les contrées les plus méridionales , du calme du 
soir, Lorsque cet astre s'élève de nouyean on croit 
de même voir recommencer le jour; et à mesure 
qu'il monte progressivement ; il répand une cha- 
leur nouvelle sur-tout le pays. La clarté est à tous 
les instans la même et à peine s’apperçoit-l'on que 
la soirée est avancée. 

Dans l'hiver le soleil disparaît pendant le même 
espace du temps. 

Mais les habitans tirent un si grand secours du 
crépuscule et des aurores boréales, qu’ils n'inter- 
rompent point leurs travaux pendant la saison de 
l’obscurité, Le froid est trèsrigoureux: dansl’hiver, 
le vase se colle sur les lèvres en buvant, et les 
membres sont gelés par le froid. Les chaleurs de 
l'été sont excessives pendant quelque temps; et 
les cataractes qui se précipitent des montagnes 
présentent à l'œil des tableaux pittoresques. La 
majeure partie de la Laponie est une masse énorme 
de montagnes de 5 à Gono pieds au-dessus de la 
mer , entassées sans régularité , et séparées , dans 
quelques endroits , par des rivières et des lacs qui 
embrassent une multitude d'îles. Elle font partie 
de la grande chaîne , nommée les Alpes Scan- 
dinaves „qui parcourt la Suède, la Norwège , et 
s'étend jusqu'en Finlande et en Russie Sur plu- 
sieurs points elles se rapprochent de la mers, de 
manière que la mer en bat les bases et que du 
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“haut des cimes on découyre les plages immenses 
de l'Océan septentrional. Des forêts sombres , des 
marais malsains et des plaines arides couvrent le 
reste du pays. 

Productions minérales et animales. — La La- 
ponie a des mines d’or p d'argent, de fer, de 
cuivre et de plomb; des cristaux, des améthystes 
et des topazes. On trouve aussi des perles dans les 
rivières de ce pays. 

La zibeline , petit animal qui ressemble à la 
martre , se trouve en Laponie ; et sa peau est 
très estimée, Le plus remarquable des animaux de 
ce pays est le renne : la nature semble en avoir 
fait présent aux Lapons pour les dédommager de 
la privation d’autres ayantages qu’elle leurarefusés, 
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Population, habitans. — La population de la 
Laponie est évaluée à 60,000 habitans , dont un 
sixième de naturels. Les Lapons ont généralement 
quatre pieds, taille bien plus petite que les habi- 
tans des parties méridionales de l'Europe;de courts 
cheveux noirs , de petits yeux bruns , une grosse 
tête , la pommette des joues très élevée,une grande 
bouches , des lèvres épaisses ctun teint basané 
les distinguent. Les femmes ontgénéralementmeil- 
leure mine que les hommes, On divise les Lapons 
en pêcheurs et en montagnards. Les premiers ha- 
bitent toujours dans le voisinage de quelque lac, 
d'où ils tirent leur subsistance. Les seconds la 
cherchent sur les montagnes , et possèdent des 
troupeaux de rennes plus ou moins nombreux , 
dont ils se servent à divers usages, suivant la sai- 
son, Ces montagnards sont riches en comparaison 
des pêcheurs : il y en a quelques-uns qui possè- 
dent jusqu'à mille rennes , et qui ont de l'argent 
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et de la vaisselle. Ils marquent leùrs rennes aux 
oreilles , et les divisent par classes, de manière 
qu’ils s’aperçcoivent de ceux qui s’égarent. 
~ Les Lapons vivent dans des cabanes en forme 
de tentes. Elles ont 25 à 30 pieds de diamètre , et 
pas plus de 6 de haut. 
Religion. — La religion de la Laponie est un 
mélange de christianisme et de paganisme. 
Langue. — La langue qu'on parle en Laponie 
est dérivée du finlandais. ` 
Commerce. — Le commerce des Lapons, con- 
siste: en poisson sec, fourrures , corbeilles , jou- 
joux et fromages de lait de renne, Ils reçoivent 
en échange des étoffes de laines ou de toile , du 
cuivre , du fer-blanc , de la farine , de l'huile, 
du cuir , des aiguilles, des couteaux , des liqueurs 
spiritueuses , du tabac et d’autres objets. Leurs 
mines sont, pour la plupart, exploitées par des 
étrangers; 
Ire vorsrnes pe La Laponie — Les princi- 
pales iles qui avoisinent la Laponie, et qui en 
dépendent , sont celles de Fisheroe, et celles de 


W'ardhus , où les Suédois entretiennent une 
garnison, 


ARTICLE UL 
SUÈDE. 


Division. — Ce royaume , auquel a été réuni 
la Norwège, en 1815, est diviséen deux grandes 
parties : la Norwège et la Suède comme il est 
marqué dans le tableau suivant, qui ne comprend 

ue les grandes divisions. Nous donnerons les sub- 
divisions dans Ja topographie, 
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SITUATION. | PROVINCES, 5. | CAPITALES. 


Au Nord- Ouest.| Norwège . s.s... Christiania, 


- 

| 

Au Nord,  } Westro-Bothnie . | Umeo. l 
tNorrland s e mes dl osoen Ree 
Srockaorm., Lat, 

Au Centre, Suède propre. « A N. 59° ag 20 ; 
` Jong.K.15045"45" 

Au Sud. Gothie, vi Calmar. d 
Dans la mer j| lie de Gothland. , | Wisby. d 
Baltique, Ile d'Œland, , +. A Borgholm, 


Je, SECTION. 
NOR WÈGE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Situation , étendue. — La Norwège est située 
entre les 58 et ji de lat. N, et entre les 3 et | 
ro de long. E. elle a 340 lieue de long sur 80 ! 
de large. 

Limites, — La Norwège est bornée au N, pa | 
Pocéan glacial Arctique à L.O. par la mer du 
Nord ; au S. par le Skagger-Rack , qui la sépare 
du Danemarck ; à L, E, par la Suède, et au N, 
E. par la Russie. d 3 

On donne le nom de Catiégat à l'entrée du ` 
Sund c’est-à-dire du détroit par lequel on passe ` 
de la mer du Nord à la mer Baltique. | 

Noms ancien et moderne. — La Norwège, jointe 
à la Suède , s'appelait autrefois la Scandinavie, 
son nom moderne signifie le chemin du Nord, ` ` 

Division. — La Norwège est divisée en quatre 
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baillages ou provinces , qui sont ceux de Dron- 
theim qui comprend le Norrland etle Finmark; 
de Bergen , de Christiansand et de Christiania ou 
d’Agherhus. 

Climat. — Le climat de la Norwège varie beau- 
coup à cause de son étendue, À Bergen, l'hiver 
est modéré , et la mer navigable, Les parties 
orientales sont ordinairement couvertes de neige. 
Dans les parties plus reculées vers le N., le froid 
est encore plus vif. 

Montagnes, — La Norwège passe pour un des 
pays les plus montagneux du globe. 

Les Alpes Scandinaves forment deux chaînes 
principales , le Langefield et le Kioel qui tra- 
versent le royaume du N, au S. et sont réunies 

ar une autre chaîne le Dovrefield, qui court de 
FO. à l'E. Le Langefeld ( longues montagnes / 
se dirige depuis le 68 de lat. N. jusqu'au Gan 
l’escarpement de ces montagnes, du côté de l'Océan 
est extrêmement rapide : des rochers coupés à 
pic et d’une grande élévation, bordent les bras 
de mer nommés Fiords , qui s’enfoncent jusqu’à 
30 LL dans l’intérieur des terres. 

Forêts. — La principale richesse de la Nor- 
wège consiste dans ses forêts : elles fournissent 
aux étrangers des mats, des poutres et des plan- 
ches; les habitans en tirent des bois de construc- 
tion, de charpente et de chauffage , et du charbon 
pour les fonderies. 

Rivières et lacs. — Lesrivières de la Norwège 
ne sont pas navigables , à cause des cataractes 
qui s’y rencontrent. La plus considérable est le 
Glommen, qui sort du lac d'Oresund ,au N. de 
Fœmund , et ze jette dans la mer du Nord, près de 
Friédérichstadt. A peu de distance de son embou- 
chure, il forme la cataracte de Sarpen , qui a Du 
pieds de hauteur. 
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Les lacs de la Norwège ont des iles flottantes, 
ui sont formées par la cohésion des racines des 
‘bres et des plantes. Le Miésen , le plus grand 

ces lacs, situé dans la partie méridionale, a 
5 lieues de long sur une de large, 

Golfes. — Les principaux golfes de la Nor- 
ège sont ceux de Christiania, de Stavanger , 
e Hardanger ex de Drontheim. 

Productions minérales et animales. — La Nor- 
ège abonde en carrières de très beau marbre, 
n mines de plomb, de cuivre et de fer, On 
y touye l'aimant , l'amiante , qui est d'une na- 
ture incombustible, et dont on fabrique une sorte 
d'étoffe qu’on nettoie en la passant au feu ; on 
y rencontre aussi des cristaux , des améthystes 
et des agates; du mercure, du sel, du charbon, 
du vitriol , de Palun, du soufre, du granit et des 
pierres à moulin, 

Les animaux sont l'élan, le renne, Pours , le 
loup , le lynx, le renard ,le glouton, l'hermine 
et le martin. L’élan grand animal couvert d’un 
oil gris-cendré , tient du cheval et défeerf ; il 
est point méchant, et dans l'hiver il est presque ` 
amilier, Le renne est une espèce de cerf. Les 
ours sont forts et rusés, Les loups ont peur d’une 
vache, ou même d’une chèvre , à moins qu'ils 
né soient affamés, Le lynx , plus petit qu’un loup 
et plus dangereux , approche du chat : ses griffes 
ressemblent à celles des tigres ; il creuse la terre, 
et s’introduit quelquefois, par ce moyen, dans 
les parcs des brebis , où il fait de grands ravages. 
La peau du lynx est trés belle, et aussi recher- 
chée que celle du renard noir, Le glouton a le 
corps alongé , de grosses pattes, des griffes et 
des dents très aiguës, une fourrure jaspée de 
diverses couleurs : il est hardi et vorace, D'her- 
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mine est un petit animal très timide et très propres 
sa fourrure contribue à la magnificeuce royale, 
Le martin diffère peu du chat sauvage. 

La Norwège est le pays où l’on trouve la plus 
grande variété d'oiseaux, Les faucons font leurs 
nids sur les rochers ; ils sont généralement de la 
taille d'un gros canard. On trouye dans la Nor- 
wège l'aigle de terre et celui de mer : le premier 
est si vigoureux , qu’on Pa vu quelquefois enlever 
un enfant de deux ans ; le second se nourrit d’a- 
nimaux aquatiques. Des oiseleurs habiles à grim- 
per sur les rochers enlèvent les petits et les œufs 
du nid même des aigles: les derniers sont une très 
bonne nourriture, 

Les côtes de la Norwège fournissent beaucoup 
de poissons différens , entre autres une espèce de 
morue qu’on fait sécher sur les rochers, sans la 
saler , et qu’on appelle stockfich. On y pêche 
aussi une Grande quantité de harengs. 

Curiosités naturelles. — Dans lamer qui baigne 
la Norwège , on trouve le dangerenx courant que 
les navigateurs appellent Malstrom ou Moskos- 
trum , ét qui passe entre la côte et Die de Moskoë. 
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Population , habitans — La population de la 
Norwège est évaluée à 900,000 EN 

Les habitans tiennent une sorte de milieu entre 
la simplicité des Islandais et la politesse des Da- 
nois, Us sont tous artisans, Ils broient l'écorce du 
sapin avec du gruau d'avoine, et font de ce mé= 
lange une sorte de farine pour suppléer au pain 
qui est fort rare chez eux, La classe mitoyenne 
du peuple jouit de labondance, et ne connait ni 
les désirs du luxe , ni les inquiétudes du besoin: 
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ette douce situation prolonge beaucoup la durée 
eleur vie. Au lieu de prendre des précautions 
ntre l’inclémence de Pair, ils la Ke et 
xposent au froid sans couvrir ni leur cou, ni 
ur poitrine. baus? 
Religion. — Le luthéranisme est la religion de 
a Norwège- 

Langue. — La langue qu’on parle en Norwège 
est dérivée da teutonique ; dans les villes et parmi 
les classes bien élevées, on parle Danois. 

Commerce. — Le commerce de la Norwège 
consiste principalement en bois de construction , 
pelleteries, poisson sec, métaux , verrerie, 
cuivre , blés et marchandises fabriquées qu’on y 
importe. 
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DRONTHEIM. — Ce gouvernement;le plus grand 
de tous, s'étend jusqu’à la Russie et comprend 
le Finmark, le Norrland et le Drontheim. 

Pop: 250,006 hab, 

Tsuang, — Cette contrée au N. des autres, 
comprend la Laponie Norwègienne. 

FVardhus , principal bourg, est situé dans une 
petite île , à PE. du cap Nord. 

NoRnLAND, — Ce pays, au S. O. du Finmark, 
se divise en 5 distriets ; savoir Salien , 'Beweland 
Loffode, Berjen et Tromsö. Les habitans wont 
d'autre ressource que la pêche, dont le Loffode est 
le rendez-vous général. 

Dronrmerm.— Cette partie est au S. O. des 
deux autres. d 

Drontheim , capitale sur la Wid , grande ville 
Presque toute bâtie en bois, a un bon port sar un 
golfe de la mer du Nord, un siège archiépiscopal , 
une société royale des sciences, un hôpital et une 
Fÿlinèrie de sucre, Elle est défendue par trois forts 
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et le châtean de Mankholm; on remarque le Manke- 
Gadever,la plus superbe rue qu’on puisse voir. Dron- 
theim fait un commerce considérable en bois de 
construction. Pop, 10,000 habitans. Lat, N. 63. 
25. 50. Long. E. 8.3. 10. à 7 1. au-dessus de Dron- 
theim, la rivière forme une cataracte rapide 
dont on a tiré partie pour faire des moulins à scie, 


Roraas ; au S.E; ville dans le plus haut plateau de 
la Norwège , à Dozen, au-dessns de la mer, est 
célèbre par ses mines très importantes de cuivre 
Pop. 3,000 hab, i 

BERGEN, — Ce gouvernementest au S, O. de 
célui de Drontheim. Pop. 140,000 hab. 

Bergen capitale de ce gouvernement, et autrefois 
de toute la Norwège , est une ville ancienne , qui a 
un château fortifié, un port profond sur le golfe 
de Waad, et un siège épiscopal. Il s’y fait an grand 
commerce en poissons secs  pelleteries , bois de 
sapin, huile de baleine, Pop, 18,000 hab. Lat, N° 
60, 24. 0, Long, O:3, o 25. 7 | 

CHRISTIANSAND. — Ce gouvernement est 
au S. de celui de Bergen. Pop. 140,000 


Christiansand , capitale , a un excellent port sur 
le Cauégai , un siège épiscopal et un collège, Elle 
est carrée ; ses raes sont larges, droites et bien bå- 
ties, Pop. 4.500 hab. 

Stavanger , au Ñ. E. ville "sur le golfe de Bukke 
est remarquable par aa cathédrale la plus belle da 
royaume après celle de Drontheim. P. 2,400 hab. 

CHRISTIANIA ou AcGnEeruus. = Ce gouverne- 
ment est à PE, de ceux de Bergen etde Christiansand, 
Pop. 377.000 hab. 

CHRISTIANIA , capitale de ce gouvernement 
el de toute la Norwège, est une grande wille, 
gi a vu bon port sur un golfe du-Cattégat, et qui 

ail un commerce considérable en bois de cons- 
truction, Elle a an siège épiscopal,une université et 
le vice-roi de la Norwège y réside. On remarque 
la cathédrale, lhôtel-de-y ile , L'institut militaire 
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Ja maison des orphelins, Pop. 9,000 hab. Lat. N. 
59. 55. 20. Long. E., 8, 23. Jo. 
Friedrichstadt , au S. E., sur le Glommen, a un 
on port , el fait un grand commerce en bois. Elle 
est la plus forte place de la Norwège.Pop. 2,000 hab, 
Friedrichshall, au S. E. , ville commerçante et 
défendue par la forteresse limitrophe de Friedrichs- 
teen , devant laquelle fut tué Charles XH enz, 
Pop. 4,000 hab. 


ILES VOISINES DE LA NORWÈGE. 


Les principales îles qui avoisinent la Norwège, 
et qui en dépendent, sont celles de Maggerd, de 
Sorû yde Sengen, de Hindœn , de Langoen,de Lof- 
{ode,qui ont de bonnes pêcheries. ` ` 


oan, SECTION, 
“SUÈDE. ‘ 
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ÉTENDUE. SITUATION, 


Long. 267 l. { entre 1 56° et 0° d. de lat. ÑN, 
Larg. 160 { les } g°et23° d, de long, E. 

Limites. — La Suède est bornée au N. par le 
Norwège ; à l'O. par le Cattégat et le’ Sund ; 
au S, par la mer Baltique , le détroit nommé Mer 
d'Aland; le golfe de Bothnie, et les rivières 
de Tornea et de Muonio forment à PE, ses limites. 

Nom. — La Suède tire son nom des Suèves, 
un des anciens peuples qui l’habitaient, 

Climat , sol, et aspect, —Le climat de la Suède 
est assez semblable à celui de la Norwège et du 
Danemarck. L'été y suit de près l'hiver, et la 
végétation y est CT prompte, Les poëles et les 
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fourrures tempèrent le froid , qui est quelquefois 
si rude que les habitans ont le nez gelé , ainsi 
que les autres extrémités du corps. Le meilleur 
remède que l’on ait trouvé pour ces accidens , 
est de frotter ayec de la neige la partie attaquée 
par le froid. Le sol ressemble également à celui 
des pays voisins : en général, il est mauvais , 
quoiqu'on y tronve des vallées très fertiles. Peu 
de pays offrent à l'œil des sites plus pittoresques : 
grands lacs , rivièreslimpides, ruisseaux sinueux, 
cataractes sauvages , sombres forêts, belles val- 
lées , rochers énormes , sont autant de tableaux 
les plus imposans de la nature. Une partie des 
côtes de Suède, comme celles de la Norwège 
et de la Finlande , sont entre-coupées de mille 
manières d’un nombre infini dehauteurs rocheuses, 
de petits caps , d'enfoncemens sinueux , qui for- 
ment à leur surface une quantité prodigieuse 
d'ilots, et d'écueils, On appelle dans le pays, 
Skaer ou Skier , dentelure , cette sorte de côte. 
Mer Baltique. — Cette mer doitêtre considérée 
comme un golfe de l’océan Atlantique. Elle re- 
çoit bien plus d’eau des fleuves qui’ s’y jettent, 
qu'elle n’en reçoitde l'océan : aussi est-elle peu 
salée, Sa plus grande profondeur n’est que de 
5o toises, Dons de la Suède , elle forme lé golfe 
‘de Bothnie et celui de Finlande : auprès de la 
Russie d'Europe , elle forme le golfe de Riga. 
Cette mer gèle ordinairement, dans sa partie 
supérieure ,, pendant 3 à A mois de l'hiver. 
Lacs , rivières et canaux. — Les principaux 
"sont : PHornawam , dans la Laponie Suédoise ; 
V Hielmar’ etle Malar dans la Suède propre ; le 
Wener et le Wetter., dans la Gothie. 
Les principales sont là Z'ornea, la Lulea , le 
Calis-E et la Gœta, Le Tornea nait yers le Go, 
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30. coule d’abord de PO. à PFE. arrose la 
aponie , reçoit le Muonio , qui forme avec la 
ornea , la limite entre la Suède et la Russie , et 
e jette dans le golfe de Bothnie ainsi que la 
ulea qui coule du N, O, au S. E. le Calix prend 
sa source auprès des montagnes de la Norwège, 
court à PE. ensuite au S. et débouche dans le 
golfe de Bothuie, près de Calix. La Gœtha se 
forme d'un grand nombre de torrens, qui des- 
cendent des montagnes. Avant de sortir du grand 
lac Wener , elle prendle nom de Clara, et se 
jette dans la mer, non loin de Gothenbourg. La 
navigation intérieure, qui se fait par lesrivières et 
les lacs a été étendue par des canaux , dont les ` 
principaux sont ceux d’Ærboga , de Stroemsholm 
et de Zrollhatta 
Montagnes , forêts. — La Suède est hérissée 
de montagnes, dont la chaîne principale sépare 
la Suède et la Laponie Suédoise de la Norwège , 
où nous en ayons parlé, La montagne d'Ænaxa, 
au N. deCorsua, est célèbre pour avoir servi à 
Maupertuis pour la mesure de la terre, Le Sku- 
| laberg, si frappant par sa forme pittoresque, est 
la montagne la plus considérable sur les bords du 
golfe de Bothnie ; elle sert d'indice aux navires 
qui sont sur la mer, Elle offre , au-dessus de la 
route - un mur perpendiculaire et uni de plus 
de 8,000 pieds. Eile est célèbre chez les botanistes 
Suédois, parce que Linnée pensa perdre la vie 
dans une caverne sur le sommet de cette montagne. 
Les forêts de ce royaume sont nombreuses et 
abondent en toute sorte de bois qui servent à ex- 
ploiter les mines. 
Productions des trois règnes. — La Suède 
abonde en mines d’argent, de cuivre, de plomb 
et de fer. Elle fournit aussi du cobalt, du zinc, 
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de l’antimoine , des cristaux , des améthystes , des 
topazes , du porphyre, du lapis-lazuli , des agates, 
des cornalines , du marbre ét d’autres fossiles. 

Les Suédois récoltent assez de grains pour l’ap- 
provisionnement de leur pays : la Gothie produit 
du froment, du scigle , de l'orge , de avoine, des 

ois et des fèves. En été, on y recueille des frai- 
ses, des framboises , des groseilles rouges et d'au- 
tres menus fruits. 

Les animaux sont à peu près les mêmes que 
ceux de la Norwège et du Danewarck ; mais les 
poissons que fournissent les lacs et rivières sont 
si abondans , qu'on sale les brochets pour les ex- 
porter : l'huile des veaux mârins qu'on prend dans 
le golfe de Finlande est aussi un article considé- 
fable d'exportation. La pêche du hareng forme 
encore une branche importante de commerce. 

Cuüriositésnaturelles, — Les superbes catarac- 
tes et leséclases de Z'rollhatia dans la Gætha sont 
justement célèbres :la vue dont on y jouit esttrès 
piuoresque par les différentes cascades et les 
rochers que lon aperçoit de tous les côtés. La 
hauteur réunie de toutes les cataractes depuis le 
lac Wener jusqu'au-dessous d'Olida, est de 130 
pieds suédois. Les entonnoirs sans issue , qu'on 
nomme en Suède chaudières des géans , oflreut 
aussi un phénomène. 
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Population, habitans. — La population de la 
Suèdemonte A trois millionsd'habitans,dont 900,000 
pour la Norwège, L'habillement est à peu près le 
même en Suède qu'en Danemarck. Les Suédois 
dans les parties septentrionales , ont généralement 
un beau teint, qui est très varié dans d’autres pro- 
vinces ; les mœurs des grands ressemblent telle- 
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ent à celles des Français et les gens du peuple 
ont si vifset si affables qu'on les a appelés les 
rançais du Nord. Les Dalécarliens se distinguent 
leur probité et leur brayoure, Les Norrlandais 
ut plus laborieux plus industrieux plus riches que 
e reste des Suédois, quoique la nature les ait peu 
avorisés quant au sol et au climat. 
Les habitans de la Suède n’ont pas d'autre am- 
ition que de mener une vie tranquille , eux et 
leurs familles, 

Religion — Le luthéranisme, est la religion 
de la Suède. 11 y a un archevêché et 12 évêchés. 

Langue. — La langue qu'on parle en Suède 
estun dialecte gothique. $ 

Universités , académies , savans, — Un emmpte 
en Suède deux universités : celle d’Upsai la plas 
célèbre du nord, et celle de Lund, il y a en 
outre 12 académies parmi lesquelles ,on distingue 
celle de Stockholm. 

La reine Christine contribua beaucoup à éten- 
dre les sciences en appelant auprès d'elle les 
savans étrangers qui répandirent dans le royaume 
le germe des connaissances qui commencèrent en- 
suite à s'étendre, Puffendorf, né en Allemagne , 
s’est illustré en Suède, comme homme d'état et 
comme historien. Pontoppidan et sur-tout Linnée 
ont porté à un très-haut degré l'étude de Vhis- 
wire naturelle ; ce dernier a fait fleurir la bota- 
nique, dont on le regarde comme le père. Tilas, 
Walérins , Quist, Cronsted , Bergmann , Scheele, 
occupent le second rang dans l’histoire naturelle, 
Dalin et Lagerbring, brillent dans l’histoire par 
un style concis. La Suède compte aussi ses poëtes 
et ses orateurs. 

Industrie et commerce, — On travaille main- 
tenant en Suède une très grande quantité de cui- 
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vré rouge et jaune , d’acier et de fer : il s’y trouye 
des fonderies de canon, des forges pour les an- 
cres, les armes à feu et la fourbissure ; des mou- 
lins à filer, à laminer, à fouler, à percer et à 
imprimer, 
-Le commerce des Suédois consiste en bois de 
construction , goudron , résine, écorces , potasse , 
ustensiles de bois, cuirs, lin, chanvre, pelleteries , 
fourrures, cuivre , plomb , fer, cordages et poisson 
sec. lls recoiventen échange du sel, des vins et 
des eaux-de-vie, du tabac, des laines, du lin, 
du chanvre , du coton et des épiceries. Toutes les 
villes ne peuvent pas commercer avec les étran- 
gers. On appelle Srapelstaders , celles qui ont ce 
droit, et Upstaders celles qui ne l'ont pas, 
Gouvernement. —Le gouvernement de la Suède 
est une monarchie héréditaire dont les femmes ne 
sont pas exclues, Le roi assemble et dissout les 
états du royaume quand il veut, Le prince ré- 
gnant est Charles-Jean Bernadotte , général fran- 
çais, adopté par Charles XIV, Il est monté sur 
le trône en 1818, 
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LAPONIE SUÉDOISE. — Cette province est au 
N. des autres, Elle se divise en cinq cantons, qui 
prennent leurs noms des rivières qui les arroserit. 
ie contiennent aucune ville Ces cantons sont cenx 
de Tornea, de Lulea , de Pitea , X’ Umea et d d sèle. 

BOTHNIE, — Cette province’, bornée au N. O; 
par la Laponie , donne son nom an golfe que la 
Baltique forme sur ses côtes ; et ce golfe la divise 
én deux parties on préfectures, qui sont la Westro- 
Bothnie et l'Ostro-Bothnie ; cette dernière appar- 
tient maintenant à la Russie. | 

W£srro-Borunté ou BOTHNIE OCCIDENTALE, 
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— Cette partie a des forêls, des lacs et des mines : 
Les bords du fleuve Toruea sont très florissaus par 
agriculture. 

Umeÿ , capitale, petite ville située à l’'embou- 
hure de la rivière du même nom, dans le golfe. 


Skelefteo, au N. dans une vaste plaine, est 
emarquable par une église qu'on découvre de 
très loin, et qui offre l'édifice le plus beau et le 
« plus grand de ces régions boréales. 


SUÈDE SEPTENTRIONALE ou NORRLAND. 
= Cette grande province est couverte de bois, de 
montagnes, de lacs et de rivières.Elle se divise en 
six parties ; qui sont : la Jemptie , l'Angermanie 
l'Herdalie, la Medelpadie, l'Helsingie etlaGestricie, 

JEmPTIE. — Cette partie est au N. O. des antres, 


Froson, capitale , est située dans une île du lae 
Storsio. 

ANGERMANIE, — Cette partie est à l'E. de la 
Jemptie. 

Hernosand ; capitale, a un port sur le golfe de 
Bothnie, 11 s’y tient tous les ans une foire cousidé- 
rable. Pop. 2,500 hab. 

. HERDALIE. — Cette partie , au S, O. de la Jemp- 
tie , ņa aucun lieu remarquable. 

MÉDELPADIE. — Cette partie èst au $. de DA 
germanie, 

Sundswall , capitale, a un port sur le golfe de 
Bothnie , où l’on construit de grands vaisseaux. Pos 
pulation , 1,500 hab. 

HELSINGIE.— Celte partie est au S. de la Médek 
padie. 

Hudwickswall , capitale , avec un port sur le golfe 
de Bothnie , d'où Pou exporte beaucoup de Lois. P. 
1.960 b. 

. GESTRICIE. — Cette partie est au S, E. de Piel- 
singie. 

Gefle , capitale, a un port ser le golfe dé Bothnie, 


Ses habitans s'adounent principalement à la pêche, 
P. 5,600 hab. 


E 
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SUEDE PROPRE. — Cette province , au S. E. 
du Norrland , contient cing parties , qui sont : la Da- 
lécarlie , la Westmanie, TUpland ; la Néricie, et 
la Sudermanie, 

DALÉCARLIE, — Celte partie au N, O. de la Ges- 
tricie , contient beaucoup de mines. 

Fahlun , capitale , entre deux lacs ,est une ville 
grande et bien peuplée. On y remarque plusieurs 
beaux édifices ; entre autres une église qui est cou- 
verte en cuivre, et dont les portes sont d’airain P. 
4,700 hab, à PE de Fahlun , sont les fameuses mines 
de cuivre , le meilleur de la Suède. 

WESTMANIE. — Cette partie est au S. O.de la 
Dalécarlie, 

W'esteras, capitale, sur le lac Mälar, a un 
siège épiscopal, uncollège et un château où est 
établi un magasin de grains, Pop. 3,200 hab. 

UPLAND = Cette partie est à VE. de laçWest- 
manie, On la divise en deux portions, savoir : celles 
de Stockholm et d’'Upland.. 

STOCKHOLM , capitale de PUpland et de tout 
le royaume de Suède , est située sur sept peti- 
tes îles et deux presqu'iles, et bâtie sur pilotis. Sa 
situalion singulière et tont-à-fait pittoresque frappe 
les étrangers.Un grand nombre de rochers de granit 
s'élèvent au-dessus de l’eau , et présentent l'aspect 
le plus hardi. Le port est spacieux, commode et pro- 
fond ; quoique d’un accès difficile. A l’extrémité du 
port, plusieurs ruess’élèvent l’une au-dessus de l’au- 
tre , et forment un amphithéâtre dont le sommet est 
couronné par le palais du roi. A l'exception des fau- 
bourgs , dont les maisons sont en bois et peintes en 
rouge , tous les bâtfimens sont de pierre ou de bri- 
que , et revêtus de stpe blanc, Le palais du roi , si- 
tué au centre de la ville et sur le terrain le plus émi- 
neut , est un vaste édificequadrangulaire, d’une ar- 
chitecture magnifique, On remarque aussi la ban- 
que , la douane , l’église de ÆRitterholm, Vhotel de 
ville , la salle de l'opéra, les arsenaux, le magasin 
de fer, le magnifique quai, au pied du château. Gette 
ville possède plusieurs académies et collèges, un 
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musée, des bibliothèques, un cabinet d'histoire na- 
turelle , un observatoire et plusieurs belles pro- 
menades. | 
* Son industrie consiste en fabriques de draps, 
’étoffes de laine , de soieries ; de cuirs, de châ- 
peaux , de toiles à voiles , d'indiennes , de tapisse- 
ries , de glaces, de porcelaine et de laience ; en 
ouvrages d'acier , pendules et montres. P.76,000. 
hab. Dist. 113 L, N.E. de Copenhague, 150 O.de 
Pétersbourg, 165 N. de Berlin, 320 N.E. de Lon- 
dres , 260 N.O. de Vienne, 450 N.O. de Cons- 
tantinople, et 380 N.E. de Paris. Lat, N, 59, 20.31. 
Long. E. 15, 4815.1 i 
Upsal, au N.O., sur la Sala, estune grande ville 
qui a un siège archiépiscopal, une académie, une 
université , un observatoire , et un beau châtean 
bâti sur une montagne escarpée. Sa cathédrale est 
la plus belle église du royaume : on y voit les tom- 
beaux, de plusieurs rois de Suède, D. 4,400 hab, sans 
les étudians. Cette ville renommée par les foires qui 
se tiennent en hiver sur la glace , est le lieu du cou- 
ronnement des monarques suédois, Lat, N. 59. 51. 
Bo, Long, Eni 15 18, 45. ñ i 
Nénicre.— Cette partie est au S, O. de l'Upland, 
Orebro ; capitale , est située sur le lac Æielmkür. 
Pop. 2,800 hab, 
. Driningholm, le Versailles de la Suède a 3 4 
4,000 habitans , lorsqne la cour y réside, 
. SUDERMANIE,— Cette partie est à P'E, de la Né 
ricie, 
Nikoping , capitale , ville bien bâtie et très-com- 
merçante, aun bou port sur la Baltique, P 2,300 b. 
GOTHIE,. —Cette province, au S.O, de la Suède 
propre, se divise en nenf parties „qui sont: le Wer- 
meland , la Dalie , le Bohnsland , la Westro-Gothie 
l'Ostro-Gothie , le Smalaud , le Halland , la Sca~ 
nie on Schonen. et le Bleking. 
W£ERMELAND..— Cette partie au N, des autres ; 
renferme des mines abondantes, et fournit bean- 
coup de poisson, 
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Carlstadt , capitale sur le lac HI ener, a un sièse 
épiscopal et oan collège, On y fait un assez bon com- 
meree. P. 1,800 hab. 

Daëre. — Cette partie est au S. de Wermelind, 

“mal , capitale, sur le lac Zenger, faitun assez 
grandcommerse en bois de constructiou.P.800 hab, 

BoHusLanD.— Cette partie est an S. O. de la 
Dalie, Les habitans ramassent sur les rochers leli- 
chen , qu’ils exportent. 

Bohus ; capitale , a mn châteæa très-fort , bâti 
sur an rocher , au milieu de la Gothelbe. 

Maclsirand, situé au N. , dans une ile voisiné du 
continent , a une citadelle très forte , un beau port 
sur le Cattégat , capable de contenir une flotte nom- 
breuse, Le phare de cette ville est remarquable :six 
miroirs ardens, tournant au moyen d’un roua ge, ré- 
pandent an loin leurs clartés mobiles. P. 1,200 bab. 

WESTRO-GOTHIE où GOTHIE OCCIDENTALE, + 
Cette partie est au S. E. da Bobhusland, On y trouve 
le lac EI etter, qui a, dans quelques endroits, plus de 
300 brasses de profondeur. 

Gothenbourg où Gotheborg,capitale surle Cattégat 
est une des plus commerçantes ville de la Suède, 
Elle a un bon port, un siège épiscopal ; une aimi- 
ranté, mme forte garnison, un tribunál de commerce 
et nn collège;on y fabrique des draps et d’autres étof- 
Ges Pops 20,000 hab: Lat. N. 54: 42: 4: Long. E. 9. 

+ JO. 

"ët teg où GOTRIE ORIENTALE, =» Célte 
partie est à l'E de la Westro-Gothie. 

Norkoping , capitale sur la Motala, anune très 
belle forge pour le laiton, des pspeteries ; ét dés 
manufactures d'armes et de tabac. P. 9,000 hab. 

SuALAND, — Cette partie est au S. O. de l'Ostros 
Gôthie, 

„Calmar, capitale, a un port sar la Baltique , un 
siège épiscopal. Cette ville est célèbre par le traité 
d'union uni d conclut en 1497, et renditMarguerile 
maitresse des trois royawnés : P. 4,100 hab: 
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H'esterwick, au N. possède nn port sur la Balti- 

que , an chautier et une manafacture d'armes : On 
fait an grand commerce en bois de construction, P» 
“3,600 hab. 

Jonkoping , ‘au N. ©., sur le lac Ferter , avee 
un arsenal. Ses environs sont frès pittoresques : où 
voit à deux milles de là les quatre cascades de Hus- 
guam; à deux journées de marche , on aperçoit celle 
de Skalptefek , qui s'élance en trois branches d’une 
hauteur de 80 pieds, A six milles de là, le mont 7'abert 
offre la principale curiosité du pays: C’est une masse 
isolée longue d’un tiers de lieue,et haute de 200 toi- 
ses : on y découvre à nu les entrailles de la terre. 
Pop. 4,000 hab. 

HaLLAND. — Cette partie est à l'O. du Smaland, 

Halmstad , capitale, avec un port sur le Cattégat, 
cultive beaucoup de tabac dans ses environs, Pops 
1,200 hab. 

IWarberg, au N. O., port sur le Cattégat , fait un 
bon commerce, Pop. 2,000 hab, 

ScaAN1E, — Cette partie, au S. O. du Halland, 
jouit d’une température assez douce , el d’un sol 
fertile ën grains. 

Lund , capitale , et ville considérable , a un siège 
épiscopal et une université ; on admire la cathé- 
drale , la bibliothèque , le jardin botanique et l’ob- 
servatoire. Pop.3,000 hab; 

Helsingborg , au N. O. a un port sur le Sund, et 
des eaux minérales qu’on estime. Pop. 1,600 hab, 

Malmö , au S. O., ville forte ayec un bon port 
sur le Sund. Pop. 5,200 hab, 

BLEkING. — Cette partie est à PE. de la Scanie, 

Carlskrona , capitale , agréablement située sur Ja 
Baltique , se compose de plusieurs îles , dans un 
enfoncement de la mer , dont la plus grande nommée 
Trosa , contient la ville proprement dite , recons- 
truite en briques , depuis l'incendie de 1790. On y 
voit les établissemens de l’amirauté , qu'une mu- 
raille élevée sépare de la ville, 

C'est, après Stockholm, une des principales 
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villes de Suède. Son port est si grand, que toute la 
flotte royale peut y être à couvert; on remarque 
l'hôtel de ville et l’arsénal. Pop. 14,000 hab. ` 

Carlshamm , à VO., a an chantier et des manufac- 
tores. Ses habitans.cultivent beaucoup de tabac. Po- 
pulätion , 3,600 hab. 

La Suède a cédé au Danemarck , en 1815, la 
Pomeranie dite Suédoise, que cette dernière puis- 
sance a rétrocédée à la Prusse, en échange du 
Lauenbourg. 


ILES VOISINES DE LA SUÈDE. 


Les îles qui avoisinent la Suède et qui en dépen- 
dent, sont : Gothland et OEland , situées dans Ta 
mer Baltique. 

GOTHLAND, — Cette île , au S: de celle d’Aland, 
contient beaucoup de pierres précieuses. 

Visby , capitale, a un bon port. 

OELAND. — Cette île au S. O. de Gothland, 
fournit beaucoup de gibier. 

Borgholm , capitale, avec un château royal. 


ARTICLE IV. 
DANEMARCK. 


L.: royaume de Danemark comprend lës pays 


qui sont marqués dans le tableau suivant, 
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ISLANDE: 
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Situation et étendue. — L'Islande est une ile 
side dans la mer Glaciale , entreles Där et 67° 
degrés de lat. N., et entre les vor et 27° degrés 
de long. O. Elle a 120 lieues de long. sur 75 de 
large, | 

Nom moderne. — L'Islande tire son nom mo- 
derne des énormes glaces qui se trouvent dans les 
environs de cette île. 

Division. — L'Islande est divisée en quatre 
parties, quirépondent aux quatre points cardinaux, 

Aspect, Climat et sol. — Le ciel de l'Islande 
offre des prodiges: à wavers un air rempli de pe- 
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tites particules glacées , le soleil et la lune parais- 
sent doubles ou prennent desformes extraordinai- 
res. L’aurore boréale se joue en millereflets de di- 
verses couleurs. Partout l'illusion du mirage crée 
des rivages et des mers, / 

Le climat de P Islande est moins rigoureux que 
sa latitude ne le ferait présumer; mais l'atmosphère 
y subit de fréquentes variations, Les gelées durent 
fort avant dans le printemps. Des ouragans se font 
sentir , et les côtes y sont sur-tout exposées. Le sol 
de l’Islande est stérile sur les côtes, mais assez fa~ 
vorable aux prairies, 

Le Lichen qui sert à la nourriture ainsi que 
d’autres plantes y vient très-bien. | 

Productions minérales. — V/Islande contient 
du fer, du cuivre , du plomb , et sur-tout du 
soufre ; du porphyre , du cristal de roche, du 
jaspe , des agates, Le saturbrand est une espèce 
de bois qui s’est durci sans être encore pétrifié : 
cette substance allumée donne une flamme très 
vive, et répand une grande chaleur, On la polit 
très bien, et les habitans en font divers ustensiles. 

Animaux .—Les principaux sont les chevaux , 
les bœufs et les vaches, la plupart sans cornes ; les 
moutons en ont deux et quelque fois trois; ils don- 
nent une laine plus longue que celle des moutons 
danois. On trouve aussi des renards , qui four- ` 
nissent de belles pelisses ; des rennes qu'on 
a introduites ; parmi les oiseaux on distingue les 
dredon renommé pour son duvet délicat ; des 
faucons, dont les blanes qui sont rares se vendent 
jusqu’à 100 D. pièce. La mer et les rivières abon- 
dent en poissons que les Islandais négligent trop. 

Montagnes , curiosités naturelles. — L'Islande: 
est coupée par de hautes montagnes , dont la prin- 


cipale chaîne s'étend de PE. à l'O, Plusieurs de 
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ces montagnes sont des volcans : le plus considé- 
rable est l’/Jékla , situé dans la partie méridionale 

. de l'ile , à environ cinq quarts de liene de la 
mer, Son sommet forme trois pointes : celle du 
milieu, la plus haute, a 4,800 pieds au-dessus 
du niveau de Ja mer. Il en sortsouvent des flammes 

et un torrent de matières brûlantes. 

Parmi les autres curiosités naturelles de VIs- 
Jande, rien ne mérite autant de fixer l'attention 
que les sources d’eau chaude dont les principales 
sont le Geyser, et le Strok qui west qu'à 29e 
pieds du premier , où les habitans. font cuire leurs 
légumes ou leurs viandes, en y suspendant le pot 
rempli d'eau froide dans lequel ils les mettent, 

Les collines de soufre offrent un phénomène: 
on voit à leurs pieds l'argile dans une ébullition 
continuelle : on entend les eaux bouillonner et 
sifler dans l’intérieur de la montagne. Une vapeur 
chaude couvre ce terrain, d’où souvent il s'élance 
des colonnes d’eau bouenses, Le soufre , qui 
forme la croute de ces couches d'argile , est or- 
dinairement très chaud, et s’y présente dans les 
cristallisations les plus me CA le bois que 
la terre refuse aux Islandais, leur est amené par 
la mer , qui jette sur les côtes septentrionales de 
de cette île , une prodigieuse quantité de gros 
troncs de pins, sapins, et autres arbres ; les ha 
bitans en négligent la majeure partie, 
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Population , habitans. — On ne compte en Is- 
lande que 60,000 babitans. L’habillement des 
Islandais est décent, propre et convenable au 
climat, 

Les Islandais généralement mal logés, n'ont 
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point de cheminées, même dans les cuisines : ils 
forment une espèce d’ätreau milieu de la chambre, 
entre trois pierres , et la fumée s’exbale par un 
trou pratiqué dans le toit de la maison, Leur prin- 
cipale nourriture consiste en poisson sec,en beurre 
rance qu’ils considèrent comme une friandise, en 
lait mélangé d’eau, en petit-lait, et en peu de 
viande. Le pain est si rare chez eux, qu'il y a 
très peu d’habitans qui puissent en manger pen- 
dant plus de’trois ou quatre mois de l’année. 

Les Islandais , généralement d’une taille 
moyenne et bien conformée, sont peu vigoureux, 
parce que leur nourriture est maigre et peu suc= 
culente : probes, bienyeillans, peu industrieux, 
mais fidèles et obligeans, ils exercent l'hospitalité. 
Leurs occupations consistent dans la pêche, le 
soin de leurs troupeaux; dans la fabrique des cuirs, 
étofles grossières , bas de laine , gants, 

Parmi les excellentes qualités de l’esprit et du 
cœur, que possèdent les habitans, on distingue 
leur contentement intérieur dans leur état, et 
leur reconnaissance envers la Providence pour 
les bienfaits qu’elle leur a accordés : Privés, par 
leur situation et la pauvreté de leur pays , de 
tous les avantages et des productions que la nature 
prodigue aux climats plus heureux , les Islandais 
ne se doutent pas qu’il existe d’autre contrée plus 
avantagée du ciel que la leur, Ils mangent leur 
poisson cru et séché , et leur beurre rance, avec” 
la plus grande gaîté de cœur, 

L'amour de la patrie est aussi fort chez eux 
que chez tout autre peuple. 

. Les mœurs des Islandais sont pures , et la jus- 
lice y trouve rarement des criminels. Il n’y a 


qu'une prison pour toute l'ile , et encore est-elle 
Lés-souvent yide, 


A 
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Le jeu d'échecs est l’'amusement favori des Is- 


landais :ils se plaisent aussi à réciter des vers, 
et à lire les écrivains grecs et latins. 
Religion. — Le luthéranisme est la religion de 
Islande. 
Langue. — La langue est la même que celle 
qu'on parlait anciennement en Norwège, enr 
Danemark et en Suède : elle s'est conservée si 
pure chez ces insulaires , qu’ils entendent avec 
facilité leurs plus anciens monumens historiques, 
Conimerce. — Le commerce des Islandais con- 
site en poisson sec, mouton, agneau et bœuf 
salés ; beurre, suif, huile de baleine , étoffe de 
grosse laine, bas, gants , laine écrue , peaux de 
brebis, peaux d’agneaux, fourrures de renard de 
diverses couleurs , édredon , et plumes. Ils re- 
çoivent en échange du bois, des lignes et des 
hameçons pour la pêche ; du tabac à fumer , du 
pain , des fers pour les chevaux , des vins et des 
eaux-de-vie , de linge et des soiries. 
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Reikiavik , nouvelle capitale a 160 maisons. 
Skalholt, AVE., sur des montagnes , a un évêché 
elun collège, y 
Près de Skalholt, on trouve 40 fontaines bouil- 
lantes , dont les eaux sont de différentes couleurs, 
et s’élancent à des hauteurs plus ou moins considé- 
Tables. Au centre est la source principale , appelée 
Geyser : elle s'élève quelquefois à go pieds. 
ILES DE FAROER. = Ces iles qui WE San da 
KSE de l'Islande, sont situées dans la mer 
uNord, au S. E. de l'Islande, entre lés 61° et 63e 
deg. de lat. N,,et entre les 8°. et 11° deg. de long. 
O. On en compte 24. Elles ont 20 1. de long sur 14 
de large, Elles contiennent du cuivre , du charbon 


de terre et d’autres substances minérales, Pop. 
5,000 hub, 
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Thorshaven , ville avec un port et un gymnase , 
est l’entrepôt des objetsd’exportation de ces îles. 
SrrgMOoE.— Cette ile la plus grande de toutes , 
a un phare naturel, sur une montagne. 


ar SECTION. 


DANEMARCK. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Situation et étendue, — Le Danemarek est si- 
tué entre les 53° et 58° deg, de lat. N., et en- 
tre les 5° et 11° deg. de long: E. I a 80 lieues 
de long sur Go de large. | 

Limites: — Le Danemarck est borné au N: 
par le Cattégat ; à IO. par la mer du Nord; au 
S; par VAllemagne et la mer Baltique}; à PE. 
par le Sund, qui le sépare de la Suddo , et par 
la mer Baltique. 

- Nom. — Le nom moderne de Danemarck , 
donné à la presqu’ile et aux îles voisines , vient 
des Danois , dernier peuple qui a demeuré et 
qui demeure encore dans ce pays. 

Division. — Le Danemarck comprend les pays 
êt Îles marqués dans le tableau page 63. 

Climat et sol. — Ce royaume jouit d’un climat 
humide : on n’y connait presque pas le prin- 
temps et l’automne ` on y passe subitement du 
froid au chaud, et du chaud au froid. 

Le Jutland est traversé du N. au D. par une 
chaîne de montagnes, Le Holstein, à PO. a un 
terrain bas, des landes et des marais. Dans presque 
toute Pile de Séeland le sol est sablonneux. 

` Rwiċres , canaux et lacs. — La principale ri~ 
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vière est l’Eyder, p prend sa source au lac de 
Bossée , coule de PE. à PO. , sépare le Jutland 
du Holstein , et se jette dans la mer du Nord, 
Le canal de Holstein , de 9 lieues, commence à 
Rendsbourg, et communique à la mer Baltique. 
Il ouvre une communication plus sûre entre la mer 
du Nord et la Baltique , que celle du Sund, et 
porte des vaisseaux de Go à 7o lasts. 

Les principaux lacs du Danémarck sont, dans 
le Jutland , celui d’Æsmild, près Wiborg; et 
dans le Holstein , ceux de Westen et de Ploen. 

Productions végétales et animales, — Le Da- 
nemarck abonde en toutes sortes de grains , en 
pois, cumin , moutarde , pommes de terre, ex- 
cellens légumes, superbes pommes, poires, prunes 
abricots_et pêches en plein- vent. Il produit.une 
excellente race de: chevaux de trait et de selle ; 
on en vend annuellement un grand nombre à 
l'étranger. On y trouve beaucoup de bêtes à cor- 
nes et de pores. Les bœufs du Holstein sontre-- 
nommés, d y compte un million de moutons 
dont la laine est peu fine. On n’y voit ni loups 
ni ours. Les côtes sont très poissonneuses. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE, 


Population , habitans. — La population du Da. 
nemarck est évaluée à 1,600,000 habitans. Les Da- 
note tåchent d'imiter l'habillement, les manières 
et la galanterie des Français. 

Religion. — Le luthéranisme est la religion du 
Danemarck , mais toutesles autres y sont tolérées. 

Langue. — La langue Danoise est dérivée du 
teutonique ; mais à la cour on parle l'allemand et 
le français. 

Instruction publique. — Le Danemarck possède 
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deux . universités : celles de Copenhague et de 
Kiel, plusieurs collèges où l’on enseigne le latin 
aux frais du gouvernement : le Holstein en a 16; 
le Jutland et les Îles, 10. le Sleswick 11, l'Islande 
2, Ona établi à Sorë , Odensée et Altona des aca- 
démies où l’on recoit une éducation plus dis- 
tinguée. 

Manufactures et commerce. — Le Danemarck 
fabrique toiles, draps, tapis, couvertures, den- 
telles, toiles à voiles, rubans, porcelaine , faïence, 
poterie noire très recherchée , faux et autres ins- 
trumens aratoires. Le commerce des Danois 
consiste en bois de construction , bêtes à cornes, 
chevaux, beurre , suif , huiles, goudron, poix, 
cuirs , pelleterie et stockfish. Ils reçoivent en 
échange du sel, des vins et des eaux-de-vie, qu’ils 
tirent de la France et du Portugal; des soieries, 
qu'ils tirent de Phalie; des draps , des horloges 
et des serrures, qu’ils tirent de l’Angleterre. 

Colonies, — Les Danois ont établi des colonies 
en Asie, en Afrique et en Amérique 

Ilsont, en Asie , la ville et le territoire de Tran- 
quebar, sur la côte de Coromandel, 

Ils ont, en Afrique, le fort de Christianbourg , 
sur la côte de Guinée. 

ils ont, en Amérique, des établissemens dans 
le Groënland ; les îles de Saint-Thomas , de Saint- 
Jean et de Sainte-Croix, dans le golfe du Mexique. 

Nous parlerons de ces colonies quand nous trai- 
terons des parties du monde où elles se trouvent. 

Gouvernement, — Le gouvernement du Dane- 
marck est une monarchie héréditaire dont les fem- 
mes ne sont pas exclues. Le prince régnant est 
Frédéric VI, né en 1768 : il est monté sur le 
trône en 1808, 
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JUTLAND. = Celte Ee se divise en deux 
arties, qui sont : le Vord-Jutland et le Sud-Jut- 
nd. 


NorD-JuTLAaND. — Cette partie est d’une grande 
fertilité 

Aalborg , Capitale, située sur le canal qui joint 
le golfe de Lym avec le Caltégat , a un siège] épis- 
copal , et fait un bou commerce, Pop. 5,800 hab, 

HWiborg, au S.S. O., sur le lac Æsmild, a un 
siège épiscopal , un collège et des manufactures de 
toiles et d’étoffes de laine. 

Aarhus , au S. S. E., ville grande et bien pen- 
plée , possède un bon port sur le Cattégat, et un 
siège épiscopal, On y fait d'excellente bière, et 
Von y distille beaucoup d’eau-de-vie de grains, dont 
il se fait an débit considérable. P. 6,000 h. 

Fridéricia, au S., est une ville forte , située sur 
le petit Belt. On appelle ainsi le détroit qui sépare 
Vile de Fionie du Jutland; et on donne le nom 
de grand Belt au détroit qui sépare la même île de 
celle de Séeland, Les vaisseaux qui passent le petit 
Belt paient un péage à Fridéricia. P. 3.000 Lab 

Kolding , au S. , a un port sur un golfe de là mer ` 
Baltique , et fait un commerce assez considérable 
en bestiaux et en chevaux. 


Sup-Juri.AND.— cette partieporle aussi le nom 
de duché de Sleswick. 

Sleswick, capitale, ville considérable , bâtie 
en amphithéâtre, avec une grande rue , dont les 
maisons séparées par des jardins et des cours res- 
semblent à des maisons de campagne ; elle a un 
bon port sur le Stie , golfe de la Baltique , une ma- 
nufacture de batiste , qui fourn t des toiles anssi fines 
que celles de France; on y fabrique aussi des fils 
propres à faire de la dentelle. Elle posséde un 
siège épiscopal et une cathédrale riche en monu- 


meng, Pop. 6,000 hab, 
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Flensbourg, au N.p". O., avec un port sur le golfe de 
la Baltique, fait un bon commerce. Cette ville a des 
papeteries et des distilleries. P. 12,500 hab. 

Tondern , au N. O. , sur la idau, a une bonne 
citadelle et des manufactures de dentelles. P.2,600 h. 

Husum, à VO., bon port sor un golfe de la mer 
da Nord, fait un grand commerce en bestiaux et 
en chevaux. Population, 4,000 habitans. 

Tonningen, à l'O. S.O., à l'embouchure de l£y- 
der, ville très commerçante avec le meilleur port de 
la côte occidentale. Pop. 2,000 hab, 


` ILES VOISINES DU JUTLAND. 


Les principales îles qui avoisinentle Jutland, et 
qui en dépeñident , sont celles de Sylt, de Fohr, de 
Nord Strandet d Helgolandiou Heligoland.Elies sont 
situées près de la côte occidentale de ce pays. 

HELGOLAND. — Cette île , située dans la mer du 
Nord, est éloignée de 15 lieues de l’'embouchnre de 
l'Elbe , et divisée en trois parties : la Terre Haute, 
ou le rocher taillé à pic, haat de 166 pieds; la 
Terre-Basse et l'Ile Sablonneuse on les Dunes, 
Helgoland a deux bons ports formés par la nature , 
et susceptibles d’être améliorés. Cette île ne pro- 
duit que de l'orge et de l’avoine. Les Anglais s’en 
sont emparés en 1808, et Pont considérablement 
fortifiée. Elle domine les côtes du Danemarck et 
de (Allemagne, Pop. 2,500 hab. 

HOLSTEIN. — Ce duché est au S. du Jutland. 
Son territoire, bas dans la partie occidentale, serait 
inondé par la mer s’il n’en élait pas garanti par de 
fortes digues. Il a beaucoup de landes et de ma- 
rais : il fournit beaucoup de bestan et de che- 
vaux ; du beurre , du fromage , du poisson , du sel, 
du charbon de terre et de la tourbe. 

Kiel , capitale, est une belle ville , avec un port 
au fond d’un golfe de la Baltique qui reçoit des vais- 
seaux de ligne. On remarque le château, dans une 
position charmante , qui renferme l'observatoire, 
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es bâtimens et les collections du l’université ; l'hô- 
ital Saint-Georges , les promenades. P, 7,c00 h. 
Rendsbourg, à l'O , ville grande, comwerçante et 
visée par D Eder en deux parties: la vieille ville et 
neuve, Celle-ci la plus régulière et la mieux bâtie 
st davs le Holstein; tandis que l’autre dépend du Sles- 
vick. Rendsbonrg a des fortifications-considérables 
t sert de boulevard an Danemarck , du côté de 
’Allemagne, Pop. 6,000 hab, : 

Glückstadt, au SO. ville forte,aun port sur la/rive 
droite de l'£Elbe,près de sonembouchure.P,4,800 h. 

Altona , au S., sur la rive droite de PElbe, est 
une grande ville , quia un bon port, et fait un 
commerce considérable, Elle a des manufactures 
d’étoffes de soie, velours, gants, bas, chapeaux , 
toiles cirées, glaces, faience, et papiers peints 3 
des raffineries de sucre , des fabriques d’eau-de-vie, 
de vinaigre , d’eau-forte el de tabac; des chantiers 
où l’on construit des vaisseaux. Celte ville touche 
presque à Hambourg dont elle est comme un faus, 
bourg. Pop. 25,000 hab, 

LAUENBOURG. — Ce duché, borné au N. O, par 
le Holstein, appartenait à l'Hanévre; mais par Pacte 
du congrès de Vienne de 1815 , la partie située sur 
la rive droite de Elbe fut cédée à la Prusse qui 
la rétrocéda au Danemarck, en échange de la 
Poméranie Suédoise, que cette dernière puissance 
reçut de la Suède en indemnité de la Norwège. 

Lauenbourg, capitale, sur lÆlbe, est remar- 
quable par un canal qui part de ce fleuve , dane la 
ville, et se rend dans la Steckenitz , qui se jette dans 
e Trave et fait communiquer la mer du Nord avec 
a Baltique. Pop. 3,000 hab. 


KM 


j ILES DANS LA MER BALTIQUE. 


Ces îles ne sont séparées les unes des autres que 
par de petits détroits. 
SEELAND. = Cette Île est fort peuplée, et 
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d'une fertilité extraordinaire , quoique des brouil- 
lards fréquens y nuisent à la salubrité de Pair. 

COPENHAGUE, capitale de l’île de Séeland etde 
tout le Danemarck , est située sur le Sund , et pré- 
sente un aspect magnifique. Le port , qui se trouve 
entre Pile de Séeland véi d’Amack,est Pun des plus 
beaux et des plussürs du Nord. La partie de cette ville 
bâtie dans les derniers temps, est sur l'ile d’Amack et 
communiqué par un pont avec les anciens quartiers; 
plusieurs rues ont des canaux, dés quais et des 
trottoirs en dales de granit, dune dimension ex- 
U'aordinaire , et les vaisseaux viennent jusqu'aux 
portes des maisons; parmi les édifices nombreux de 
Copenhague , on remarque les quatre petits palais 
d’Ainalienbourg , celui du prince Avugusteubourg 
et célui du comte Bernstorf; le château de Rosen- 
bourg, qui renferme le trésor ét ong des plus bel- 
les ét des plus riches collections de minéraux; le 
cabinèt dés médailles et un grand nombre d'objets 
précieux ; l’église du Sauveur , la plus belle de la 
ville, avec ùne tour d’une architecture magnifique ; 
la salle de spectacle , la superbe caserne mililaire , 
la place royale, décurée de la belle statue équestre 
de Christian V; L'observatoire curieux par sa tour , 
où l’on peut monter en voiture. 

Parmi les établissemens littéraires , on distingue 
l'université , la plus riche de l’Europe, les acadé- 
miës militaire , de marine , de chirurgie , de pein- 
ture , dè sculpture et d'architecture; la société 
royale des sciences, celle d’histoire natarelle , le 
masée royal, où l’on voit le fauteuil de Tycho- 
Brahée , la bibliothèque ch zi de 2500 ,000 volu- 
nies , celle de l’université de 60,000. Près de Co- 
penhague , un obélisque rappelle l’affranchissement 
accordé à tous les paysans danois, sons les auspices 
de Fréderic VI, alors prince royal. Copenhague four- 
nit au commerce du thé, dusucre,des mouchoirs, des 
mousselineset diverses étoffes de l'Inde, des porce- 
laines de la Chine et de l'huile de faleige, Bea manu- 
factures de draps de cotou-et de soieries, avec.celles 
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des environs , suflisent à la consommation da Dane- 
marck. La manufacture royale d’étoffes de soie a 

cent métiers. On trouve dans cette ville plusieurs 
fabriques très considérables de toiles peintes et une 
corderie. Elle a aussi des distilleries et des savon- 
neries. Cette ville, par une violation inouie du droit 
des gens , fut bombardée par les Anglais le 2 VC 
tembre 1807, et prise le 7 du même mois : 5 à 
600 maisons furent brûülées ou fortement endom- 
magées ` les arsenaux et tous les magasins de la ma- 
rine furent pillés. Elle se ressentira long-temps. de 
ce désastre, Population, 90,000 hab. Dist, 169 1. 
N. pr. O. de Vienne; 250 N: È. de Paris; 180 N. 
E. de Londres; 370 N. O. de Constantinople ; 230 
S. O. de Péterbourg ; 100 S. O. de Stockholm ; 
410 N. de Rome ; 420 N. O. de Madrid. Lat, N. 55. 
41. 4. Long. E. 10. 14, 51. 

Frédéricskbourg, au S.O., est le plus beau pa- 
lais du roi de Danemarck. 
` Roskild, à VO. ,;a un port au fond d'un golfe du 
Cattégat , un beau palais, un siège épiscopal et un 
collège. 1 

Elseneur , au N., est une ville forte, avec un 
bon port sur le Sünä. Elle fait un grand commerce , 
et plusienrs nations de l'Europe y ont chacune gn con- 
sul. Les vaisseaux qui passent le Sundpayent un péage 
à Elseneur, et baissent leurs huniers en passant. Elle 
a des raflineries, Population 7,800 hab. 

Près d’Elseneur est le fort de Cronborg ou de 
Cronenbourg „qui défend le passage du Sand, lequel 
wa qu’une lieue de large dans cet endroit ,et de 
profondeur qu’auprès de l'ile de Séeland. Ainsi les 
vaisseaux ne peuvent éviter de passer sous le canon 
de ce fort, 

Frost, — Cette île , à l'O. de celle de Séeland, 
est si fertile qu'on en exporte beaucoup de seigle , 
d'orge , de pois etd’avoine pour la Norwège et la 
Suède. e 

Odensée, capitale , est une ville ancienne, sitaée 
au centre de Pile „dans une très belle plaine. On y 
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trouve des monumens remarquables , entre autres 
le mausolée d’Alfeld, On y fabrique des draps et 
autres éloffes de laine , des gants de peau de chien 
et des harnois très estimés. Elle a un siège épiscopal, 
Population 5,380 habitans. 

Lacan, — Cette île au N. de celle de Femern , 
produit de bon froment, 

Naxkou , capitale , avec un bon port sur un galfe 
de la Baltique, 

Farsrer.— Cette îlet est à l’E.de celle de Laland, 

Nikoping , capitale, ville ancienne et bien bâtie, 
possède un château royal , qui est son plus bel ornes 
ment, 

Pornuozm.— Cette île, à PO. de celle de Müen, 
et très montueuse , renferme du marbre noir veiné 
de jaune , de la tourbe et du charbon de terre. 

Ronno , capitale , a un bon port sur la Baltique 
ei une manufacture de porcelaine, Pop, 2,000 hab. 
EVE = RIT SORT RER NN DER ES RE Les 


ARTICLE V, 


L Empire Russe , le plus vaste qui ait jamais 
existé , s'étend en Europe et en Asie, et occupe 
en superficie un 25°, du globe. Nous allons trai- 
ter ici de ses états européens, nous parlerons , 
au chapitre de VAsie, de ses autres immenses 
possessions. 


RUSSIE D'EUROPE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 6501, f Entre À 44° et 70° d. de lat. N, 
Large. 450": les D 19°. et 61° d. de long: 


Limites. — La Russie d'Europe est bornée au 
N. par lamer glaciale Arctique;au S., par la Turquie 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. %7 
d'Europe et la mer Noire ; au N.-E. , par les monts 
Ourals ; à PO., par la Suède, la Prusse et Pem- 
pire d'Autriche. 

Noms modernes. — Cet empire prend son nom 
moderne de Russie de Rutheni, un des anciens 
peuples qui l’habitaient ; celui de Moscovie vient 
de Moscou, son ancienne capitale, 

Division. — La Russie d'Europe est divisée 
comme il est marqué dans le tableau suivant, 


‘ITUATION, | GOUVERNEMENS Sr, CAPITALE*, 
SANS LER, DR POLOGNE. 


Arkbangel. , , 1 Arkhangel. 
Finlande, ,..,, | Abo. 

Olonetz.,,,.,., |Pétrozavodsk. 
Vibourg. e, | Vibourg. | 
Gë, FCFA SE | 
Ironie 455 6 , iga. l 
Au Nord { Pérenssoune. Laut, 
BEE Pétersbourg. sia, i N. 5y:Long. E. 27. d. 
Bskef, ajer d tt SÉIkat, 


Koursk. ab 

.| Voronèje. 

1Tchernigof, 
Poltavas . 1. , , { Poltava, 
RE d'Ukraine, | Khaikof. 

CW + + so + Leg, 

Au Sud, Nicolaef .,,, , | Nicolaef, 
Yékatérinoslaf, , | Yékatérinoslaf, 
Tauride ,, .°., , | Simféropol. 


Vorontje , , ; 


Tchernigof 


Novagorod s... . | Novogorod, 
Vologdas .,,,, | Vologda 
Tyer « s sia neiise sa Ver, 
Jaroslavl.. sa.. |Jaroslavl. 
Kostroma. :,,, | Kosiromn. 
Smolensk ve ` Smolensk: 
Moscou iia, +, Moscou. 
Vladimir. s.. e» | wiadimir. 
Nimney- Novogorod. | Nijney. Novogoord, 
Kalonga , sisi .. Kalonga. 
Toula e |Tonla. 

Au Centre; À Riazan, a osas Riazan. 
Tambof . , , , , |Tambof. 
Orel,s + «+ oñ e {| Orel. 
Koursk , , , « 
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Cazan. 
Simbirsk. 
Penza. 
Saratof, 
Tcherkask. 


e Cazan . .. 
AVE. / Simbirsk, . 


Penza , « . “ý 

Saratof. .. ..% 

Cosaques du Don . 
S Caucase s e e 


iroarion. | GOUVERNEMENS, CAPITALES, 
I Perm , . . zk: P 
m. 
Viatka+ . . y Viatka. 
Orenbourg . ` Oreubourg. 


D 

DH 
DH 

DH 
DH 
. 


PR TE 


. G iefsk. 
Aus. E. Astrakhan SUN Dh pacs AN 
s .Courlande e + Mittau, 
FA Witebsk e ` | Witebsk. 
sÊ Mohilev ANT AN Mobilev, 
Sé Mikk "ev kackt 
EE Vilantae A e A eg Vilna. 
Cat Graddo e 2 +. Grodno. 
KP Volhynie se s.. Gitomir. 
F Li T A N Kamenetz, 
Fa Nouv. roy. de Palog. | Varsovie, 


Turquie Buer, ` Moldavie v Es Chaczim, 
Bessarabie "en er dg, 
Dans la mer) Ile de d'Be), .. |'Avershourg, 

Baltique. tile dAland een Castelhom, 


e 


Climat sol, — Le climat est très varié dans ba 
Russie d'Europe , à cause de sa grande étendue, 
L'hiver est fort rigoureux dans la partie septen- 
trionale de cette vaste contrée : Lorsque les hahi- 
tans sortent de leurs maisons , Le froid leur fait 
verser des larmes qui gèlent aussitôt , et restent 
suspendues aux cils en forme de glaçons. Comme 
les paysans sont dans l'usage de porter leur barbe, 
on voit de longs glaçons pendre de leur menton, 
Cependant tes Russes ont tant de moyens de se 
garantir de la rigueur du-froid , qu'ils en soullrent 
beaucoup moins qu'on ne pensé : ils échauflent 
leurs maisons par des poëles, dont ils font passer 
les tuyaux dans les différentes pièces, et leur 
Pays abonde en bois; quand ils sortent , ils song 
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habillés si chaudement , qu'ils peuvent, pour ainsi 
dire , braver la neige et la gelée. 

"— Un avantage que les Russes tirent dela rigueur 

"de leur climat, c’est de pouvoir conserver leurs 
provisions : les bonnes ménagères , dès qu’elles 
voient venir la gelée , versla fin d'octobre , tuent 
leurs volailles et leurs bestiaux , et les entassent 
dans des cuves, avec des couches de neige qui 
les séparent ; elles les tirent delà à mesure que 
leurs besoins le requièrent, Par ce moren, elles - 
épargnent la nourriture de ces animaux pendant 
plusieurs mois. La méthode employée ponr dé- 
geler ces viandes consiste à les plonger dans Pean 
froide. 

Le sol est aussi varié que le climat dans eet 
empire, 

Montagnes et forêts. — La Russie d'Europe 
offre en général un pays plat, excepté vers le 
N. où sont les montagnes d'Olonetz au N, de 
Pétersbourg, et la longue chaine des mont Ourals, 
qui séparent l'Europe de l'Asie , et forment du 
5. au N, une ligne presque droite de plus de joe , 
L de long. Au $., règne la chaîne du Caucase. 
dont nous parlerons dans la Russie d'Asie, Les 
forêts sont très multipliées dans cette vaste région. 

Mers. — Les principales mers qui baignent Ja 
Russie d'Europe sont la mer Baltique, dont nous 
avons parlé à l'article Suède , l'océan glacial Ai- 
ctique, la mer d'Azof,la mer Noire et la mer 
Caspienne , dont une partie appartient à l’Europe. 

Rivières. — Les principales rivières de la Russie 
d'Europe sont : le E olga, le Don, le Duiéper et le 
Dniester Le Volga sort des monts Valdaï, court 
à l'E. et an $. ; et après avoir parcouru l’espace de 
1,000 lieues, se jette dans la mer Caspienne : il 
abonde en toutes sortes de poissons, et féconde 
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toutes les terres qui le bordent. Dans un si long 
coûrs,il n’a pas une seule cataracte quiinterrompe sa 
navigation ; mais plus il approche de son embou- 
chure, plus il forme d'îles, en se divisant en une 
inuluüitude de bras; en sorte qu'il se jette dans la 
aner Caspienne par plus de 7o bouches ; il déborde 
ayec violence au printemps, et devient alors nayi- 
gable dans des endroits qui ne le sont pasen d’autres 
1emps. Ce fleuve abonde en toute sorte de poissons. 
Par le moyen du Volga, Moscou communique avec 
les parties méridionales de la Russie d'Asie , avec 
la Perse et la Tartarie indépendante. 

Le Don prend sa source dans le lac Ivan ou lac 
St-Jean , dans le gouvernement de Toula , court à 
FE. et au S. , s'approche très près du Volga, et se 
jee dans la mer d'Azof, à 330 lieues de sa 
source, Le Dniéper prend sa source dans le gou- 
vernement de Smolen:sk, etaprès un cours de 350 
lieues , ilse décharge dans la mer Noire , près 
d'Otchakof 

Ce fleuve, su dessous de Kiewv,a 13 cascades qu’on 
vient à bout de franchir, lorsque les eaux sont 
hautes ; au dessous des cataractes , Je Dniéper est 
couvert d'iles jusqu'au liman ou lac mareca- 
yeux, au poiut qu'on n’y trouve pas assez d’eau, 
dans un espace de 12 lieues. 

Le Dniester sort d’un lac dans les monts Kar- 
pathes, coule vers le S. pour se jeter dans la 
mer Noire; ce fleuve forme, comme le Dniéper, 
un liman. 

Lacs. — Les principaux lacs de la Russie d'Eu- 
rope sont: le Ladoga, l'Onéga, le Peipous,le Sai- 
mèn , le Payana et Imen. Le Ladoga a 4o lieues 
de Jung sur 26 de large + il est fréquemment agité 
p des tempêtes, qui changent la situation de ses 
bancs desable - et rendent sa navigation dange= 


L 
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tense. L'Onéga communique avec le Ladoga par 
Jè Swir. Il a 45 lieues de long sur 20 de large. 

Canaux. — Depuis le règne de Pierre-le. 
Grand,on a établi, dans toutes les parties cultivées de 
la Russie, des canaux pour la facilité du commerce, 

L'océan glacial Arctique est uni à Ja mer Cas- 
pienne par le moyen du Volga et de laDwina , qui 
communiquent entre eux par le canal de Koubensk 
et par celui du Nord. | 

La mer Baltique communique avec la mer Cas: 
pienne parle canal de F’ischnei-Folotschok ; avec ` 
la mer Noire par le canal de la Berésma qui réunit 
la Dwina au Dnièper;par le canal royal qui joint le 
Bog oriental avec le Dniéper ; et par le canal d'O- 
ginsk qui unit le Niémen au Dniéper. d 

Les canaux de Felinsk, et de Riga, unissent le 
golfe de Finlande sa golfe de Riga. 

La mer Noire communique avec la mer Cas= 
piènne parle canal d’Ore?, qui unit le Dniéper 
au Volga ; par celui d’vanos, quilie le Don an 
Volga , etpar celui de Kamyscheusk. 

" La mer Glaciale communique ayec la mer Noire 
par la Dwina etle Dniéper , unis entre eny par le 
canal de Lepalisk qui n’est pas encore EE 

Le Dniéper est joint à la Dyvina par le canal de 
Courlande, 

Différens canaux établissent en Finlande une 
communication intérieure, On remarque celui de 
Cronstadt. 

Productions des trois règnes. — Les métaux et les 
T minéraux sont aussi communs dans la Russie d'Eu- 
rope que dans la Suède, la Norwège et le Dane- 


| marck : on y trouve des montagnes riches en mines 


de fer , dont la plupart fournissent de l’aimant , da 
marbre, de Palbâtre , du jaspe, du sel fossile et 
de Palun, | 


D 
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La Russie d'Europe produit bois de construc- 
tion, de charpente et de chauffage ; goudron, 
poix , potasse , huiles , pelleteries, cuirs, champi- 
gnons , rhubarbe , blé, lin , chanvre, coton , hou- 
blon , tabac , fruits, vin , riz et melons. Les habi- 
tans de la campagne font beaucoup d'hydromel, 
qui est leur boisson ordinaire, Us tirentaussi du sei- 
gle une liqueur spiritueuse , qu'ils préfèrent àl'eau- 
de-vie. 

Les animaux de la Russie d’Europe sont à peu 
près les mêmes que ceux dela Suède , de la Nor- 
wège et du Danemarck. On trouve cepeudant des 
chameaux et des dromadaires dans quelques parties 
de ce vaste empire ; et les Russes sont mieux ap- 
provisionnés que leurs voisins en poissons de dif- 
féren tes espèces. 
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Population, habitans.—La population de la Rus- 
sie d'Europe est évaluée à 42 millions d’habitans. 

Les nobles russes sont très hospitaliers; leur 
manière de vivre ressemble à celles des Frangais , 
dont ils savent la langue parfaitement, Les négo- 
cians russes diffèrent AA aide de la noblesse : 
ils w’affichent pas la même prodigalité dans leurs 
maisons, etne sont pas aussi civilisés, Les nobles 
ne pensent qu'à jouir de la vie ; les autres ne s'oc- 
cupent que d'amasser de l'argent, et se livrent à 
toute espèce de traviux, pourvu qu'ils leur soient 
lacratifs ; en mêm^ temps ils sont très avares: Ils 
se coilfent d’un chapeau rond , et dans l'hiver d’un 
bonnet d'hermeline, Quand au drap, au linge et 
autres objets qu'ils usent , ils sont de la première 
qualité, À 

L: peuple mène nne vie de sauvage : on vois 
Plusieurs familles avec leurs enfans habiter une 
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seule chambre malpropre et enfumée, Ces mal- 
heureux viventde pain , de cornichons , de choux, 
d'ail, de patés de poissons; lenr boison est une 
mauvaise bière, Les paysans sont serfsau esclaves 
de leur seigneur , ainsi que leurs filles. 

Les Russes sont, en général , vigoureux et durs 
au travail, particulièrement à la guerre. Leur 
teint difière peu de celui des Angluis ei des Ecos- 
sais, | 

Quand la neige est suffisamment dureie par la ge- 
lée „les Russes, comme leurs voisins les Suédois. 
et les Norwégiens, voyagent dans des traineaux 
faits d’écorce de tilleul , doublés de feutre, et 
tirés par des rennes: vers le mois de février, la 
route est si bien frayée qu'on adapie sur ces wal- 
neaug des espèces de carrosses dans lesquels om 
peut s'étendre à l’aise, et courir nuit et jour enve- 
veloppé dans de bonne fourrures. 

Religion. — Les Russes font parie de l'église 
grecque , quoiqu’ils suivent lerit esclavon pet leurs 
archevêques et évêques sont unis avec Je pa- 
triarche de Constantinople. H y a dans l'empire 
russe 6 archevèchés et 33 évéchés. Le chef de 
l'église est l'empéreur, il confie le soin de tontes. 
les affaires ecclésiastiques an st.-synode dixigeant , 
qui a son siège à Pétersbourg et un synode suceur. 
sal à Moscou. Aucune église n’a um plus grand 
nombre de cérémonies que l’église grècque „elle 
est la plus tolérante de toutes les conunanions 
chrétiennes, Les catholiques ont leurs évêques parti. 
culers, Les pays couquis ont conservé le libre 
exercice de leur culte, 

Langue —La langue de la Russie d'Furope est. 
dérivée du Slavon : on y parle aussi le grec moe 
derne et le français, 

Universités, acudémies.— On compte dans la Rus» 
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sie d'Europe, quatre universités, savoir : celles de 
Pétersbourg, de Moscon , de Vilna etde Kiew, On 


"a établi à Pétersbourg une académie des sciences , 


qui est très florissante, 

Industrie et commerce. — Les Russes travaillent 
dans leurs manufactures les soies qu'ils tirent de 
la Perse et de la Chine , ei les laines qu’ils tirent 
de leur propre pays et de la Turquie. Hs font du 
fil, de la toile, du cuir, du laiton, du fer, de 
Pacien ; rafinent Ter et l'argent; fabriquent le fil 
d'archal , ete. et font des cables, de la toile à 
voiles, du papier, du parchemin , du verre etc. 
Les fabriques de cuir, ainsi que la manufacture 
de fusil et d'ouvragés de fer et d'acier de Toula , 
sont très florissantes, Il y à à Pétersbourg , sur les 
bords de la Néva, une manufacture de glaces, 
d’où sortent les plus grandes que l’on connaisse. 

Le commerce des Russes consisté principale- 
ment en bois de construction etde charpente , pel- 
leteries , cuirs, fer, cuivre , toile à voiles, lin, 
chanvre, goudron , cire , miel, suif, colle de pois- 
sons, hule de lin, potasse, savon ; plumes, 
muse : rhubarbe et autres drogues médicinales. 

Gouvernement.— Le gouvernement del'empire 
russe est uné monarchie héréditaire , dont les fem- 
mes ne sotit pas exclues, Le souverain avait autre- 
"fois le titre de czar: il a maintenant celui d'empe- 
reur. Son autorité est absolue : il est le maître de 
la vie et des propriétés de tousses sujets. Le prince 
régnantest Alexandre Paulovits , né en 1777 : 
il règne depuis 1801. 

TOPOGRAPHTE. 


GOUVERNEMENS AU NORD. 


ARKRHANGEL — Ce gouvernement au N, des 
autres, comprend La Laponie russe. 
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Arkhangel, capitale , avec un port sûr la mer 

Blanche, et deux chantiers pour la construction 

` des vaisseaux „est toute bâtie en bois, Elle exporte 

une quantité considérable de marchandises , et a 
un siège archiépiscopal. Pop. 8,600 hab. 

Kola , située au N. O., ville la plus septentrio- 
nale de la Russie, a un bon port. Elle commerce 
en fourrures et en poisson salé. 

FINLANDE, = Cette province avec lOstro- 
Pothnie , fut cédée à la Russie par la Suède, en 
verta du traité des $ septembre 1809 ; elle jouit 
d'un climat hamide et très rigoureux en hiver, Elle 
est couverte de grands lacs, dont les plus grands 
sont celui de Payana , de 29 lieues de longueur 
sur 5 de largeur , et celui de Saima ou Saimen , 
qui, avec ses communications, a environ 6o lieues 
de longueur sur 8 à ode large 5 il s'écoule dans 
le Ladoga par la rivière de Woxen. Le sol de la 
Finlande, plas fertile que celui de la Suède, pro- 
duit d’excellent seigle , blé sarrazin , orge, avoine, 
P- environ 960,000 hab, La Finlande est divisée 
en 5 préfectures, qui sont celles d'Uléaborg, de 
Kuopio, de Wasa, d'Abo, de Tavastie et de 
Kimmenegard. i 

ULÉABORG. — Celle préfecture, au N. des an- 
tres, comprendune partie de la Laponie, l'Ostro- 
Bothnie septentrionale et la Cajanie, Voisine du 
cercle polaire , elle a un climat très froid, Les 
cataractes de Piha-Koski et de Taival-Koski et, 
fcent de belles horreurs. 

Uléaborg , capitale, ville Ta plus commerçante 
et la plns riche après Abo ; a quelques édifices, 
des fabriques et des chantiers ; elle exporte gow- 
dron, résine, beurre , suif, saumon, Fe, d 
séchés. Pop. 4.000 hab, 

Kuopro. — Cette préfecture, We comprend Ja 
Carelie ei la partie septentrionale du'Sawolax, est 
au S. de celle d'Uléaborg. Les monts Manse lka 
couvrent la partie septentrionale ; la méridionale 
est remplie de lacs et de marais. 

Kuopio , capitale , a 750 hab, 
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Wasa. — Cetle prélecture au S. ©. de celle 
d'Uléaborg , comprend l'O:tro-Bothnie méridio- 
na'e, une portion de la Finlande propre et de la 
Tavastie, 

į} asa , capitale , siège d'an tribunal , ville dont 
les rues sont larges et bien percées , est la patrie 
du grand Gustave-Wasa. Pop. 2,500 hab. 

Aro, — Cette préfecture, an S.de celle de Wasa, 
compreud une partiede la Finlande propre Ae por- 
tion de POstro-Bothnie et les îles d'A land. 

Abo, capitale de toute la Finlande , possède des 
chantiers , et des manufactures. Elle a un tr bunal 
supérieur , nn évêché , une société d'economie 
rurale et une université. Elle est célèbre par le 
traité de paix , conelu en 1743 , entre la Suède 
et la Russe. Pop. 12,000 hab. 

Nystadt, au N. O., ville maritime , très com- 
merçaute, avec un bon port. I s’y conelut, en 1721, 
uo traité de paix entre la Russie et la Suède, Pop. 
2,000 hab. 

Tayasrie. — Cette préfecture à VE. de celle 
d'Abo , comprend les parties occidentales de la 
Nilande et de la Tavastie. C’est le pays le plus 
fertile de la Finlande, - 

Tavastehus , capitale, agréablement située , n’a 
rien de remarquable, Pop. 1,500 hab. i 

Sweaborg, à une lieue S. d'Helsimgfors , célè- 
bre forteresse , consiste en 7 forts qui com- 
mandent un magnifique port. Les Russes ‘en em- 
parèrent en 1908 Cette place sert de station à une 
division de la flotille. 

KYMMENEGARD. — Cette préfecture est à VE. 
de celle de Tavastie 

Heinola , capitale, ville nouvelle, assez bien bâtie, 

OLONETZ — Ce gouverñiement est à l'O. de 
eelui de Fin'aude, 

Pétrozavodsk , capitale , est mne ville assez con- 
sidérable, située surde bord occidental du lac Onéga. 
Où remarque, daus ses environs des sines pour le 
fer et le cuivre, aiusi que l'établissement pour Lon- 
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dre les canons , forger les ancres et tous les autres 
objets nécessaires à l’artillerre et à la marine en ` 
général, Pop.7.500 hab. 

Olonetz. , au $. O. , sur l'Olonza, a dans son dis- 
rict des mines de fer etde cuivre, , 

VIBOURG. == Ce gouvernement an S, Q. de 
celui d'Oloneiz , comprend la Finlande russe, cop- 
quise sur les Suédois, à 

Vibuurg, capitale, sitnée sur le côté septentrional 
du gol'e de Finlande, a un bon port defendu par 
une citadelle , un grand hopitälanilitaire , des ma- 
gasins considérables, des tribunaux et un hôtel-de- 
ville, Pop. 3,500 hab. 

Friedrichsham, VO. , ville forte et port sur 
le golfe de Fiulaude , faitwn bon eommevce, Elle 
est célèbre par le traité de paix siene, en 1609 , 
entre la Suède et la Russie , par lequel toute la 
Finlande {ut à jamais réunie à l'empire russe, 

ESTHONIE on REVEL. == Ce gouvernement, 

est aa S. O.de celui de Viboung , dont il est séparé 
par le golie de Finlande , 
Revel , capitale, située sur le côté méridional 
| du golfe de Finlande , à ‘un très bon port. Elle est 
entourée de remparts et de fossés profonds , et 
défeudue par un château situé sur vm rocher, Bes 
maisons bien bâties ont de. jolis jardins. Elle fait 
un grand commerce, et possède une cathédrale , 
un arsenal , un gymnase, et un grand hôpital. Cette 
ville est un departement de la marine impériale, 
Pop. 10.000 hab. 

LIVONIE on RIGA, zs Ce gouvernement est an 
S. de celui de Revel : 

Riga, capitale , grande ville , forte, peuplée, 
avec un port très fréquenté est , après Pétersbourg, 
la plus commerçante de la Russie, Elle esl située 
sur la riv. g. de la Dwina , près de sonembouchure 

dans le golfe de Riga. Elle a des maisons bâties 
à en pierre, mais des rues étroites Onremarqne Phôt el 
de ville, la hourse, le palais impérial, celui des etats, 
Parsgual, lhopital saint Georges , l’église saint 


mc 


88 EUROPE SEPTENT,. — RUSSIE. 


Pierre , le théâtre, la douane, les machines hy- 
draoliques, le musée Himmel, des collèges, 

Son commerce consiste en blé, lin, chanvre, fer, 
bois de construction , cuirs et suifs. Elle a un pont 
de bâteaux qui est long de 2,600 pieds ; et large de 
40: on l’ôte dans l'hiver, eton le remet an printemps. 
Cette ville fut assiégée en 1812 par les Français, et 
les Prussiens P.30,000 h.D, 138.$.0.de Pétersbourg. 


PETERSBROURG.—Ce gonvernement;au N, E. de 
celui de Riga , abonde en poissons, gibier et élans. 

ST. PETERSBOORG ( Pétropolis ), nouvelle ca 
pitale de l'empire russe et résidence de ses souve- 
rains , chef-lieu do gouvernement de son nom ; est 
située sor les bordsde la Néva , et en partie sur des 
îles que forme ce flenve par ses différens bras. La 
ville est toute dans an bas-fond ,et l’on ne peut cren- 
ser nulle part sans trouver à 2 pieds , ou tout au 
plus à 7 pieds , de l’eau de marais ; c’est pourquoi 
il est très-difficile d'y avoir de bonnes caves. 

Pétersbourg se divise en cinqpartiesprincipales, 
qui sont: 1° Pétesbourg proprement dit , ou l’île de 
Pétershonres 20; le Vassilei-Ostrow, on île Basile ; 
di le côté de l’amiranté ; qui est la partie renfermée 
entre la Néva et le canal de Fontanka ; 4° le côté 
de Vibourg , et 5° la Liteinaia ; ou le quartier de la 
fonderie : on comprend sous ce nom toute la partie 
de la viile renfermée entre le canal de la Fontanka 
etle canal de Ligor. Cette division générale de la 
ville est subdivisée en onze quartiers, 

Parmi les nombreux édifices et la multitude de 
monumens qu'offre cette ville aux regards des étran- 
gers , nous citerons les principaux. Dans Pile de 
Pétersbourg, on remarque la forteresse , hexagone 
régulier’ au centre duquel est l’église St. PierreetSt, 
Paul , où tous les emperenrs et impératrices sont 
inhumés depuis Pierre-le-Grand, 

L'ile de Vassilei-Ostrow , en majearepartie con- 
verte d'arbres et dé marais. offre la douane, la 
bourse , superbe monument terminé par Alexandre 
Ir ; le port où les vaisseaux marchands abordent et 
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déchargent leurs marchandises ; académie impé- 
iale , très-bel édifice bâti en pierre , sur le bord 
de la grande Néva , presque vis-à-vis da palais d’hi- 
Mer, qui contient la bibliothèque de 50,000 volumes 
rès-riche en manuscrits chinois ; le cabinet 
histoire naturelle, d'antiquités et de médailles, 
rès-cousidérable , où l’on voit le squelette entier 
"un mamouth, Cet édifice renferme en ontre de 
précieux instramens de physique , de mathématiques; 
lc fameux globe de Gottorp , dont l'intérieur repré- 
sente le ciel avec le lever des étoiles, leur pauses 
par le méridien et leur coucher: sur la surface est 
figurée la terre za rr pieds de diamètre, L’aca- 
démie des beaux-arts, un des plos beaux bâtimens 
de Pétersbourg, est aussi dans cette île, ainsi que 
l'établissement du corps des Cadets, lPécole des 
mines , le port des galères , et plusieurs églises rns- 
ses , arméuieanes , et luthériennes. 

Dans le quartier de l’amirauté , le plas bean de la 
ville, etentouré par la Néva et le canal de la Fon- 
tanka , oa admire le quai dit Anglais. Il est impos- 
sible de rien voir de plus beau : il a une lieue 
d'étendue. L'autre côté de ce quai, aboutissant au 
poat qui communique au Vassilei-Getrow > à une 
place vis-à-vis du sénat, au milien de laquelle s'é- 
lève la statae équestre , en bronze, de Pierre-le. 
Grand , érigée par Catherine JI. Elle est du célebre 
Falconnet , scalpteur français , qui l’a faite d’un seul 
jet. Elle représente Pierre-le-Grand s’élançant an 
galop, d’un rocher sur lequel il se trouve. Ce mo- 
nument ne pose que sar les deux pieds de derrière 
lu eheval; il tient anssi par sa queue qni touche à un 
erpent que foule le cheval, IL a pour piédestal une 

erre monstreuse qui pèse trois millions, et dont 
ë transport, d’une liene et demie parterre et de trois 
lieues et demie par eau , a enfanté des chefs-d'œuvres 
e mécanique. 

De Pautre côté de la place et an bord du fleuve 
se trouve l’amirauté , qui possède des chantiers pour 
construire huit à dix vaisseaux à la fois, Quoique la 
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Néva soit assez profonde ici pour porter un vaissean 
de guerre non encore armé, cependant les bas-fonds 
qui existent près de Cronstadt obligent à les élever 
sur des chameaux, pour les faire arriver plus sûre- 
ment dans ce port, On voit, au milieude Pamirauté, 
une teur snrmontée d'une flèche couverte de cuivre 
doré , à laquelle aboutissent les principales rues de 
cette partie de la ville; de sorte qu’on étranger 
peut très-lacilemeut s'orienter dessus. L'empereur 
Alexandre Ier a fait bâtir un heau portique à lune 
des portes de l’amnirauté ( celle qoi est vis-à-vis son 
palais) , et il a fait construire une promenade ma- 
guifique , plantée de tilieuls, qui entoure celte for- 
teresse , et joint les deux principaux quais, celui 
de la couret celui dit Anglais. Tont près de là, au 
commencement du quai de la cour, s'élève le palais 
impérial : on y voit des appartemens magnifiques , 
une belle chapelle , un superbe escalier en marbre, 
la salle de St.-Georges, le dépôt où l’on garde la 
couronne , le seeptre et les autres joyaux de Pem- 
pire. L'Ermitage est un palais bâti par Catherine JT. 
qui contient des collections précieuses, une su- 
perbe bibliothèque. Le palais de marbre , bâli pour 
le prince Grégoire Orlof, est sur le quai de la 
Neva; à lextréinité de ce palais commence la su- 
perbe place dn champ de Mars ; on remarque encore, 
dans ce quartier le palais S.-Michel , construit par 
Paul 1e; le sénat, l'hôtel du gouvernement, ceux 
du ministre des affairesétrangères, du ministère des 
finances et de l’intérieur : lesécuries impériales , la 
police , les tribunaus inférieurs , l'hôtel du départe- 
ment de la médecine , l'hôtel des Eufans-Tronvés et 
le Mont-de-prété, Les plus beanx hôtels des parti- 
culiers sont ceux des comtes Tcheruitchef et Strogo- 
nov; ce dernier renferme uu très-beau cabinet de 
tableaux des meilleurs maîtres, Ontrouve aussi plu- 
sieurs églises, entr’autres celle de Saint-Nicolas le 
Thaomaturge , qui est fort belle , et celle de Notre- 
Dame de Cazan, qui mérite une description particu- 
lière, La banque des assiguats , bâtiment superbe , 
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l'aneien hôtel des chanceliers , actuellement l'hôtel 
Malte , où se tiennent les chapitres de tous les 
rdres de Russie; la bibliothèque impériale , com- 
osée en partie de l’ancienne bibliothèque Zaloutsky 
aéritent d’être vus. 

Le quartier de Vibourg , a près de 3 lieues de 
tour. Les établissements remarquables qu'on 
trouve sont 1° le graad hôpital militaire établi 
par Pierre Ier : il est également pour les marins; 
29 un chantier pour les vaisseaux marchands , des 
magasins et des ateliers qui en dépendent; 3° un 
laboratoire pour l'artillerie et une place d'exercice 
pour elle ; 4 les beaux jardins des comtes Strogo- 
nov et Bezborodko , etc. 

Dans la Liteunaia , ou le quartier de la fonderie, 
on distingue l'institut de Catherine, pour l'éducation 
des jeunes demoiselles; la fonderie de canons , 
l'arsenal, la manufacture de tapisseries et de tentures 
de haute lisse ; le palais de la Tauride vaste édi- 
fice remarquable par ses vastes galeries , son beau 
jardin d'hiver el un jardin anglais parfaitement 
dessiné et soigneusement entretenu. Les casernes 
| des ehevaliers-Gardes , bâties avee anagnificence 

par l'empereur Alexandre Ier: celles d'artillerie, 
Le couvent de Saint Alexandre-Newsky se trouve 
au-delà du canal de Ligor; il renferme desloge- 
mens pour Do religieux , une assez vaste maison 
pour larechevêque métropolitain de Pétersboung , 
un séminaire et cinq églises, La plus grosse cloche 
de Petersbourg sy trouve ; elle pèse 800 pouds ; 
la principale église , bâtie sur les plans de Var- 
chitecte Starof, est fort belle; c’est là que repose 
le saint dans une chasse faite par les ordres de l'im- 

H ératrice Elisabeth; le- cercueil, les ornemeus , 

“les armes, pyramides, ete. tout est d'un seul 
— morceau d'argent massif, travaillé avec art et assez 

de goût, 
On compte en général à Pétersbourg 8,000 mai- 
sons, et 300.000 habitans, parmi lesquels il y a 


bans exagération plus de 25,000 étrangers, On y 
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trouve de grandes bibliothèques , appartenantes à 
PEtat - et plusieurs à des particuliers ; des cabinets 
de physique et d'histoire naturelle ; de super- 
bes collections de tableaux et d’antiquités. IL 
y a douze imprimeries et trente librairies , un 
grand nombre de manufactures et de fabriques. 
Pétersbourg fait un commerce immense; la facilité 
que lni donne le canal de Ladoga de tirer toutes 
les productions de l'intérieur de l'empire lui 
amène plus de 1,000 vaisseaux étrangers chaque 
année , qui viennent les charger en échange dës 
objets étrangers qu’ils apporlent : on compte qu'il 
s’exporte par année pour plus de 3o millions de 
marchandises russes, Les rues de Pétersbourg sont 
larges et droites, les maisons bien alignées et la 
plupart fort belles; la ville est parfaitement éclai- 
rée pendant la nuit, et on y marche en sûreté à 
toute hevre, car la police y est fort bonne, — 

Il wya pas de ville dans le monde qui tire sa 
subsistance d'aussi loin que cette capitale : la plus 
grande partie du bétail vient d’Astrakhan et des 
voisinages du Don et du Volga , et fait par consé- 
séquent un voyage de plus de 400 lieues de France 
pour aller à la boucherie. 

Cette ville est à 5001, N.E. de Paris, 450 N. E. 
de Londres, 136 N. O. de Moscou, 235 N. N-E. 
de Varsovie, 135 E. de Stockholm, 260 N.E. de 
Copenhague , 450 N: de Constantinople, 355 
N.E. de Perlin, 360 N. p" E. de Vienne , et 540 N. 
E. de Rome. Lat, N. 59°56 23”; long, E 27° 5& 30”, 

Cronstadt , à VO., ville forte , sitnée dans une pe- 
tite île du golfe de Finlande. Ses rues sont droites, 
mais non pavées , et ses maisons en bois, Elle a trois 
ports placés Dan près de l’antre : dans l’un de ces 
ports, on équipe et on démonte les vaisseaux de 
guerre, Pop. 40,000 hab, 

Cronslhot, château fort, construit sur un banc de 
sable , vis-à-vis Cronstadt , sert , conjointement avec 
cette ville, à la défense de Pétershonrg , parceque 

es vaisseaux qui vont à la capitale ne peuvent passer 
que sous le canon de l’un ou de Uantre, 
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Péterhof, maison de plaisance de la cour. Près 
de là est la fabrique impériale destinée à tailler les 
ierres précieuses. 

Narva, au S. O. , sur la rivière du mêmenom, a 

château fortifié. Elle est célèbre par la victoire 

ue Charles XII, roide Suède, y remporta, en 

700 , sur Pierre-le- Grand: 

PSKOF. — Ce gouvernement est au S. de celui 
e Pétersbourg, 

Pskof, capitale, est située sur la Félikaïa , près 
de son embouchure dans le lac Peipous. Elle a un 
siége archiépiscopal , etun consistoire P. 10,000 h, 

NOVOGOROD. = Ce gouvernement est au N. E, 
de celui de Pskof, 

Novogorod , capitale, sur le Folkhow est une des 
plus anciennes villesde la Russie, On y voit encore 
beaucoup d’égliseset de couvens , qui sont des in- 
dices de sa première grandeur, Elle a un siège ar- 
Ko dee: Pop. 3,000 hab, e ` 

Staraïa-Roussa, au S, ville sar trois rivières, pos- 
sède des tanneries, des salines considérables et des 
moulins àscie. P. 6,000 hab, 

VOLOGDA. — Ce gouvernement est à VE, de 
celui de Novogorod, | 

Vologda , capitale , sur la rivière da même nom, 
a un siège archiépiscopal. Elle est lentrepôt des 
marchandises qui sont expédiées poar Arkhangel et. 
tont l'empire russe ; elle possède des corderies , 
filatures, tanneries ; on y fait beaucoup de pain d'é- 
pice.Pop, 12,000 hab, 

Feliki- Oustioug, ville considérable , sur la Sòu- 
khona , possède un palais et les cathédrales de las- 
somption et de St-Jean. Elle faitun grand commerce 
avec Arkhangel, Cazan etla Sibérie, P. 10,000 h. 

" TVER. = Cegouvernemeut est au S, E. de celui 

“de Novogorod. 

” ‘ver, capitale , ville très-commergçante , au con- 
fluent de la Twersa et de la 7 maka dans le Folga,res 
bâtie presque à neuf par Catherine 11, est lå plus 
régulièrement construite et la plas avantageusement 
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située près de Pétersbourg et de Moscou.On remar2 ` 
que le palais,la cathédrale, Phôtel du gouvernement , 
les tribunaux, l'hôtel de ville; elle possède plusieurs 
écoles, et fait un commerce très-étendu, par le 
Volga , avec Pétersbourg et l’intérieur de l’empire. 
Pop. 10,00 : hab. 

Zi ishnei- FF olotschok,au N.O., ville très commer- 
çante à cause du canal qui joirit en ee lieu la Twersa 
à la Msta, Pop. 4,000 hab. 

Torjok , à VO. par N. sur la Tyersa, ville très 
commerçante par sa Situation , avec un grand nom- 
bre d'églises , dont une cathédrale. Elle a un palais, 
une école normale, un hospice et des fabriques de 
maroqoin renommé P, 10,000 hab. 

JAROSLAVL. — Ce gouvernement est à TE, de 
celui de T ver, : 

Jaroslavl , capitale, au confluent du Volga et du 
Æotorsk, est grande, bien bâtie sur un plateau, 
très uniet très élevé , dans une situation riante. Elle 
possède un archevêché avec un séminaire où l’on 
élève plus de 500 jeunes gens pour l’état ecclésias- 
tique , un collège florissant et plusieurs hôpitaux ; 
on regarde ses manufactures de toiles comme les 
plus belles de la Russie, surtout pour le linge de 
table; elle fäbrique aussi des soieries , étoffes de 
laine, Elle faitun commerce considérable avec Pé- 
tershourg et Moscou des produits de ses fabriques. 
P. 20,000 lab, 

KOSTROMA. = Ce gouvernement est à l'E, de 
celui de Jaroslavl. 

Kostroma , capitale , au corfltient du Volga et de 
la Kostroma , a an siège épiscopal. Elle commerce 
en cuirs, entoiles de lin , produits de ses nombreu- 
ses fabriques , ét en blé. P, 20,000. 


GOUVERNEMENS AU CENTRE. 


SMOLENSK. — Ce gouvernement est au S.E. de 
eelui de Pskof, V 
Smolensk , capitale’, sur le Dniéper, est entou- 
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de de murailles qui ont Zo pieds de hauteur sûr 15 
’épaisseur. On Sn 2 les deux cathédrales, le 
lais archiépiscopal. Elle possède un école mili- 
ire , un séminaire , un gymnase , un hospice et un 
nsistoire . Il se livra dans ses environs , en 1512, 
n combat entre les Russes et les Français; Les Rus- 
és y mirent le feu avant de l’évacuer.P, 12,000 bab. 
Viazma, à VE, par N. ville ancienne et considéra- 
le , a de nombreuses manufactures de cuir, et fait 
n grand commerce , surtout de pain d'épice -très 
stimé. P. 7,000. 
MOSCOU. — Ge gouvernement est à PE de celui 
de Smolensk. 
Moscou , capitale , sur la Moskwa, aatrefois la 

principale ville de la Russie tient encore un rang 
distingué parmi les grandes cités de l’Europe. C’est 
la seconde capitale de l'Empire. Elle a ua aspect 
fort pittoresque : car elle renferme une si grande 
quantité de jardins , bosquets, prairieset ruisseaux , 
qu'elle ressemble à une campagne. Aucuue ville 
n'offre un plus grand coritrasté de magnificence et de 
pauvreté dans les bâtimens; mais les églises, les 
monastères, lescollèges , le kremlin , l'arsenal et les 
autres édifices publics sont de beaux monumens 
construits en pierres, Oh remarquait aussi une grosse 
cloche, une des merveilles dû monde, qui pesait die, 
ooo livres, L'hospice des Enfans-tronvés, qüi a été 
fondé par Catherine TI , est un bâtiment considéra- 
ble , où Pon élève 3,000 orphelins. Moscou possède 
un siège archiépiscopal et une célèbre université. 
Cette ville fatinceudiée par les Russes,le r4 séptem- 
bre 1812, lors de l’arrivée des Français, qui rempor. 
tèrent In même année,le7da mëng mois;surlesbords 
de la Moskwa , une victoire complète sur les 
russes. Depuis ces désastres, cette ville renaît de ses 
cendres: La majeure partiedes maisons sont recons- 
lruites sur un nouveau plan, et elle sera plus belle 
qu’aopararant : déjà on voit s'élever les principaux 
édifices tels que le kremlin. Les fabriques de Moscou 
et'dans ses euvirous sont trèsimportantes : elles cone 
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sistent en soieries, taffetas tres minces, cotonnades, 
toiles, mégisseries , papeteries , linge de table très 
estimé , raffineriesde sucre. On y fait de la porce- 
laine et des équipages très élégans. Pop. 250,000 
hab. lat, N. 55. 45. 45.long. E. 35. 12. 45. 

Verea, à VE. S.E, ville avec une cathédrale fort 
belle, une école et des tribunaux , fait an grand 
commerce. P. 6,000 hab, 

VLADIMIR.— Ce gouvernement est à l'E. de 
celui de Moscou. 

Vladimir , capitale, sar la Xliasma, a un siège 
archiépiscopal, un palais pour l’archevêque avec nn 
séminaire, des tribunaux, d’assez jolies maisons 
en bois. On remarque la cathédrale et l’église Saint 
Dimitri. Pop. 3.000 hab, 

NIJNEY-NOVOGOROD. = Ce gourernement 
est à l'E, de celui de Vladimir. 

Nijney-Novogorod,capitale,située au confluent da 
Volga, et de l'Oka, a un siège archiépiscopal, une 
école de première classe et est assez commerçante. 
* Cette ville a des boutiques riches et nombreuses et 
une grande industrie, Pop. 10,000 hab. 

Makariew, à PE. par S. , sur le Folga , petit en- 
droit nouvellement érigé en ville , est célèbre par 
le couvent dans ses eavirons ,; bâlimeut ma- 
gnifique, près duquel se tient la fameuse foire da 
méhe nom où l’on voit arriver des marchands des 
contrées les plus éloignées de l’Asie. 

KALOUGA. — Ce gouvernement est au S. O. 
de celni de Moscou. 

Kalouga, capitale, sur POka, est une ville 
grande et bien peaplée , avec un archevêché, un 
gymnase , plusieurs maisons de charité, uve école 
et un hospice pour les enfaus trouvés. Les habitans 
sont très commerçans, actifs et intelligens. Pop. 
17,000 hab, 

TOULA. — Ce gouvernement est an S. E. de 
‘celui de Kalonga. 

Toula, capitale , sur l'Oupa, ville grande et 
commerçante possède un grand nombre d'églises et 
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d'hospice , des tribunaux, un lazareth Phôtel 
de l'archevêque , un consistoire , un séminaire , une 
cole pour la noblesse , une maison pour les enfans 
ouvés. Parmi le grand nombre de ses fabriques, 
n distingue sa célèbre manufacture d'armes à 
eu et d'armes blanches, pour les armées de l'em- 
ire, qui occupe plus de 7000 ouvriers à cet éta- 
lissement'et qui réunit encore un arsenal pour plus 
e 100,000 hommes; c’est un des plus considérables 
“de l’Europe. Pop. 26,000 hab. 

RIAZAN. — Ce gouvernement est à PE., de ce- 
lui de Toula. 

Riazan , capitale , a 3 cathédrales, avec un pa- 
lais épiscopal,un séminaire et des tribunaux qui lor- 
ment un bâtiment superbe Pop. 6,700 hab. $ 

TAMBOF. = Ce gouvernement est au S. E, de 
celui de Riazan. 

Tambof, capitale , sur la Tonga, avec un siège 
épiscopal , des tribuaanx et une école centrale 
Population 10,000 habitans, 

OREL., — Ce gouvernement est au S. de ceux de 
Toula et Kalouga. 

Orel , capitale, an confluent de l'Oka et de 
l'Orly , est une ville grande et très commerçante, 
Pop. 15,000 hab. 

KOURSK. = Ce gouvernement est au S. de ce- 
lui d'Orel, n 

Koursk , capitale , an confluent de la Touscara 
et de la Koura , sur une montagne , a un gymnase, 
une école normale etun hôpital, Pop. 12,000 hab, 
VORONEJE. — Ce gourernement est au S. E, 
e celni de Koursk. 

Voroneje, capitale, sur la rivière de son nom, 

des plus anciennes villes de la Russie, possède 
archevêché, deux églises cathédrales , un palais 

chiépiscopal , des tribauaux , et un gymnase, 
op. 15.000 hab, 

TCRERNIGOF.— Ce gouvernement est au S. E, 
de celui de Mobilef, 

Tchernikof, capitale, sur la Desna , a un siège 

5 
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archiépiscopalavee an palais pour l'archevêque , un 
pos où l’on enseigne toutes les sciences ét les 
angues. Pop. 7,000 hab. 


POLTAVA OU PULTAVA. — Ce gouverne 
ment est au S. E. de celui de Tcheruigow. 

Poltava , capitale , près la Vorskla, est remar- 
quable par ses rues droites et larges, sa belle place 
au milieu de laquelle est le superbe monument 
de granit , élevé à Pierre-le-Grand , en mémoire ` 
de la victoire complète, qu'il remporta, sur Char- 
les XIT, le 27 juin 1709. Pop. 4,000 hab. 

UKRAINE on SLOBODES d'UKRAINE, = Ce 
gouvernement est à PE, de celui de Poltava, 

Kharkof, capitale, sur les ruisseaux de Xharkof 
et de Lopan, a un collège où Poa enseigne les 

angues latine et allemande , la rhétorique, la phi- 
losophie et la théologie. Elle fait un grand com- 
merce. Pop. 10,000 hab. 


GOUVERNEMENS AU SUD. 


KIEW.=— Ce gouvernement est au S.O. de celui 
de Tchernigof. 

Kiew, capitale, sur le Dniéper , forme trois 
villes; savoir la forteresse de Pétchérek ou nou- 
eau fort, Vaucien Kiew et la ville de Podol; elles 
ont chacune leurs fortifications particulières et sont 
environnées d’un vaste retranchement. La forte- 
résse renferme les casernes, plusieurs églises et 
le superbe couvent de moines, qui possède une 
bibliothèque très riche en manuscrits grecs-et 
autres et une imprimerie, L'archevéque y fait sa 
résidence. L'ancienne ville de Kiew contient Pé- 
glise cathédrale de Sainte-Sophie , qu’on admire 
pour sa construction, sa maguificence et surtout 
pour le tombeau en marbre de son fondateur ; la 
ville basse comprend l’université qui se distingue 
par le nombre de ses étudians qu'on porte à 1,500 
et par l'excellent instruction qu'on y reçoit : on y 
enseigne Les humanités et les sciences. 
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L'industrie de eette ville consiste enun grand nom- 

bre de fabriques de cuirs. Elle fait un grand com- 
merce avec l'intérieur de l’empire.P.30,000 hab, 

NICOLAEF. — Ce gouvernement, ci-devant 
nommé Kherson, est au S. de celui de Kiew. 

Nicolaef , capitale , est située dans une belle 
plaine fertile. Parmi ses beaux édifices, on re- 
marque la place du marché, l’église, lhotel de 
ville, l’amirauté ; on trouve au-dessous de la ville:, 
dans lesenvirons du Boug ou Bag „des restes d’an- 
tiquités grecques Pop. 9,000 hab. 

Kherson , au S. E: sur ke Liman, ou embou- 
chure dun Dniéper qui a en cet endroit 4 L de 
large. Mais ils est couvert d’iles très basses. Celle 
ville assez grande et assez régulièrement hätte. 
contient quatre quartiers, savoir ; la forteresse, 
lamiranté, le faubourg grecet celui.des militaipes, 
Klierson fait un grand commerce de bois de cous- 
traction , dont on voit d'immenses magasins sur wn 
quai d'une lieue de longueur, Depuis la fonda- 
tion d’Odessa , cette ville tombe en décadence. 
Pop. 1,0000 hab. 

Otchakof. au S. pr. O ; ancienne forteresse des 
Turcs, si célèbre par za force et les deux siéges 
qu'elle a soutenus , n'offre plus que des ruines, Le 
château fort de Hassan Pacha, A. un quart de L., est 
encore en bon état. 

Odessa, au S. O., ville tres-florissante, avee 
un bon port ayantageusement silné sur la mer 
Noire. Elle a des res larges et alignées, de bel- 
les maisons, de nombrenx magasins pour resserrer 
la prodigisieuse quantité de grains qu'on y apporte 
et dont il se fatt de grandes exportations. Cette ville 

ossède un lycée nouvellement établi sous le nom 
de Richelien, un beau théâtre, on hôpital , des 
… places publiques;ornées de superbes allées d'arbres, 

Odessa doit ses embellissemens et ses progrès à 

Mr, ve due de Richelieu, alors gouverneur du midi 

de lempire. Pop. 35,000 hab. Lati H, 46.29. 30. 

Long E. 28. 25. 7. | 
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YEKATERINOSLAF. — Cegouvernement est à 
DE. de celui de Nicolnef, 
` Yékatérinoslaf , capitale , avantageusement siluée 
sur le Dnicper, fut fondée en 1787, par Catherine I, 
en présence de l’empereur Joseph IT. C’est là que 
commeneent lês cataractes du Daïéper , qui s’éten- 
dent sur un espace de 18 1. 

Taganrog, a VPE. S. E ; port et forteresse sur 
la mer d'Aan", a un vaste marché, une cathédrale , 
deux églises, un chantier et un lazareth. Cette 
ville, très-importante pour le commerce de la 
Russie , fait de grandes exportations ; ses environs 
sontd’une fertilité. extraordinaire. Pop, 6,000 h. ` 

Azof, à PE. S.E ; sur un des principaux bras 
du Don,ville très commerçante et forteresse célèbre; 
elle donne son nom à la mer d’Azof, qui a 5o:l. de 
long sur 40 de larges; elle cominunique à la mer 
Noire par le détroit de Jenicalé ( PBosphore-Cin- 
mérien.) Vers sa partie occidentale se trouve ce 
bras, qui séparé par la langne de terre d’Arabat, 
sur. la -presqu'ile de Crimée , forme la Sivache, 
antrement nommée mer Pourrie. 

TAURIDE.— Ce gouvernement,au S. de ceux Nico- 
laef et dé Yékatérinoslaf , comprend la petite- Tar- 
tarie, conquise sur les Turcs. La partie méridio- 
nale de ce pays est une presqu'ile qu'on appelle 
la Crimée; une des contrées les plus fértiles de 
l'Europe. | 

Simphéropol ; capitale, au bord du Salguir , 
au pied ides moutagnes de la Crimée, dans un 
vallon délicieux, comprend deux: parties , la-vieille 
ville etla nouvelle, La première, habitée par des 
artares,a 2 églises, 4 mosquées, un bazar, des fon- 
taines A dem ruinées , dés rues tortueuses et des 
maisons à la turque, La ville neuve offre un cou- 
traste frappant avec la ville tartare : Tout est cu- 
rapéen, Elle est régulièrement bâtie , avec des 
rues larges, une belle place ; un palais ; des tribu- 
naux et des-casevnes: Population 20,00 habitans. 

Pérécop, gu N. ville et forteresse , fait un con 
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merce considérable de sel, au compte de la cou- 
ronne; il se tire des lacs voisins de cette ville, etse 
forme spontanément sur sa surface,  - h 

Sevastopol, au 5, O ; ville nouvelle, bâtie en am- 
phithéâtre, au S. du port, sur la côte occidentale 
de la presqu’ile , avec des rues parallèles qui vont 
en montant. On remarque l’amirauté , l'arsenal , 
l'église , les casernes et son superbe port, 


GOUVERNEMENS A L'EST. 


' PERM. = Ce gouvernement est à PE, de celat 
de Viatka. 

Perm, capitale, est située au confluent de la 
Yégochikke et de la Kama, Elle a des tribunaux, 
une maison pour le gouverneur ; une école publi- 
que, un hospice et dans son district des mines de 
fer et de cuivre très riches. LUE 

ÆEkatérinbourg , à VE, par S$ sur l’Isset, ville 
forte et régulièrement bâtie, possède une chan 
cellerie , une douane avee des boutiques , un hôtel 
des monnaies, Elle est le centre de toutes ivs 
forges et mines appartenantes à la couronne, ct 
le siège du de ue pe mines. Elle a deux écoles 
dont une allemande, et une fabrique pour polir 
les pierres de couleur, Population , 6,000 babitans. 

VIATRA, = Ce gouvernement est l'O. de 
celui de Perm. 

Viatka, capitale , situé sur la rivière du même 
“nom , avec un séminaire et une gymunase, a un siège 
piscopal , et fait un commerce considérable avee 
1 rkhangel, Pétersbourg ,- Astrakhan P. 10,000 h. 

 ORENBOURG , = Ce gouvergement est à PE 

de ceux de Casan , de Simbirsk et de Saralof, 
Oufa, capitale sur la Biélaia , ville mal située y 
dont une partie , dansune gorge , et l’autre forme un 
Mamphithéâtre, Elle a un archevêché, un séminaire 
et deux écoles, Population, 2,500 babitans. 
Orenbourg , au S ; ci devant capitale ; cette ville 
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qui forme un ovale , a des fortifications régulières, 
une cathédrale , un hôtel de Ta police , une chan- 
cellerie,un hôpital; une cour de commerce ayec 150 
boutiques , une douane , une cour des échanges. et 
r40 greniers. Il s’y fait un commerce considérable 
avec les différens peuple de l'Asie. Ses rues sont 
droites et bien percées;on y compte 2,000 maisons, 
. CAZAN. — Ce gouvernement est au S. de celui 
de Viatka 

Cazan , capitale , surle Cazanka , près de sa jonc- 
tion avec le Volga, est une ville grande, bien pen- 
plée et riche par son commerce, Elle a une bonne 
citadelle , quatre places pabliqnes , deux mosquées, 
une maison de charité, une université, quatre écoles 
normales, ane pour les convertis ; et ane école mi- 
litaire. Les boutiques ap nombre de 855,sonttonjours 
bien fournies. Population ,2,5000 habitans, 

SIMBIRSK.— Ce gouvernement est au S. de celui 
de Cazan. 

Simbirsk, sur lè Volga, qui a une demi-lieue dans 
cet endroit, est une belle ville qui fait un commerce 
considérable. Lesmarchands sont riches P.10,800 h. 

PENZA.— Ce goavernement est à PO de celni 
de Simbirsk. 

Penza,au confluent de la Sora et de la rivière da 
même nom , capitale , ville florissante, possède des 
fabriques dedr:ps , de toiles à voiles; des tanneries 
et des savonneriés. Elle a ane belle et vaste cathé- 
drale ; les habitans préparent beaucoup de cuirs. P. 
8,000 habitans. 

SARATOPF. — Ce gouvernement est au S. de ceux 
de Penza et deSimbirsk. s r 

Saratof , capitale, sur lé Folga,est une ville régu- 
lièrement bâtie , bien peuplée et riche par son com- 
merce, Elle a des magasins publics , des tribunaux, 
une grande place. P,6,000 habitans. e 

Sarepta , an S., sur le Folga , ville très foris- 
sante célèbre par les beaux établissemens des frères 
etsæurs moraves. On remarque la place da mər- 


ché, très régulière, entourée de belles maisons bâ- 


"A 


» excellent. 
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ties en pierres de taille ; la maison du directeur, 
celle des veuves , la douane : l’on y fait d’excellens 
vins; les sœurs font de belles broderies, de jolis 
paysages et même des tableaux. 


GOUVERNEMENS AU SUD-EST, 


COSAQUES DU DON. = Ce gouvernement est 
au S. O. de celui de Saratof , et au N. de celui du 


| Caucase. Les habitans cultivent avantageusemens la 


vigne; et les vins dn Don sont très renommés, 

Tcherkask (nouveau } capitale, sur PAksai, n'a 
été bâtie que depuis 20 ans, à cause des terribles 
inondations aux qu’elles le vieux Teherkask est su- 
jet. On lai donne 1 lieuet demi d'étendue; cette ville 
possède un gymnase ou Von enseigne les lettres et 
sciences , un fort bel hopital : toutes les autorités y 
résident, 

Le vieux Tcherkask, au S. O; sur le Don, mainte- 
nant dépeuplé, n’est plus qu'un chétif bourg qui 
tombe tons les jours en décadence, 

CAUCASE, = Ce gouvernement au S.O. de 
celui d'Astrakhan, prend son nom de celui de la 
clhatne de montagnes qoi le traverse de l'O. à PE. et 
dont la principale est l’£lbours, chaîne aussi haute 
que le Mont-Blane. Les habitans divisent le Caucase 
en deux grandes chaînes, dont l’une , appelée les 
Monts-Blancs , offre dans un temps serein, un as- 
pectimposantet majestueux, L'autre ligne principale 
du mont Caucase , que les habitans appellent Mën- 
tagnes Noires , parait dans le lointain comme un 
rempart aniforme qui réunit tous ces monts couverts 
de neiges , dont il fait la base, Ce pays éprouve de 
fortes chaleurs pendant Pété; et le défaut de pluie 
le rendraitentirement stérile sans le débordement 
da Volga , qui fertilise lesterres où il se répand : 
lcs fruits y viennent bien, et Le raisin surtout y est 


Georgiefsk ; place forte, est située dans une plaine 
élevée. Les mouts Caucase vus de cette ville,offrent 
le plus magnifique tableau, Elle a 6 hôpitaux , des 
casernes gt des magasins de blé et de sel, i 
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ASTRAKHAN. — Ce gouvernement est au S. E. 
de celui de Saratof, 

Astrakhan, capitale, située dans ane des les que 
forme le Volga, à son embouchure. Sesrnessont lar- 

` geset droites; maisen généralles maisonssonthâties 

eu bois, Elle fait un commerce considérable. Elle 
a deux arohevêchés, un russe et un arménien, quel- 
ques édifices publics, savoir, le palais archiépis- 
copal russe „trois :bazars ou Kans à la manière 
asiatique. Cette ville tire sa principale richesse de la 
pêche que font ses habitans aux embouchurés pois- 
sonneuses da Volga, et aux bords de la mer Cas- 
pienne. On fait aussi avec les poissons Íe caviar et 
et de bonne colle , qui sont l’objet d'un grand com- 
merce, La garance , les colons bruts et filés , la noix 
de galle , sont aussi des articles importans d'impor- 
tation, ainsi que les pelleteries , peaux d'agneoux , 
les turquoises , les fruits secs. On cultive la vigne 
dans les environs de cette ville, qui fabrique des 
étoffes de laine et destoiles de coton, Les maroquins 
et les chagrins qu'on y prépare sont d’une utilité 
supérieure, Population „70,000 habitans. 

Tchernojar, au N.O. , forteresse surle Folga , 
qui est très large -à cet endroit, et parsemé d'iles 
sablonneuses. Cette ville ades hospices , des casernes 
et des magasins considérables. : 


GOUVFERNEMENS A L'OUEST. 
PALTIE DE LA POLOGNE, — Les huit gou- 


vernemens qui suivent , comprennent la partie de la 
Pologne que l’impératrice Catherine Ta acquise par 
les partages qu’on a faits de ce pays en 1772, 1793 et 
1795. La Russie a eu,en outre en 1815,par le traité du 
congrés de Vienne,tout le grand duché de Varsovie, 
que possédait la Saxe, à l’exeeption du graud duché 
de Posen, cédé à la Prusse , Elle joint à ses autres 
titres, celui de roi de Pologne. Nous ne donnerons 
ici que la topographie des pays ci-dessus désignés , 
en renvoyant à l’article Pologne pour la description 
générale, 


S 
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COURLANDE,— Ce gouvernementest au S.O- 
de celui de Riga. 

Mitau, capitale - sur l’Æa, est une grande ville 
qui renferme des jardins dans son enceinte. Elle pós- 
sède un gymnase , ane bibliothéque etunobservatoire 
Pop. 11,000 hab. 

H/indau, à VO. N.O., a un port sar la Baltique et 
un château fortifié. "` 
| Libau, à DO. a un port sur la Baltique , et fait 
un bon commerce. ` 

|. WITEBSK — Ce gouvernement està PE. de 
celui de Courlande. 

FP itebsk , capitale , au confluent de la Divina et 
de la Æf'itéba, d'on elle tire son nom. La première 
la divise en deux parties dont celle sur la rive gan- 
che eu est la plus considérable. On remarque le 
château et le couvent des Baziliens. Cette ville pos- 
sède 14 églises dont 3 catholiques et 11 grecques ; 
un gymnase , 3 synagogues., des magasins, des 
hôpitaux , des tribunaux, Ses habitans, surtout les 
juifs, font nn commerce considérable, P, 13,000 h. 

Poloizk A PO. N.O. sur la Dwina , ci-devant 
capitale du gouvernement du même nom, a un évês 
que,un couvent et un collège. Pop. 3,000 hab. 

MOHILEF. =— Ce gouvernement estau S. E., de 
celui de Witebsk. 

Mohilef, capitale , sur le Dniéper , ville bien 
bâtie et très commerçante a un archevêque russe et 
un catholique; on la divise en quatre quartiers , dont 
le château , sur une hauteur , forme le premier. Ow 

» remarque la grande place octogone , entourée de 

beaux bâtimens en pierres ; on y fait de beans cuirg 

et un bon commerce. Pop. g,oco hob. 
MINSK..=—Ce gouvernement est à VE de celui Vilna, 

Minsk , capitale , sur le Svislocz, siège d’un ar. 
chevêque grec, possède un évêque catholique , un 
gymnase , plusieurs églises grecques et romaines et 
y un synagogue. Pop. 2,000 hab, 

VILNA. — Ce gouyerüement est au S, de celui de 

Courlande. 


p" 
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Vilna , capitale, an éohfluent de la Pilna et de 
la Velika , possède quelques belles places ôrnées de 
maisons en pierre et au de-là de 46 églises, dont 3 
protestantes une grecque, une mosquée tartare , une 
synagogue et le resté catholique. On remarque la 
belle chapelle de marbre de St, Casimir , avec son 
tombeau d'argent; l’'anivérsité , à laquelle on à joint 
un collège pour la jeune noblesse; ses habitans font 
un commerce considérable, dont les juifs retirent 
presque seuls les bénéfices. Pop. 25,000 hab, 
“GRODNO. = Cegouvernement est au S, de celui 
de Vilna, , 

Grodno , capitale, sur le JViémen, est une 
grände ville , qui a un collège et le nouvean château , 
grand, beaa et régulier. On remarque la chaucelle- 
bk le pont , les églises du collège et des carmé- 
(ës, 

Byalistok, an S. par O., ch. L da cercle du 
même nom, cédé à la Russie, par la Prusse en 
1807, en vértu du traité de Tilsit. Cette ville a un 
éhâtéan et des jardins magnifiques. 

VOLHINIE. — Cë gouvernement estau S. de ceux 
de Grodno et de Minsk; ila des lacs très poisson- 
nenx, 

Gitomir , éapitale , sur le Téléref, a 2 évêchés 
dont l’un russe et l’autre catholique. Cette ville qui 
fait an commerce considérable , fabrique dés cuirs 
et des chapeaux, D. 5,506 hab. 

Jaslavl, à VE. , sur l'Horynia, ville où il se lient 
par an 6 foires, dans lesquelles on vend une grande 
quantité de soieries et d'étoffes de toute espèce. P. 
4,500 hab , dont beaucoup de juifs. 

PODOLIE. — Ce gouvernement au S. E. de celni 
de Volhinie , est formé d'une partie de l'Ukraine , 
pays si fertile que toute espèce de blé y croît en 
abondance presque sans culture, La terre ne de- 
mande qu'à être légèrement rémuée : beaucoup de 
grains donnent 50 à Ger 1. L’herbe est si haute dans 
les pâturages, qu'on n’y voit pas les cornes des bes- 
tianx gwon y mène paitre. Les sauterelles sont le seul 
fléau auquel cette contrée soit exposée. 
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Kamenets-Podolski, ou Kaminieck , capitale ; est 
une ville forte , batie sur un rocher, On remarque 
l’église arménienne , les couvens des dominicains et 
` des carmes , l’ancien collège des jésuites , le palais 

de l'archevêque russe , la cethédrale de l’archevêché 
des catholiques romains, le plus beau monument, 
qui contient 15 autels. On voit auprès un ancien 
minaret ture, sur lequel on a élevé une statue de la 
vierge, dont les pieds posent sur un croissant, sa 
tête est entouré de gétoiles, P. 5,600 hab, 

Toultchin , à PE ; ville remarquable par une fa- 
brique d’armes à feu,établi par des Français, et dont 
il se faitune grande exportation pour Kherson, On 
admire le beau palais et les magnifiques jardins du 
comte Potowsky. 

Lowicz , àl'O.par S. , sur la Bsura, petite ville 
forte, avec un superbe château. Il s'y tient de belles 
foires. - 

Rawa,au S.O., sur la rivière du même nom, ville 


jolie et cousidérable , avec un beau gymnase et un 
château fort. 


ROYAUME DE POLOGNE, 


Ce nouveau royaume , formé en vertu de l'acte 
du congrès de Vienne , comprend , comme nons 
l’avons dit plushant ; la majeure partie du ci-devant 
grand-duché de Varsovie , qui avait été cédé à la 
Saxe par les traités de Tilsit, de 1807, et de Vienne, 
du 14 octobre ‘1809. On estime sa population à 
3,400,000 habitans, déduction faite de la partie 
du grand-duché de Posen , qui vient d’être cédée à 
la Prusse , et qu'on évalue à 600,000 habitans. Ge 
nouveau royaume vient d’être divisé en huit vaivo= 
dies ou gouvernemens , savoir : ceux d’Æugustowo, 
de Plock , de Kalisch , de Masovie , de Sandomirz , 
de Cracovie, de Podiakie et de Lubetsk. 

Voyez , pour la description géographique, Par- 
ticle général Pologne, qui embrassera cé royaume 
dans son état ancien, $ 
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AUGUSTOWO zs Cette vaivodie où gouverne- 
ment, au N. E. des autres, est formé de la majeure 
partie de l'ancien département de Byalistok, 

Suwalken , capitale , n’a rien de remarquable.. 
3,200 hab. 3 

PLOCK. = Cette vaivodie est au N. E. de celle 
de Varsovie. 

Plock, capitale , sur la Vistule , a un siège épis- 
copal, P. 2,600bab. 

Ciechanow , à L.E. N. E; Les Français battirent 
D Russes à Czarnovo, dans ses environs, en février 
1607. 

Ostrolenka , à VE. N. E., célèbre par la victoire 
remportée sur les Russes par les Français , le 16 
février 1807 

Pultusk, à PE., sur la Narew, ville située au 
milieu des vergers et des jardins ; elle a un collège, 
un gymnase et un château sur un rocher, Charles 
XII y défit les Saxons en 1703. Les Français y bat- 
tirentles Russes le 22 décembre 1806, 

Golyminet Nasielsk, dans les environs de Paoltusk, 
sont célèbres par les victoires remportées sur les 
Rasses par les Français, en décembre 1807. 

KALISCH, — Cette vaivodie est au S. E. de celle 
de Podlakie. P. 400,000. h. 

Kalisch , capitale , est une ville forte , située la 
Prosna. Pop. 7,000 hab. i- 

Volborze , à VE, S. E., ville renommée par sa 
bière et ses eaax-de-vie, Près de là est le château 
de l’évêque de Cujavie, accompagné de superbes 
jardins, | 

Crenstochowa( vieille etnonvelle ), aa S. par O., 
deux villes voisines , du même nom, Dans la dernière 
est un riche monastère. de l’ordre de St, Paul Per- 
mite , ésalement célèbre comme un lien de péleri- 
page et comme une importante forteresse sur la 
montagne de Clarenberg. Elle fut prise le 20 no- 
vemhre 1806, par les Français. 

MASOVIE, = Cette vaivodie est à l'E. de celle 
de Kalisch 
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Varsorie , capitale du nouveau royaume, est 
située sur la P'istule, Cette grande ville, capitale de 
l’ancien royaume de Pologne , et résidence de ses 
` rois, consiste en une grande rue étroite ; à laquelle 
aboutissent des rues de traverse, sales et mal pa- 
vées. Il n’y a de bean que les faubourgs, au nombre 
de neuf , avec des rnes larges et propres, On y voit 
beaucoup de grands palais , des églises et des mouas- 
tères d’une grande apparence. La Vistule sépare de 
Varsovie le faubourg Praga, qui peut êire regardé 
comme une ville particulière. 11 fut bombardé et 
saccagé, en 1795, par le féroce Souwaroy. On re- 
marque dans Varsovie le château royal, la salle de 
la diète , les portraits des rois dans la salle de mar- 
bre, les bâtimens de la bibliothèque, le ci-devant 
palais des cadets, l’église luthérienne , la fonderie 
de canons , les casernes , le grand hôpital , le palais 
de justice , la monnaie , l'arsenal , la salle des specta- 
cles, la cathédrale de Saint-Jean, le palais de 
Krasinski, ou de la république, le plus bel édifice 
de Varsovie, Elle fut prise par les Suédois en 1655 
et en 1702, Les Français y entrèrent le 2 janvier 
1807. P. 80,000 h. Lat, N. 52° 14? 28”, Long. E. 18° 
42° 30”. 

Vola , à une demi-lien S. O, de Varsovie; c'était 
là qu’en vertu de la constitution de 1587, on élisait 
lesroisde Pologne, eu plein air, dans une enceinte 
carrée, 


GALLICIE OCCIDENTALE ou RUSSE. 


Cette province formait un gouvernement qui com 
prenait la partie de la Pologne que la maison d'Au- 
triche avait acquise par le dernier partage qu'on a 
fait de ce pays, en 1795 ,et qu'elle avait cédée à Ja 
Saxe , en1609, pour agrandir le grand-duché de 
Varsovie, Maintenant elle forme les quatre vaivodies 
de Sandomirz , de Cracovie, de Podlakie et de 


Lubelsk. Elle, produit beaucoup de bois , de blé de 
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sarrasin et de plantes polagères , et elle a des mines 
d’or, dargent, de fer, de plomb et de sel. 

Elle appartient maintenant à la Russie , qui a res- 
titué à FAntriche les districts des cercles Zloozow , 
Krzezin , Tarnopol et Zalesczrk, détachés de la 
Gallicie orientale , en vertu du traité de Vienne , de 
1809; et les frontières sont rétablies de ce côté telles 
qu’elles étaient avant l’époque dudit traité. 

SANDOMIRZ. — Cette yaivodie est au S. de 
celle de Masovie. 

Radom., capitale , avec un château et un entrepôt 
de tabac. P. 1,500 h. 

Sandomirz , à 20 l. S. p? E., ville forte, sur la 
Vistule.On y pêche beauconp de saumons.P. 4,700 h. 

CRACOVIE, — Cette vairodie est aa S, de celle 
de Sandomirz. 

Cracovie était la capitale; maintenant , d’après 
Pacte du congrés de Vieune , elle est reconnue ville 
libre et indépendante, Poyez , pour sa description, 
la Gallicie orientale, à Particle Autriche. ; 

Kielce , capitale, avec uu château et un sémi- 
paire, villeindustrieuse, 

Olkus, au S.S.0., est renommée par ses 
mines d'argent. 

PODLAKIE. — Celle vaivodie est au N. des 
aulres, | 

Siedlce , capitale, petite ville , n’a rien de re- 
marquable, 

LUBELSK. — Celle yaivodie est au S. de celle 
de Podlakie. 

Lublin , capitale, est le centre d’un commerce 
considérable. Les Juifs y ont une belle sinagogue. 
Il s’y tieut de très grande foires, P. 3,000 li, ) 

Chelm, an S. E,, a un évêque grec, réuni à 
Péglise romaine , etun évêque catholique. 

Æamosch , au S. E, , ville considérable, assez 
bien bâtie, a des tanneries , des blanchisseries de 
cire et des fabriques de bougie. P. 6,000. hi. 
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TURQUIE RUSSE. 

La Turquie , par le traité de Bukarest , der8r2, 
a cédé à la Russiele territoire sur la rive gauche 
du Prath , comprenant une partie de la Moldavie 
et la Bessarabie 

MOLDAVIE RUSSE, — Cette province est sépa- 
rée de la Moldavie turque par le Pruth. 

Choczim , capitale , est une place forte située sur 
le Dniester. 

BESSARAPIE. — Cette province à PE. de la 
Moldavie , est bornée à VE. par la mer Noire. 

Bender,capitnle,est située sur le Dniester. Charles 
XII , roi de Suède , s’y réfugia en 1709, après avoir 
perdu la bataille de Poltava. Pop. 12,000 hab. 

Bialogrod on Akerman, au S. S.E., à lem- 
bouchure du Dniester, est une ville forte , quiaun 
bon port et des chantiers où l’on construit des vais- 
seans. 

ismahil, an S. S. O., sur le Danube, a une 
bonne citadelle , et fut prise par les Russes, en 1810. 


ILES VOISINES DE LA RUSSIE D'EUROPE. 


Les îles qui avoisineut la Russie d'Europe , et qui 
en dépendent , sont Aland, Dago et OEsel , situées 
dans la mer Baltique. 

ALAnD, = Cette île, cédée en 1609 à la Russie 
par la Suède , est an nord des autres , et peu consi- 
dérahle. Pop. 8,000 hab. 

Castelhom est le principal bourg. 

A distanee égale , les îles les plus rapprochées 
de la terre ferme d’Aland et de la Finlande appar- 
tiennent à la Russie. 

Daco. — Cette île , entre le golfe de Finlande et 
celui de Riga , est défendue par deux forts. On n’y 
trouve pas de ville. 

OEsEL. — Cette île , à l'entrée du golfe de Riga, 
est défendue par deux forts. On y lrouvye la petite 
ville d’Arensbourg. 
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ARTICLE VI. 
ILES BRITANNIQUES. 


Ox donne le nom général d’iles Britanniques à 
Pile qui renferme l’Ecosse et l'Angleterre, A un 
assez grand nombre de petites îles qui avoisinent 
ces deux pays et qui en dépendent , et à l'ile d'Ir- 
lande. On donne le nom particulier de Grande- 
Bretagne à l'ile qui renferme l’Ecosse et l’Angle- 
terre. 

Les îles Britanniques et les divisions qui les par- 
tagent sont marquées dans le tableau suivant. 

„Nous les décrirons en trois sections , savoir 
l'Ecosse, l'Angleterre et l'Irlande. 
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ECOSSE. 


SITUATION. comrés, 33, 


Ee, wf wd 
Bemi. 
Aberdeen, dss 
Kincardin, , 4 s.s 
Augug, eo eoio 
pa CARTER Er 


VS 


CIE en de 


Renfrew, s. + 
Bue, e.s ex e 
Ayro doe, ee 
Wigtown, s.. 
Kukudbrigth. , 
|Dumfries, appii 


Merse; e e 
Roxborough. s » . 
Selkirk, + + +. 
Peebles, , * . . . 


KE én one 
Canbhnes. ss sesso 
Sutherland . oi da 
Rapa tien ria i 
Cromartie , « s> 
Nairne, xn 
Au Nord. Jnverness, ss.» 
rs aw de? 
Clacmannan, . , « 
Linlithgow. e 
Stirling, e 
Dumbarton, « , , 
Au Sud, 


Wark, e.. 
Edimbourg, s » + 
Haddington, « » » : 


CAPITALES, 


Kirkwal, 

Wick 

Dornock, 
Tayne. 
Cromartie. 
Nairne. 
Inverness. 
Elgin. 

Bamff. 
Aberdeen, 
Inverbervie, 
Forfar, 

Perth. 

Inverary. 

Saint- André, ~ 
Kinross, 
Clacmannan, 
Linlithgow, 
LEE 
Dumbarton. | 
Renfrew, j 
-| Rothsay. | 
Ayr. 

Wigtown. / 
«| Kirkudbrigih. | 
Dumfries, 

KA 


EDIMBOURG. ES N. 


20 m, 
Haddington, 
Duns. 
Jedbourg. 
Selkirk, 
el 


mt + es id es dir 
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ILES VOISINES DE L'ÉCOSSE. 


SITUATION. e. ILES, CAPITALES, 


Au Nord-Est. | Îles de Schetlaud : , .| Larwick. 
Au nord, Orcades vs | Kirkwall, 
A l'Ouest, Hébrides ow Westernes .| Stornway. 


ZE 


ANGLETERRE. 


SITUATION, comtés , Ba, CAPITALES. 


— a 


Northumberland . 
Cumberland , , , 
Westmoreland , pe . 
Au Nord. \ Durham... a, aoe 
Vd a aa ax 
Lancastre nsss 
Chester ou Cheshire.} Ghesier. 
Derby .... > V Derby. 
Nottingham > .. . | Nottingham. 
Lincoln . . Lincolu. 


Newcastle, 
Carlisle, 
Keudal, 
Durham, 
Yoik. 


Lancastre. 


Shot PE e | Shrewsbury. 
Stafford a.. , . . . | Stafford. 
Leicester... . .. , ,l Leicester. 
Rutand `. ., .| Okeham. 
x Hereford. .,. + 4) Hereford. 

Au Centre.” ( Warcester . . . : | | Worcester, 
Warwick .. <| Warwick. 
Northampton: . . | Northampton. 
Huwtingdon . .. Huntingdon, 
Monmouth ,. ../ Monmouih. 
Glocester o .. : .. Giocester. 
Oxford ne t s---r- “F Oxford. 


Buckingham, 
Bedford . 


Bückiigham `. . e 
EE AC 


e 


I I TTT ET TTT ET TTT 


ILES BRITANNIQUES. 


SITUATIONs 


Norfolk.. ss.. RF 
Suffolk:, sn e 
Per dr a tai et 
Hertford. . g 


A l'Est, Eseg she à. 


Middlesex...,,,, ef 


E TA E ET gf 
Sussex, T 
Burg, 

Hants ou Hampshire, 
Berks.,,.,, 
Wilt se. s 
Somevset. dde Le je 
Doreen, von à 


Au Sud. 


Cornouaille , ,,: 


Anglesey. . 
Caernarvon, „eses 
Denbigh. , , tu. 
Flint 

A l'Ouest. 


Principauté 
de Galles, 


Montgomery ss... 
Cardigan.ss ns ns 
Rodnôr, ax sie = 
Brecknock, ax 
Pembroke: .,,,4: 
Caermarthen,,.,.. 
Clamorgan. sesso 


ILES VOISINES PE L'ANGLETERRE, 


. Momgomery. 


CAPITALES, 


Norwich. 

Ipswich, 

Cambridge, 
Hertford. 
Chelmsford. 
Lonpres, Latit, N 
An d. 30 m, Long. 
0. 2 d. 20 m, | 


Cantorbery. 
Chichester, 
Guilford. 
Winchester, 
Reading. 
Salisbury, 
Barh. 
Dorchester, 
Exeter, 
Launceston, 
Beaumaris. 
Caeruavon, 
Denbigh, 
Flinv. 
Harleigh, 


Cardigan. 
New- Radnor, 
Brecknock. 
Pembroke. 
Caermarthen. 
Cardiff, 


SITUATION, ILES CAPITALES, | 
Ad'Ouest, $ He de Man s.s.s « | Castletowa. 

Anglesey tohe «4! Beaumaris, 

Her ` E Den motor ee vase di 
Aa oi le de Wigth ; Newport. 


~ Jerse 


{ Keim, Alderney 


Saini- Hélier. 


et OMS eesse CN CR GCKK S 


Roscommon. . . | Roscommon, 


Galway EN Galway, 


Longford m Longford, 
W est Meath. ou À 
Meath-Occidental, | Mullingar, 


East - Meath ou $ 
Meath- Oriental, |Trim. 
Louth .. Ap? Drogheda, 
King’s- County. ou 
Comté-du-Roi « | Philipstowa. 
Queen’s-County ou 
LEDUTER , Comté-de-la-Reine. | Maryborough, 
à l'Est. Kildsre: : a "2 Kitare, 
Dustin, Lat. N, 5 
Dublin , .. ..,. d. 30 m, HS ©: 
8. d. 46. m. 
Wicklow s. , Wicklow. 
Kilkenny e. Kilkenny. 
Carlow . , s's Carlow. 
Wexford .. , . ` | Wexford; 
Clare . » + ve |Clare, 
Limerick , . , ^ | Limerick, 


Tipperary . — Clonmel, 
23 ab A Tralée, 
Coki on eu Cork. 


Waterford , . ` Waterford. 


IRLANDE. 
PROVINCES. COMTÉS , 32, CAPITALES, 
DE eg ou Tyr- 
connel ,,. , . , | Donuegal, 
rire ae à Yn Londonderry, 
bu e s e ee  |Carrikfergus, 
ULSTER , Tyrone. , ara Omagh. 
Au Nord. Armagh TESE Armagh, . 
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ire, SECTION, 
ÉCOSSE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Situation et étendue. —VEcosse est située en- 
tre les 54 et Go° deg. de lat N, , et entre les 4 et 
10. deg. de long. O. Elle a 100 lieues de long 
sur 6o de large. 

Limites. — L'Ecosse est bornée au N, par la 
mer du Nord; à PO. par la mer d'Irlande, qui 
la sépare de l'Irlande ; au S. par l'Angleterre ; et 
PE, par la mer du Nord, 

Nom. — Le nom moderne de l'Ecosse vient 
des Scots , un des anciens peuples qui l’habitaient, 

Division. — L'écosse est divisée en 33 com- 
tés, ainsi qu’il a été marqué dans lé tableau des 
Iles Britanniques page 113. 

Climat , sol. — Le climat de l'Écosse est plus 
tempéré qu'on ne le croirait en considérant la lati= 
tude de ce pays. Cependant , auprès des hautes 
montagnes , qui souten général couvertes de neige, 
lair est froid et piquant près de neuf mois. 

Le sol de l'Écosse pas aussi fécond que celui 
de l'Angleterre , est dans plusieurs cantons 
moins propre au labourage qu'aux pâturages ; 
on y trouve néanmoins des plaines d’une grande 
fertilité. t | 

Montagnes.” — L'Ecosse a beaucoup de 
montagnes qui sont d’une grande hauteur et d’une 
forme pittoresque : les principales chaînes sont 
dans les Lowlands ou basses terres, leur chaîne 
métallifère appelée le Lead-Hills , montagne de 
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plomb, dont le principal sommet est le Har: 

de 508 toises de hauteur. Au-delà de l’Inverness, 
commencent les hautes terres ou Æisklands : les 
monts Grampians s'étendent depuis lelac Lomond 
jusqu’au Stonehaven et offrent le Zen- Lomond , 
de 3,269 pieds d’élévation;le Ben-More de 3,903 
p; le Ben-Lawres-de 4o15 p.le Ben-Nevis,dans 
le comté d’Inverness, regardé comme le plus 
haut sommet de la Grande-Bretagne, a 4.350 
p:il présente un précipice taillé à pic de 1500 pi. 
de profondeur , sans glaces. Le niveau des neiges 
au-dessus de l'Océan, est de Goo toises au-dessus 
de la mer. 

Rivières. — La principale rivière de l'Ecosse 
est le Forth, qui prend sa source dans le comté de 
Perth, et se jette dans la mer du Nord, près 
d'Edimbourg, Les autres rivières remarquables 
sont les suivantes : le Juy, qui sort d’un lac dn 
même nom dans le comte de Perth, et courant w 
au S. E , se jette dans la mer du Nord , à Dundée; " 
la Tweed, qui a sa source sur des confins du 
comté de Lanerk, et après mille sinuosités , se 
décharge dans la merdu Nerd , à Berwick ; et la 
Clyde, qui nait dans le comté -de Dumfries, et 
après avoir passépar Glascow, Renfrew, Dum- 
barton et Greenodh, tombe dans le détroit de 
Clyde, au fond du golfe du même nom. 

On a fait un canal. qui joiwt le Forth et la Clyde; 
ce qui a ouvert une commwnication entre la mer 
qui baigne l’Ecosse à PE., et celle qui la baigne 
à l'O. € 

Lacs. — Les Jacs sont très nombreux dans PE- 
cosse. Le Zay, le Lomond, le Ness, et d'au- 
tres encore , présentent des tableaux fort pitto- 
resques. 


Golfes. — Les côtes de l'Ecosse sont en plus, 
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sieurs endroits coupées par des golfes; tels sont 
ceux de Solway , de Forth,de Murray , de Cro- 
martie et de Dornoch. 

Productions des trois règnes, — L'Ecosse a des 
mines de plomb, de cuivre, d’excellent charbon 
de différentes espèces, dont une grande partie est 
exportée, Aucun pays ne produit plus de fer que 
l'Écosse. 

Le trayail des Ecossais tire aujourd’hui parti 
des bruyères , des rochers et des marais qui étaient 
autrefois négligés : les cultivateurs y sont bien 
nourris, bien vêtus et passablement logés, VÉ 
cosse produit froment, seigle, orge, avoine, 
Chanvre , lin, foin et pâturages. Dans les comtés 
du midi, les fruits, sur-tout les abricots, les bru- 
gnons et les pêches , sont très peu inférieurs à 
ceux d'Angleterre. 

Les animaux de Ecosse sont à peu près lesmé- 
mesque ceux des pays voisins, Le cerf et le che- 
vreuil se trouvent dans les parties montagneuses ; 
mais leur chair n’est pas comparable à celle des 
bêtes fauves de l'Angleterre. Le climat etle sol de 
l'Ecosse ne sont pas favorables aux chevaux ; mais 
les hauteurs dé ce pays sont couvertes de bêtes à 
cornes et abondent en gibier. 
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Population , habitans. — La population de PE- 
côsse est évaluée à 1,600,900 habitans. Les Ecos- 
sais sont robustes , peu civilisés et très hospitaliers. 
Le peuple vit avec une grande sobriété : il préfère 
être proprement vêtu lesjours de fête que de fré- 
quenter les cabarets. Les montagnards de Ecosse 
portent un gilet et un manteau faits d'une étoffe 
de laine , qui quelquefois est très belle : elle estde 
diverses couleurs qui forment des quadrilles; et 
ils sont très jaloux que ces couleurs soient bien 
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combinées, parce qu’alors elles offrent un coup 
d'œil qui plait. Les autres Ecossais suivent pres- 
que entièrement le costume anglais dans leur ma- 
nière de s'habiller. 

Les habitans des cantons de l’Ecosse où l'on vit 
principalement du produit des pâturages ont une 
disposition naturelle à la musique ; et la belle sim- 
plicité de leursairs est goûtée de tous les amateurs 
de la nature, 

La danse est un des principaux amusemens des 
Ecossais; mais tout le mérite des danseurs consiste 
dans leur agilité et dans leur exactitude à suivre 
la mesure des airs. 

Religion. — Le calvinisme est la religion de 
l'Ecosse : il s’y trouve aussi des catholiques , des 
épiscopaux , des quakers et des anabapustes. ` 

Langues. — La langue des montagnards de P'E- 
cosse est dérivée du celtique : les autres Ecossais 
parlent la langue anglaise. 

Universités. — Il y en Écosse quatre universités 
où la langue grecque fleurit; celle d'Aberdeen, 
celle de Saint-André, celle de Glascow et celle 
d'Edimbourg,la plus célèbre et la plus considérable. 
En Angleterre, on appelle université la réunion 
de plusieurs collèges. à 

Savans et littérateurs. — Les Ecossais se sont 
distingués au premier rang dans toutes les parties 
des connaissances humainés. Dans les sciences, 
on remarque Neper de Merchistone, inventeur 
des logarithmes; Keil, Gregory, Maclaurin , 
Simpson, La médecine offre les nomsillustres de 
Fitcairn, d’Arbuthnot, de Monro,de Smellie , 
Whytt, Cullen, Gregory. Mais de toutes les par- 
tes de la littérature, celles qui ont pour objet de 
rendre l’homme plus heureux et plus vertueux, 
mériténtune mention honorable. Dans la philoso= 
phie, nous citerons les noms de Hutcheson et de 
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Locke. L'histoire de Buchanan, dans le seizième 
siècle,se distingue par son excellente latinité. Hume 
et Robertson sont les meilleurs historiens des An- 
glais. On voit briller dans les: belles-lettres , 
Ramsay , Thompson, Blair, Amstrong, Beatty: 

Antiquités. — On distingue encore la direc- 
tion de {a muraille bâtie en Ecosse par les Ro- 
mains, entre la Clyde et le Forth : cet ouvrage 
fut commencé par Agricola , et fini par Antonin- 
le-Pieux. On remarque également , dans le voisi- 
nage , plusieurs camps des Romains : celui 
d’Agricola est à Ardoch, dans le comté de Perth, 
On rencontre fréquennnent dans les comtés du S- 
des restes de voie romaine. 

On voit dans le comté d’Angus quatre ou 
cinq anciens obélisques , que l’on appelle les 
pierres danoïses : ils ont été élevés par les Ecos- 
sais, en mémoire des victoires qu’ils avaient rem- 
portées sur les Danois , et ils sont ornés de bas- 
reliefs. On distingue encore plusieurs temples des 
Druides dans le N. de Ecosse, ainsi que dans les 
îles voisines , où l’on peut supposer que le paganisme 
trouva son dernier refuge : on les reconnoît ai- 
sément à leur forme circulaire. 

Industrie et commerce. — Les manufactures 
de toiles sont florissantes en Ecosse : celles d’é- 
tofles de laine commencent à y réussir, Elle pos- 
sède des raffineries de sucre , des verreries, des 
faïenceries et des papeteries ; et l’on y fait de la 
bière presque aussi bonne que celle d'Angleterre, 
Les Ecossais tirent un profit considérable des pê- 
ches qu’ils font sur les côtes de leur pays, prin- 
cipalement de celle du hareng : ils vont aussi à la 
pêche de la morue sur le banc de Terre-Neuve , 
et à celle de la baleine sur les côtes du Spitzherg 
et du Groënland. La fabrication du fer leur est 
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encore très avantageuse , ainsi que l’exploitation 
des mines de charbon. 


TOPOGRAPHIE. 
PRINCIPALES VILLES. 


Nous ne citerons ici que les principales villes de 
l'Écosse , en renvoyant , pour la division par com- 
tés , à la page 113. H 

EDIMBOURG, capitale de tonte l’Écosse,est située 
près de l’embouchure du Forth. On y voit trois su- 
perbesrnes peut-être les plas belles de l’Europe, La 
grande rue bien pavée et bien bâtie, a une très 
belle apparence , et est terminée à l'O. par la masse 
imposante du château , qni est construit sar la cime 
d’un roc inaccessible de toutes parts, excepté du 
côté qui tient à la ville. En face est le palais d'Holy- 
Rood. On remarque l'hôpital , au S. O. du château , 
joli batiment , orné de jardins très bien distribués ; 
Le pont, le bureau des archives , la douane, et la 

lace où l’on voit la statue équestre de Charles IT , 
Le bibliothèques. L'université a d’excellens profes- 
seurs dans les différentes sciences , et son école de 
médecine rivalise avec les plus célèbres de l’Europe, 
Les principales manufactures de cette ville consis- 
tent en toiles de batiste et bonneterie. Ses environs 
"sont ornés de belles maisons de campagne , dont le 
nombre augmente tous les jours. P, 83,000 h. Lat, 
N. 58.57. 57. Long. O. 5. 30. 20, 

Leith , sur le golfe de Forth,à + del. N. E. 
d'Edimbourg , est le port de cette capitale. On y 
construit de très grands navires, P. 14,000 h. 

Inverness , au N. O., située à l'embouchure de la 
rivière de Ness. P. 10,000 h. 

Aberdeen, au N. O., mérite le troisième rang 
pen les villes de l'Ecosse , pour la grandeur , la 

eauté et la population. Elle est composée de deux 

villes , le vieux que Pon nomme cité, et le nouvel 

Aberdeen. Le nouvel Aherdeen a un bon port, et fait 
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un commerce assez considérable. On trouve un col- 
lège dans chacune des deux villes ; et ces deux col- 
Nèges portent conjointement le nom d’université 
"Aberdeen, P. 23,000 h. 
Dundee , aù N. , dans le comté d’Angus, a un port 
excellent, une raffinerie de sucre et une verrerie, 
P. 24,000 h, 
Dumbarton , à VO. , situé au confluent de la Leven 
et de la Clyde, a un château fortifié, dont la position 
est très pittoresque : il est placé sur un rocher es- 
arpé de toutes parts , qui s'élève à 500 pieds au 
ilieu de la plaine, sang avoir de communication 
avec léshanteurs voisines. D. 3,170 h. - 

Greenoch, à VO. , sur la Clyde, dans le comté de 
Renfrew , a an bon port qui est défendu par un châ- 
tean. Elle fait un grand commerce de harengs. D. 
15,000 hab. 

Paisley , à l'O. , dans le même comté, ville rem- 
plie de manufactures de soie et de gaze. On y voit 
une chapelle qui a un écho surprenant : un coup 
donné à la porteexcite un bruit semblable à celui da 
tonnerre ; et à la suite de ce grand bruit , l'oreille est 
frappée des accordsles plus mélodieux.P, 25,000 h, 

Glascow , à O., sur la Clyde, est la seconde 
ville de PEcosse pour la population , le commerce 
et les richesses ; et la première de la Grande-Breta- 
gne pour la régularité et l'élégance de la construc- 
tion. Les rues, se coupent à angles droits, et sont 
larges et bien pavées. Les maisons sont belles ; ét 
vers le centre de la ville , elles portent sur des ar- 
cades qni forment des galeries couvertes, On remar- 
| ipe l’ancienne cathédrale, magnifique monument 

d'architecture gothique. Glascow a une célèbre 
université, P. 120,000 hab, 


ILES VOISINES DE L'ÉCOSSE. 


L 
Lesiles qui avoisinent l'Écosse et qui en dépen- 


dent, sont les îles Schetland, les Orcades , et les 
Hébrides , ou les Westernes. Ces îles forment trois 
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groupes , dont le premierestau N, E. de l'Écosse , 
le second au N. , et le troisième à DO. Le climat 
de ces îles est à pen près le même: l'air y est froid, 
etnéanmoins salubre, Les terrains cultivés produi- 
sent plus de blé , de racines et de légumes , que les 
habitans n’en peuvent consommer. On y a découvert 
des mines d'argent, de fer et de plomb; des carriè- 
res de marbre, de pierre et d’ardoise, 


ILES AU NORD-EST, 


SCHETLAND.=— Ces îles sont situées entre les 
50° et61° d. de lat. N., et entre les 2° ot 4° d. de 
long. O. Elles sontau nombre de Ap, et plusieurs 
d’entre elles ne sont pas habitées. 

MAINLAND, — Celte île est la plus grande de cel- 
les de Schetland. C’est auprès de ces côtes que les 
Hollandais vont commencer la pêche du hareng. 

Larvick en estla principale ville, On y compte 
300 familles. 

ILES AU NORD, 


ORCADES.— Ces îles sont situées entre le 58° 
deg. 30m., et le bor d.de lat. N., et entre les 
5e et 6° deg. de long.O. Elles sont an no mbre de 30; 
il}y en a 26 d’habitées. P. 23,000 h. 
| POMONE, — Cetteile, la plus grande des Orca- 
des, possède quatre excellens ports. 

Kirkwall en est la principale ville. Elle contient 
300 maisons. 


ILES A L'OUEST, 


HÉBRIDES oa WESTERNES. — Ces îles sont 
situées entre les 56° et Dog deg. de lat. N. , etentre 
les Deet 10° deg. de long. O. Elles sont en grand 
nombre, et quelques unes d’entre elles ont ung éten- 
due assez considérable, 

Lewis el Harris. — Ces deux iles , quis à pro- 

rement parler n’en font qu'ane , oùt 33 lieues de 

ong sur 4 de large. 
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- Stormway eh est la principale ville. 

Sky. — Cette île, au S. de cellede Lewis , est 
fertile. P. 15,000 h. 


n Mugastot et Dunvegan en sont les principaux en- 
roits, Sr 
- À PO. de File de Moll, est Vile de Atatoa, où se 

trouve la caverne de Fingal. 

Bure, — Celle ile est située dans le golfe de 
Clyde. Elle est peu considérable. P. 4,000 h. 

Rothsay en est la principale ville. 

ARRAN, -— Cette île est au S. de celle de Bute. 
Elle est peu considérable. P. 7,000 bh, 

Ranza en est le principal endroit 


ar, SECTION. 
ANGLETERRE. 
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Situation et étendue. — L? Angleterre est située 
entre les 5o° et 56° deg. de lat. N., et entre les 
vz et 8° deg. de long. O. Elle a 123 lieues delong 
sur 100 de large. | 

Limites. — Angleterre est bornée au N. 
par PÉcosse; à l'O., par la mer d'Irlande j. qui la 
sépare de l’irlande; au S. par la Manche; et à 
PE. par la mer du Nord, 

Nom.— Le nom modernede l'Angleterre vient 
des Ængles ; qui s’y établirent dans le cinquième 
siècle. | . 

Division. — L'Angleterre est diviséé en Ss 
comtés, ainsi qu'il a été marqué dans le tableau 
des îles Britanniques page 114. 


Climat, sol et aspect. L'Angleterre jouit d’un 
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climat très-varié. Ses côtes occidentales sont sou- 
vent inondées de pluies, et sujettes à des vents 
d'ouest d’une grande fraîcheur, qui occasionnent 
une humidité qui , quoique très-favorable aux 
prairies et à la verdure, cause des rhumes, des 
catarrhes qui tournent en maladies mortelles , ap- 
pelées consomptions ou phihisies. On n’y remarque 
que deux saisons : Phiver, qui dure huit mois, 
et Pété. On y ressent rarement les douces influen- 
ces du printemps et de l'automne. Très-souvent 
le laboureur voit détruire l’espoir de l’année par 
les vents dest qui dominent en mai. Le sol de 
l'Angleterre varie dans les différens comtés, et 
souvent dans les différentes parties d’un même 
comté, Il a été considérablement amélioré par les 
progrès que les habitans ont faits dans la culture 
des terres et des jardins et par la résidence des 
gros propriétaires dans leurs terres. 

Rien n’égale la beauté des aspects qu'offrènt 
les parties cultivées de l'Angleterre. Le mélange 
des terres à blé avec les prairies , des clos avec 
les plantations , des chäteaux avec les villages , 
et des fermes ayec les villes, forme un spectacle 
varié que les yeux contemplent avec une satis- 
faction délicieuse, | 

Montagnes et foréts. — Quoique l’ Angleterre 
offre à chaque pas des collines agréables , elle a 
peu de montagnes. Les plus remarquables sont : 
dans le comté de Cumberland , le Snowdon , de 
557 toises; le Moel Eliam, dans ce même comté, 
de 371 toises; le Cros-l'eld, dans le Cumberland , 
de 530 toises; le Warnside , dans l'Yorkshire , 
de 635 toises; le Cader-Idris, de 3,408 pieds; 
le Skiddau, de 3,000 pieds. 

Les principales forêts de l'Angleterre sont cel- 
les de Windsor, de Dean, de Scherwoad et de 


N ewforest. 
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Rivières. — Les principales rivières de l’An- 
gleterre sont : la Tamise , da Severn , la Med- 
way et la Trent. La Tamise prend sa source 
sur les frontières du Glocestershire , et, après 
avoir passé à Oxford et à Londres , se jette dans 
la mer du Nord : elle estnavigable pour les 
plus grands vaisseaux jusqu'à Londres. La Se- 
vern a sa source dans la partie septentrionale de 
la principauté de Galles , court à PE. , et au SO. 
et se perd dans le canal de Bristol, qui est un 
golfe de l’océan Atlantique. La Medway prend 
sa source dansle comté de Kent, et se jette 
dans la Tamise , à Sheerness : elle est navigable 
pour les plus grands vaisseaux jusqu'à Chatham., 
La Trent sort des marais du Staffordshire , court 
au S.-E. et au N.-E. , prend, vers son embou- 
chure , le nom d’Æmber , et se jette dans la mer 
du Nord, au S.-E.de Hull, 
Eaux minérales. — Ce pays possède beau- 
coup de sources d'eaux minérales , dont les 
habitans font un grand usage, Les plus célébres 
sont celles de Bath, de Bristol, de Buxton, de 
Mathloch, de Tunbridge, d'Epsom , d'Har- 
rowgate et de Scarborough. 

Productions des trois règnes.— V'Angleterre pro- 
dun blé, seigle ,orge , avoine , pois , fèves , vesce, 
graines : le safran y vient très bien. Les Anglais 
sont parvenus à naturaliser chez eux les fruits des 
quatre parties du monde, soit par la simple culture, 
soit par l'usage des couches ou des serres chaudes ; 
mais l’humidité de leur pays fait tort à la saveur 
de ces fruits. Les potagers abondent en légumes , 
racines et salades. Le pastel est cultivé dans les 
comtés de Bucks et de Bedfort , comme le chanvre 
et le lin le sont dans d’autres comtés. Maïs il n’est 
point de culture où les Anglais aient plus réussi 
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que dans celle du trèfle, du sainfoin, de la lu- 
zerne et des autres fourrages. Le sol en plusieurs 
endroits est très favorable à la culture du hou- 
blon ; qui est devenu une branche considérable de 
commerce. 

L’Angleterre ahonde en mines: d'étain de Cor- 
nouaille:les Anglais manufacturent cet étain en fer- 
blanc , qui leur rapporte un bénéfice considérable. 
Le comté d'York possède des mines de cuivre; ceux 
de Cumberland et de Derby fournissent du plomb 
excellent; le comté de Lancaster abonde en mines 
de fer, en demi-métaux tels que le zinc , le nikel , 
et la plombagine , qui sert à fabriqner les crayons 
anglais si renommés, 

Le Devonshire et d’autres comtés produisent 
du marbre, Le Northumberland etle Cheshire 
donnent de l'alun et des salines. Le charbon de 
terre se trouve dans plusieurs comtés. \ 

Les animaux d'Angleterre sont à peu près les 
mêmes que ceux des pays voisins ; mais ses che- 
vaux surpassent ceux de l'Europe pour la viva- 

-cité , la force , la légèreté et la docilité. Ses bœufs 
sont grands et vigoureux ; ses moutons fournissent 
une toison qui est la source de la richesse nationale. 
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Population , habitans. — La population de 
V’'Angletérre est évaluée à 9 millions d’habitans, et 
celle de toutes leurs possessions en Europe à 17 
millions. 

Dans les cérémonies, les Anglais d’un rangdis- 
tingué portent des habits de satin ou de velours, 
brodés d'or et d'argent : ordinairement ils s’habil- 
lent Simplement ; mais ils ont toujours le linge le 
plus fin et le drap le plus bean. En général les 
Anglais préfèrent , dans leur habillement, la pro- 
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preté à la richesse. Chez eux la richesse P emporte 
en général sur toutes les considérations ; et parait 
suppléer au défaut de toutes les vertus. 

Les Anglais excellent dans les arts mécaniques, 
Us sont excellens marins. Leurs divertissemens 
sont, les spectacles, les redoutes, les mascarades, 
les concerts, la danse , les jeux de cartes, les so 
ciétés de table, la chasse , la pêche, les courses de 
chevaux et les combats de coqs. Il y a encore dans 
ce pays d’autres amusemens , comme le mail , la 
boule , les quilles , le palet , la paume , le pugilat, 
ou l’art de boxer,que la mort suit de près; le billard, 
la lutte, la course à pied, 

Religion. — L'église anglicane est soumise à la 
suprématie spirituelle du roi : elle a deux archevé- 
ques et vingt-quatre évêques. Il y a en Angleterre 
nn grand nombre de sectes religieuses qui sont tolé- 
rées , et beaucoup de familles y professent la re- 
ligion catholique. ` 

Langue. — La langue anglaise est composée de 
presque toutes les langues de l'Europe, parti- 
culièrement du celtique , du saxon et du francais, 

Education. — On cultive beaucoup l'éducation 
en Angleterre : les hautes et moyennes classes ne 
négligent rien pour l'instruction de leurs enfans, 
ils leurs donnent des instituteurs particuliers , ou 
les mettent dans les célèbres universités d'Oxford 
et de Cambridge. Les femmes sont aussi bien éle- 
vées et généralement très instrnites. 

Savans — Sous le règue d'Élisabeth parut le 
poëte tragique Shakespear, que les Anglais ont 
appelé divin. Jacques Jer encouragea la culture 
des sciences et des lettres ; il donna la p'ace de 
chancelier au célèbre Bacon; il protégea Cambden 
et d’autres habiles antiquaires. Le règne de Charles 
D fut marqué par Les grands progrés que firent leg 
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sciences, les lettreset les arts, et par l'institution ` 
de lasociété royale : ce : êgne présente à la postérité 
les noms de Bayle , Halley , Sidenham Harvey , 
Temple, Tillotson , Barrow , Cowley , Haller et 
Dryden. Le Paradis perdu de Milton parut à cette 
époque, L'éloquence de la chaire acquit plus de 
goût et de majesté ` Wren introduisit dans l'acchi- 
tecture une régularité inconnue ayant lui, 

Lerègne de Guillaume HI dutsagloire à Newton, 
à Lockeet à Burnet, Addison, Pope , Swift, Steele, 
et une foule d’autres bons écrivains en prose et en 
vers, parurent sous là reine Anne. H faut pourtant 
convenir que l’éloquence de la chaire et celle du 
barreau n'ont jamais été cultivées en Angleterre 
avec un succès brillant, 

Antiquités. — Les antiquités de l’Angleserre 
sont bretonnes, romaines , saxonnes ou norman- 
des. Les antiquités bretonnes sont de vastes cons- 
tructions en pierres , de forme circulaire ; qui pa= 
raissent avoir été consacrées à des usages religieux 
du temps des Druides. Les antiquités romaines 
consistent en inscriptions , en restes considérables 
de camps , et ennombreux vestiges de voies pu- 
bliques : il faut y ajouter la muraille de Sévère , 
qui commence à Tinmouih , wayerse le Northum- 
berland et le Cumberland, et finit au golfe de Sol= 
war. après avoir parcouru un espace de 27 lienes. 

CG antiquités saxonnes sont des bâtimens ecclé- 
siastiques et des places fortes, Les antiquités nors 
mandes sont du même genre que les antiquités 
saxonnes , et l'Angleterre en est remplie. 

Industrie , commerce, — Presque toutes les es- 

èces de manufactures ont été portées à leur pers 
fection en Angleterre ; celles d’étofles de Jaine les 
plus considérables sont d’une très grande beauté 
et d’un produit immense ` la quincaillerie est égales 
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ment excellente chez les Anglais ; leurs serrures , 
instrumens tranchans et outils sont d’une très bonne 
qualité : les ustensiles de ménage, en cuivre, étain 
et fer, sont encore chez eux des objets d’une grande 
importance, 

Les étolfes de laine sont la basè du commerce 
que les Anglais font avec les étrangers. Leurs che- 
vaux sont généralement estimés pour la force et 
la beauté. Ce peuple commerçant exporte presque 
tontes les marchandises nécessaires ou utiles à la 
vie, telles que blé, bestiaux, beurre , fromage, 
fer , plomb, étain , cuivre , cuir, charbon de terre, 
alun , safran, houblon , lin , chanvre , bière, ha- 
rengs, saumons , Chapeaux , souliers, montres, 
rubans , etc. [l importe presque toutes les produc- 
tions de l'univers qu’il réexpoite.Les Anglais vont à 
la pêche de la morue, au banc de Terre-Neuve , 
et à celle de la baleine , sur les côtes du Spitzherg 
et du Groënland. 

Colonies. — Les Anglais ont établi des colonies 
en Europe , en Asie , en Afrique eten Amérique, 

Ils ont, en Europe , Gibraltar , l'ile de Malte et 
les îles Ionniennes qui sont sous leur protection. 

Us ont, en Asie, beaucoup d'établissemens dans 
l'Inde en-deçà du Gange; et l'ile de Ceylan, 
dans l'océan Indien, 

Ils ont, en Afrique, plusieurs établissemens sur 
la côte de Guinée ; l’île de Sainte-Hélène dans ` 
l'océan Atlantique et le cap de Bonne Espérance, 

Us ont la Nouvelle-Bretagne , le Canada et la 
Nouvelle-Ecosse, dans l'Amérique septentrionale ; 
les îles de Terre - Neuve, de Saint-Jean, l'ile 
Royale, celles des Bermudes et des Lucaves 
dans l'océan Atlantique ; etles îles de la Jamaïque, 
des Vierges, de l'Anguille, de la Barboude , de 


Saint - Christophe , de Nièves, Antigos, de 
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Montserat, de la Dominique, de Saint-Vincent, 
de la Barbade, de la Grenade , de la Trinité, de 
St Lucie et de Tabago dansle golfe du Mexique. 

Ils possèdent aussi, dans l'Amérique Méridio- 
nale , plusieurs établissemens , sur les côtes de la 
Nouvelle-Espagne et une partie de la Guyane- 
Hollandaise, Nous parlerons de ces colonies quand 
nous traiterons des parties du monde où elles se 
trouvent. 

Gouvernement. — Te goüvernement de VAn- 
gleterre est représentatif Les Anglais ont nn roi 
dont le pouvoir est limité par la constitution du 
royaume. Íl peut faire la guerre et la paix , lever 
des armées et équiper des flottes ; mais il ne peut 
pas faire de nouvelles lois, ni lever de nouvelles 
taxes sans la participation du parlement. 

Le parlement-est composé des lords spirituels 
et des lords temporels , qui siègent dans une 
chambre , et des communes qui siègent dans une 
autre, Les lords spirituels sont lesarchevèques et 
leséyéques ; les lords temporels sont tous les pairs 
du royaume. Les communes sont lés représentans 
dela ation qui ne siègent point dans la chambre des 
lords. Les comtés sont représentés par des chevaliers 
qu'ont élu les propriétaires de terres; les cités et 
les bourgs le sont par des citoyens et des bourgeois 
qu'ont élu les marchands, La chambre des com- 
munes consiste en 658 membres , savoir : 513 pr, 
l'Angleterre, 45 pr l'Ecosse, et 100 pr. l'Irlande. 

La royauté est hériditairé , et les femmes men 
sont pas exclues. 

Le prince régnant est Georges IV. Il est monté 
sur le trône, en 1820, 
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TOPOGRAPHIE. 
COMTÉS AU NORD: 
NORTHUMBERLAND. = Ce comté , au N. des 


autres , est situé entre deux mers, dans la partie la 
lus étroite de l'Angleterre. 

Newcas le , capitale, sur la Tyne, grande et bien 
peuplée, a un port sûr. Une place très grande , si- 
tuée entre la rivière et les fortifications, forme le : 
quai le plus large et le plus long de l'Angleterre 
après celui d'Yarmouth. Cette ville fait un commerce 
considérable en charbon de terre. Elle a aussi des 
verrerieseldessalines dans son \ oisinage.P.28,000h, 

Berwick , au N.,àl'embouchure de la Tweed 
ville forte et bien peuplée, possède un bon port 
sur la mer du Nord; l'on y construit des vaisseaux, 
Pop. 7.300 hab. 

CUMBERLAND: = Ce comté est an S.O. de 
celui de Northumberland, Le froid y est très vif 
et le sol assez fertile. À 

Carlisle , capitale, au confluent des rivières Eden, 
Peterell et Cande , ville ancienne , a un château 
des maisons bien baties , une cathédrale superbe ? 
et one belle manufacture de toiles peintes P.12,500 V 

WESTMORELAND. = Ce comté est au S. de 
celui de Cumberland, 

Appleby , sur Eden, capitale , bourg , a gw 
hôpital, une école. Pop. 2,000 bab, 

Kendal, an S.S.O. principale ville , sur la 
Ken, est grande, belle , et située dans un vallon, O 
remarque son église. Pop. 7,700 hab. + 

DURHAM. = Ce comté est au N.E. de celui q 
"Westmoreland. ; e 

Durliam , principale ville , agréablement situg 
sur une bauteur , près de la fear, est défend k 
par un château bien fortifié. Elle a une belle ke 
thédrile , Pop. 6,700 bab. Ne 

YORK. — Ce comté est au S.de celui de Dorha 

York , capitale , agréablement située sur V Ouse 

D 
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a un sève orchiépiscopal; sa cathédrale est re- 
gardée comme un desplus beaux édifices gothiques 
de l'Angleterre. On remarque aussi sa maison ca- 
nouiale et son hôtel de ville. Pop. 18,000 bah, 

Leeds , au S.O. , sur Aire , est le centre des 
fabriques de draps des environs ; on les y apporte 
pour les teindre , les préparer et les vendre. Elle 
a une manufacture de tapis qui est très florissante. 
Pop. 62,000 hab. 

Halifax , agréablement situé an S.O., sur une 
hauteur est bien bâtiettrès peuplé. On y fabrique 
beaucoup d'ouvrages en laine. Pop, 19,000 hab, 

Scheffield, au S.; célèbre par sa coutellerse et 
ses ouvrages plaqués. Pop, 36,000 hab. 

Huliou Kingston sur Hull,à VE.S. E. ville impor- 
tante, avantageusement situé au confluent de lÆZull 
et de PHumber , fait de grandes exportations pour 
la Baltique , le midi de l'Europe et l'Amérique, 
Sou port le 4°. de l'Angleterre peut contenir 800 
batimens; l'hôpital pour la marine , la bourse et 
l'hôtel de ville méritent d’être vus. Pop. 27.000 h. 

LANCASTER on LANCASTRE.= Ce comté est à 
PO. de celui d'York. 

Lancastre ; capitale , ville bien bâtie et bien pen- 
plée, est siluée sur la Loyne , qui forme en cet 
eudroit un port pour les vaisseaux de médiocre 
grandeur, On remarque l'hôtel de ville , l'église, le 
quai. Pop. 9,200 hab. 

Liverpool , au S. , à lembonchure de la Mersey , 
est une ville grande et très florissante , avec un port 
regardé comme le second de l’Augleterre par l'é- 
tendue de son commerce. Pop, 94.000 hab, 

Manchester , au S.S, E. , au confluent des rivières 
d’Irk et d’Jrwel , est une grande ville, renommée 
per ses manufactures de velours de eaton : on y fa- 

rique aussi des étoffes de soie, de laine et de poil 
de chèvre , dont on fait un commerce considérable. 
Parmi ses édifices on admire le collège , la place, 
du marché, l'église collégiale, Te théâtre, l'hopital, 
la bibliolhè que, Pop. 100,000 hab, 
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Preston, au S. , grande et belle ville près de la 
ÆRibhle , a une place régulière , des rues larges et 
propres, des maisons bien bâties ; l’armée royale y 
défit en 1715, les partisans de la maison de Lan- 
castre, Pop. 12,000 hab. 


COMTÉS AU CENTRE. 
CHESTER. — Ce comté au S, de celui de Lan- 


castre , fournit d’excellens fromages. 

Chester , capitale , est une ville grande , peuplée 
et riche, qui aun beau port sur la Dee, des remparts 
et un château fort; les vaisseaux arrivent de la mer 
au qua: par un Canal nouvellement creusé. Ses rues 
sont spacieuses , et se coupent à angles droits P. 
16,0c0 h. 

Northwich, au N.E. sur la #eever , belle ville 
renommée pour ses mines de sel, dont la plus grande 
partie s’expédie pour Liverpool, par la rivière; rien 
de plus pittoresque que l'aspect intérieur de ces mines, 
On estime le produit annuel à 5 millons de francs. 

Stockport, à VE. N.E., sur la Mersey , fait un 
grand commerce par sa navigation iutérieure et par 
sesmanufactures Pop. 17,000 hab. 

DERBY.= Ce comté est à PE. de celui de Chester 

Derby , capitale , sur la Derwent , est grande, 
bien peuplée et bien bâtie, Elle a ane fabrique de 
porcelaine quine Le cède à aucune autre du royaume. 
On fait dans cette ville des vases, des urnes et 
divers ornemens de cheminée; où admire Péglise 
de tous les saints , les fameux moulius de la Derwent, 
qui font mouvoir trois machinesitalienues, considéra- 
bles, pour préparer la soie dere, Pop. 13,000 hab, 

NOTTINGHAM. = Ce comté , à l'E, de celui de 
Derby , est un des plus fertiles et des plus agréables 

de l'Angleterre. 

Nottingham, capitale , bâtie à mi-côte près de la 
Trent, et une des plus jolies villes de PAvgleterre , 
fait an commerce. considérable, Ou remarque son 
grand et magnifique château , sur un rocher ; l'hôtel 
de ville , le grand nombre de voûtes et de celliers 
creusés dans le roc. P, 34,000 h. 
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LINCOLN. — Ce comté est à PE. de celui de 


Nottingham. 

Lincoln, capitale,agréablement située sur le AFi- 
tham a un siège épiscopal, plusieurs beaux édifices 
modernes.dont la cathédrale et beaucoup d'anciens 
édifices, parmi lesquels estla porte romaine du nord, 
nommée Newport-Gate. P. 8200 h. d 

SHROP ou SALOP.—Ce comté est au S.de celut 
de Chester. 

Shrsvesbury , capitale, est agréablement sitnée 
dans une presqu'ile formée par la Severn . Cette 
grande ville renferme de beaux édifices, une bi- 
bliothèque, Elle possède 12 compagnies de com- 
merce : elle est Pentrepôt du gros drap qui se 
fabrique dans le comté de Montgomery. 

STAFFORD. = Ce comté est au N.E.de celui 
de Shrop. 

Stafford , capitale, dans une valléé sur la Sow, 
a de bonnes manufactures de draps. P. 5,000 h, 

Lichfield , au $. E., dans une vallée près de Ta 
Trent, est regardée comme la ville la plns consi- 
dérable du N. O. de l'Angleterre, après Chester. 
Elle forme nn évêché avec Coventry. P. 5,000 h. 

LEICESTER. = Ce comté està PE de celui de 
Stafford. 

Leicester, capitale , sur la Woar, a beancoup 
perdn de son anc'enne grandeur, Elle fleurit par ses 
grandes fnbriques de bas. Pop. 23,000 hab- 

RUTLAND. — Ce comté est à VE de celui de 
Leicester. 

Oakhħham,capitale , sitnée dans vne riche vallée , 
commerce en étoffes de laine, P. 1,200 hab. 

HEREFORD. — Ce comté est au S. de celui de 
Sbrop. 

Hereford, capitale,presque entourée par la Zi e, ` 
avon siège épiscopal. P. 7,300 h. 

WORCESTER. — Ce comté est au N. E. de 
celui d'Hereford. 

Pl orcester, capitale, grande et belle ville, 
avantageusement située sur la Seyern,a un siège 
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épiscopal , des manafactures de gants et d’étoffes 
dont elle fait un débit considérable , et une fabriqué 
de porcelaine estimée.En 1651,Cromwell remporta 
une victoire sur l’armée Ecossaise - qui s'était ayan- 
cée pour rétablir Charles I sar le trône. P .25,000'h, 

WARWICK. = Çe comté est à PE. de celui de 
Worcester. 

W'arvick , capitale, ville ancienne, est située sur 
ID Avon, Ses rues sont régulières. Elle a un château 
fort sur un rocher, Pop. 6,500 hab. 

Birmingham, an N. O., autrefois bourg médio- 
cre, est devenu une ville très considérable, divisée 
en deux parties , ville basse et ville haute. Les bains 
et l'hôpital général méritent d'être vus. Elle ost le 
principal séjour des fabricans en acier , laiton €t 
cuivres, boutons plaqués : leurs onvrages ont atteint, 
la perfection - et sont envoyés par-tout. P,86,000h. 

Coventry, au N, E., ville grande et bien peu- 
plée avec un bel hôtel-de-ville , est renommée: par 
ses fabriques de rubans de soie, P. 17,500 h, 

NORTHAMPTON. = Ce comté est à PE de 
celui de Warwick, 

Northampton , capitale , sur la Ven, a de belles 
maisons et un marché spacieux. P. 8,500 b., 

HUNTINGDON. = Ce comté est à PE de celi 
de Northampton. 

Huntingdon , capitale, sur l'Ouse ;: a donné nais- 
sance à Cromwell,On remar que son pont de pierres 
etson hôtel de ville, P. 2,400 h. 

MONMOUTH. = Ce comté estau S. de celni 
d'Hereford. 

Monmouth , capitale , située au confluent de la 
Wye et de la Munnorw,est une grande et belle ville, 
qui faitun bon commerce avec Bristol. Dans la 
place du marché est l’hôtel de ville - où l’on voit la 
statne de Henri V. qui y est né et prit de là le nom 
de Henri de Mogtmouth. P.3,500 h. 

GLOCESTER. — Ce comté est à l'E. de celui 


de Monmouth, 
Glocester , capitale, ville bien batie, est baignée 
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par un bras de la Severn., par lequel remontent les 
vaisseaux, Elle a un siège épiseopal ; la cathédrale, 
le théâtre et l’hôtel de ville méritent d’être vus. P. 
8,000 hab. 

Cirencester , au S. E. , sur la rivière de Churn , 
a des manufactures de draps , dont elle fait un grand 
commerce. Pop. 4,500 hab. k ` 

Bisley, au S. S. E., est la patrie du célèbre 
Bacon. 

Bristol, au S. S. O., sur les rivières de From et 
d’ Avon, est cité etcomté. On la regarde comme une 
des premières villes d'Angleterre , pour le com- 
merce etl’opulence : elle fait ses exportations dans 
les Indes-Occidentales et dans le Nord. On admire 
sa bourse, une des plus belles de l'Europe ; la 
jetée , l'hôtel de ville , la douane. Elle a un siège 
épiscopal , elle élit deux membres au parlement 
Pop. 50,000 hab. 

OXFORD. = Ce comté est à PE de celui de 
Glocester. 

Oxford, au confluent de la Tamise et de la 
Charswell, capitale , a un siège épiscopal et une 
université célèbre qui renferme 17 collèges ; parmi 
les édifices on distingue le théâtre où l’on voit les 
marbres d’Arundel, l'observatoire , la bibliothèque, 
le superbe pont de pierre. P. 13,000 h. 

BUCKINGHAM. = Ce comté est à PE de celui 
d'Oxford, 

Buckingham, capitale sur Ouse, a une belle 
église. Pop. 3,000. hab. 

A droite de cette ville est Stowe, superbe séjour 
des marquis de Backingham. On admire dans le 
Château les tableaux et les statues ; les jardins sont 
les plus magnifiques du royaume. 

Aylesbury , au S. S. E. ville célèbre par le séjour 
de la famille royale de France. 

Hartwel, près de cette ville , château célèbre 
Pour avoir été, pendant quelques années la résidence 
de Louis XVIII. 


PBEDFORD. — Ce comté est au N. E. de celui 
de Buckingham. 
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Bedford , capitale, sur l'Ouse , est grande, bien 
batie etbien peuplée. P.4,600. h. 


COMŸES A L'EST. 
NORFOLK. — Ce comté est au S.E., de celui 


de Lincoln. 

Norwich, capitale , sur l'Yare , très grande 
ville, a un siège épiscopal , un chateau fort sur une 
montagne, plusieurs beaux édifices dans l’église, 
Pop.37,000 hab. 

Yarmouth , à PE., à l'embouchure de l'Yare, 
conserve toujoursune grande importance , etcomme 
port, et comme ville adonnée à la pêche du ha- 
reng et du maquereau. Son commerce s'étend dans 
la Baltique , les Pays-Bas, le Portugal etla Médi- 
terranée, P, 18,000 h. 

Lynn à DO, N. O, ville considérable, à Pem- 
bouchure de l’Ouse; son port est l’un des plus 
fréquentés de l'Angleterre. P. 10,oc0 h. 

SUFFOLK. — Ce comté est au S. de celui de 
Norfolk. 

Ipswich, sur la rivière Orwell, a un com- 
merce considérable , une douane avec un quai 
commode, Cette ville est la patrie du cardinal Wol- ` 
sey. P. 13,600 h. 

CAMBRIDGE. — Ce comté est à l'O. de ceux de 
Norfolk et de Suffolk. 

Cambridge, capitale, sur la Cam, a une université 
S contient 16 collèges. On remarque le bâtiment 

e la bibliothéque de la Trinité et celle du corps 
du Christ, qui renferme une collection précieuse 
d'anciens manuscrits , qui ont été sauvés de la des~ 
ruction des monastères, j 

HERTFORD. — Ce comté est au S. de celui 
de Combrigde. 

IZertford, capitale sar la Lee , a un château très 
ancien, P. 3,900 hab, 

ESSEX. — Ce comté,.à PE. de celui d'Hertford, 
a des forêts considérables , sur-tout celle d'Zpping. 
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Chelmsford , principale ville, doit sa beauté à sa ` 
situation sur la Chelmer, le long de laquelle s’é- 
tendent les jardins des habitgns. Elle a de beaux 
édifices et un superbe pont de pierre d’une seule ar- 
che. P. 4,600 h. 

Colchester, ah N. E., près dela Coin, est re- 
nommée pour ses manufacturés de serges, ainsi 
que pour ses huîtres. 

Harwich, au N.E. , vis-à-vis le confluert de la 
Stoure et de l’Orwell, est petite , mais bien pen- 
plée. Elle a un port vaste et sûr, qui est défenda 
par un fort. P. 3,750 h. 

MIDDLESEX. — Ce comté est à PO, de celni 
d'Essex. 


LoNDREs , capitale de ce comté et de toute PAn- 
gleterre, est une ville d'une grandeur imposante, 
d'une richesse prodigieuse , et d’un commerce im- 
mense qui embrasse tout le monde. Elle entretient 
des rapports intimes avec tous les comtés du royaume; 
elle est le grand marché de la nation, dont toutes 
les parties y envoient leurs productions. Cette 
ville fameuse , située sur lá Tamise , toujours cou- 
verte de flottes, qui partent pour les climats les 
plus éloignés, s'étend le long des deux rives de 
cette belle rivière , occupe un très grand espace de 
PE. à PO, et s'élève en amphithéâtre vers le N. 
Sa longueur de PE. à P'O. est de plus de deux lieues 
et demie; et sa largeur, dn N. au S., est tontôt 
d'une lieues tantôt d'une demi-liene, tantôt d’on 
quart de lieue; et ainsi sa circonférence entière 
est d'environ six lieues : cette ville en général mal 
bâtie , offre des maisons en briques uoircies par 
la fomée du charbon de terre! Elle a peu de beaux 
édifices et ses rues peu régulières sant bien infé- 
rieures à celles de Paris, mais elles ont toutes des 
trolloirs de chaque côté , très utiles aux piétons. 

Londres est divisée en trois parties savoir: la 
Cité, le qnartier de Westminster, el le faubourg 
de Southwark,sur la rive droite de la Tamise.Cette 
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ville possède quatre beaux ponts y compris le nou- 
veau de Waterloo; celni de Westminster regardé 
comme un des plus beaux qui existent, traverse 
la rivière dans une largeur de 1,172 pieds, On ad- 
mire sur-tout la majestueuse église de Saint-Panl , 
dont l'aspect est des plus imposans:cette cathédrale 
est la plus spacieuse, la plus magnifique et la plus 
régulière de toutes les églises protestantes du monde, 
Elle est bâtie sar le modèle de. Saint-Pierre de 
Rome. La belle colonne appelée le Monument, 
d'ordre dorique,élevée aux dépens de la cité, pour 
perpétuer le souvenir da terrible incendie qui dé- 
truisit Londres , est digne d'une attention particu- 
lière : elle a 193 pieds. On remarque encore la 
bourse; le palais de Saint-James, où habite le 
roi, a Pair d’un convent. Londres a un siège épis- 
copal etune société royale des sciences, Ce quil y 
a de plus beau dans cette capitale c’est le coup d'œil 
unique et admirable qu'offre l’aspect des boutiques , 
qui étalent. avec profusion tout ce que l’indastrie 
et les beaux arts ont inventé dote et de beau, et 
tout ce que les quatre parties da monde produisent 
pour contenter tons les besoins natarels on factices, 
Cette ville pendant la dernière guerre a subi de 
grands changemens et des embellissemens qui ne 
sont pas comparables à ceux de Paris, Pop. 
1,099,100 , d'habitans,, D, too l. N.O. de Paris, 
133 5. d'Édimbourg ,et 150 N. O. de Dublin. Lat, 
51.30.49. Long. O. 2.25. 45. 
Chelsea, auS. O., est une belle ville,qni a un hô- 
ital pour les soldats invalides, remarquable par 
La platôt que par l'élégance de ses bâti- 
mens : il est sur le bord de la Tamise, dans un fau- 
bourg rempli de maisons charmantes. 

Hampion- Court, au S. O., sur la Tamise , estre- 
marquable par son magnifique château royal, séjour 
de plusieurs rois. Le parc et Jes jardins ont one 
lieue de tour. Dans le désert on trouve on laby- 
rinthe, dont ilest assez dificile de sortir, 
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KENT. = Ce comté est au S. E. de celui de 
Middlesex. 

Canterbury ou Cantorbery capitale , sur la 
iStoure , a des restes d’antiquités romaines, un siège 
archiépiscopal et une vaste cathédrale, On remar- 
que sa longue et belle terrasse- P. 10,000 hab. 

Greenwich , au N. O., sur la Tamise , aunhô- 
pital pour les marins invalides , et an observatoire 
placé aa haut d’une montagne. L'hôpital offre le 
plus bel établissement qui existe en ce genre : sa 
situation, sa grandeur et son architecture, sont 
magnifiques. L'observatoire de Greenwich est le 
lieu où les géographes anglais placent le premier 
méridien. La reme Marie et Élisabeth y naquirent. 
P. 17,000 h. À 

Rochester, à VO., sorla Medway , a un siège 
épiscopal et une cathédrale magnifique.P. io, 

Chatham ; faubourg de cette ville , est un de 
plus grands arsenaux de la marine. Rayter brûla ce 
port en 1667. P. 12,000 h. ie aaen 

Brigthon où Brighthelmston à P'O. „poft sar la 
Manche , très fréquenté dansla saison des bains, 
et où l’on s’'embarqe régulièrement pour Dieppe, 
en temps de paix. On remarque le château royal. 
P. 12,000 h. 

Dowres , au S. E. „a un port, sur le Pas-de-Ca- 
lais, défendu par un château fortet deux jetées; il 
fait un commerce assez considérable. Il y a, en 
temps de paix , entre cette ville et Calais, un 
mouvement régulier de paquebots. 

SUSSEX. — Ce comté est au S. O. de celui de 
Kent. 

Chichester, capitale , sur la Davant , jolie ville, 
dont le commerce consiste principalement en grains. 
Elle a un siège épiscopal. Pop. 6,400 hab. 

SURRY. = Ce comté est au N. de celui de Sussex 

Guilford, capitale sur la Zi er. ville bien bâtie, 
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fait un grand commerce en bois de construction et 
en grains Pop. 3000 hab. : 

Richmond, lieu célébre par son site pittoresque 
sur la Tamise, ses vues délicienses , ses jardins 
et son observatoire. Pop. 5,200 hab. 

HANTS , HAMPS ou SOUTHAMPTON — Ce 
comté est à PO., de ceux de Surrey et de Sussex. 

Winchester, capitale , située dans une yallée sur 
PItching, a un siège épiscopal une belle cathédrale 
un collège et un château,où résidèrent les ecclésias- 
tiques français, émigrés Pop. 6700 hab. 

Southampton , situéc au S. , entre l’Jtching et le 
Test ,a uu port commode etun château fortifié, 
et est très fréquenté l’été par ses bains. P. 9,600. 

Portsmouth, située au S. , dans une île appelée 
Portsea „est une ville très forte, avec un excellent 
port, dont l'entrée est étroite et s'élargit dans l’inté- 
rieur d’une baie de 21. de long sur del. à 1 1, 
+ de large; il peut recevoir 1000 vaisseaux et est 
le principal département de la marine anglaise. 
Pop. 40,0c0 h. y compris Portsea. 

Près de Portsmouth est la rade de Spithead, où 
s’assemble la flotte royale en temps de guerre. 

BERK.— Ce comté est au N, de celui de Hants. 

Reading , capitale, est agréablement située sur 
le Kenne: , près de sa jonction avec la Tamise. Elle 
fait on grand commerce de farine avec Londres, 
P. 10,800 h. 

Windsor, à PE, „sur la Tamise, est une grande et 
belle ville, bien pavée et bien éclairée. Elle est 
renommée pour la magnificence de son châtean, 
bâti par Guillaume-le-conquérant. La terrasse, de 
1870 pieds de longueur , offre une des plus belles 

romenades de Europe , par sa grandeur et la 

eauté de ses perspectives. La chapelle de Saint- 
Georges, placée entre la cour supérieure et l’infé- 
rieure ; est un chef-d'œuvre d’architectare gothique. 
On y reçoit les chevaliers de l’ordre de la Jarretière. 


Le grand parc, au S. de la ville, a 14 lieues de 
circonférence. j 
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WILTS.=— Ce comté est à l'O. de ceux de Berk 
et de Hamps. 

Salisbury ,capitale , ville grande et bien bâtie, 
est située dans une vallée, et baignée par ID dean 
et par la Bourne, Ses rues spacieuses sè coupent à 
angles droits. Elle a un siège épiscopal et une cathé- 
drale magnifique , dont la flèche de 400 pieds est ia 
plus haute du royaume. 

FVilton , à l'O. au confluent de la Frilly etde 
la Vedder , était antrefois la capitale du comté et 
lui a donné son nom. Elle a une manufacture de 
tapisseries, 

SOMERSET. = Ce comté est à l'O. de celui de 
Wilts. 

Bath , capitale, doit son nom à ses eaux minéra- 
les, qui ont une grande célébrité. Elle forme un 
évêché avec Wells. P. 32,000 h. 

DORSET. — Ce comté est au S. de ceux de So- 
merset et de Wilts. 

Dorchester | capitalsur la Tame , est renommée 
pour sa bière qu’on exporte dans toutes les parties 
du royaume D, 2,500, hab. 

Poole, à VE. , a un bon port, qui ne recoit que 
des vaisseaux de moyenne grandeur , mais qui leur 
présente un asile sûr. Son commerce et sa popula- 
tion ont pris des accroisemens rapides. Elle fournit 
les meilleures huîtres du royaume. P. 4,800 hab. 

Weymouth, au S. O., a un port qui se remplit de 
sable ; mais elle a sesbains de mer qui attirent beau- 
conp de monde, P. 4,700 hab. 

DEVON. — Ce comté est à PO. de celui de 
Dorset. 

Exeter, capitale , sur PEx, estune des princi- 
pales villes de D Angleterre, tant par la beanté de ses 
bâtimens et son opolence, que par son étendue, 
d'une lieue de tour; elle a un siège épiscopal. Pop. 
19,000 hab, | 

Plymouth , située au S. O., entre les embouchu- 
res de la Plym etde la Tamar , est, après Ports- 
mouth , Le port le plus considérable de l'Angleterre ; 
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à proprement parler, ce port en forme trois : ils 
sont défendus par un fort qui est dans une île , et 
par vue citadelle qu’on a bâtie vis-à-vis de cet île 
sur une montagne qui domine la ville. P. 56,ccohab. 

Darimouth, situé au S, , près de l'endroit où la 
Dart se jette dans la mer, a un port spacieux, et 
deux châteaux pour sa défense Elle faitun commerce 
considérable, Pop. 3,600 hab, . | 

Près de Dartmonth, au N., est Torbay on la 
baie de Tor qui sert de retraite à la floite royale 
lorsquelle.est dans ces parages. 

Brixham , petit port, près de Dartmonth, est 
célèbre par ses pêcheries , c'est dans cette ville que 
le prince d'Orange , depuis Guillaume JI , aborda 
avec ses amis en 1688. Pop, 4,350 hab, 

CORNWALL ou CORNOUAILLE.— Ce comté 
est au S. O. de celui de Devon : il abonde en cuivre 
et en étain, 

Launceston , chef lieu , petite ville, près de la 
Tamar, a une belle église. Pop. 1.060 hab. 

Falmouth, situé au S: O:, sur un golfe , ville 
commercante a un bon port; qui est défenda par 
deux châteaux ; il y a un mouvement régulier de pa« 
quebots pour le Portugal , PEspagne et l'Amérique. 
Pop. 3,90ohäb. ` 


COMITÉS A L'OUEST, 
PRINCIPAUTÉ DE GALLES. 


„Le fils aîné du roi d'Angleterre tire de cette 
principauté le titre de prince de Galles. 

CAERNARVON. = Ce comté est au S. E. de ce. 
lui d’Augleterre. 

Caernarvon, capitale, ville agréable , bien bâtie 
etsituée sur lé canal de Menay Elle fait un com- 
merce assez considérable avec l’Irlande et les prin- 
cipaax ports de l’Augleterre. Pop. 4,600 hab. 

DENBIGH., = Ce comte est à PE de eelui de 
Caernarvon, ` ‘ 
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Denbigh, capitale , est une ville agréablement si- 
tuée , avec un vieux château pittoresquement situé 
Pop.2,700 hab, i 

FLINT. — Ce comté est au N. E. de celui de 
Denbigh. 

Flint, capitale, sur la Dee, eat une petite ville qui 
n’a aucun commerce; on la fréquente pour ses bains 
de mer. Pop. 1,400 hab, 

MERIONET. — ce comté est au S. de celui de 
Denbigh. | 

Harlech , capitale , bourg situé sur un roc près 
de la uer, + 

MONTGOMERY. = Ce comté est à PE. de ce- 
lui de Mérionet, 

Montgomery, capitale, est une jolie petite ville, 
située sur le penchant d’une colline avec un fort, 
Pop. 1,000 hab, 

CARDIGAN. = Ce comté est au S. O. de celui 
de Montgomery. 

Cardigan , capitale - bien peuplée.et bien bâtie , 
est agréablement située sur la rivière de Tiwy, sur 
laquelle elle a un beau pont de pierre ; l’on y pêche 
les meilleurs saumons de l'Angleterre. Elle fait un 
bon commerce avec l'Irlande. Pop. 2,100 hab, 

RADNOR. — Ce comté est à DE de celui de 
Cardigan. 

New-Radnor , capitale , dans une vallée très 
agréable, est une ville peu considérable. P. 1,900h. 

PBRECKNOCK. — Ce comté , au S. de celui de 
Radnor,est hérissé de montagnes élevées. 

Brecknock ou Brecon, capitale , situé au confluent 
dela Monthy et de l Usk, est grande, bien bâtie, 
elle a une vaste église, une belle promenade et 
uu canal. Pop. 3,200 háb. 

PEMBROKE = Ce comté est au S. © de celni 
de Cardigan, 

Pembroke , capitale, située sur le havre de Mil- 
E rest entourée d'un rempart, eta un cläiean 

âli sur un roc. Pop. 2,400 hab. 


Milford-Haven , à l'O, N.O ; ville sur la côte 
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septentrionale , avec le meilleur, le plussår et le 
pias vaste port de la Grande-Bretagne. 

CAERMARTHEN.— Ce comtéest à l'O. de celui 
de Pembroke. 

Caermarthen , capitale , sur la Towy , a un vaste 
pout de pierre, sous lequel peuvent passer-de petits 
vaisseaux. Cette ville, bien batie et très bien peu- 
plée , est regardée comme la première de la prin- 

ipauté, Pop. 7,300 hab. 

GLAMORGAN.=— Ce comté est au S.E., de celui 
de Caermarthen. "au 

- Cardif,capitale sur la Taaf, ville grande et 
bien bâtie , a un châteaa et on rempart, Elle fait un 
commerce considérable avec Bristol.Pop 2,500 hab, 

Swansea, à DO. a un bon port , et faitun com= 
merce considérable, On yprend des bains de mer. 
Pop. 8,200 hab. 


ILES VOISINES DE L'ANGLETERRE. 


Les iles qui avoisinent l’Angleterre, et qui em 
dépendent, sont: lile de Man, celle d’Anglesey, 
les îles Sorlingues , Dile de Wight, et celles de 
Jersey , Guernesey, Alderney et Sark, | 


ILE DE Man. — Cette île est située dans la mer 
d'Irlande , au S. O. du comté de Cumberland, dont 
elle dépend : elle contient des mines de fer et de 
plomb. 

Castletown, capitale, est le siège du gouverne 
ment. 

Douglas fait le plus riche commerce de Pile. 

ANGLESEY,. — Cette île située dans la mer d’Fr- 
lande , au N, O. de la principauté de Galles , forme 
un de ses comtés. Elle fournit cuivre , marbre 
vert, miel, cire, peaux.et lainages, 

Beaumaris, capitale , a une rade qui offre nn ex- 
cellent mouillage. 

Holyhead, à VO. devenue port important par les 
paquebots qui partent tous les jours pour Dublin, 
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ILES SORLINGUES, — Cesîles sont situées dans 
la mer d'Irlande , au S. O. du comté de Cornouaille, 
dont elles dépendent: on en compte environ 145. 
Les plus considérables sont celles de Sainte-Marie 
et de Sainte- Agnès. 

ILE pe Wicur, — Cette île, située dans la Man- 
che, au S. du comté de Hants, dont elle dépend, 
produit beaucoup de blé, et abonde en pâturages. 
Pop. 18,000 hab. 

Newport , capitale , située au centre de l'ile, a 
un port, à l'embouchure de la Cowes. 

Carisbrook , château où le roi Charles I°" fut dé- 
tenu pendant près d’un an, 

Sainte-Hélène, village, sur la partie orientale de 
Pile ,est célèbre par sa rade assez spacieuse pour 
contenir toute la flotte Anglaise. 

JERSEY. — Cette île , aussi dans la Manche , à 6 
Lee des côtes de la France, produit d’excellent 
cidre. Pop. , 25,000 hab. 

Saint-Iélier , capitale, a un bon port et un châ- 
teau d’une belle apparence. Elle fabrique des bas 
et des bonnets. 

Guernesey. — Cette île, au N. O. de celle de 
Jersey , fournit beaucoup de cidre. Pop. 16,000 h, 

Saint-Pierre en est le principal bourg. 

ALDERNEY. — Cette île est an N. E, de celle de 
Guernesey, Pop. 1,000 hab. 


3e, SECTION. 
IRLANDE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, ` 


Situation et étendue. — L'Irlande est située en- 
tre les 51 et 56 deg. delat. N., et entre les 8 et 
13 deg. de long. O. Elle a 95 lieues de long sur 
ZA de large. 

‘Limites, — L'Irlande est bornée au N., à l'O. 
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et au S. par l'océan Atlantique, et à PE. par la 
mer d'Irlande. 

Duvision. — L'Irlande est divisée en quatre 
provinces qui se subdivisent en 32 comtés , ainsi 
quila été marqué dans le tableau des Iles Bri- 
tanniques. Page 116. : 

Climat et sol. — Le climat est plus humide en 
Irlande qu’en Angleterre , et les hivers y sont ` 
moins rigoureux. Le sol, généralement fertile , 
offre cependant des marais fort étendus : ceux 
d’ Allen occupent un espace de 27 lieues. 

Montagnes. — L'Irlande offre un contraste 
frappant avec PEcosse : elle est presque partout 
unie et les montagnes peu sensibles et peu nom- 
breuses ne présentent que des groupes isolés. 
On tire des forêts du beau bois de construction. 

Rivières, — La principale rivière de l'Irlande 
est le Shannon : il prend sa source dans les marais 
d’Allen, au comté de Leitrim, coule du N, au 
S., et sépare la province de Connaugbt des trois 
autres. Il forme dans son cours plusieurs lacs ma- 
gniliques ; et après avoir parcouru 5o lieues, il va 
se décharger dans l'océan Atlantique par une large 
embouchure. La navigation de cette rivière est 
interrompue par une rangée de rochers qui la tra- 
versent dans toute sa largeur, au S. de Killaloe ; 
mais on a remédié à cet inconvénient par la cons= 
truction d’un canal. 

Lacs. — L'Irlande a beaucoup de lacs, dont la 
plupart abondent en excellent poisson. Quelques 
uns de ces lacs offrent les plus magnifiques 
perspectives, entre autres celui de Killarney , 
qui prend son nom d’une petite ville située dans 
le comté de Kerry : De tous côtés on voit des rais- 
seaux tomber le long des précipices ; quelques-uns 
se lancent de la hauteur de 300 pieds, Parmi les 
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sommets escarpés qui environnent le lac, il y 
a un énorme rocher qu'on appelle le Vid-des- Ai. 
gles, à cause de la multitude de ces oiseaux qui 
y fout leurs nids. 

Productions des trois règnes. — L'Irlande a 
des mines d'argent, de cuivre, de plomb et de 
fer; des carrières de pierres de taille, d’'ardoise , 
de marbre , où l'on trouve du porphyre rayé de 
rouge et de blanc. Les productions végétales et 
animales de l'Irlande sont à peu près les mêmes 
que celles de l'Écosse et de l'Angleterre. L’expor- 
tation des viandes salées qui se fait dans ce pays 
montre combien on y élève de bœufs et de porcs. 


H GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Population et habitans. — La population de 
l'Irlande est évaluée 5,400,000 habitans 

Les mœurs des Irlandais d’un rang inférieur 
sont assez semblables à celles desanciens Bretons, 
telles que nous les représentent les auteurs romains. 
Des cabanes fort basses, construites en argile ou 
en paille , divisées au milieu par un mur fait des 
mêmes matériaux, servent à loger tout à la fois 
une famille et ses possessions + dans une des piè- 
ces, ils vivent et couchent pêle-mêle. La nourri- 
ture habituelle est dn pain grossier , des pommes 
de terre, des œufs, du lait et quelquefois du 
poisson. Quoique leurs prairies soient couvertes 
de bétail, ils mangent rarement de la viande de 
boucherie, 

Les Irlandais d’un rangsupérieur ont à peu près 
les mêmes mœurs que les personnes qui occupent 
un rang pareil en Angleterre. s 

Religion. — La religion de l'Irlande est la 
mêine que celle d'Angleterre, Le catholicisme y 
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ést néanmoins très répandu, et les catholiques 
ont des éyques et des prêtres. On trouve aussi 
parmi les Irlandais des presbytériens ; des ana~ 
baptistes, des quakers et d’autres sectaires. I! y 
a dans l'Irlande quatre archevéchés et dix-huit 
évêchés: 

Langue. — La langne qu'on parle en Irlande 
est la'même que celle qu'on parle en Ecosse : elle 
est également dérivée du celtique. La plupart des 
habitans de lirlande parlent aussi la langue an- 
glaise. 

Savans et littérateurs. — Plusieurs Irlandais des 
derniers siècles se sont distingués dans les scien- 
ces et dans les lettres, Ussher a été très versé 
dans l’antiquité sacrée et profane; Swift a excellé 
dans la satire ; Steele, Berkley , Sterne et Golds- 
mith ont acquis de la célébrité par leurs écrits. 

-Curiosités naturelles et artificielles. — La plus 
remarquable des curiosités naturelles de l'Irlande 
est la chaussée des Géans , qui se trouve dans le 
comté d’Antrim. Les cavités , les perspectives pit- 
toresques ; les cataractes et autres singularités de 
la nature, sont en très grand nombre dans cette 
ile. Les curiosités artificielles de l'Irlande sont des 
tours rondes , construites en pierre; qu’on rencon- 
tre le long des côtes. 

Commerce. — Le commerce de l'frlande con- 
siste en toiles, linonset batistes , lainages , chevaux, 
gros bétail, porcs, cuirs , peaux , suif, chandelles, 
cornes de bœuf et de vache, crin, poil de bœuf, 
plomb, cuivre , harengs , morue , saumon , beurre, 
fromage et autres denrées, i 
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Nous ne parlerons iei que des principales villes 
de l'Irlande , en renvoyant, pour la divion par com- 
tés, à la page 116. 

DO BLIN , capitale, est située dans le fond d'ane 
baie qui porte le mêmé nom qu'elle. Le Liffey la 
divise en deux parties égales : cette rivière est 
bordée dans toute la longueur de la ville , de quais 
frès spacieux , où les vaisseaux sont chargés et 
déchargés devant les magasins des marchands. La 
ville, bâtie en briqnes, a d'anciennes rues qui sont 
étroites et basses; mais les nouvelles sont aussi 
élégantes que celles de Londres : une d’entre elles 
est bordee, dans toute sa longueur, de promenades 
bien sablées ; on a lait depuis peu,dans cette ville, 
de grands embellissemens. Il y a plusieurs places 
magnifiques bâties à neuf. Parmi les principaux 
édifices on remarque le château , l’ancienne maison 
du parlement , le collège de la Trinité , la bourse 
royale , la douane ; l'hôpital des Invalides, le pont 
d'Essex et lès casernes. Dublin a un siège archié- 
Piscopal et une université. Pop. 170,000 hab. 

Galway, à PO., sitaée au fond de la baie da 
méme nom, a un port spacieux et un châteaa for- 
Ié: ses rues sont larges et droites, et ses maisons 
Dien bâties en pierres : elle fait un bon commerce. 
Pop. 12,000 ‘hab, 

Kilkenny , au S. O., sur le Nore , fait un bon 
commerce, et a des manufactures de draps et de 
couvertures, Pop: 16,000 hab. 

Wexford, au S., à lembonchure du S/aney , 
régardé pendant long-temps comme la première 
ville de l’Irlande , conserve encore une partie de 
son ancienne splendeur : ses maisons sont bien bâ- 
ties, el son port est commode. Pop. 9,000 hab, 

Limerick , au S.O. , sur le Shannon, ville riche 
par son commerce, à un siège épiscopal et des 
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manufactures d’éloffes de laine , de toiles et de pa- 
piers : on y trouve plusieurs édifices publics qui 
| sont d’une grande beauté. Pop. 50,000 hab. 

l Cork, au S. O; , située sur la Lee, à 2 lieues de la 
mer, est, par son étendue et son commerce , la:sé- 
conde ville de l'Irlande, Elle a un siège épiscopal 
son port est très fréquenté : on v embarque un gran 
nombre de bœufs, et une quantité considérable 
de suifet de beurre. Pop. 70 666 hab. 

Æingsale, au S. O. surle Bandon, ville forté 
bien peuplée ; avec un port excellent, fait un com 
merce considérable. Pop. 8,000 hab, 

'aterford, au S., sur la Suir, ville forte et 
bien peuplée, a un port éxcellent : les vaisseaux 
les plus chargés peuvent arriver jusqu'au quai. 
Elle possède un siège épiscopal. Pop. 30,000 hab, 
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SECONDE PARTIE. 
EUROPECENTRALE. 


ARTICLE I. 
PAYS BAS. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 
Long. 801. { 50 et 54° de lat, Ñ. 
Larg. 55 1. Creuse } 1°" et 4° de long. E. 


Liünites. — Les anciennes provinces unies des 
Pays-Bas et les ci-devant provinces Belgiqués 
forment le royaume des Pays-Bas ; il est borné 
au N, età VO. par la mer du Nord ; au S. par la 
France ; à PE. par la Prusse et le nouveau 
royaume d’Hanovre, 

Nouvelle division, — Les Pays-Bas, qui com- 
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prennent deux parties: la Hollande etla Belgique, 
sont divisés, ainsi qu'il est marqué dans le ta- 
bleau suivant. 


Hollande , Gueldre — .|Aruheim, 
au Nord, Over-Yssel .[Zwoll. 
Drenthe . . .[Koeverden. 
Groningue , .|Groningue, 
Frise . , . .|Leuwarden, 
Flandre occidentale.| Bruges. 
Flandre orientale ` "Gand, 
` Anvers .-. .  .|Auvers, 
Belgiqne, Brabant méridional | BRUXELLES, 
au Sud, Limbourg . . . |Maestricht. 
Hainaut e | Mons. 
Namur . + s . (Namur, 
Lièges . .: . . .'Liège. 


PARTIES | PROVINGES , 170 CHEF-LIEUX, 
Hollande . . . .]AMSTEnDAm, 

e i Utrecht e . « +, "Utrecht, 
Zélande . . . . .|Middelbourg. 
Brabant septent .  .|Bois-le- Duc. | 


EH 


Climat, sol et äspect du pays: — Le sol de la 
Hollande est généralement bas et entrecoupé par 
les embouchures de plusieurs grandes rivières. 
Les habitans ont successivement gagné du terrain 
sur la mer, au moyen des digues qu'ils ont 
élevées à force de travaux'et de dépenses. Le pays 
est sujet à de terribles inondations. Celle de 
l'hiver de 1809 enest un exemple frappant : 30 à 
Au lieués de terrain furent noyées, L'air est en 
conséquence épais et nébuleux; mais pendant Phi- 
ver , les gelées le purifient. 

Le sol n’est pas favorable à la végétation; mais 
les habitans ont pratiqué des canaux qui l'ont rendu 
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ropre aux pâturages , et dans quelques cantons , 

Vogriculture. 

On ne trouve dans ce pays ni côteaux, ni mon- 
tagnes : quand on contemple sa surface du haut 
d'une tour où d’un clocher , on croit voir un vaste 
marais entrecoupé de fossés Les canaux, qui 
‘servent de grandes routes, sont remplis, pendant . 
Pété , d'eaux fangeuses qui exhalent une odeur 
désagréable et malsaine. j 

Le climat de la. Belgique, un peu froid, est 
néanmoins sain , parce que lair est purifié par les 
vents de la mer. On y voit peu de brouillards, 

Le sol de la Belgique est plus élevé que celui de 
la Hollande et d'une fertilité extrême. L'espace 
que ces contrées occupent, y compris la partie cé- 
dée à la Prusse, n'excède pas la cinquième partie 
de lltahe, et le pays est plus riche et plus peuplé 
aussi que l'Italie. 

On ne doit attribuer cette abondance de popu- 
lation et de richesses qu'aux travaux infatigables 
eu à l'industrie des habitans. On ne voit nulle part 
des "terres mieux cultivées : c'est Jà que l’on sait 
vaincre , à force de travail, la résistance de la na- 
ture ; et il n'y a point de sol si ingrat et si stérile , 
dont les Flamands ne viennent à bout de tirer parti: 

Rivières. — Les principales rivières des Pays- 
Bas sont, dans Ja Hollande : le Rhin, la Meuse 
et 1 Ems. La Belgique est arrosée par l’Escaut , la 
Lys, la Sumbre , la Dyle, et la Scarpe. Nous 
parlerons dé ces rivières quand nous traiterons 
de la France et de l'Allemagne. 

Canaux — Les canaux sont très-mulipliés 
dans les Pays-Bas: Ils facilitent la circulation du 
commerce daws tout l’intérieur du pays; et comme 
ils communiquent avecle Rhin et d’autres grandes 
rivières , on conduit à peu de frais les marchans 
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dises dans les pays voisins. Les habitans , pour 
aller d’une ville à une autre, se servent de bateaux 
couverts qui sont tirés par des chevaux. 
Productions para e et minérales. — Le ter- 
ritoire de la Hollande ne produit pas beaucoup de 
grains; mais en desséchant les marais et les 
fondrières, les habitans ont formé d’excellens 
pâturages, où ils engraissent des bestiaux qui leur 
donnent en grande quantité le meilleur beurre et 
les meilleurs fromages de l'Europe. Cette contrée 
fournit de la tourbe , de la garance, du tabac, 
quelques fruits, et du fer; mais ils tirent dés pays 
étrangers les bois de construction et presque 
toutes les denrées nécessaires ou utiles à la vie, 
Le sol de la Belgique est fécond ; il abonde en 
blé , en fruits. Les cantons où le blé ne réussit pas 
produisent du lin , du chanvre et de bons pâtu- 
rages, i 
Animaux. — Les Pays-Bos fournissent une 
excellente race de brebis, dont la laine est très- 
estimée. Les chevaux et les bêtes à cornes sont 
plus massifs que ceux des autres contrées de P Eu- 
rope. Les cicognes font leurs nids et couvent sur 
le faite des cheminées ; mais ces oiseaux de pas- 
sage s’en vont avec leurs petits vers le milieu du 
mois d'août, et reviennent dans le mois de fé- 
vrier suivant Les poissons de rivière sort à pen 
près les mêmes qu’en France ; mais lés poissons 
de mer sont beaucoup plús gros. 
Les bœufs etles chevaux de la Belgique sont 
très-estimés. 
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Population, — La population da royaume des 
Pays-Bas , y compris le duché de Luxembourg , 


/ 
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est évaluée à 4,800,000 dont environ 2,800,000 
pour la Belgique. 

Habillement, — V'habillement des habitans 
était autrefois remarquable par les larges culottes 
des hommes , et par les courtés jupes des femmes 
muis les matelots et la dernière classe du peuplé 
sont les seuls qui aient conservé cet ancien e 
billement. 

Mœurs , coutumes et divertissemens. — Les 
mœurs et les coutames des Hollandais semblent 
èwe le produit de leur situation, et des besoins 
qui en résaltent naturellement, La nécessité de 
défendre leur pays par des digues contres les ef- 
forts de la mer, exige des travaux presque con- 
tinuels. Les innombrables canaux dont il est par- 
tout entrecoupé , demandent aussi des réparations 
très-fréquentes ; et leurs principales denrées, c’est- 
à-dire leur beurre et leurs fromages, sont le pro- 
duit d’un travail constant. Ils tirent laborieusement 
de la mer leur principale nourriture , qui con- 
siste en harengs; car Pamour du gain les porte à 
vendre leurs meilleurs poissons aux Anglais et 
aux autres nations, L'air ou la température de 
leur climat les rend en général lents et flegmati- 
ques ; ils sont toutefois sujets à des accès de co- 
lère, particulièrement lorsqu'ils ont bu avec ex- 
cès des liqueurs fortes. 

Leur courage s'anime et devient capable des 
plus grands efforts , dès que leurs intérêts courent 
des risques : ils l'ont prouvé dans leurs guerres 
maritimes contre l'Angleterre et la France, Les 
paysans ont l'esprit lourd et la conception lente; 
mais ils sont dociles quand on les traite avec dou- 
ceur. Les marins ont une sorte de franchise brus- 
que, mais sans bienveillance et sans affection 
mutuelle. L’habitude de fumer du tabac est chez 
eux presque ugiversel, 
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. Ils entendent mieux le commerce et la banque 
que tous les autres peuples de lunivers. Ils sont 
aussi ardens à conserver leurs richesses qu'à les 
acquérir : leur maxime est de ne jamais dépenser 
la totalité de leur revenu ; quelque médiocre qu’il 
puisse être, b 

Ils ont couvert leurs frontières et leurs villes 
d'une infinité d’écluses , au moyen desquelles 
quelques heures suffisent pour inonder toute la 
surface du pays, et le rendre inaccessible Ils ont 
réussi, non-seulement à secouer le joug de PEs- 
pagne, mais encore à porter de grands coups à 
sa puissance. Mais ils ne sont plus aujourd'hui ce 
qu'ils ont été antrefois : le luxe et les guerres les 
ont bien affaiblis. C est dans la Hollande qu'on 
sait le mieux patiner sur la glace : les personnes 
des deux sexes se livrent à cet exercice ayec une 
adresse admirable. 

Les Belges sont légers , insconstans, et aiment 
à changer de gouvernement. 

Religion. — Le Calvinisme est la religion la 
plus répandue en Hollande ; mais les autres re- 
ligions y ont le libre exercice de leur culte; et les 
Juifs y sont en grand nombre. Dans la Belgique, 
la religion catholique domine. 

Langues. — La langue qu'on parle dans la 
Hollande , est un dialecte de l'allemand : on 
parle aussi le français et l'anglais. Dans la Belgi- 
que , le français est généralement suivi; le peuple 
parle flamand. | 

Universités. — Il y a cinq mniversités dans la 
Hollande + celles de Leyde , d'Utrecht, de Gro- 
ningue , d'Harderwick et de Franeker ; et une 
à Bruxelles , dans la Belgique 

Savans et litérateurs. — Erasme et Grotius , 
tous deux nés dans les Proyinces-Unies, ont ac- 
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quis autant de célébrité dans Ja littérature , que 
Boërhaave , leur compatriote, en a acquis dans la 
médecine. Harlem dispute aux Allemands Phor- 
neur d’avoir inventé l'imprimerie : les magistrats 
de cette ville couservent deux exemplaires d’un 
livre intitulé Speculum salvatiois, qui fut im- 
primé par Koster en 1450. On doit aux presses 
d'Amsterdam , de Rotterdam, d'Utrecht, de 
Leyde , ete., de très-belles éditions des auteurs 
classiques , qui sont enrichies de savans commen- 
taires : Grævius et Burmann, doivent être placés à 
la tête de ces commentateurs. Les peintres de 
Ja Belgique, de l’école flamande, ont. acquis une 
grande réputation. 

Manufactures — Les Pays-Bas ont des manu- 
factures de faïence , de poterie, de pipes, de sels 
raffinés , de papier et de toiles fines ; des moulins 
à huile et à scier les bois de constrnction et de 
charpente; des raffineries de sucre , des fabriques 
d'étofles de soie, de coton et de laine ; des blan- 
chisseries pour la cire, et des tanneries. 

Commerce. — Le commerce de ce pays con- 
siste principalement en épiceries , toiles , grains, 
garance , fromage, chanvre , papier, sucre raffiné ; 
dans la pêche du hareng , de la morue et de la 
baleine, 

Colonies. — Les Hollandais ont établi des co- 
lonies en Asie, en Afrique et en Amérique. 

Hsont, en Asie, plusieurs établissemens dans 
l'Inde en-de-çà du Gange ; Malaca, dans la 
presqu'ile du Gange; les îles de la Sonde et les 
îles Moluques, dans l'océan Pacifique. 

Jls ont en Afrique, plusieurs établissemens. sur 
la côte de Guinée. 

Ils ont, en Amérique, les îles de Saba, de 
Saint-Eustache et de Curaçao, dans le golfe dn 
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Mexique ; et la Guiane-Hollandaise, dans PAmé= 
rique méridionale. 

Nous parlerons de ces colonies quand nous trai- 
terons des parties du monde où elles se trouvent. 

Gouvernement —Depuis 1814, la Hollande et la 
Belgique ne forment qu'un seul Etat répresentatif, 
régi par la même constitution déjà établie en Hollan- 
dé,et qui est modifiée d'un commun accord d’après 
les nouvelles circonstances. Tous les citoyens 
quelle que soit leur religion , sont admis aux em- 
plois et offices publics. 

L'assemblée des Etats généraux se tient alter- 
nativement dans une ville hollandaise et dans une 
ville de la Belgique Les provinceset les villes de 
la Belgique sont admises au commerce et à la 
navigation des colonies sur le même picd que la 


Hollande. 
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Ce royaume compread deux grands pays :la 
Hollande etla Belgique. 


HOLLANDE. 


Ce pays renferme les neuf provinces suivantes : 


.HOLLANDE, = Cette province forme une pres- 
oui Ve bornée à VO, par la mer du Nord: à PE. par 
par le Zuyderzée , golfe de la mer du Nord , formé 
par le débordement des eaux, depuis environ trois 
siècles. 

AMSTERDAM,capitale do royaume des Pays-Bas- 
Unis, avec une université , est située sur le bras 
du Zuyderzée , qu'on nomme IX e , à Pendroit où 
se jette l’Æmtel , qui traverse la ville ; la situation 
d'Amsterdam est très-avantageuse, parce que les 
autres villes de la province peuvent y envoyer et 
en recevoir commodément toutes sorles de miar- 
chaudises. Son assiette est marécageuse; c'est 
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poar cela que toutes ses maisons sont bâties 
sur des pilotis. Elle est entrecoupée d’un grand 
nombre de canaux qui sont tous navigables: ces 
canaux récréent la voe, entretienneut la pros 
prelé et favorisent le commerce. Tant d'avan- 
tages sont néanmoins contrebalancés par un 
grand inconvénient , qui consiste dans ane vapeur 
fétide que ces canaux exhalent quand Pair est 
échauffe. Cet inconvénient anrail encore des effets 
plus pernicieux , si leseanx des canaux n'étaient 
continuellement agitées par trois grands moulins 
construits exprès pour opérer do mouvement. Les 
canaux partagent la ville en une ïnfinité d’iles qui 
communiquent entre elles par des pouts de pierre 
ou de bois. La ville d'Amsterdam , vue du côté da 
port, qui ést formé par l'Ye etl'Amstel , a la forme 
d'an démi-cercle : partout ailleurs elle est entourée 
don rempart fortifié de 26 bastions. Son vaste port, 
qui peut contenir plus de 1,000 bätimens , est 
bordé d'un quai qui a près d'une demi-lieue de long, 

On reimarque l'amirauté , bel édifice ; l'hôtel de 
ville , grand bâtiment carré , an déssus duquel, sur 
le milieu de la plate-forme , s'élève une lanterne 
dans laquelle est placée l'horloge, qui renferme un su- 
perbe carillon. ` 

Amsterdam pent être regardée comme l’entrepôt 
de presque tontes les marchandises de l’anivers- 
Cette ville abonde en manufactures, On y voit beau- 
coup de moulins à faire de l'huile de graines, à 
scier des planches, à raper da tabac; beaucoup 
dé papeteries et de raffineries de sucre, On y fabri- 
que une quantité considérable d'huile de baleine ; 
on y prépare la plapart des drogues qai sont propres 
à la médecine et aux arts, tels que le camphre , le 
boras. Pop. 217,000 h. Dist. 105 l. N. de Paris , 
70 E. de Londres , 160. S. O. de Copenhague, 
225 N. O. de Vienne , 375 N. par O. de Rome, et 
5o N. de Bruxelles. Lat. N. 52°22’ 17” ; long.E 2° 
KEN wi? 

Alemaar, située an N,,surle Dye , près dela 
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er du Nord, ville repatée pour ses fleurs et pour 
le blanchissage des toiles, auxquelles on sait donner 
un beau blanc et le dernier lustre. Pop. 8,873h. 

Hoorn, au N., avec un port sur le Zuyderzée; 
communique avec Alcmaar par un canal.P.9,551 he 

Edam , à 51.N. N, E., près du Zuydérzée, com= 
merce en sel, fromages estimés, et en hnile de 
de poisson. On y construit beaucoup de vaisseaux 
Pop.2,745 h. | 

aarlem,à VO., sur la Spaar, à 1 liene de la mer 
a un palais royal, une accadémie des sciences, 
Cette ville est célèbre parle siège qu’elle soutint 
contre les Espagnols, en 1772 Pop. 21,200 h. 

Naarden , à l'E. S. E., fournit le meilleur miel 
et la plus fine cire de la Hollande. 

La Haye,à l'O,S.0.,près de la mer,a de très-beaux 
édifices publics, On trouve , dans la plus part des 
rues, de larges canaux qui sont renfermés entre des 
quais plantés de tilleuls. Cette ville est le centre du 
gouvernement : la cour, les ministres et les prea 
miers magistrats y résident, C'etait Le lieu où sas - 
semblaient lés Etats généraax des Provinces-Unies, 
Elle possède une fonderie de canons, qui est con- 
tinuellement en activité, Près La Haye est la maison 
du Bois, rendez-vous de chasse des souverains. 
Pôp.38,433 h. ` 

Ryswyk, près de La Haye , est célèbre par le traité 
qui s’y conclut en 1677. 

Leyde( Lugdunum Batavorum 3 au S.O., sor 
le Vieux Rhin, ville considerable, Ses rues sont 
larges et propres „et la plupart ontdes canaux. Elle 
possède nn collège , un jardin botanique et une ma 
nufacture de draps, Elle a une célèbre université, 
C’est de la fameuse imprimerie des Elzevirs, à Leyde 
gs sontsorties ces belles éditions , chefs-d'œuvres 

e typographie. Cette ville fut, le 12 janvier 1807, 
en partie détruite par l'explosion d'un bateau de 
poudre. Pop. 30,955 h. 3 

Delft, au S.O., jolie ville agréablement si- 
tuée sur la Schie; a donné naissance à Grotius 
Pop. 13,737 hab. 


` 
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Rotterdam, au S. S. O. , sur la rive droite de là 
Meuse , estune ville qu'on peut regarder comme la 
pe considérable de la Hollande, après Amsterdam. 

Elle a un bon port, et les plas grands vaisseaux 
peéuventarriver jusqu’au milien de la ville, par le 
moyen des profonds canaux dont elle est entrecou- 
pée. La bourse merite d’être vue : Rotterdam faità 
peu près le même genre de commerce qu'Amster- 
dam : celui de garance et d’eau-de-vie de grain lui 
est particulier. Elle est la patrie d'Erasme , à qui 
Von a érigé une statae de bronze sur le pont de la 
Meuse, Pop, 53,212 « 

Dordrecht , au S. , située dansuneile qi se trouve 
entre la Meuse et le petit golfe de Biesboch est 
très-forte par sa situation. Elle a un bon port ; et ses 
habitans commercent en blé , ea vins et en bois, 
P. 13,014 hab, 

Hellevoetsluis, an S.O. ; place forte et bon port, 
où les plus forts vaisseaux de guerre peuvent arri- 
ver , et dont la rade est sûre , a un chantier de cons- 
traction et un très-beau magazin, Lat, N, 51° 4929? 
Long. E. 1° 47 38”. 

UTRECHT. = Cette province , est à l’E,de celle 
Hollande , | 

Utrecht (Ultrajectam ) , sur le Fieux-Rhin et le 
W'echt, est une grande ville, belle et bien peuplée E 
quia une université , un jardin botanique et des 
manufactures de velours. On voit, le long du canal 
de cette ville à celle d'Amsterdam , un grand nom. 
bre de jolies maisonsde campagie , qui ont des jar. 
dins charmans, Utrecht est célèbre par le congrès 
qui s’y tint , en 1712 et 1713 , pour la paix de l’Eu. 
rope , et par le traité d'union qui fut conclu, en 
1579 , entre les Proviuces-Uuies, Pop. 32,300 h, 

ZELANDE.— Cette province, est composée 
de six îles principales, dont la plus habitée est fa. 
cheren. Les autres sont : du N. an S., Schouwen, Dui. 
veland , Tholen , Nord , Sudet Ost-Beveland. 

IVALCH EREN, — Cette île fut entièrement prise 
etpillée , en août 1809 , par Les Anglais, qui y per- 
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dirent beancoup de monde par les maladies du pays. 

Middelbourg , capitale de toute la Zélande , 
grande, belle et très-marchande, a un port large et 
profond , qui peut contenir les plus gros vaisseaux: 
Pop. 18,000 h. 

Ælessingue , à 1. l. +1. S., place forte, avéc 
un beau port, Cette ville , située dans la même île, 
vis-à-vis la pointe de Flandre est embouchure de 
PEscaut, est grande, belle , riche et fort mar- 
chande ; son port pourrait contenir une flotte de £o 
vaisseaux de ligne, Elle a donné naissance au célè- 
bre amiral Ruyter. Cette vilke fut'prise, brulée et 
saccagée , en août 1600 , par les Anglais , qui dé- 
truisirent et comblèrent le port; mais on a réparéses 
désastres , Pop. 6,000 h. 

Schouwen. — Cette île, est au N. de celle du 
Nord-Beveland 

Ziericzee, ville, avec un bon port,fait une grande 
quantité de sel et d'hydromel. Elle a différents 

uits ; dans lesquels les huîtres se conservent, et de 
| de sable qui en favorisent la multiplication ; 
on les envoie en Hollande ow dans d'antres pays 
Pop. 6,c00h. 

THOLEN. — Cette île est au S. E. de Duiveland. 

Tholen , place très-forte , fat surprise et pillée 
par les Français , en 1772, 

Nord-Beve land — Cette île , au N.E. de celle 
de Walcheren, a 4 lieues de long et2 de large. 

Sud- Beveland. — Cette île est à l'O, de celle de 
Walchéren. 

Goes est une ville forte. 

Les villes suivantes , qui appartenaient aux Pro- 
vinces-Unies , dépendent maintenant de la Zé- 
lande, 

L'Écluse ; près de la mer, avec laquelle elle 
communique par op canal , e st une ville forte , quia 
un bon port. d 

Sas-de-Gand, à 5 1. N.de Gand, est une ville 
forte , entourée de marais, Elle communique avec 


“Gand par un canal, et avec la mer par un autre, P. 


3,600 h, 


\ S. de celles de Gueldre et de Hollande, 
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Terneuse, à 7: l. N.de la même ville, pl 

forte. dans une île de la rive gauche de VEscaut eg 
"—eidental, pr 

BRABANT SEPTENTRIONAL, — Celte pro 

7 vince , nommée aussi Brabant-Hollandais , es | au 


Bois-le-Duc ou Bois-le- Duc , capitale nil 
Dommel ville forte, grande et belle, dont l'église 
de Saint-Jean est magnifique. Les Hollandais | 
prirent aux Espagnols, en 1629. Les Français sie 
emparèrent le 10 vendémiaire an II. , P, 12,500 


Breda , à O, S. O., ville forte et entourée d 
marais qui servent à sa défense, fait un commer 
assez considérable. Ses maisons sont d'une id 
propreté , sus rues larges et bien percées ky": 
quelques-unes ily a des canaux ordinairement Es 
verts de barques. Pop. 8,000 hab, * 


Berg-op-Zoom , à VO. S.O., sur le 
une ville très-forte , défendue par des mare ` 
en rendent l'accès difficile. Pop, 4,700 hab, 
Grave ; à VE. par N. place forte sup ii 
. Tilbourg au S. S.O. , ville commercante : 
brique de bons draps.Pop. 8,500 h, ante ; 


GUELDRE, = Cette province est à PE da / 

d'Utrecht. VE. de 
Arnheim , capitale , est une ville 

sur le Rhin. Pop. 10,080 h. 


Zoom , € 


LE p 
forte bi 


Nimegue , au S. ville forte, sur le Staat CH 
lèbre par le traité ile paix conclu , en se A 
la France et RS D. o SR 

Zutphen, au N. E. estune ville fore een 
V'Fssel i w rte, située s 

Doesbourg, est située à PE, N, E. F7. 
PYssel et du Vieux-Yssel. Pop. ail conflue nt 

OVER-YSSEL, = Cette Province 6 r 
la Gueldre. Cal au Na 

Zwoll , capitale ,'sur le Zwan te-IV atep S. 

LE D Li 


PL 
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ville grande , forte , et riche par son commerce, P. 
12,220 h, 

Kampen, à l'O. par N., ville forte , quia un bon 
port à l'embouchure de l'Fssel. Pop. 6,214 h. 

Almelo, au S.E,,sur la Regge. Cette vilie fabrique 
de belles toiles, qui sont l’objet d'un grand com- 
merce. Pop. 2.000h. 

Deventer , au S.par E., belle ville, située sur 
PYssel, fait un commerce considérable en bière 
excellente, Elle est la patrie de Jacques Gronovius, 
Pop. 8,287 h. 

DRENTHE: = Cette province , au N. de l'Over- 
Yssel en dépendait. 

Koeverden, capitale, marien de remarquable, 

GRONINGUE:=La province de Groningue,au N, 
de celle d'Over-Yssel , a d’excellens pâturages , et 
les bestiaux forment presque toute la richesse de 
ses habitans, e 

Groningue, capitale, ville grande et forte, 
située sur la Munse, a un collège. Les plus gros 
vaisseaux peuvent remonter celle rivière jusqu’à la 
ville, ce qui est très-favorable au commerce des 
habitans. P, 27,377 h. 

IFinschoten, à PE. S. E., petite ville près de la 
quelle les Espagnols furent battus par Louis;!fils de 
prince d'Orange, en 1568. C’est de cette époque 
que la république des Provinces-Unies eut à soulenir 
une guerre de 80 ans , pour affermir son indépen- 


ance» 
Der = Cette province est à PO, de celle de 
Groniugue. 

Leuvwardeu, capitale sur la Zweite et Ee; 
ville grande , bieu bâtie et bien fortifiée, est entre- 
coupée de canaux qui facilitent son commerce. P, 
15,500 h. 1 

Harlingen , à VO. par S., sur le Zuyderzée , est 
après Leuwarden, la plus grande ville de la Frise. 
Son port est assez profond pour contenir les vais- 
seaux les plas chargés ;mais il a à son entrée un banc 
de sable qui est fort incommode. Ses rues sont bel- 
las et entre coupées de canaux. Pop. 7,500 l. 
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` Le Zuydersée est un golfe de la mer du Nord, 
qui s’est formé parune inondation arrivée dans le 13° 
siècle : il a environ Solieus de longueur, A son en- 
trée se trouvent plusieurs îles, dont la principale est 
celle du Texel. 

TexsL.— Cette ile est séparée dela Hollande par 
un détroit qui porte aussi le nomde Texel,elle offre 
une rade commmode : c’est la que se rassemblent les 
vaisseaux marchands , en attendant le vent WE. où 
du N. E. , pour passer le Mars-diep et arriver au 
port d'Amsterdam, 


BELGIQUE. 


Nous décrirons la Belgique ; d’après sa nouvelle 
division en huit provinces. 


PROVINCES AU NORD, 


FLANDRE OCCIDENTALE, = Cette province 
la plus à TO de la Belgique , est bornée au N. O. par 
la mer du Nord, + 

Bruges, chef-lieu, situé sur lë canal qui va 
de Gand à Ostende , est une grande ville avec des 
rues larges et spacieuses des maisons grandes , 
Mais anciennes, On se sert de l’eau des ca- 
faux, Onremarqne l'hôtel de ville , la movnaie , 
etle clocher an bout dù grand marché, Pun des 
plus beaux qui soient en Europe. Cette ville fa- 
brique des toiles et dentelles. Au bout du canal est 
un port spacieux quila rend coiñmerçaute, Pop, 
33,000.h, 

Ostende, à VO., sur le canal du même nom, a 
un bon port, et des manufactures de tabac. Les Es- 
pagnols assiégèrent cette ville en 1607, et pe purent 
la prendre qu'après un siège de trois ans.P. 0,800 h. 

Nieuport, à l. O. S, O., possède un port , let des 
écluses par le moyen desquelles on peut inonder, 
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en peu de temps, tousles environs. P. 3,000 h. Lat, 
N. 51° 753” : long. EK. oe 23’ 0”. 

Furnes, au S. O. , surle canal qui va de Bruges à 
Dunkerque, commerce en grains, houblon, fromage 
et beurre. Pop.3,200 h. 

Ypres , au S. S. O., surle canal, dans une plaine 
agréable , estune jolie ville ; qui fait un bon com- 
merce; elle a plusieurs édiffices remarquables , la 
halle ou l’hôtel de ville ouvrage colossal, lacathé- 
drole , Pop. 15,150 h. 

Menin au S. sur la rive gauckede la Lys , dans 
vne situation agréable, Son industrie consiste en fa- 
briques de toiles , de linge de table , de dentelles , 
d'huile , de savon noir et de tabac.Pop. 5,000 h. 

Courtray , au S., sur la Lys, fournit du lin excel- 
lent, des graius , du tabac et du colza. Elle a des 
manufactures de belles toiles, de linge de table , 
de dentelles, desiamoise , de savon et de faience 
Pop. 13,700 h, 

FLANDRE ORIENTALE. = Cette province à 
VE de la Flandre occidentale , est bornée à PO. par 
la mer du Nord, 

Gand , capitale , est une ville très-grande et très- 
commerçante , située au confluent de l’ Escaut de la 
Lys, et des petites rivières de la Lièvre et dela 
Moëre , qui la partagent en 26 iles, et dont le 
plus grand nombre est bordé de quais magnifiques: 
son étendue est très-grande , car elle a une lieue 
de traverse d’une porte à l’autre , mais aussi cetle 
enceinte renferme une quantité de jardins, de ver 
gers et même de terres lnbourables. Sa grandeur a 
fait dire a Charles-Quint ce bon mot : qu’il met- 
trait Paris dans son Gand. Cette ville a donné 
naissance à l’empereur Charles-Quint. Elle a un 
siège épiscopal, beaucoup de fabriqnes. On y re- 
marque la cathédrale fort belle , hôtel de ville , 
les places du Vendredi et du Xauter , l'église St- 
Michel , la salle de spectacle , la belle promenade 
le long du canal dit de la Coupure. Cette ville est 
célèbre par la résidence qu'y Dt Louis XVII ei sa 
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cour , en 1815 , et par le traité de paix qui s'y con- 
clut, la même année , entre l'Angleterre et Les 
Etats-Unis. Pop. 57,400 hab, 

Termonde ou Dendermonde , à VE., an con- 
fluent de la Dender et de VEscaut , ville située 
dansune plaine facile à être inondée par le moyen 
des écluses; possède des fabriques d’indienne. Pop. 
5,000 hab. 

Audenaerde ou Oudenarde , au S. pr. O., sur 
P Escaut, ville, fabrique des tapisseries de haute-lice 
et des nankins Pop. 4,300 hab. 

ANVERS. = Cette province est au N. du Dras 
bant méridional. 

Anvers, { Antuerpia), chef-lieu, amparavant 
capitale du marqnisat du même nom, grande ville 
située sur l’Æscaut, a un bon port où l’on construit 
des vaisseaux, Ses édifices publics sont très-beaux 
et ses rues largeset régulières. Elle faisait autrefois 
un commerce si considérable , qu’on la regardait 
comme une des villes les plus riches de l’Europe ; 
mais il est bien diminué, Onremarque le clocher de 
l’église principale, la place deMer, grande et magni- 
fique ; le port, le bassin , le chantier dela marine, 
la citadelle , le bagne , les quais sur les bords de 
l'Escant , la cale d’embarcation pour le passage du 
fleuve , depuis la ville jasqu'à la Tête de Flandre, 
Les Anglais, en 1814, ont détruit en grande partie 
tous cestravaux maritimes, Le calvaire et la salle 
de spectacle méritent d’être vus. Cette ville a vu 
naître Rubens , Vau-Dick et Téniers , peintres cé- 
lèbres. Pop. 61,800 

Turnhout, à P E. N.E., sur la petite Nethe , fait 
un bon commerce enbeau coutil , toile , dentelles 
Pop. 8,000 hab. 

Malines , au S., snr la Dyle , auparavant capi- 
tale de la seigneurie du méme nom , belle viile, 
avec un siège archiépiscopal , et des manufactures 
de dentelles renommées. On remarque la place d'ar- 
mes, vaste et régulière, et la cathédrale de Saint- 
Romuald ; le c'ocher a 348 pieds de haut : ses 
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habitans le regardent comme la huitième merveille 
du monde. Pop. 16, 600 h. 

BRABANT MERIDIONAL. = cette province est 
au $.de celle d'Anvers 

BRUXELLES, capitale du Brabant et de la Belgi- 
que, résidence alternative des Etats généraux , 
située sur la Senne, et sur un superbe canal qui 
vient d’être réparé, est une grande et belle ville 
qui atrois tribunaux, dont ume cour royale; une 
académie , un eollége, et un arsenal rempli d’an- 
ciennesarmures des souverains du Brabant, On y 
voit de belles maisons et des places magnifiques; on 
admire l'hôtel de ville , le temple de la Loi, lé- 
glise de Sainte Gudule,le mausoléde la dame Schotti, 
l’église des Augustins, l'hôtel d'Aremberg , la biblio- 
thèque publique , qui contient 120,000 volumes; l'é- 
glise des Capucins, qui passait pour la plus belle que 
cet ordre possédait en Europe ; le parc, avec une 
superbe rangée de palais et d’hôtels ; la promenade 
du parc , la grande etla petite place du Sablon. 
L'allée Verte , magnifique promenade le long du ca- 
nal, mérite d’être vue. On vient de faire,dans cette 
ville,de nombreux embellissemens.Son industrie est 
très-variée : on y fait des dentelles. On y fabrique de 
belles voitures. Le beau palais royal de Lacken est 
dans ses environs. C’est à Bruxelles que mourut, dans 
l'exil , le 17 mars, 1741 ,3.-B. Rousseau , le plus cé- 
lèbre poëte lyrique de la France. P. 66,300 h. Dist- 
de Paris, 69 l. N.E. et 50 S. d'Amsterdam. Lat, 
N. 50° 5059" ; long. E.2 92? 0” . 

Louvain, à VE, sur la Dyle, aun bel hôtel de 
ville , de bonnes brasseries ; elle communique avec 
Bruxelles par le canal de son nom. P. 18,600 h, 

Diest, à VE. N.E. , près la rive, gauche de la 
Velpe. Cette ville possède des fabriques de bas; 
plusieurs brasseries et genièvreries. C’estla patrie 
de Nicolas Clénard , voyageur. p: 5,600 h. 

Tirlemont, à VE. ; sur la Géete , ville dont Pin- 
dustrie consiste en mannfactures d’étoffes de laine , 
de flanelle et de bas. Pop.7,500 hs 
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Ramillies , près de Perwez ; est célèbre par la 

bataille de 1706, gagnée par Malborough sur le ma- 
` réchal Villeroi. K E 

Nivelles, au S. „est une jolie ville, On y voit sur 
une tour , auprès d’une horloge , un homme de fer - 
qui frappe sles heures ayec un marteau : c'est ce 
Jean-de-Nivelles dont le nom est vulgairement connu 
Pop. 6,500 h. 

Waterloo, au S. pp, E., est célèbre parla victoire 
complète; remportée le 18 juin 1815, sur Napoléon 
par lord Wellington , commandant l’armée réunie 
anglaise et prussienne. Cette défaite ouvrit de nou- 
veau les portes de Paris aux alliés, 

LIMBOURG.— Cette province, est à PE, de celle 
d'Anvers. 

Maestricht chef-lieu , sur la Meuse, ville grande 
et forte , a un bel arsenal. Elle appartenait aux 
Provinces-Unies. On remarque l'hôtel de ville, le 
Veyÿthof, ou la place d'armes, qui forme une belle 
promenade ; l’église Saint-Servais, la montagne 
Sain-Pierre , dans ses environs. Elle fut prise par 
les Français le 14 nivôse an 3, Pop. 18,400 h. 

Lawfeld, près de cette ville , village célèbre 
par la bataille que Louis XV , secondé par lé maré- 
chal de Saxe, remporta, en 1747 , sur les Confé- 
dérés, commandés par le duc de Cumberland. 

Hasselt à PO. N. O. , près de la Demer, estune 
jolie ville Elle commerce en eau-de-vie de grain et 
garance. Pop. 5;800 h. 

Ruremonde , au N. pE. , au confluent de la 
Meuse et de la Roër , commerce en rubans de vc- 
lours. Pop. 4,000 h. 

Venloo an N.p' E.; sur larive droite de la Mense 

. place forte , cédée dernièrement par la Prusse aux - 
Pays-Bas. 
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PROVINCES AU SUD. 


HAINAUT. — Cette province , est au S, E. de la 
Flandre occidentale , 

Mons , capitale, près de l'ÆJuisne, commerce en 
charbon de terre, toiles , dentelles , étoffes de 
laine et faïence. Elle possède des fabriques de ve- 
lours , de siamoise , d'huile , de savon , de tabac , 
d’épingles ; des filatures de coton , des fonderies 
de fer des raffineries de sucre et de sel. Pop.3r,300 
hab. Dist. 131. S. S. O. de Bruxelles, 

Jemmape ; près de Mons , est célèbre par la vic- 
toire remportée en 1792, sur les Autrichiens , par 
les Français. 

Tournay , à l'O, N, O; sur l’Escaut est une grande 
villedivisée en deux parties , dont Pune s'appelle la 
vieille ville, et l’autre la neuve : celle-ci est ornée 
d'un quai spacieux, superbe , plauté d'arbres , et 
qui forme une magnifique promenade. Les maisons 
sont bien bâties , les rues propres, On admire la ca- 
thédrale. Cette ville ann siège épiscopal et des fabri- 
ques de porcelaine; de tapisserie , de tapis, de bon- 
nelerie, d’étoffes de laine, de bronzes dorés , de toile 
diteétoilede lait,de fil à coudre,de basin,de poreelaine, 
de grès l'açon anglaise. p. 21,300 h, Lat, N. 50° 36/20. 
Long. E. 1° Za, 

"Fontenoy , au S. E. de Tournay, est célèbre par 
Ja bataille que les Français y gagnèrent sur les alliés 
en 1745. Louis XV et le Dauphin furent préseas à 
cette journée mémorable, 

Enghien, au N. p" E., villeremarquable par son 
superbe château, son parc et ses jardins, Elle fa- 
br'que heancoup de toiles.Pop. 3,000 hab. 

Steenkerke , au N; village remarquable par la 
victoire que les Français, sous les ordres du maré- 
chal de Laxembourg, y remportèrent, en 1692 
sur les alliés commandés par le prince d'Orange. 

Leuze, au N.O. „où M. de Luxembourg battit, 
en 169r, le prince de Waldeck. 
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Ath, aa N.N. O., sur la Dender, est une jolie 
ville qui fournit beaucoup de toiles. Pop. 7,600 h. 

Seneffe, a VE.N.E., est célèbre par la ba- 
taille sanglante, gagnée, en 1674,par le grand Condé, 
sur les alliés, sous les ordres du prince d'Orange. 

Charleroy , à PE., sur la Sambre, a des clou- 
teries, des moulins à scier le bois, des forges, 
des fonderies , des platineries et des fabriques d’é- 
toffes. Pop. 3,700 hab. 

Fleurus ; A PE., village remarquable par trois 
victoires remportées par les Français : la prè- 
mière , en 1622 , contre les Espagnols ; la séconde, 
beaucoup plus célèbre, en 1690', retnporlée par 
le maréchal de Luxemboarg, sûr l’armée des alliés 
commandée par le prince de Waldeck ; enfin, la 
troisième , gagnée par le général Jourdan , en 1794, 
sur les Anglais et les Autrichiens , fit tomber toute 
la Belgique au pouvoir des Français, 

NAMUR. — Cette province est à PE, du Hainaut. 

Namur , capitale , au confluent de la Sambre et 
de la Meuse, a un prie pe épiscopal. Elle possède 
des fabriques de coutellerie, de papier , de ta- 
bac, de ience , de colle-forte , de fer, de cui- 
vre ; de laiton , de céruse , de clous ; P. 16,000 h. 

Dinant, au S., sur la rive droite de la Meuse, 
fait un grand commerce en chaudronnerie, papier 
et cuirs; elle a dans son voisinage des mines de 
fer et des carrières de marbre et de pierre, P., 
3,000 hab. 

Philippeville, au S. O., place forte, cédée 
aux alliés, par la France , en 1815. 

Marienbourg , au S.5.0O., autre place lorte, 
également cédée aux alliés , par la même puissance. 


Ces deux places appartiennent à la Confédération 
Germanique, 
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LIEGE. — Cette province , est à PE. du Bra- 
Dant et de la province de Namur , 

Liège, chef-lieu et capitale de l’ancien évêché 
du même nom, sur la Meuse - ville grande: ct 
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riche par son commerce, a un siége épiscopal, 
Elle pəssède des fabriques de toute espèce. On 
ycmargue l'hôtel de ville, les fontaines , la belle 
vuc du haut de la montagne des anciens Chartreux, 
«d'où l’on découvre presque toule la ville à ses pieds, 
le long de la Meuse, « 

Cette ville a beaucoup souffert par le bombar- 
ciment des Autrichiens , en 1793. Pop. 50,000 hab, 

Rocoux, près de Liége, est remarquable par 
la victoire signalée , remportée , en 1746, sur les 
alliés, par les Français commandés par le maré- 
chal de Saxe. 

Verviers, à l'E, př. S., sur la Vèze, est con- 
xue par ses belles manufactures de draps. 

Landen, à l'O.N.O., petite ville célèbre par 
la bataille meurtrière que les Français , comman- 
dés par Le maréchal de Luxembourg , gagnèrent, 
vn 1693, sur les alliés. 

Spa, au S. E., a des eaux minérales renom- 
de, et qui attirent chaque année une foule 
de monde , qui sy rend par parties de plaisir. 
Pop: 1,500 hab. 

Saint-Hubert , au S. p”. O., dans les Ardennes. 
Cette petite ville , bâtie par le Saint dont elle porte 
le nom, et qui est invoqué particulièrement contre 
la rugé , commerce en fer battu et bois. P. 1,200 h; 


LUXEMBOURG. 


Ce grand duché, au S.E. de l’ancien évêché de 
Liége, appartient au roi des Pays-Bas, et fait par- 
tie del’Allemagne ; il fournit du fer et du bois , et 
a bonde en carrières d’ardoises et vins. La Moselle, 

ci la Sarre y sont nasigäbles. Pop. 244,0c0 hab. 

Luxembourg, capitale, sur l4/zette, est une 
des plus fortes villes de la confédération Germa- 
niquêl et de l'Europe ; les Français la prirent par 
famine, le 1°: janvier 1794. Elle a des fabriques 
de toiles , de drapscommuns, de tabac , de faience, 
de papier; des tanneries et des chamoiseries, 
Pop. 10,000 bab, 
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“Arlon , à PO.N.O , ville ancienne, sur une hau- 
teur, au milieu des forêts, est célèbre par Ja 
victoire remportée par les Français, en 1793, 
sur les Impériaux, 

Bourzzon. — Ce duché , par Pacte du congrès 
de Vienne , a été réuni au grand duché de Luxem- 
bourg , dans lequel il est enclavé. 

Bouillon, capitale ,. sur la Semoy p et dans la 
forêt des Ardennes. Pop, 2,000 hab. 
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GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. ` 


Ce royaume , d’après le dernier traité de Pas 
ris, du 20 novembre 1815 , a été réduit à 86 
départemens , y compris la Corse, 


ÉTENDUE, ` SITUATION. 
Long. 2251. f Entre ? 42 et 52° de lat. N. 
Larg. »201.1 les f de long.O. et6° delong. E. 


Limites, — Ce royaume est maintenant borné 
au N. Go les, Pays-Bas et Allemagne: à PO. 
par la Manche et l'océan Atlantique ; au S. par 
les Pyrénées, qui le séparent de l'Espagne, et 
par la Méditerranée ; à PE. par le Rhin , qui le 

„sépare. de l'Allemagne, et par la Suisse ; au S, 
E. par le royaume de Sardaigne. 

Noms ancien. et moderne, = La France se 
nommait autrefois la Gaule où les Gaules ; ses 
habitans “s'appelaient les Gaulois, et une partie 
d’entre eux portait le vom de Celtes. Le nom 
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PROVINCES, | DÉPARTEMENS. 


Oise s serer ses sr. Reauvais, 
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PROVINCES. " DËPARTEMERS. CHEFS .LIEUX.| 


*“LVALIS 


Partie Sud ‘auf 

SE S e i Pyrénées. Orientales. Perpignan. 
Partie S.du Dau- 

phiné et Pro- 


veuce , y com- f d 
pris le ae f Vaucluse. A ne ses | Avignon. 


d'Avi Basses- Alpe, ose senet fDignep 
le rien ya | Bouches- du-Rhônes .. + « Marseille 
Bian, s... (Var. susseussss ss] Draguignan. 


DURE aout: 


ZE 
ILES VOISINES DE LA FRANCE. 


ILES, DÉPARTEMENS, CHEFS-LIEUX, 
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Des de Lérius , Aw dép. du Var | e + + 
del de Corse. >» Dépt. dd På ‘Corse, | Ajaccio 
eebe e EE EE 2 


Administration. — Chacun, des départemens 
qui divisent la France est ‘administré par un pré- 
fet ; et le chef-lieu de département est le siège de 
la préfecture: . , 

Chaque département est divisé en plusieurs ar- 
rondissemens communaux, qui sont administrés 


par des sous-préfets; et les chefs-lieux d'arrondis- 
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sement sont les sièges des sous-préfectures:il faut 
excepter l'arrondissement où se trouve le chef-lieu 
de département , parce que le préfet y exerce les 
fonctions de sous-préfet. Nous indiquerons ces di- 
visions dans la topographie. 

Clinat, sol et aspect du pays. — On divise le 
climat de la France en trois régions : la première , 
située vers le N., entre les 49 et 51° dégrés de 
latitude , est exposée à des hivers assez longs et 
quelquefois rigoureux; la seconde , au centre,entre 
les 45 et Bur degrés , jouit d’une température 
modérée ; quoique sujette à des orages de gréles, 
elle présente le plus beau pays du monde. Dans la 
troisième région située vers le sud , entre les 4o 
et 45° degrés., les printemps sont prolongés et les 
étés excessivement chauds. Eu général cependant, 
on peut dire que la France joun d’un climat doux, 
d’un ciel serein et d'un air salubre. Aucun pays 
n'offre des scènes plus variées , plus pittoresques , 
ee agréables et plus intéressantes : montagnes ; 
orêts , rivières , plaines cultivées, côteaux ornés 
de vignes, pâturages couverts de bestiaux; tout 
annonce um pays également favorisé de la nature 
et animé par l’industrie. Le sol rapporte avec abon- 
dance toutes les productions ropres au climat; et 
l'agriculture. ,. èn général , Haaat la révolution , 
est portée à uw u ès haut degré de perfection. 

Montagnes. La France possède les plus hautes 
montagnes du continent, toutes fécondes en subsis- 
tances minérales et en pierres précieuses , et d’où 
sortent les fleuves et les rivières qui axrosent ses 
terres et fournissent au commercé des moyens de 
communication, Les plus renommées sont les Æl- 
pes au S. E. , la'plus haute chaine de l’Europe, 
qui la séparent de la Suisse; les Cévennes qui 
touchent aux Pyrénées ; le Cantal , le Mout-Dor , 
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qui se lient ensemble , et se dirigent au N. ; le 
Jura , les Vosges , qui se ramifient avec ces mon- 
tagnes et courent à l'E. Les Pyrénées, au S., 
servent de barrières naturelles entre la France et 
l'Espagne. 


Hauteur des principales montagnes de la France, 
d'après les plus célébres géologues. 
Dans les Alpes. 
Toises, 


Cime du Col de Lanière , près de Briançon, 


d’après Guérin, es ug LES 2,16 
Le Mont-Ozon, près de lamême ville, d’a- 
près lemême, . . ....,.....:.. 2,104 


Dans les Pyrénées. 


Le Mont-Perdu , d'après Ramond. . . . . 1,765 
Le Mont-F'ignemale, d'après le même. . . 1,722 
La Maladetta , d'apres Cordier, . + . : . 1,670 


ri 


Le Mont-Marboré , d'après Ramond. . . . 1,636 
Le Pic du midi de Pau, d’après Vidal. . . 1,467 
Le Canigou, d'après Méchain, . . . . . . 14,41 


Dans les Cévennes. 
Le Puy-Mary , d'après Delambre. . . . 651 
Dans l'Auvergne. 


Le Mont-Dor i d’après Delambre: . . .*. 968 
Le Cantal d'après le mée... 993 


GEOGRAPHIE PHYSIQUE. 183 
Toises, 


Dans les Vosges. s 
Le Ballon, en Alsace ,d’après Meyer. . .. 706 


Forts, — Les principales forêts de la France 
sont celles des Ardennes , des losges, de Com= 
piègne , de Pillers-Coteréts, de Fontainebleau, 
d'Orléans. Les béis des Pyrénées fournissent 
beaucoup de bois pour la marine ; il est aussi bon 
que celui qu’on tire du nord. 

Mers. — Les mers qui baignentles côtes de 
France sont , la mer du Nord , la Manche ,VO- 
céan et la Méditerranée. ` 

Fleuves et rivières. — Les principaux fleuves 
de la France sont , le Rhin , la Loire , le Rhône, 
la Garonne , la Seine , la Meuse. La Loire prend 
sasource dans les montagnes du Vivarais , court au 
N. et au N. O., et se jette dans l'océan Atlantique. 
— Le Rhône prend sa source au mont de la Four- 
che en Suisse , court au S, O, et au S., et se rend 
dans le golfe de Lyon. — La Garonne prend sa 
source au Val d’Aran dans les Pyrénées , court au 
N. E etau N. O.; reçoit le nom de Gironde après 
sa jonction avec la Dordogne, etse jette dans le 
golfe de Gascogne. — La Seine prend sa source 
en Bourgogne , entre Chancran et Seint-Seine , à 
six lieues de Dijon, court au N. O. , passe à Troyes, 
à Paris et à Rouen, et se rend dans la Manche , 
au Havre. — Le Rhin, qui prend sa source au 
mont Saint-Gothard en Suisse, court entre la 
France et U Allemagne , et va se perdre en Hol- 
lande , en partie dans la mer du Nord, où il 
prend le nom HWhaal, et en partie dans le Zuy- 
derzée. L'Escaut prend sa source au village de 
Beaurevoir, département de la Somme, arrose la 
Flandre et se divise en deux bras,à quelques lieues 
au-dessous du fort Lillo , dont l'an passe près de 
Berg-op-Zoow , et se nomme Escaut oriental Ct 
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Fautre à Flessingue , et se nomme Escaut occi- 
dental , Íl se jette dans la mer du Nord. — La 
Meuse prend sa source dans la Lorraine , près du 
village de Meuse, traverse la Lorraine , la Cham- 
pagne, la Belgique, la Hollande , et se jette dans 
la mer du Nord , entre Briel et Gravesand. 

Les autres rivières remarquables sont celles qni 
ont donné leurs noms aux départemens,et que nous 
décrirons dans la topographie. 

Canaux. — Les rivières donnent à la France 
de grands avantages pour le commerce , en fa- 
cilitant les transports ; mais ces avantages ont ete 
bien augmentés par les canaux qui sont l'ouvrage 
de ses industrieux habitans. Celui du Languedoc , 
appelé Canal du midi op Royal, ouvre une com- 
munication entre l'Océan etla Méditerranée : c’est 
le chef-d'œuvre de l'industrie française. Le canal 
d'Orléans est aussi un ouvrage admirable : ceux 
de Saint-Qnentin, de Bourgogne , du Centre sont 
àremarquer. La France a encore beaucoup d'autres 
canaux qui rendent la navigation très commode 
dans l’intérieur de ce bean pays; d’autres sont 
nouvellement ouverts et commencés , telsque celui 
do Rhin qui joindra la Saône au Rhin ; celui de 
POureg, qui alimente les fontaines de Paris. ` 

Eaux minérales. Les plus célèbres eaux mime- 
rales de la France sont celles de Barèges et de 
Bagnères , qui se trouvent auprès des Pyrénées ; 
celles de Forges en Normandie , de Plombières 
-en Lorraine, sont aussi très renommées. Ones- 

time encore celles de Bourbonne-les-Bains , de 
Vichy , de Forges, de Saint- Amand, de Sulz- 
bach , de Chaudes- Aigues , du Mont-Dor. On 
remarque aussi celle d’Aigue Perse en Auver- 
gne, dont Pean bout à gros bouillons , et néan- 
moins est froide au toucher. 


RES 
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Productions des trois règnes-— La France a un 
grand nombre de mines: on remarque sur-tout 
celles de plomb ; de cuivre, de fer , de mercure , 
de calamine, de manganèse , d’antimoine , de co- 
balt , de bismutth , d’arsénic , de jayet, espèce 
de bois qui sert à faire des vases et des colliers ; 
d’asphalte , de soufre, de tourbe. Elle fournit 
aussi des pierres et roches en (ont genre , tels que 
granits, marbres , porphyres, albätre, serpen- 
tines , ardoises , pierre à bâtie, à plâtre ; silex, 
cristaux de roche , jaspe , grenat , agate. 

Le blé, le seigle , l'orge , l'avoine , le sarrasin 
sont cultivés par-tont , mais sur-tout dans larégion 
septentrionale , dont leur abondance compose la 
richesse. Les arbres à cidre et le houblon qui sert 
à faire la bière compensent le défaut et la disette 
des vins : les fruits de toute espèce y abondent 
ainsi que les légumes. Le lin, le chanvre, le 
colza , la navette, Pæillette , la garance , la gaude, 
le tabac achèvent de rendre Ja culture florissante , 
et fournissent aux arts de grandes ressources. Dans 
la région du centre, les graîns sont également abon- 
dans , mais moins généralement : les châtaignes , 
dans quelques endroits , tels que dans Auvergne , 
suppléent à la nourriture des habitans. Le pays 
abonde en vins délicieux et bienfaisans ; les lins et 
les chanvres excellens , le safran, les truffes , les 
plantes médicinales et les fourrages font une partie 
de la culture et des productions particulières de 
cette région. Placée sous un climat plus chaud , Ya 
région du midi a des produits et des avantages qui lui 
sont propres;ellefournit une profusion de vins excel- 
lens : on voit dans quelques départemens de vastes 
champs de riz. On cultive aussi les orangers , les 
citronniers , les amandiers , les figuiers , les’ lau- 
riers les grenadiers , lesmelons, Panis , les plantes 
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médicinales , la réglisse, l’agaric et la soude. Les 
prairies artificielles offrent de belle luzernes. 

La France possède de belle races de chevaux: 
les bœufs de la Normandie , de l'Alsace, de Poi- 
tou et de l'Auvergne sont très estimés, Les bêtes 
àlaine sont en grand nombre : leurs races pré- 
cieuses ont des caractères distincts ; on fait aussi 
grand cas des moutons connus sous les noms 
d’Ardennes et de Pré-salé, à cause de la délica- 
tesse de leur chair, et des moutons espagnols 
à canse de la finesse de leur laine. Parmi les 
animaux sauvages, on distingue le loup, le renard, 
le sanglier très commun, le blaireau , le cerf, 
le chevreuil , le chat-sauvage, le lièvre , le lapin, 
la loutre, le putois , la fouine ,lamartre, la belette, 
l’hermine, le hérisson, la geneue , l’écureuil. 

Les côtes de France abondent en poissons de 
différentes espèces, Deux insectes célèbres four- 
nissent à la France trois branches de commerce; 
l'abeille etle ver à soie : le premier donne la cire 
etle miel, 
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Population , habitans. — D'après le dernier 
traité de Paris ; la population,de la France est ré- 
duiteà 29 millions d'habitans. 

La France est par excellencele pays desmodes 
et la constance est si insupportable aux Français 
qu'ils changent presque journellement la forme 
de leur habillemens. Les Français sont gais, 
humains, géréreux et magnanimes ; leur taille est, 
en général au-dessous de celle de leurs voisins; ` 
mais ils sont bien faits, très actifs et moins sujets 
que les autres nations aux difformités du corps : 
l'esprit et la gaieté brillent dans leur conversation. 
C'est à leur école que les étrangers viennent ap- 
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prendre le bon ton de la société , et recevoir les 
leçons de politesse. Leurs principaux amusemens 
sont la danse , les jeux et les spectacles, Leurs 
EK consistent à faire des armes, à monter 
à chval, à jouer au billard et àla paume, 

Religion — Toutes les religions ont en France 
le libre exercice de leur culte ; mais la religion 
catholique est celle de l'Etat et la plus suivie. ` 

Langue. — La langue française est dérivée des 
langues celtique et latine, qu'on parlait autrefois 
dansla Gaule; et de la langue teutonique qui y a été 
introduite par les Francs. Elle est la plus répandue 
de toutes les langues vivantes. 

Instruction publique. — L'enseignement public , 
dans tout le royaume, est confié exclusivement à 
l’université. 

Aucune école, aucun établissement quelconque 
d'instruction ne peut être formé hors de l’université 
et sans l'autorisation de son chef, 

Nul ne peut ouvrir d'école ni enseigner publi- 
quement sansêtre membre de l’université royale 
et gradué par l’une de ses facultés. L'université est 
composée d'autant d'académies qu’il y a de cours 
royales ou d'appel. Les colléges sont rétablis. 
Il y a dans l’université cinq ordres de facultés ; sa- 
voir , 1° des facultés de théologie ; 2° des facultés 
de droit; 3° des facultés de médecine ; 4° des fa- 
culiés de sciences mathématiques et physiques ; 
5° des facultés de lettres, 

li y a autant de facultés de théologie que d'églises 


HI 
L métropolitaines. 


Les écoles actuelles de droit forment douze faa 
cultés du même nom, 
f Les cinq écoles actuelles de médecine forment 
“cing facultés du même nom , appartenant aux Dä 
démies dans lesquelles elles sont placées, ` 
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Institut national. —L' Institut nationnal de France 
est une société de savans, de littérateurs et d’ar-. 
tistes , qui est établie à Paris , et qui est destinée 
à perfectionner les sciences , les lettres et lesarts ; 
il remplace les anciennes académies : il est divisé 
en quatre académies savoir,celle des sciences,celle 
de l'académie française , celle des inscriptions et 
belles lettres , et celle des beaux-arts. 

Savans,littératenrs et artistes. —Avant Newton, 
Descartes étoit le plus grand philosophe des siècles 
modernes. Le siècle passé a produit un grand 
nombre de mathématiciens célèbres , particulière- 
ment Clairaut, Bezout et d’Alembert : Buffon a 
mérité une place auprès d’Aristote et de Pline. 
Dans notre siècle ces deux seiences , ainsi que la 
jurisprudence et la médecine , ont reculé très loïn 
leurs limites. Les gens de lettre qui ont vécu sous 
les règnes deLouis XIV et de Louis XV sont trop 
. nombreux pour qu’on puisse les compter. Corneille 

et Racine ont excellé dans le genre tragique ; 
Molière aurait épuisé tous les sujets du genre co- 
mique, s'ils n'étaient pas inépuisables. Boileau , ju- 
dicieux imitateur des anciens,a brillé dans Ja satire 
et la critique; Voltaire a fait le poëme de la Hen- 
riade , qu'on peut mettre à côté de ceux de la Jé- 
rusalem délivrée , de Ja Lusiade et du Paradis 
perdu ; Bossuet, Boürdaloue , Fléchier et Massil- 
lon ont porté Féloquenee à un grand degré de 
perfection ; Fénélon et son Félémaque sont connus 
de toute l'Europe. 

Parmi les peintres, Le Brun, Le Poussin et 
Le Sueur ont obtenu unejusté célébrité ; Poget, 
Coysevox et et Coustoux se sont distingués dans 
la sculpture. Les édifices dont la France est rem- 
plie seront à jamais des preuves du progrès qu'y a 
fait l'architecture. 
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Antiquités , monumens et curiositées, — La 
France posséde des monumens nombreux et di- 
gnes de fixer l'attention d'un voyageur curieux et 
savant, Les uns sont gaulois avant que les Romains 
en eussent fait la conquête, d’autres monumens 
appartiennent aux Romains. Les édifices dans le 
goût gothique , moresque et danois se rapportent 
à la seconde race de nos rois. A tous ces monu- 
mens , les Français , dans les derniers siècles , et 
principalement de nos jours,en ont ajouté d’autres, 
dont le nombre , la grandeur , la magnificenceet 
la perfection surpassent tout ce que l'on nous ra- 
conte des Egyptiens , des Grecs et des Romains, 
Nous parlerons dans la topographie de ces divers 
monumens. La France s’est enrichie des chefs- 
d'œuvre de peinture et de sculpture de l'Italie , 
de l'Allemagne, et d’autres pays qu'elle a conquis 
et rendus, Elle offre aussi des curiosités naturelles 
dignes de l’attention du voyageur : telles sont les 
fontaines,les îles flottantes,les grottes de stalactites; 
la perte du Rhône près du pont de Lucey. 
Industrie , manufactures. — Le sol fertile de la 
France , la variété de ses Productions, l’activité 
et le génie de ses habitans font de ce royaume le 
théâtre le plus vaste et le plus brillant de Pin- 
dustrie humaine. Les lins et les chanvres four- 
nissent des toiles parfaitement travaillées On con- 
nait dans tout l'univers la beauté des linons, des 
batistes de Saint-Quentin , de Valenciennes , de 
Douay, de Cambray ; et les superbes dentelles de 
la Flandre, de Dieppe, de Bayeux , d’Alen- 
çon erdu Puy. Les toiles de coton, mouchoirs, 
schall, fichus, siamoises , basins , futaines , pi- 
qués, occupent dans. les principales gilles de 
nombreuses manufactures. La Flandre fournit des 
huiles de graines, et la Provence d'excellente 
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huile d'olive. Le savon se fabrique à Marseille , 
Toulon , Bordeaux; et les savons noir et vert à 
Lille, Abbeville, Amiens, Saint-Quentin. Le 
papier de France passe pour le meilleur, à rai- 
son de sa consistance et de sa durée, Les meubles, 
les ouvrages en bois sont en France exécutés dans 
tous les genres avec une rare perfection; on compte 
untrès grand nombre de manufactures de laine : 
les draperies d’Abbeville, de Sedan, de Louviers et 
d'Elbeuf, égalent on surpassent celles des autres 
nations par leur beauté et par leur finesse. 

La ville de Lyon est en ouvrages de soieries la 
plus célèbre. 

Les dentelles de soie mêlées dor et d’ar- 
gent se fabriquent aussi à Paris, qui envoie ses 
rubans, ses ouvrages de modes dans toute l'Europe. 
Les pelleteries forment un objet important d’in- 
dustrie. La manufacture des Gobelins n’a point 
d’égale pour la perfection et le nombre des tapis- 
series, qui en sortent; Beauvais possède une belle 
manufacture en ce genre. Les tapis veloutés de la 
savonnerie d'Aubusson , les moquettes d'Amiens , 
d'Abbeville et de Rouen, jouissent de la plus 
grande célébrité. Les préparations du cuir , telles 
que la corroirie , la maroquinerie , l’hongroierie , 
la chamoïserie ; la mégisserie , surpassent ou éga- 
lent celles qui se font en Angleterre. Il sufit de 
nommer Besançon , Versailles et Paris , pour don- 
per one idée de l'horlogerie française : rien n’é- 
gale la beauté des ouvrages d’orfévrerie des ateliers 
de Paris: On fabrique des armes blanches à Klin- 
genthal , des armes à feu à Versailles, Paris, 
Maubeuge , Charleville , Saint-Etienne , Saint- 
Hippolyte , Saint-Claude ; mais la manufacture 
la plus célèbre est celle de Versailles. Les verre- 
ries sont très multipliées; Sain-Gobain et Tour- 
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la-Ville ont de belles manufactures de glaces. Les 
manufactures de cristaux de Sèves, de Mont- 
Cénis, de Munsthal, du Gros-Caillou , fournissent 
des vases ; des carafes et gobelets aussi beaux que 
ceux d'Angleterre pour la matière, et supérieurs 
pour le goût et le travail. La manufacture de por- 
celaine de Sèvres n’a point de rivale en Europe, 
| Les toiles peintes de Jouy, de Mulhausen, de Gol- 
* mar et Nantes ; etc., jouissent de la plus haute 
réputation pour la richesse des dessins et la soli- 
dité des couleurs. En général , les produits de 
* l'industrie française sont multipliés et variés à 
l'infini, et joignent à la qualité de la matière lé- 
o: légance des formes. | 

Commerce. — Le commerce de la France con- 
siste en grains , vins , vinaigre, eau-de-vie , huile, 
soie , satins, toiles, étoffes de laine , tapisseries 
de hante lice, dentelles, broderies d’or et d'argent, 
joujoux , colifichets , parfumerie , papier , carac- 
tères d'imprimerie , livres, drogues , etc. Elle 
reçoit en échange des métaux, du chanvre , du 
lin, de lasoie, de la laine , des chevaux , et des 
denrées de l'Asie , de l'Afrique et de l'Amérique, 

Les Français vont à la pêche de la morue an 
banc de Terre-Neuve, et à celle de la baleine 
sur les côtes du Spitzherg et du Groënland, 


Colonies. — Les Français ont établi des colo. 
nies en Asie, en Afrique et en Amérique, Nous 
en parlerons en traitant des parties du monde 
où elles se trouvent. $ 


… - Gouvernement. — Le gouvernement de 

W Vos est représentatif, Le pouvoir exécutif es 
| Pentre les mains du Roi, Ta dignité royale est hg 
réditaire dans sa famille. Les membres de lafamire 
royale , dans Pordre de l'hérédité , portent le nom 
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de princes français ; les lois sont promulguées , et 
la justice rendue au nom du roi, par les ofliciers 
qu'il institue. H nomme les grands officiers de la 
couronne , les conseillers d'état, les ministres, les 
généraux , les préfets , les évêques ; il fait la paix, 
la guerre, envoie et reçoit des ambassadeurs. Íl a 
le droitde faire grâce aux condamnés ; le pouvoir 
législatif est exercé par le roi et les deux chambres, 
savoir celle des députés des département et celle 
des pairs. Le gouvernement propose les lois dont 
lesorateurs exposent les motifs ; elles sont ensuite 
discutées par les commissions des chambres et de 
là par les membres. Par la nouvelle loi des 
élections de 1820 , les députés sont élus par les col- 
lèges des arrondissemens communaux et par ceux 
des départémens. Les premiers nomment 258 
députés et les seconds 172. Les derniers , comme 
les plus imposés, ont voix dans les deux collèges. 
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Nous allons décrire la France par départemens; 
nous renvoyons à la page 177 pour la division com- 
parative en provinces et en départemens. Nous dé- 
crirons ensuite ses îles voisines. 


FRANCE, SEPTENTRIONALE. 


NORD. — Ce département est borné au N. et au 
N. O. par la mer. 

Lille, chef-lieu, et anparavant capitale de la 
Flandre française , sur la Deule, ville grande , bien 
bâtie , riche et forte, a une citadelle construite par 

auban; une grande place et de beaux édifices 
publics ,parmis lesquels on remarqne la façade du 
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le jardin botanique , l'hôtel de ville, la 

ee un , la salle de spectacle , les caser- 

` nes , l'hôpital , les postes. Elle est environnée d'une 
mullitode de moulins pour la fabrique de l'huile 
de colza , dont elle fait un grand commerce. Cette 

` ville fut prise en 1708 par les alliés , après un dë 

| très long. Les Autrichiens tentèrent vainement de 

V s’en emparer en 1792 , après un terrible bombar- 


dement de 8 jours. Pop. 61,500 hab. Diet, de Paris, 
« 55 lieues N. 


i Les sous-préfectures , outre Lille , sont Douay , 
“ Duikerque , Hazebrouck, Cambray et Avesnes, 


Douay, au S. ; sur la Scarpe , ville grande, belle 
let forte, a une cour royale , une académie et un eol- 
~ lège. Ses rues sont bien percées. On y voit un des 
plus grands arsenaus du royaume et une fonderie 


de canons. C’est la patrie de Jean Bologne , célèbre 
sculpteur. Pop. 18,000 hab, 


Hondschoote , près du canal de Bergues à Furnes; 
est célèbre par la défaite des Anglais par les Fran- 
çais , le 8 septembre 1793. 

Dunkerque, au N. N.O., grande et belle ville, une 
des plus régulières et des plus jolies de la France y 
avec un bon port , un tribunal de commerces l’église 
St-Éloy , le nouveau port et la rade méritent d’être 
vus, Cette ville, objet dela jalousie des Anglais , 
fut démantelée et son port comblé par le traité 
d'Utrecht, en 1713. Elle estla patrie de Jean Part, 
célèbre marin. Son industrie et son commerce con- 
sistent dans la pêche, les "Ae a de tabac , les 


amidonneries , les genièvreries , les corderies et les 
verreries, Pop, 24,000 hab. 


A Hazebrouck » à l'O. , sur le canal da même noms 


= On remarque dans celte ville , la place, l'hôtel de 
| ? ille et son clocher très élevés Pop. 6,600 hab, 
, Cambray „au S., sur PEscaut a est une ville 
grande , forte , bien bâtie , avec des rues bien er- 
cées, de beaux édifices et une vaste place. Elle a un 
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siège épiscopal , une manufacture de tapisseries de 
haute-lice, façon d'Aubusson. Cette ville est celè- 
bre par l'immortel Fénélon qui a honoré le siège 
de l’ancien archevêché. Pop- 14,800 hab. 

Valenciennes , au S.S. E. , au confluent dela Ro- 
nelle et de l’Escaut , ville considérable , a une cita- 
delle construite par Vauban, Elle est la patrie de 
Jean Froissard , historien du 14° siècle, et d'An- 
toine Wateau , peintre qui a excellé dans les scènes 
villageoises. Elle a des fabriques de toiles , balistes 
linons , gazes , dentelles, connuessous le nom de 
Valenciennes ; les Autrichiens la prirent le Ier août 
1793. P op. 19,000, hab. 

Jaubeuge , au S. E. , place forte, bien bâtie, 
sur la rive gauche de la Sambre, possède une très- 
belle manufacture d'armes à feu, des clouteries, 
des fabriques de toiles. Pop. 5,000 hab. 

Avesnes , au S. E., sur la grande Helpe , petite 
ville, bâtiesor des rochers ; a été fortifiée par Vau- 
ban. Elle commerce en blondes,toiles , bonneterie , 
hures de cochon et fromage. Pop. 3,500 hab. 

Les places de Condé, Valenciennes , Cambray, 
Je Quesnoy, Maubeuge, Landrecy, Avesnes , furent 
en 1615, cédées en otages aux alliés, pendant le 
temps de leur occupation militaire. 

PAS-DE-CALAIS. = Ce département ‚au S.de 
celui du Nord , prend le nom de la mer qui le borne 
à roO. 

Arras, chef-lien ,et auparavant capitale de PAr- 
tois, situé sur la Scarpe - est vne ville forte, avec 
un siège épiscopal, et des manufactures de dentel- 
les, batistes, On remarque la salle de spectacle fa 
bibliothèque , le beffroi, les superbes casernes et la 
citadelle, Pop. 20,000 hab. Dist de Paris; 44 
lieues N. 

Les sous-préfectures, outre Arras,sont Boulogne , 
Saint-Omer , Péthone , Saint-Pol , Montreuil. 

‘Calais, an NiO. , a un port ou l’on s’embarque 
en temps de paix, pour l'Angleterre , et quiofire le 
Plus court trajet; elle possède une bonne citadelle, 


TOPOGRAPHIE. 195 


On remarque la dernière des portes d'entrée de la 
ville , construite sous Richelieu; la place d'armes, 
l'hôtel de ville avec son beffroi, l’église parroissiale 
bâtie par les eum, les remparts de la ville, 
la longue jetée à la droite da port d’ou l’on décou- 
vre Douvres, Calais fut assiègé en 1347, par Edouard 
III. Les assiégés se défendirent pendant près d'un aa 
avec le plus grand courage; mais manquant de (ont, 
ils demaudèrent à capituler.Le roi d'Angleterre pro» 
mit de faire grâce aux habitans , à la condition que 
six des plus netables viendraient la corde an eo 
lui apporter les clefs de la ville et se dévouér pour 
leurs concitoyens. Édouard allait les faire périr, 
lorsque la reine se jeta à ses genoux et le désarmia, 
Tous les habitans furent chassésimais tontes les villes 
de France sempressèrent de les recevoir | et 
Philippe de Valois les récompensa dignement, 
Ses habitans s’ocupent de la pêche da hareng et 
du maquereau. Pop. 7,600 hab, 

Boulogne , au N, O. , à l'embouchure de l'Jane , 
maintenant bon port avec me belle rade par les 
travaux gu ong a faits;la colonne élevée par l’armée, 
la place, la salle de spectacle , les promenades mé- 
ritent d’être vues ; elle fabrique du savon noir et 
de la faïence : elle s'occupe de la pêche du hareng et 
du maquereau. Pop, 12,600 hab. 

Saint-Omer , au N. O» , sur lAa , est grande et 
assez bien bâtie, avec de belles rues, dont plusieurs 
d’une largeur considérable ; on admire la cathé- 
drale , l’église du collège royal. Elle a des fabri- 
ques de savon , amidon , papiers , panne en laine et 
poil de chèvre, Pop. 20,000 hab. 

Aire, au N.O., sur la Lys et la Laquette, est 
une ville très forte et assez belle ; on remarque 
l'hôtel de ville, l’église St. Paul, les casernes et les 


. fontaines qui sont autant de jets d'ean natuřels, Pop. 


8,000 hab. 

Béthune ; an N. N. Oùsur la Lave a un châtean 
bâti sur un rocher, L'église mérite d'être vue ; cette 
ville fabrique des toiles. Pop. 6,400 hab, 
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Saint-Pol; a VO N. O., posséde , dansson terri- 
toire , des eaux minérales qui sont renommées. Pop. 
3,000 bab. 

Montreuil, à VO. , avec un château bâti sur une 
colline, près de la Canche , fabrique des toiles. Pop. 
3,400 hab. 

SOMME. — Ce département , an S. de celui du 
Pas-de-Calais, tire son nom de la Somme, qui 
Bai sa source dans le département de l'Aisne , à 

onsomme, trayerse celui de la Somme de l'E. à 
VO, et,se jette dans la Manche, prësde Saint-Valery. 

Amiens , chef-lieu, et auparavant capitale de la 
Picardie, sur la Somme , a une cour royale , un 
siège épiscopal , une académie , un collège royal, 
et des fabriqnes de toiles, bonneterie , bois moulu 
pour les teintnres , sävon , papier et huiles de grai- 
pos, 1 sI fait aussi des étoffes de diverses espèces : 
celto ville est célèbre par letraité de paix conclu 
entre la France et l'Angleterre, le 25 mars 1802. On 
admire la cathédrale , chef-d'œuvre d'architecture 
gothique, le plns parfait en France ; et les superbes 
promenades. LesEspagnols prirent cette ville par ruse 
en faisant dégniser,en paysans,des soldats qui condui- 
sirentune charette de noix, dont ils délièreutun sac. 
La garde dela porte s'étant mise à le piller , ils s’en 
rendirent maîtres et, soutenus à propos, ils s’empa- 
rèrent de la ville. Henri IV la reprit la même année. 
Amiens à va naître Voiture , Gresset et Wailly. 
Pop. 40,000 hab. Dist. de Paris, 31 1. N. 

Les sous-préfectures , outre Amiens , sont Abbe- 
ville | Doulens , Péroune et Montdidier, d 

Abbeville, an N. O., sur la Somme, a vn tribu- 
nal de comnierce , des manufactures de draps fins, 
ditsde fan-Robais. Cette ville a donné naissance à 
quatre célèbres géographes , aux deux Samsons , À 
Pierre Duval et à Philippe Briet, jésuite. Pop. 
8,000 hab. s 

Doulens,aa N. , sne VAuthie, a denx citadelles 
bien bâfies ; et des fabriques de toiles d'emballage. 
Pop. 3,000 bab, 

Picquigry, àVO; par N., sur la Somme,est célèbre 
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par l'entrevue de Louis XI et d'Edouard Nat d'Au- 
gleterre. dh 

Péronne , AIE,, sur la Somme, a de bonnes for- 
tifications et commerce eu toiles, batiste , linon et 
papier. Pop. 3,800 hab. a 

Mon- Didier, au S. E. , sur une montagne au 
pied de laquelle coule le Don , a des manufactures 
de tricot eu laine et de bonneterie, Pop. 4,090 hah, 

SEINE-INFERIEURE, = Ce déparlemeit au S. 
O. de celui de la Somme, prend son nom de la 
‘Seine, qui le traverse de PE. à P'O, , e ty termine 
son cours,en se jetant dans la Manche,prèsdu Havre, 

Rouën, chef-lieu , et auparavant SEN de la 
Normandie, sur la Seine , est une des plus grandes, 
des plus peuplées et des plus commerçantes villes de 
France, On y voit un pont de bateaux qui monte ei 
descend avec les marées, et qui s'ouvre pour don- 
ner passage aux vaisseaux, Elle a une cour royale, 
un siège archiépiscopal, une académie; un col- 
lège ; elle possède des fabriques de basins , boura- 
caus, cotonnades unies et rayées , couvertures , 
draps façon d'Elbœuf, flanelles , nankins , siamoi- 
ses , velours deeoton , droguets , ralines , espaguo- 
leltes, toiles, indiennes , mousselines , tapisseries 
de brocatelle et de bergame , chapeaux , bas de fil 
et de coton , papier , faïence, confitures et liqueurs : 
ouremarque à Rouen la cathédrale, l'Hôtél-Dieu , 
l’église de St.-Ouen, deux salles de spectacle , les 
casernes , les promenades, les halles , les plus bel- 
les de l’Europe. Cette ville est la patrie des deux 
Corneille , de Fontenelle, de abbé Desfontaines; 
de mesdames le Prince de Beaumont et da Bocage, 
Pop. g0,000 hab. D. de Paris, 30 1. N. O. Lat.N, 49, 
26. 27. Long. O. 1. 14, 16. 

Les sous-préfectures,ontre Rouen, sont le Hayre , 
Yvetot , Dieppe et Neufchâtel. 

Le Havre , à VO., près de l'embouchure de la 
Seine, a un bon port, le plus commerçant de la 
France , un arrondissement maritime , de beaux 
bassins,une salle de spectacle et est une des villes de 
France les plus commerçantes, Elle fait beaucoup 
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d'armemens pour tous les pays do moude , et sert 
d’entrepôt aux denrées qui en arrivent. P. 20,000h. 

Yvetot, au N. O.,a Zë manufactures de toiles, 

de basins , de coutils, de siamoises, de velours , 
de draps de coton , de garas , de calicots, de cha- 
peaux ; le pays portait autrefoisle nom de royaume. 
Pop. 10,000 hab, 
„ Dieppe: ou N., a un port, et se livre à la pê- 
che : cette ville se distingue par ses maisons bien 
bâties et-ses rues alignées;elie fabrique des ouvrages 
d'ivoire, de corne et dos, Pop. 19,000 hab, 

Neufchátel,au N.N: Eau la Béthune, commerce 
en fromages qu’on estime ; elle fabrique des étoffes 
de laipe, des chapeaux , siamoises et dentelles. 
Pop. 3,050 hab, 

CALVADOS, = Ce département , au S. O. de 
celui de la Seine-Inférieure, prend son nom de ce- 
lui d’un rocher qui se trouve dans la mer , près de 
l'embouchure de l'Orne. 

Caën, chef-lieu , au confluent de l'Orne et de 
Odon, a une cour royale, une académie et un col- 
lège.Cette ville possède des fabriques de papier,de 
dentelles, On remarque la salle de spectacle, la bi- 
bliothèque publique , le jardin des plantes et la 
promenade du Cours-la-Reine, Pop. 36,000 hab, 
D. de Paris , 53 1. N, O. 

Les sous-préfectures, outre Caën, sont Bayeux , 
Pont-l'Evêque, Lisieax , Falaise et Vire. 

Honfleur, au N. E., port de mer, à l'embouchure 
de la rive gauche de la Seine dans la Manche, 
s’ocoupe de la péche du hareng et du maquereau , 
qui est considérable. On y fait des armemens pour 
la pêche de la morue. On remarque les promenades 
à la côte de Grâce, et le cours d’Orléans.P.r0,cooh. 

Bayeux, à lO.N.O. , sur dure, a un siège épis. 
deux tribunaux et des fabriques de toiles, den=- 
telles, bas de laine , siamoises, Pop. 11,000 hab. 

Pon-l'Evéque , au N.E. sur la 7'oucques, com- 
merce en fromages et eu beurre ; elle fabrique da 
savon blanc, Pop. 2,500 hab. x 

Lisieux, à VE., sur la Z'oucques , a des fabri- 
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es de flanelles, molletons, frocs, couvertures 
de laines , et toiles qui porteat le nom de cretonnes. 
Pop. 10,200. hab. . À 

Falaise, au S.S. E. „sur: Ante; jolie ville , fait 
un assez grand commerce en toiles, dentelles et 
fils. 11 se tient tous les ans, le 15 août , une foire 
considérable dans un de ses faubourgs nommé 
Guibray. Guillaume le conquérant naquit au château 
de Falaise. Pop. 14,000 hab. 

Vire , au S. O., sur la rivière du même vom, a 
deux tribunaux et fabrique draps , et réseaux en fil 
et soie. IL y a beaucoup de papeteries dans le vois 
sinage de cette ville. Pop. 7,500 hub. ` 

MANCHE.— Ce département, à l'O. de celui du 
Calvados, prend son nom de la Manche, qui le 
borne au N. et à l'O. 

Saint-Lô, chef-lieu , sur la Wire, fabrique ser, 
ges , flanelles , siamoises , coutils, draps et galons: 
elle commerce en fils et en fer, Pop. 7,000 hab. D. 
de Paris, 68 l. O. 

Les sous-préfectures, outre Saint-Lô, sont Valo- 
gue , Coutances, Avranches et Mortain, 

Falogne, au N.N. O., sur le Merderet, jolie ville, 
commerce en beurre salé, fils, toiles. Elle fabrique 
de la porcelaine. C’est la vatrie de Letourneur , cé- 
lèbre traducteur d’ouvrages anglais et de Lemon- 
nier fabuliste. Pop. 6,800 hab. 

La Hougue , au N. par O., rade où le maréchal 
de Tourville fut défait, en 1692, par la flotte on 
glaise , après s'être battu un jour entier avéc 46 
vaisseaux contre 90 ; ce fut par les ordres du roi 
que cet amiral attaqua, Cette malheureuse journée 
ruina alors notre marine. 

Cherbourg, au N. N.O. , a un port qui peut rece- 
voir des vaisseaux de guerre, On a fait et l’on s’oc- 
cupe maintenant de grands travaux, qui le ren- 
dront un des plus beaux de l'Europe. On y constrait 
des vaisseaux de ligne et des frégales, Cette ville 
fournit des bœufs et des porcs , du lard et des jam- 


bons , de la soude de varec et du beurre ex cellent, 
Pop, 15,000 hab, 
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Coutances ; à l'O. , sur la Soulle , a un siège épis- 
copal , deux tribunaux et des fabriques d'armes 
blanches , de coutils et de papier. On remarque sa 
cathédrale. Pop. 8,500 lab. 

Avranches, au S, S.O; situé sur un coteau,su pied 
duquel passe la Séez, près de la mer, commerce 
en grains , cidre et fl blanc. Pop. 6,400 hab. 

Mortain, au S,,sur la Cance , ville presque 
cnlièrement environnée de rochers Cent bës, cóm- 
meree en toiles et papiers ; on y prépare de la ba- 
saue pour la reliure, Pop. 2,650 hab, 

ORNE. = Ce département, à VE, de celui de la 
Manche , tire son nom de l'Orne , qui y prend sa 
source près de Séez „traverse le département du 
Calvados du S. au N., et se jette dans la Manche 
au-dessus de Caën. 

Alençon, chef-lieu, sur la Sarte , au milieu d'une 
plaine vaste et fertile , fabrique beaucoup de den- 
telles qui sont connues sons le nom de point d’A4- 
lençon. On y trouve aussi des cailloux qui portent 
Je nom de diamans d’Alengon;el qui jouent In pierre 
fine Pop. 13,500 hab, Dist. de Paris, 431, S. O. 

Les sous préfectures;outre Aleucon,sont Argentan, 
Domfront et Mortagne. 

Argentan , au N, par O., sur l'Orne, ville si- 
tuée sur ùne colline, ap milieu d’une belle plaine, 
a des rues larges et propres, des maisons bien 
bâties, de belles promenades et des manulaclures 
de dentelles appelées point d’ Argentan. Elle fabrique 
des cuirs qui sont fort recherchés. Pop. 5,800 hab, 

Seez, au N. N. E , sur l'Orne , possède un siège 
épiscopal et une belle cathédrale, Pop. 5,500 hab. 

Domfront , à V'O., sur la Varenne , entre des fo- 
rêts , est une petite ville bâtie sur un rocher es- 
carpé. Pop. 1,700 hab. \ À 

Mortagne , auparavant capitale du Perche , ville 
située à LE. N. E~, sur une montagne ,commerce en 
toiles , cotonnades et chanvre. Pop. 5,700 hab. 

L'Aigle,au NE. sur la Rülle, a des fabriques consi- 
dérables de rubans de fil , d'épingles , de lacets , de 
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clous , de fil de fer pour les cardes , de veau d'alon 
pour reliure , de gros fil de fer et de laiton. P.5,600 h, 

EURE. — Ce département , aa N. E. de celui de 
l'Orne , tire son nom de l'Eure, qui prend sa source 
dans Le département d'Eure-et-Loir , passe à Char- 
tres, se joint à l’Iton au-dessus d'Evreux , et se jette 
dans la Seine au Pont-de-l'Arche. 

Evreux , chef-lieu , sur Iton , a un siège épis- 
copal, et des fabriques de coutils, draps , flanelles, 
serges, siamoises, velours de coton, salinettes , 
bonneteries de coton fin. Onremarque la cathédrale, 
le palais de la préfecture , l'évêché, les prome- 
nades, le parc. Pop. 9,235 hab. Diet. de Paris , 25 
1. NO. 

Les sous-préfectures, outre Evreux , sont Pont- 
Audemer , Louviers, les Andelys, Bernay. 

Pont-Audemer , au N.O. , sur la Rille, a deux 
tribunaux , des fabriques de cotonnades , sangles, 
papier et cuirs forts à la façon anglaise. D. 5,100 h. 

Louviers, aa N.p'.E., sur l'Eure , est célèbre par 
ses manufactures de draps renommés, de mousseli- 
nettes, de nankins , de siamoises , cotonnades, et 
ses blanchisseries de toiles, Pop, 6, 500 hab. 

Les Andelys , au N.E., ville divisée en deux ` 
parties, qui portent les noms de grand Andely et 
de petit Andely , distans Pun de l’autre d’une demi- 
liene, C'est la patrie du Poussin, On y fabrique de 
beaux draps, Pop.3,900 hab, 

Bernay , à VO , sur la Charentonne , avec denx 
tribunaux, fabrique belles toiles, cuirs, bougies, lin , 
fil,frocs, papier et fer. Pop. 6,150 hab. 

Verneuil, au S. S.O. sur P Ayre , ville renommée 
par ses tanneries, où l’on prépare beauconp de 
peaux de veaux et de monton pour la reliure des 
livres. Elle est remarquable par la bataille gagnée 
par les Anglais sur les Français, sous Charles VII j 
en 1424. 

OISE- — Ce département, au N. E. de celni de 
PEure, tire son nom de l'Oise, qùi prend sa source 
dans le département des Ardeunes, près de Rocroy , 


oi 
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traverse celui de l'Oise du N. E. ans, O., et va sg 
jeter dans la Seine à Conflans-Sainte-Honoriue. 

Beauvais, chef-lieu , sur le Thérain , a une ma- 
nufacture de tapisseries renommées, plusieurs de 
tapis ; des fabriques de petites draperies dites espa- 
gnoleltes, ratines, molletons; des blanchisseries 
de toile et des teintureries. Cette ville est célèbre 
par le siége soutenu en 1492 , par Jeanne-Hachette, 
à la tête des femmes de la ville , contre le duc de 
Bourgogne avec ane armée de 80,000 hommes. La 
bravoure de cette héroïne le força de le lever.Pop. 
13,000 hab, Dist. de Paris, 16 l. N. O. 


Les sous-préfectures sont , outre Beauvais , Cler- 
mont , Compiègne et Senlis. 

Clermont , à PE. , par S. sur la Brèche, com- 
merce en blé , en lin et en toiles, Elle a une ma- 
nufacture de toiles peintes Pop. 2,000 hab. 

Compiègne , à VE. , sur l'Oise., a un superbe 
château royal et deux tribunaux. Pop. 7,000 hab. 

Dans son voisinage est une forêt considérable. 

Senlis , aù S.E. sur la Vonette , a des fabriques 
de toiles, de dentelles et des blanchisseries de toiles. 
Le clocher de l’église principale est remarquable 
Par sou élévation. Pop. 4,300 hab. 


AISNE. — Ce département,an N. E. de celui de 
l'Oise , tire sou nom de l’Aisne, qui prend sa source 
dans le département de la Meuse , à Soulliers, tra- 
verse ceux des Ardennes et de PAisne, et va se 
jeter dans l'Aisne - an-dessus de Compiègne. 


Laon, chef-lieu, situé sur une montagne, fa- 
brique toiles à carreaux , cotonnades , et siamoises, 
Cette ville est renommée pat ses artichauts fort es- 
timés, On remarque la cathédrale ornée de 4 tours. 
Quoique nouvellement fortifiée en 1814, elle fut 
prise cette année par les alliés. Pop. 6,700 hab. D. 
de Paris, 331, N. E. - 

: Près de Laon, à VO., dans la forêt de la Fère, 
est le village de Saint-Gobain , qui est renomé 
pour sa manufacture de glaces. 
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Les sous-préfectures, outre Laon, sont Soissons 
Châtean-Thuerry , Saint-Quentin ; Vervins: 

Sainj-Quentin , au N. N. O., sur la Somme , est 
une ville forte, qui a de célèbres manufactures de 
batistes, de linon, de basius et de gazes; des blan- 
chisseries et une fabrique de savon noir. C’est 
dans cette ville que passe le canal de son nom. 
Saint-Quentin est la patrie de Charleroy et de Con- 
dorcet. 11 sy livra, en 1557, une bataille après 
laquelle elle futprise parles Espagnols, P. 10,500 h. 

Vervins , au N. N. E. , surla Serre! fabrique des 
toiles, bonneterie, chaussons de laine tricotés 3 
elle a des papeteries et des verreries, Il s’y conclat, 
en 159%, un traité de paix entre Heury IV et 
Philippe II. Pop. 2,800 bab. 

Soissons, située au S.O.sur l'Aisne, dans un 
vallon agréable et fertile, a un siège épiscopal, 
Elle commerce en blé, laine, chanvre, lin, ha= 
ricots excellens, Cette ville a donné naissance à 
Gaillard historien. Clovis Gagn , près de cette 
ville, une bataille contre Siagrius, en 922 ;il sy 
livra une autre bataille que Charles le simple , per- 
dit quoiqu'il eut tué de sa main Robert de Paris, 
son compéltiteur. Celte ville nouvellement fortifiée , 
se rendit aux alliés en 1815, Pop, 8,200 hab. 

Château-Thierry , an S. ,sur la Marne, a donné 
naissance au célèbre La Fontaine, si connu par ses 
fables. Il se Jivra, dans ses environs, plusieurs com 
bats en 1814. Pop. 4,200 hab, 

La Ferté-Milon, au S. E., sur l’ Ourcq, est célèbre 
pour avoir donné le jour au grand Racine. 

SEINE-ET-OISE. = Ce département , au S, de 
celui de l'Oise, prend son nom de la Seine et de 
l'Oise qui s'y réunissent, 

Versailles, chef-lieu, est devenu une grande et 
belle ville, sous Louis XIV , qui y a fait bâtir par 
Mansard un magnifique château, pour y établir sa 
résidence : bosquets, parterres, perrons y bassins , 
cascades, jets-d’ean, décorations de verdure ou 
de marbre, orangerie magnifique à laquelle on 
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on descend par deux superbes escaliers : telles 
sont les principales beautés du jardin, qui a été 
dessiné par Le Nostre, On trouve dans le parc 
les jardins du grend et du petit Trianon, qui sont 
très-agréables. La ville a un siège épiscopal, un 
musée , une bibliothèque publique ,un collège ; une 
salle de spectacle, une manufacture d'armes, des 
filatures Ge coton , des fobriqnes de bougies. On 
a presqu'entièrement réparé le château qui avait 
été dévasté dans la révolution, Pop. 27,000 hab, 
D. de Paris, 41. S. O. 

Les sous-préfecturessoutre Versailles, sont Mantes, 
Pontoise , Corbeil, Étampes et Rambouillet. 

Marly , bourg situé au N., sur la Seine, était éé- 
lèbre par son château. A une demi 1. de là, il y a sur 
Ja Seine une machine qui fournissait de l'eau à 
Marly, et qui en fournit encore à Versailles. Cette 
machine est un ouvrage de génie, mais d'un vo- 
lume considérable et d’un entretien coûteux. Pop. 
2,200 hab, 

Säint-Germain-en-Laye, au N.,str une hauteur, 
a un château que lesrois ont autrefois habité. On 
admire une terrasse de près d’une demi-lieue de ` 
long et de plus de 15 toises de large, dont la vue 
donne sur la Seine, Jacques Il, roi d'Angleterre 
y fit sa résidence en 1689. Les rois Henry I, 
Charles IX et Louis XIV y naquirent, Cette ville a 
des tanneries renommées. Pop. 0,800 hab. 

Saint-Cloud, village situé au N. E., sur la Seine, 
a un très beau château, dont le parc a été dessiné 

we Ze Nostre. De beaux bosquets, de longues al- 
[ees „des cascades et des jets-d’eau, font de ce parc 
une des plus délicieuses promenades des environs 
de Paris, Pop. 1,250 hab. 

Sèvres , bourg situé à PE., a une manofaclure 
deporcelaïne très estimée, etune verrerie consi= 
dérable. Pap. 2,700 hab. , 

Pontoise, au N., au confluent de la Fiorne et 

e l'Oise, commerce en grains, en farines, en 
Veaux et en cuirs, Elle a une fabrique de basins, 
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piqués, menchoirs , étoffes façon de Rouen, nan- 
kias. Elle fut prise par Charles VIT, sur les An- 
glais, en 1442. Pop. 5,200hab. | 

Corbeil, au°S. E., au confluent de la Seine et 
de Essonne a des manüfactures de toiles peintes, 
des fabriques de savon, de colle forte, des pape- 
teries. Population, 3,200 habitans. 

Etampes, au S., au confluent du Loet et de la 
Juine;après leurunion,la rivière porte le nom d'Ez- 
sonne. Cette ville commerce en grains et Farines, 
et fabrique des draperies.P op. 7,800 hab. 

SEINE. — Ce département , enclavé dans celui 
de Seine-et-Oise , prend son nom de la Seine , qui 
le traverse du S. E. an N, O. 

Paris, chef-lieu et capitale du royaume , est 
une des plus grandes , des plus peuplées, des plus 
commerçantes et des plus riches villes du monde, 
Go est située sur la Seine, qui la traverse de DE, 
à l'O. 

Paris renferme un très-grand nombre d’'édifices 
magnifiques. On y compte six palais. Le principal 
est celui des Tuileries , dont la façade est très-im- 
posante; le palais du Louvre, qu'on travaille à 
terminer , semble ne faire qwan même édifice avec 
celui des Tuileries, auquel il est joint par une 
longne galerie, qui s'étend sur la rive droite de 
la Seine, et qui contient la plus riche collection 
de tableanx qu'on ait jamais vue dans le monde, On 
s'occupe de construire une autre galerie parallèle , 
qui enfermera le Lonvre et les Tuileries. Le Mu- 
sée offre anssi ce qu'il y a de plus rare et de plus 
bean en statnes et en monumens. A la façade du 
Louvre est une grande colonnade gon regarde 
comme nn des plus parfaits morceaux d’architec- 
ture qui existent. Le palais Bourbon , est dans une 
belle exposition , sur la rive gauche de la Seine ; 
le palais da Luxembourg est grand et majestueux $ 
le palais de Justice est occupé par les principaux 
tribunanx ; le palais Royal, est plutôt une foire 
qu'un ‘palais, 
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Plusieurs des églises de Paris méritent d'être 
vues. On distingue la eathédrale , bâtiment gothi- 
que, très vaste et très élevé; l’église de Saint-Eus- 
tache, celles de Saint-Roeh et de Saint-Sulpice , 
celle de Sainte-Geneviève ou Panthéon ; d’une 
architecture magnifique , 

On fait dans Paris de nombreux et grands embel- 
lissemens , que les bornes de cet ouvrage ne nous 
permettent pas de décrire. | e 

Quinze ponts, dont neuf de pierre très beaux,éta- 
blissent une communication facile eutre les diffé- 
rentes parties qui composent Paris. On remarque 
le Pont-Neuf,et le pont Louis XVI, le pont des Arts, 
et célui du jardin du Roi, célèbres par leur élé- 
gance et leur légèreté : les arches en sont formées 
par des arcs en fer. 

On admire aussi celui de l'Ecole-Militaire. Les 
superbes quais , nouvellement construits, qui bor- 
dent les deux rives de la Seine, offrent de belles 
promenades et de magnifiqnes points de vue, 

Paris a plusieurs grandes places , dont quelques- 
unes sont entourées de båtimens uniformes. Les 
plus spacienses sont celles de la place Louis XV et 
du Carrousel. On remarque aussi la place Victoire, 
la place Royale, et celle de Vendôme, décorée 
d’une superbe colonne, où l’on monte par un ese 
calier intérieur, On a rétabli la statue équestre de 
HenryIV ,sur le pont neufon travaille à refaire celles 
de Louis XIV , sur la place des Victoires et de Louis 
XV, sur la place du même nom. On doit éléver , à 
la Madeleine , un beau monument à la mémoire de 
Louis XVI, de Marie Antoinette, du Dauphin et 
de madame Elisabeth,et des statues aux grauds homs 
wes, sur le pont Louis XVI, 

Les nouvelles fontaines , constraites et alimen= 
tées par les eaux du canal de l'Ourcq, embelliss 
sent aussi celte métropole, 

Paris a de nombreuses bibliothèques publiques , 
dont la principale , qui porte le nom de royale, 
est une des plus riches du monde en livres et en 
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mañaäscrits. On admire encore le jardin des plantes, 
vaste local, où l’on voit réunies presque toutes les 
plantes connues, avec une ménagerie et on magni= 
fique cabinet histoire naturelle. ' 4 

On doit encore compter parmi les monumens 

ui décorent Paris, l'hôtel des Mounaiés, l’école 
de médecine , l’école militaire , les portes Saint 
Denis et Saint-Martin, et beaucoup de belles mai. 
sons particulières, 

Plusieurs promenades s'offrent aux habitans de 
la capitale : les principales sont le jardin des Tui- 
leries, orné des plus belles statnes;le Luxembourg, 
les Champs-Elysées , et les boulevards qui entou- 
rent la ville, 

Paris renferme plusieurs manufactures et fa- 
briques importantes. Les manufactures qui méri- 
tent le plas d’être citées sont celles des Gobelins , 
où Don fait des tapisseries de la plas grande ri- 
chesse ; celle de la Savonnerie, où l’on fait des 
tapis magnifiques; et celle des glaces, où l’on en 
polit qui ont jusqu'à 8 pieds de haut. Les fabri- 
ques les plus remarquables sont celles d'orfévrerie, 
joaillerie , bijouterie et horlogerie ; de gazes , 
rubaus et fleurs artificielles; de modes , d’onvra- 
ges d’ébenisterie et de meubles de toute espèce ; 
de papiers peints pour la tenture; d’instrumens 
de mathématique et d'astronomie , de globes ; (1) 
de porcelaine et de faïence. 

Paris est le centre du gouvernement, et la résidence 
du Roi etdes deux chambres,des premiers magistrats, 
des ministres et des ambassadeurs.Cette ville a diffé- 
rens tribunaux , une cour de cassation , Unique pour 
tout le royaume , une cour royale , nn siège archié- 
piscopal, un institut divisé en quatre académies; 
une université rétablie,chargée de l'enseignement 
public dans tout le royaume; cing collèges , une 
académie, sans parler des autres sociétés savantes , 
qui sont en grand nombre, 


ba 
(1) Terresires et célestes, qu'on trouve chez l'Editeur, 
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Cette ville a produitune foule de grands hommes 
dont énumération serait ici trop longue. Il se livra 
sousses murs,le 30 mars 1814;une sanglante bataille 
entre les alliés et les Français, ou ceux-ci avec 
une poignée de monde , opposèrent la plus vigou- 
reuse résistance , et tuèrent environ 20,000 , aux 
ennemis dix foisplus nombreux ; ces derniers y en- 
trèrent le lendemain par capitulation de la veille, 
Les mêmes alliés, à la suite de plusieurs combats 
dans ses environs , y rentrèrent le 8 juillet 1615 , en 
vertu d'un armistice conclu par les généraux des 
deux armées. Cette ville fut dépouillée par les vain 
queurs,des monumens,statues, tableaux dont elle s'é- 
tait enrichie dans le temps des conquêtes de laFranee, 
et de beaucoup d’autres objets précieux d’arts.Il s’y 
couclut deux célèbres traités ; le premier, le 30 
mai 1814; le second , le 20 novembre 1815, Louis 
XVII y fit son entrée le 3 mai 1314, et le 8juillet 
1815, au milieu des acclamations géuérales. Pop, 
740.000 hab, k 

Cette ville està 98 lieues S. E. de Londres, 250 
S. O. de Copenhague , 38o S. O, de Stockholm, 
500 S. O. de Pétersbourg, 600 O. S. O. de Mosconi, 
524 O. de Cracovie , 300 §. O. de Dantzick , 216 
O. S3 O. de Berlin, 210 O. S. O. de Dresde, 195 0. 
S. O, de Leipsick , 115 O. par N. de Francfort-sur, 
le-Mein,2040. par N. de Prague,250 O. de Vienne 
270 O, de Presbourg , 532 N. O. de Constantino- 
ple , 333 N. O. de Naples, 260 N. N. O. de Rome, 
230 O.N.O. par de Venise , 107 N. O. de Berne, 
148 par O.N.0.de Zurich, 100 O. N.0.de Bâle, 280 
N. par E. de Madrid, 350 N. E. de Lisbonne. 
Lat, N. 490 Sei": long, ere o”. 

Saint-Denis, situé au N., dansune plaine agréa. 
ble qu’arrose la Seine , a des manufactures de toiles 
peintes, L'ancienne église de l’abbaye , édifice g0- 
thique d’une grande légèreté, vient d’être réparée $ 
elle a un chapitre composé d’évèques. File sert à la 
sépulture des rois. Cette ville a nne maison d’insti- 
tution pour les demoiselles, filles de imililaires ng- 
bles , et morts pour la patrie. Pop. 4,400 babr 


ET 
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Vincennes, à VE, S.E, bourg remarquable par un 
château fort nommé Donjon , dontle commandant, 
nomméDanmesnil,s'illustra par sa belle défense con- 
tre les alliés, en 1814 et 1815. Il a un pare de 1,400 
arpens, entouré de murs et percé de belles routes, 

Les sous-préf., outre Paris , sont Saint-Denis et 
Sceaux. | 

Sceaux , bourg situé au S., avait un château et 
un parc magnifiques , qui appar ténnient au duc de 
Penthièvre : mais ils sont énlièrement détruits, Il a 
ane manufacture de faïence qu'on estime beaucoup. 
Pop. 1,400 hub, 

SEINE-ET-MARNE = Ce département, à PE, 
de celui de Seine-et-Oise , prend son nom des riviè- 
res de Seine et de Marne qui le traversent , et qui 
vont se réunir à Charenton,près de Paris, 

Melun, chef-heu,sur la Seine, a des manufactares 
de toiles peintes, de verres à vitres et ile bouteilles, 
de toiles et de esiis "piqués, Elle est la patrie de 
Jacques Amyot, traducteur des ouvrages de Plu- 
tarque, Pop.6,000 hab. Dist, de Parts, 10. 1. S. E. 

Les sons-préf.,outre Melon, sont Meaus , Coulom- 
miers, Provins et Fontainebleau, 

Meaux , sitaée au N. sur la Marne , a on siège 
épiscopal que Bossuet honora., Elle commerce en 
blé, faine et fromages excellens. Pop, 6,600 bab, 

Coulommiers, au N. E., surle grand-Morin , ville 
renommée par ses melons et ses fromages : elle ades 
tanneries importantes. Pop. 5,400 hab. 

Provins, à VE. par N. fournit des grains,des roses , 
et fabrique des drognets communs. Pop. 5,500 hab, 

Fontainebleau, ville située au S., a un château 
royal , accompagné de jardins très vasles-et d’une 
forêttrès étendue, dont les rochers hérissés en ren- 
dent le site très-pittoresque Dette ville est célèbrelpar 
entre vue de François 1°* etde CharlesV,et par Pab- 
dication de Napoléonen 1814. Ony remarque un bel 
obélisqne,Ses raisins sont renommés,P6p.7,400'hab, 


ARDENNES, — Ce départements à PE, de celui 


Le ce er geg 
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de l’Aisne,prend son nom de la forêt des Ardennes , 
qui en couvre la plus grande partie. 

Mézières , chef-lieu , surla Meuse, a une bonne 
citadelle , une société d'agriculture , et commerce 
en ardoise et cuirs forts. La belle résistance da 
chevalier Bayard força en 1520 , une puissante ar- 
mée de Charles V , den lever le siège. Pop. 3,380 
hab. Dist. de Paris. 56 1. N. E. 

Les sous-préf,, outre Mézières, sont Rocroy, 
Sédan, Rethel et Vouziers. 

Charleville, au N , ville, a une belle manufacture 
d'armes à feu , et des fabriques de clous, P. 7,400h, 

Rocroy , au N. O., est célèbre par la victoire 
que le prince de Condé ÿ remporta sur les Espa- 
gnols , en 1643, 

Sédan , auS.E, ,sur la Meuse , a un arsenal , et 
des fabriques de draps fins qui sont fort recherchées. 
Pop. 12,000 hab. 

Réthel, an S. O., sur diene, a des manufactures 
de draps de Silésie, de raz de castor , de flanelles , 
de couvertures, de toiles; des tanneries et des cha- 
moiseries, Pop, , 5,000 hab. . 

Vouziers, au S., sur l'Aisne , fait un assez grand 
commerce en blé. Pop. 1,500 hab. Par leder- 
nier traité de Paris, du 20 novembre 1815, les ter- 
ritoires de Philippeville , Sédan et de Marieubourg 
avec les places de cesnoms qui étaient enclavés dans 
ce dépt. ainsi que tout le duché de Bouillon , furent 
cédés au roi des Pays-Bas.La même année les places 
de Rocroy, Givetavec Charlemont Mézières et Sé- 
dan furent cédées aux alliés , pendant tout le temps 
de leur occupation militaire. 

MARNE, = Ce département, au S. de celui des 
Ardennes, tire son nom de la Marne , qui prend sa 
source dans le département de la. Haute-Marne , 
près de Langres , traverse celui de la Marne du 
S. E. au N. E, est navigable depuis Saint-Dizier , 
et va se jeter dans la Seine, 

Chälons-sur-Marne,chef-lien, possèdeune célèbre 
école royale desarts et métiers ; cette ville est si- 
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tuée surlesrivières de Marne, de Mau et de Nau.,On 
remarque la belle promenade du Jardin, Vhôtel de 
la préfecture et l'hôtel de ville. Pop., 10,784 hab, 
Dist. de Paris , 41 l. E. 

Les sous-prefectures sont, outre Châlons , Reims, 
Sainte-Menehould , Vitry-sur-Marne et Epernay. 

Reims ,au N. O., est situé dans une plaine , et en- 
touré de collines qui donnent des vins excellens, 
C’est dans cette ville que l’on sacre les rois: Elle 
a un collège et des fabriques de draps de Silésie, 
flanelles , étamines , burats , raz de castor , casi- 
mirs , voiles , étamines, schals façon de cachemire $ 
on y fait aussi d’excellens pains d’épices. On ad- 
mire l’église , un des édifices les plus parfaits de la 
France , dont le portail surtout est renommé ; lhô- 
tel de ville, les promenades , le tombeau de Jovin, 
citoyen de Reims et consul de Rome. La Caille , 
célèbre astronome , et Pluche sont nés dans cette. 
ville, Pop. , 32,000 hab, 

Sainte-Menehould, à VE.N.E., sur V Aisne, située 
dans un marais entre deux rochers , commerce en 
bois. Pop., 3,600 hab, 

Palmy , à VE. N. E. ; près St.-Menehould , est 
célèbre par la belle manœuvre du général Keller- 
mann en 1702, qu avec 23,000 , hommes força, à 
une retraite précipitée, leroi de Prusse , à la tête 
de80,000 hommes. 

Vitry-sur- Marne, au S. E., jolie ville fait uncom- 
merce assez considérable en grains. Pop. , 6,900, 

Epernay à l'O. par N. sur la Marne, commerce en 
vins blancs et rouges, qui ont une grande célébrité, 
Elle fut assiégée , en 1592 , par Henri IV. Pop, 
5,000 hab. 

Montmirail , à l'O. par S., prés da petit Morin, 
et Champaubert,à VO, sont célèbres par les prémiè- 
res victoires remportées en 1814,par les Francais sur 
les alliés. d 

AUBE. = Ce département, au S. de celui de la 
Marne, tire son nom de Aube, qui prend sa source 
daus le département de la Haute-Marne , traverse 
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celui de l'Aube du S. E, au N. O, est navigable 
d’Arcis à le Seine, et se jette dans la Seine , au- 
dessous de Troyes. 

Troyes , chef-lieu, et auparavont capitale de la 
Champagne , est situé sur la Seine; elle a un siège 
épiscopal , des maisons construites en bois, desfa- 
briques de toiles de lin , chanvre et coton; de fu- 
taines, basins , serges, mousselinettes , piqués , 
draps de coton ,-molletons , siamoises , ratiues , 
bègts, toiles peintes , papiers, bonneterie, On en 
tire aussi de bonne charcuiterie. Cette ville est la 
patrie de Girardon , célèbre sculpteur - et de Mi~ 
gnard ; habile peiutre. On remarque le grand por- 
tail de la cathédrale , Tu construction hardie de la 
nef et du chœur , la façade et la graude salle de 
l'hôtel de ville , Te portail de Saint-Nicolas, les 
sites etles proménades très agréables aux environs 
de la ville. Les alliés y entrèrent en 1814, et il se 
livra plusieurs combats sous ses murs Pop. 26,700 
hab: Dist de Paris, 381. 5. E. 

Les sous-préf., outre Troyes,sontArcis-sur-Aube, 
Nogent-sur-Seive , Bar-sur- Aube ot Par-sur-Seine, 

Arcis-sur- Aube , au N., commerce en grains, et 
a des fabriques de bonneterie, Pop. , 2,5co hab. 

Nogent-sur-S eine , au N, O., est environnée de 
belles prairies qui fournissent d’excellens pâturages, 
Pop. 3,200 huh, 

Bar-sur- Aube ,à VE, , fournit au commerce de 
bons vins ; des grains , du bois , du chautre et dela 
laine, Pop. , doc bah, 

Brienne, à VE. par N}, petite ville célèbre par le 
combat sanglant livré , en 1814, entre les Français 
et les alliés. 

Bar-sur-Seine , au S. E., , sur la rive gauche de 
celle rivière , commerce en vius et grains. Pop. 
2,300 hab. ` 

HAUTE-MARNE. —Ce département, à PO. de 
celui de l'Aube , tire son nom de la Marne qui y 
prend sa source, 

Chaumont , chef-licu , sur une montagne voisine 
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de la Marne , a des fabriques de droguets, de ser- 
ges et de gros draps , de gants , bonneterie, cou- 
tellerie ; ses environs offrent de superbes promena- 
des. Tl s’y conclut, en 1814, un célèbre traité entre _ 
les alliés pour renverser Napoléon. Elle est la pa- 
trie de Bouchardon , célèbre sculpteur. Pop. 6,000 
hab, Dist. de Paris , 59 l, S.E. 

Les sous-préfectüres,outre Chaumont, sont Vassy 
et Langres. 

Vassy , au N., sur la Blaise , fabrique des ouvra- 
ges en fer. Cette ville est fameuse dans l’histoire , 
par le massacre que les Catholiqnes y firentdes pro- 
testans en 1562. Pop. , 2,00 hab. 

Langres, situé au S. §. E. , sur ane montagne très 
élevée, voit naître trois rivières autour d'elle ; la 
Meuse , la Marne etla Vingeanne qui se rend dans 
la Saône. On y fabrique de la contellerie renom- 
mée : elle commerce en menles estimées ; c'est la 
patrie de Diderot philosophe. Pop. 8,0900 hab, 

= Bourbonne , au S, E. , est renommée ponr ses 
eaux minérales , bonnes contre les paralysies et les 
coups de feu. Pop., 5,15ohab. 

MEUSE., = Ce département, au S. E. de celni 
des Ardennes, tire son nom de la Mense , qui prend 
sa source près de Meuse et de Montigny , traverse 
le département de la Mense dans sa longueur, est 
navigable de Verdun à la mer , et poursuitson cours 
du S. an N. H 

Bar-le- Due , sur l'Ornain , chef-lien,commerce 
en vins, bois, fer , chanvre, confitures, toiles 
tissus de cotonet bonneterie ; son port très-com- 
mode est l’entrepôt des planches de sapin venant 
des Vosges, et de celles de chêne du pays. On re- 
marque les promenades , la salle de spectacle, et 
dans l’église St.-Pierre un squelette de marbre 
on une statue d'an cadavre décharné , pourri et 
rongé par les vers , qni fait l'admiration des con- 
naisseurs. Pop. , 9,900 hab. Diet, de Paris, 62 LE, 


Lessous-préfecturés,outre-Bar, sont Montmédy, 
Verdun, et Commercy, < 
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Montmédy , auN., sur le Chiers, est une ville 
assez bien fortifiée , qui fabrique de la bonneterie , 
des chapeaux ; elle fut cédée, en 1815, aux alliés, 
pendant le temps de leur occupation militaire, Pop. 
1,900 hab. 

Verdun, au N. sur la Meuse, ville très forte avec 
2trib, commerce en dragées, confitures , liqueurs, 
vin, fer, bois, huile, blé , épicerie , drogueries, 
Elle a des forges et des papeteries importantes, 
La salle de spectacle , les promenades , lévêchéet 
Ta caserne de St-Nicolas méritent d'être vus ; cette 
ville a donnéle jour à François de Chevert , quide 
simple soldat parvint au grade de lieuteuant gé- 
néral des armées du roi, sous Louis XIV. Pop. 
10 000 hab. Le 

Varennes , au N. par O. sur l’ dire, petite ville où 
Louis XVI fotarrêté au mois de juin 1791, lors- 
qu’il s’enfuyait à Montmédy. Pop. 1,600 hab. 

Commercy , à VE. , sur la Meuse , jolie ville , fa- 
brique des toiles; elle a des forges et des papeteries. 
Pop. , 5,7co hab. 

Paucculeurs au S.E., petite ville, sur la Meuse; tire 
son nom de sa belle position sur le penchant d’une 
colline, au pied de laquelle est une vallée ornée de 
fleurs naturelles de toutes sortes de couleurs. Elle 
a donné le jour à Guillaume de l'Isle, géographe , et 
à l’ibbé PAdvocat, auteur du dictionnaire géogra- 

hique , publié sous le nom de Vosgien. 

MOSELLE.=— Ce département.à l'E. de celui de 
In Meuse , tire son nom de la Moselle , qui prend 
sa source dans le département des Vosges , près de 
la Presse , traverse celui de la Moselle du S. au N, , 
est navigable de Metz an-Rhin , et va se jeter dans 
le Rhin à Coblentz. 

Metz , chef-lieu, ville très-forte, au confluent de 
la Moselle et de laSeille,a 3 tribunaux,dont une eour 
royale ; une académie , un siège épiscopal et un col- 
lège, Elle fabrique liqueurs, confitures , linge de 
table , papiers peints , cuirs. Charles V l’assiéga 
en yain, en 1552 , ayec 160,000 hommes, Gette ville 
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estla patrie de Fabert , de Sébastien Lecler, de 
Mouhy , de Pilâtre du Rosier.On remarque la nef 
de la cathédrale, les promenades, la H Si 
la salle despectacle. Pop. 40,000 hab. Dist. de 
“Paris , 761. E. ak 
= Les sous-préfectures, outre Metz, sont Briey , 
— Thionville et Sarreguemines. 
H Briey, au N.O. sur le #agot, commerce en 
“grains, vin ,bois, papier, gros draps , droguets, 
couvertures de laine, siamoise , fer-blanc , faux, 
Pop. 1,400 hab. ) | 
\ Thionville, place forte,située au N. sur la Moselle 
7 commerce en bonneterie , fer , acier, limes et ou- 
tils, Cette ville ainsi que Longwy et Bitche , dans ce 
… dép. furent cédées aux alliés, eu 1815, pendant tout 
le temps de leur occupation militaire. P., 5,000 h, 
Sarreguemines , à VE , sur la Sarre, fabrique de 
faience et des tabatières de carton, Pop. 2,500 hab, 
MEURTE, — Ce département, au S. de celui de 
la Moselle , tire son nom de la Meurte qui prend sa 
source dans le département des Vosges , près de 
Saint-Dié, courtdu S, E. au N.E. dans celui dela 
Meurte - est navigable de Rosières à la Moselle , et 
| sejettedans la Moselle au-dessus da Pont-à-Mousson, 
Nancy , chef-lieu,sur la Meurte; auparavant ca. 
pitale dé la Lorraine, passe pour une des plus belles 
villes de l'Europe , par la régularité et la magnifi- 
cence de ses édifices.Elle est divisée en deux villes : 
la vieille et la neuve ; celle-ci a des rues tirées an 
cordeau , de belles maisons. On remarque la cathé 
drale , les casernes'neuves , lhôtel-de-ville , la 
place et son are de triomphe, le palais de justice; 
elle a vn naitre Callot, dessinateur et graveur cé 
lèbre; madame de Graffigny , le poëte St Lambert, 
Elle a 3trib. dont une cour royale , un siège épis. 
copal , une académie - un collège et des manufac- 
| jures de draps , tricots , flanelles ; molletons ` 
siamoises , toiles peintes , papiers peints, tabac, 
? On y fabrique aussi des liqueurs fines, Pop. 30,000 
hab. Dist. de Paris, 83 LE, 
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Les sous-préf., outre Nancy, sont Toul , Châlean- 
Salins , Sarrebourg , Lunéville, 

Toulest situé à VO., sur la Moselle. On remarque 
son ancienne cathédrale, Pun des plus beaux monu- 
mens gothiques , et le superbe quartier de la caya- 
lerie. On y trouve une manufacture de faïence, dont 
les ouvrages sont estimés. Elle fait aussi un com- 
merce considérable eu vins et eaux-de-vie, Pop. 
7,000 hab. 

Chäteau-Salins ,au N. E., sur la petite Seille , 
D ott du sel, des grains et du safran. On y fabri- 
que de la bonneterie très estimée. Re hab, 

Sarrebourg, à VE. sur la Sarre, fabrique des 
objets d’ornemens en sculpture d'une composition 
ivaltérable , et fait un grand commerce en laine , Il 

: ya danssOn voisinage des verreries et cristaux qui 
sent fort renommés, sur-tout celles de Saint- Quirin, 
où l’on coule des glaces de la plus grande dimension 
et de Baccarat, ou l’on fait des verres de toute 
espèce. Pop. 1,400 hab. 

Lunéville, au SE. , surlaMeurte et la Vezon ze, 
jolie ville, possède un château magnifique où les 
ducs de Lorraine faisaint séjour. On remarque 
la place neuve, celle des carmes, le manège couvert 
où mancuyrent 200 cavaliers, la salle de spectacle, 
les bosquels le champ de mars. Elle est célèbre 
par le traité de paix conclu en 180r entre la France 
et l’empereur d'Allemagne. Pop, 9,800 babitans, 

VOSGES. — Ce département , au S. decelui de 
la Mevrle, prend son nom des montagnes des Vos- 
ges qui le bornent an S. E. 

Epinal, chef:lien , sur la Moselle, commerce 
en grains, bois chanvre, lin.On y fabrique de l'huile, 
du fil, de la toile et de la faïence, II y a près de 
cette ville des forêts ,des verreries et des papeteries. 
Pop. 7,200 hab. Dist. de Paris, 861. E. 

Les sous-préf.,ontre Epinal,sont Neufchâteau, Mi- 
recourt, Saint-Diés Remiremont. 

Neufchâteau , à l'O. N.O. , surle Meuzon, com- 
merce en yinset en grains. Pop.2,8co habs 
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Mirecourt, au N. O., sur le Modon , fabrique des 
dentelles et toutes sortes de serinettes et de violons, 
Pop. 5,090. 

Saint-Dié , au N. E., sur la Meurte, com- 
merce en bestiaux, toiles et quincaillerie. Pop, 
5,300 hab. 

Remiremont, au S. E., sur la Moselle , est le centre 
du commerce de toutes les montagnes voisines : on 
recueille sur ces montagnes de la glu et de la poix, 
que l’on expédie pour les différens ports de la France. 
Pop. 3,250. 

Domremy , à l'O. N. O., sur la Meuse, est remar- 
quable pour avoir donné le jour à Jeanne d’Are, 
surnommée la pucelle d'Orléans. 

Plombières , au S., renommé pour ses eaux mi- 
nérales , fabrique de beaux papiers vélins. Pop. 
1,000 habitans. 

BAS-RHIN. — Ce département, à PE de celui de 
la Meurte, prend son nom du Rhin qui le borne 
à l'E. 


Strasbourg, chef-lieu, et auparavant capitale de 
l'Alsace, est une grande et forte ville , agréable- 
ment située au confluent de PIU et de la Brúche , 
et à + de liene du Rhin, Elle a un siège épiscopal, 
une académie , un collège, un hôtel des monnaies. 
Le clocher de la cathédrale est un chef-d'œuvre 
d'architecture gothique: il a 445 pieds de haut, 
et sa flèche est travaillée à jour avec une délicatesse 
étonnante, On remarque aussi l'horloge de cette 
église, le palais royal, la préfecture , l’hôtel-de- 
ville , la nouvelle salle de spectacle , hopital mi- 
litaire, On admire encore l'église de St. Thomas, les 
monumens des généravx Desaix et Kléber, la ci- 
tadelle construite par Vauban, la place d'armes , 
les épis du Rbin, jetés dans le fleuve pour en détonr- 
ner le cours. Cette ville est l’entrepôt du commerce 


à de la France de l’Allemagne , de la Suisse et de 


PItalie; elle fut bloquée, en 1815, par les al. 
liés. Elle possède des fabriques d’orfèvrerie , 
d'acier , d'amidon, de cordes, de cries, de liqueurs 
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eslimées; des manufactures d'armes et de toiles 
à sacs et à voiles, des forges considérables et une 
fonderie de canons. Pop, 50,000 hab. Dist.deParis , 
aol. E. | 

Les sous-préfectures, outre Strasbourg, sont Ha- 
guenau , Saverne et Schélestadt, 

IVissembourg, au N., sur la Lauter , ville forte , 
fabrique des chapeaux de paille. Pop. 4,100 hab. 

Haguenau „au N..sur la Motter, fabrique de 
la fayence.: 

Saverne, à l'O. N.O. sur la Zorn , est agréable- 
ment situé au pied des Vosges. On admire le palais 
neuf; celte ville offre une des plus belles vues de 
la France. Pop. 4,130 hab. 

Schélestadt, au S.S.O,. , sur PIIL ville forte, a des 
fabriques de tabac, de bonneterie , d'armes , de 
potasse- et salin, Pop., 7,464 hab. 

HAUT-RHIN.= Ce département , au S, de celui 
da Bas-Rhin;prend son nom du Rhin qui le borne à l'E, 

Colmar, chef-lieu , sur la Lauch.Sa situation dans 
une belle plaine, aa pied d’une montagne la rend une 
des plus agréables et des plas saines de tout le payssles 
petites rivières de Fecht et de Lauch', qui arrosentles 
rues en petit canaux, contribuent beaucoup à sa pro- 
preté. Elle possède une cour royale ; 3 tribunaux. 
Elle a des fabriques de toiles peintes. Ses prome- 
nades sont belles. Pop. 14,115 hab. Dist. de Paris, 
HOND 

Les sous-préfectures, sont, oi re Colmar, Belfort, 
Altkirch. \ 

Belfort, ou Beffort, au S. O. , sur la Savoureuse , 
est une ville forte , qui a des forges et des moulins 
à poudre, Elle fat bloquée,en 1815,par les alliés. Pop. 
4,400 hab. ‘ 

Mulhausen, agréablement situé an S., dans une 
plaine. Elle ades fabriques de draps, de toiles | 
peintes , de siamqises et de beau maroquin. Pop. 
9,000 hab. 

Alikirch, au S.,sar PIU, fabrique des rubans 
de soie. Pop. 1,800 hab. 
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Huningue , au S, S. E. , ci-devant place forte, fut 


prise en 1815, par les alliées, On a démoli ses for- 
tifications. 


FRANCE CENTRALE. 


ILLE-ET-VILAINE, — Ce département ; au S, 
O. de celui de la Manche, prend sòn nom de PIlle 
et de la Vilaine qui l’arrosent : la première a sa 
source au S. , couleau N. , et se jette dans la Man- 
che près de Dol; l’autre a sa source au N. coule nu 
S., est navigable de Rennes à l'Océan, et se jette 
dans l’océan Atlantique près de la Roche-Bernard 

Rennes , chef-lieu , et auparavant capitale de la 
bretagne , est situé sur la Vilaine. Elle à une cour 
royale , un siège épiscopal „une académie , un còl- 
lège, de beanx édifices , tel que lepalais abbatial , 
l’ancienne abbaye de Saint-Georges - la façade de 
Véglise Saint-Pierre , la place royale et celle d'ar- 
mes , de belles promenades, le musée, le jardin 
des plantes et le palais de justice. Son commerce 
consiste en grains , bois, plomb , cire , lin; chan- 
vre; fil, bestianx et beurre. Ses manufactures don: 
nent destoiles à sacs et à voiles, des couvertures de 
laine , des chapeaux , des serges , des cordages 
et de la faience. Pop. 28,600 hab. Dist, de Pa- 
ris, 85 l S: O. 

Les sous-préfectures sont , outre Rennes, Saint- 
Malo, Fougères , Montfort, Vitré et Rédon, 

Saint-Malo , situé au N.N.0., sur une ile qu'on a 
jointe à la terre - ferme par une chaussée , a un 
port sur la Manche ; et ce port est très fréquenté, 
quoiqu'il soit d’an accès difficile, à cause des ro- 
chers qui l’environnent, La ville défendue par un 
château et un grandnombre de forts, a un arsenal 
pour la marine , des fabriques de tabac , etconstrait 
des navires, Ses habitans , qui portent le nom de 
Malouins , entretiennent un commerce considéra- 
ble avec l'étranger. Elle a donné naissance à Due 
guay-Trouin , célèbre marin, à Maupertuis, Labour 
donnais et Lamétherie, Pop» 9,900 bah, ` 
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St. Servan, auN. N.O ; et près St. Malo , sur la 
Rance, possède deux ports fort commodes, l’un pour 
la marine militaire , l’autre poor le commerce en 
temps de guerre ; on y arme un grand nombre de 
corsaires, el en paix on y fait beeucoup d'arme- 
mens pour les deux Indes, pour la pêche de la mo- 
rue , et pour le cabotage. Pop. 9,000 hab. 

Cancale , au N., sur une hauteur , donne son nom 
à une belle rade défendue par an fort, qui offre 
aux vaisseaux un abri contre les vents et l’ennemi, 
Ou pécheune grande quantité d’excellenteshuîtres, 
dans la rade qui est voisine de cette ville.P. 3,000 h. 

Fougères , an N. E. , près du Couesnon, a des fa- 
briques de toiles à voiles et de chanvre, une verrerie 
et des papeteries dans son voisinage, Pop. 7,300 hab, 

St. Aubin-du-Cormier ; au N. E.; est célèbre 
var la bataille gagnée ,en 1488, par le vicomte la 
Trémouille sur Louis XII, alors duc d'Orléans. 

Mont-fort-la-Canne, à PO., au confluent du Meu 
ct du Chaillou , commerce en grains, bestiaux , 
beurre, lin et chanvre, Pop. 1,200 hab. 

Vitré, à PE. , sur la Vilaine , a des fabriques 
de bas de fil, de gants de fil, de toile à voiles et 
de toiles d'emballage , de cuirs: Pop. 9,000 hab, 

Rédon, au S. S.O; sur la filaine, a un petit port, 
des chantiers où Pon construit des vaisseaux , et des 
fabriques de tabac. Cette ville est entrepôt du com- 
merce de Rennes. Pop. 4,000 hab, 

COTES-DU-NORD.=— Ce département est à 
IO. de celui d’Ille-et-Vilaine. Il prend sonnom des 
côtes septentrionales dela Bretagne, qui le bordent 
dans sa longueur. 

Saint-Brieuc , chef-lieu , situé dans l’enfonce: 
mentkd’an golfe, à 21.dela mer;a un siège épiscopal, 

commerce en grains, lin , chanvre, fruits, lé- 
gumes, beurre , suif, miel , cire et bestiaux : Il 
a aussi des fabriques de lailes , d’étoffes de laine et 
de cuirs, On remarque la cathédrale, le pont. Pop. 
8,700 hab, Diet, de Paris, 1101. O. 

Los sous-préfectures sont,outre St Brieuc, Lannion, 
Guiwgawp ; Loudéac et Dinan, 
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Lannion , au N. O., sur le Guer navigable par 
la marée, fait un bou commerce en chanvre, beurre 
salé , vin de Bordeaux. Pop. 8,150 hab. e 

Guingamp, à VOS sur le Trieu , fabrique des toi- 
les, des chapeanx et des cuirs. Pop. 5,190 hab. ` 

Loudéac, au S. E., a des manufactures de toilés et 
des forges. Pop. 6,100 hab. ` 

Dinan, à VE., fabrique des toiles et de la flanelle. 
Elle commerce en beurre, lin, miel et suit, Pope 

5170 hab. 
i FINISTERRE, — Ce département , au S. O. de 
celui des Côtes-du-Nord , prend son nom de ce qu'il 
termine la presqu’ile que forme la Bretagne. 
uimper, où Quinper-Corentin , chef-lieu , au 
contlueut de l'Odet, et du Benaudet, a un siège épis- 
copal et deux tribunaux, Elle fournit des grains, 
du bois, desbestiaux , du papier et de la faience. 
Elle est lapatrie da P. Hardouin, savant jésuite , 
et de Fréron , célèbre littérateur. Pop. 6,609 hub. 
Dist. de Paris , 120 l. O. g 

Les sous-préfectures sont, outre Quimper, Brest, 
Morlaix , Chateaulin , Quimperlé. l 

Brest, au N. O., a le plasbeau port de la France; 
il est situé au fond Wane baie de l’océan Atlan- 
tique , et protégé par un château bâti sur un rocher, 
La rade a une entrée nominée le Goulet, étroite et 
difficile, à cause des roches qui sout cachées sous 
leau , et peut contenir 500 vaisseaux de guerre, 
Le port est bordé de deux quais , où l'on treuve de 
vastes magasins pour Les armemens. Eu temps de 


` paix, cette ville offre peu de réssources pour les 


spéculations commerciales; mais en temps de guerre 
` elle fournit les moyens de commercer avantageuse 

ment, Son commerce ordinaire consiste principa- 
lement en sardines , qu'on pêche dans le voisinage 
et qu’on met ensuite en baril avec de la saumure, 
Elle a un arrond. maritime , one école royale de 
génie et de navigatiôn; on remarque la belle salle 
de NEEN ce charmante promenade ditelé Cours 
de la Réunion, la place d'armes; la bibliothèque et 
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la salle de modèle de construction. Elle est la pa- 
trie de la Motue-Piquet , Kersaint et d'Olivier. 
Pop. 27,000 hab, 

Morlaix , au N+, aun port sur la Manche , formé 
par le confluent des rivières de Jaclotet Relec qai la 
traversent ; et fait un commerce considérables en 
belles toiles, lin, chanvre , pois, fèves, beurre, 
suif, miel, tabac , chevaux et bestiaux. On y arme 
beaucoup de corsaires en temps de guerre. On re- 
marque l'hôpital, l’église N., D. des Mers, Phôtel 
de ville , et les promenades. Pop. 10,000 hab, 

Chidteaulin, au N. N-O: sur VÆulne, à dans son voi- 
sinage des mines de euivre et de fer , et des carrières 
d’ardoise, Pop. 3,172 hab. 

Landerneau , au N. N. O. sur ëlo. petit port 
de mer commerçant; on remarque dans cette ville 
l’hôtel-de la mairie , les hospices de la mariue et de 
la ville. Pop. 4,000 hab. 

Quimperlé, à VE.S. E., aa coufluent de la Jisolle , 
et de la Laita ; fournit des grains, du bois et des 
besliaux. Pop, 4,100 hab, 

MORBIHAN. = Ce département, à VE, de celui 
du Finisterre, prend son nom de celui d’une lagune 
qu'y forment les eaux de la mer. 

Vannes, chef-lieu, sur la Barle , est dans une 
situation avantageuse pour Le commerce , à 2 l.de 
la mer , avec laquelle ele communique par la lagune 
du Morbihan, Elle a un siège épiscopal, et un port 
qui peut recevoir de gtos vaisseaux. Son commerce 
consiste en sel, chanvre , grains , cidre , miel et 
beurre. Pop. 10,600 hab, Dist de Paris, 110 1, S. O. 

Les sous-préfectures, outre Vannes , sont Pontivy, 
Ploermel et Lorient 

Pontivy , au N. ©., sur la rivière de Blavet , 
qu'on travaille àrendre navigable , estune ville pen 
considérable. Elle ecommerce en grains, fils, toiles 
bestiaux , beurre et tabac. Pop. 3,000 hab. 

Ploermel, aa N. E. , près du confluent de POust 
et du Dou , fabrique des étoffes de laine , des cuirs 
et du papier. Pop, 4,500 hab. à 
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Lorient, à YO., ville bien bâtie, qui a un bon 
port à l'embouchure de la rivière de Pont-Scorff, 


| Elle fait un commerce considérable en temps de 


paix. On remarque le port ; les magasins du com- 
` merce, la salle de spectacle et les promenades, 
: Pop. 20,000 hab. 


|  LOIRE-INFERIEURF. — Ce département , au 


S. E. du Morbihan et l’Ille-et-Vilaine , prend son 
nom de la Loire , qui le traverse de PE, à PO., et 
y termine son cours , en se jetant dans l’océan Al- 
Jantique. 4 
Nantes , chef-lieu , sur larive droite de la Loire, 
est une des villes les plus considérables , les plus 
commerçantes et les plus riches de la France. Elle 
a un siège épiscopal , un collège, une école dana- 
tomie et de chirurgie - un jardin des plantes , une 
école d'hydrographie ; et plusieurs belles promena- 
des. On remarque la cathédrale , Phôtel-de-ville , 
le palais de la préfecture , la salle de spectacle , 
la Bourse , la halle, la colonne départementale , le . 
faubourg de la Fosse, Elle a une grande manufac- 
ture de cordages, des fabriques d’indiennes , de 
coutils, de basins , de cotonnades , de mouchoirs , 
d'outils aratoires, de liqueurs et de faience ; des 
raffineries de sucre, une blanchisserie pour lacire, 
une verrerie et une filature de coton 
Nantes est célèbre par le fameux édit d'Henry 

IV , donné en 1599, en faveur des réformés et dont 
la révocation par Lonis XIV, en 1685, fut si 
funeste à la France. P op. 75,c00 hab. Dist. de Pa- 
ris. go l. SO, 

Les sous-préfectures sont, ontre Nantes, Savenay, 
Châteaubriant , Ancenis et Paimbœnf, 

lIle-d'Indret , sur la Loire , à 2 1. O., est le ma- 
gasin des boisde construction pour le gouverne- 
ment, Il y a une fonderie de canons des plus belles 
de l’Europe. 


Savenay, au N. O., est une ville peu considérable. 
Pop. 1,800 hab. 


Châteaubriant , au N. , a des fabriques de serges 
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EL des tanneries, fait des confitures sèches d’angé- - 
igue. Pop. 3,000 hab. 

Ancenis , au Ñ. E, , sur la Loire, commerce en 
blé , vin , vinaigre, eau-de-vie , feretbois de cons- 
traction. Pop. 3,000 hab. 

Paimbœuf, à VO., près de embouchure de la 
Loire ,a un port où s'arrêtent et se déchargent le 
yvaisseanx qui ne peuvent pas remonter la rivière 
jusqu’à Nantes. P op. 4,200 hab. 

Le Croisic, à VO. , bon port avec des marais sa- 
lans dans le voisinage , fait un commerce considé- 
rable. C’est la partie de Bouger, qui alla au Pérou 
avec MM. Godin, et la Condamine pour détermi- 
ner la figure de la terre. Pop:2,400 hab. 

Guérande, à l'O;près de la mer,possède des manu- 
factures de toiles de lin, de coton, nommées basins 
de Guérande:Pop.7,000 hab. 

MAYENNE. — Ce département, à l'E. de celui 
d’Ille-et-Vilaine , tire son nom de la Mayenne, 
qui prend sa source dans le département de l'Orne 
près de Tinchebray, traverse celui de la Mayenne 
du N. au S., et est navigable de Laval à la mer, 

Laval, chef-lieu,sur la Mayenne, avec 2 tribunaux, 
fabrique des toiles fines , toile de coton , flanelles , 
étanines , serges et droguets.Elle commeerce en 
fil de lin en grande réputation ; engraine de: trefle , 
laine , fer et bois de construction. La halle aux toi- 
les est belle et vaste, Pop. 15,100 hab. Diet, de Pa- 
ris ,641, S.O. 

Les sous-préfectures, outre Laval, sont Mayenne 
etChâteau-Gonthiér. 

Mayenne, au N. , sur larivière do mêmenom , fa- 
brique des toiles de lin , et de chanvre, dessiamoiïses 
etdes mouchoirs fond bleu et blanc.Pop. 8,000 hab. 

Chäteau-Gonthier, au S. sur la Moyenne, a de 
bonnes manufactures detoiles, mouchoirs, siamoi- 
ses, serges etétamine# Pop. 4,700 hab. 

SARTE. — Ce département, à VE, de celui de la 
Mayenne , tire son nom de la Sarte, qui prend sa 
source dans le département de l'Orne, à Somme- 
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Sarte , traverse celui de la Sarte du N. E. au S. E., 
se joint au Loir et à la Mayenne, et se Jette avec eux 
dansla Loire , au-dessous du pont de Cé. Cette ri- 
vière est nafigable d’Arnage au Loir. 

Łe Mans , chef-lieu , et auparavant capitale du 
Maine surla Sarte, estune ville grande et bien 
peuplée , qui a un siège épiscopal, neuf places et 
deux belles promenades. On remarques la cathé- 
drale , un des plus beaux édifices wothiques ; l'hôtel 
de-ville etla salle de spectacle. Elle commerce en 
grains, maïs, fèves, châtaignes , noix , grainéde 
luzerne , bestiaux, pores, volaille , gibier ; lin, cire, 
marbre et ardoise. On y fabrique de la bougie très 
estimée , des étamines , toiles, sramoises, mouchoirs 
bonneterie , dentelles, sayon et couvertares : les 
oies , poulardes , chapons , perdrix grises et rouges 
y ont on goût exquis. Pop. 18,500 hab. Dist, de 
Paris , 451.8. O. 

Les sous-préfectures outre Le Mans, sont Mamers 
St-Calais et La Flèche, 

Mamers , au N, sur la Dive , a des manufactu- 
res de serges et d’étamines, Pop. 5,000 hab. 

Ballon, au N., sur l'Orne, était autrefois unc des 
plus fortes places du Maine ILE WE Auguste las- 
siégea et la priten 1199. Les Anglais s’en emparè- 
rent 1417, et en furent chassés par Charles VIT. 

Saint-Calais , à VE. , sur l'Anille , commerce-en 
vin, ct fabrique des serges. Pop.4,000 hab. 

La Flèche, jolie ville, située , au S. O., sur le Loir, 
dans un grand et agréable vallon., produit des 
poulardes etdeschapoustrès estimés, On y fabrique 
des étamines et des voiles, Elle a un collège royal, 
Pop. 5,100 hab. 

MAINE-ET-LOIRE. — Ce département , au S. 
de ceux de la Mayenne et de la Sarte ; prend son 
non du Maine et de la Loire , quis’y réunissent, 

Angers , chef-lieu, et auparayant capitale de l'An 
jou , sur la Mayenne , un peu au-dessus de 
l'endroit ou cette rivière recoitle Loiret la Sarte, et 
prend le nom de Maine après les avoir reçus, est une 
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grande ville,qui a une cour royale un siège épiscopal, 
uu collège,une accadémie,une école d’arts et métiers. 
Elle possède un muséom , un jardin des plantes, 
ua cabinet d’histoire naturelle et une bibliothèque, 
Son commerce consiste en grains, vins, eaux-de- 
vie, chanvre , lin, ardoises , bois de construction 
et de charpente , chachôn de terre , chevaux , bes- 
tiaux, cire et miel. On y, fabrique des toiles à voiles 
mouchoirs de fil et coton , indiennes, bas de fil 
au métier , étamines , serges ettoiles de ménage. 
P 0p.33,000 hab, Dist. de Paris, 671. S. O. 

Les sous-préf., outre Angers, sont Segré, Beaugé, 
Beaupréau et Saamur. 

Segré, au N. O., sur l'Oudon, est une ville peu 
considérable, Pop. 5,558 hab. 

Beaugé, au N. E , sur le Couesnon, ville célèbre 
par la victoire remportée, en 14271, sur les Anglais, 
par Charles VIT , dauphin de France et régent 
da royaume. Pop. 3,000 hah, 

Beaupréau, au S. O., sur l'Evre, ville peu consi- 
dérable , a des tauneries et des teintureries pour le 
coton et la laine. Pop. 1,600 hab. 

Saumur , au S. E., sur la Loire, commerce en 
grains, vins, eaux-de-vie, soie, chanvre, blé de 
Turquie, fèves, prunes et pruneaux, On y fabri- 
que des ouvrages en cuivre , des toiles et mouchoirs, 
et l’on y fait de bon vinaigre. Pop. 10,000 hab. 

INDRE-ET-LOIRE. = Ce département, à l'E, 
de celui de Maine-et-Loire, prend son nom de 
l'Indre et de lu Loire qui s’y réunissent. 

Tours , chef-lieu , auparavant capitale de la Tou- 
raine, situé sur la Loire, dans une plaine agréa- 
ble et fértile, est une ville grande et bien bâtie, 
Les maisons, construites d’une pierre blanche, et 
couvertes en ardoises, ont une belle Kapen fe 

ours a un siège archiépiscopal deux tri 
une société d’agriculfäre darts et belles-lettres. 
Elle est la patrie du P. Rapin, savant jésuite, et: 
de Destouches , célèbre auteur comique. Elle com- 
merce eu blé, vin, haricots, fèves, anis, fruits, 
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tapés, pruneaux , marrons et soie. Elle a des ma- 
nofactares d’étoffes de soie , de draperies, de co- 
tonvades et mouchoirs, facon de Chollet ; de cire 
et bougie, des fabriques de faïence et poterie de 
terre. Pop.21:200 hab. Dist. de Paris, 571. S. O. 

Les sous-préf., outre, Tours,sont Chinon et Loches, 

Amboise, à VE., sur la Loire, fournit des 
grains et des vins. Elle fabrique draps, limes, 
et outils en acier, Pop. 5,100 hab. 

Chinon, au S. O., sur la Vienne, est célèbre 
par son château fort, où mourut, en 1189, Henry II 
roi d'Angleterre z Charles VII y résida quelque 
temps. Pop. 6,100 hab. 

Loches, an S. E., sur l'Indre, fabrique des pa- 
piers et des draps lisses, Pop, 4,500 hab, 

Richelieu , auS.S. O. , sur les rives d’Amable 
et de Vende, jolie ville , bâtie par le cardinal da 
même nom, a des rues tirés au cordeau et une 
très belle place. Pop. 3,100 hab. 

EURE-ET-LOIR. — Ce département, an N. E. 
de celui de la Sarte , tire son nom de l'Eure et du 
Loir, qui y prennent leur source : l'Eure a la sienne 
près de Courwille, coule vers le N., et est navi- 
gable de Maintenon à la Seine, Le Loir, près d’Il- 
liers, coule vers le S. , et est navigable de Château- 
dun à la Sarte. 

Chartres, chef-lieu, sur l'Eure , fournt du 
blé et de la laine, Cette ville a des tanneries et des 
fabriques de froces , couvertures de lits, et de bas 
de laine, On remarque Péglise Notre-Dame et les 
deux clochers de cette église : le premier a 57 toi- 
ses d'élévation , et l’autre 63.Henry IV , après avoir 
repris celte ville sur les Ligveurs,y futsacré en 159r, 
Pop. 13,oco hab. Diet, de Paris, 201. SE. ` 

Les sous-préfectores sont, outre Chartres, Dreux, 
Nogent-le-Rotrou et Châteaudun. 

Dreux , au N,,surla Blaise, est une ville fort 
ancienne ; et l’on prétend que son nom lui vient 
des Druides , prêtres des Gaulois, qui en effet ha- 
bitaicut Les forêts voisines de ce lieu. On y fabrique 
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de grosses étoffes de laine et des couvertures: il ee 
livra près de cette ville, en 1562, la première 
bataille rangée entre les protestans et les catholi- 
ques. Les premiers furent vaincus et le prince de 
Condé fut fait prisonnier. Pop. wan 7 

Nogent-le-Rotrou , au S, O. , sur PAuisne, a des 
manufactures d’étamines , de droguets et de serges. 
Pop. 6,700 hab. 

Janville , au S. E. , est remarquable par la ba- 
taille , livrée , sous Charles VII, entre les Français 
et les Anglais; c’est la patrie du poëte Colardeau. 

Chäteaudun , au S., est ane ville assez jolie , avec 
des fabriques de couvertures de laine. P. 6,150 h. 

LOIRET, = Ce département est an 5, E. de 
celui d'Eure-et- Loir : la Loire le traverse de PE, 
à PO, Il tire son nom du Loiret, qui y prend sa 
source près de Tigy , et se.jette dans la Loire après 
un cours de 2 ou 3 lieues; il provient de deux 
sources très abondantes, dont l’une sort d’un abîme 
dont on n'a pas encore pu sonder la profondeur. 
Ces deux rivières sont navigables. 

Orléans , chef-lieu, et aaparavant capitale de 
l'Orléanais, sur la Loire , est une ville grande et 
bien bâtie, avantageusement située pour le com- 
merce, par sa position, au centre de la France. 
Elle est célèbre par le siège qu’elle soutint contre 
les Anglais en 1428; siège que fit lever Jeanne 
d'Arc , plus généralement connue sous le nom de 
la Pucelle d'Orléans. Elle a une coor royal, 3 tri- 
Dunanx, un siège épiscopal, une académie et un col- 
lège. Parmi ses monumens, on distingue la cathé- 
drale ei le pont construit sur la Loire, Cette ville 
est à une lieue O. de l'embouchure du canal auquel 
elle donne son nom : à Combleux il se joint à ce- 
lui de Briare , lequel communique à la rivière de 
Loing , et ensuite à la Seine. Son commerce- com- 
siste principalement emvins, eaux-de-vie , vinaigre 
estimé ; bois de charpente et de chauffage. Elle 
a des raffineries de sucre, des fabriques de bonne- 
terie ; une manufacture d’indienngs et de toiles 
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peintes, des blanchisseries pour la cire , des fabri- 
ques de couvertures de laine, serges , toiles, pa- 
piers peints, faïence, porcelaine et poterie. On 
remarque dans ses environs le côteau du Zoiret, 
les châteaux de la Source et de la Porte. Pop. 
42,000 hab. Dist. de Paris, 30l. S: 

Les sous-préfectures, outre Orléans, sont Pi- 
thiviers, Montargis et Gien. 

Pithiviers , au N. E. , sur l'OEZuf, commerce en 
vins , miel, cire jaune, laine et safran très estimé. 
Il s’y fait d’excellens pâtés d’alouettes qu’on envoie ` 
à Paris. Pop. 3,000 hab. 

Montargis , est situé à PE. sur le Loing, qui sert 
à continuer les canaux de Briare et d'Orléans , qui 
tous deux partent de la Loire. Cette ville a dans ses 
environs denx papeteries renommées. Son com- 
merce consiste en grains , vins, beurre, laine et 
bestiaux. Elle fabrique draps et serges. Les Anglais 
furent obligés d'en lever le siège après avoir été 
battus, et ce premier succès releva les espérances 
de la France. Pop. 6,400 hab. 

Sully yà VE. S. E. , petite ville ou bourg, sur la 
Loire , fut érigé en duché pairie, en faveur de 
Maximilien de Béthune , ministre et digne ami du 
meilleur des rois. Pop. 2,co0 hab. 


Gien, au S.E., sur la Loire, fabrique draps, 
serges, étamiues, droguets et bonneterie. Pop. 
5,400 hab. 


LOIR-ET-CHER. = Ce département , au S. O. 
de celui du Loiret, prend son nom du Loir et du 
Cher , qui l’arrosent , et sont navigables, ainsi que 
la Loire ,de Saint-Rambert à l'Océan. 

Blois, chef-lieu , est situé sur la Loire , dans me 
des plus agréables contrées de la France: cette ville 
a un beau châtean où fut tué,en 1588, le duc de Guise, 
par ordre de Henry II ; des fontaines élégantes , et 
un pont magnifique , où l’on admire sur-toût une 
pyramide haute de près de 100 pieds , et d’un tra- 
vail très délicat, Elle fabrique des draps, des cous 
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verlures de laine, des gants, de la bonneterie et 
de la coutellerie. Pop. 13,100 hab, Dist. de Paris, 
401. S.0. 

Les sous préfectures, outre Blois, sont Vendôme 
et Romorantin, 

Vendôme , au N. E., sur le Loir, commerce en 
gants et en papier. Elle fabriqne des cotonnades et 
des gants, Elle a donné naissance aw poëte Ron- 
sard. Pop. 8,000 hab, ` 

Chambord, ancien châteaa royal, près Blois, 
est ie plus bel édifice de la France. 

Romorantin , au S.O., sur la Saudre , a de nom- 
breuses manufactures de draps. Pop.6,000 hab. 

INDRE. — Ce département, au S. de celui de 
Loir-et-Cher , tire son nom de l'Indre, qui y prend 
sa source sur les confins du département de la 
Creuse, le traverse du S. E. au N. O., et vase je- 
ter dans la Loire, au-dessus de Tours. 

Chéteauroux, chef-lieu, est situé sur l'Indre, 
dans nne belle plaine. Cette ville a des manufac- 
tures de draps communs et des moulins à foulon. 
Elle fabrique des parchemins. Pop; 8,000 hab. 
Dist. de Paris, 6o 1. S. 

Les sous-préfectures, outre Châtcauroux,!sont Ts- 
sondon , La Châtre et Le Blanc. 

Issoudun, au N.E., sur le Théols, cette ville 
fabrique draps toiles de coton et parchemin ; elle a 
des blanchisseries et des forges. Pop. 10,100 hab, 

La Clhätre, au S. E., sur l’/ndre, fait un assez 
grand commerce en grains et laine. Pop. 3,400 hub, 

Le Blanc, au RB, ©. sur la Creuse, a de bons 
vins, et commerce en bois, fers et poissons. Pop, 
3,800 hab, 

CHER: — Ce département, à VE. de celni de 
l'Indre, tire son nom du Chen, qui prend sa source 
dans le département de l'Allier , traverse eelui du 
Cher, du S. E, au, O+, vase jeter dans la Loire 
au-dessous. de Tours, et est navigable de Vierzon 
à la Loire, pendant six mois de l’année. 

Bourges, chef-lien, et auparavant capitale du 
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Berry, est situé an confluent de Puron, et de 
l'Fevrette, qui se jettent dans le Cher. Elle a 3 
3 tribunaux dont une cour royale, un siège anchié- 
piscopal , une académie et an collège, Elle est la 
) patrie des MM. Bourdalone et Berthier, célèbres 
jésuites. Elle possède des fabriqnes de draps, de 
“ couvertures de laine , de toile à voiles, de coutel- 
lerie et de salpêtre. On remarque la enthédrale, 
l’une des plus vastes, et des plus belles de la France ; 
l'hôtel de ville, le palais de l’ancien négociant Jac- 
ques Cœur , les casernes. Pop. 18,000 hab. Dist. 
de Paris, 581, S. 
Les sous-préfectures,outre Bourges, sont Sancerre, 
et Saint- Amand, 
Sancerre , au N. E. , sur une montage près de la 
Loire, est célèbre par le long siège qu'elle sontint, 
et lhorrible famine qu’elle endura sous le règne de 
Charles IX, Elle commerce en vins estimés, laine, 
chanvre et noix. Pop, 2,500 hab. 
Henrichemont, au N. N. E., près la petite Saudre, 
ville bâtie par lessoius da duc de Sully , qui lui donna 
le nom du grand roi qu'il servit avec une si grande 
fidélité. z 
Saint-Amand, au S., sur le Cher, commerce en 
grains et bois merrain Pop. 5,000 hab. 3 
NIEVRE. — Ce département, à l'E. de celni du 
Cher, tire son nom de la Nièvre, qui y prend sa 
source , près de Champlemy , et se jette dans la 
Loire , auprès de Nevers. Le canal de Nivernais 
forme dans ce département une communication de 
la Loire à la Seine par l'Yonne. 
Nevers , chef-lieu , et auparavant capitale du 
Nivernais , au confluent de la Vièvre et de la Loire, 
… fabrique faïence , verres, gros draps, ouvrages en 
= émail; elle commerce en vins, fer et acier. Elle 
a une fonderie royale , deux tribunaux , une société 
d'agriculture ; on remarque la caserne de cavalerie, 

le clocher de la cathédrale, la grande place où l’on 
= voit le vieux châtean des ducs de Nemours, Cette 

ville a produit un menuisier poëte , connu sous le 
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nom de maître Adam, on l'appelait communément 
le Virgile au Sabot.P. 12,000 h, D. de Paris, 561.S.E. 

Les sons-préfectures, outre Nevers , sont Cosne 5 
Clamecy et Chateaa-Chinon. 

Cosne, au N. O., sur la L'oire, commerce en 
coutellerie qu’on estime , quincaillerie et cloutérie, 
eta dans son voisinage des mines de fer et des forges. 
Pop. 4,700 hab. 

Clamecy , au N.E.,sur Yonne, fournit da 
bois, des gants, des draps, de la faïence et du pa- 
pier. Pop. 5,300 hab, 

Chäieau Chinon, à VE, sur Yonne, commercé 
en vins, bois, cuirs, toiles et lainages. Elle a une 
manufacture de draps. Pop. 3,300 hab. 

YONNE, — Ce département , au N. de celui de 
la Nièvre , tire son nom de l'Yonne , qui prend sa 
source dans le département de la Nièvre, près de 
Tannay , traverse celai de l'Yonne du S. an N.O., 
et va se jeter dans la Seine à Montereau. Elle est na- 
vigable de Clamecy à la Seine. 

Auxerre , chef-lieu situé agréablement sur 
P Yonne ; commerce en vins, chanvre, coton , laine, 
fer , acier , draperies , merceries et drogneries, 
On remarque la toar de l'horloge , les trois églises 
gothiques de St. Pierre, de St Germain, et la cathé- 
drale , où l’on voitle tombeau d’Amyot, traducteur 
de Plutarque. Cette ville a donné naissance à Foar- 
nier typographe , à St. Palais, à Lebœuf, à Se- 
daine. Pop. 12,000 hab, Dist, de Paris, 441. S. E 

Les sous-préfectures, ontra Auxerre, sont Sens, 
Joigny, Tonnerre et Avallon. 

Sens , situé au N. E. , dans une campage fer. 
tile, sur la rive droite de l’ Yonne, a des fabriques de 
velours de coton , de molleton , de couvertures de 
coton, de futaine , de basins, de toiles ; une belle 
filature de coton ; des blanchisseries pour les toiles, 
et une fabriqne.de colle forte, On y fait des monires 
d’eau très curieuses : on y remarque de beaux 
monumens , savoir : aux deux extrémités , les deux 
belles portes de ville qui se fontface , la cathédrale, 
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Jes bas reliefs du tombeau du chanceleir Duprat , 
dans lé muséum du collège. Cette ville est la patrie 
de Loyseau, juris-consulte; il s’y est tenuun célébre 
concile,en 1140,où St.Bernard fitcomdamner la doce 
trine d’Abaylard, Elle commerce aussi en grains , 
vins, bois floité, charbon et chanvre. P. 11,000 h. 

Joigny , au N. O. , sur ane pente rapide et sur 
P Yonne , fournit charbon et laine. On remarque le 
château, le port, les casernes et la promenade au 
bas dela ville. Pop. 5,200 hab. 

Tonnerre , à VE; sur l'Armançon , commerce en 
vin qui est renommé; on y voit ou eh e beaux 
munumens érigés aux sciences , un grand gnomon 
Cette ville est la patrie de mademoiselle d'Eon , 
qui déguisant son sexe fut successivement ambas- 
sadeur de la France à Londres, chevalier de St. 
Louis et censeur royal. Pop.5000 hab. 


Avallon , au S, E. sur le Cousin , fournit des 
grains , du bon vin , du merrain , des papiers et du 
charbon. Pop. 5,000 hab, 


COTE-D'OR. — Ce département, au §. E. de 
celui del’Yonne, prend son nom de celui d'une 
côte qu'y s'y trouve , et qui donne des vins excel- 
lens. La Seine prend sa source dans ce département, 

Dijon, chef-lieu, et auparavant capitale de la 
Bourgogne , dans une plaine - est une belle ville 
avec des rues larges et bien pavées ; elle possède 
3 tribunaux dont une cour royale, un siège épiscopal 
une académie etun collège. Elle ades manafactures 
de toiles peintes , couvertures de laine , gros draps, 
droguets, serges ; calmouks et chapeaux ; des 
fabriques de bougie, qui passe pour égaler celle 
du Mans, d’excellent vinaigre et de moutarde re. 
nommée. On remarque le château , les promena- 
des lhôpital, la cathédrale , les églises Notre. 
Dame et Saint-Michel. La grande place , le canal de 
Bourgogne dont la partie entre St. Jean de Losne 
et Dijon est terminée, Cette ville s'honore d’a- 
voir donné naissance à Bossmet , Crébillon ` 
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Papillon , Biron, Rameau , Saumaise , Bouhier e 
Freret Pop. 25,600 hab, Dist. de Paris , 70 L S.E; 

Les sous-préf,, outre Dijon,sont Châtillon, Semur 
el Beaune, 

Chatillon , au N. O., sur la Seine , a plusieurs 
fabriques de draps communs , de serge, de bonnete- 
ries, de papiers , de clous : elle commerce en fer, 
tôle, bois, mousselines, rouenneries. P.3,700h. 

Semur, à lO., sur un rocher de granit; cette ville 
est entourée de trois côtés par l’Armançen, qui 
forme de jolies cascades dans lé fond des vallées. 
Elle fabrique des draps. Pop. 4,300 hab. 

Montbard , au N-O. sur la Brenne , cette ville a 
donné le jour à Boffon et Daubenton, illustres natu- 
ralistes.Elle a beagcoup de forges dans ses environs. 
Pop. 2,000 hab. 

Fontaine Française, au N, E.Henry IV avec 200 
cavaliers mit en fuite 12,000Espagnolsle 5 juin 1595. 

Auxonne, anS, E., ville forte sur laSaône, passède 
une fonderie de canons pour leser vice de l’arüllerie, 
et un arsenal pour l’approvisionement des places 
fortes, de belles casernes et une école artillerie, 
cetle ville fut prise eu 1815 par les alliés. P.5,000 h, 

Beaune, au S. E., ville bien bâtie an pied d'une 
côte, qui donne des vins excellens , a 2 tribunaux et 
un très bel hôpital. Elle possède des fabriques de 
draps, serges et droguets, de coutellerie, P. 8,500 h. 


. Nuits, au S., est aussi célèbre par ses vins dé- 
licieux. 


SAONE-ET-LOIRE.=— Ce département, au S. de 
celui de la Côte-d'Or, prend son nom de la Saône 
etde la Loire qui Darrosent, Un canal qui part de la 
Loire à Digoin , et qui porte lenom du Centre , va 
Joindre la Saône à Châlons , et fait ainsi du dépar- 
tement de Saône-et-Loire un point de réunion entre 
l'océan Atlantique et la Méditerranée. 

Macon, chef-lieu. situé sur le penchant d'une 
colline , sur la rive droite de la Saône , est une ville 
ancienne, qni a des rues étroites et mal percées. 
l'hôtel de ville ; l'ancien palais Montrevel, la salle 
de Comédie , les bains méritent d’être. vus, Son 
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principal commerce consiste en vins qui sont fort 
estimés Pop. 10,438 hab. Dist de Paris , 97 L S.E, 
Les sons-préf,, outre Macon, sont Autun , Cha- 
| Jons-sur-Saône et Charolles. 
`" Autun, auN.O,sur la rivière d'Ærroux, conserve 
` des restes d’édificés antiques , tels que Les débris de 
»lasieurs temples et Pun amphithéatre;onremarque 
L portes d’Arronx , de St-André , le monument 
appelé Pierre de Couars ; la cathédrale, le sémi- 
naire, Cette ville est la patrie d'Eumène, et da pré- 
sident Jeannin, Elle fournit des chevaux , des bes- 
tiaux , du bois et du chanvre. On y fabrique des ta 
pisseries dites de marchand. Pop. 11,000 hab. 
Chälons-sur-Saône ,au N. E., ville environnée 
de bellesprairies , de campagnes fertiles , de vigno- 
bles renommés et de forêts considérables. Elle a 2 
tribunaux, des promenades très-agréables - un beau 
quai le long de la Saône ; l'hôtel du pare , Péglise 
St, Laurent mérite d’être vus. On y prépare avec 
les écaille d’ablette , lessence d'Orient , qui sert à 
faire des perles fausses. Son port, qui est comme 
l’entrepôt des deux mers , reçoit Les vins de Bour- 
gogne etde Languedoc ; et les fers qui sortent des 
forges de plusieurs départemens voisins. P. 10,400. 
Tournus, au N.pr. E. ville sur la Saône, dans une 
situation riante et dans un pays fertile,a un beau pont 
qui ouvre la communication avec la Suisse, C'est la 
patrie de Jean-Baptiste Grense, un des meilleurs 
peintres de la France. Pop. 5,000 hab. | 
Le Creusot, au N. O., lieu remarquable par une 
verrerie très estimée, où l’on fabrique des eristaux 
précieux. Il a une fonderie de canons et une manu - 
facture de tôle et de cuivre laminé, 
Bourbon-Lancy , à lO.N. O ; près la Loire, pe- 
tite ville célèbre par ses eaux minérales, On y voit 
un grand édifice paré en marbre, nommé le grand 
Bain, et qui est l'ouvrage des Romains. P. 2,800 h. 
Digoin , à UO, N. O., sur la Loire, bourg connu 
par le caual de son nom , qui fait communiquer la 
Loire à la Saône. Pop. 2,200 hab. 
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Charolles , à VO. , au confluentde la Reconse et 
du Montgrenot , est remarquable par le canal qui 
passe dans son voisinage , et qui porte son nom. 
Pop. 2,400 hab. 

Louhans, au S. O. , petite ville,sitnée dans une es- 
pèce d'ile , entre les ri vières de Seille , de Vaillère 
et de Solnau , a des forges et des martinets pouf le 
fer. Pop. 3,000 hab, 

AIN. — Ce département , au S. E. de celui de 
Saône-et-Loire , tire son nom de DAin - qui prend sa 
source dans le département de Jura , traverse celui 

“de l'Ain du N. au S. O., ety termine son cours 
ense jetant dansle Rhône, La perte du Rhone a lieu 
dans ce département au pont de Lucey , près de 
Bellegarde:ce fleuve ne se perdque dans l’hiver l'es- 
pace de soixante pas, Avant de s’engouffrer sous terre 
il forme une belle cataracte, etensuite an entonnoir 
ou les rochers se resserrent à an tel point, qu'il y a 
endroit de deux piedsde distance d’ane rive à l’autre 
C’est dans ce lieu qu’on a construit le pont de Lucey. 

. Un homme pourrait enjamber ce fleuve, si les poin- 
tes de rochers inclinées etmouillées sans cesse par 
les eaux qui rejaillisent sur elles, ne formaient un 
piédestal trop glissant au-dessus d’un gouffre aussi 
terrible, 

Bourg , chef-lieu , sur la Reyssouse, commerce 
en grains , bestiaux , chevaux , cuirs , draps et hor- 
logerie.on remarque l’église de Brou. Elle possède 
une société d'agriculture. C’est la patrie de Vaugelas 
grammairien , et de Lalande, astronome. Pop., 
7,400 hab. Dist. de Paris, 107 l. S. E. 

Les sous-préfectures , outre Bourg , sont Nantua, 
Trévoux et Belley. | 

Ferney , au N. O.; lieu célèbre par le séjour de 
Voltaire , qui le fitfleurir en y établissant des fabri- 
ques d’horlogerie. : 

Nantua , situé à LE. , à l’extrémité d’an petit lac 
du mêmenom , et entre deux hautes montagnes a 
des manufactures de nankins, de peignes , d'ouvrages 
au tour et de draps de coton; plusieurs papeteries , 
taoneries et filature de coton. Pop. , 2,700 hab. 
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Trévoux , an S.Q, , sur la Saône, aune manu- 
facture de rouleaux qui remplacent les verges de 
balanciers pour les montres, Pop. 2,500 hab. 


—… Belley , auS. E. , près du Rhone , commerce en 
“grains et en cuirs, Pop. 2,500 hab. 
|) HAUTE-SAONE. = Ce département , au S. de 

elui des Vosges , tire son nom de la Saône qui y 
rend sa source. 

Vesoul, chef-lieu ,sar la Drujone, est situé au 
ied d’une montagne, qui produit beancoup de vin 
Jette ville commerce en quincaillerie , draperie , 
oilerie et clouterie ; elle a des promenades où l’on 
trouve de beaux bains. Pop. 5,500 bai, Diet, de Pa- 
ris , 84 lieues S. E. 

Les sous-préfectures outre Vesoul,sont Lure et Gray, 

Lure, au N.E.,près de l'Oignon, ville peu cousidé- 
rable. Pop. 1,900 hab. 

Gray, au S. E. , sur la Saôue , fait un bon com- 
merce en grains , vin, fer , bois, toiles et coton- 
nades, elle a un port ou l’on charge une grande 
quantité de grainset de fer pour exporter dans le 
Tidi de la France Pop.6,900 hab. 


DOUBS. = Ce département;au S, E. de celui de 
la Haute-Saône , tire son nom du Doubs qui prend 
sa source dans les montagues de Jura, à Mouthe, 
près de Pontarlier, traverse le département du 
Doubs de VE, au S, O. , et va se jeter dans la Saône 
au-dessusde Châlons. On remarque dans ce dépt. 
plusieurs curiosités naturelles telles que la Fontaine- 
Ronde, qui a son flux et son reflux comme la mer, 
Les glacières naturelles , le frais puits , les grottes 
d’Oselles et de Mouthiers , remplies de stalactites, 


Besançon, chef-lieu , et auparavant capitale de 
la Franche- Comté , sur le Doubs , est une grande 
et belle ville,qui a 3 tribunanx dont une cour royale, 
un siège archiépiscopal , une académie , un collège 
“et une citadelle bâtie sur un rocher. On y voit une 

salle de spectacle, de belles promenades et plu- 
sicurs restes d’antiquilés romaines, tels que Les 
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murs d’un amphithéâtre , qui ont r20 pieds de dia- 
mètre. Elle a des fabriques de bas , d’horlogerie, de 
fil de fer , d'armes et de papiers pour la teinture. 
Pop. 30,000 hab. Dist. de Paris, 92 l. S-E. 

Les sous-préfectures, outre Besançon , sont Mont- 
béliard , Baume , et Pontarlier, 


Montbéliard , au N, E. , près le Doubs, avec un | 


château bâti sur un rocher , a été cédé à la 
France , par le traité de Paris du 30 mai 1814 Elle 
apparlenaitavant, au duc de Wartemberg.P.4,000 h. 

Baume à VE, N. E. , sur le Doubs, a des verre- 


ries , des tanneries , el commerce en bestiaux. Pop. | 


2,300 hab, 

Pontarlier, auS. E., sur le Doubs , possède de 
forges et des manufactures de papier. C’est un 
passage très fréquenté pour aller de France en 
Suisse , et défendu par fe château de Joux presque 
inaccessible, Pop. 3,800 hab. 

JURA, — Ce département, au S. ©. de celui du 
Doubs , prend son nom de celui des montagnes qui 
le bornent à TE d offre plusieurs curiosités naturelles 
telles que les fortifications aux environs deClairvanx; 
les grottes de Loizia , le jet d’eau naturel, la 
gorge du Métix la source et les chutes de l'Ain, 
les rochers de Syrod. 

Liita houle chef-lieu , est agréablement 
situé sur la Vaille , a l'entrée d'une gorge. Ses sa- 
lines méritent d'être vues. Cette ville est l’entrepôt 
du commerce du Jora pour Lyon et les avtres villes 
du royaume et la patrie du général Lecourbe : il 
consiste en bois, fromages, vins , fer , cuirs; elle 
renferme beaucoup de tanneries. Pop. 7,500 hab. 
Dist. Paris, 93 1. S. E. 

Les sous-préf.,outre Lons-le-Saulnier sont Dôle, 
Poligny et Saint-Claude. | 

Déle , au N.,estune jolie ville , agréablement 
située sur le Doubs,dans vne plaine fertile, Elle com- 
merce en grains; fer et vins. On remarque l’église 
Notre-Dame , le collège , un des plus beaux de 
France; la promenade magnifique appelée le Cours: 
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le canal du Rhin, qui commence au dessous deDôle, 
se lie à celui de Bourgogne , en s’abouchant avec 
lui , à St. Jean-de-Losne , Pop. 8,500 hab. 


 Salins est située an N, E, , an fond d’une gorge, 
= surla Furieuse „qui a sa source dans la ville même. 
“Les sources salées, d’où cette ville tire son nom, 
7 sont d’un produit considérable ,et méritent d’être 
vues. Le vin, la cire, le miel sont les objets de son 
commerce, On jouit dela montagne d’une superbe 
vue: on découvre le Mont-Blanc , les côtes de la 
Suisse et celle de la Bourgogne. Pop. 8,500 hab. 

Arbois , au N. E. , commerce en vins blanc qu'on 
estime, et a des papeteries.C’est la patrie du général 
Pichegru. Pop. 6, 400 hab, 

Poligny?, au N. E. , jolie ville qui fournit du sal- 
pêtre raffiné et du bon vin. Pop. 5,300 hab. 


Saint-Claude, au S. E. , au confluent de la Bienne 
et de Dison, fait un commerce considérable en 

bletterie, Elle a des filatures de coton , une fabri- 
que de papier et me clouterie. Elle fut réduite 
eu cendres, le 19 juin 1799. Pop. 3,500 hab. 

VENDÉE, — Ce département, au S. de celui de 
la Loire-Inférieure , tireson nom de la Vendée , 
qui y prend sa source, près de la Chataigneraie , et 
va se jeter dans l'océan Atlantique : elle est naviga- 
ble de Port-de-Boesse à la Sèvre-Niortaise, 


Bourbon-Vendée , ci-devant la Roche-sur-Fon, 
chef-liea , ville nouvelle qu’on rebâtit , et qui s’a- 
grandit considérablement. Sa population doit être 
portée à 10,000 habitans. Elle a trois places et des 
rues bien alignées. Diet, de Paris, 1081, S. O. 

Les sous-préf. sont, outre Bourbon-Vendée, Fon- 
tenay et les Sables d'Olonne, v | 

Fontenay-le-Comte, au S, E., et singe sur la 
Vendée. On y fabrique des toiles et des draps com= 
© mung, le physicien Brisson yestné. Pop. 6,600 hab. 
N Montaigu , au N, O, , sur la Maine , fourait-des 
grains, du sel, du bois , des bestiaux et des cuirs, 
Pop. 1,000 hab, 
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Les Sables d'Olonne, ville située an S. O. , avece 
un port sur océan Atlantique , commerce principa- 
lement en grains, bestiaux , chevaux et mulets.Pop. 
5,100 hab: 

DEUX-SEVRES:; — Ce département, à PE. de 
celui de la Vendée , prend sonnomde celui de deux 
rivières qui larrosent,dont Dune Ja sèvre-Nantaise,a 
sa source près Parthenay et se rend dans la Loire à 
Nantes ; et l’autre , la Sèvre-Niortaise , a sa source 
pe de Saint-Maixent , passe à Niort et se jette dans 
’océan Atlantique. 

Niort , chef-lieu , avec 2 tribanaux , est situé sur 
la Sèvre-Niortaise , qui , navigable jusq@'à la mer, 
ouvre à Ja ville une voie commode pour le débit de 
ses marchandises , qui consistent en blé, en farine 
eten laines. On a ouvert, en 1806, un canal de 
celte ville à La Rochelle, On y fabrique serges , 
EE , Calmoucks, droguets , cotonnades , toi- 
es, eaux-de-vie excellentes , vinaigre et peaux 
de chamois; et l’on y confit très bien l’angélique. 
C’est dans une prison de cette ville que madame de 
Maintenon naquit en 1635, On remarque l’église 
Notre-Dame ,les places St-Gelais et Martiale , les 
Secher D Pop. 17,000 hab. Dist, de Paris, 100 
eS. O. 

Les sous-préfectures, outre Niort, sont Bressuire , 

houars , Parthenay et Melle, 

Bressuire, au N., fabrique tiretaines de fil et 
laine , serges rases et drapées, basins, siamoises 
et toiles, Pop. 900 hab. 

Thouars, au N., sur une colline, au bord da 
Thouet , commerce en grains, chevaux et mulets, 
Pop. 2,000 hab. 

Parthenay, au N. E., sur le Thouet, fournit 
des grains, des bestiaux , des pinchinats et cal- 
moucks. Pop. 3,200 hab. 

Saint-Maixent, à PE., sur la Sèvre-Niortaise, 
fait un grand commerce en blé. Pop. 5,000. 

Melle , à PE., sur la Béronne, a des fabriques 
de serges et de droguels. Pop. 1,700. 
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VIENNE. — Ce département, à PE. de celui des 
Deux-Sèvres, tire son nom dela Vienne ; qui prend 
sa source sur les confins du département de la 
Creuse , coupe de VE. à l'O, celui de la Haute- 
Vienne , traverse celui de la Vienne da S. au N., 
reçoit ensuite la Creuse , et ya se jeter dans la 
Loire au-dessus de Saumur, Elle est navigable de 
Châtellerault à la Loire: 

Poiütiers,chef-lieu,etanparavant capitale du Poitou, 
estsitué an confluent du Clain et de la Boivre. 1 
renferme dansson enceinte beaucoup de jardins et 
de terres labourables, Les Romains y bâtirent un 
amphithéâtre et un magnifique aqueduc,dont on voit 
eneore des vestiges.Onremarque aussi la cathédrale, 
la promenade au pare,une des plus belles de la Fran- 
ce.Elle a 3 tribunaux dont une cour royale;un siège 
épiscopal , une académie , un collège , une société 
d’agriculture. L'on y fabrique serges, droguets,. 
étamines, raz, bonneterie, couvertures de lits. 
Elle commerce en laines , papiers , fer , vins, blé, 
chanvre , toiles et eaux-de-vie. Pop. 21,124 hab. 
Dist de Paris, 841.5, 0. 

Les sous-préfectures sont, outre Poitiers, London, 
Châtellerault , Civray et Montmorillon. ' 

Loudun , ap N. N.O., sur une montagne, com- 
mèrceen grains, vin, eāu-de-yie , chanvre , lin 
miel ,.cire, draps , serges , étamines et dentelles, 
Pop. 5,000 hab. $ 

Chételleruult, agréablement ‘situé au N. sur 
la Vienne , est renommé par sa coutellerie. Cette 
ville a des fabriques de serges et d’étamines, des 
blanchisseries pour la cire, et des tanneries. Pop, 
8,400 hab, ` 

Moncontour , au N. ©., sur la Dive, petite ville 
célèbre par la bataille gagnée par Henri II, sur 
Pamiral Coliguy, en 1569. — s 

Civray , àu S. , sur la Charente , ville peu consi- 
dérable, Pop. 1,500 hab. 

Montmorillon, au S. E., sûr la Gartempe, a un mo- 
nument antique, qui consiste en un temple octogone 
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revêtu d’un dôme également octogone et en briques: 
elle commerce en bœufs, toiles, camelots, serges 
et chapeaux, Pop. 3,000 hab. | 

HAUTE-VIENNE. — Ce département , au S. P 
de celui de la Vienne , prend son nom de la Vienne , 
qui le traverse de PE. à l'O. 

Limoges, chef-lieu , et auparavant capitale du 
da Limosin , situé sur la Vienne , a 3 tribuoaux , 
dont une cour royale, un siège épiscopal , une aga- 
démie, un collège,un hôtel de mounaies.Elle possède 
des manufactures de toiles, d’étoffes de laine et de 
coton , dedroguets , flanelles etsiamoises ; de mon- 
choirs , et de porcelaine ; des papeteries ; des for- 
ges, des tréfileries de fer, des blanchisseries de 
cireetdes lanneries. On remarque l’évèché , la 
place d'Orsay, les promenades de Tourny , de 
St Martial; on estime les chevanx de ses environs, 
Elle estla patrie du chancelier d’Aguesseau. Pop. 
21,000 hab, Dist de Paris ; 92 L.S. 

Les sous-préfectures, outre Limoges , sont Bellac, 
Rochechowart et Saiut-Yrieix. 

ellac , aa N. Ô., sur le f’incon, commerce en 
convertures delaine , draps, toiles, chapeanx , 
euirs el papiers. E 4:900 bah. 

Rochechouart, à VO, , prèsde Ja Vienne et de la 
source de laC'harente,a un château båti sur une mon- 
tagne „et des minės de fer dans son yoisinage. Pop. 
3,402 hab. d 

Saint-Yrieix, auS., surla Loue , commerce cn 
porcelaine., Denge et antimaine, Pop. 5,090 hab. 

CREUSE.= Ce département, à VE, de celui de la 
Haute-Vienne ; tiré son nom dela Creuse, qui y 
prendsa source au S., le traverse du S. E. au N. E., 
el vase jeter dans la Vienne, an-dessns de Chinon. 

Gueret , chef-lieu „êt auparavant, Copilule de 
Ta Marche , situé près dela Creuse, entre denx 
montagnes: Pop. 3,359bab; Dist. de Paris,112 h S. 

Les sous-prélectutts, outre Gueret, sont Boussac , 
Aubussonet Bourganeufs. < s 

Boussac , au N. E., près du Feiron etde la petite 
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Creuse, commerce en bésliaux. Pop: 600 hab. 
Aubusson ,au $, E, sur la Creuse , a une mā- 
nufacture de tapisseries de haute-lice et de hasse- 
lice , qui sont très-estimées : elle se font en soie s 
laine, coton et fil. Pop. 3,400 bab. y 

Bourganeuf , auS. , sur le Thorion , est une ville 
peu considérable et remarquable par wne ancienne 
tour que Zizim, frère de Bajazet , y fit bâtir vers la 
fin du 15° siècle. Pop. 2,000 hab. 

CORREZE. —Ce département, au S. de ceux de 
la Haute-Vienne et de la Creuse, tire:son nom dela 
Corrèze , qui y prend sa source , près de Meymac , 
le traversedu N. E, au S. O., et va se jeter dans la 
Dordogne. 

Tulles, chef-lieu, est situé an confluent de la Cor- 
rèze et du Solan, dans un pays environné.de monta- 
gnes et de précipices. Cette ville a 2 tribunaux, 
et fabrique des dentelles connues song le nom 
depoint de Tulles ; dés étoffes de laine, de Pean- 
de-vie , des liqueurs fines et de l'huile de noix 5 
elle a aussi nne manufacture d'armes à fen. Elle est 
la patrie da savant Baluzé. Pop. 9,100 hab. Diet 
de Paris , 115 L.-S. L 

Les sous-préfectures, outre Tulles , sont Ussel et 
Brives. | pit 

Ussel , an N. E, sur la Saesonne, commercé en 
chanvre, cire, toiles et pelleteries. Pop. 3,000 hals, 

Brives, autrefois surnommée la Gaillarde , öst. 
située an S. O. , sur la Corrèze dans une plaine fer. 
tile. Ses productions consistenten vins, châtaigner 
et hmile de noix. Elle fabrigae mouchoirs de poche , 
moussélines , gazes , siamoises ; elle a des blanchisz 
series de cire , des fabriques de bougies, et des 
forges dans son voisinage, Pop. 5,900 hab. 

ALLIER. — Ce département, au N, E. de celui 
de la Creuse, tire son nom de D Aller - qui prend sa 
source dans lé département de la-Hante-Loire, tire 
verse du S. au NR, ceux du Pay-du-Dôme et de Ala 
lier, va se jeter dans la Loire, au-dessons de Nel 
vers, et est navigablé pendant 8 à 9 mois de Vaus 
ude suivaut l'abondance des caux. ë 3 
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Moulins, chef-lieu, et auparavant capitale dn 
Pourbonnais , est agréablement situé sur (Aler, 
Ses rues sont bien payées,et ses maisons bien bâties. 
Elle n un collège où l’on voit le tombean de Henri 
JI, duc de Montmorency; des promenades char- 
mantes , et un pont, de 13 arches égales. Son com- 
merce consiste en rage, vins, fers, bois, charbon de 
terre, soie et contellerie qu'on estime, Elle a donné 
le jour au célèbre Vaaban et an maréchaux Villars 
et Berwick. Pop. 13,800 hab. Dist. de Paris, 701, S. 
Les sous-préfectures,outre Moulins, sont Montluçon, 
Cannätet la Palisse, 

Lourbon-l Archambault , à VO., est remarquable 
por ses bains. Pop. 2,500 hab. 

Montluçon, an S, O. sur le Cher, fournit des 
grains et du vin, Pop. 4,400 hab. 

Gannat , au S. y sur D Andelot , fait un grand com- 
merce de bestiaux, Pop. 5,000 hab. - 

La Palisse , au S.E., sur la Besbre , commerce 
en bie, chanvre et ole, Pop. 1,800 hab, 

Kichy ; su S., sur l'Allier , a des eaux miné- 
roléé très-estimées, Pop. 1,880 hab. 


FRANCE MÉRIDIONALE, 


CHARENTE-INFERIEURE.=—Ce département, 
au Sı. de ceux de la Vendée et des Deux-Sèvres , 
prend son. pom de la Charente, qui le travèrse ` 
de l'E. à PO, , ety termine son cours, en se jetant 
dans l'océan Atlantique , ‘au-dessous de Rochefort. 

La Rochelle ; cher lien ; auparavant capitale de 
l'Annis, situé surla mer, est bien bâti : une 
partie des maisons est soutenue par des arcades 
et des portiques; et la place du châteaa offre une des 
plos belles vues que Von puisse avoir.Le port est sûr 
et eommode. La Rochelle a un siège épiscopal , 2 
iribunaux - an hôtel dés monnaies. Ellees la patrie 
de Réaumur et de Dupaty. Elle fournit vin , eau- 
de-vie, sel; chanvre, graine de lin et de montarde. 
Onremarque la salle d'armes, le mail, d’où l’on dé- 
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couvre la mer etles îles d'Oléron et d'Aix , Le cn. 
binet d'histoire naturelle.Cette ville soutint, contre 
louis XIII , en 1627 , un siège mémorable , pendant 
lequel les habitans souffrirent courageusement une 
des plus horribles famines , dont l’histoire fasse 
mention; on yoit, lorsque la mer se retire, les restes 
de la fameuse digue dirigée par le cardinal de Ri- 
chelieu; elle était de 747 toises. Pop. 18,000 hab. 
Dist. de Paris, 1201, N. O. 

Les sous-préfectures , outre la Rochelle, sont 
Saintes, Rochefort, Saint-Jean-dAngely, Marennes 
et Jonzac. 

Saintes , au S. E. , Cette ville, auparavant Capi= 
tale de la Saintonge , est située surla Charente; 
elle conserve les restes d'un amphithéatre, et an are 
de triomphe en marbre blanc, Elle commerce ex 
blé , vin, eau-de-vie et laine , basin et faïence. 
Pop. 16,400 hab. 

Rochefort, au S. E., sar la Charente, à 5 
lieues de son embouchure, est une ville , belle et 
régulière, avec un port commode et défendu à Ven- 
trée dela rivière par plusieurs forts;elleaun chantier 
de construction , de vastes magasins, une place 
d'armes au centre de la ville, un arsenal et 
un magnifique hôpital. Cette ville commerce en 
vins, et eau-de-vie , sel et grains de toute espèce. 
Pop. 15,000 bab. 

Saint-Jean-d Angely, an S.E., sur la Boutonne, 
avec deux tribunaux, a les deux plus beaux moulins 
à poudre de la France.Elle fournit des eau-de-vie et 
des bois de construction, Pop. 5,400 hab. 

Marennes , auS., donne du sel de la première 
qualité, des vins, eau-de-vie > vinaigre, fèves. 
On pêche dans son voisinage des huîtres vertes qui 
sont fort estimées. Pop. 4,600 hab. 

Jonzac ,auS.E., sur la Seugne , commerce en 
vins et en chanvre. Pop. 2,500 hab, 

CHARENTE. — Ce département , à PE. de celui 
de la Charente-Inférieure , tire son nom de la Cha- 
renle, qui prend sa source dans le département 
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de la Haute-Viénne , à Charonat , arrose celui de 
la Charente , etest navigable d'Angoulême à la mer. 
On admire dans ce département, près de la Ro- 
chefoucaalt, les grottes de Rencogne et les gouffres 
de Bandiat, formés dans les rochers qui bordent 
les lits de la Pardonère ef du Bandiat, 
Angouléme , chef-lieu , etauparavant capitale de 
lAngoumois , sar la Charente , a un siège épiscopal, 
des manufaetureside lainage et de faïence.Elle com- 
merce en grains, vins , eau-de-vie , safran , graines 
de lin etde genièvre ; bois , fer , bestinax et sel P 
tvais ruisseaux alimentent 22 fabriques de papier. 
Elle a une salle de spectacle et de belles prome- 
nailes. P, 15,000 b. Diet, de Paris, 118 1, S. O. 
Les sous-préfectures,outre Angoulême , sont Rub- 
fec , Confolens , Cognac et Barbezieux. 
Ruffec, au N. sur D duch a dans son voisinage 
des minesde fer et des forges. Pop. 2,100 hab, 
Confolens, au N. E., sur la Vienne , produit des 
grains. Pop. 2,000 hab, | 
: Cognac; à l'O., sur ln Charente, fournit des 
eaux-de-vie très renomméeset de la faïence. Elle 
est célèbre pour ayoir donné le jour à François L°! 
Pop. 3,000 hal. ER 
Jarnac , à l'O. „est remarquable par la victoire 
remportée sur les Calvinistes, ea 1£69, par Henri, 
due Anjou, depuis Henri JIT. Le prince de 
Condé y fut tué de sang froid parMontesquiou, après 
avoir rendu les armes, Cette ville fait un grand com- 
merce d'ean-de- vie, | mn 
Barbezieux , au S, O., a des eaux minérales et 
des fabriques de toiles. Pop.2,000 hab. | 
PUY-DE-DOME, — Ce département , à | E. de 
celui dela Creuse , prend son nom de celui d’une 
moulagne qui se trouve auprès de Clermont : dans 
le langage du pays, Puy signifie montagne. ` ` 
Clermont, autrement Clermont-Ferrand,chef-lieu 
et auparavant capitale de l'Auvergne , situé an pied 
d’une montagne, entre l'Allier et le Bédat, est 
une grande ville, qui a un siège épiscopal et 2 tri 
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bananxzla plupart des raes sont étroites et les maisons 
fort sombres, On y voit une source pétrifiante, qui a 
insensiblement formé une muraille de plus de 140 
pes de long ; et haute de 15 à 20 pieds dans certains 


“endroits, avec un petit pont sous lequel passe la 


rivière de Tireraine. Clermont est la patrie de Pas- 
cal , célèbre mathématicien , et de Domat , habile 
jurisconsulte. Elle a des fabriques de papiers et de 
toiles : il s’y fait des pâtes d’abricets et de pommes 
les meilleures que l’on connaisse. Les environs four- 
nissent d’excellens fromages , connus sous le nom 
de fromages d'Auvergne. Pop. 30,359 hab. Dist, 
de Paris , 971.8. : | 

Lessous-préfectures,outre Clermont , sont Riom , 
Thiers , Issoire et Ambert. 

Riom, au N., sur une colline ,a Ztribunaux dont 
une courroyale et des eaux minérales Son com- 
merce consiste en toiles communes, épiceri es et 
quincaillerie. Pop. 13,000 hab, 

Aigue- Perse, au N, N. E, , est remarqnable par 
une fontaine , dont l’eau boût à gros bouillon et est 
froide au toacher.C’est la patrie de Michel de l'Hô- 

ital, célèbre chancelier de France , et de J, De- 
ille , le virgile Français. 

Thiers, à VE. , sur le penchant d'un coteau ,près 
dela Durolle , a des papeteries , des manufactures 
de ruban , de fil retors , et des fabriques de grosse 
quincaillerie. Pop, 10,600 hab. 

Issoire, au S., sur la Creuse, fabrique de la 
chaudronnerie. Pop.5,000 hab. 

Ambert, au S. O., sur la Dore , a des papeteries 
et des manufactures de camelot, rubans, lacets, 
jarretières , La: laine , toiles, étamines à pa- 
villon , dentelles en soie et fil. Pop. 6,000 hab, 5 

CANTAL. — Ce département, au S. O. de celui 
du Puy-de-Dôme ; prend son nom de celui de la 
principale montagne qui s’y trouve. 

Aurillac ; chet-lien , sur la Jourdane , avec 2 tri= 
bu naux, fournit du fromage, des bestiaux , des cuirs 
des dentelles , de la chandrounerie, Elle a une jolie 
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solle de spectacle et une belle promenade an cours 
de Monthion, P. 10,300 h. Dist, de Paris, 1301.$. 

Mauriac, au N. , près dela Dordogne, commerce 
en chevaux , bestiaux et lainages. Pop. 2,308 bab. 

Murat, au N. E. , sur l'Alagnon, commerce en 
fromage. Pop. 2,300 hab. 

Saint-Flour, à VE , sur la Bèze , a un siège épis- 
copal. Elle commerce en grains , mulets et chau- 
dronnerie, Pop. 5,000 hub. 

LOIRE. = Ce département , à l'E. de celui dn 
Puy-de-Dôme, prend son nom de la Loire , qui le 
traverse dn S, au N,, ét est navigable de Saint- 
Rambert à Ja mer. 

Montbrison,chef-lieu, sur le Vixezy , est une as- 
sez jolie ville, qui a une société d’agricaltare des 
eaux minérales dans son voisinage ; elle fabrique 
des toiles. P.5,218 h. Dist. de Paris, 1181 S. E. 

Les sous-préfectures , ontre Montbrison , sont 
Roanne et Saint-Etienne, 

Roanne , au N,, sur la Loire, qui commence à y 
porter bateau, est très commercante. On charge 
dans son port toutes les marchandises qui viennent 
de Lyon,et qui descendent à Paris par la Loire et par 
le canal de Briare. Elle a une manufacture de 
quincaillerie, et commerce en bois , planches, vins, 
lins , toiles , charbon de terre , coton filé ; on vient 
de construire dans cette ville un superbe pont de 
pierre. Pop. 7,000 hab. 

Saint-Etienne, au S. E., sur le Furand, doit à lex- 
cellente qualité de ses eaux pour la trempe , et aux 
mines de charbon qui ae trouvent dans son voisinage, 
Jagrande réputation dont jouissent ses manufactures 
d'armes à feu, armes blanches , coutellerie , quin- 
caillerie et serrnrerie, Elle fait un grand com- 
merce de ces objets , ainsi que de rubans de soie 
etde velours , qui se fabriquent dans la ville et dans 
les villages voisins. Pop.17,000 hab. 

RHONE. — Ce département , à PE. de celai de 
la Loire , prend son nom du Rhône , qui le borne à 
VE, dans une partie de sa longueur , et est naviga- 
ble, aiasi que la Saône, dont le confluent est à Lyon. 
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Lyon, chef-lieu, et auparavant capitale du Lyon- 
nais, est dans une position avantageuse pour le com- 
merce , au confluent de la Saône et du Rhône.Cette 
ville ancienne , grande , riche , belle, et une des 

lus considérables de la France, est en général bien 

Ate : mais les rues sont étroites; et le pavé qui con- 
siste en cailloux roulés et arrondis dans Les torrens , 
est incommode pour les gens de pied, On trouve 
encore danscette ville quelques vestiges des magni- 
fiques ouvrage dont les Romains l'avaient embelliez 
un nquéduc de 7 lieues d'étendue , les restes d’un 
ancien théâtre, d'un amphithéâtre ; des inscrip- 
tions , des mosaïques. On remarque la vue de Lyon, 
et des cours da Rhône et de la Saône , le grand hô- 
pital, la plus grande maison de Lyon : il n’a pas son 
pareilen France ; l’hôtel-de-ville , le bâtiment dit 
de Saint-Pierre , la selle de spectacle, la biblio- 
thèque publique , le pont Moraud en bois sur le 
Rhône, les nn des Terreaux et de Bellecour.Au 
milieu de cette dernière on doit rétablir la statue de 
Louis XIV. Elle a 3 tribunaux,dont une cour royales 
un siège archiépiscopal , un hôtel de monnaies ,une 
académie , un collège , une école vétérinaire, un 
athénée, , une société d'agriculture etune de mé- 
decine ; une bourse et un hôtel des monnaies. Elle 
fournit des grains de toute espèce, et des vinsexcel- 
lens , qni sont connus soas le nom de vins de rivage, 
et qui se reeueillent lelong duRhône et de la Saône. 
Ses manufactures d’étoffes de soie sont très renom- 
mées, Elle possède aussi des fabriques d’indiennes , 
rubans, DA er de soie detoute espèce ,' galons 
d’or et d'argent; de toiles peintes , de papiers 
peints ,passemens, gazes, crêpes, chapellerie , 
bas de soie, et autres ouvrages de bonneterie, 
Cette ville a donné le jour aux empereurs Claude 
et Marc-Aurèle , à Bernard de Jussieu, savant 
botaniste yà Montacla , profond mathématicien, 
à Tourette; Rozier , Bourgelat, Terrasson , Ber- 
gasse; aux sculpteñrs Coustou, Coysevoxet Audran. 
Gette ville souffrit beaucoup , en 1793, du siège 
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qu'elle soutint vaillamment contre les terroristes 
qui Pinondèrent de sang , après lavoir prise. Pops 
115,000 hab. Dist, de Paris, 211 l. S.E, Lat, N, 4 
45.58. Long. E. 2. 29, 9 

Il n’y a outre Lyon, qu’une sous-préfecture , qui 
est Villefranche. 

Villefranche , an N., sur le Morgon , a un tri- 
Dunal de commerce, Pop. 5,000 hab. 

Condrieu, au S., sur le Ahône, commerce en 
vins qu'on estime, Pop. 4,350 hab. 


ISÈRE. — Ce dépertement , au S. E. de celuif du 
Rhône , tire son nom de l'Isère qui prend sa source 
dans les Alpes , traverse le département de PJsère 
du N.E. au S.O., et se jette dans le Rhône au- 
dossus de Valence. IL fournit d’excellens fromages 
dits S'assenage. 


Grenoble , chef-lieu , et auparavant capitale da 
Dauphidé , sur l'Isère , est une ville ancienne et 
bien bâtie, qui a trois tribunaux , dont unè cour 
Gest, un siège épiscopal , une académie et un 
collège Elle fournit du bois de construction et de 
charpente : elle a des fabriques de toiles, de draps, 
de chapeaux, de gants de peaux d'ouvrages d’é- 
bénisterie , et d'ouvrages faits au tour, On remarque 
les jardins publics , les promenades, le musée , le 
cabinet d'histoire naturelle , la préfecture , le palais 
de justice. Elle possède une école d'artillerie}, un 
arsenal.Ses enyirons sont très pittoresques : les Alpes 
y paraissent plus belles qu'ailleurs. Cette ville est la 
patrie de Madame Tencin, de Condillac , de Mably , 
du poëte Bernard et de Vaucanson,Pop, 22,000 hab, 
Dist. de Paris, 140 l. S. E. 

Les sous-préfectures, outre Grenoble,sont Vienne, 
la Tour-du-Pin etSaint-Marcellin. 

Vienne , au N. O., surle Rhône , est une ville 
ancienne ; elle fabrique ratine, toiles communes 
et toiles à voiles ; elle a une papeterie et.une ver- 
rerie , desmartinets, fourneaux et laminoirs pour 
le cuivre, le fer etl’acier ; des fabriques de cartons 
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laminés et de papiers peints : on remarque le Tem- 
ple ou Maison Carrée. c’est dans son voisinage 
qu’on recueille les vins de Côte-Rotie Pop. 12,090 
habitant, 

La Tour-du-Pin , au N.,sur la Bourbe , est une 
ville peu considérable.. Pop. 1,500 hab. 

Saint-Marcellin , à VO. , est agréablement situé, 
près de l’/sère, dans une campagne fertile en kons 
vins. Cette ville commerce en soies écrues, Pop. 
3,000 hab, 

DROME., — Ce département, an S. de celui de 
l'Isère , tire son nom de la Drôme qui y prend sa 
source à P'E., le traverse de l'E. à PO, yetse jette 
dans le Rhône entre Valence et Viviers. 

Valence , ehef-lieu, sur le Rhône , ‘a un siège 
épiscopal, Le pape Pie VI y est mort en 1799. 
Elle a une mannfacture de toiles de coton, et com 
merce en grains, vins et papiers. On remarque 
la belle promenade dite le Champ de Mars, d’où 
Pon découvre une vue magnifique du Rhône ; le 
mausolée érigé à la mémoire du St. Ponlife. Pop, 
8,000 hab. Dist de Paris , 152.1, S. E. 

Les sons-préfectures , oulre Valence , sont Die, 
Montelimart et Nyons. 

Die, na S, E. sur la Drôme, fabrique des draps 
et du papier, Pop. 3,900 hab. f 

Montelimart , au S., au confluent du Roubion et 
de la Jabronne , commerce en serges, ralines, bou- 
neterie et cuirs, On vient de construire dans cette | 
ville un beau pont sur le Roubion, Pop. 6,300 hab , 

Nyons, au S,, sur P Aigues, a des eaux miné- 
Taleset fabrique des étoffes de laine et du sayon, 
On remarque le pont sur l’Aigues , d'ane seule ar- 
che de 20 toises de largeur Pop. 2,700 hab. 

HAUTES-AEPES. = Ce département, à PE, de 
celui dela Drôme , prend son nom d'une partie des 
Alpes qui le bornent à l'E, 

Gap , chef-lien, sur la Benne , fabrique de grosses 
éloffes de laine , telles que raz et cadiz , tissus mêlés 
de-soie, de laine et coton; chamoïserie, mé- 
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gisserie. Cette ville mal bâtie n’a de remarquable 
que le superbe monument du connétable Lesdi- 
guères. Pop. 8,600 habtitans. Dist. de Paris, 168 l. 

Les sous-préfectures, oulre Gap, sont , Briançon 
et Embrun. 

Briançon, au N. E., près dela Durance, ville 
forte avec un château construit sur un roc escarpé 
et joint à la ville par un pontadmirable. Elle a 
ùne filature de coton , une manufacture de cristaux 
et une fonderie de cuivre et de cloches Elle fabri- 
que clous, faux et faucilles, cotonnettes. Ses environs 
fournissent de Ja manne, qu'on recueille sur les feuil- 
les du mélèze,et on voit près de-là une roche percée 
qu’on appelle Pertuis-Rostang. Pop.3,000 hab. 

Embrun à VE., près de la Durance, est une 
ville forte, très ancienne, bâtie sur un roc escarpé, 

Pop. 3,000 hab. 

GIRONDE.— Ce département, au S. de celni de 
la Charente-Inférieure , prend son nom de la Gi- 
ronde qui l’arrose da S, E. au N. O., et qui est 
formée de la tGaronne ct de la Dordogne réunies an 
Bec-d’Ambès. Il produit d’excellens vins, qui sont 
connus sous le nom de vins de Bordeaux;des chan- 
vres , des pins qui fournissent le goudron et la téré- 
benthine. | 

Bordeaux , chef-lieu , et auparavant capitale de 
la Guyenne, est situé sur la Garonne. Son port, 
qui peut contenir 1,000 vaisseaux , est un des plus 
beaux et des plus commerçans de la France, Cette 
ville, une des plus anciennes, des plus grandes et des 
plus riches de la France , possède 3 tribunaux, dont 
une:cour royale; un siège Réi at ; une 
académie, un collège , plusieurs belles places, et 
de longs et de larges quais ; mais la plupart de 
ses rues sont étroites et mal percées. Son commerce 
consiste principalement en vins ; eaux-de-vie EA 
naigre , prunes, miel, châlaignes, résiné , gou- 
dron , térébenthine, chanvre, parlamerie, fraits 
confits, jambons et vivres de toute espèce: Elle 
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exporte en Amérique les productions du dépar- 
tement de la Giroude , et commerce avee PEs- ` 
pagne et l'Italie, Le canal de Langrnedoc procure 
à cette ville une communication très avantageuse 
avec la Méditerrannée. Elle a des raffineries de 
sucre , des fabriques d’eau-de-vie , d’anisette , de 
vinaigre, d’indienne , de bas et d’eaa forte; des ma- 
nufactures-de faience et de beau verre blanc , des 
corderies pour la marine, On remarque la biblio- 
thèque publique, la salle de spectacle du grand 
théâtre, une des plus belles de l'Europe ; le E 
royal, célui de la préfecture, les hôtels de la 
mairie, de la bourse , des douanes ; les églises 
Saint-André , Saint-Michel, Notre-Dame et Saint- 
Vincent de Paul, ornées des peintures à fresque 
du célèbre PBerenzagne ; les promenades au port, 
aux allées de Tourny , au jardio public, à la ‘place 
royale , aux allées des Amours, De la pointe de la 
Bastide , sur la rive droite de la Garonne , on jouit 
du plus beau point de vue et du spectacle Le plus 
magnifique. 

On travaille a faire un nouveau pont de 700 
pieds de long sur 40 de large. Cette ville est la 
patrie d’Ausone , Pun des plus célèbres poëles da 

+, siècle; de Girard da Haillan , historiographe 
de France , sous Charles IX ; de Berquin, En 1814 
elle ouvrit ses portes aux Anglais.Elle fut le théâtre’ 
de la guerre civile, en 1815: Pop. 100,000 bab. 
Dist. de Paris , 148 1.8. Lat, N.44. 50. 14. long. O. 
2, 54e 14e . 

Les souspréfectures,outre Bordeaux;sont Lesparre, 
Blaye , Libourne ; La Réole et Bazas. 

Lesparre, au N- N. O. , près de la Gironde , est 
nne ville peu considérable. Pop. 800 hab. 

Blaye , au N. par O., sur la Gironde , a un port 
très fréquenté, etune bonne citadelle, Cette ville 
commerce en grains, vins ,‘eaux-de-vie, bois de 
construction , toiles, draps, fer , charbon de terre, 
merrain à barriqnes , chanvre, goudron , hui e, 
savon , résine, pommes, noix et châlaignes, Pop. 


4,500 hab. 


254 EUROPE CENT. — FRANCE. a 


Coutras , au N, E., sar la Dronne, est remar- 
- quable par la victoire remportée, en 1587, par 
Henri IV , sur le duc de Joyeuse, qui y fut tué. 
Pop. 3,000 hab. 

Castillon, PE., sur la Dordogne , petite ville cé- 
lèbre par la grande victoire que les Français, sous 
Charles VII, remportèrent sur les Anglais en 145r 5 
le brave Talbot et son fils y furent tués. Pop. 
2,500 hab. 

La Brède , au S., bourg , est la patrie de Montes- 
quieu, Pop. 1,200 hab. ? 

Libourne, VE, par N. , au dessous du confluent 
de la Dordogne et de l'Isle , fournit grains, vins , 
Caux-de-vie, sel, merrain. Pop. 8,000 bab. 

La Réole , au S. E., sur la Garonne , commerce 
en blé , vins, eaux-de-die , bestiaux et cuirs, Pop. 
3,800 hab. 

Bazas, au S. E., sur un rocher , fournit du bois 
de construction, des cuirs et de la verrerie. Pop. 
4,200 hab, 

DORDOGNE. — Ce département , au N. E. de 
celui de la Gironde , tire son nom de la Dordogne 
qui prend sa source dans le département du Puy- 
de-Dôme , au pied du Mont-Dor , arrose ceux de 
la Corrèze et du Lot,traverse celui de la Dordogne, 
de VE, à PO., et, après avoir reçu la Corrèze et 
l'Isle, va se rendre dans la Garonne, nu Bec- 
d'Ambès, où Pune et l'autre réunies prennent le 
nom de ‘Gironde, qu'elle conservent jusqu'à ce 
qu’elles se jettent dans le golfe de Gascogne. La 
Dordogne et l'Isle sont navigables. ; 

Périgueux, chef-lieu , sur l’ Isle, avec 2 tribunaux, 
conserve des restes d’un amphithéâtre , et quelques 
autres monumens qui attestent son ancienneté. Elle 
commerce en châtaignes, volailles , truffes et pâtés 
de perdrix, dits pâtés de Périgueux. Les prome- 
nades hors la ville sont très agréables. Pop. 6,100 
hab, Dist. de Paris, 116 l#S. O. 

Les sous-préfectures,outre Périgueux , sont Nog- 
tron , KRiberac, Bergerac et Sarlat. 
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IVontron, au N., sur la Bandiat, a de nom- 
breuses tanneries. Pop., 2,600 hab- | 

Riberac, à PO., sur la Dronne, commerce en 
grains et en vins. Pop. 3,000 hab. 

Bergerac , au S. O., sur la Dordogne , avec deux 
tribanaux fournit des grains et des vins d’une 
excellente qualité: on y fabrique cuivre , drape- 
ries ,eau-de-vie, merrain et feuillard. P.8,700h. 

Sarlat ,au S. E., près de la Dordogne, com- 
merce en huile de noix. Pop., 5,000 hab. 

Le Bugue , au S. S. E., au-dessus du confluent de 
la Vezère et dela Dordogne , ville commerçante, a 
des edifices modernes et réguliers. Ses jardins 
sur la rivière sont fort agréables par leur point 
de vue. Elle est l’entrepôt des vins et des denrées 
des environs. À 2 l. de cette ville on -voit la fa- 
meuse grotte de Miremont, autrement appelée le 
T'rou de Granville. 

LOT-ET-GARONNE. = Ce département , au 
S. de celui de la Dordogne , prend son nom da 
Lot et de la Garonne, qui l’arrosent et sont navi- 
gables. f 

Agen, chef-lieu, sur la Garonne , a trois tri- 
bunaux , dont une cour royale ; un siège épiscopal 
et des restes de monumens antiques. Elle est la 
patrie de Joseph Scaliger ; elle fournit blé, vins, 
eaux-de-vie, chanvre , fraits et bestiaux. Elle a 
des manufactures de serges, toiles à voiles, in- 
diennes , molletons et couvertures de coton ; des 
fabriques d'amidon , de chandelles, de cuirs et 
de chaudronnerie. On remarqne la basilique de 
St. Caprais , l'ermitage , la préfecture, l'édifice 
du dépôt de mendicité, les promenades, On y a 
construit un pont de 13 arches, Pop», 11,000 hab. 
Dist. de Paris, 175 lieues S, O. 

Les sonspréfectures,outre Agen, sont Marmande, 
Villeneuve-d’Agen et Nérac. 

Marmande , au N.O., ville bien bâtie, avec 
de larges rues , sur la Garonne, fait un grand com- 


merce en grain, vins, caux-de-yie et prunes d’Ante. 
Pop. 5,600 hab. 
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Villeneuve-d’Agen , au N. E. ; sur le Lot, fonr- 
nit des grains et des bestiaux. Pop. , 5,000 hab, 

Nérac, au S.O., sur la Baise, commerce en 
bonneterie , ouvrages en cuir, vins et eaux-de- 
vie. Pop. 5,500 bab, ; 

Tonneins, au N.O.,sur laGaronne, fabrique du bon 
tabac,des cordages et des épingles. Elle CE, ou 
et belle place, dent une partie est une esplanade 
qui domine le cours de la Garonne. Pop. 6,000 hab. 

LOT. = Ce département, à l'E. de celui de 
Lot-et-Garonne, tire son nom du Lot qui prend sa 
source dans le département de la Lozère , au- 
dessus de Mende, arrose celui de l'Aveyron , tra- 
verse celui du Lot de l'E. à DO, et va se jeter dans 
la Garonne au-dessous d'Agen : il est navigable ainsi 
que la Garonne, 

Cahors , chef-lieu, sur le Lot, aun siège épis- 
copal et un collège. Il commerce en vins noirs, 
eaux-de-vie , huile de noix, truffes, chanvre , lin, 
draps , papier , faïence , épingles et verrerie, Elle 
est la patrie de Clément Marot , célèbre par ses 
poésies. Henri IV , la prit d'assaut, en 1580, au 
moyen des pétards,dont on fit usage pour la première 
fois. Pop. 12,000 hab. Dist. de Paris , 142 l, S. 

Les sous-préfectures , outre Cahors , sont Gour- 
dou et Figeac. 

Gourdon , au N., fabrique des toiles à voiles et 
commerce en vins et en noix. Pop. 3,700 hab, 

Figeac, au N, E., sur la Selle, commerce en 
farine , bestiaux et vin. Pop: 6,800 hab. 

AVEYRON. = Ce département, à PE. de celui du 
Lot , tire son nom de Aveyron, qui y prend sa 
source, près de Severac, le traverse de VE, à 
l'O, et va se joindre au Tara : il est navigable de 
Villefranche au Tarn. Tonte la partie septentrionale 
de ce département est formée par les prolonge- 
mens des montagnes du Cantal et des Cévennes ; 
l'on y fait d’excellens fromages dits de Roquefort. 

. Rhodès, chef-lieu , près le l'Aveyron, ville an- 
eicnùe , fabrique des étoffes de laiue , des toiles 
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et de la bougie. On remarque la situation de cette 
ville sur une haateur qui domine tout le départe- 
ment et plusieurs autres , la Cathédrale , avec son 
clocher qu'on découvre de 15 lieues , et la prome- 
nade attenante à ce bel édifice, Pop. 7,000 hab.Dist. 
de Paris, 1701, 8. 

Les sous-préfectures , ontre Rhodès , sont Espa- 
lion, Villefranche , Milhau et Saint-Afrique. 

Espalion, au N. E. , sur le Lot , a des fabriques 
de grosses étoffes. Pop. 2,600 hab. 

Villefranche ; à PO. , sur l'Aveyron, fait un assez 
grand commerce en toiles. Pop. 9,300 Lab. 

Milhau, an S. E. , près le Tarn, commerce en 
chapelleris , mégisserie , ganterie, bois de mer 
rain , amandes. Pop. 6,oc0 hab. 

Saint. Afrique , au S. E., sur la Sorgues , a des 
manufactores de draps, de ratine, cadis, tricot 
pour les troupes, molletons, On vient de cons- 
Vire dans cette ville un beau pont sur la Sorgues. 
Pop. 5,000 hab, | 

LANDES. — Ce département , au S. de celni de 
la Gironde , prend son nom de la stérilité de son 
terroir, 

Mont-de-Marsan , chef-lieu, an confluent de la 
Douze et du Midou, fournit du vin, de Peau- 
dé-vie, des draps, des courertores et des toiles 
à voiles. Cette ville possède des eanx minérales 
renommées et souveraines contre toutes les mala- 
dies de l'estomac et contre les obstructions de foie. 
Le Canal des Landes, commence à cette ville, sur 

a Douze, qui est navigable jusqu’à Bayonne. On 
vient de construire sur le Midou on E d'une 
seule arche, P. 4,40oh. Dist. de Paris, 1941. S. O. 

Les sous-préfectures, ontre Mont-de-Marsan,sont 
Daxet Saint-Sever. 

Dax, au S. O. , sur l’Ædour , commerce en 
grains, vins, bois de construction , planches de 
sapin , résine, brai et goudron. On voit au mi- 
lieu de cette ville un bassin large et profond, 
qui est toujours plein d’une eau presque bouillante : 
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Peau qui s'échappe de ce bassin va se perdre dans 
l'Adour. Cette ville est importante par sa position, 
parce qu’elle couvre un chemin par lequel on peut 
pénétrer de France en Espagne. Pop. 4.400 hab, 

Saint-Sever , an S., jolie ville, agréablement 
située sur lÆdour, commerce en vins, eau-de-vie 
et faiencerie. Pop. 5,800 hab. 

GERS. — Ce département, à FE. de celui des 
Landes , tire son non du Gers , qui prend sa source 
dans les Pyrénées , près de Lannemezan ; traverse 
le département du Gers du S.au N., et va se jeter 
dans la Garonne, auprès d'Agen. 

Auch, sur le Gers „chef-lieu, et auparavant ca- 
pitale de la Gascogne , offre un amphithéâtre dont 
a perspective est assez intéressante : c’est de-là 
qu’on découvre pour la première fois les Pyrennées; 
elle a des fabriques de lainages, de erépous, de cal- 
lemandes , de cadiz, de burats „ et d’étoffes fil 
et coton. Elle commerce en vins, laines et plu- . 
mes. On remarque la cathédrale , édifice gothique, 
la place et l’ancien palais archiépiscopal, Cette ville 
est la patrie du cardinal d’Ossat, Pop. 8,800 hab, 
Dist. de Paris, 190 l. S. O. 

Les sous-préfectures, outre Auch, sont Condom , 
Lectoure , Mirande et Lombès, 

Condom , au N. O., sur la Baise, ecommerce 
en blé, vin et eau-de-vie. Cette ville a donné le 
jour à Scipion Dupleix , historien de Frances; à 
Blaise de Montluc. Bossuet en a été évêque.P .7,900h, 

Lectoure , au N. , sur une montagne , au pied de 
laquelle coule le (Gers, offre le point de vne le 
plus pittoresque de la belle nature, Pop. 5,450 hab, 

Mirande , au S.O. , sur une montagne , sur la 
Baise, commerce en vins, eaux-de-vie et laines, 
Pop. 1,5co hab. 

Lombès , au S.E. ; est agréablement situé sur 
la Save. Pop. 1,469 hab. 

HAUTES-PYRÈNÉES.— Ce département, an S. 
de celui da Gers, prend son nom de ce que la 
partie des Pyrénées , qui le borne au S. et appelée 
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montagnes du Bigorre ; a plus d’élévation que celle 
qui borne lé département contigu. Plein de beautés 

e tout genre, il offre un spectacle digne de Dob- 
er vateur.Parmi les curiosités naturelles,on distingue 
hi chute vk à Gavaraie, les cavernes de glace, 
pic du Midiet le Mont-Perda, 

Tarbes , chef-lieu, situé dans une belle plaine ; 
ur l’ Adour , fabrique du papier , et est l’entrepôt 
u commerce du département. Cette ville, très 
ien bâtie, a des rues larges , bien percées, et 
arrosées par des eaux limpides. Les cadres des 
croisées et le seuil des portes sont en marbre , 
les toits converts en ardoises et les appartemens 
propres. Pop. 7,800 hab.Dist. de Paris, 2001. S, O. 

Les sous-préfectares, outre Tarbes, sont Baguères 
et Argelès. 

Bagnères , au S. , dans la vallée de Campan , sur 
PAdour , a des eaux minérales très renommées, des 
manufactures de papier, d'étoffes de laine, de 
toile de lin, d’étamines, detricots et de voiles ou 
crêpes. Ses rues sont grandes , bien pavées, et 
sans cesse arrosées par des eaux dérivées de PA- 
dour , qui y entretiennent la fraîcheur et la pro- 
preté. On remarque Les promenades , léglise 
Saint-Vincent, la salle de spectacle , l'hôpital et 
l'établissement de Frascati, où l’on trouve réunis 
tous les amusemens. Pop. 6,000 hab. 

Barèges ; au S. O., a anssi des eaux minérales 
qu’on estime, Pop. 1,900 hab. 

Argelès, au S. O., sur le Gave-de-Pau, est 
une yille peu considérable. Pop. 800 hab. 

BASSES-PYRÉNÉES.— Ce département, à l'O. 
de celui des Hautes-Pyrénées, prend son nom de 
ce que la partie des Pyrénées qui le borne au S. va 
en s’abaissant vers le golfe de Gascogne. 

Pau, chef-lieu , et auparavant capitale du Béarn, 
sur le Gave-de-Pau, qui se réanit au Gave-d’'Ole— 
ron , etse jette dans l'Adonr, au-dessus de Bayonne ; 
cette ville , assez bien bâtie, a 3 tribunaux, dont 
une cour royale; uue académie, un collège, et 
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des manufactures de draps, couvertures, toiles, 
mouchoirs et bonneterie. Elle commerce en jam- 
Dons dits de Bayonne, cuisses doie et vins. Henri 
"IV y est né, en 1553.Pop. 8,900 hab. Diet, de Paris, 
2001. S. O. 

Les sons-préfectures, outre Pau , sont Bayonne , 
Orthès, Mauléon , Oleron, 

Buyonne ; situé à FO., au confluent de la ZVive 
et l'Adour , à une lieue de la mer, est une ville 
forte, qui a un siège épiscopal et 2 tribunaus; quoi- 
que médiocrement grande , elle se distingue par 
son importance et sa richesse Comerciales Tes deux 
rivières la partagent en 3 parties ; le grand et le 
petit Bayonne sont entourés d'une vielle enceinte et 
ont chacun un petit château; sur une hauteur , qui 
commande les trois places, est construite la cita- 
delle. On remarque les allées marines d'où lon 
voit les cimes des Pyrénées et la mer; la place de 
Grammont, les travaux de la Barre-au-Boucaut , 
le château de Maracq. Les habitans de Bayonne 
vont à la pêche de la morue et de la baleine. Leur 
principal commerce consiste en vins, eaux-de-yie 
et jambons. Cette ville a des fabriques d’eaa-de- 
vie, de crême de tartre , de chocolat, des ver- 
reries et tanneries. L’eutrée da port de Bayonne de 
difficile accès vient d’être améliorée : les vaisseaux 
y sont en sûreté. Pop. 15,000 hab. 

Orihès, au N.O.,sur le Gave-de-Pau,fait un assez 
bon commerce en évirs , draps, toiles et mou- 
chairs. Pop. 6,760 hab. 

St-Jean de Luz, à VO., près de la mer , avec un 

ort très commode , fait un bon commerce. Non 
eg de là est la petite île des Faisans formée par 
la rivière Bidassoa, qui sépare la France de PEs- 
pagne. La paix des P ÿrénée y fut conclue en 1659. 
Pop. 3,000 hab, 

Saint-Jean-pied-de-port , à VO. S. O., sur la 
Nive, a une bonne citadelle. Pop. 1,300 hab. 

Mauléon, à l'O. p". S., sur le Guison, fournit 
du papier, Pop. 3,000 hab. 
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Oleron , an S. O., entre les ruisseaux d’Ossan 
ét d'Aspe, qui forment an bout de la ville le Gave- 
d'Oleron, commerce en vins, bestiaux , étoffe- 
et bas de laine. Pop. 5,200 hab. A 
HAUTE-LOIRE. = Ce département, à PE. de 
celui du Cantal, tire son nom de la Loire, qui 
prend sa source sur sa frontière méridionale et le 
traverse dn S. au N. 
Le Puy,chef-lieu, avec 2 tribunaux, est one grande 
ville , hätte en amphithéâtre sur la montagne d’4- 
nis. Elle a des fabriques de dentelles ; blondes, 
couvertures, étoffes de laine , toiles et faïence, 
Ses teintnres sont très-belles, On remarque la salle 
de spectacle , la promenade d’Espaly , à 200 toises 
de la ville , le rocher Saint-Michel, où Pon monte 
par 222 marches taillées dans le roe, Cette ville a 
donné le joar au cardinal de Polignac. Pop. 12,069 
hab. Dist. de Paris, 125 l. S. E. 


Les sous-préfectures, outre le Pay, sont Brioude et 
Yssengeaux. 

Brioude , au N. O., sur l'Allier, a un pont d’une 
seule arche, dont la étracture est admirable, Elle 
fabrique des toiles et des draps. Pop. 5,400 hab. 

Fssengeaur , au N. E. , sur le Lignon, a des fa- 
briques de dentelles et des tanneries. Pop. 8,200 h 

LOZERE. = Ce département, au S, de celui de 
la Haute-loire , prend son nom de celui d’une mon- 
tagne qui se trouve dans sa partie orientale. 

Mende, chef-lieu, sur le Lot, a un siège épis- 
copal, de belles fontaines et des fabriques de serge, 
cadis, connus sous le nom de serges de Mende. 
On remarque à la préfecture la galerie des tableaux 
peints par Benard , la flèche du clocher de la cathé= 
drale. Pop. 5,700 hab. Dist, de Paris, 140 l. S. E. 

Les sous-préfectures,outre Mende, sont Marvejols 
et Florac, 

Marvejols , agréablement sitné au N. O., au con: 
fluent de la Coulagne et du Coulagnet, a de bon- 

, nes manufactures d’étoffes de laine. P op. 3,600 hab, 


Florac, au S., au confluent du Z'arnon et de 
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la Mimence , fournit des grains et des toiles. Pop. 
7,900 hab. 

ARDECHE.= Ce département, à l'E. de ceux de 
la Haute-Loire et de la Lozère , tire son nom de 
l'Ardèche , qui, après y avoir pris sa source près 
de Saint-Etienne-de-Lugdarès , y coule de l'O. à 
VE, , et se jette dans le Rhône. Cette rivière forme 
unè cataracte , en se précipitant da haut d’une ro- 
che appelée Ray-Pic. L’Ardêche offre une. autre 
singularité ; c’est celle dp Pont-d'Arc , formé par 
deux haules montagnes, coupées à pic, reserrant à 
droite et à ganche la rivière ; on remarque aussi 


Le 


dans ce département les rochers de Auoms,bourg sur ` 


l’Ardéche, la grotte de Falon , les boules basalti- 
ques de: Pradelles, 

Privas , chef-lieu, sur l’Ouvèse , a des manu- 
factures d’étoffes de soie et de laine , de chapeaux, 
de cuirs et de mégisserie, Elle commerce en mar- 
rons, Pop, Zei hab. Dist. de Paris, 1501. S. E, 

Les sous-préfectures, outre Privas sont Tournon 
et PArgentière. 

Annonay , au N., sur la Dieume, fournit de la 
belle soie et des papiers renommés. On y fabrique 
aussi des ratines, des rubans, des cuirs et de la 
bonneterie, Pop. 5,500 hab. 

Tournon, au N. E., sur le Rhône, commerce 
on bois, vins dits de l’Æermitage ,et soie, Pop. 
3,400 hab, 

L'Argentière , ap S. O., commerce en vin ct 
en soie. Pop. 1,700. d 

GARD Ce département, an S. de celui de DAr- 
dèche , tire sonnom du Gard où Gardon , qui prend 
ga source dans le département de Ja Lozère, tra- 
verse celui du Gard du N. O. au S. E., et se jette 
dans le Rhône au-dessus de Beaucaire. 

Nimes , chef-lieu, est agréablement situé dans 
une plaine fertile, Cette ville conserve encore plu- 
sieurs monumens antiques, qui sont dignes d’admi- 
ration : tels que Pamphithéâtre, qu'on appelle les 
Arènes ; le bâliment nommé la Aaison carrée, Ou 
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distingne nussi le palais de justice, le cabinet d'his- 
toire naturelle et les promenades, Nimes a 3 tri- 
bunnux, dont une eour royale ; me académie et un 

. collège , des manufactures d’étoffes de soie, mou- 

“choirs de soie et coton, burats, bas de soie; de 

ps , de galons et de tricots. Cette ville (ut un 
sanglant théâtre de réaction , en 1815. Pop. 40,800 
hab. Dist. de Paris, 1721, S, E. 

Près de Nimes, au N,, est le pont da Gard, qui 
a été bâti par une colonie romaine , pour conduire 
leaa d'une montagne à une antre, Cet aqueduc a 
174 pieds de haut, et 723 pieds de long, 

Les sons-préfectares, outre Nimes; sont Alais, Le 
Viganet Uzès. 

Alais, au N. O., sur le Gardon, fait un grand 
commerce en soie, et a des manufactures de ru- 
Jans et bas de soie , une verrerie considérable et 
des eaux minérales, Pop. 9,000 hab. 

Le Vigan, au N. ©., près de PAre, a des fas 
briques de bas de soie. Pop. 3,800 hab. 

Uzès, au N. p". E., près l'Æuson, commerce en 
huile, vin, soie , bas de soie, draperies et carton, 
Pop. 6,200 hab. 

Pont-St.-Esprit, au N, N. E. , sur le Rhône , est 
renommé par son pont un des plus beaux de l'En- 
rope:ila 420 toises de long et 26 arches sil fut 
commencé en 1205 et bâti da produit des offrandes 
qu'on faisait alors à un petit oratoire dédié an 
Saint-Esprit. Pop. 4500 hab. 

| Beaucaire , à VE., sur le Rhône, est connue 
par sa foire la plus célèbre de l'Europe, qui se tient 
tous les ans, le 22 juillet. Pop.8,000 hab. 

Aigues=Mortes, an S. S. O., petite ville à 3, 
lieues de la mer, autrefois port où St.-Louis s'em- 
barqua deux fois pour la Terre-Sainte ; on a cons- 
trait un nouveau Pont aw point de réunion des 4 
canaux, Pop. 2,809 haly. 

HERAULT, — Ce département, au S, O, de ce- 

Jet du Gard, tire son nom de l'Hérault, qui prend 
ga source dans le département du Gard , traverse 
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celui de l'Hérault, du N. au S., etce jette dans le 
golfe de Lyon, SE d'Agde, Il produit des vins 
excellens , parmi lesquels on distingue les muscat(s 
de Lunel et de Frontignan. j 

Montpellier , chef-lieu , est une belle ville , qui 
a 3 tribunaux, dont une cour royale; un siège épis- 
copal , une académie et an collège. Elle commerce 
en vin, eau-de-vie , esprit-de-vin, vert-de-gris, 
huile d'olive, sie et garance. Elle a des manu- 
factures d’étoffes de laine, couvertures de diffé- 
rentes espèces, mousselines , toiles de coton , sìa- 
moises et mouchoirs ; des fabriques de parfums, 
liqueurs, eaa-forte, huile de vitriol, vert-de-gris , 
et des tanneries: On remarque plusieurs édifices 
et curiosités , dont les principales sont l’église St. 
Pierre; la bourse , la citadelle , l'école de medé- 
cine, la salle anatomique, la maison du gouverne- 
ment , le théâtre. On admire la place du Perrou, 
qui est peut-être la seule au monde où il wy ait pas 
de maison, et la belle porte de cette place d’où 
Fon découvre par un temps clair la Méditerranée , 
les montagnes du Roussillon et les Pyrénées. Cette 
ville possède ane salle de spectacle , un” athénée 
très-fréquenté, des promenades ct un Uès-riche 
jardin des plantes. Narcisse „la fille du célèbre 
Young, est enterrée dans cette ville; et on vientde 
Jui élever or. monument, Les environs de Montpel- 
lier méritent d’être vus , surtout le Persol, le pont 
de Juvenal , les grottes de Ganges Pop. 32,000 
Lab. DistAde Paris, 186 1. S. 

Les sous-préfectures, outre Montpellier, sont Lo- 
dève , Saint-Pons et Béziers, 

Lodève , à VO. sur Ergue, a des manufac- 
tures de draps pour l’habillement des troupes. 
C'est la patrie da cardinal Fleury , précepteur de 
Louis XV. Pop. 7,800 hab, 

Saint-Pons , au S. O., sur la Jaure, dans un val- 
Jon entouré de montagnes, commerce en draps dits 
lopdrins second$ , et a dans son voisinage de belles 
sarrières de marbre. Pop. 4,500 hab, 


H 
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Pezenas , à VO. S. O., près de l’ÆZérault, fait un 


randcommerce en vins, eau-de-vie, amande , huile 
d'olieanéiré gaudes, raisins secs et figues, câpres, 
cendres gravelées , soude , coton , toiles et mou- 
choirs. Elle a des fabriques de savon, de cuirs e 
“de vert-de-gris. On y voit de charmantes promenades 
* et des environs superbes. Pop. 8,000 hab. 

Béziers , au S. O., est agréablement situé 
sur une colline , près de l'Orbe et du canal royal , 
à 31. de la mer. Elle a des fabriques d’eau-de- 
vie, esprit-de-vin, draps , bas de soie. Elle est la 
patrie de Riquet , entrepreneur du canal du Langue- 
doc. Cette ville jouit d’un si beau élimatet d’un site si 
admirable,qu'on dit que si Diea voulait habiter sur la 
terre,ce serait la ville de Béziers qu'il choisirait pour 
son séjour, Pop, 15,500 hab. | 

AUDE. = Ce département , au S. O. de celui de 
l’'Héraalt, tire son nom de l'Aude , qui prend sa 
source dans le département des Pyrénées-Orien. 
tales, arrose celui de l'Aude du S. au N. E., va se 
jeter dans le golfe de Lyon,entre Narbonne et Agde, 
etest navigable de Narbonne à la Méditerrannée. Le 
canal Royal appelé aussi du Midi,ou du Languedoc, 
traverse ce département presque dans sa plus grande 
largeur. 

Carcassonne , chef-lieu , ville ancienne et consi- 
dérable, sur an canal qui communique à celui da 
Midi, est divisée en 2 parties,la haute qu’on nomme 
la cité , et la basse bien bâtie avec desrues tirées an 
cordeau, et qui se coupent à angles droits : elle a un 
siège épiscopal, et commerce en grains, vins, 
eau-de-vie , fruits, cuirs, savons , papiers , toiles, 
draps, molletons, couvertures de laine et bonne. 
erie, Elle estla patrie de Fabre d'Eglantine, Pop. 
5,000 hab. Dist. de Paris, ror I, S. 
Les sous-préfectures, ontre Carcassonne, sont 
astelnaudary , Limoux et Narbonne, 
Castelnaudary , au N. O., sur le canal Royal 
H d D LH 
vee deux tribunaux, fabrique des draps et 
es cuirs. Cette ville est célèbre par h dé- 


12 


266 EUROPE CENT. FRANCE. 


route d’une armée de rebelles commandée par 
Gaston, duc d'Orléans, en 1632. Le duc de Mont- 
morency y fut pris et ensuite décapité. P. 9,000 h. 

Limoux , au S., sur l’ Aude , commerce en vins, 
fer et draps. Pop. 5,150 hab. 

Narbonne, à P'E., près de la mer, et sur nn canal, 
fournit du vin, du miel excellent , de l’huile, de 
Veau-de-vie , de l’esprit-de-vin , du.vert-de-gris, 
de la soie, des cuirs , des draps et de la bonneterie. 
On remarque la cathédrale et les promenades. Pop. 
9,000 bab, | 

TARN.— Ce département , au N. de celai de 
PAude , tire son nom du Tarn, qui prend sa source 
dans le département de la Lozère , traverse ceux de 
l'Aveyron et du Tarn , va se jeter dans la Garonne, 
au-dessous de Montauban, et est navigable. de 
Gaillac à la Garonne. 

Alby , chef-lieu, sur le Tarn avec 2 tribunaux, 
fabrique molleton , couvertures de coton, toi- 
les de fil et de coton , chapeaux;,toiles d'emballage, 
linge de table et bougie estimée, On admire (e, 
glise de St, Cécile , l'hôtel de la préfecture - et 
l'hôpital St. Jacques. C’est la patrie de l'infortané 
Lapeyrouse.Pop.9,000 hab. Dist. de Paris, 18o1.$. 

Les sous-préfectures , outre Alby, sont Gaillac, 
Lavaur et Castres. 

Gaillac, à VO. , sur le Tarn, fait nn grand com- 
merce en vins d’une excellente qualité. P.6,400 b 

Lavaur, an DO. sur l’ÆAgout,a des manufactures 
d’étoffes de soie pour meuble. Pop. 6,200 hab. | 

Castres, au S,, sur D Agout, fabrique ralines, cou | 
vertares, mollelon ,, flanelles, bonneterie, pa 
piers, peaux de chamois, colle forte et parche- 
mins. Cette ville a donné le jour à Dacier, célèbre 
helléniste , dont le nom est encore plus immortalis 

ar les travaux de sa famme; et à Rapin Thoyrss: 
Baaeëte Pop, 15,400 hab. 4 

TARN-ET-GARONNE. =. Ce département : ` 
FE, de celui du Tarn , prend son nom du 'Farn et de 
Ja Garônne , qui le traversent da S-E an N-O. 

Montauban, chef-lieu,sur le Tarn, qui divise cell? 
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ville’ en trois quartiers et lui procure un grand 
avantage pour le commerce, par sa communica- 
tion avec le canal du Midi et la Médilerrannée. Elle 
est en- géuéral bien bâtie et d’une très-graude 
propreté; on y respire un air sain : tous les 
environs et son site offrent les plus beaux 
points de vue ; sur la plate forme l’on découvre 
dans un beau jour les Pyrénées à 50 L; elle fabrique 
étoffes de laine , coton et soie , bas de soie, toile 
de coton, cuirs, tabac, savon, amidon et faience. 
Pop. 25,400 hab. Elle a donné le jour à le Franc de 
Pompignan. Dist, de Paris 160 l. S. 

Les sous-préfectures, outre Montauban, sont 
Castel-Sarrasin et Moissac. 

Castel-Sarrasin, à PO., près de la Garonne , fa- 
brique des étoffes de laine , telles que serges et ca- 
dis. Pop. 6,100 hab. 

Moissac , àl'O.N. O. , sur le Tarn, commerce 
en huile , minot oufarine très fine , safran et vin. 
Pop.r,000 hab. 

HAUTE-GARONNE, — Ce département , au S. 
O. de celui da Tarn , tire son nom de la Garonne, 
qui, après avoir pris sa source dans les Pyrénées, 
le traverse dans presque toute sa longueur , et est 
navigable de Muret à la mer. 

C'est dans ce département, an N.O. de Tou- 
louse , que commence le célèbre canal du Midi , 
anciennement nommé canal duLanguedoc .Ce canal, 
qui fait le plus grand honneur à la France , est di- 
gne d’être cité à coté des monumens de l’ancienne 

ome, Il offre unecommuuication entre les deux 
mers, l'Océan et la Méditerrannée. : 

Toulouse , chef-lieu, et auparavant capitale du 
Languedoc , est une ancienne et grande ville, si- 
tuée sur la Garonne, près de l'endroit où se ter- 
mine le canal da Langnedoc. Son hôtel-de-ville j 
décoré du nom de Capitole, est un des plus magni- 
fiques de la France, Toulouse a 3 tribunaux, dont 
une cour royale ; an siège archiépiscopal, un hôtel 
des monnaies, une académie et un collège, Elle est 
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la patrie de Cujas, fameux jurisconsulte , et de Camia 
pistron, auteur tragique. Elle fournit blé, vin, bois, 
soie etlaines, Elle a des manufactures de draps fins, 
d’étoffes de soie pour meubles , de gazes pour robes, 
de toiles peintes , de couvertures en laine et en 
coton.On admire la cathédrale, les places, le moulin 
de Basacle , les promenades et le pont, an des plus 
beaux de l’Europe ; à environ + l.de la ville , le 
canal se réanit à la Garonne. Le maréchal Soult, en 
défendant cette ville, en 18r4,battit l’armée Anglaise 
trois fois plus forte que la sieune. Pop. 51,200 hab. 
Dist. de Paris H 169 l. S. O, . 

Les sons-préfectures,outre Toulouse,sont Muret , 
Saint-Gaudens et Villefrauche. 

Muret,au S. S.O., au confluent de la Garonne et 
de la Longe, fabrique des draps. Son ancienne 
cathédrale est remarquable par la stracture de son 
clocher, Pop. 3,150 hab. 

Saint-Gaudens „au S. O., près de la Garonne, 
commerce en grains , cadis , burats et bas de fil. 
Pop. 4,150 hab, 

Villefranche, au S.E., sur le canal du Midi, com- 
merce en vin et soie, Elle possède des fabriques de 
toiles de coton , de bonneterie ; des filatures de co- 
ton, des teintureries , des tanneries , des épingleries 
ctraffineries de salpêtre. Pop. 2,000 hab, 

ARRIEGE — Ce département , au S.E, de celui 
de la Haute-Garonne , tire son nom de l’Arriège, 
qui prend sa source dans les Pyrénées , traverse le 
département de l’Arriège du S. au N. , et va se jeter 
dans la Garonne , an- dessus de Toulouse. 

Foix , chef-lieu, et Anparavant capitale du comté 
dn même nom, sur l’Ærriège; commerce en bes- 
tiaux , fer, marbre , liège , poixet térébenthine, 
Pop. 3,900 bab. Dist, de Paris, 1901. S, 

Les sous-préfectures, outre Foix, sont Pamiers, 
et Saint-Girons. 

Pamiers , situé au N., sur. l’Arriège , dans une 
plaine fertile, a daus son voisinage des eaux miné- 
rales , et fournit des bestiaux , du beurre , du Dro: 
mage et du savon. Pop. 5,300 hab, 
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Mirepoix , au N. E. , sur le Lers , a des manufac- 
tures de gros draps et de serges ; on remarque le 
clocher gothique de l’église pin et an beau 
pont de 7 arches plates. Pop: 3,000 hab. 

Saint-Girons , à PO., sur le Salat, commerce en 
bestiaux , en toile et en laine. Pop.2,500 hab. 

PYRENÉES-ORIENTALES.—Ce département, 
au S, E. de celui de l’Arriège, prend son nom de 
ce que la partie des Pyrénées qui le borneauS, , 
està PE, des autres parties. R 

Perpignan,chef-lieu , et auparavant capitale du 
Roussillon , surle Fet, est défendu par une bonne 
citadelle, et est situé partie dans une plaine et partie 
sur une colline. Elle commerce en vins, eau-de-vie, 
grains , fruits de toute espèce, laines fines, soies , 
huile, miel et soude. Elle a des manufactures de 
lainages et de dentelles, et un grand nombre de for- 
ges. Pop. 12,301 hab, Dist. de Paris, 227. 1.8, 

Les sous-préfectures , outre Perpignan, sont Ceret 
et Prades. 

Salces , au N.,entre des montagnes, près, de 
l'étang de Leucate, esl renommé par son excel- 
lent vin blanc, connu sous le nom de Macabeu, 
dont la réputation balance celle du Tokai. 

Rivesaltes, au N. N. O., sur la G/y, fournit des 
vins muscats qui sont renommés, Pop. 1,900 hab. 

Ceret, au S. O., sur le Tech, a un pont d'une 
seule arche , dont la construction est très hardie. 
Pop. 2,400 hab. 

Prades , au S. O., sur le Tet, est une jolie 
ville, qui fabrique des bonnets de laine pour le 
Levant. Pop. 2,300 hab, 

VAUCLUSE. — Ce département,au S. de celui 
de la Drôme, prend son nom d’une fontaine qui 
s’y trouve ; et qui est devenue célèbre par ses 
beautés naturelles, 

Avignon, chef-lieu , et auparavant capitale du 
comtat du même nom, est une belle ville située 
sur le Rhône , avec un siège épiscopal , un collège, 
uue société littéraire , et deux tribunaux. Toutes 
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ses maisons sont constrüites en pierres de taille ; et 
lon y voit un grand nombre de beaux édifices, 
parmi lesquels on remarque l’ancienne cathédrale; 
on jouit de la Roque ou du plateau, près de cette 
église d’une vue délicieuse; l'église des ci-devant 
Célestins,où le tombeau de la belleLaure,chantée par 
Pétrarque; les voûtes,casernes,le muséum, Cette ville 
commerce en vin, eau-de-vie,eau-forte,huile,graine 
de luzerne , racines de garance , fruits secs, aman- 
des , parfums, miel, cire, safran, soie, laine et 
drogues médicinales. Elle a une fonderie impor- 
tanté où l’on coulé, martèle et lamine le fer, le 
cuivre et le plomb ; des fabriques de vert-de- 
gris ét d'acide nitrique , une raffinerie de sal- 
pêtre , des manufactures d’étoffes de soie. C’est la 
patrie du brave Crillon et du chevalier Folard. 
On vient de construire , sur les deux bras du 
Rhône , entre Avignon et Villeneuve , un beau pont 
en charpente. P. 24,0c0 h., D. de Paris, 175 1. S.E. 

Les sous-préfectures, outre Avignon, sont Orange, 
Carpentras et Apt, 

Orange , situé au N., dans une plaine fertile, 
près l’Aigues , a de beaux restes de monumens 
antiques , un arc de triomphe érigé en mémoire 
de la victoire remportée sur lesCimbres par Marius 
et Catulus, les traces d’un aqueduc , ouvrages des 
Romains , le cirque sur la montagne. Elle fournit 
au commerce les mêmes objets qu'Avignon, et 
fabrique des draps et des toiles peintes. P. 7,200 h, 

Carpentras , auparavant capitale du comtat Ve- 
naïissin, au N. E. sur P Auzon , au pied da Mont- 
Ventoux , est bien bâtie. On admire sa tour , les 
halles, l’'aqueduc, l’église cathédrale et Ja biblio- 
thèque publique. Elle commerce en vin, eau-de- 
vie, eau-forte , huile , miel, cire , savon , safran, 
soie et fruits. Pop. 8,500 hab, 

Apt, à PE., sur le Calavon , a des restes de mo- 
nuwmens ontiqies. Elle fournit des froits, de la bou- 
gie, des cuirs, des lainages, des soieries et des 
confilures renommées, Pop. 4,700 hab. 
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Cavaillon, au S. E. , près de la Durance, dans un 
territoire fertile et très agréable , est renommé 
pour les mejons. On remarque Pare de triomphe et 
> l’hôtel-de-ville. Pop. 5,700 hab. `, 
… BASSES-ALPES. — Ce département, à VE, de 
celui de Vaucluse, prend son nom de ce que les 
Alpes y sont moins élevées que dáns Le département 
contigu, 
` Digne, chef-lieu, sur la Bléonne, a un siège épis- 
copal , et des eaux minéráles dans son voisinage. 
Elle commerce en fruits secs, cire jaune, miel 
blanc , lainés recherchées, graine de trèfle, luzerne, 
chanvre , toile et vermicelle. Pop.3,325 hab, Dist. 
de Paris, 190 L SE, 
Les sous-préfectures,outre Digne,sont Sisteron, 
Barcelonnette , Forcalquier et Castellane. 
Sisteron , au N.O., surla Durance , a une bonne 
citadelle , et ane papeterie. Pop. 3,900 hab. 
Barcelonnette, au N. E., sur V Ubaye, commerce 
en grains et en moutons; elle fabrique des cadis et 
pelites draperies, Pop, ‘2,200 hab. 
Forcalquier, au S, O., sur une montagne, fournit 
du vin, des fruits, de l'huile et des cadis. P. 2,500 he 
Castellane , au S. È., surle Verdon, fabrique des 
étoffes de laine , et commerce en fruits secs et pru- 
neaux qui portent son nom, Pop. 1.900 hab. 
BOUCHES-DU-RHONE, = Ce département, an 
S. de celui de Vaucluse, prend son nom de ce que 
le Rhône y termine son cours, en se jetant dans le 
golfe de Lyon par plusieurs embouchures, 
Marseille, chef-lieu, sur la Méditerranée , est 
une ville très ancienne, qui doit sa fondation à une 
colonie de Phocéens, Elle se trouve aujourd’hui di- 
visée en ville vieille et en ville neuve : la première 
est construite sur le penchant dane montagne éle- 
vée; la seconde a des rues régulières et de très 
Mu, beaux édifices. Marseille , située au fond d’un golfe 
” couvert et défendu par plusieurs îles, a un des plas 
vastes et dés meilleurs ports de la Méditerranée, 
Elle possède un hôtel des monnaies, une académie et 
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un collège ; des fabriques de toiles peintes, cha. 
peaux et bonnets; des verreries , des fabriques de 
porcelaine, de faience , maroquin , vitriol , nitre, 
alun, bouchons de liège et savon; des raffineries 
de sucre , des blanchisseries de cire , des manu- 
factures de corail , de tapisseries à la détrempe 
et à l’huile. On remarque l’hôtel-de-ville , la bourse, 
l'église cathédrale, les ci-devant Carmes, l’arsénal, 
la salle de spectacle, une des plus belles de la 
France ; la salle de concert, l'hôpital, St. Victor, 
l'église inférieure, les tombeaux antiques, le cloître 
bâti d'anciens édifices sacrés et profanes; la co- 
Îonne élevée en 1802, en mémoire des secours 
obtenus par le pape pendant la peste de 1720; 
le lazaret , le château d’If, les promenades ; le 
coup-d’œil de la porte d’Aix à la porte de Rome est 
unique au monde. On admire aussi le port et le 
quai qui le borde. Son commerce embrasse en 
temps de paix, lesproductions des pays méridionaux 
de la France, des Echelles du Levant, des côtes 
d'Afrique , de l'Italie, de l'Espagne et des autres 
parties du monde.Cette ville a donné le jour àDurfé, 
romancier , au père Plumier , célèbre botaniste , 
au célèbre Puget, architecte , sculpteur et peintre, 
à Massillon , au père Croiset, à Dumarsais et à 
Dulart , auteur des merveilles de la nature. Pop. 
210,000 hab. Dist. de Darts, 2001. 5 E. lat. N. 43. 
17. 49. Long. E.3, 2, o. | 

Les sous-préfectures, outre Marseille, sont Taras- 
con et Aix, 

Tarascon, au N.O., sur le Rhône, ville an- 
cienne et jolie, avec deux tribuuaux, est vis-à-vis 
Beaucaire, Elle commerce en grains , vin, eru-de- 
vie, huile, graine de luzerne , amidon , étoffes de 
soie et de laine , bonneterie, Pop. 10,200 hab, 

Arles , au N. O. , sur le Rhône, a conservé beau- 
coup de monumens antiques : on y voit des restes 
d’an amphithéâtre de forme ovale , qui paroît avoir 
été bâti par Jiles-César ; des ruines de deux tem- 
ples, d’un arc de triomphe et d’un grand nombre 
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de tombeaux. L'empereur Constantin y bâtit un pa- 
lais dont la tour s'appelle aujourd’hui le Chéteau 
de la Trouille. Elle commerce en blé, vin, fruits, 
pue > manne , savon , bestiaux , cuirs et lainages. 
“Cette ville est la patrie des frères Vanloo , peintres 

“célèbres, de Mirabeau; près de celte ville les 
troupes réunies de Clovis, roi de France , et de 
Gondebaud , roi de Bourgogne , furent défaites en 
1510, par Ibba, général du célèbre Théodoric, roi 
des Ostrogoths. Pop. 22,000 hab, 


Près d'Arles, au S. se trouve l'ile de la Camar- 
gue , formée par le Rhône et la plaine dela Crau 3 
dans cette île l’on élève de beaux chevaux, 


Aix, auparavant capitale de la Provence , est 
située au N., dans une grande plaine, près de la 
rivière d’Æ’re. Cette ville a une cour royale, une 
école de droit et un siège archiépiscopal. Dans un 
de ses foubourgs sont des eaux minérales, d’où elle 
a pris son nom, Bes productions consistent en vins, 
eaux-de-vie, huile d'olive , soie, amandes, raisins 
et autres fruits secs ; vermicelle, semouille et truffes 
marinées, Elle a des fabriques de soie, de velours 
de soie , de ratines, de draps, de molletons, gazes 
et indiennes: des filatures de coton, et des fabri- 
ques de quincaillerie. On remarque ses rues, son 
cours orné de belles fontaines , la tour de Phor- 
loge avec sa sonnerie , la fontaine de la place des 
Prêcheurs, avec son obélisque, la cathédrale, le mo- 
nument de M. Sec. Cette ville est la patrie du sa- 
vant Peyress, du marquis d'Argens , de Brueys , 
de Tournefort , d’Adanson , de Lientaud , médecin. 
Pop. 23,700 hab. 

Salon, au N.O,, sur le canal de Crapone; on 
y voit le buste du célèbre bailli de Suffren , Phon- 
neur de la marine française. Pop. 6,000 hab. 

i St-Remy, au N. O., ville bien située , est remar- 

quable par le double monument des Romains , que 

les siècles et les barbares ont respecté.P. 5,000 h. 

Aubagne, à PE., sur la Faune , est la patrie de 
12* 
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l'abbé Barthélemy;auteur du voyage du jeune Ana- 
charsis. 

La Ciotat, au S, E, , a un port sur la Méditerra- 
née , ét fournit de bens vius muscats, des fruits 
sees - de l'huile et de la toile à voiles. On y cons- 
truit des navires. Pop. 5,700 hab. 

VAR.= Ce département , à PE. de celui des Bou- 
ches-du-Rhône, tire son nom du Var, qui prend 
sa source dans le département des Alpes-Maritimes, 
borne à PE. celui du Var , et se jette dans la Mé- 
diterranée , auprès de Nice. Il est presque entiè- 
rement hérissé, sur-tout au N. ct au N. E., de 
hautes montagnes, qui sont une branche des Alpes, 
et n’offrent à l’œil que des rochers nos et arides. 

Draguignan, chef-lieu, situé dans une plaine, 
fabrique de gros drap, des cuirs et de la bonne- 
terie, Pop. 7,800 hab. Dist, de Paris, 220 l. S. E, 

Les sous-préfectures,outre Draguiguan , sont Tou» 
lon , Brignolles et Grasse. 

Toulon, au S. O., sur la Méditerranée , est une 
ville grande , forte et riche par son commerce, Son 
port , un des plus vastes et des meilleurs de Eu- 
rope, est destiné aux vaisseaux de guerre. Il forme 
deux ports, le vieux et le neuf, qui communiquent 
entr'eux par un canal et qui ont leur. issue dans 
une rade commune , couverte au N, par des monta- 
gnes très élevées;elle estdéfendue par deschâteaux et 
des batteries.Le port neuf, construit par Louis XIV, 
est accompagné. dan superbe. arsenal , bien pourvu 
sle tout ce qui est nécessaire à la marine. Cette ville 
est chef-lieu d'un arrondissement maritime, Elle 
fut livrée aux Anglais en 1793; mais les Français 
la reprirent 4 mois après. On remarque le pare 
d'artillerie , la. fonderie de canons, la salle des 
voiles , done grandeur extraordinaire, le fort 
Joubert,le jardin de botanique , la place du champ 
de bataille, Elle commerce en vin, eau-de-vie , 
huile, câpres, figues, raisins secs, amandes, oranges, 
jujubes, et aytres fruits excellens, On y fabrique 
du savon , des draps communs et des étoffes de soie. 
Pop. 19,000 hab, 
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Hières, au S. S. O., avait un port sur la Méditer- 
ranée; mais il est maintenant comblé. Elle fabrique 
savon et cuirs ; et son territoire abonde en pêches, 

oranges, grenades et autres fruits. Elle est la patrie 
“de Massillon , célèbre orateur, Le printemps est 
“ continuel dans ce pays. Pop. 6,500 hab. 

Brignolles , àVO.S.0., sur le Calamie fabrique 
des moulins pour la soie; fournit des pruneaux très- 
estimés, de l'huile , de la soie, et a des fabriques 
de toiles. Pop. 5,400 hab. 

Fréjus , au S. E. , sur le Reyran , avait un port 
sur la Méditerranée , maintenant comblé. Elle pos- 
sède des restes d’antiquités romaines , tels que les 
restes d'anciens murs , ceux d’un phare, la porte 
dorée , les arcades d’un aqueduc , les vestiges d'un 
temple et d’un amphithéâtre. C’est à Fréjus que le 
général Bonaparte , après avoir échappé sur la mer 
à mille dangers , débarqua en revenant d'Egypte , 
en 1799. Cette ville commerce en liège , cuirs et 
savon. Elle est la patrie d’Agricola , beau-père de 
l’empereur Tacite. Pop. 2,200 hab, 

Grasse,à VE.p'.N.,sur le penchant d’unelmontagne, 
fournit du vin , des raisins secs , des figues, desoran- 
ges, des citrons , des olives , de l'huile , du savon, 
du miel, de la cire, des parfums , des drogues mé- 
dicinales. Pop. 12,500 hab. 

Antibes, à l'E. , ville avec un petit et joli port 
sur la Méditerranée, et un château, appelé fort 
Carré. On remarque les restes d’un amphithéâtre 
romain et les jardins remplis d'oranger. Cette ville: 
se distingua , eu 1815, en fermant ses portes à Na-, 
poléon. Pop. 5,200-hab. 

Cannes , a VE. , près d'Antibes, est célèbre par 
le débarquement de Bonaparte , le tr, mars 1815, 


qui plongea la France dans un abime de maux, P.. 
2,600 hah, 


276 EUROPE CENT. — FRANCE. 
ILES VOISINES DE LA FRANCE. 
Les îles qui avoisinent la France , et qui en dé- 


pendent , sont situées, les unes dans Pocéan Atlan- 
tique , et les autres dans la Méditerranée. 


ILES DANS L'OCEAN ATLANTIQUE, = Les ` 


îles situčes dans l'océan Atlantique , sont celles 


d'Ouessant, de Belle-Ile, de Noirmoutier , PIle- | 


Dieu , l'Ile de Ré et celle d'Oléron. 

BELLE-ILE. — Cette île , près de la côte méri- 
dionale de la Bretagne , offre un mélange de ro- 
chers et de plaines fertiles. Elle dépend du dépar- 
tement du Morbihan, Pop. 6,000 hab. 

NOIRMOUTIER., — Cette ile, voisine de la côte 
du Poitou , contient des marais salans, des viguo- 
bles et de bons pâturages. Elle dépend du départe- 
ment de la Vendée. Pop. 3,000 hab, ; 

Izk-Dreu.— Cette île, près de la côte du Poi- 
tou , produit des grains et em fromage. Elle dépend 
du département dela Vendée. Pop. 1,000 hab. 

RÉ, — Cette ile, située près de la côte de l’Au- 
nis , fournit du vin et du sel, On y trouve trois forts. 
Elle dépend du département de la Charente-Infé- 
rieure. Pop. 2,700 hab. 

OLÉRON. — Cette île, située près de la côte de 
l’Aunis, est séparée de Pile de Ré par un détroit 
qu'on nomme le Pertuis d'Antioche. Elle fournit 
vin et sel. Elle dépend du département de la Cha- 
rente-Infériéure. Pop. 5,000 hab. , 

ILES DANS LA MEDITERRANEE. = Les iles, 
situées dans la Méditerranée , sont celles d'Hières , 
de Lérins et de Corse. 

Hiènes. — Ces îles, près de la côte de la Pro- 
vence , sont au nombre de trois : elles. ont peu d’é- 
tendue. On y trouve des plantes médicinales, des 
oranges , des citrons et des olives. Elles dépendent 
du département du Var. Pop. 5,500 hab, 

Lérins, — Ces îles , près de la côte de la Pro- 
vence, soat au uombre de deux : on les nomme 
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Saint-Honorat et Sainte-Marguerite, La première 
produit du bois, des grains , du vin, des fruits et 
des légumes; et ses côtes sont très poissonneuses. 
On trouve un fort dans la seconde, Elles dépeudent 
du département du Var. Pop. 4,500 hab. 
CORSE.—Cette île,située au S.de la côte deGênes, 
dontelle est éloignée environ 30 lieues, forme un 
département. Elle a beaucoup de montagnes et de 
forêts ; et son sol est sablonneux et peu fertile, Ses 
principales productions consistent en vin, en huile 
et en bestiaux. On pêche du-corail sur ses côtes, 

Ajaccio , chef-lieu „jolie ville, a un bon port, am 
fond d’un golfe de même nom, une belle citadelle, 
3 tribunaux, dont une cour royale ; un siège épis- 
Sg et on collège. Elle a donné naissance à Na- 
poléon., Son territoire produit beaucoup de vin, 
Pop. 7,000 hab. Dist. de Paris, 300 1. S. E. 

Les sous-préfectures sont, ontre Ajaccio , Bastia, 
Calvi, Corte, Sartène. 

Bastia, aù N. N.E., auparavant capitale de la 
Corse , est une ville forte, qui a un bon port. Ses 
habitans s’adonnent à la pêche du corail. Pop. 
11,000 hab. 

Saint-Florent, au N. rs, E. a un bon port sur 
le golfe du même nom, etune mine d’argent dans 
son voisinage, Pop. 1,500 hab. 

Calvi, au N., ville forte, avec un bon port au 
fond du golfe de même nom. Pop. 2,150 hab, 

Corte, au N. N, E., a dans son voisinage une 
mine de très-beau cristal. Pop. 2,000 hab. 

Vico, au N., près le golfe de Sagone , commerce 
en vinet en huile. Pop. 4,000 hab. 

Sartène , au S. E., près le golfe de Falinco, a 
un tribunal de commerce. Pop. 5,000 hab, 

Porto-Vecchio , au S. E., a un bon port au fond 
dun golfe de même nom. Pop. 2,500 hab. 

Bonifacio, au S, F., estune ville forte, qui a 
un bon port sur le golfe du même nom. Population 
2,500 habitans, 
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ARTICLE HI. 
SUISSE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE SITUATION. 


Long. 7o $ Entre } 46 et 48° de lat. N. 
Larg. 50 les $ 3 et 8° de long. E. 


Limites. — La Suisse est bornée au N. et à PE 
par l’Allemagne , à l'O, par la France, au S. par 
la France er l'Italie, 

Nom. — Lenom moderne de la Suisse vient 
de celui du canton de Schwitz. Le nom de ré- 
publique helvétique qu'on donne aussi à ce pays 
vient de celui des anciens Helvétiens. 


Divisions ancienne et moderne comparées. 


ANCIENS CAN e 
x TONS , NOUVEAUX E SC 


sujets et alliés. CANTONS, 22. 


En 


Canton de Bâle . .|Canton de Bâle . .| Bâle. 
Canton de Soleure., Canton de Soleure. .|Soleure. 
Partie du canton de 

Berne. . . . .|Canton de Berne . .| Berne. 
Canton de Fribourg.|Cauton de Fribourg.| Fribourg, 
Pattie du canton de 
1 Berne, . . . .|Cantou de Vaud , ,| Lausanne. 
Partie de Berne , : 

Baden, Frickthal . 

etvilles forestières. |Canton d'Argovie, .|Arau. 
Canton de Lucerne.|Canton de Lucerne „į Lucerne. 
Cant. de Schaffhouse.|Cant, de Schaflhouse, |Schaffhouse., 
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ANCIENS CANTONS , NOUVEAUX 


sujets et alliés. CANTONS, CHEFS-LIEUX. 


|Canton de Zurich . .|Canton de Zurich . . Zurich. 
Canton de Zug. . .|Canton de Zug, . .|Zug. 
Canton de Schwitz .|Canton de Schwitz .|Schwitz, 
Canton de Glaris . .|Canton de Glaris . .|Glaris, 
Canton d'Underwald [Canton d'Underwald)Stantz et Sar- 
nen, 

|Canton d’Uri, . [Canton d’'Uri. . .|Altorf, 
Pays de Levantine, 

des Rivières , de 

Breuva , de Bellio- 

zone, de Maggia , 

de Locarno, de Lu- 

ganoet deMendrie, "Canton du Tessin. .|Bellinzone. 
Pays de Thurgovie. . Canton deThurgovie. |Frawenfeld. 
Paye de Saint-Gall, 

Rheinthal et pays 

de Sargans, . . . Canton deSaint- Gall. | Saint- Gall, 
(Canton d'Appenzel .|Canton d'Appenzel .|Appenzel. 
"Days des Grisons. .|Canton des Grisons .|Coire. 
Vallais. . . . . Canton du Vallais, .|Sion, 
Rep. de Genéve.. [Canton de Genève. .|Genève. 
Prine. de Neuchâtel ,'Cant. de Neuchâtel .| Neuchâtel. 


Ces trois derniers nouveaux Cantons ont été 
formés, en 1815, en vertu de lacte du congrès de 
Vienne. Celui de Neuchâtel appartient à la Prusse. 


Climat, sol et aspect du pays. — La Suisse; 
ce pays le plus élevé de l’Europe, dans lequel 
les fleuves les plus majestueux de ce continent 
prennent leurs sources, réunit dans son enceinte 
resserrée , le sol et les productions du nord 
et du sud:on y parcourt dans l’espace de 7 à 
8 heures de temps, les divers climats répartis 
ailleurs entre les 8o et 40° de lat. N, une excursion 
d’une seule journée suflit pour mener le voyageur 
dans les régions glacées du Spitaberg , et lui faire 
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sentir les chaleurs brûlantes du Sénégal. Pen- 
dant l’hiver le froid est assez rigoureux dans la 
Suisse, parcequ’il s’y trouve beaucoup de mon- 
tagnes qui sont couvertes de neiges. Pendant 
l'été, l'inégalité du sol fait varier la température 
dans ce pays : souvent on fait la récolte d'un côté 
des montagnes , tandis que l’on ensemence de 
l’autre. Les avalanches ou chutes énormes de nei- 
ges du sommet des montagnes sont très communes 
en Suisse : on a établi plusieurs hospices pour se- 
courir les voyageurs qui sont engloutis dans ces 
terribles abimes. 

Il n’y a peut-être pas de pays où les avantages 
que procure l’industrie paraissent mieux que dans 
la Suisse : le voyageur, en parcourant cette con- 
trée, voit avec admiration des rochers qui sont 
tapissés de vignes et de pâturages ; il aperçoit les 

- traces de la charrue empreintes sur les flancs de 
précipices si escarpés, qu’on conçoit à peine com- 
ment les chevaux ont pu y monter. 

Montagnes. — La faisse , proprement dite , est 
un plateau três élevé, circonscritpar le Mont-Jura, 
les Alpes et la vallée du Rhin. Dans ce plateau 
percent plusieurs montagnes qui toutes dérivent 
de la chaîne centrale des Alpes, qui forme un am- 
phithéâtre de plus de 33 lieues du N. E. au S, E, 
Les plus hautes cimes, sont le Mont-Cervin , de 
2,309 toises, le Finster-aarhorn , de 2,206 toises; 
le Jungfrauhorn, de 2,148 toises; le Breihorn, 
de 2,000 toises, 

Glaciers. — Les glaciers de la Suisse sont des 
plaines immenses de glaces, qui ont ordinairement 
une direction inclinée , et qui sont supportées 
par les rochers sur lesquels elles dominent : entre- 
coupées par de profonds précipices, elles offrent 
mille formes-bizarres , daus quelques situations 
qu'on les considère, 
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… Rivières. — Les principales rivières dela Suisse 
sont, le Rhin ,le Rhône, la Reuss , V Aer, Nous 
avons déjà parlé du Rhin et du Rhône. Le pre- 
r naît de 3 sources, le Maut Rhin , le Rhin du 
ilieu , et le Bas Rhin ; il emmène avec lui, les 
ux épurées des immenses reservoirs , qui for- 
ent les glaciers des Alpes ; il parcourt la plus 
elle vallée de l’Europe et charrie , dans son 
ours, des paillettes d’or. 

La Reuss prend sa source au mont Saint-Gothard, 
oule au N. , traverse le lac de Lucerne, et se 
ette dans l’A ar au-dessous de Windisch.— L'Aar 
rend sa souree au mont de la Fourche, traverse 
es lacs de Brienz et de Thun , et se jette dans le 
Rhin , près de Zurzach. 

Lacs. — Les principaux lacs de la Suisse sont 
ceux de Genève , de Neuchâtel, de Lucerne , de 
Zurich, de Thun, de Brienz, de Morat et de 
Bienne, qui abondent en excellens poissons. 

Productions des trois règnes. — Les montagnes 
de la Suisse renferment des mines de fer, de 
plomb , de cuivre, d'argent, de zinc, de cobalt , 
de bismuth , d’antimoine , d’arsenic , de cristal et 
de soufre ; des carrières de marbre et d’albâtre , 
et des sources d'eaux minérales, Les rivières 
charrient de l'or. 

La Suisse produit da bois de construction , de 
charpente et de chauffage; des grains, du vin , 
du chanvre , du lin , beaucoup de pommes, de. 
poires, de noix, de cerises, de prunes et de 
chàtaignes; des simples et plantes très utiles. On 
y fait du beurre excellent et du fromage. 

On nourrit dans la Suisse un grand nombre de 
bestiaux ; et Pon y trouve des lièvres blancs, 
des aigles dont les alles étendues ont jusqu’à qua- 
torze pieds d'ane extrémité à l’autre , des bou- 
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quetins et des chamois, animaux qui sont d’une 
merveilleuse adresse à gravir les rochers et à 
franchir les précipices. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE, 


Population , habitans. — La population de la 
Suisse est évaluée à 1,650,000 habitans. Les habi- 
tans sont laborieux et braves : les fatigués de 
l’agriculture les rendent propres à supporter celles 
de Ja guerre. Us ont des mœurs simples, un lan- 
gage sincère , une comduite franche, une fidélité 
inviolable , et un ardent amour pour la liberté. Il 
rêgne sur tous lesindividus, dans leurs maisons , 
et même dans leurs chaumières, un air de pro- 
preté et d’aisance qui charme les voyageurs. 

Leurs amusemens consistent à s'exercer le 
corps par le maniement des armes , ou à s'orner 
l'esprit par la lecture. Les jeunes gens sont accou- 
tumés de bonne heure à des exercices vigoureux, 
tels que la course et la chasse. 

Religion. — Les cantons de Soleure , de Fri- 
bourg, de Lucerne, de Zug , de Schwitz, d'Un- 
derwald, Uri, du Tessin et du Vallais sont 
catholiques ; ceux de Bâle, de Berne , de Vaud, 
de Schaffhouse, de Zurich et de Genève sont calvi- 
nistes; ceux d'Argovie , de Glaris, de Thurgovie, 
de Saint-Gall, d'Appenzel et des Grisons sont 
en partie catholiques en partie calvinistes. 

Langue. — On parle la langue allemande dans 
la plus grande partie de la Suisse : les babitans qui 
avoisinent la France parlent un mauvais français, 
et ceux qui sont sur les frontières de l'Italie par- 
lent un italien corrompu, 

Savans et littérateurs. — Scheuchzer , Haller, 
Bonnet, de Luc et de Saussure se sont rendus 
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célèbres dans les sciences ; Gessner et J. J. Rous- 
seau dans les lettres. 

Curiosités naturelles et artificielles. — Dans 
ce pays de montagnes, chaque canton, chaque 
lieu offrent aux voyageurs le spectacle de curio- 
sités naturelles ; quelquefois il les aperçoit sous la 
forme d’une perspective sauvage, mais sublime , 
variée par des édifices majestueux et des ermita- 
ges étonnans, On doit mettre au rang des curiosités 
naturelles de la Suisse la cataracte du Rhin à ` 
Laufen , près Schaffhouse , qui tombe de 80 pieds 
de haut; la cascade admirable du Staubbach , 
qui se précipite perpendiculairement dans la val- 
lée de Lauterbrounn, de plus de 2,890 pieds de 
haut , et où l’on peut voir un arc-en: ciel des plus 
magnifiques , qui forme un cercle entier. 

Industrie et commerce. — La Suisse a des ma 
nufactures de soieries, velours, draps, mousse- 
lines , indiennes , toiles de coton , de lin et de 
chanvre ; de basins , mouchoirs, galons , gants et 
rubans ; des fabriques d'armes, quincaillerie et 
papiers. Le commerce de la Suisse consiste prin- 
cipalement en bestiaux, chevaux , cuirs, peaux , 
fromages, lin, chanvre, mousselines, bas, hor- 
logerie , vernis, plantes , kirschen-wasser , deo- 
gues, marbre, cristaux de roche et salpêtre. 

Gouvernement. — Chaque canton de la Suisse 
forme maintenant une république particulière , 
dont le gouvernement est plus ou moins démo- 
cratique. Les 22 cantons réunis forment une ré- 
publique fédérative , dont la diète annuelle doit se 
tenir successivement à Fribourg , Berne, à So- 
leure , à Båle , à Zurich et à Lucerne. 


” 
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PRINCIPALES VILLES. 
Voyez , pour la division par cantons , page 278. 


Berne , principale ville, grande et bien bâtie, 
sur Aar, On remarque sa cathédrale, bâtiment 
gothique assez bean; l’église du Saint-Esprit, Phô- 
tel des monnaies , les greniers à blé , l'hôpital, les 
deux hôtels des orphelins, la bibliothèque, le 
cabinet de curiosités, celui de minéralogie, deux 
jardins de botanique , dans l’un desquels on a 
élevé un monument en l'honneur du grand Haller; 
les promenades. Elle a une société économique , 
une de physique et d'histoire naturelle. Elle fabri- 
que draps, faïence, toiles de coton, et soieries, 
Pòp. 15,000 hab. Lat. N. 46. 56.55. Long. E. 5.6.0. 

Hofwyl, près de Berne, estcélèbre par les insti- 
tutions agronomiques de M. de Fellenberg et par 
une école destinée à former de jeunes cullivateurs. 

Soleure, au N., sur l’4ar, est une ville fortifiée. 
On remarque l'hôtel de ville bien bâti, et orné de 
belles peintures, qui représentent diverses batailles 
des Suisses; l’église St.-Ours.Cette ville est célèbre 
par le traité d'alliance conclu en 1777, pour 50 
ans entre la France et les 13 Cantons. Elle fabrique 
beaucoup de bas de laine drapés an tricot, de la 
coutellerie et de Ja chapellerie. Les Français la 
prirent en 1798 Pop. 3,000 hab, 

Bâle, au Géi grande ville , agréablement située 
sur le Rhin, qui la divise en deux parties qui com- 
muniquent ensemble par un pont de 280 pieds de 
Jong, On remarque la bibliothèque de l'université, 
dans laquelle on voit le testament original QE- 
rasme etune collection-de 1200 médailles; l'église 
cathédrale , où se tint un célèbre concile depuis 
1431 , jusqu'en 1448 , et dont le clocher a 250 pieds 
de haut; l'hôtel de ville, l'arséual où lon monire 
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l'armure de Charles le Téméraire , l'imprimerie 
de cartes géographiques , avec des caractères mo- 
biles. Elle fabrique des étoffes de soie, rabans de 
soie, toiles, bonnets , mouchoirs façon des Indes, 
papier , bas de laineet gants de peau. Pop. 12,000 h. 

Laufenbourg, au N.E. , est divisé en deux par- 
ties par le Rhin, sur lequel elle a un pont de bois. 
Un peu au-dessous d'elle , le Rhin forme une ca- 
taracte assez considérable, qui oblige de décharger 
les bateaux. 

Schaffhouse, au N.E. , sur le Rhin, a des manu- 
factures de toiles de coton et d’étoffes de soie. 

Neuhausen, à + lieue de Schaffhouse , est l’endroit 
où l’on va voir la famense cascade du Rhin. En 
traversant le fleuve au-dessous de cette cataracte , 
on jouit de toute son étendue , et l’on distingue ses 
3nappes d’ena , qui ont ensemble 200 pieds de lon- 
gueur et 60 de hauteur; elles roulent avec ma- 
jesté. Les habitans du canton désignent cette cata- 
racte sous le nom de Laufen , qui a été donné au 
château bâti an haut des rochers qui la dominent. 

Baden, an N.E. , sur la Limmat, villerenommée 
pour ses bains chands, connus da temps d’ Auguste. 
Elle est célèbre par le traité de paix conclu entre 
la France et l'Autriche, 

Zurich,à VEN, E., est situé sur deux collines, à 
l'endroit où la Limmat sort du lac de Zurich , et 
la divise en deux parties, dont celle sur larive dr, 
se nomme la grande ville; la petite ville est bâtie 
sur les collines de Lindenhof et de St. Pierre ; trois 
ponts établissent la communication entre les deux 
parties de la ville.Elle fabrique des étofies de soie, 
des toiles de coton , des mousselines , des rubans, 
de la bonneterie et de la porcelaine. Elle est la 
patrie de Gessner etde Lavater. On remarqne l'hô- 
telle-de-ville , la maison des Orphelins , la cathé- 

rale , l’église de Saint-Pierre , le monument de 

alomon Gessner et de Trippel , les promenades et 
"ha points de vue , l'observatoire, la bibliothèque de 
a ville , qui contient 40,000 volumes et où l’on voit 
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le manuscrit original de Quintilien ; un grand nom- 
bre de collections d'histoire naturelle et de cabinets 
de tableaux , de dessins et d’estampes. Cette ville 
fut prise , en 1799, par les Français, après ‘une 
terrible bataille , gagnée par cespremiers sur les 
Russes. Pop. 10,000 hab. 

Saint-Gall, à VE. N. E. , ville importante par ses 
fabriques detoiles et de mousselines très renom- 
mées, La bibliothèque de la ci-devant abbaye est 
riche en manuscrits. Pop, 9,000 hab. 

Coire, à l'E, , chef-lieu des Grisons, est situé sur 
le Plessur , près de sa jonction avec le Rhin. Cette 
ville riche , marchandeet bien bâtie, a un arsenal , 
un siège épiscopal , un hôtel de ville ; une douane 
où l’on dépose tontes les marchandises de l’Allema- 
gne et de l'Italie, On remarque le palais épiscopal et 

a cathédrale, Pop. 2,600 hab. 

Lucerne , à VE. , est situé sur le lac du même 
nom , à l’endroitoù la Reuss en sort. Ses principaux 
édifices sont l’ancienne églises des Jésuites, l'hôtel- 
de-ville , la cathédrale, curieuse par son orgve, 
Ja tour d’eau, les trois ponts couverts qui traversent 
la Reuss: On remarque la carte lopographique en 
relief d'une partie de la Snisse, levée d’après nature, 
par M. le général Pfyfler, Ce magnifique ouvrage 
représente une étendue de pays de 180 L les plus 
hautes montagnes , de ,700 p. ontsur ee relief, 
10 pouces au-dessus de la surface du lac. L'ensemble 
donne 22 pi. + de longueur sur r2 pi. de large. 
On jouit, de cette ville, des plus beaux points de vue. 
Pop. 9,000 hab, ( 

Zug, à PE., pr- N+, jolie ville sur le lac du 
même nom, avec un arsenal près de la montagne 
de Morgarten. Les Suisses remportèrent, en 1515, 
une victoire sur les Antrichiens. ` 

Fribourg, au S. O., sur la Sane , a un siège épis- 
copal , des rues larges , propres, etde beaux édi- 
fices publics. On remarque particulièrement la ca- 
thédrale, Yermitage, à une lieue de taillé dans le 
roc,;suspendu sur laSone.Cette ville fait un commerct 
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considérable en bestiaux et en fromages. P. 6,000 h. 

Morat , à VO. , sur le lac du même nom, est cé- 

» 1èbre par la défaite de Charles le Hardi qui assura 
» la liberté des Suisses, en 1476. 


Altorf, à PE., bourg, présda lac des FYaldstettes, 
au pied du Bannberg, est célèbre par la tour bå- 
tie , sur la place qu'occupait le tilleul contre lequel 
on plaça le fils de Guillaume Tell, et d’où le père 
décocha sa flèche. 


Gruyères, an S. S. O., près de la Sane fournit des 
fromages qui sont très renommés. 

Lausanne, au S.O., est silué sur trois collines, 
près du lac de Genève. Elle a unesociété d’émula- 
tion, de beaux édifices publics, parmi lesquels 
on remarque l'hôtel-de-ville , l'hôpital , les prome- 
nades des restes d’antiquité , et le monument élevé 
à J. J. Rousseau. Les principaux objets de son come 
merce sont les livres qu'on y imprime, les ouvrages 
d’orfévrerie , de joaillerie , et les chapeaux. Elle 
est la patrie de Tissot,célèbre médecin , et de Court 
de Gebelin. Pop. 8,000 hab, 


Genève, au S. O. , auparavant capitale de la ré- 
gz du même nom, est-sitné sur le Ahône , qui 
a traverse en sortant dn lac , etqui la partage en 
quatre parties jointes ensemble par quatre beaux 
ponts. Cette ville est grande et très commerçante, 
Genève est la patrie de Casaubon , savant littéra- 
teur; de J.J: Rousseau, célèbre écrivain ; de Bonnet, 
de Saussure , Spon, Mallet et Necker. Les maisons 
publiques, y sont très belles , etles maisons parti- 
culières tontes bâties en pierres. On remarque 
l'hôpital général , édifice vaste et magaifique ; la 
maison-de-ville., trèsgrande ; où l'on voit un es- 
calier sans degrés, que lon pentmonter en voitures 
la machfne hydraulique, l’école de dessin, Le jardin, 
de botanique , la facade et l’intérieur du temple de 
Saint-Pierre , la bibliothèque, les promenades, 
Cette ville a des mindo ates d'horlogerie } de 
bijouterie, de schals mérinos , façon cachemire à 
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de convertares de laine, de coton filé ; des fabriques 
d’émaux de toutes couleurs , de cristaux et verres 
de montres , de sellerie et charronnage excellent ; 
un atelier de peinture sur porcelaine. Genève pos 
sède une académie. Pop. 22,055 hab. Dist. de Pa- 
ris , 120 l.S. E. 

Neuchätel, à PO., auparavant chef-lieu de la 
principauté da même nom , est situé sur le pen- 
chant d’un côteau, au bord d’un lac et sur le torrent 
de Seyons. On remarque le château , la cathédrale , 
l'hôtel de ville, l'hôpital , la bibliothèque , Pher- 
bier, l’un des plus beaux de la Suisse. En 1814, 
M. Pourtalès, célèbre négociant, consacra une 
somme de 600,000 francs , pour l’établissement 
dune maison de charité. Cette ville a de belles pro- 
menades sur les bords du lac ; les objets de son in- 
dustrie consistent en draps, toiles peintes, horlogerie, 
Pop. 4,000 hab. 


ARTICLE 1Y. 


ALLEMAGNE. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


` ÉTENDUE. | SITUATION, 


Long.:240 1. f Entre } 46° et 55° delat, N, 
Larg. 195 1. les As et 13° delong, E. 


Limites. — L'Allemagne est bornée au N. par 
la mer Baltique ; à l'O. , par la France et les Pays- 
Bas; au S., par la Suisse et l'italie, et à VE., 
par empire d’Autriche et la Prusse. 

Nom, — L'Allemagne tire son nom moderne 


des Allemands , un des anciens peuples qui 
l’habitaient, 4 
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Divisions ancienne et moderne. — L'Allema- 
gne était divisée en neuf cercles, qui étaient ceux 
de Westphalie , de Basse -Saxe , de Haute-Saxe , 
du Bas-Rhin , du Haut-Rhin , de Franconie , de 
Souabe, de Bavière et d’ Autriche. Les trois pre- 
miers sont situés au nord , les trois suiÿans au 
centre , et les trois derniers au sud. Chaque cer- 
cle était lui-même divisé en états plus où moins 
nombreux, et plus ou moins éten dus, Aux neuf 
cercles on joignait la Bohème , située à PE., et 
qui forme aussi plusieurs états, et la Silésie. L’AI- 
lemagne est maintenant divisée comme il est mar- 
qué dans le tableau page suivante, où l’on trouvera 
les rapports de l’ancienne division avec la moderne. 
Nous ne décrirons , sous le nom d’Allemagne , 
que les états formant la CONFÉDÉRATION GERMA- 
NIQUE. Nous parlerons,aux articles Prusse et Au- 
triche,des autres pays qui dépendaient de cet an- 
cien empire , et qui font partie dela confédération. 
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TAB LE AU 
De la nouvelle Diyision des États de la Confédération- 
Germauique, comparée avec la Division ancienne de 
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Climat, saisons y sol et aspect du pays. — Un 


pays si étendu présente nécessairement de grandes 
variécés physiques et géologiques. Nous en don- 
nerons un!aperçu rapide, en réduisant toutes les 
contrées à cing-grandes régions physiques. La 
première de ces régions cst celle du centre: elle 
comprend la Saxe, le pays d’Anhalt-, la Thuringe, 
la Haute-Franconie ; la Hesse, le Grubenhagen , 
V'Eichsfeld, et finit vers Coblentz et Francfort. 
On rencontre dans cette région des montagnes 
d’une hauteur moyenne, renfermant de grandes 
richesses minérales , de l'argent , du cuivre, etc; 
offrant, surtout dans la partie occidentale, des 
traces volcaniques : entre ces chaînes. s'étendent 
des plaines fertiles, élevées et bien arrosées. L'air, 
dans cette région , est beaucoup plus froid que 
dans les latitudes correspondantes de la France ` 
ce qui est occasionné par dé grandes forêts et par 
l'exposition du terrain , qui , presque partout , esl 
septentrional. LA où lexposition est australe , 
au milieu des plaines, ce froid est beaucoup plus 
plus adouci. En revanche , les saisons sont plus 
constantes et plus belles que dans le reste de 
l'Allemagne ; le sol produit suflisamment de grains 
et de blés : il ne se refuse-pas absolument à 
la vigne ; cependant il est inégal , et a besoin de 
l'industrie. 


La deuxième région , ou celle des Alpes, a le 
sol et le climat de la Suisse. Les habitans de la 
Forêt-Noire , de la Haute-Souabe , de la Haute- 
Bavière, du Tyrol , du Salzbourg, de la Bure, 
et dela Carinthie , voient souvent leurs montagnes 
escarpées , granitiques ou calcaires , couvertes 
d’un côté des glaces de l’hiver , tandis que les re- 
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vers sont échauffés par le soleil d'Italie. Toute cette 
région n’est qu'une continuation de la Suisse. 

Ces deux premières régions contiennent toutes ` 

» les sources des fleuves d'Allemagne , et même de 
quelques rivières qui vont arroser d'autres pays. 

Le bassin da Rhin, réuni à ceux du Mein, 
du Neckar , et aux revers des Vosges et du Hun- 
dsruk , jusqu’à quelques lieues au-dessus de 
Coblentz, forme la troisième région physique de 
l'Allemagne. L'air qui règne dans ces plaines est 
moins por , les saisons moins constantes, le cli- 
mat en général moins salubre que dans la pre- 
mière tégion ; mais la prodigieuse fertilité do sol, 
qui produit les plus excellens vins de l'Europe, 
et un été beaucoup plus agréable, plus égal que 
celui de Paris, assignent à ces contrées une place 
parmi les plus fortunées de l’Europe. 

La quatrième région , ou les pays qui environ- 
nent le Danube, présente un aspect semblable à 
celui de la région rhénane , partout où l'exposition 
du terrain est méridionale. Mais , en considérant 
le cours des fleuves qui vont se jeter dans le 
principal canal du bassin du Danube , on verra que 
l’éxposition du terrain dans cette région danu- 
bienne , est presque partout septentrionale. L'air 
et le climat y sont , pour cette raison , à peu près 
les mêmes que dans la région du centre. L'hiver 
de Munich ne le cède en rien à celui de la Saxe, 
Les extrêmes de chaud et de froid varient à Vienne 
et dans la partie basse de l'Autriche , de A degrés. 

La cinquièmerégion , ou l'immense plaine qui 
s'étend au N. de la région du centre, consiste 
en longs coteaux couverts de bruyères, terrains 
sablonneux , marécages , riches en houille , et 

fin en terres basses , qu'on appelle marsehland, 
terres nées du limon, et souvent conquises sur la 
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mer ou sur les fleuves par la main des hommes. 
On voit que la fertilité doit ici être trés-inégale : 
cette région a des déserts semblables aux landes 
de la Gascogne , où à peine quelques abeilles ou 
moutons trouvent de quoi se nourrir. Mais aussi 
souvent l’industrie a vaincu la nature, D'un, autre 
côté, cette région offre dans ce marschland le 
spectacle de la plus étonnante fécondié, et de 
tout le luxe de la végétation poùr les grains et les 
herbes ; mais la mer menace souvent de reprendre 
son ancien domaine , et les débordemens des 
fleuves font souvent trembler les richés habitans. 
Late de cette région estépais et humide ; la proxi- 
mité de la mer rend la température assez douce , 
etles rivières y entretiennentune fraîcheur salubre. 

. Montagnes, — Pour compléter l'idée que, dans 
Particle. précédent , nous avons donnée du sol de 
l'Allemagne , nous indiquerons ici les noms des 
priucipales chaînes de montagnes , et leurs som- 
mets d’après leurs liaisons, Dans la chaine du Bon 
des Alpes, on remarque les montagnes de la Fo- 
rét-Noire et celles dites Æ#/b, dans la Haute- 
Souabe ; l'Arlberg ( montagne de H Age 3 ayant 
le Tyrol , les Aner tyroliennes, où l’on voit do- 
miver l’Ortles de 12,000 pieds ; le Brenner , le 
Klockner de 11,500 pieds, où près de cette der: 
nière montagne, la chaîne sebifurque ; et la partie 
la plus élevée s'étend au S. dupays de Salzbourg , 
sous le nom des Alpes noriques , court dans la 
Carinthie et l’Autriche-au-dessus-de Ins ; les 
Alpes de Carniole , connues sous le nom d'Alpes 
carniques et juliennes ( en allemand Birnbaumer- 
waid-), parmi lesquelles Je Z'erklau a 10,191 
pieds de hauteur : vest par cette branche que les 
Alpes communiquent aux montagnes de la Dal- 
matie et de la Grèce; de l'autre côté, le Semering 
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et la forét de Vienne vont joindre la chaîne dës’ 
monts Karpathes et Hércymiens. | 

Les montagnes du centre; qui forment la chaîne 


_hercynienne commencent vers Coblentz, ‘où 


elles se lient présque immédiatement avec la 
chaîne de ÆZundsruck et des Vosges, Le Wester- 
wald ( c'est-à-dire forêt de l'Ouest ) s'étend vers 
la Hesse ; il touche au T'huringerwald par le 
Spessart, et au Harzwald par les montagnes de 
la Westphalie, qui s'étendent vers le N.O., dans 
le pays de la bippe. Le Æarzwald, ou forêt 
Hercynienne ; dont le sommet äppelé Broker 
a 3,570 pieds de hauteur, et se perd peu à ped 
vers le N., est contigu vers le D. aux montagnes 
de T'huringe , qui, séparant la Franconie de la 
Saxe , vont s'unir dans un centre commun are 
celles de la Bohème; est le Fichtelberg, dans la 
principauté de Bareuth, -haut de 3,630 pieds. 
Ici commence cette chaine presque cireulaire de 
montagnes qui, sous les noms de Ærzgebirge 
( montagnes de minerai) de Bohemerwald( forèt 
de Bohème ), Manhartsberg et Riesengebirge 
( mont des Géants ), séparent la Bohême da Ta 
Saxe, de la Bavière, de l’Autriche , de la Mora- 
vie, enfin de la Silésie. Le Aiesengébirge ou les 
Sudètes, parmi lesquels le Schneekoppe a 4,860 
pieds de hauteur, vont entre Cracovie et Vienne, 
se joindre aux mouts Karpathes, 

Forêts. — Les principales sont la Forét-Noire 
dans la Souabe, celles de la Bohéme , de Spessart, 
de Z'huringe et du Harz où forét Hercynierme. 
A présent, ilmy a quë les parties montagnétises 
de l'Allemagne qui abondent en bois. 

Fleuves, rivières. — Pen. de pays peuvéni se 


Wanter d'avoir une plus grande varfété de Beaux 
/flcuves et de grandes rivières que l'Allemagne, - 
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Le principal est le Danube. J prend sa source 
près de la Forêt-Noire , dans le royaume de 
Wartemberg, près de Saint-Georges ; mais ce 
n’est qu'à Doneschingen, dans le pays de Furs- - 
temberg, qu'ilreçoit son nom. C’est le plus grand 
fleuve de l’Europe après le Volga, et un des plus 
beaux. Sa navigation , qui commence au-dessus 
d'Ulin , est iuterrompue par des cataractes , des 
goufres et des bas-fonds. Son cours est d'environ 
Bon lieues D passe à Ulm , où il reçoit FIller, à 
Donawerth, à Neubourg , à Ingolstadt , à Ratis- 
bonne ; à Straubing, à Passau , à Linz , à Vienne, 
et va se jeter, par plusieurs embouchures, dans 
la mer, Noire. {} coule presque toujours à PE., 
jusqu'à Vacz, qu'il descend au S. , reprend son 
cours à J'E., en faisaut mille sinuosités, et re- 
moute au N., E. + ? g 

Nous avons décrit le cours du Rhin aux arti- 
cles France et Suisse. 

L'£lbe a sa source dans les monts Sudètes de 
la Silésie, vers la Bohème, qu'il traverse, et dont 
il reçoit toutes les eaux ; coule au N.N.O.; il 
passe ensuite à Dresde, à Meissen , à M ittenberg 
et à Magdebourg; reçoit la Saale et autres fleuves 
de la Haute-Saxe,le/Zavel,venantde Brandebourg; 
se partage en plusieurs branches au-dessus de Ham- 
bourg; et après s'être réuni dans un superbe ca- 
nal, large d’une lieue et demie, méle ses eaux 
avec celles de la mer du Nord, à 18 lieues de 
Hambourg, et à 190 de sa source, Le flux y re- 
monte à 3o lieues. Eih ou Elw est un ancien mot 
germanique, conservé en Suède et en Norwège ; 
il signifie fleuve. 

L’'Oder prend sa source dans la Silésie , près 
de la ville Oder , traverse cette province, coule 
à l'O, NÆ. , passe à Breslau , Glogau , Crossen , 
Francfort-sur--l’Oder , arrose Custrin , se dirige 
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droit au N. Grossi par la #arthe, grande rivière 
| de Pologne , il parcourt la Poméranie , s'élargit 
“au-dessus de Stettin en un grand lac appelé Gross- 
Haff, et se jeue par trois emibouchures dans la 
mer Baltique. Ce fleuve cause beaucoup de ra- 
| vages par ses débordemens. Son cours est de 00 
lieues. 

Le Weser se forme de la réunion de deux ri- 
vières ` savoir; la Werra , venant de ln Häute- 
Fianconie, et la rivière de Fulde , qui sort det 
mêine pays;il sépare la Basse-Saxe-de la Westpha- 
lie , recoit la rivière Aller , et se jette au-des- 
sus de Bremen dans la mer du Nord; il coule pres- 
S toujours au N, Ce fleuve a peu de profon- 

eur, 

Lacs.— Les principaux lacs d’ Allemagne sont : 
le lac de Constance ou de Bregenz, le Cliem- 
sée, le Walchem-sée, le Wurm-sée, et autres 
dans la Bavière ; les lacs de Plau dans le Meklen- 
bourg, et celui de Steinhuder en Westphalie.Les 
lacs et fleuves de l'Allemagne sont trèé-poisson- 
neux. La mer fournit des harengs et des huîtres. 

Eaux mmérales et bains. — Les eaux de Pyr- 
mont , le rendez-vous de tout le beau monde , 
celles de Wisbaden, de Schwalbach , de Wildun- 
gen , Selters , Gastein et autres , sont célèbres, 

Productions végétales. — A l'exception des 
pays de Salzbourg , de Lunebourg, de Brande- 
bourg , et de quelqnes contrées de la Westphalie, 
l'Allemagne preduit suffisamment et souvent en 
abondance toutes sortes de grains et de blés; les 
fruits, surtout dans la Franconie et la Souabe , 
sont d’une excellente qualité : dans quelques con- 
trées méridionales , on voit déjà les fruits d’Italie d 
le Palatinat abonde en amandiers. Mais Ja culture 
des légumes est surtout poussée dans quelques 
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provinces au même degré de perfection que dans 
la Hollande, La beuerave, l’éräble, qui fourmis- 
sent du sucre , et la chicorée sauvage , dont la ra- 
cine sert à faire du café agréable , deviennent déjà 
des articles de commerce importans , et afflranchi- 
ront l'Allemagne du joug des nations maritimes, 
Toutes sortes de plantes teinturières, surtout la ga- 
rance et le safran,sont beaucoup cultivées.Le pays 
fournit diverses plantes médicinales , même de la 
rhubarbe, 

C'est surtout la vigne qui fait les richesses d’une 
grande partie de l'Allemagne. Les superbés mon» 
tagnes qui bordent le Rhin produisent des vins 
qui tiennent un rang distingué parmi ceux de 
l'Europe, et on estime beaucoup leurs qualités 
-purgatives. La Franconie a plusieurs sortes de 
vins , parmi lesquels il y en a de très-spiritueux. 
Ceux du Neckar sont aussi renommés. La Souabe 
et le Tyrol cultivent la vigne ; l’Autriche fournit 
.d’assez bon vin, , 

Une autre branche de caliare très-lucrative oc- 
cupe surtout la Westphalie, la Basse-Saxe, la Ba- 
vière, et quelques autres contrées adjacentes ; 
c'est celle dn lin et du chanvre. Elle alimente non- 
seulement les manufactures du pays, mais aussi 
quelques-unes de létranger. La soie ; dans le 
Brandebonrg et le Palatinat, est un objet consi- 

„dérable d'industrie. mais le produit général est 
loin de suffire aux besoins du pays. On cultive 
considérablement de tabac. En général l'Allema- 
gne méridionale est plas fertile et mieux cultivée. 

Métaux et Minéraux. — L'Allemagne abonde 
en métaux.et minéraux..Le pays de Salzbourg ; la 
Styrie, la Carinthie, le Haut-Palatinat, la Bohème. 
La Silésie , la Saxe , la Harzwald, les montagnes 
da Westerwald et d’autres contrées contienneutde 
l'or, de l'argent, du vif-argent, du cuivre, du 
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fer, du plomb , de l’antimoine, de l’arsenic , du 
zine, enfin toutes sortes de minéraux , hors la 
platine: On trouve du salpêtre et des mines de sel 
en Bavière, dans la Haute et Basse-Saxe ; le 
Tyrol , le Palatinat, la Saxe et autres provinces 
produisent différentes sortes de pierres précieuses, 
mais inférieures à celles des Indes, Les améthÿstes 
et les carnioles sont quelquefois très-belles, On 
retire plus d'utilité des carrières d'alhäure - de 

| jaspe, de marbre, d’ardoise, de craie, ocre , 
de crayon rouge , d’alan , de bitume y dernitre , 
de soufre,de cadmée,de vitriol d'asbeste; daimarnit, 
qui se trouvent dans plusieurs contrées, La Saxe 
produit de la terre de porcelaine, On trouve en 
beaucoup d'endroits des mines de charbon de terre, 

Animaux. Les chevaux de P Allemagne sont 
forts et bons pour le trait, mais ils cèdent en légè- 
reté et en vitesse à ceux d'Angleterre; cependant 
on en trouve qui sont excellens pour la sellé. La 
Bavière, la Franconie, la Poméranie,le Meck- 
lenbourg, voilà les provinces où l’on nourrit les 
meilleurs chevaux. og derace allemande 
valent mieux pour leur chair que pour leur laine , 
qui est grôssière et peu abondante ; mais, on set, 
force maintenant de naturaliser la race espagnole, 
et des succès brillans ont couronné les essais gien 
a faits. Les porcs font une richesse des habitans 
du terrain souvent aride de l’ancien cercle de 
Westphalie : les fameux jambons de Mayence vien: 
nent pour la plupart de ces contrées. Les oies sont 
un objet principal des soins domestiques dans la 
M been ; la Franconie et la Bavière, On en fame 
aussi les oies pet on les vend'alors avec un très« 

, grand profit, Les abeilles forment , surtout dans 

» les bruyères de Lunebourg , la subsistance dé 
beaucoup de familles. 


Ouwe les cerfs, les sangliers, les daims ; les 
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lièvres et autres espèces ordinaires , on trouve , 
dans différentes provinces , des buflles et des au- 
roches ou taureaux sauvages , qui sont d’une force 
prodigieuse. Les Alpes tyroliennes et celles du 
Salzbourg ont des marmottes et des chamois. On 
voit çà et là des ours, Les loups sont en grande 
partie détruits. 

Le sanglier allemand n’est pas de la même cou- 
leur que nos porcs ordinaires , et est quatre fois 
aussi gros. Sa chair et les jambons que l'on en fait 
sont très estimés. Le glouton d'Allemagne est ré- 
puté le plus vorace de tous les animaux : il se nour- 
rit. de presque toutes les créatures vivantes qu'il 
peut auraper , particulièrement d'oiseaux , de 
lièvres , de lapins , de chèvres et de faons, qu'il 
surprend fort adroitement , et dévore- avec avidité. 
Le glouton mange ces derniers avec une telle vo- 
racité , qu’il tombe dans une espèce de torpeur ; 
et n’étant plus en état de bouger , devient la proie 
du chasseur. 
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Population , habitans., — La population des 
états de la confédération Germanique peut être 
estimée à 30,000,000 d'habitans , dont 17 mil- 
lions pour les états allemands de l'Autriche et de 
la Prusse. 

Les Allemands sont grands ct hien faits. Les 
Allemandes ont généralement un beau teint: et 
plusieurs d’entre elles , principalement en Saxe, 
se distinguent par des traits et des formes aussi 
délicats que lesplus belles femmesdes autres pays. 

On s'habille en Allemagne à peu p es comme 
en France. Il faut cependant observer que les 
bourgeoises de plusieurs villes suivent encore 
leur ancien costume, qui est fort singulier. 

Les Allemands sout naturellement francs 
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honnttes et hospitaliers, Les artisans ont beau- 
coup d'industrie et de patience dans le travail : 
on le voit par les ouvrages qu’ils ont exécutés , 
principalement dans l'horlogerie , la bijouterie , 
l’art de tourner , la sculpture, le dessin, la pein- 
ture , et certains genres d'architecture, 

Les divertissemiens des Allemands sont : le 
billard , les cartes, les dés , les armes , la danse 
la chasse , et les combats d'ours et de tanreaux. 

Religion. — M y a en Allemagne trois religions : 
la religion Catholique, celle de Luther et celle 
de Calvin. 

Langue.—La langue qu’on parle en Allemagne 
se divise en deux principaux dialectes , savoir : 
le haut et bas-allemand : ils diffèrent tellement, 
que l habitant de l'Allemagne supérieure ne com- 
prend pas le langage de ses compatriotes du 
nord , à moins d'en avoir fait une étude parti- 
culière. Le bas-allemand est infiniment moins 
dur que l'autre; mais il est en même temps 
moins perfectionné , et presque relégué parmi 
le bas-peuple; c'était la langue des anciens Francs, 
et des Grisons : on le parle dans les provinces 
situées sur la mer du Nord et sur la Baltique , 
en Basse-Saxe , en Poméranie , et dans le Brans 
debourg. On y parle aussi le Français. 

Universités et académies. — N y a en Alle- 
magne 21 universités. Nous en parlerons dans la 
topographie. 

On a établi des académies des sciences, à 
Berlin , à Vienne, à Leipsick : à Erfurt , à Gæt- 
tingue , à Manheim , à Augsbourg , et dans quel- 
ques autres villes moins considérables. 

Savans , littérateurs et artistes, — Aucun pays 
mwa prodoit un plus grand nombre écrivains que 
P Allemagne; la nomenclature en serait ici trop 
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longue ; et il ne règne nulle part un goût plus 
général pour la lecture, L’impression y est portée 
à l'excès : presque tous les hommes de Jettres pu- 
blient des ouvrages. + 

Les Allemands se sont aussi adonnés aux beaux- 
arts. Ils ont eu des musiciens, des architectes, 
des peintres, des sculpteurs et des graveurs : ils 
prétendent même avoir inventé l’art de graver à 
l’eau-forte. Ils sont généralement regardés comme 
les inventeurs de la poudre à tirer, des canons 
et de l'imprimerie, 

Curiosités naturelles et artificielles. — Les 
cayernes sont les principales curiosités naturelles 
de l'Allemagne. 

Les curiosités artificielles consistent en un grand 
nombre d'églises, de châteaux et d'hôtels de ville, 
qui sont d’une architecture gothique, ( Voyez, 
pour plus grands détails, la topographie), 

Commerce. — Le commerce de l'Allemagne 
consiste principalement en blé, chanvre, lin, 
houblon , cumin, tabac, safran, garance , che- 
vaux, bestiaux, beurre , fromage, miel, cire, 
vin, bière, laine, fil, rubans, étoffes de soie et de 
coton ; colifichets , bois travaillés au tour, métaux 
ivoire, peaux de chèvre, bois de charpente et de 
chauffage ; canons et boulets, mortiers et bombes, 
plaques et poêles de fer, vases étamés, ouvrages 
d'acier , cuire , glaces, fils de laiton, porcelaine, 
faience , verre et soies de porc. 

Confédération- Germanique. — Par Vacte 
du congrès de Vienne , du 9 juin 1815 , les prin- 
ces souverains et les villes libres d’Allema- 
gne , en comprenant dans cette transaction 
LL MM. l’empereur d'Autriche, les rois de 
Prusse , de Danemarck et des Pays-Bas, et 
nommément l'empereur d'Autriche et le roi de: 
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Prusse, pour toutes celles de leurs possessions qui 
ont anciennement appartenu à empire Germani- 
que , le roi dé Danemarck pour le duché de 
Holstein , le roi des Pays-Bas pour le grand-du- 
ché de Luxembourg, établissent entre eux une 
confédération perpétuelle qui prend le nom de 
confédération Grermanique. 

Le but de cette confédératiou est le maintien 
de la sûreté extérieure et intérieure de lAllema- 
gne, de l'indépendance et de l’inviolabilité des 
états confédérés. 

"Les membres de la confédération , comme tels, 
sont égaux en droits ; ils s’obligent tous également 
à maintenir l'acte qui constitue leur union. 

Les affaires de la confédération sont confiées 
à une diète fédérative, dans laquelle tous les 
membres votent par leurs plénipotentiaires, soit 
individuellement, soit collectivement, Plusieurs 
états de la confédération Germanique ont des gou- 
vernemens représentatifs tels que Ja Bavière, 
l'Hanovre , le Wurtemberg, les grands du- 
chés de Bade , de Hesse-Darmstadt. etc. 

La population de tous les états se monte A 
30,000,000 hab. y compris les possessions Prus- 
siennes et Autrichiennes qui y sont incorporées, 

Savoir pour cette dernière puissance , Parchi- 
duché d'Autriche, la Bohème, la Moravie , la Si- 
lésie, le Tyrol, Le Salzbourg, la Styrie et le royaume 
d'Illyrie, à 

Pour la Prusse, les provinces de Brande- 
bourg, dé Poméranie de Silésie , de Saxe, de 
Westphalie, de Cléves et de Berg , et du Bus- 
Rhin. 

Dans les 30,000,000 habitans , pour la totalité 
des états de la confédération , on estime les états 
ci-dessus de FAutriche à 9,482,000 , et ceux de la 
Prusse à 7,925,000, fon 
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En décrivant les états qui composent celte con- 
fédération , nous marquerous le rapport des an- 
ciennes provinces avec les cercles qui les divisent 
aujourd’hui. 


` ALLEMAGNE SEPTENTRIONALE. 


HOLSTEIN ET LAUENBOURG. = Voyez, 


pour leur description , le Danemarck, page 72. 


HOLSTEIN-OLDENBOURG. 


Ce grand duché comprend denx parties, l'Evêché 
de Lubeck et le duchéd'O/denhourg. 

LUBECK, —Cet ancien évêché est forme des en- 
claves d’Eutin et de Scliwartaussituées dans le Hols- 
tein. 

Eutin , capitale, est une jolie ville située sur le 
lac du même nom. Pop. 2,300 hab: Dist.7 l. N. de 
Lubeck. 

OLDENBOURG. — Ce duché , borné au N. par la 
merduNord et enclavé dans le royaume deHanovre, 
comprend le comté de Delmenhorst et la seigneurie 
de Jéver cédée dernièrement par la Russie à ce 
duché. Ce pays a 194,000 hab. Par l’article 33 
de lacte du cougrèsde Vienne , l'Hanoyre a cédé à 
ce duché un district renfermant une population de 
5,000 hab, 


Oldenbourg , capitale , est située sur le Hunt , 
avec un châleau de résideuce, uu gymnase et un 
port. Pop. 5,050 hab, 
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eegend 


MECKLENBOURG. 


Ce duché , à PE. de l’ancien évêché et de la 
ville de Lubeck , est divisé en deux parties {i ap- 
partiennent à deux princes de la même famille. 

MECKLENBOURG-SCHWERIN. = Ce grand - 
duché est à PO de l'autre.Pop. 350,000 hab. 

Schwerin , capitale, sur un lac de même nom, 
a un château dans une île , un gymnase , avec une 
galerie de 3,000 tableaux. Pop. 10,000 hab, 

Wismar, au N., avec un bon port au fond 
d'un golle de la Baltique ,commerce en grains èt en 
bois. Pop. 7,000 hab, 

Rostock , au N. E., sur le Æarnow , près 
de son embouchure , ville la plus grande et la plus 
importante de ce duché , possède une université, 
des fabriques, des chantiers avec un bon port, Son : 
commerce par mer est très-étendu. Pop.r4,000 hab, 

MECKLENBOURG-STRELITZ.—'Ce duché est 
à PE. du premier.Pop. 70,000 hab, 

INeu-Strelitz , capitale, avec un Ki châteay, 
résidence du due , ville moderne , bâtie régulière- 
ment en forme d’une étoile.Pop. 4,000 hab. 

VILLES LIBRES. — Par l'acte du congrès de 
- Vienne, Mambourg , Lubeck , Bremen et Francfort- 

sur-le- Mein sont déclarées villes libres et indépen- 
dantes. 

Lusrcx, ville sur la Trave, à 2 lieues de 
son embouchure dans la Baltique , fait un 
commerce considérable. On remarque la cathé 
drale , l’église Sainte-Marie, avec une horloge 
astronomique ; Phôtel de ville, l’ancienne salle 
anséatique , l'arsenal , la bourse , les machines hy- 
drauliques, la porte de Holstein, la danse des 
Morts, Cette ville possède des établissemens litté- 
raires et utiles, une bibliothèque , des cabinets de 
peinture el de curiosités. Lubeck fut pris par les 
. Français le 7 novembre 1806. Pop. 26,000 hab, 


36 EUROPE CENT, — ALLEMAGNE- 


protestans. Dist. 151, N. E.de Hambourg. Lat, Ñ. 
53% 5118”. Long. E. 80. 2037” 

Travemunde , au N. N. E., jolie ville avec cita- 
delle , à l'embouchure de la Trave , est le grand 
port de Lubeck. f 

HAMBOURG, ville sur PElbe, à 201, de son em- 
bonchure possèdeun bøn port qui reçoit de grand 
yaisséaux. Elle est ln première ville de commerce 
de l'Allemagne , eta desmannfactures de soie , de 
velours, de lainages , de toiles peintes, de fils d’or 
et d'argent , de grosse toile et d'aiguilles; des fa- 
briques de tabac et d'huile de poisson; desraffine- 
ries de sucre , des chantiers de construction , des 
corderieset des tanneries. On remarque les église 
de St-Pierre , de St-Nicolas , de Ste-Catherine , de 
St.-Jacques , la cathédrale de St-Michel , la maison 
des orphelins , celle des pestiférés ; l’hotelde ville, 
la bourse , les hotels , l’obélisque en l'honneur du 
professear Basch. Cette ville possède deux gym- 
nases,cle bellesbibliothèques,des cabinets de peinture, 
de tableaux, d’estampes , de dessins, d'histoire 
naturelle. On admire ses promenades , sa superbe 
vue snr PElbe, ses jardins , et ses environs peuplés 
de maisons de plaisance. Cette ville fortifiée , et 
défendue en 1813 par les Français , fut en vain as- 
siégée par les alliés. Elle souffrit beaucoup pen- 
dant le siège. Pop. 110,000 habitans , dont 8,000 
juifs. Dist, 151. S. O. de Lubeck, 14 N.. O. de 
Lunebosrg , 22 N, E, de Bremen, et 175 N. O. de 
Vienne. Lat, N. 53° 32° 51”. Long E. 7° 38,22” 

Cuxhaven , à VO, par N., bon petit port, à Pem- 
bouchare de l’Ælbe , a un mouvement régulier de 
paquebots et des bains de mer, 

BREMEN ou BRÊME sur le eer, à 15 lieues 
de son embouchure , est situé dans un terrain uni 
et sablonneux. Cette ville a un port qui reçoit des 
vaisseaux de médiocre grandeur , et son commerce 
est considérable, Elle possède des manufactures 
d’étoffes de, toute espèce. La pêche de saumons 
est considérable, On remarque la cathédrale luthé- 
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rienne avec son caveau dit Bleykeller, qui a la pro- 

riété de conserver les corps morts sans se corrom2 
pre ; l'hôtel de ville , l'arsenal , la bourse des mar = 
chands. Cette ville possède des établissemens litté- 
raires et utiles , nn gymnase, les collections du ma- 
sée, des bibliothèques . Elle exporte une grande 
quantité de toiles grises. Dist. 22 1.5. O, de Aam- 
bourg. Pop. 40,050 hab. Lat, N. 539 4 33”. Loug. 
E, 6°27 457. 

Nous parlerons plus bas de Francfort, 


HANOVRE. 


Ce nouvean royaume , érigé, éh 1815, par Pacte 
du congrés de Vienne, et au N. O. de l'Allemagne, 
est entouré par le Holstein, le Mecklenbourg , les 
états Prussiéus , le duché de Brunswick , la Hesse 
électorale , le grand duché d'Oldenbourg le roy- 
aume- des Pays-Bas et la mer du Nord ; il comprend 
les états suivans, qui appartiennent àn roi d’Angle- 


terre , ancien électeur d'Hanovre , et sont marqués 
dans le tableau suivant. 
` 


PROVINCES, 12. CAPITALES, 


Bremen . « . .|Stade, 
|Calenberg . D 


ek es GC D Gœttingen. 


Luneébourg . +| Lunebourg, 
[Hoya et Diépholtz :| Hoya. 
IHildesheim . . | Hildesheim 
(Osnabruck .| Osnabruck, 
Verden «. . Verden. 
‘Bentheim . .| Bentheim, 
Ost- Frise, . | Emden. 
Lungen, , .| Dingen; 
‘Meppen . . .| Meppem 


308 EUROPE CENT.— ALLEMAGNE. 


HANOPRE ou HANOrER , eapitale de tout. le 
royanme , sur la rive g. de la Leine, a une belle 
bibliothèque - des manufactures de toiles de coton 
et une raBnerie de sucre, Ses environs sont ornés 
de jolies maisons de campagne. Cette ville se rendit 
aax Français,le 20 novembre 1806.Pop.15,5co hab. 
Dist. 301. S.S.E. de Bremen, 

Stade , au N. par O., ville très-forte ,a un port, 
un célèbre commerce , et des fabriques de toiles, 
gants, bas de laine , cordages et poteries.P.5,000 h. 

Lunebourg , au NR. par E. , sur l’£lmenau, belle 
ville et bien fortifiée,auneélèbrecollése.P ,10,000h. 

Danenberg, au N, N. E., avecune citadelle et des 
fabriques de toiles, | 

Celle, ou N. par E,, sur l'Aller , jolie ville , 
commerce en bijouterie , étoffes de laine, toiles, 
bas et chapeaux ; ellea un château et des blanchis- 
series de cire. Pop, 8,800 hab. : 

Verden , au N. N.O., sur PAller , a des eaux mi- 
nérales dans sou voisinage. Pop. 3,600 hab. ` 

Aurich, au N. O., à l'extrémité du canal qui 
aboutit à Emden, 

Emden, au N, O., avec un port à l'embouchure 
de Ems dans le golfe de Dollart, a des chantiers 
on lou construit des vaisseaux, Elle fait, en temps 
de paix , un bou commerce. Elle possède un bel hô- 
tel de ville, près duquel les navires peuvent aborder 
por le moyen d'un canal appelé Delft, qui commu- 
nique à. Dos, Pop. 7,400 hab, 

Hoya, au N. O., sur la rive g. du ff ezer, avcc 
un château. Pop. 2,200 hab, 

Pupenbourg à TO. N, O., bourg dans la parlie de 
la principauté de Munster, cédée à PHanovre , com- 
muuique avec la mer par-l'Ems. Les habitans font 
le commerce de fer, et leur pavillon flotte dang 
tous les ports de la Baltique Pop. 3,500 hab. 

Diepholiz, à VO. N. O., sur la Hunte, a des 
mauutactures d'étoffes de laine, Pop. 2,009 hab, 

Les partiesinférieures des comtés de Lingen gt 
Bentheim n’ont rien de remarquable, 
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Osnabruck , à l'O. , sur la Haze, ville considé- 
rable , qui fabrique des étoffes de laine et des toiles; 
elle possède deux gymuases, dont un catholique et 
l’autré protestant, un châtean; en 1648,y fut conclue 
la célèbre paix de Westphalie, Pop. 9,000 hab. 

Hameln , au S. O., sur le #'eser, ville forte, fa- 
brique des étoffes de laine et de coton. Ses habitans 
cé beaucoup de saumons dans le fleuve qui 

aigne les murs. Elle fut occupée plusieurs années 
par les Français. Pop. 4,000 hab. 

Güttingue, au S., sur la Leine , possède une cé- 
lèbre université, une académie , une belle biblio- 
thèque, un grand nombre d’établissemens d’instrac- 
tion, des manufactures de lainage , chapeaux et 
bonneterie, On y remarque l'église , l'observatoire, 
le théâtre anatomiqne, le jardin botanique, le 
musée académique et le manége. Pop. 8,700 hab. 

Hildesheim, au S. E., sur l’/rnest, grande et 
forte ville , fait un bon commerce en toiles; la ca- 
thédrale renferme de beaux tableaux et le piedestal 
de l’Irmensaule , statae abatue par Charlemagne, 
Elle a une université, Pop. 11,000 hab, 

Goslar , au S. E., au pied du Harz, a des manu- 
factures de plomb laminé, de plomb pour la chasse 
et de cuivre jaune; des usines et des mines, On y fait 
d'excellente bière. Pop. 5,500 hab, 


BRUNSWICK. 


Ce duché comprend deux parties: la principauté 
de Wolfenbüttelet le comté de Blanckenbourg.Pop. 
210.000 hab. 

WOLFENBUTTEL. = Cette principauté est an 
N. E. de l’ancien évêché d’'Hildesheim. 

Brunswick, capitale, ville grande et bien forti- 
fiée a des manufactures d’étoffes de soie et de laine 
de toiles , et se ce en fer , en acier et en ete À 
ton; des fabriques de cuirs , de tabac et de sel 
ammoniac; des blanchisseries considérables : sa 
bière est renommée. On remarque le château de 


eem 
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Grunér-Hof , Vholel de la ville neuve, la salle: d'a- 
péra , l'hôpital , la cathédrale, l'église de Sainte- 
Catherine et celle de Saint-André, dont la toura 
318 pieds. Elle possède pn gymnase et d’autres 
établissemens publics ; une belle collection de ta- 
bleaux , d'estampes ; de pierres grasées, et d'ob- 
jets d'histoire naturelle, Pop. 28,000 bab. 

'olfenbütel av S., ville forte , sur l’ Ocker „a 
une belle bibliothèque - où l’on voit le monument 
de Leissiug; un château, un gymnase, et une bonne 
mauufaciore de soieries, Pop. 6,oco hab, 

BLANCKENPOURG. = Ce comté au S. dela 
principauté de Wolfenbuttel , en est séparé par une 
parlie du comté de Wernigerode et de la princi- 
pauté d'Halberstadt, Il fournit bois, fer, marbre 
ethesliaux. a 

Blanckenbourg, capitale , a un château fortifié. 
Louis XVII y LE is long-temps pendant son 
exil, Pop.2,600 hab, 


POSSESSIONS PRUSSIENNES EN ALLEMAGNE. 


Par Pacte du congrès de Vienne, le roi de Prusse 
est rentré , par suite de la dernière guerre, en pos- 
session de plusieurs provinces et territoires qu'il 
ayait cédés par Ta paix de Tilsitt. LE 

Par l’art. 24 du même congrès de Vienne, le roi 
de Prusse a réuni à ses états, la partie septentrionale 
du royaume de Saxe, la villeet le territoire de 
Westzlar, le grand duché de Berg; les districts 
du ci-devant archevèché de Cologne , le duché de 
Westphalie, le comté de Dormund , la principauté 
de Corvey. 

Les possessions de la Prasse, en Allemagne, sont 
bôrnées au N. par la mer Baltique et le royaume 
d'Hanoyre ; à PE, , par la Prusse proprement dite, 
et le grand duché de Dosen: au $., par la Saxe, les 
duchés de même nom et la France;à ’O.,par le Mec- 
e , Je royaume d’Hanoyre , le duché de 
Brunswick, et les Pays-Bas, La population de la 
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monarchie prussienne en Allemagne peut être dra, 
luge à environ 7,925,000 habitans, ` 

Les états anciens et nouyeanx , qui composent les 
possessions prussiennes en Allemagne, viennent d’être 
divisés , en 1815 , en trois SE gouvernemens 
militaires, subdivisés en provinces et cercles, 
savoir : 1° la Poméranie et le Brandebourg ; 2° la 
Sage; 39 le Bas-Rhin ( Voyez pour les provinces 
et cercles la topographie ci-dessous 3. La monar- 
chie prusienne comprend -en outre deng autres 
Son: erunemeng , qui ne font pas partie de l’Alle- 
magne , et dont nous 'parlerons ailleurs, savoir: 
1° la Prusse; 29 la Silésie et Posen, On estime 
la population de tous ses états à 10,300,000 hab. 


POMERANIE ET BRANDEBOURG, 


Ce gouvernement comprend les deux provinces ` 
de Poméranie et Brandebourg , au N. E, des autres 
états. 


POMÉRANIE. 


Cette province , ci-devant duché , an N. des aa- 
tres états de l'Allemagne, était divisée en deux 
parties, sawoir : la Poméranie Suédoise et la Po- 
méranie Prussienne.Elle comprend les deux cercles 
suivan s- 

STEXTIN, — Ce cercle est à PO. de celui de 
Cœslin. 

Stettin, capitale , sur l'Oder, assez grande ville, 
a une bonne citadelle , un arsenal , un gymnasé ; : 
une école normale, des chantiers où l’on cons- 
truit des vaisseaux. Son commerce consiste en 
vin, graine de lin, bois de charpente, On admire 
Péglise Saint-Jacques et celle dn château , la 
slatue de Frédéric IL. Cette ville fut prise par les 
Français , le 29 octobre 1807. Pop. 8,000 hab, 


Staigard, APE. , svr l’/fhma , a des manufactures 
de draps , toiles et chapeaux. La conpole de l’église 


312 EUROPE CENT.— ALLEMAGNE. 


de Sainte-Marie passe pour être la plus haute de l’AI- 
lemagne. Pop.6,000 hab. 

Stralsund , au N. O., place forte, a un bon 
port sur le détroit du même nom. Elle fait un com- 
merce considérable en eau-de-vie , amidon , toile 
et luinages. Cette ville fnt prise, en 1807 , par les- 
Français, Pop. 11,000 hab. 

Greifswalde, au N. O., a un port au fond d'on 
d’un golfe de la Baltique , ei une saline très- 
considérable dans ses environs. On ÿ remarque 
l'église de Saint-Nicolas , les bâtimens et la biblios 
thèque de l’université Pop. 3,8000 hab, cé 

FFolgast , an N. O., a un excellent port sur 
le détroit du même nom. Elle est défendue par une 
bonne citadelle. 

Anclam , au N, , sur la Peene, ville industrieuse 
et commerçante. Pop. 5,600 hab. 

RUGEN. — Cette île, située dans la Baltique , 
près de la Poméranie-Suédoise , futprise par les 
Français, en 1806. Pop. 26,000 hab. 

Bergen , capitale , située dans l’intérieur de l'ile , 
est délendue par une forteresse, 

Usspom.— Cette île est située dans la Baltique 
près de la Poméranie-Prussienne, 

Usedom , capitale , située aa S. de Pile, a un 
bon port, qui est défendu par une forteresse, 

Wozzin.— Cette ile est à PE. de celle d'Use- 
dom , dont elle est séparée par un petit détroit 
Wollin capitale au S» de Pile , a un petit port , dé- 
fendu par une forteresse. 

Cast, — Ce cercle , au N. N. E. de celui de 
Stettin;est formé de la partie orientale de la Pomé- 
rauie-P russienrre. 

Cöslin , capitale, située sur la Nesebach a des 
manufactures de laine , et se livre à la pêche , Pop. 
3,286 hab. 

Stolpe , au N.E. , sur la rivière du même nom, 
commerce en ambre janne , dont on fait des boëtes , 
des figures , des étuis , des coraux et de la poudre 
à parfums, à l'usage des mosquées turques. On re- 
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margue la maison des Cadets etl’hôtel de ville, Son 
port est à Stolpemunde. 

Colberg., à PO., avec un port à l’embouchurede 
la Persante dans da Baltique, fournit du sel et des 
étoffes de laine, Cette place futassiégée,en 1807,par 
les Français. Pop. 4,500 hab. 


BRANDEBOURG. 


Cette province , au S. de la Poméranie, renferme 
trois cercles , savoir : ceux de Berlin , Potsdam et 
de Franc-Fort-sur-l'Oder. On la divisait en cinq 
Marches : la Marche de Priegnitz , la Vieille-Mar= 
che, la Moyenne-Marche, la Marche-Uckeraine 
et la Nouvelle Murche, 

… BERLIN. — Ce cercle ne comprend que Berlin 
et sa banlieue, € 
BERLIN capitale dettonte la monarchie Prussienne 
est située sur la Sprée, près de sajonction avec Je 
Havel. Le roi yréside - et habite ur palais magni- 
fique, Cette ville a de beaux édifices publics, parmi 
desquels on distingue le palais de Mont-Bijou, les 
écuries royales,les 21 masques ou visages des mourans 
dans la opur du château ;le theûtre de l'opéra, l'hôtel 
de ville, la banque, les palais des princes, leséglises, 
qu'on peut regardereommê des édifices da premier 
rang. On remarqne l'académie des sciences, celle 
des arts; Dën militaire , celle d’artille- 
vie; la société royale de médecine et de chirurgies 
d'autres sociétés et écoles célèbres. On admire 
aussi les promenades de cette ville , surtout celles 
sous les tilleuls; la place Guillaume , areclessta- 
tues des 5 généreux prussiens, lasstutue du grand 
électeur „surde pont Long , l'hôtel des invalides , 
le parc ; Ja place dn Cercle, Ses rues et ses places 
sont spacieuses et-bâties d'une manière régulière, 
Son arsenal, qui est "de forme carrée et bien 
construit , peut contenir. des armes pour 209,000 
ommes, Berlin a une wtiversité , cinq gymnases 
el de belles bibliothèques : son industrie consiste 
en manufactures d’éloffes de soie , de laineetde co- , 
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ton , tapisseries , toiles , glaces, porcelaine célèbre 
pour les fleurs , galons d’or et d'argent , chapeaux 
et bonneterie ; fabriques d’eau-de-vie , cuirs, 
tabac , et raffineries de sucre. Elle possède anssi 
des fabriques de velours, rubans, d’indiennes ; 
de fleurs italiennes , de papiers de tenture , de ta- 
pisseries ; d'ouvrages en acier, en bronze; de 
montres , d'horloses , de meules. Les voitures de 
Bérlia sont connues pour l'élégance , la légèreté et 
la solidité. Les Français entrèrent dans’ cette ville 
le 26 octobre 1806, Ils ne purent s’en emparer 
dansla guerre de 1813. Pop. 175,000 hab. Dist. 
36 |. N. de Dresde, 62 E. S.E. de Hambourg, 
300 $,0,de Pétersbourg, 200 N.E.de Paris, 118 N. 
N.O. de Vienne, et 210 E. par N. de Londres. Lat, 
N. 52° 3r° 45” ; long. E, t1? 2 0”, 

Près de Berlin, à VO, , est le château 
de Charlottenbourg , qui appartient au roi de 
prusse. On y voit un riche cabinet d’antiquités, 
et le monument de la dernière reine, Les jardins 
sont magnifiques , et l’orangerie une des plus bel- 
les de l'Europe. | 

Porspam. = Ce cercle est à l'O de celui de 
Francfort, d 

Potsdam, capitale , sur le Æavel, belle ville, avec 
des rues larges et droites, a un château royal, 
une manufacture d'armes des fabriques de soie- 
ries , lainages , cotonnades et toiles, et des 
tanneries. Napoléon y fit son entrée le 25 oc- 
tobre 1806. Pop. 27,000 hab. Dist. 6 l. O,S. O. 
de Berlin, 

Près de Potsdam, au N. , est le châlean royal 
de Sans-Souci, dont la construction est très-élé- 
gante ; c'était le séjour de Frédéric IF. On y voit 
encore le château Neuf, palais très-beau, et le 
palais de marbre. Napoléon le visita, et envoya 
aux Invalides l'épée , la ceintore et le cordon de 
PAiglesnoire du Grand-Frédéric , que les Prussiens 
ont repris en 1815. 

Rheinsberg an N.O., ville sur le lac du même 
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nom , possède un château royal, dont les jardins 
et l’orangerie sont magnifiques. Elle a une fabrique 
de faience façon d’Angleterre.Pop.r,500 hab. 

Prenzlow, au N.N. E., belle ville, située sur le lac 
d'Ucker, fournit beaucoup de poissons. On remarque 
l'église Sainte-Marie. Pop. 7,800 hab. 

Spandau ,au N. N. E. , au confluent de la Sprée et 
du. avel, jolie ville avec une bonne citadelle et 
une manufacture d'armes, se rendit aux Français 
le 25 octobre 1806. Pop. 5,500 hab. 

Brandebourg, à VO. , sur le Hayet a donné son 
Dom au marquisat, On y remarque l'hôtel des Inva- 
lides , la caserne , le pont sur le Havel, l’église 
Sainte-Catherine , célèbre par son antiquité; la ca- 
thédrale, Pop, 11,000 hab, 

Francront.=—=Ce cercle est à l'E, de celui de 
Potsdam, 

Francfort-sur-l'Oder, capitale , belle ville fait un 
commerce considérable. Elle communique , par 
des canaux, d’un côté avec Berlin, et de l'autre 
avec Dantziek et Varsovie, Ses principaux édifices 
sont les églises de Sainte-Marie et de Saint-Nicolas, 
la Chartreuse, Phôtel de ville, les casernes , l’hôtel= 
Dieu , le pont sur l’Oder, long de 280 pieds; le monu- 
ment du prince Léopold de Brunswick, qui, par suite 
d’un dévouement généreux, périten 1705 , dans les 
flots de POder , en voulant sauver quelques mal- 
heureux, Cette ville a une université, des fabriques 
de soie, de faïence, de lunettes; desblanchisseries de 
cire, des imprimeries d'hébreu. Ses promenadés sont 
riches en sites romantiques du Z'onberg. On y tient 
tous les ans trois foires très-fréquentées. P. 16,000 
bab, Dist, 201. E. S. E. de Berlin. Lat, N. 52° 22? 8”; 
long. E, 12° 13 0” 


Landsberg, au N.E. , sur la arihe , jolie ville, 
fait un bon commerce en grains et en laine, Pop. 
6,700 hab. 


Zorndorf , au N.pr.E, , et Kunersdorf , 


Francfort , sont remarquables par les batai 


fes de 
1758 et 1759, 


lés de 


Custrin , au N, , ville forte, située au confluent 
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de la 'arthe ét D Oder. Les’arsenaux et les magasins 
méritent diètre vus. Elle ze rendit aux français le 


31 octobre 1804. Pop. 4,400 hub. 
| SAXE, e 


Ce gouvernement militaire renferme - outreplu- 
sieurs autres pays , cette partie de la Saxe gue la 
Prusse a acquise par Pacte du congrès.de Vienne,etqni 
comprend environ la moitié du royatimede Saxe. Il 
est divisé en trois cercles; savoir : ceux de Magde- 
bourg de Mersebourg et d Erfürth. 

MAGDEBOURG. — Ce cercle estau N; de ceux 
de la Saxe proprement dite. à 

Magdebourg , capitale , sur PElbe, ville grande 
et bien peuplée, fait un commerce considérable. 

Elle possède de beaux édifices publics, parmi les- 
quels on remarque sa superbe cathédrale gothique, 
avec le monument de l'empereur Othon; la citadelle 
l'arsenal , le grand magasin. Son industrie consiste 
en fabriques de toute espèce.Cette ville futprise par 
les Français le 8 novembre 1806. Pop 28,000 hab. 

Halberstadt , au S, O.,, sur la ÆZolzemme , pos- 
sède une cathédrale fort ancienne une belle sg: 

1ogue , etdes manufactures de toiles et de lainages- 
Së 13,000 hab, 
` Groningen , au S.Q. ; jolie ville, a un château 
magnifique, avec 275 chambres. Elle est célèbre 
parses forges , ses carrières ses-stalaclites , ses ou: 
vrages en marbre les curiosités de ses environs, 
surtout un banc de rocher, pour ainsi dire suspendu 
en l'air, et qu'on nomme le siège du Général, op ilne 
faut pas aller s'asseoir, si l'on a des vertiges. Pop: 
2,000 hab. 

H'ernigerode, au S. O., a beaucoup de brasseries: 
Cette ville , au pied du Brocken, possède un chû- 
teau, uhe bibliothèque et un cabinet d’histoire mae 
turelle, Pop. 5,500 hab. 

Quédlinbourg , au S. O., avec un château, a des 
fabriques d’étofies de laiue , de vernis pde ras; des 
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distilleries d’eau de Hongrie , et beaucoup de bras- 
series où l’on fait d'excellente bière. On remarque 
l'église , et le Brubl, belle promenade. P. 10,500 he 


Aschersleben,au S.p®-©., ville sur la Saale, fabri- 
que des étoffes de laine, On y re marque l’église de 
Saint-Etienne, sa tour hante de 300 pieds, et les 
ruines du château d'Aseante, Pop. 6,400 bab. 

Mrnsgnorne, — Ce cerclé est au S. de celuë 
du Magdebourg. 

Mersebourg , capitale , sur la Saale, La cathé- 
drale, la bibliothèque du chapitre - hôtel de ville , 
la faisanderie et le jardin du château , méritent 
d’être vus. Henri Jr, surnommé Voiseleur , y défit 
les Hongrois , en 993. Pop. 6,000 lab, 

Wittenberg, au N.E,, sur VElbe, ville forte. ` 
Sonuniversité a été supprimée Elle a beaucoup souf- 
fert en 1813, par le siège et bombardement qu’elle 
soulints On voit dans l’église du château les tom- 
beaux de Luther et de Melanchton. Pop. 5,000 hab, 


Torgau, à VE. N.E., place très-forte sur UD Elbe , 
par les nouvelles fortifications que les Frauçais y ont 
faites en 1813. La cathédrale | le collège et le pont 
sur Elbe’, méritent d’être vns. Pop. 3,600 bab. 

Lutzen, à VE., petite ville , auprès de laquelle 
Gustave Adolphe , roi de Suède , perdit la vie en 
combattant contre les Autrichiens ; elle est célèbre 
par la victoire remportée , en 1813, par les Fran- 
çais , sur l’armée alliée russe et prussienne, 

Eisleben , au N. O., patrie de Luther, a desmi- 
nes de cuivre. On y remarque l’église de Saint-An- 
dré et la chair de Luther, 

Hall , au N,, ville importante , est agréablement 
située sur la Saale, Elle a une université qui possède 
une bibliothèque, un cabinet de médailles, et d'his= 
toire naturelle, un jardio des plantes, de belles égli- 
ses, un observatoire, Elle est divisée en trois villes, 
GA sont celle de Hall, de Neumarkt et de Glauchn. 

üy rémarquela cathédrale la tour ronge et l’hô= 
tel de ville , la grande maison des orphelius,. avec 
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une école latine très-fréquentée , un cabinet 
d’antiquités, un laboratoire et une imprimerie 
permanente pour la Bible, dont on a imprimé 
cnviron deux millions depuis un siècle. Près de 
cette ville sont les grandes salines. Il se livra, 
le 17 octobre 1806, aux portes de cette ville , un 
combat où les Français firent prisonniers 5,000 
Prussiens. Pop. 17,009 hab, 

Naumbourg, auS.S, O. , sur la Saale, possède 
une belle cathédrale gothique. Il y a tous les ans 
une foire et une procession de jeunes gens, connue 
sous le nom de Xirchfest , en mémoire des enfans 
qui, en 1432, obtinrent de Procope, général des 
Hussites , la grâce de la ville, par leurs prières. Pop. 
6,000 hab. 

Rossbach , dans les environs de Weissenfels , 
village, où Frédéric-le-Gran remporta une vic- 
toire surles Francais , en 1757. 

Zeitz, an S. S.E., sur lister. On remarque 
l'église collégiale , celle de Saint-Michel, la bi- 
bliothèque du chapitre et le vieux château. Pop. 
7,9c0 hab, 

Enrünra. — Ce cercle est à l'O. de celui de 
Mersebourg. 

Erfürih, capitale et grande ville forte , sur la 
Gelra , possède deux citadelles, deux gymnases , 
une académie , une belle bibliothèque, On y re- 
marque la cathédrale , la maison des orphelins lu- 
thériens, ci-devant le monastère des Augustins , où 
l'on voit encore la cellule de Lüther. Cette ville fut 
prise par les Français le 16 octobre 1806, Pop. 
14,000 hab, 

Nordhausen , au N.N. O., avecun gymnase, ville 

ci-devant impérialé, possède 7 églises catholiques. 
Pop. 8,000 hab. , 
1 Mulhausen, à PO. N.O. , sur PUnstrut, à l'ex- 
irémité dela forêt de Thuringe , fabrique des étoffes 
de laine, des toiles peintes , des cuirs et de l’ami- 
dou. Elle a un lycée. Pop. 9,000 hab. 

Langensalza , à VO.N.0., capitale de la ci-de- 
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vant Thuringe-Électorale , ville manufacturière , 
qui occupe un grand nombre d'ouvriers daus ses 
fabriques de soieries et de lainages. On remarque 
l'église de Saint-Etienne el beaucoup de stalactites 
dans ses environs. Pop, 6,000 hab. 


GRAND DUCHÉ DU BAS-RHIN. + 


Ce gouvernement comprend trois provinces : la 
W'esphalie , celle de Berg et de Clèves , ct le Bas- 
Rhin proprement dit. 


VFESTPHALIE. 


Cette province est au N. des autres. Elle ren- 
ferme trois cercles : ceux de Munster, de Minden 
et de Hamm. 

Muxsrer.—Ce cercle est au N. de celui de Hamm, 

Munster , capitale , sur la petite rivière d'Aa, 
ville considérable et bien bâtie , a ua graud nom- 
bre d'églises , un château, une université catholique 
etdeux gymnases.On remarque l’église de Saiut-Lum- 
bert, le palais autrefois épiscopal, la cathédrale et la 
chapelle de Bernard de Galen. C’est dans cette ville 
que fut signé , en 1643, le célèbre traité de paix 
de Westphalie. Pop, 15,000 hab. 

Lippstadt , au S. E. , sur la Lippe , a des manu 
factures de lainage , et un gymnase ; elle appartient 
au roi de Prusse, en commun avec le prince de 
Lippe-Detmold. Pop. 2,500 hab. 

INDEN, — Ce cercle est à l'E. de celui de 
Munster, 

Minden , capitale, sur le eser. Oaadinire la 
cathédrale , bel édifice; l’église Saint-Jean , la 
maison des orphelins ; et près de cette ville, la 
porte de /Vesphalie, ou le lieu où la montagne de 
Jacques et celle de Marguerite-Cluze s'ouvrent et 
forment pour ainsi dire des colonnes de chaque côté 
pour laisser passer le Weser. Pop. t,000 hab, 

Bielefeld, au S., sur l'4a, est célèbre par ses 
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blanchisseries etson commerce en toiles et en fif; 
on y remarque les églises de Sainte-Marie, de Saint 
Nicolas etle couvent des Franciscains. P. 5,400 h. 

Paderborn, au S. , ville grande et bien peuplée, 
sur la Pader , qui prend sa source au milieu de la 
ville, a une cathédrale magnifique. Pop. 5,500 hab, 

Hamm. — Ce cercle est au S. de ceux de Munster 
etde Minden. ? 

Hamm , capitale, ville forte, est située an con=- 
fluent de la Lasse et de la Lippe. Elle possède un 
gymuase et des blanchisseries. Pop. 4,000 hab, 

Arensberg , au S., ci-devant capitale du duché de 
Westphalie, près de la Ruhr, a un château bâti sur 
une colline, 

Dortmund , au S. O. , ci-devant ville impériale 
est située sur l'Æms et bien bâtie. Elle a des maau- 
faclures,de toiles et de lainages. Pop 4,000 hab. 


CLÈVES ET BERG. 


Cette province; au S. O. de celle de Westphalie, 
comprend les cercles de Clèves , de Dusseldorf et 
de Cologne. 

Crèves, — Ce cercle est au N. O. de celui de Dus- 
seldorf, 

Clèves , sur la Wiers, chef-lien et auparavant 
capitale du duché du même nom, est situé an N. , 
près du Rhin , avec lequel elle communique par un 
canal, Elle commerce en grains et a des manulac- 
tures de soie et de tabac. it 4200 hab, 

Mesel , à l'E. SHE., pe orte , au confluent 
de la Lippe et du Rhin, a des manufactures de toiles 
et delainest Pop. 7,000 hab. 

Creveld, au S. SE. , belle ville, a des manufac- 
tures d'étoffes de soie et de laine, de rubans de soie 
et de velonrs, de basins. Pop. 8,000 hab. 

Dusserporr. — Ce cercle est au S. E. de celui 
de Elèves, : | 

Dusseldorf; eapitate, au confluent de la Dussel 
et du Riim, une desplus belles villes sur le Rhin, 


' 
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g et celle des anciens jésuites - la plus belle de, 
la villes les cing faubourgs, surtont erla de Neus- 
tadt, On admire surtoutla galerie des tableaux, jas= 
tement célèbre dans toute l'Europe, contenautles 
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renferme beaucoup d'édifices remarquables : on y 
distingue l'hôtel de ville, la statue équestre "de 
Jean Guillaume , lecteur palatin; Les écuries, Phô- 
tel du gouvernement , les casernes , l'église collé»: 


chet-d’œnvres de Van-Dyek.et de Rubens. Elle. 
possède une académie des sciences, un gymnase, 

un observatoire , des fabriques de tabac et des pros 

menades, Les environs de cette ville méritent d’être 

visités. Pop. 10,000 hab. 

Elverfeld ,à VE. N. Ex sur Ia Wipper, ville 
très industrieuse fabrique étoffes, de soie , toiles, 
siamoises et rubans de fil. Pop. 17,000 hab. 

Remscheid, près d'Elverfeld, grand et beau vil- 
lage - sur une montagne; est le principalsiège de 
l’industrie manufacturière da duché de Berg: cest 
Jä ang se fabriquent les vis, les écrous , les socs 
de charrues, les faux , les outils d'ouvriers , les 
serrures, les garnitures de portes et beaacoup d’au- 
tres he US 


ises, Pop.6,000 hab. 

Solingen, à PE: , sur la Æfipper, possède des 
fabriques d'armes blanches, couteaux ; faux. Pop. 
9,000 hab, > 


Welzlar, au S.E. , sur la Lahn, était antnue- 
fois le siège de la chambre ‘impériale, P.5,c00 h. 

COLOGNE. — Ce cercle est au N,.de celui de 
Coblentz. 

Cologne, capitale sur la riye gauche da Rhin. Cette 
ville était impériale Elle fabrique une eau spiritaense 
qui est très-salutaire , et qu’on connaît sous le nom 
d'Eau de Cologne. Čest dans cette ville que mou- 
řut , dans la misère , Marie de Médicis , veuve de 
Henri Ty , mère de Lonis, XIII ; elle fut sacrifiée 
par sòn fils au cardinal de Richelieu , qui la chassa 
de la cour et ensaite du royaume. Pop. 38,000 hab. 

Zulpich, à 101. S, O., est regardé comme le 
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Tolbiac, remarqnable par la victoire de Clovis sur 
les Allemands , en 495. 

Bonn, an S. S.E., ville forte , agréablement si- 
Inge sur le Rhin, possède une université nouvelle- 
ment créée Pop. 8,802 hab, 

Arx-LA-CHAPELLE, — Ce cercle est à l'O. de celui 
de Cologne. 

Aix-la-Chapelle} capitale , est située dans le 
duché de Juliers, Cette ville , ci-devant impériale, 
est renommée par ses eaux minérales. Elle pos- 
sède nn siège épiscopal; des fabriques d’épingles , 
de dés à coutre, de bleu de Prusse , de sel ammo- 
niac , de savon blanc ; des teintureries. On y re- 
marque la cathédrale bâtie par Charlemagne , dont 
il reste encore la nef du temps de ce monarque , et 
la chaise en bois sur laquelle les empereurs étaient 
couronnés ; l'hôtel de ville, dont une des tours a été 
bâtie par les Romains ; la salle et le jardin de Gett- 
chembourg très-fréquentés, le parc de Drimhors, 
la promenade au Mont- Louis. Cette ville fut brûlée 
et pillée par les Huns en 45r , et rétablie par Char- 
lemagne, quiyfxasa résidence, Elle est célèbre par 
le traité de paix concla entre la France et l'Espagne 
en 1653, et par la réunion des souverains alliés 3 
en 1818; pour l'évacuation du territoire français 
par leurs troupes. Pop. 27,164 hab. Diet, 15 1. = O. 
de Cologne. 

Juliers , au N. E. , auparavant capitale du duché 
du même nom , maintenant place très-forte , sur 
la Roer, a des manufactures de draps. C’est dans 
les environs de cettehville que se livra , -en 1794 
une bataille où le géaéral aatrichien Clairfayt fut 
battu parlestroupes françaises. Pop, 4,000 hab. 

Eupen , au S., 5ur la Pesdre , est célèbre par 
ses manufactures de draps et de casimirs , établies 
par desFrançais, protestans réfugiés. Pop.7,000 hab. 

CoBLSNTZ, — Ce cercle estau S, de celui de 
Cologne. 

Cobleng , capitale , ville forte , située au con- 
flueut de la Moselle et da Rhin, a des fabriques 
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de fer battu , et est remarquable par ses places spa- 
| cieuses, ses promenades charmantes , ses édifices 
à publics, surtout le palais de l'électeur , qui sert an- 
`  jourd’hui de caserne à la garnison. Pop, 11,000 hab, 
Neuwied, au N. , ville bien bâtie près la rive 
* droite du Rhin, possède un château, un gymuase 
et des manufactures considérables. On y trouve 
beaucoup de frères Moraves et de Memnouites. 
Pop.5,000 hab. 

Trèves. — Ce cercle est au S.O. de celui 
de Coblentz. 

Trèves , chef-lieu, et auparavant capitale de 
Varchevêché du même nom , est situé sur la Mo- 
selle. Elle a un siège épiscopal , des fabriques de 
draps, des filatures de coton, et commerce eu 
vins , bois de Hollande et fers. On remarque, les 
églises de St-Siméon , Notre-Dame, St-Paulin, St- 
Mathias , la bibliothèque publique , la musée, et 
les belles promenades autour de la ville. Pop. 
13,546 hab. i 

Sarrebruck , au S. S. E. , sur la Sarre , est bien 
bâlie avec des rues larges , des édifices la plupart 
neufs et d’un bon goût. Elle possède des fabriques 
d'outils aratoires , d'ouvrages en fer et en acier. 
Pop. 2,700 hab, 

Sarre-Louis , au S. S. E,, place forte ; sur 1 
Sarre, fabrique armes et limes, cuirs , fers blancët 
noir ,laillanderie et fil de fer ,noir de fumée, Cette 
ville appartenait à la France , qui Pa cédée en 
1815 „aux alliés. Pop. 4,100 hab. 


LUXEMBOURG. 


Voyez, les Pays-Bas , page 1-4, pour la des- 
cription de'ce graad duché, qui dépend de PAL 
lemagne. | 
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ANHALT. 
Ce pays, enclavé dans Ia Prusse allemande , es 


divisé, en trois prineipantés ; savoir : | 

ANHALT-DESSAU. — Cette principauté est 
à LE, de celle d’Anbalt-Coethen. Pep:56,000 hab. 

Dessau , capitale , sur la Mulde, près de sa jonc- 
tion avec ëlo, On y remarque le château du 
prince, la nouvelle chancellerie , le manège, ta 
maison de chasse, le pont sur lElbe, la digne de 
l'Elbe dans ses environs, et le: temple de la Santé, 
Elle fabrique draps - tabac et bass Pop. 8,600 hab. 

Zerbst, auN.O., sur la Nuthe , avee unehä- 
Loan, commerce eu bière , tabac, cire , porcelaine 
ct ouvrages d’orfévrerie, Pop.9,000 hab. » 

ANHALT-COETHEN.—CGette principauté est au 
S. E, de; celle d’Anbalt-Bernbourg , P. 34,000 hab. 

Cocthen Capitale , sur la Zinau , avee deux châ- 
teaux, fait an grand commerce en laine et fabrique 
des, galons d’or et d'argent. Pop.7,000 hab," 

*  ANHALT-BERNBOURG. — Cette principauté 
est à TO, des autres. Pop. 36,000 hab, 

-Bernbourg, capilale, sur la Saale , possède un 
château qui renferme une belle bibliothèque et une 
@bllection de dessins fort rares. Ellen des fabri- 
ques de faïence , de poterie ; d’empois et de eüirs. 
Pop. 4,000 hab, » 

Ballenstaedt, à VO. S.O. , petite ville au pied du 
Harz, avecuu beau château, résidence ordinaire 
du due, Pop. 2,500 hub. 


SCHWARZEOURG. 


Cette principauté où comté, situé dans la Thu- 
ringe, se diviseen deux parties; savoir: 

SCHWARZBOURG-SONDERSHAUSEN. — 
La partfe septeutrionale dece comté est enclayéc 
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dans la Prusse allemande , et La partie méridionale 
dans les duchés de Saxe. Pop.56,000 hab. 

Sondershausen, capitale, surla 7/"ipper, renferme 
un château , un cabinet d'histoire naturelle avec Vi- 
döle des anciens Germains , appelée Püstrich. Pop. 
2,300 hab. 

Arnstadt , au S.S.O., sur la Gera , avec un 
château et un gymnase, fabrique des draps. Pop. 
6, 300 hab. 

SCHW ARZBOURG - RUDOLSTADT. = Ce 
comté, -enclavé dans la Sase , a 53,000 habitans. 

Rudolstadt , capitale ‚sur Ia Saale , petite ville 
bien bâtie.On ÿ remarque le château sur uo rocher 
escarpé , les éêuries et les collections du prince. 
Elle a un gymnase et une fabrique de porcelaine. 
Pop. 4,200 hab. 


LEPPE 


Cette principauté, située entre l’Hanovre et les 
provinces prussiennes , est partagée en deux com- 
tés; savoir : ) i 

LIPPE-DETMOLD. = Ce comté, à l'O, de 
PHanovre, a 72,000 hab. 

Detmold, capitale , résidence da ‘duc, fabrique 
des toiles. Pop. 2,400 hab. 

Lemgo, an N,,sar la Béja, est la ville la, 
plus considérable de ce comté. Elle a un château, 
ün gymnase , des fabriques de lainage et des pipes 
d’écume de met. Pop. 2,400 hab. | 

Horn, au S. E., ancienne petite ville, près 
de la forêt de Teutobourg, oùles légionsromaines, 
commandées par Varas , furent défaites par Armi- 
nius où Hermann , prince des Chérasques , vers lan 
10 de l'ère vulgaire. - | 

SCHAUMBOURG-LIPPE.— Ce comté , à l'E, 
du cercle de Minden , a 23,000 hab. 

Buckebourg , est la résidence du due, P. 2,000 h, 
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WALDECK. 


Ce comté , à PO, du duché de la Hesse-Electo- 
rale, comprend le comté de Pyrmont; ila 50,000h, 

Corbach, capitale, sur l’Jiter, possède , dans 
uve de sės églises, un superbe monument et un 
gymnase. 

Arolsen , au N. N. E, , ville de résidence etthbien 
bâtie, avec un château considérable. 

Pyrmont, au N.N. E., ville enclavée dans le 
comté de Lippe-Detmold , est très-renommée pour 
ses eaux minérales très-fréquentées. Elle est bien 
bâtie, avec un château , et située dans une vallée 
entourée de müntagnes élevées. 


ROYAUME DE SAXE. 


Ce royaume est borné au N. par la Prusse , au S. 
par la Bavière etla Bohême. La Saxe possède pres- 
que Tous les minéraux connus : topazes , améthistes, 
calcédoines , cornalines, agates, jaspe , serpentines, 
asbeste , amiante, beaux marbres , albâtre , excel. 
lente terre de porcelaine ; presque tons les métaux 
s’y trouvent aussi. Par l'acte du congrès de Vienne, 
le roi a perdu la moitié de ses états, qui ont été 
cédés à la Prusse. Ce royaume est divisé en 5 
cercles , savoir ceux de Misnie , Leipsick, Erzge. 
berge, Voigtland et deHaute-Lusace.P.1,000,000 h. 

DRESDE , capitale du royaume, et du cercle de 
Misnie est agréablement située sur l'£lbe, qui la 
divise en deux parties, Le roi y réside , et habite 
Un palais magnifique, On remarque la salle des 
Géans, la salle d'audience etleschambres de paräde; 
le palais des princes Antoine et Maximilien , l’église 
des catholiques , le plus bel édifice de Dresde ; le 
théâtre , l'opéra , l’église de la cour , le palais ja- 
ponais, galerie des tableaux , des statues ét une - 
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collection de curiosités chinoises et japonaises en 

18 chambres. Elle a une académie de peinture et 

` de sculpture , un institut d'industrie qui occupe plus 
de 3,009 individus. Elle fabrique lainages, draps 
excellens , chapeaux de paille , bougie en grande 
qe excellente cire d'Espagne , beaux gants 
de peaux, galons d’or et dargent , orfévrerie, jouail- 
lerie , instrumens de musique , surtout flûtes tra- 
versières ; mousselines brodées, dentelles de fil, 
rubans de soie , papiers peints , tabac, macaroni , 
bas de fil tricotés , toile cirée, ouvrages en paille. 
La broderie des manchettes occupe seule plus de 
800 personnes. Cette ville, fortifiée par les Fran- 
çais , dansla célèbre campagne de 1813, souffrit 
beaucoup des malheurs de la guerre, en tombant 
au pouvoir des alliés. Pop. 60,000 D. 45 1. S.de 
Berlin. Lat, N. 51. 2. 50. long, E.:11.-22, 46. 

Huberutsbourg, au N. E., château de chasse , cé- 
lèbre par le traité de paix conclu, en 1763, qui 
termina la guerre de 7 ans. 

Meissen, à VO.N. O., sur D Eibe, est renommé 
pour sa manufacture de porcelaine, On admire la 
cathédrale , le collège , le pont sar l’Elbe , et celui 
qui conduit du château à Saint-Alfred, P. 6,000 h, 

Leipsick, à VO.N.O,, située sur la Pleisse , ca- 
pitale da cercle de son nom dans une campagne 
fertile , est une ville grande et bien fortifiée, qui 
a une université, une académie , et de belles biblio. 

thèques. On remarque le château de Pleissenbourg, 
l'observatoire , le cénotaphe de Pablonowsky , l'é- 
glise Saint-Thomas , le Kloster , la salle de spec- 
tacle , l'hôtel-de-ville, l’église de Saint-Nicolas , 
et la statue du roi régnant. Son commerce consiste 
principalement en librairie , caractères d’imprime. 
rie, papier, soieries , toiles et instrumens de ma- 
thématiques - d'optique et de physique, On y lient 
tous les ans trois foires, qui sont très fréquentées : 
celle de Pâques, la plus considérable de l’Alle- 
magne, est le rendez-vous des libraires de tous les 
pays : c’estla bourse de la librairie allemande , et 
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où se vendent en gros les ouvrages imprimés en 
Allemagne et chez Pétranger. Cetle ville est célèbre 
par la grande bataille livrée en 1813, dans ses 
environs entre les Français et les alliés qui rem- 
portèrent sur les premiers une victoire complète. 
Pop. 32,000 hab. > 

Bautzén, ou-Budissin , à VE. N. E., capitale de 
la Haute-Lusace , sur la Spréé, est une belle ville, 
qui a une citadelle bâtie sur ua rocher, et des. 
masufaciures de laiñage , toiles et chapeaux, 


Les Français, sousNapoléon,remportèrent en 1813, 
' à #'urschen, dans ses environs y une victoire sur’ 
l’armée alliée prussienne et russe: P. 11,000 h. 

Pilnitz , au S.E., château de plaisance, sur 
l’'Elbe, avec de beaux jardins ; célèbre par le 
congré des souverains de VEurope , en #792. 

Königstein, au S.E., forteresse et prison d'état, 
sur PElbe , bâtie sur un rocher. escarpé: de 1,900 
pieds. On y remarque le puits de 556 annes de 
profondeur , auquel on a travaillé pendant 40 ans, 
et une tonne encore plus grande que celle d’'Heidel< 
berg. 

Zittaw , an S.E , sùr la Weisse , jolie ville, 
fouruit des toiles , des draps et de la bière estimée, 
Pop. 8,000 bab. 

Freyberg, au S. Ow, ‘ville forte, capitale du 
cercle d’'Eragebirge , fabrique des galons faux 
d'or et d'argent, des ouvrages en laiton et en 
tombar , des dentelles et des toiles: Où remarque * 
le cabinet d'histoire naturelle de l’académie des 
mines, la collection des pierres précieuses , la ca- ` 
thédrale , la colléction d’armures antiques à l’hôt el- 
de-ville, Pop. 9,000 hab. 

Zwickau , à VO. S.O., sur la Mulde , possède 
une grande bibliothèque, des fabriques d’étoffes de 
laine et de coton et des mines, Pop. 5,000 hab., 

! Chemnitz , an S O., dans une eg fertile, 
commerce en toiles de coton et en Bonneterie ; elle 
a des blaïfchisseries de toiles et des fabriques çons 
sidérables d’indiennes, Pop. 14,000 hab. 
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Schneeberg, au S. O., sur une montagne, fabri- 
e des dentelles fines et du bleu de Prusse , des 
s d’or et d'argent , de l'huile de vitriol et de Peau 
rte, Elle a des mines d’argent dans ses environs, 
op. 4,500 hab. o 

Plaurn ,anS. O., capitale du cercle de Voigtland, 
ar Dieter - a des manufactures de mousselines, , 
e toiles de coton et des blanchisseries.P 0p.6,700 h., 


DUCHÉS DE SAXE. 


SAXE-WEIMAR.—Ce grand duché , an N. età 
E. de la principauté d’Érlürth , comprend les 
ays de Saxe-/V'eimar et de Saxe- Eisenach, une 
artie du comté de Henneberg , le cercle de Neus- 
adt et la seigneurie de Blankenhayn. Ge duché a 
00,000 habitans. 
PFEIMAR, capitale , belle ville, sur Dim, On, 
remarque la maison des, États , l’église princi- 
ale, lestombeaux des princes et princesses , la 
salle de spectacle „ le château, les Éibliothèques ’ 
le pare anglais du duc , le. cabinet d’antiqnités , un 
des plus beaux de l'Allemagne. Elle aune académie 
de peinture , et commerce en livres et en cartes 
géographiques , draps, toiles, bas, cuirs, papiers 
peints. Son industrie consiste en pompes à feu, 
sccanx , torentica, ouvrages de menuiserie, Pop. 
7,000 hab, 
Belvedere , château de plaisance , avec de beaux 
jardins. 

Jéna, à VE. , près de la Saale a une aniversité, 
Cette ville est à jamais céièbre par la victoire com- 

plète: remportée par les Français sur les Prufsiens , 

le 14 octobre 1806, Pop. 5,000 hab. 

Eisenach, sar la esse, jolie ville aun célèbre 
“collége et des manufactures d'étaffes de laine , de 
Zant, de céruse, de rubans et d'amidon. Dans ses en- 
mhirons est le châtean de- ÆWartbourg, célèbre dans 
/ l'histoire d'Allemagne. IL a servi d'asile à Luther , 
à son retour de Worms, en 1521. Pop 8,000 hab, 


330 EUROPE CENT.— ALLEMAGNE. 


Neustadt an S.E.sur l’Orla, a des manufactures 
de toiles et de lainages. Pop. 1,800 Lab. 

SAXE-GOTHA. = Ce duché, situé entre les 
principautés d’'Eisenach et d'Erfürth , comprend les 
pays de Saxe-Gotha et de Saxe-Alienbourg. 

op. 187,000 hab, 

GOTHA, capitale, jolie ville, sur la Leine , 
aun célèbre collége , une bibliothèque , un cabinet, 
de curiosités. On admire aussi le château de Frie- 
denstein y résidence du duc , avec la grande ter- 
rasse , l'arsenal , les églises Koster et Neumarkts- 
Kirchen , le jardin anglais do feu due Erneste 11, 
les riches collections d’eslampes , de tableaux de 
dessins , de cartes géographiques, d’instrumens 
de mathémathiques et de physique. Près de la ville 
est le belobservatoire de Seeberg. Sou industrie 
consiste en draps, souliers, rubans, mousselines, 
. porcelaine estimée par la beauté de ses formes anti- 
ques et de son coloris ; ouvrages d’ébénislerie fort 
recherchés , de sellerie. Pop. 12,500 hab. 

Alenbourg, à VE., sur la Pleisse , a des manufac- 
tures de toiles et de lainages. On y remarque le 
château et son jardin, la promenade autour du 
grand étang , l’hôpital , la bibliothèque du collége. 

SAXE-MEINUNGEN. — Ce duché, à l'O. de 
celui d'Hilburghauseu , comprend une partie de la 
principauté de Cobourg et la majeure partie du 
comté de Z/enneberg. Pop. 54,000 hab. 

HENNEBERG, = Ce comté; au S. de la princi- 
pauté d’Eisenach , fouruit des grains, des fruits, 
du bois, du tabac et du fer; et l’on y élève des 
bestiagx. 


M£INUNGEN , capitale, est une jolie ville située 
sur la Terra: le château, le jardin anglais du 
duc, la bibliothèque , les cabinets de médailles et 
d'histoire naturelle méritent d’être vus. Pop. 
3,600 hab, 


SAXE-HILDBURGHAUSEN. — Ce duché, an S., 
Q. du comté de Schwarzbourg-Rudolstadt est formé 
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des parties dn comté de A ai. À etde la princi- 
pauté de Cobourg. 11 a 33,600 hab. 

HILDBURGHAUSEN.,, capitale, ville bien-bâtie, 
sorla Perra. On remarque le château , l'hôtel de 
ville et le Josephsberg, maison de plaisance à nne 
demi-lieu de la ville, Pop. 4,000 hab. Dist 18 1. S. O. 
de Weimar. 

SAXE-COBOURG.= Ce duché, à PE. de celui 
de Saxe-Hildburghausen, est formé de parties des 
principautés de Cobourg et d'Alienbourg, d’une 
partie du comté d’/Zenneberg. Pop. 80,000 hab. 

CoBoURG , capitale , sur la Jesd, résidence du 
duc , commerce en quincaillerie , poterie, chapeaux 
et pelleteries. On remarque son célèbre collége , sa 
belle colleetion d’estampes , le château d'Erenbourg, 
avec le cabinet de médailles et d'histoire naturelle s 
l'arsenal , l'église de Saint-Maurice , le jardin du 
duc , les bibliothèqnes. Celle ville travaille en bois 
pétrifié, Pop. 7,000 hab, 


R E US S. 


Cette principauté, enclavée dans les duchés de 
Saxe, est bornce ct coupée par le cercle de Neustadt. 
Elle a 82,000 hübitans, Elle forme quatre seigneu- 
ries, qui appartiennent à quatre princes et comtes 
de la même famille. 

REUSS-EBERSDORF. — Cette seigneurie, an 
N. des autres, cst fertile en grains, et l’on y 
élève des bestianxs ` 

Gera, capitale , sur l’Æfster , est une jolie ville < 
très-commercante ; qui a un beau collége et des ma- 
nufactures d’étoffes de laine, Elle appartient en 
commun aux princes de Reuss-Schleiz, Ebers- 
dorf et Lübestin , qui forment la, branche cadette, 
Pop. 8,000 hab. 

Ebersdorf , à V O., bourg, avec un château de 
résidence du prince da même nom , et des fabri- 
ques de coton et de tabac, 


— 
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REUSS-GREIZ. = Celle seigneurie , au S. E, de 
celle de Reuss-Ebersdorf , fournit des grains et des 
besliaux. | - 

Greiz , capitale , résidence du prince du même 
nom, ville bien bâtie, sur PÆlster, a deux châteaux, 
dont lon est situé” sur un rocher ,et des, fabriques 
considérables de laine, de coton et de bas, Pop. 
5,000 hab, , 

REUSS-SCHLEIZ. — Cette seigneurie est au S, 
O, de celle de Greiz, 

Schleiz ; capitale, fabrique des étoffes. de laine 
et de coton, ainsi que de la mousseline. Pop 5,000 
habitans. ` 

REUSS-LÖBENSTEIN. — Cette seigneurie est 
au-S. de celle de Schleiz. 

Löbenstein , capitale, a des manufactures de 
draps. Pop. 2,800 hab, i 


RS e l 


HESSE-ÉLECTORALE. 


Ce duché , au S. du royaume d'Hanovre, à l'O, 
et à PE. de la Prasse,comprend l’ancien landgraviat 
de Hesse-Cassel, la majeure partie du dépante- 
ment de Fulde , le comté d’Hanau , eb une partie du 
comté d’/senbourg et d’autres petits pays. Pop. 
550,000 hab. protestans, 

CASSEL , capitale , sur la Fulde, superbe. ville 
avec de belles rues ,, surtont celle de Bellevue, qui 
est magnifique Elle a un arsenal , une bonne biblo- 
thèque , un observatoire, une académie de beaux- 
arts , une galerie de tableaus ; son industrie consiste 
en manufactures, de galons d’or et d'argent, d'étof- 
fes de laine et de eoton, de chapeaux, de papiers 
peints , de faience, de salpêtre et de tabac. Le dne y 
réside,et habite un très-bean palais, Parmi les super- 
bes édifices on remarquele bâtiment da musée;la belle 
promenade , dite ÆAugarten, axeë une orangenie 


et une superbe salle appelé salle de marbre; la 
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Belle place frédéricienne ; les églises catholique et 
réforinée ; la fonderie, la ménagerie et la place. 
Cette ville-est la plus belle de l'Allemagne, après 
Vienne , Dresde et Berlin, Pop. 22,000 hab. 
_ Weissenstein, à VO. , château duoul, a des jar- 
dins magnifiques où lon jouit d'une vue pittoresque ; 
ilest bâti sur une montague.-Ou y voit des cascades 
d’un bel effet. 

Marbourg , au S.S, O., sur la Lahn, a un châ- 
teau fortifié, un bel hôtel de ville et une université. 
On remarque l’église Sainte-Elisabeth. P. 6,000 he 

Schmalkalden, au S.E., sòr la Schmale, est 
enclavé dans la Saxe. Cette ville renferme deux 
châteaux et plusieurs fabriques. Les princes pro- 
testans d'Allemagne + firent, en 1531, une Aë 
dite la ligue de Schmalkalden. Pop. 6,500 hab, 

Fulde, auS. pr. E., sur la rivière du mêmemnom, 
awn château», ‘un lycée , une belle bibliothèque, 
et des manufactures de ‘toiles et de porcéluine. 
Elle est ta patrie de Kircher, savant jésuite. On 
remarque sa cathédrale avec le tombeau de Saint- 
Boniface Pop. 7,100 ab, 

Hanau, situace dans une plainé fertile, sur dla 
Kintzig, jolie ville, avec un château, un arsenal, 
un gymnase , a des manufactores de toute espèce, 
Les Français battirent complétement , près de cette 
ville, en 1313, les Bavarois qui voulaieat leur 
couper la retraite, Pop. 12,000 hab. 


GRAND DUCHÉ DE HESSE-DARMSTADT, 


Ce ‘grand'duché est coupé eu deux, parties par 
le comté de Hanau, Dune septentrionale et l’autre 
méridionale. Il comprend , outre la Æ/aute-Hesse , 
lehautcomté de Catzelnellenbagen , la principauté 
de Starkenbourg , les pays suivans : les possessions 
de Ia maïison'princière d’{senbourg ; la seigneurie 
d'Aeuxsenslain , et sur la rive gauche du Rhin, la 
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ville de Mayence et son territoire avec Kastel et 
Kostheim ; le cercle d’4/zey, et les cantons de 
Worms et de Pfeddersheim, du cercle de Spire; 
Pop. 57,000 hab. 

DARMSTADT , ape , et résidence da souve- 
rai, est remarquable par ses monumens , dont 
les principaux sont : le château, la salle des Em- 
pereurs , la bibliothèquë , le cabinet d'histoire 
naturelle, la sallë d'opéra , l’école militaire et le 
collège. Elle fabrique des ouvrages de sellerie et 
de charronnage: Pop. 12,000 hab. f 


Giessen , au N, près la Lahn, possède un ar- 
senal, une université et des manufactares de draps. 
On remarque l'église de Saint-Pancrace. P.6,000 h. 

Offenbach, au N. pr. E.,sur le Mein, jolie ville, 
commerce en bijouterie et en tabac, soierie et toi- 
lerie. Elle a un beau château, Pop. 8,000 hab. 

Mayence , forteresse de la confédération Ger- 
manique , grande et forte ville , située au confluent 
da Rhin et du Mein, a un consistoire général des 
Protestans , une académie et un collége. Son prin- 
cipal commerce consiste en vins , tabac , jambons 
renommés , draperie , soicrie , loilerie , raffinerie 
de sucre. Pop. 23,672 hab. 

Worms, S.O. sur le Rhin, fournit du vin et 
du tabac. Cette ville était impériale. Pop. 5,000 
hab. 


HESSE-HOMBOURG. 
A 

Par lacte du congrès de Vienne , ce landgrave 
est réintégré dans ses possessions. ` 

Hombourg , dit Vor-der-Hæhe, résidence du 
Jandgrave , a un château et plusieurs manufactures , 
dont une de glaces, P op. 3,500 hab. 

FRANCFORT-SUR-LE-MEIN , ville libre, 
est le siége de la diète où se traitent les intérêts 
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commons de la confédération Germanique. Cette 
ville , bâtie irrégulièrement , a des manufactures 
de soierie, velours, lainages, indiennes , papiers 
peints, tabac et maroquin; et l’on y tient tous les 
ans deux foires qui sont très-fréquentées. Elle fa- 
brique aussi de la toile cirée, des cartes géogra- 
phiques et des tapisseries. On y remarque la grande 
église luthérienne , Péglise catholique de Saint- 
Bartholomée , avec des tableaux et des vitrages cu- 
rieux; la salle de spectacle, le palais de Taxis , 
celui de l’aucien ordre Teutonique, la bourse, 
lhôtel-Diea , la galerie des tableaux, la biblio- 
thèque de la ville, les cabinets de curiosités et de 
peintures, Pop. 46,000 hab, 


DUCHÉ DE NASSAU. 


Ce duché , situé le long de la rive droite du 
Rhin , entre le grand duché du Bas-Rhin , le grand 
duché de Hesse et la Hesse-Electorale , comprend 
les, anciens dachés de ZVassau-IFeilbourg et de 
Nassau-Usingen, les anciennes principautés de 
INessau-Dietz , Dillenbourg et Hadamar. ., 

MVISBADEN , capitale , dans la seigneurie du 
même nom , ville bien bâtie, dans une contrée 
charmante , possède” des eaux minérales froides et 
chaudes, et des restes d’antiquités romaines, Pop. 
4,000 hab, 

Biberich, près da Rhin, a un beau château de 
résidence. | 

Weilbourg, au N. sur la Lahn,a un beau châteaa 
sur un rocher, avec des jardins très-agréables et 
un gymnase protestant. Pop. 2,000 hab. 

Selters ou Niedelselters, au N. pr. O., village 
élèbre par ses eaux minérales acides, dont on 
sporte eu temps de paix plus d'un million de cru- 
d ces par an : on en envoie jusqu'aux Indes Orientales, 

Usingen , au N, pr. E. sur l Usbach , a uu beau 
chateau et des manufactures de bas, 
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Dictz, sur la Lahn, a une célèbre pépinière, 
ei le château Q Oranienstein dans ses environs. 
Pop: 2,500 hab. > 


ALLEMAGNE MÉRIDIONALE. 
V GRAND DUCHÉ DE BADE. 


Ce grand duché est borné à PO. par le Rhin, 
qui le sépare de la France; à PE. parle roÿanme de 
Wäürtemberg ; an N. par la Daviéëre et le grand du- 
ché de Darmstadt. La situationyde ce duché sur le 
Rhin, entre la France, la Suisse et le reste de 
l'Allemagne , favorise le commerce. Sa population 
est de 1,000,000 d’hab, On y suit la religion Catho- 
lique et la Protestante, | 

Ce grand d'aché contient une partie du comté de 

Wertheim , , les parties du palatinat du Rhin , des 
anciens évêchés de Spire et de Worms, situées 
sur larive droite du Rhin ; le margraviatde Bade, 
le Brisgau , l’ancien” évêché de Constance et autres 
petits pays. Il vient d’être divisé en 7cereles savoir : 
ceux de Mein--et- Tauber ,du Neckar, de la Murg 
et de l’Esen, de la A sg et du Danube, de da 
reisam , de Ta #'iesen ei du Lac. 
1" Carlsrühe , capitale; est une jolie ville batie en 
forme éventail ou le grand duc fait sa résidence 
dans un très-beau palais. Oa remarqüe 2 belles églises 
Ja bibliothèque ; la côllection des tulipes, les cabi- 
nets de physiques d'histoire maturelle et de mc- 
dailles , Porangerie. Elle commerce en beanz mer: 
bles, tabletterie , ébénisterie, ouvrages d'acier. 
Pop. 10,000 hab. 

Bruchsal, au N.E. , surla Salza, jolie ville pos- 
sède un beau château , des salines et des fabriques 
de tabac. : 

Manheim, au Nau confluent du Wecker et du Rhin 
estune belle ville , qui a nne académie , un obser- 
vatoie , un jardin botanique , et des fabriques Ce 
tabacet d'ouvrages en similor, Ses monumens Sr" 
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le châlean dévasté , l’église de la cour, la salle de 
spectacle , l'arsenal, la fonderie de canons et l’hô- 
tel des monnaies. Pop. 20,000 hab. 

Heidelberg , au N. N. E. sur le Veckar a one 
université , un jardin botanique ; des manufactures 
d’indiennes , de bonneterie et de savon. On remar- 
que le pont ; la belle statue du grand duc ; Péglise 
de Saint-Pierre , les cabinets de physique et de 
chimie. La grande tonne, dans la cave du château , 
était célèbre : elle avait 24 pieds de haut sur Ar de 
long. Pop. 10,000 hab, 

Dourlach, à PE., sur la Pfinz, avec un beau châ- 
teau, a une manufacture de fuience.Pop. 6,c00 hab, 

Rastadt ,an S. S. O., sur la Murg , fabrique des 
ouvrages en fer et en acier. Elle est célèbre par le 
congrès qui s’y tinten 1798. On admire le château 
bâti sur le modèle de celui de Versailles , une belle 
collection de bois de cerf, Près de cette ville est la 
vallée romantique de la Murg. ` 

Kehl, ong, S.O., sur le Rhin, vis-à-vis Strase 
bourg , forteresse nouvellement rétablie au passage 
du pont du Rhin. 

Sasbach, situé dans la partie occidentale da 
Schwarwalo , Forêt Noire , n’est que trop célèbre 


frappé don boulet de canon, 

Bade, au S., avec un chateau, sur une montagne, 
et de belles promenades, a dans son voisinige des 
sans minérales qui sont renommées. 


itale du Brisgau , est une ville bien bâtie, avec 
ne université, Elle commerce en pierres précieuses, 
On distingue la cathédrale d’un beau gothique. Ses 
myirons sont très agréables, Pop. 9,000 hab, 
Eotre Freybourg et Neustadt est le défilé nommé 
e l'Enfer , d’une lieue de long et de Jo à 12 pas 
e largeur en quelques endroits. 
Doneschingen, au S., est remarquable en ce 
“Me le Danube r prend sa source dans la cour du 
château. 


15 


par la mort du grand Turenne, en 1675 , qui y fat ` 


Freybourg, au S. , sur la Treisam , ci-deyant ca ` 
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Constance , au S.E. , est agréablement situé 
sur le lac da même nom, à l'endroit où le Rhin en 
sort. Son faubourg , nommé Petershausen , est sé- 
paréd’elle par le fleuve. Elle fait un assez bon com- 
merce en grainseten vins. On remarque la cathé- 
drale et la salle du concile de 1451. 

Môskirch, au S. E., ville célèbre par la bataille 
gagnée en Dan VIT , dans ses environs , par les Fran- 
çais sur les Autrichiens. 

Stockach , aa S.E., bourg, où le prince Charles 
remporta en Dan VI , une victoire sur les Français. 

Hohentwiel, au S E, , forteresse célèbre, bâtie 
sur au rocher. 

LEFEN. — Cette principauté est enclavée dans 
le: grand duché de Bade , et située dans la partie 
septentrionale du Schwarzwald; elle n’a aucun lieu 
remarquable, 


ROYAUME DE WURTEMBERG. 


Ce royaume , formé par la France , en 1805 , est 
borné à l'E. par celui de Bavière, au S., par la 
Suisse; à VO., par le grand duché de Bade, Il 
renferme les montagnes de la Forét-Noire , à l'O. , 
etcelles de l’ Ælb,au S. et à VE,,qui varient beaucoup 
le climat, IL comprend la majeure partie de la 
principauté d’Hohenlohe , celle d'Ellyangen , le 
duché de Würtemberg, les comtés de Hohenberg , 
de Königsek- Aulendorf, le landgraviat de Nel- 
lenbourg et plusieurs anciennes villes impériales. 
Onestime sa Pop. à 1,400,009 , il forme 4 cercles, 
savoir : céux du Vecker,ou de la Jaxt, du Danube et 
de la Forét-Naire. 

STUTTGARD , première résidence et capitale du 
royaume,est située sur le Resenbach,près du Neckar, 
dans une plaine fertile , entre deux montagnes. La 
partie la plus belle de cette ville s'appelle le riche 
faubourg , où toutes les rues sont larges et droites : 
On admire les deux châteaux , la chancellerie, 
Vhôtel-do-ville, les casernes, le parc , l'église 
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collégiale , Pacadémie de peinture et sculpture, la 
bibliothèque royale, le cabinet d'histoire naturelle, 
la collection des plans et cartes militaires, au nom- 
bre de plus de 30,000, et le collège ou gymnase. 
Elle a des fabriques d’orfévrerie , d’étoffes de laine , 
de tabac et de cordages d’un genre nouveau, où les 
cordes sont parallèlement unies. Pop. 21,500 hah. 
Dist. 48 1.0.N. O. de Munich. Lat, NR. 45. 46, 15. 
long. E. 6. 50. 45. 

Heilbronn, au N. , est situé agréablement sur 
le Neckar. Cette ville jouit dun air très salubre, 
et a des papeteries, des distilleries d’eau-de-vie, 
des moulins à tan, à huile , à tabac, à polir, à fou- 
lon. Or. remarque la tour gothique de l’église de 
Saint-Kilien , le pont couvert, la bibliothèque de 
la ville, Pop. 6,000 hab, 

IV'einsberg,à VE. , sur la Sulm', dans une vallée 
couverte de beaux vignobles , est célèbre dans les 
fastes de beau sexe. L'empereur Conrad IT, Payant 
assiègée et prise en 1140, avait menacé > de 
faire passer au fil de épée tous les hommes en état 
de porter les armes , les femmes demandent et ob- 
tiennent d'emporter avec elles ce qu’elles ont de 
plus précieux, Elles sortent en conséquence , por- 
tant chacune leur mari sur leur dos, Touché d’un 
tel spectacle , l'empereur leur pardonna, Pop. 
1,500 hab. 

Besigheim , au N. , au confluent de Enz et da 
Neckar renferme deux tours bâties par les Ro- 
mains. Elle a de bons vias. Près de cette ville on 
voit reparaître la Stainbach, qui , à une demi- 
lieu au-dessus, se précipite dans un gouffre, et coule 
pendant cet espace sous terre, 

Louisbourg où Ludwisbourg, au N. , seeonde ville 
de résidence, très jolie et très industrieuse, fa- 
rique de la bijouterie, des draps et de la porcelaine, 

Crailsreim, au N. E., sur la Jaxt, est remarqua- 
ble par les tombeaux des margraves d’Auspach 5 
cette ville a de belles fabriques de coton et de man- 

cheites Pop. 8,000 hab, 
Hall, au N. E., ancienne ville impériale sur la 
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Kocher , est environnée de montagnes. Elle possède 
npe filature de coton, une papeterie , des salines. 
Pop. 6,000 hab. 

Gmund où Gemund . à VE. par N.,sur la Rems , 
à l'entrée de la vallée de ce nom ; cette ville fabri- 
que des étoffes de coton de lin, de laine; des 
ouvrages en or et argent faux, On remarque l’église 
gothique , celle des Dominicains et celle de ville. 
Pop.5,900 hab. 

Göppingen , à VE. , ville nouvelle , bieu bâtie, 
snr la Fils , fait beaucoup de toiles, de laines 
de cotonnades, Elle a des eaux minérales. Pop. 
4,300 hab. 

Canstadt , au N.E., ville sur le Weckar , a deux 
sources d’eaux minérales, et des bains fréquentés. 
À one lieue N. E,,on voit les ruines du château 
de #'ürtemberg , qui a donné son nom au royaume. 

Esslingen, au S. E., ancienne ville impériale , sur 
le Neckar , est remarquable par son hôpital de 
Sainte-Catherine. Pop. 7,000 hab, 

Calw , à l'O. , sur la Nagold, ville très com- 
merçante, possède une manufacture de laine très 
importante , qui occupe 900 ouvriers, et d’où il 
sort par an 50,000 pièces de pluche, du camelot, 
des bas , des gants de laine , et des vestes piquées. 
Pop. 4,000 hab. 

Tubingen, au S., sur le Neckar , ville située entre 
deax montagnes, Elle a une célèbre université , un 
observatoire et un vieux château fort. Elle fabrique 
des ustensiles en cuivre. Pop. 6,000 hab. 

Urach, au S. , au pied de P Alb , sur PErms , ville 
commerçante et manufacturière , fabrique des toiles, 
des papiers peints et de la coutellerie. Près delà 
on voit un célèbre canal nommé la fo/rrutsche. 

Reutlingen , au S. , sur l’Æchez , ancienne ville 
impériale , possède une belle église gothique , des 
manufactures de cuir , de toiles, d’étoffes de laine , 
des fabriques de coutellerie, Pop. 8,000 hab, | 

Ulm, an S.E., est situé sur le Danube , qui 
£gmmence à cet endroit à être navigable. On re- 
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marque l'hôtel de ville , le Munster. Cette ville a 
des blancirisseries considérables, L’orge perlé et 
moudé , les asperges etles pains d'Ulm , espèce de 
pâtisserie, sont renommés. Cette ville, est célèbre 
par la capitalation, en 1805, de l'armée.autri- 
chienne , commandée par le général Mack. Pop. 
12,4c0 hab. ` 

Biberach, au S. S.E., ancienne ville impériale , 
sur la rivière de Riess , daus un vallon bordé de 
montagnes, a un hôpital très riche. Elle travaille en 
laine., coton, lin , futaines. Pop. 7,000 hab. 

Ravensbourg, au S.S. E., dans une vallée de 
PAlgau, sar la Schuss, possède des forges, poteries, 
des métiers à draps et à toiles, des teintureries, 
Cette ville exporte des cuirs apprêtés et des ou- 
vrages faits au tonr, Pop. 4,000 hab. 

Rotweil au S.S. O., ancienne ville impériale ,’ 
sur une hauteur, près du Neckar , possède un lycée, 
un arsenal, des filatures de soie et de laine, et 
fait un commerce considérable de fruits. Pop. 4,000 
habitans. 

LICHTENSTEIN. — Cette principauté , bornée 
à maa le Rhin, est située entre la Suisse et 
le Tyrol. Pop. 5,550 hab, cath, y 

Vaduz, bourg et principal lieu, au pied d’un 
rocher,sur lequel est situé le château de Lichtenstein, 

HOHENZOLLERN. — Celte principauté , au S. 
du royaume de Würtemberg , dans lequel elle est 
enclavée , est partagée entre deux princes de la 
même famille, savoir, , 

HOHENZOLLERN - HECHINGEN. — Cette princi- 
pavté a 13,00 habe `` e 


Héchingen , capitale , a des manufactures d’étof- 
fes de laine. - 


HOHENZOLLERN: SIEGMARINGEN. — Ce 
cipauté a 14,500 hab. 


Siegmaringen, est une petit: ville située sur le 
anube. 


tte prin- 
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ROYAUME DE BAVIERE. 


Ce royaume érigé par la France, en 1805 , et 
situé entre les 47 et 51° de lat. N., et les 7 et ran 
de longit, E,, est borné au N, par la Saxe, à PE. 
et au S., par l'empire d’Autriche , et à PO. par celui 
de Würtemberg. Ce royaume a 3,560,000 hab. 

On y suit la religion Catholique. Il comprend les 
pays suivans savoir : l'évêché de Bamberg , le mar- 
graviat de Bayreuth , le marquisat d’Anspach , Pé- 
véché d’'Eichstaedt , le duché de Bavière, les pays 
Augsbourg , de Burgau, Mindelheim , Schwabeck, 
Kempten et Rothenfels; les principantés d'OEttin- 
gen, en Souabe , l'ancien évéchié de Ratisbonne. 

Par le traité de Munich, dn r4 avril 1876, entre 
l'Autriche et la Bavière, la première pnissance 
rentre en possession du Mausruck-Wiertel, et de 
J'Tnnwiertel , cédés par le traité de Vienne de 
3809 , ainsi que de la principauté de Salzbourg, à 
l'exceplion des districts de Waging , Teisendorf et 
de Laufen , sur la rive gauche de la Salza et de la 
Saal, et du baillage de Vils. Le Tyrol , cédé à la 
Bavière par la France , en 1806, a été rendu à PAu- 
triche par l'article 05 de Pacte du congrèsde Vienne, 

Par Particle 96 du susdit acte , la Bavière a réuni 
à ses états le duché de F iirzbourg avec ses encla- 
ves, la principauté d’Æschaffenbourg. 

L’Autriche-a-cédé à la Bavière , sur la rive gau- 
che duRhin, plusiears districts dans l’ancien dépar- 
tement da Mont-Tonnerre , et dans le département 
da Bas-Rhin , le canton , la ville et la forteresse 
de Landau +-cette dernière comme forteresse de la 
confédération; les cantons de Bergzabern, Lan- 
geukande]l et tout le territoire du département da 
Bas-Rhin, situé sur la rive gauche de Ja ‘Lauter , 
et cédé bar la France. 

Sur la rive droite plusieurs baillages, 

La Bavière est divisée en 8 cercles, savoir: 
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CERCLES. ' CHEFS-LIEUX. 
Haut-Mein, >. s s s o.o bo (RSC Bayreutb. M 
Bes -Meig . eeben e e .... Würzbourg. 
Rhin. s... Petine sat IAr 
Regen sss rene e wie: à Mae Lex be S Ratishonne, 
Retzat.,.,, o SRE OT A 
Haut- Danube s 4. sous. Augsbourg. 
Bas-Danube nn e wi ET Passau. 

Jeer, ees ae ve nettes tele, à Municn. 


Monica, capitale da royaume sur User, est 
nne des plus belles villes d'Allemagne. Elle a des 
rues larges et fort propres. On remarque Je palais 
royal, un des plus grands et des plus magniliques 
de l’Europe. On admire la colonne trajnane , le 
KR de Guillaume , l'arsenal, les églises Notre- 

ame, des Théatins , des Jésuites; lesgrand jardin 
militaire. On distingue aussi Ia galerie des tableaux, 
Ja bibliothèque royale, l'académie des 'sciences , 
l’école militaire , Ja maison de travail et Pindus- 
trie du célèbre comte de Romford, L'indastrie de 
cette ville consiste en rubans de soie , galons d’or 
et d'argent, bas de coton, ‘cartes à jouer, pinceaux, 
indiennes , horlogerie, ouvrages d'orfèvrerie, ta- 
pisseries de ‘hante lice. Les autrichiens entrèrent 
dans cette ville en 1809, mais les Françaises en 
chassèrent promptement, Pop. 40,000 hab. Dist. de 
Vienne, 851. O. de Paris 176 E. Lat. N. 48, 8. 20. 
Long. E. 7.14. 15. 

Nymphenbourg, à + 1. de Munich , superbe châ- 
tean bâti sur le plan de celui de Versailles, avec 
une ville où Pon fabrique de la porcelaine, 

Schleisheim , autre château de plaisance du roi, 
à 31, N. de la capitale, bâti avec tant de magnifi- 
cence qu'on prétend qu'il n’y en a Pointen Alle- 
magne qui puisse lui être comparé. On y compte 
300 apparte mens. 

Ho , au N, par E., sur la Saale , ville manufac- 
{urière el commerçante avec un gymnase, P. 5800h, , 

Bayreuth, au N., jolie ville et bien bâtie, où l'on 
remarque le château neuf et le temple du soleil, 
Elle a une fabrique de porcelaine, P, 10,000 h. 
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Bamberg, aa N., belle ville sur la Rednitz; près 
de sa jonction avec le Mein , a un superbe château , 
uu bel hôpital, un lycée. On distingue les ponts sur 
la rivière et les bains. Elle fabrique indiennes, cire 
d'Espagne. Ses pruneaux et sa réglisse sont renom- 
més. Pop. 16,000 hab, i 

Schweinfurt , aa N, N. O., sur le Mein, ancienne 
ville impériale fait un bon commerce de transit. 
Pop. 6,500 hab, 

Aschaffenbourg , au N.O., sur le Mein, avec 
un beau château et un gymnase. 

Dettingen , près d’Aschaffenhourg , est célèbre 
pss la bataille livrée , en 1743, entre les Français 
es Autrichiens et les Anglais. 

Würzhourg, au N. O. , ville agréablement située 
- sur le Mein, possède un très-beau château , an su- 
perbe jardin, une citadelle hors la ville, une uni- 
versité. On remarque la cathédrale, Phôpital , nn 
des plus vastes de la ville, et les collections d’his- 
toire natarelle. Pop. 21,300 hab. 

Erlangen an N., sur la Rednitz , belle ville avec 
un très beau château. On remarque la bibliothèque 
et le cabinet d'histoire naturelle de l’université, 
Elle fabrique bas, chapeaux, éteffes.P op. 9,000 hab. 

Nürenberg, au N., sur la Pegnitz, près de sa 
jonction avec le Rednitz, a des rues , des maisons 
très propres et de superbes édifices publics, On 
admire les églises, le bourg ou le château impérial, 
l’hôtel-de- ville , les ponts , l'arsenal , les bibliothè- 
ge Elle a une académie de peinture , une école 

e médecine. Son industrie , qui est très étendue, 
consiste en fabriques renommées de mercerie , 
aueri filigranes d’or et d'argent, ustensiles 
de ménage, manufactures de tabac, de faience , de 
cartes à jouer ; ouvrages en cuivre et en laiton , 
joujoux d'enfant, miroirs, gravures et cartes géo- 
graphiques enluminées. Pop. 30,000 hab, 

Fürth, au N., sur la Rednitz, fabrique des ou- 

vrages de bijouterie, d’horlogerie; des miroirs , 
de la bonneterie , du tabac et de la quincaillerie. 
Pop. 16,000 hab, > 
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Anspach, au N.N.O., sur la Retzat, est re- 
marquable par son château , l’église de Saint-Jean , 
les tombeaux des AN, eean , le colièse, la maison 
impériale des états , les casernes, le jardin des 
princes : elle fabrique porce'aine , draps , serges, 
céruse. Pop. 15,000 hab. 

Rothenbourg, au N. O., sur la Tauber, ville“ 
ci-devant impériale, fabrique des étoffes de laine. ` 
Son territoire fournit des grains et des bestiaux. 
Pop. 5,000 hab. / < 

Schwabach, au N. N. O. près de la Redmiiz , 
ville bien bâtie , est renommée pour ses fabriques 
d'aiguilles, d'ouvrages en os, ivoire, corne et laiton 
faits au tour.On remarque le maître antel de l’église 
paroissiale etla maison de force bel édifice. 

Nordlingen , aa N. O., sur l'E ger , ancienne ville 
impériale , fait nn commerce considérable de 
plumes. Elle est célèbre par la‘ victoire remportée 
par le prince de Condé , en 1645, sur le général 
Merey, qui y fot tué, en 1805 , une grande division 
Autrichienne y fut faite prisonnière par le général 
Murat, On remarque la tour de Déeg Sainte-Mag- 
delaine , Pure des plus hautes de l'Allemagne. 

Hôchstädt, au N. O., sur le Danube, petite ville 
célèbre par la vietoire complète, remportée en 
1704, à Bleinheim par le prince Eugène et le duc 
de Malborough. Sur le même lieu , le général Le- 
courbe battit les Autrichiens , en 1600. 

Zi ertingen , au N, O., est remarquable par la 
déroute des Antrichieus , le 8 octobre 1805, qui fu~ 
rent défaits par les généraux Murat et Lanne, 

Günsbourg , à VO. pr, Na, au confluent lu Güas 
et du Danube; le général Malher y battit, en 1805, 
le prince Ferdinand : on remarqne le collège et 
Téglise des Piaristes. 

Niéder ou bas Elchingen , près de Günsbourg et 
du Danube , petite ville, ou le maréchal Ney cyl- 
buta 16,000 Autrichiens, le 14 octobre 1805, et 

7 fit 5,000 prisonniers, 3 

Dünkelsühl, au N.O., ancienne ville impériale, 

15* 
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fabrique des éloffes de laine , des cuirs; des cha- 
peaux, de la futaine , et a des brasseries. On dis- 
tingue le superbe tableau du maître-autel de Pé- 
glise des Carmes. Ses fromages sont renommés. 
Pop. 6,500 hab. 

Donawerth , au N. O., ville sur le Danube, est 
remarquable par le palais, les belles promenades 
et la bibliothèque dans l’abbaye de l’ordre de Saint- 
Benoît. Près d’'Oberhauzen , sur le chemin de Do- 
nawerth, on voit le monument élevé en l'honneur 
de la Tour-d'Auvergne , premier grenadier français, 
tué d'un coup de lance dans ce lieu, le 27 juin 1800. 

Neubourg, au N. pr. ©., sur le Danube. Le lycée, 
les belles écuries da roi , l’hôtel-de-ville, la maison 
des orphelins, l’église de Pordre de Malte , le vieux 
château sont des objets dignes de curiosité. Elle 
commerce en lainages, toiles et aiguilles. 

Ingolstadt, au N., ville dont les fortifications 
ont été démolies. On y voit l’ancienne université, 
Ja salle de la congrégation , l’église de Sainte-Ma- 
rie. Elle fabrique les étoffes de laine. P. 7,000 h. 

Ratishonne, au N.N. E., ancienne ville impé- 
riale, surle Danube, était le siège de la diète de 
PEmpire. Les Français, en 1809, remportlèrent 
une victoire sanglante sur les Autrichiens. Elle fa- 
brique toiles, dentelles, armes à feu, pistolets, 
petits gobelets ou tasses que l’on exporte en Tur- 
quie, Pop. 21,000 hab, 

Amberg, au N.N. E., jolie ville sur la Is 
avee un châtean , fabrique beaucoup de fer et d’au- 
tres métaux qu'on tire des environs. P. 6,000 h., 

Straubing, au N.E., sur le Danube, belle et 
grande ville, a de larges rues. On remarque la 
belle église collégiale , l’ancien collège des jésuites, 
le couvent des carmes. Elle fait un grand com- 
merce, Pop. 7,500 hab. 

Passau, à DEN. EA au confluent du Danube, 
de Dan. et de l'/lz, ville forte, grande , bien 
bâtie, et divisée par les rivières en quatre parties , 
qui se communiquent par des ponts, dont un fort 
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grand est sur le Danube. On admire la grande ca- 
thédrale , le vaste et magnifique château, la bi- 
bliothèque de Lamberg. On pêche dans l’Iltz 
quantité dé perles. Pop. 7,500 hab. s 

Landshut , au N.E., sur VIser, la plus belle 
ville de la Bavière après Munich., On y voit un beau 
palais avec de superbes jardins, la haute tour go- 
thique de Pordre de Saint-Martin, par où l’on 
monte par 603 marches. Elle a une université qui 
offre de belles collections. Elle fabrique des cuirs 
et de la bonneterie, Pop. 8,000 hab. 

Freysingen, au N. pr. E., sur la Mosach, près de 
son confluent avec l’Jser, jolie ville, capitale de 
l'évêché du même nom; on remarque l’église ca- 
thédrale, celle des Bénédictins et leur lycée , la 
chapelle et la coupole de Saint-Pierre. P. 6,000 h. 

Burghausen, à PE., sur la Salza , a des églises, 
des édifices assez beaux et une société économique. 

Reichenhall, au S. E., sur la Stainbach, a des 
salines considérables et un bel aqueduc, long d’une 
demi-lieue , large de 5 pieds , profond de 12 toises, 
et qui répand ses eaux comme une rivière. 

Füessen, au S.O., situé dans une contrée ro- 
mantique , et près d’une cataracte du Lech. Elle 
fabrique des violons et des luths estimés, On dis~ 
tingue l’abbaye des Bénédictins et le couvent des 
Franciscains. 

Kempten , au S.O., ancienne ville impériale sur 
Dier. fait un grand commerce de toiles. Ou ad- 
mire l’aqueduc, l’église paroissiale et les bâtimens 
du couvent de Saint-Hildegarde , qui forment une 
petite ville à côté de la première. Son territoire 
fournit blé , lin, bestiaux, sapins, e 

Memmingen , à VO., ancienne ville impériale 
sur l’Aller , avait été fortifiée à la hâte par les Au- 
trichiens, eu 1805; mais elle fut prise le 15'octobre 
de la même année avec neuf bataillous et dix pièces 

` de canons, Elle a des fabriques de tabac , de serges, 

d de bas de laine : on y fait un grand commerce de 

7 toiles, et ses environs abondeut en houblon, Pop. 
11,000 hab, 
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Augsbourg, à VO. pr. N. , ancienne ville im- 
périale sur le Lech, est belle et remarquable par 
ses édifices et curiosités, parmi lesquels on dis- 
tingue le Pfalz , ou le palais de l’ancien évêque ; 
la cathédrale , l'hôtel-de-ville , la tour de Perlach, 
les fontaines publiques, les bibliothèques, les ca- 
binets de physique et d'histoire naturelle et de 
nombreuses antiquités romaines. Son industrie con- 
siste en cotonnades , indiennes , galons- d'or et 
d'argent, papier doré et argenté , tabac en poudre, 
filigranes, parchemins, corde , baume et essences : 
orfevrerie, bijouterie , instrumens de musique, de 
mathématique et en montres don grand débit. 
Cette ville est célèbre par la confession de foi, pré- 
sentée à Charles V, en 1530, par les Protestans. En 
1555, y fut conclue la paix de religion. Pop. 36,000. 

Dans le cercle du Rhin, situé sur la rive gauche 
de ce fleuve, et comprenant les districts cédés par 
l'Autriche à la Bavière , on remarque les villes 
suivantes. SC? 

Spire, chef lieu, sur le Rhin , avec un ancien 
dôme qui renferme les tombeaux de plusieurs em- 
pereurs d'Allemagne. Pop. 5,000 hab. 

Frankenthal, jolie ville, au N. N. O., avec 
beaucoup de manufactures d’étoffes de draps et de 
laine, de galons d’or et d'argent, de métal. P.3,150h. 

Deux-Ponts ,à VE. sur la Klein- Erbach , autre- 
fois capitale du duché du même nom, possède un 
bean château et dans ses environs des fabriques de 
moûsselines etde lainage ; des usines d’acier et de 
fer dea mines de fer, dargent, de vif argent, de 
cuivreset une mine d’agathe , la seule , dit-on, qui 
existeen Europe. Pop. 5,000 hab. 

Landau, au S. O,,sur la Queich, est ong des princi- 
pales forteresses de la confédération Germanique. 
Elleappartenait à la France ,qui la céda aux alliés, 
en 1415. Elle fabrique des armes, Pop. 4,000 hab. 


` 
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` ARTICLE V. 
EMPIRE D'AUTRICHE 


François M , dernier empereur d'Allemagne p 

ant publié , le Gaout_ 1806, sa renonciation à 
l'empire d'Allemagne , prit alors le titre d’em- 
pereur d’Autriche. Lë 

Par l’article 93 de l’acte du congrès de Vienne, 
conformément aux renonciations stipulées dans 
le traité de Paris, du 3o mai 1814, l'empereur 
d'Autriche est rentré en possession des provinces 
et territoires qui avaient été cédés , soit en tout, 
soit en partie , par les traités de Campo-Formio 
de 1799 , de Lunéville de 1801 , de Preshourg de 
1805 , par la convention additionnelle de Fontai- 
nebleau de 1 07, et par le traité de Vienne de 
1809, savoir : l’/strie tant Autrichienne que ci- 
devant Vénitienne , la Dalmatie , les îles ci-de- 
vant Vénitiennes de l’Adriatique - Les bouches du 
Cattaro , les lagunes de Penise , de même que 
les autres provinces et districts de la Terre Ferme 
des états ci-devant F’énitiens sur la rive gauche 
et l'Adige , les duchés de Milan et de Mantoue , 
les principautés de Brixen et de Trente, le 
comté du Z'yrol , le Vorarlberg, le Frioul autri- 
chien, le Frioul ci-devyant vénitien, le territoire de 
Monte-Falcone , le gouvernement et la ville de 
Trieste , la Carniole , la haute Carinthie, la Cro- 
atie sur la rive droite de la Save , Fiume et le 
Littoral hongrois , et le district de Cattua. 

Par l’article 94 du susdit acte , l'Autriche a 
réuni à sa monarchie, outre les parties de la Terre- 
Ferme des états Vénitiens ci-dessus désignés, 
1° les autres parties desdits états , ainsi que tout 
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autre territoire qui se trouve situé entre le Tessin, 
le Pô et la mer Adriatique : 2° les vallées de la 
Valteline , de Bormio et de Chiavenna; 3° les 
territoires ayant formé la ci. deyant république de 
Raguse. 

En 1816, la Bavière a cédé à l’Autriche, en 
échange d’autres pays, le Salzbourget! Innwiertel. 

Division. — Ce puissantempire comprend deux 
grandes parties, savoir : les états en Allemagne ; 
que nous allons décrire, faisant partie de la con- 
fédération Germanique ;les états hors Allemagne. 
dont nous traiterons plus bas, et ceux en Joie , 
dont nous parlerons à l’article de ce pays. On 
trouvera dans le tableau suivantles grandes divi- 
sions de cet empire. 
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Limites. — Cet empire est maintenaut borné an 
N. par le royaume de Saxe, la Prusse et la 
Russie ; à P'O., par Ja Bavière, la Suisse et la 
Sardaigne ; au S, „parla Turquie ,la mer Adria- 
tique , l’état de l'Eglise , les düchés de Modène et 
de Parme; à PE. , par la Turquie. 

Etendue.— Ila de l'O. à PE. 272 lieues de 
long, et du N. au S, 20olieus de large 

Population et forces militaires. — On peut éva- 
laer la population de cet empire à 28,000,000 d'ha- 
bitans. Í] peut meure sur pied , en tems de guerre, 
500,080 hommes, 


vers, SECTION, : 
ÉTATS DE L’AUTRICHE EN ALLEMAGNE. 
ARCHIDUCHÉ D'AUTRICHE:; 


Cette province , à PO, de la Bavière et an S. de 
Ja Bohême , est proprement une vallée entourée de 
montagnes au N- et au S. , et coupée par le Danube 
dans la direction N. O., et SE, La rivière d’'Ens, 
qui coule du S, au N. , partage encore cette province 
en deux parties , dont celle vers PE, est la plus unie. 

L’archiduché tout entier , quelquefois appelé Au- 
triche-Inférieure,se divise en deux grandes provinces, 
savoir : le pays audessus de D Enz, et celui au-dessous 
de l'Ens. 

PAYS AU-DESSUS DE LENS, — Ce pays $ 
situé à PE , dela Bavière , età PO. du pays au des- 
sous de PEns , est aussi appelé Æaute-Autriche. 

Quartier pu Hausruck. — Ce pays est à PE. 
de la Bavière, 

Linz , capitale, place forte sur le Danube , est 
diviséæwen vieille et nouvelle ville; dans la première 
on voit le château archiducal,situé sur une montagne. 
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La nonvelle possède nne belle place publiqne , un 
collège pour les catholiques des pays protestans.Linz 
se rendit célèbre dans la guerre civile de la Hante- 
Autriche ; c’est pendant-cette guerre que le célèbre 
Képler perdit une partie de ses ouvrages, qui furent 
dévorés par les flammes an moment où il'allait les 
faire imprimer, Les Français y entrèrenten 1805 et 
1809. Dep, 17,000 hab. 

els, an S. O. , villesur Ja Traun. Onremsrqne 
le châtean des princes d’Auersberg , et celui dn 
prince de Polheim, les églises, l'hôpital assez vaste , 
ainsi que le temple protestant, L'empereur Maximi- 
lien Je, et Charles V, duc de Lorraine , y ont terminé 
leur illastre carrière. 

INWIERTEL. — Braunau , capitale , place forte , 
sur l’/nn, fut prise par les Françaisen 1805; etrendue. 
à l'Autriche par la Bavière , en 1806. 

QUARTIER DE Traun. — Ce paysest au S.E,de 
celui de Hausruck, 

Steyr, capitale, ville sur la rivière da même nom. 
Presque tous les hourgeois travaillent l'acier et le fer. 
Cette villeest célèbre par l'armistice concln en äer. 
entre la France et l'Aulriche. Pop. 100,000 hab. 

Ens on Enns, an N., ville sur la rivièredu même 
nom , est bien bälie et fortifiée. On doit encore ang- 
menter ses fortifications. Pap. 4,400 hab. 

Ebersberg, bourg sur la Troun, est célèbre par 

la bataille qui s’y est livrée en 1609. 
 Saint-Florian,couvent,possède une belle eollection 
de médailles, un cabinet de minéralogie, une biblio- 
thèque et un des plus beaux orgues de toute l'Alle- 
magne. 

Ischl, au S.O. , petit bourg, au pied de l'/schlberg, 
renferme une mine de sel, La hauteur de la montagne 
où se trouve le sel gemme , est de 584 toises, 

QUARTIER DE MACHLAND ET DE MÜHL , réunis 
sous le nom de Mülh.— Ce pays est au N. de ceux 
du Hausruck et de Trann. 

Freystadt , capitale , près de la Bohème, possède 
un beau château , et fait un assez grand commerce 
_de sel. Pop. 4,000 hab, 


O 
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PAYS AU-DESSOUS DE VENS. —Ce pays, 
qu’on appelle aussi Basse- Autriche , est à PE. de 
l'Eos, 

QUARTIER AU-DESSUS DE LA FORÊT DE VIENNE. 
— Ce quartier est à l'O. de celui au-dessous de la 
forêt de Vienne, 

Saint-Pôülten ou Saint-Hypolite , capitale , sur 
la Trasen, a une belle manufacture de toile de coton 
et de papier. Pop. 4,500 hab, Près de Saint-P ülten, 
à Æisllofen, existe une manufacture de glaces. Les 
Français y établirent leur quartier général , le 13 
novembre 1805 . 

Gottwich , au N. , abbaye immédiate de Bénédic- 
tns , possède une bibliothèque , la plos belle de 
l'Autriche : ses manuscrits sont des plus rares. 

Tuln, ville, à PE.N.E, , sur la rivière du même 
nom, évéché suffragant de Passan. On remarque 
un ancien temple des romains , si bien conservé , 
qu’on en fit une église chrétienne. 

Mautérn,au N.N.O., sur la rive droite du Danube, 
célèbre par la bataille que les Hongrois gagnèrent 
sur les Autrichiens , en 1484, 

Mælk ou Molk , à VO., bourg ci-devant ville Sur 
un rocher voisin est situé , près da Danube , nn 
couvent de Benedictins immédiats, riche etfortpar 
sa situation ; aussi soutint-il un siège en 1612, Sa 
bibliothèque est surtout remarquable par des manus- 
crits curieus. Napoléon y résida en octobre 1805. 

QUARTIER AU-DESSOUS DE LA FORÊT DE 
VIENNE. — Ce quartier est à PE du premier. 

Viens £;capitale de l'archidaché est de l'empire, 
sur la Vienne et un bras du Danube, est depuis trois 
siècles le séjour des empereurs. Cette superbe ville 
composée de la cité de Viennne , avait des fortifica- 
tions régulières, quoique vieilles; ses faubourgs 
spacieux sont séparés de la cité par une espla- 
nade.La cité offre des rues étroites sur un terrain iné- 
gal: il ÿ a même un endroit où une rue passe par-des- 
sus l’apire , comme les canaux anglais ; une seule , 
appelée Herrenstrasse ( rue des seigneurs) , est ré- 
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ulière et remplie de palais.Cette métropole possède - 
n nombre considérable d'édificeset de monumens. 

e chateau on Bourg impérial, est remarquable 

mr sa grandeur et les richesses qu'il contient : 

a cathédrale de l'archevêché est la plas grande 

(else de Vienne ; celle de Saint-Charles dans le 

aubourg Æfieden, est très-magnifique. On admire 

ussi l’église Saint-Etienne, l’église de Saint-Pierre 

une des plus belles de Vienne , bâtie d’après le- 

nodèle de cellede ce nom à Rome ; celle de Saint- 
Michelet des Capucins , où l’on enterre les princes 
de la maison d'Autriche; l’église de Saint-Charles 
sur le Renoweg, la plus belle ; mais une des églises 
qui doit attirer le plus l'attention des voyageurs , 
est celle des Augustins. On y remarque le superbe 
mausolée que le duc Albert y fit ériger en Phon- 
eur de Marie-Christine, urchiduchesse d'Autriche, 
exécuté par Canova. On voit aussi, dans la même 
église, le tombeau de l'empereur Léopold IT, à côté 
duquel est celui du fameux maréchal Dawn,pour dé- 
montrer à lunivers qu'il n'ya point de différence 
entre porter la couronne ou la soutenir. C’est ainsi 
que Louis XIV fit déposer Turenne dans le ca- 
veau des rois, à Saint-Denis. 

On distingue aussi l’église de l’aniversité, Par- 
senal , dont les armes avaient été transportées à Mu- 
nich , et le grand hôpital, 

Parmi les autres édifices , on remarqne le palais 
des princes Lichtenstein , l'hôtel des finances , Phô- 
tel de ville , La chancellerie de l'empire , superbe 
bâtiment; celle de Bohême et d’Antriche, celle de la 
guerre, le palais da prince de Shwarzenberg, l'hôtel 
de Starenberg , dit Freyhaus, où l’on compte plus 
de 2,000 hab ; le palais du comte Rasumowsky avec 
son superbe jardin, et plus de 122 palais et hôtels, 
La bibliothèque impériale passe. pour la plus nom- 
brease de l'Europe après celle de Paris: elle est 
composée de 200,000 volumes et de 12,000, manus- 
crits; ong ‘voit un tombeau antique transporté 
des environs d'Ephèse , l'immense collection de 
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cartes géographiques, le fameux Sénatus - Con- 
sultum , dont parle Tite-Live, les tables célè- 
bres de Peutingher , les manuserits de Diosco- 
ride et de Tite-Live , la collection d'éditions de- 
puis les premiers temps de l'imprimerie jusqu’en 
1500. Les amis des lumières et du goût doivent ob- 
server , outre l’université , le célèbre collège Thé- 
résien , institution des sourds- muets, la mai- 
son d’orphelins de Parhammer , la très-célèbre 
académie de médecine et de chirurgie , celle des 
beaux-arts, celle de littérature orientale, l’école 
des ingénieurs , la nouvelle école polyteehnique ; le 
cabinet de curiosités de Muller , l'observatoire , le 
théâtre national. Les sciences fleurissent dans cette 
ville : on y publie dexcellens recueils périodiques 
sur l’histoire, lagéographieetla statistique. 

Le Prater et l’Augarten, offrent de superbes pro- 
menades. Les faubourgs Matiahilf, Landstrasse , 
Rennweg , Waringergasse , passent potr les plus 
salubres par leur situation. Les quartiers les plus 
beaux de Vienne sont le Léopoldstadt, Wieden, 
larue de Carinthie , le Kohlenmarkt, Le Graben. 

Sous le rapport de l’industrie, Vienne est, comme 
Paris , la première ville manufacturière de Pem- 
pire : elle fabrique soieries , velours , indiennes, 
rubans , gazes, blondes , fil de Lyon, galons , fleurs 
artificielles, gants très-fins, éventails, ouvrages 
fins en acieret argent haché, bijouterie ; elle a des 
manufactures. d'armes, de porcelaine, de glaces. 
On y fait des carrosses , des voitures élégantes , 
des ouvrages en albâtre , des instrumens de musi- 
que , sur-tout des piano-forte , etc: Plus de 60,000 
hommes trouvent de l'occupation dans ces manufäc- 
tures. Le commerce de Vienne avec la Bavière , la 
Souabe, l'Italie, la Hongrie etla Turquie, est très-ac- 
tif; et la navigation sur le Danube, depuis Ratisbonne 
jusqu'a Belgrade , appartient presque exclusivement 
aux Viennois: aussi les bourgeois sont très-riches. 
Les environs de cette ville sont superbes et peuplés 
de châtedux et de maisons de plaisance. Les Turcs 
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assiégèrent Vienne en 1683 , avec une armée de 
200,000 hommes ; mais Jean Sobiesky, roi de 
Pologne, et. le duc Charles V de Lorraine , les 
obligèrent d'en lever le siège , après les avoir en- 
tièrement défaits, Les Français y entrèrent en 1805, 
sans y faire le moindre mal; mais en 1809 , Par- 
chiduc Maximilien ayant voulu la défendre , ils la 
bombardèrent , et s’en rendirent maitres. Cette 
ville est célèbre par Le congrès de tous les souverains 
de l'Europe, qui s’y est tenu, en 1814 et 1815, 
Pour la paix générale. Pop. 250,000 habitans, 
dontun grand nombre de Juifs, de Grecs et d’Ar- 
méniens, On y trouve aussi une foule d'étrangers 
de toutes les nations de l’Europe. Dist. 13 lieues, O, 
de Presbourg , 118 S. S.E., de Berlin, 72 S. O. 
de Cracovie, 180 N. E. de Rome , 225 S. E. d’Ams- 
terdam , 250 E.de Paris, 290 S. E. de Londres, et 
420N,.E. de Madrid. Lat, N. 45° 12 40” ; long. 
E. 14 230”. 

Schönbrunn ,à 1 lieue S.O. , château impérial, 
avec un parc très- vaste , un jardin rempli de plan- 
tes étrangères , de superbes bains et une ménage 
rie. Napoléon y fit sa résidence en 1805 et en 1809: 

Laxenbourg, au S., aulre château impérial. 

Pottenstein , au S. S.O. , a une fabrique qni peut 
fournir toute l’armée et tout l’état de lames d’épées, 

Neustadt, au S., sur un canal qui conduit à 
Vienne, ville bien bâtie et bien fortifiée, a des 
fabriques d'aiguilles, de vaisselle de fer, une 
académie militaire bien Orgona, Pop. 6,000 hab. 

Baden, auS.S.O., ville trèssancicnne , située 
sur la Schwacha , et au pied du calvaire, est renom- 
mée par ses bains chauds. Pop. 2,000 hab. 

QUARTIER AU-DESSOUS DU MANHARTZBERG — 
Ce quartier est au N, de celui au-dessus de la forêt de 
Vienne, 

Kornneubourg , capitale , située près du Danube, 
était autrefois très-florissante , mais aujourd’hui 
ruinée par les suites de la guerre. Pop. 3,000 hab, 

Amstetten, au 5.0., village près de Vienne, sur 


360 EUROPE CENT. — ALLEMAGNE. 


les hauteurs duquel le général Murat livra aux Doze 
ses, en 1805, un combat , etles battit. 

Hollabrünn , au N., petite ville , où fot signée , 
le 24 brumaire an 14 ( 1805) , la capitulation pro- 
posée par l’armée Russe, et que Napoléon wap- 
prouva pas. 

Esling et Enzersdorf, au S.E., près du Danube, 
sont remarquables par les batailles sanglantes li- 
vrées en 1809 par Ze Français et les Autrichiens, 

QUARTIER AU-DESSUS DU MANHARTBRERG.— Ce 
quartier est à DO, du précédent. 

Krems , ville bien bâtie, près du Danube , a une 
manufactnre de velours, et près de la ville, une 
abondante mine d’alan, pour laquelle on a établi 
une raffinerie.Pop. 7,000 bab. 

Diernstein, petite ville sur le! Danube, à 2 |. 
O., célèbre par le combat livré avec 4,000 hommes 
en 1805. , par le général Mortier, à toute l’armée 
russe. Il parvint à mettre en déroute tous les corps 
qui lui furent opposés; il se fit jour à travers l’armée 
ennemie , après avoir laissé plus de 4,000 russes 
tués sur le champ de bataille , et fait 1,300 prison- 
niers. 

W'agram,à VE, S. E., est célèbre par la victoire 
complète, remportée en 1809 , par les Français sur 
les Autrichiens. 

STYRTE. — Ce daché est au S. de l’archiduché 
d'Autriche ; toute la Styrie fabrique faux, clous et 
autres ouvrages en fer, Elle se diviseen aute et 
Basse. On comprenait sous le nom d’Autriche-Infé- 
rieure , la Styrie , la` Carinthie. 

Grätz , capitale de toute la Styrie , est située 
sur la Mur. On rémürque dans cette ville les trois 
grandes et belles places de la parade, le château 
impérial , Péglise de la cour , celle de Sainte-Ca- 
therine, la bibliothèque ; Pobservatoire , les deux 
colonnes , le lamprechtskof, Pun des beaux édi- 
fices. Le plus bean quartier de la ville est le fau- 

ourg Jacomini, Elle possède des manvfnctares 
d'étoffésd'e soie, d’indieunes ; des fabriques im- 
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portantes de fer, acier , faïence; une fonderie 
de cloches. P.32,000h. 

Judenbourg, à l'O. , est situé sgr la Mur, au milieu 
d'une plaine entourée de montagnes presque tou- 
jours convertes de neiges. Les églises de cette ville 
méritent d'être visitées. 

Bruck , au N. O., ville située sur la Mur , n'a 
rien de remarquable que sou église paroissiale ; on 
y trouve aussi des belles fonderies. 

Leoben, au N. O. , sur la Mur, est célèbre par 
l'armistice et les préliminaires de paix signés en 
avril 1797 , entre f général Bonaparte et Parchiduc 
Charles, Cette ville fait an commerce considérable 
en fer. Pop. 2,400 hab, 

CARINTHIE £r CARNIOLE. == Ces deux pro- 
vinces out été réunies, en 1816, ou nouveau royaume 
d Tllyrie,dont nous parlerons plus bas à l'article des 

états de PAatriche hors l'Allemagne, 

SALZBOURG. = L'ancien archevêché de Salz- 
bourg , au S. E. de la Haute-Bavière , est revenu à 
l'Autriche , par le traité de Munich, de 1816. 
On divise le paysen Haut et Bas. La partie sur la 
rive gauche de la Salza , depuis l'embouchure de ta 
Saal on Sala , appartient à la Bavière. 

Salzbourg , capitale , grande ville sur la Salza, 
avec un château fort, situé sur une montagne appelée 
Haut- Salzbourg. On y remarque la cathédrale , 
les palais et lamaison de plaisance des comtes Fir- 
mian. Cette ville fait un commerce de transit con- 
sidérable avec l'Italie. Elle a des fabriques de fil 
de fer, de cuir très-bon , de faience émaillée, des 
forges. Pop. 15,000 hab, 

Hallein, au S.S.E., sur la Salza , est le siége 
Principal de la manufacture de coton répandue dans 
le pays. Elle a une fabrique d’aiguilles , et. la plus 
belle et la plas riche saline de l'Allemagne, On re~ 
marque une immense machine pour arrêter le bois 
flotté que la Salza entraîne. 

Berchtesgaden, au S., sur l'Achen, près du 
lac Barthélemy , où l’on pêche d’excellens saumos 
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neaux, Cette ville est célèbre par ses mines et par 
l'industrie de ses habitans , surtout pour leurs ouvra- 
ges eu ivoire, en os et en bois, d’une finesse éton- 
nante et don très-bon goût, On en fait de grandes 
exportations. Le pays abonde en bon bétail, en 
abeilles et en sel gemme , qu’on tire dela saline de 
Gollenbach. 

Gastein, au S., est situé dans une contrée sau- 
vage, où l’on trouve des mines d’or qui donnent par 
an plus de 100 marcs , et, en outre, ane bonne 
quantité d'argent fin, de cuivre et de plomb. Eile 
a dans ses environs des bains chauds très-fréquentés. 


TYROL. 


Ce pays , au S. de la Haute-Bavière , offre le ta- 
bleau de la Suisse : on y trouve des glaciers , nommés 
ferner, des avalanches, des cascades. Les Alpes 
orientales et Leurs branches orientales ceignent le 
Tyrol de toutes parts, et y laissent encore moins 
de plaines que dans la Suisse. Ce pays, qui avait 
été cédé à la Bavière par la France, en 1810, est 
rentré sous la domination de l’Autriche, par l'acte 
du congrès de Vienne. 

Ea 1816, le Tyrol-Italien a été réuni au Tyrol- 
Allemand , et détaché du royaume Lombard- 
Vénitien. < 

TYROL-ALLEMAND. — /nspruck , capitale de 
tont le Tyrol, ville bien bâtie , est située an pied 
des moatagnes, sur Dia, On y remarque plusieurs 
édifices, l’ancien et le nouveau château, l’église de 
Ja cour. L'hôtel des Etats , la colonne en honneur 
de la Conception de la Vierge, et la statue équestre 
de Varchiduc Léopold, méritent d’être vus. Les fau- 
hourgs sont grands et jolis Cette ville possède une 
université. Pop. 12,000 hab, 

Ambras, à 11.E., château royal, a un musée, 
des collections d'anciennes monnaies romaines : 
d'histoire naturelle, d'ouvrages travaillés ea ivoir™ 
de portraits en miniature , et la carte originale du 
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Tyrol, par P, Anich, qui, de simple påtre , de- 


vint célèbre ingénieur-géographe. y 

Hall, à VE., sur l’/nn, à Vendroit où elle devient 
navigable, Cette ville possède une saline considé- 
rable et un hôtel des monnaies , dont le balan- 
cier, mu par l’eau , pent, à Paide d’un seul homme, 
frapper 150 écus par jour. Pop. 4,009 hab. 

Brixen, au S., ap confluent de la Rienz et de 
l'Æisach, On remarque la cathédrale , le maitre- 
autel de l’église paroissiale , la maison des demoi- 
selles nobles anglaises. Pop. 4,c00 hab. 

TYROL-ITALIEN. = Trente, capitale, sur 
l'Adige , est située dans ane vallée déliciease , nu 
pied des Alpes , entre l'Italie et l'Allemagne. Elle 
renferme de beaux édifices, parmi lesquels on re- 
marque la cathédrale, temple superbe d'architecture 
gothique ; les palais de Bernard Closio et celni de 
Madrucci. Ses rues sont larges et bien pavées. Hors 
de la porte Saint-Laurent , ou voit un pont magni- 
fique sur l’Adige. Trente est célèbre parle concile 
qui s’y tint depuis 1545 jusqu’en 1663, P, 10,0c0 h. 

Roveredo , au S., dans la vallée Lagarina , pr- 
tite ville, mais belle riche et commerçonte, 
possède des maisons bâties en marbre , des teintu- 
reries estimées , et de belles filatures de soie , dont 
elle fait son principal commerce. Pop. 7,000 hab. 

VORARLBERG. — Ce pays, à PO. du Tyrol, tire 
son nom de ce qu'il estsilué en avant da mont Arlberg, 

Bregenz , chef-lieu, sur le lac de Constance , et 
près de l'embouchure de la rivière du même nom 
dans ce lac , file beaucoup de coton. 

Lindau, à l'O.N.O., ville forte , bâtie sur 
trois îles du lac de Constance, a un pont de 50o 
pieds de longueur. L'église Saint-Etienne mérite 

' d’être vne.Cette ville se ere ao commerce d’expé- 
dition pour Ptalie, la Suisse et l'Allemagne ; elle ne 
fait point partie du Vorarlberg. 


364 EUROPE CENT. — ALLEMAGNE. 
BOHÈME, 


Ceroyaame, au N. O, de l'Autriche , est un bassin 
presque rond, élevé et entouré d’une chaîne de mon- 
tagnes,dont nous ayons parlé dans la description gé- 
nérale de l’Allemagne.Voyez, ponr sa division en 16 
cercles, letableaa des états de l’Aatriche, page 35r. 

Prague, capitale de tont le royaume , sur la Mol- 
dau , ville trèsgrande etforte. Elle est partagée en 
trois : la vieille ville, la neuve , et la petite Prague 
Elles se PE par on beau pont de pierre. 
qui a 18 arches: des dent côtés on voit de belles 
statues, Daus la vieille ville est l’université 3 et dans 
la neuve, on admire la grande place , ornée d’une 
colonne et d’un bassin, et entourée de beaux édifices 
entre lesquels se distingueat l’hôtel-de-ville et Pé- 
glise Notre-Dame, L'église de Saint-Jacques, le 
mausolée de Jean Népomucène, dans Péglise mé- 
tropolitaine, sont magnifiques. On remarqne le palais 
de Czernim., Vobsérvatoire , la citadelle , l'arsenal, 
la bibliothèque impériale, coutenant 130,000 volu- 
mes. Il y a un château royal, grand et fortifié. Parmi 
les manufactures , celles de soie , de draps, de coton, 
de dentelles , de chapeaux , de faïence sont les plus 
importantes.P.80,000 b.Lat.N.50.5.19.long.E.12.5.0. 

Reichenberg , aa N. p". E., l’une des plus grandes 
villes.de la Bohème, après Prague, fabrique près de 
20,000 pièces de draps par an. Pop. 10,000 hub. 

A ünigingräz , à VE. , ville royale , située au bord 
de l'Etbe , est bien fortifiée. On remarque la grande 
place, le collège des anciens Jésuites, la belle 

église cathédrale. Pop.5,600 lab, 

Kolin,ou Planiany, à VE p". S., sur l’Elbe, bourg 
près duquel Frédéric-le-Grani , attaquant les Au- 
trichieus sous le (eld-maréchal Daun , essuya , en 
1757, une défaite terrible , qui le força d’évacuer 
la Bohême, | 

Budweis, au S., ville royale,au bord de la Moldau, 
est biethätie et fortifiée. Pop. 5,500 hab. 

Ærumlau , auS. , ville forte et bien bâtie , située 
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an bord de la Moldau, a de bonnes manufactures. 
Dans la seigneurie dont elle est chef lieu , on voit 
le canal de Schwarzenberg, par lequella Moldau et 
le Danube communiquent ensemble. 

Pilsen, ville royale ,au S. O., située entre la 
Misa et la Radbuza., est bien bâtie et bien fortifiée : 
elle fait un commerce considérable en draps et fer. 
Ontrouve des grenats dans ses enyirons. 

Beraun , au S. O., ville sur la riv. da même nomÿ 
les Autrichiens remportèrent dans ses environs, en 
1744, une victoire signalée sur les Prussiens. 

Egra, à VO., ville bien bâtie et fortifiée , da- 
winée par les hauteurs d'alentour. Elle est célèbre 
par ses eaux minérales. Pop. 9.000 bab. 

Calrsbad , à VO., ville célèbre par ses bains et - 
ses eaux minérales. On remarque l’église , l'hôtel 
de-ville , le nouveau théâtre , les salles de Bohême 
et de Base ll s’y esttenu, en 1820, un congrés entre 
les souverains de l'Europe. 

Joachimsthal, à DO, p”. N. principale ville de mi- 
nes, siège d’un tribunal des mines, qui abondent 
en argent, étain , cobalt. 

Leutmeritz , au N. N.O. , sur l'Elbe, est peuplé 
el bien bâti; les environs de la ville produisent 
d’assez bon vin; TE be fournit beancoup de saumons. 
Elle a un pont de pierres long de 823 aunes de Vienne. 

Tüplits , petite ville, au N. O., est renommée 
par ses bainschands , salutaires dans les maladies de 
rhumatisme, de paralysie et d’apoplexie. On re- 
marque lechâteau , la salle de spectacle, la salle 
du jardin, la maison des bains , l'hôtel.de-ville, 
l’église du château. Cette ville fabrique des bas très 
estimés, gants , drapset armes à feu. 

MORAVIE.= Ce marquisatest à l'E. du royaume 
PERS 

ünn, capitale , située près du confluent d 
Schwariza et de la Eaa, Elle est cg 
mais bien bâtie ‘et la plus commercante de la Mo- 
. Tavie, On remarque le palais de Dietrischtein. Elle 
a des manufactures de pelaches, de draps et de 
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grands faubourgs. Le château de Spielberg, qui est 
sur ane hauteur , hors la ville , en fait la principale 
défense, L'Empereur Napoléon y reçut , le 29 bru- 
maire an 14 , la députation des Etats de la Moravie. 
Pop. 14,000 hab. 

Olmirz , au N. E. , ville, forte , est sitaée dausun 
terrain marécageux , et la rivière de Morava l'en- 
vironue entièrement, Toutes les rues sont larges, 
droites , bordées de belles maisons , sur-lont celles 
de la place oùest le superbe palais de l’évêque , 
dont une parlie est soutenue par de grands porti- 
ques, qui en font uu lien de promenade, Où yfremar- 
que l’arsenal,deux obélisques et deux belles fontaines. 
L'empereur d'Autriche se retira dans cette ville avec 
sa famille , dans la campagne de 1805 ; des recon- 
naïssances de l’armée française furent portées jus- 
que-là , et obligèrent la cour d'abandonner cette 
place. Pop. 11,000 hab. 

Kremsier, à PE., la plus belle ville de toute la 
Moravie , est fortifiée ; et l’archevèque d’Olmütz 
y fait sa résideuce dans un ch Ze A château. 

IVischau, petite ville au N.E., Les Français 
s'en emparèrent en 1305. L'empereur de Russie s’y 
rendit, et plaça son armée derrière celte ville avant 
la bataille d’Austerlitz, 

Austerliz ,àVE.S.E,, sera à jamais célèbre 
par la victoire signalée remportée par Napoléon , 
sur les deux empereurs réunis d'Autriche et de Rus- 
sie, le 2 décembre 1805. 

Znaym ; au 8. O., ville royale , située agréable- 
ment eur une montagne, On remarque la chartreuse, 
le château, la riche abbaye du Euka. Le prince 
Murat y remporla , daus la campagne de 1805 , une 
victoire sur les Russes. Napoléon y établit son quar- 
tier général. ` 

Iglau , à VO. ville royale sor la rivière d'/glasva 
est bien bâtie, fortifiée et peuplée. On y fabrique 
de bons draps , qui passeut par la voie de Trieste. 
Elle a de riches mines. 

SILÉSIE AUTRICHIENNE.—Cette province est 
au N.E. de la Moravie, 
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Troppau, capitale, située sur l’'Oppa, dans une con- 
trée fertile est belleet forte. Il 9y est tenu, en 
1820 , un congrés entre lessouverains de l’Europe 
Pop. 5,000 hab. l 

Jagerndorf , ville au N.O. sur l'Oppa , chef-lieu 
Qune principauté da même nom. Elle est ceinte 
d'une muraille , et située entre des montagnes. 

Teschen, à VE., sur lOlsa , chef-lieu de la 
principauté de son nom; fait quelque commerce 
avec la Hongrie. On remarque l’hôtel-de-ville , le 
collège des Jésuites et l’église paroissiale. P. 5,000 h. 


2%. SECTION. 
ÉTATS DE L'AUTRICHE HORS ALLEMAGNE. 
HONGRIE: 
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Situation , étendue, — Ce royaume , situé en- 
tre le 44° deg. 33 m. et le 49° 30 lat. N., et en- 
tre le 13° 45 m. etle 22° 46 de long. E., a 190 
lieues de longueur sur 107 de largeur. 

Limites. — Les montagnes et les rivières ont 
fixé presque partout les limites de la Hongrie , 
qui est séparée de la Moravie, de la Silésie, de 
la Gallicie, de la Bukowine et de la Transylyas 
nie, par les monts Karpathes ou Krapacks, La 
Bosnie , la Servie et le Danube la bornent au §. 

Division. — On divise ce royaume en quatre 
grands cercles : savoir, ceux en-decà et au-délà 
` du Danube, et ceux en-deçà et au-delà de la 

heisse. 

Climat, sol et aspect du pays. — Le climat de 
la Hongrie est aussi varié que sa configuration : 
dans les plaines la température diffère extrême. 
ment de celle des montagnes, Le sol de ce 
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royaume, dans la partie S-E., presque le plus 
fertile de l'Europe, produit les plus beaux: blés 
Sans engrais et sans culture. La Hongrie est en 
partie hérissée d’énormes chaines de montagnes 
et en partie très unie ; le plat pays est beaucoup 
plus grand que la partie montagneuse : 7 com- 
mence aûx montagnes septentrionales, et conti- 
nue vers le 8. e PE, A une si grande distance, 
qu'il passe les frontières , et s'étend dans les pro- 
vinces voisines, 

Montagnes, — On comprend généralement 
sous le nom de Karpathes la grande chaîne de 
montagnes qui commence à la rive gauche du 
Danube, en continuant vers le N. et PO. jusqu’à 
la Transylvanie ; mais toutes ge méritent pas ce 
nom , puisque elles diffèrent considérablement 
d’élévation , de forme et de substance. Les cimes 
les plus hautes se trouvent: dans le comté de 
Lips : cêlle de Lomnitz , près de Gros-Lomnitz, 
est de 15303 toises au-dessus de la mer, la pointe 
du mont Ârivan a 1,303 toisès au-dessus de la 
mer, 

Rivières. — La Hongrie est baignée par un 
grand nombre de fleuves et rivières; car la plus 
grande partie des eaux des provinces voisines y 
dirigent leurs cours, Les rivières les plus remar- 
quables sont le Danube et la Theisse. 

Le Danube, dont nous avons décrit le cours A 
Particle Allemagne , est le plus grand fleuve de 
l'Europe après lé Volga; il entre dans le royaume 
de Hongrie au-dessus de Woltsthal, et descend 
aussitôt au-dessus de Presbourg dans la plaine 
inférieure, qu'il traverse orientalement, en tour- 
nant un peu au S. H forme l'île de Shutt, et sort 
de las Hongrie au-dessous d'Orsova. Son cours 
est fort tranquille dans tontle royaume, excepté 
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entre les montagnes du Bannat et de la Servie 
où son lit est resserré et sa pente très rapide, Il 
déborde assez souvent tous les ans, à la fin de fé- 
vier où au mois de mars, à cause du grand nom- 
bre de rivières dont il est alors grossi : il couvre 
alors ces îles et inonde le plat pays. La naviga- 
tion et le commerce de ce fleuve sont fort con- 
sidérables , et la pêche très importante, Son cours 
a Ain lieues. 

a T'heisse , la rivière la plas forte de la Hon- 
grie après le Danube, naît dans les hauteurs du 
comté de Marmarosch , de deux sources dont 
l’une est appelée la source noire, et l'autre la 
source blanche; court entre le S. et PE, jusqu’an 
mont Tokay ; de là elle se dirige au S., passe par 
l'extrémité la plus saillante du comté de Barsch , 
où elle débouche dans le Danube près de Titul, 
à quatre milles de Belgrade Commeelle n’est point 
encaissée , elle cause souvent de grandes inonda- 
tions, étant grossie d'une quäntité prodigieuse 
d'autres eaux. La Theïsse est la rivière la plus 
poissonneuse de l’Europe, et, après le Danube, 
celle dont la navigation est la plus considérable 
en productions du pays : les bateaux ne peuvent 
la remonter que jusqu'à Szegedin, - 

Lacs. — Les principaux sont ceux de Balaton, 
de Neusiedler et de Palitsh. 

Productions des trois règnes. — On trouve dans " 
ce royaume, diverses’ éspèces de marbre d'une 
couleur très variée ; de l'albäwe , du gypse , de la 
terre à porcelaine , de la terre sigillée , du tripoli, 
de la serpentine et de l'ardoise. La Hongrie pos- 
sède aussi des pierres précieuses , telles qu'éme- 
vaudes , rubis. La montagne de Konigsberg 
contient des topazes , des hyacinthes et des SECH 
solytes. On trouve par-tout des grenats, des 
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cristaux de roche près de Schemanits ,. et 
en d'autres lieux, de petits cristaux qui, par 
. leur brillant , ont mérité le nom de diamans hon- 
grois, Les mines fournissent beaucoup d’améthis- 
tes blanches, grises, rougeâtres , violettes, mais 
rares; des opales brillantes, précieuses et variées; 
des calcédoines , du jaspe , de l’agate. Les miné- 
raux combustibles et bitumineux sont, le pétrole, 
Ja tourbe , la houille , le soufre naturel, 

La Hongrie est riche en produits métalliques : 
on y exploite l'or , l'argent, le cuivre , le plomb, 
le fer, l’antimoine, le mercure et le cobalt. On 
a découvert nouvellement la manganèse , le titan 
et le tellurium. L'or et l'argent y sont sur-tout 
très abondans. y 

Le Bannat est aussi très remarquable par ses 
mines de cuivre et de plomb. 

La Hongrie produit une immense quantité de blé; 
elle abonde en orge,ayoine,sarrasin,maïs,riz, légu- 
mes,pois,lentilles,haricots,pommes de terre,aman- 
des de terre, navets, betteraves dont on fait du su- 
cre; en melons, citrouilles, concombres, oignons 
et ail. On cultive le chanvre, le pavot, le safran, 
le tabac, Après la culture des blés et l'éducation 
des bestiaux , la plantation des vignes forme en 
Hongrie la branche la plus étendue de l’économie 
rurale. Les vins de la Hongrie varient beaucoup 
pour la force, la saveur , et leur bienfaisante in- 
fluence sur la santé de Phomme. Les qualités les plus 
renommées sont celles de Tokay , Ofen , Erlar. 

L'entretien du bétail est une des sources prin- 
cipales de l’opulence nationale de la Hongrie : on 
distingue sur-touiles bœufs, forts et ex cellens ; ils 
sont une grande branche d'exportation. Les che: 
vaux de la Haute-Hongrie sont renommés et les 
plus beaux de ce royaume : on élève aussi boau- 
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coup de pores. Ce pays possède aussi de très 
grands troupeaux de moutons , tant dans les plai- 
nes que dans les parties montueuses de l'empire, 
Ce bétail est fort beau, et sur-tout celui qu'on 
appelle à cornes fourchues, La pêche en Hongrie , 
à cause de la quantité immense de rivières et 
d'eaux stagnantes, est très riche et abondante : elle 
consiste en esturgeons, brochets, carpes , perches, 
merlans. Le premier de ces poissons est le plus 
estimé ; queiques uns pèsent souvent 250 livres ct 
au-delà, et les merlans 15 livres. 

Le gibier se trouve aussi en profusion dans ce 
royaume. On rencontre des cerfs, des daims dans 
les plaines , des sangliers dans les forêts; des ca- 
nards , des oies. sauvages, des bécasses sur les ` 
lacs et les marais; des gélinoties de bois , des per~ 
drix, des coqs de bruyères dans les montagnes , 
où les cygnes séjournent en grand nombre. Är 
a aussi en Hongrie des faisanderies. 
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Population, habitans:—On l'estime à 9,800,000 
habitans, y compris celle du Bannat. Les priu- 
cipañx peuples qui habitent la Hongrie sont les 
Hongrois originaires , les Slaves, les Allemands et 
les Walaques ; il y a aussi des Grecs modernes , 
des Arméniens , des Juifs et des Bohémiens, mais 
en bien plus petit nombre que les premiers. 

Curiosités. — On trouve sur le Danube , entre 
Bude et Pest, un pont de bateaux d’un quart de 
lieue de long , et à environ six ou sept lieues de 
Belgrade on voit les restes d’un pont bâti par les 
Romains, que l’on juge avoir été un des plus ma- 
gnifiques du monde. 

Parmi les curiosités naturelles de la Hongrie, on 
remarque unc caverne située -dans une montagne 


près de Sedlitz, 
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Tidustrie et commerce, — Ta Hongrie fabrique 
papiers , toiles de coton, huiles, potasse , eau-de- 
Vie de grain, vinaigre et liqueurs , tabac, ouvra- 
ges eñ bois, chapeaux, soieries ; savon, tuyaux 
de pipes, cuirs, alün, séude , poterie , verrerie. 
Le commerce extériéur de ce royaume consiste 
en blé, tabac, vin, objet le plus important ; noix 
de galle, bétail, pelleterie, laine, suif fondu , miel, 
cire , nerprun , antimoine , potasse et soude. 
Gouvernement. — Le gouvernement de la Hon- 
grie est une monarchie héréditaire dans la maison 
d'Autriche, dont les femmes ne sont pas exclues. 
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CERCLE EN-DECA DU DANUBE. = ce cercle 
est an N.età PE. de celui au-delà du Danube, 
Prespoure, capitale du .royanme,est située snr le 
Danube, large en cet endroit de 125 toises, et au 
pied d’une montagne, Elle a de beaux édifices, 
armi lesquels on remarque l’église paroissiale où 
Pon sacre le roi , la chancellerie royale, le palais 
da gouverneur, le château royal, la coupole de 
l'église Sainte-Elisabeth. Cette ville se divise en 
deux parties , savoir , la ville proprement dite , et 
le bourg ou le Schlosgrund, Elle possède une aca- 
dém'e , des bibliothèques , dé belles promenades et 
des théâtres. Les Français entrèrent dans cette ville 
le 5 décembre 1805, et Le 26 du même mois fut signé 
dans cette ville | entre la France et l'Autriche, 
An célèbre traité qui mit la couronne sur la tête des 
électeurs de Bavière et de Würtemberg , et termina 
la glorieuse campagne de trois mois. Population, 
35,000 habitans. Lat. N. 48. 8. 7, Long. E. 14.50. 30. 
Kremnitz,au N. E., principale ville de mines, située 
dang un fond,entre deux hautes montagnes,est le siège 
de la chambre royale des mines de l’hôtel desmon- 
naies , où s’envoie tout lor et l'argent exploités dans 
les autres villes minières. Pop. 10,000 bah. 
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Schemnitz , ville , au N. E. , située le long d’une 
vallée, ést-très bien peuplée. Elle a une école royale 
des mines. Pop- 22,000 habitans. 

Tyrnau, au N.E., ville libre et royale, bien 
bâtie, sur la Tyrna, mais malsaine, estune des prin- 
cipales du royaume. On y remarque avec les deux 
toursun grand nombre d'églises et de convens qui lui 
ont fait donner lenom de petite Rome; la cathédrale, 
le palais épiscopal ,l’académie des nobles et l’ob- 
servatoire. Pop. 7,000 habitans. 

Pest , ville libre et royale, à PE, S. E., située snr 
la riveg. du Danube, est regardée comme ba plus 
coinmerçante de la Hongrie.Il s’y tient la foire la plus 
considérable de tout le royaume. Elle est vis-à-vis 
Boda , avec qui elle communique par un pont de 
batenax , long d’un quart de liene, Elle a une riche 
université , un très beau musée d'histoire naturelle , 
un super be hôtel des invalides , des rues larges, de 
belles maisons,de jolies promenades.Pop.30,000 hab. 

Ofen , ou Bude, à PE, par S., ville libre et royale, 
sur la droite du Danube. possède d’excellens bains 
chauds, Les melons d’Ofen sont admirables. On 
remarque le château royal : On y conserve la cou- 
ronne hongroise,regardée par tonte la nation comme 
une espèce de palladium. P op. 20,000 hab. 

CERCLE AU-DELA DU DANUBE. = Ce cercle 
est au S, et à l'O, de celui au-delà da Danube, 

Raab on Javarin , principale ville , grande, forte 
et bien bâtie, est située dans nne plaine agréable 
an confluent dn Raab, du Rabnitz et du Danube, 
elle a des rues larges et droites,sept boulevards, une 
forte garnison et beaucoup de munitions. P. 12,000 h, 

Comorn, à l'E, N. E. , forteresse sitnée au-dessons 
de Vile de Schatt,au confluent du Zog et du Danube 
qui l’environnent. On remarque l’église des anciens 
Jésuites. P. 5,000 h. 

OEdenbourzg, ou Soprony , à V'O. , ville bien bâtie 
et penplée.Elle fonrait d’excellent vin, dont il se fait 
une forte exportation , P. 12,300. h. 

CERCLE EN-DECA DE LA THEISSE.— Ce 
cercle est à l'O. du cercle en-decà da Danube. 
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Kaschau , ville libre, royale et forteresse , située 
sur le /Zernath , a un arsenal bien fourni , et est la 
plus belle de la Haute-Hongrie. On remarque la 
principale église , la maison du gouverneur , laca- 
démie des uobles ; elle possède one grande manu- 
facture de faience et one de draps. Pop. 15,0co h. 

Tokay, au S.,bourg considérable,agréablement si- 
tué , au confluent de la Zheisse et da Bodrogh , est 
renommé par son vin, le meilleur de tous ceux de 

ongrie , ponr legoûtet la force. 

CERCLE AU-DELA DE LA THEISSE .— Ce cer- 
cle est au S.O. de celui en-decà dela même rivière. 

Gros- FV aradin , principale et forte ville, sur le 
Æaræsch fait un commerce considérable.Elle a dans 
ses environs des eaux qui y attirent beaucoup de 
monde. 

Debretzin, au N. N.O., ville libre etroyale, située 
dans une belle plaine ,fait un commerce considérable 
avec la Pologne. Elle a des manufactures de savon, 
et quatre grandes foires annuelles qui y attirent un 
grand concours d'étrangers. P. 25,000 hab. 

Szegedin , au S.O., ville libre et royale , an con- 
fluent dela Marosch et de la T'heisse , fait un bon 
commerce en bœufs ,grainset tabac, C’est nue for- 
teresse de seconde ligne. Pop. 16,000 hab. 

TEMESW AR. = Ce Bannat est à l'O de la Tran- 
sylvanie, 

Temeswar , capitale , forteresse régulière et bien 
bâtie, situce REA j rivière de Témès on Beg, aux 
confins de la Transylvanie est le siége d’un évêque 
grec. Les rues de cette ville sont larges et droites, 
etles maisons presque tontes bâties à l’italienne;mais 
Pair y est malsain. Presque tous les habitans sont 
Allemands. Cette ville a des manufactures de soie. 
Solimau II s’en rendit maître en 1552 , et elle fut 
soumise aux Turcs jusqu’en 1716, que le prince Eu- 
gène la reprit, Pop. 10.000 hab, 

TRANSYLVANIE. = La Transylvanie est à 
l'E. de la Hongrie. San nom moderne , qui signifie 
un pays au-delà des foréts, vient de ce qu’elle est 
cuvironnée de montagnes couvertes de bois. 
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Hermanstadt , capitale , ville grande et forte, 
située sur le Zibin, a un évêque catholique, 2 lycées. 
La porte de la Zour-Rouge, près de celte ville, 
est un célebre passage où pénètre l A/uta à travers 
une vallée étroite. Pop. 13,000 hab. 

Xlausenbourg ou Koloswar, au N. N. O., sur la 
Samosch , ville grande et bien fortifiée , possède ` 
une académie, 2 lycées, uue citadelle et 2 syna- 
gogues. On remarque ses jardins et ses promenades. 
Pop. 14,500 hab. 

ronstadt, à l'E. , célèbre ville marchande , si- 
tuée au pied d’une montagne escarpée , est la seconde 
de la province. Pop. 18,000 hab. 

ESCLAVONIE, = Les habitans de cette contrée, 
à PE, de la Croatie , sont les seuls qui conservent 
le nom de Slaves ou Esclavons, peuple autrefois 
cél èbre, > 

Poséga , capitale , sur l’Orlowa , dans nn 
canton fertile, a un siège épiscopal. 

Esseck ,à VE, par N. , surla Drave , près de son 
confluent dans le Danube , est environné de vastes 
marais, au travers desquels on a construit un pont de 
bois qui traverse aussi la rivière. Pop. 8,000 bab. 

- Semlin, à PE. par S., sur le Danube, gros bourg 
par lequel il faut nécessairement passer quand on 
va de la Turquie d'Europe dans la Hongrie ou dans 
l'Autriche, Pop. 12,000 hab 
' CROATIE-SEPTENTRIONALE. = Cette par- 
tie, TO. de l’Esclavonie , est située sur la rive 
gauêhe dela Save. 

Agramon Zagrab , ville royale et résidence de 
l'administration de la Croatie et de l’Esclavonie , 
a ‘une académie royale. Pop, 18,000 hub. 

Varasdin, au N., grande et belle ville, sitnée 
sur larive droite de la Drave , est munie d’une 
forteresse. Pop. 5,000 bab. 

BukowtNe, — La Bukowine , à VE, de la Tran- 
sylvanie , est on démembrement de la Moldavie , 
que les Turcs on cédé à la maison d'Autriche, 

Tchernowitz , sur le Pruth , capitale, au pied des 
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montagnes , est dans une position agréable. Elle a 
un évêque grec. s 

GALLICIE-ORIENTALE.—LaGallicie-Orientale 
au S, E. de la Gallicie-Oecidentale , forme nn gou- 
vernement qui comprend one partie de la Pologne 
que la maison d’Antriche a acqnise par le partage 
qu'on a fait de ce pays en 1772 ; c’est-à-dire , une 
portion de la Petite-Pologne, 

Lemberg ou Léopold, capitale , située sur la 
Peltew, ville grande , belle et fiche par son eom- 
merce , est défendue par deux forts châteaux , et 
lé gouverneur y réside. Elle a un archevêque latin, 
un archevêque arménien et un évêque grec; une 
université, plusieurs collèges et de beaux édifices 
publics. Pop. 38,000 hab, 

FFieliezka . à VO. , est célèbre par sa riche mine 
de sel, dont l’Antriche est rentrée en possession 
par l’acte da congrès de Vienne,en 1815. P. 2,200 h. 

Bochnia , à VO. , sur P Uswieg, possède aussi une 
riche mine de sel un peu plus fin que celui de 
Wieliczka, 

Przemysl ou Premistie ,à lO., sur le San, ville 
considérable , avec un évêque grec, réoni à l’église 
romaine, est défendue par nn fort bâti sur un rocher, 

Halicz, au S.E. , sur le Dniester , a un châtean 
fortifié. C’est de cette ville que les deux Gallicies ont 
pris leur nom. 

CRACOPIE , cette ville libre , sur la rive g, de 
la Vistule , a de beaux édifice publies et des wéit 
pittoresques ; les rues sont vilaines et le pavéwlé- 
testable; elle possède un siège épiscopal , nne vni- 
versité. On remargne la cathédrale, le cloître des 
Franciscains , le mausolée du grand Sobieski, Je 
château fort, l'observatoire , le jardin botanique , 
la bibliothèque et l'hopital. Les Polonais la prirent 
en 1809. Cette ville, par l'acte dü congrès de 1815, 
estreconnue comme cité libre, avec son territoire , 
sons Le protection de la Russie , de l’Autriche et de 
la Prusse, P,24,000 h. D. go N. E. de Vienne. 


ROYAUME D'ILLYRIE. 


Ce nouveau royaume, érigé en 1816, comprend 
la Carinthie, la Carniole, le comté de Goritz, les 
côtes maritimes , l’ancien littoral de Hongrie, le 
pays qui a fait partie de la province de Croatie, 
les districts de Cividale et de Gradisca; il forme 
deux gouvernemens, savoir : ceux de Laybach et 
de Trieste. 


LAYBACH. = Ce gouvernement , au N. de celui 
de Trieste, comprend les cinq cercles de Laybach , 
de Villach , de Klagenfurt, d'Adelsberg et de Neu- 
stadt. 

Laybach, capitale de ce gouvernement et de 
a Carniole , sur la rivière du même nom, a un siége 
épiscopal, On remarque la cathédrale de St.-Nicolas, 
e collége des anciens Jésuites, l’hôtel-de-ville, l'ar- 
senal , le palais d'Auesberg , la bibliothèque et le 
cabinet de curiosités , l'église de Saint-Pierre , dans le 
aubourg ; Phôpital militaire, les écoles normale 
e chirurgie et de chimie, les jardins. Cette ville 
ossède un lycée et des manufactures de draps , de 
uirs, et de rubans de soie, Elle est célèbre par le con- 
près qui s’y est tenu, en 1821 , entre les souverains de 
Europe. Pop. 20,000 hab. ` 
Tdria, au N., est célèbre par ses mines de vifar- 
nt, qui rapportent par an plus de 16,000 quintaux. 
Villach , au N. O., sur la Drave, a des fabriques de 
er et d'acier. Pop. 3,000 hab. 

Klagenfurt, au N. par O., sur la Glau, capitale 
e la Carinthie, fabrique des draps et du blanc de céruse. 
n a découvert dans les énvirons, une mine de vif-ar- 
gent, qui approche de celle d’Idria. Pop. 10,000 hab. 
Lab sberg , au S. par O. , fabrique du cordouan , et 
la batterie de cuisine, On y voit une grotte re~ 
rarquable par sa profondeur. Celle de Ste. Madeleine, 
+ lieue de là, renferme des stalactites d’une beauté 
ipérieure, ~ 
Cirknitz , au 5, est situé près d'un lac du même 
Ke 16%* 
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nom, dont les eaux & pede parer. itsosou- 
terrains et se renouvellent au bout de plusieurs mois. 

TRIESTE. = Ce gouvernement, au S. de celui de 
Laybach, comprend les quatre cercles de Trieste, Go- 
ritz , Carlstadt , et de Fiume. 

Trieste, capitale, a un bon port au fond du 
golfe du même nom , quatre chantiers, où l'on cons- 
truit des vaisseaux, un siége épiscopal, un lazaret, 
des raffineries de sucre, des fabriques de cordages, 
liqueurs , eau-forte , savon , potasse et faïence, Cette 
ville renferme de beaux édifices et fait un commerce 
maritime considérable ; ses environs fournissent un vin 
agréable; on voit près de là la grotte de Corgnali, 
remplie de belles concrétions, P. 24,000 h. D, 221.5. 
O: de Laybach. + 

Goritz, au N. par O., sur l'Zsanzo, possède un 
siége arthi, plusieurs sociétés littéraires , dcs 
manufactures de soieries et des fabriques de cuirs. Pop. 
11,000 hab. 
` Carlstadt, à VE. , sur la Kulpe , navigable, ville 
très-forte. Pop. 2,800 hab. 

Fiume , au S. E. , avec un port sur le golfe de Quar- 
nero , a des raffineries de sucre, des fabriques de toiles, 
ce gaze , de liqueurs, de tabac, de cuirs, de cordages, 

ros draps et de potasse. P. 9,000 h. 

DALMATIE. = La Dalmatie était divisée en trois 
parties, savoir : la Dalmatie-Autrichienne ; la Dalmatic- 
ex-Vénitienne et la Dalmatie-Turque. 

"DALMATIE-AUTRICHIENNE. — Cette province, au S 
de la Croatie, est bornée à TO. par la mer Adria- 
tique. 

"See pluie; ville forte, située près de la mer 
Adriatique, a un siége épiscopal. Pop. 5,000 hab. 

DALMATIE-EX-VÉNIMIENNE. — Cette province, à 
S. E. de l'Istrie-ex-Vénitienne, en est séparéecpar |i 
Dalmatie ci-devant Autrichieune, Elle fut cédée ai 
rpyaume d'Italie par le traité de ne | 

Zara , capitale, située dans uné presqwile, sur lame 
Adriatique, possède un bon port et un siége archiépis 
copal. On y fait le marasquin, liqueur/renommée, Pop 
6,000 hab, fF 


€ 
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Sebenico, an S. E. , surla mer Adriatique ,a un 
son portet une belle cathédrale de marbre. Pop. 
,000 hab, 

Spalatro , au S. E. , sur la mer Ædriatique , pos- 
ède un bon port , une belle cathédrale , et fait 
n commerce cousidérable, Ou y voit les restes du 
alais magnifique de Dioclétien, Pop. 14,000 hab. 

Dans le voisinage de Spalatro , sont les raines de 
‘ancienne Salona, où l’empereur Dioclétien prit 
aissance, et où ilse retira après avoir abdiqué 
’empire. 

Province De Raouse. — Elle est au S.E, 
le la Dalmatie , et se compose de l’ancienne ré- 
publique de Raguse et des Bouches-du-Caitaro. 

Racuse, — Cette ancienne répablique , située 
u S.de la Dalmatie-Turque , sar la mer Adria- 
ique , avait un gouvernement aristocratique. Elle 
ul rénnie au royaume d'Italie, en 1807. P. 32,000 h, 

Raguse, capitale , ville forte, bien bâtie et très- 
commerçante, a un bon port, des chantiers de cons- 
truction , des fabriques de soie , de belles manufac- 
ures. Pop. 7,000 hab. 

Près de Raguse, sont les ruines de l’ancienne 
ee ? 

OUCHES-DU-CATTARO.— On appelle ainsi main- 
euant l’Albanie-ex-V énitienne , à cause de la si- 
uation de ce pays autoor de plusieurs petites baies 
ui forment le canal de Cattaro. 

Le pays des Monténégrins, voisin des Bonches- 
u-Caltaro, est couvert de montagnes, Jl habitent 
es villages et des couvens. 

Cetine , leur principal lieu , a un couvent forlifié, 

ù réside l’évêque du pay s. 
Cattaro , à VO. , petite ville très-forte , qui , 
près avoir été occupée long-temps par les Russes, 
vait été cédée au royaume d'Italie par les traités 
Presbourg et de Tilsitt. Elle est située au fond 
n golle ou bouches, à qui elle donne son nom. 
le a plus de 12 églises et un château élevé de 
o pieds au-dessus de la mer, Pop, 4,000 hab, 
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Castel-Nuovo , à YO. de Cattaro, place forte 
par la nature ei art, a une citadelle appelée Cor- 
uigrad, 

L’ Arta, au S. E. , grande ville, au bord d'ungolfe 
qui porte le même nom. 

Prevesa , au S. S.E., ville avec un port, dans 
les environs de laquelle était Nicopolis. 


ILES DANS LA MER ADRIATIQUE, 


ILES DE LA DALMATIE. —Ces îles sont au N. 
O. des îles Tloniennes. Les plus remarquables sont 
celles de Veglia , Cherso , Brazza , Lezina, Cor- 
zola , Säbioncello , Osero , Lissa , Pago, Grossa, 
Meleda. 

VEGLIA., — Cette île, au N. E. de celle de 
Cherso , et sifuće dans le golfe Quarnero, est la 
plus belle et la mieux peuplée. Elle abonde en vin, 
soie et petits chevaux estimés. La capitale porte le 
même nom. 

Cnerso.— Cette île , au S. O. de celle de Veglia, 
avec tue ville du même nom, produit en abondance 
du vin, de l'huile , du miel excellents et nourrit 
beaucoup de bêtes à laine. Pop. 4,000 hab. 

PAGo.— Cette île , au S. E. de celle de Cherso, 
possède des salines. 

Osero. — Cette île , au S. E, de celle de Cherso , 
estpresque déserte à cause du mauvais air qu'on 
v respire, 

Brazza —Cette île, au N. de celle de Lezina , est 
très-étendue et n’a rien de remarquable, 

LeziNA. — Cette ile est au S. de celle de Brazza. 
La capitale du même nom a une forteresse et un bon 
port sûr pour toutes sortes de vaisseaux, 

Lissa. — Cette ile, à PO. de celle de Lezina, 
produit d’excellent vin. 


ROYAUME LOMBARD-VÉNITIEN, 


Vi oyez lItalie pour sa description , Europe 
Méridionale, b ege 
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ARTICLE VI 
MONARCHIE PRUSSIENNE. 


Cette monarchie comprend deux grandes par- 
ties, les États en Allemagne , faisant partie de 
la confédération Germanique , dont nous avons 
parlé , page 310 , et les Etats hors l Allemagne , 
savoir : les deux gouvernemens militaires de la 
Prusse proprement dite, et de la Silésie avec le 
duché de Posen. 


ÉTATS HORS L'ALLEMAGNE. 
PRUSSE ET SILÉSIE Go 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE» SITUATION. 


Long. ie 1. 5o et 56° de lat. N. 
Larg. en l. R Entre les d 14 et 21° de long. E. 
Limites, — Ce royaume est borné au N, par la 
mer Baltique ; à PE., par le nouveau royaume 
de Pologne ; àl’O., par le duché de Mecklenbourg 
et par ses états en Allemagne; au S., par l’Autriche. 
Nouvelle division. — La Prusse est divisée 
ainsi qu'il est marqué dans le tableau suivant. 


(1) La Silésie dépendait autrefois de l'Allemagne; mai, 
comme elle forme un gouvernement avec le duché de Poseu 
nous la décrirousici, 
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GOUVERNEMENS CERCLES 
PROVINCES,4. DONT LES CAPIT, 
MILITAIRES, 2, port.lesmêémes nom. 


Prusse Orientale .. J Konigsberg. 
umbDinnenu. 


Prusse Occidentale , / Dantzick. 


Marienwerder, | 


t 
Breslau. | 
Silésie . , , « — / Reichenbach, | 
Silésie-et-Posen . . Liegnitz. | 
Oppeln. | 
j Posen. | 


Posen, wn , 
` Bromberg, 


ASP AMEL CEST EEN 
Climat, sol et aspect. — Le climat de la Prusse 
proprement dite, généralément froid et hnmide, 
est plus sain , surtout dans la Basse-Silésie, un 
des pays les plus fertiles de la monarchie : mais 
les parties méridionale et occidentale de ce der- 
nier duché ressentent même en été des froids ri- 
goureux , à cause du voisinage des hautes 
montagnes toujours couvertes de neiges. 

On rencontre dans la Prusse beaucoup de 
bois et de terres très-fertiles. La Silésie présente 
des aspects très-variés : mais sa partie septentrio- 
pale est sablonneuse comme le Brandebourg, 
ouverte et unie du côté de la Pologne , séparée de 
la Hongrie parles monts Karpathes.Cette contrée 
éstarrosée par l'Oder et les ruisseaux qui le forment 

Montagnes, — La Prusse offre en général des 
pays plats. La Silésie seule présente une surface 
montagneuse. Les montagnes principales sont les 
monts Sudètes quiséparent ce pays de la Bohême 
Mais dans certaines parties cette chaine preni 
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des noms particuliers. An N. O., vers la Lusace 
et au centre, On appelle Riesengebirge ( mon- 
tagnes des Géans ). Elle renferme les sommets 
les plus élevés de l'Allemagne Septentrionale , 
parmi lesquels on remarque le Schneekoppe de 
4,950 pieds ( tête de neige ), montagne conique, 
la grosse Sturmhaube ( grand casque d’assaut ) de 
4,720 pieds ; la petite Sturmhaude de 4,710 pieds; 
la grosse Rad de 4,661 pieds; le Schneeberg , 
dans le comté de Glatz, de 750 toises. 

Foréts, — Elles couvrent une grande partie de 
la Prusse propre. La Silésie en a de très-épaisses , 
du côté de la Hongrie. 

Lacs, et rivières. — Les amas de lacs qu'on 
voit dans quelques parties de ce royaume sont 
très-considérables. On trouve plus de 200 lacs 
dans un rayon de 20 lieues : ceux de Mauer et 
de Spirding , d Angerbourg , de Rein, de Draus- 
sen , en sont les plus grands. 

Les fleuves les plus remarquables sont :l'Oder, 
dont nous avons parlé à l’article Allemagne ; la 
Vistule , que nous décrirons dans la Pologne, Le 
Pregel cst formé , près de Georgenbourg, du 
confluent de l’{nster et de l'Ængerab , reçoit 
l’Alle, la Deine ; coule à l'O., etse divise, à 
une lieue de Kænigsberg, en deux bras, dont 
le droit se nomme f’ieux-Pregel , et le gauche 
Nouveau-Pregel. Les deux bras se rejoignent 
dans cette ville,et se jettent à trois quarts de lieue 
de là, par deux embouchures, dans le golfe de 
Frisch-Haff. Cette rivière est navigable depuis 
Insterbourg. Le Memel , appelé Niémen en Po- 
logne , où il a sa source , coule au N , puis à PO., 
se partage en deux bras, dont l’un est appelé 
A Russ , et l'autre Gilge ; ils se jettent tonsles deux 

dans le Curisch-Haff : son cours est de 14o lieues, 
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La Prusse renferme d’autres eaux fort considé- 
rables , dont les principales sont le Ærisch-Haff, 
qui a depuis une liene et demie jusqu’à trois de 
largeur et seize de longueur; il communique avec 
la Baltique près de Pillau , et forme un détroit 
appelé le Gatt; il en est séparé par une langue de 
terre nommée Ærisch-Nehrung. Le détroit de 
Gatt a un quart de licne de large et douze pieds de 
profondeur, Le Frisch-Haff n’est pas si profond 
que le Pregel , ce qui l'empêche de porter de gros 
bâtimens. I| estrenommé pour sa pêche d’estur- 
geons. Le Curiseh-Haff a 21 lieues de long sur 
8 de large. Il est séparé de la mer Baltique par 
une langne de terre appelée Curisch-Nehrung. 

Végétuuux. — La Prusse roprement dite , est 
singulièrement fertile en grains de toute espèce, 
particulièrement en seigle , orge , froment, blé, 
pois, lentilles, sarrasin. Le millet et le grémil 
ou manne s’y recueillent aussi en quantité. La 
culture des pommes de terre est poussée aussi 
loin dans la Prusse Orientale que dans l'Irlande, 
et cette production sert de nourriture à la plupart 
des habitans. Le houblon et le tabac viennent 
très-bien en plusieurs endroits. Le chanvre et le 
lin , surtout en Silésie, forment deux articles 
d’une exportation considérable. Le premier vient 
mieux dans la partie occidentale , Pautre dans l'o- 
rieutule. La vigne réussit en quelques endroits du 
duché de Posen. Ce pays approvisionne une 
grande partie de l'Europe de bois de védasse 
et de potasse , et la Silésie fournit beaucoup de 
garance et de gdude. On y trouve en quelques 
lieux, avec abondance, de la tourbe et de la 
houille. La Prusse Occidentale et l'Orientale sont 
les parties les moins riches en bois, 

Minéraux, — La Prusse offre peu de subs- 
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tances minérales ; mais la production la plus pré- 
cieuse et qui lui est particulière, est Pambre jaune 
où succin, qu'on trouve principalement dans le 
Samland, sur le bord de la Baltique, près de 
Pillau , sur un banc de terre formé par le Frisch- 
Haff, qui parait avoir été de tout temps la source 
de cette substance, On le pêche à la profondeur 
d’environ zo pieds. Les tempêtes le jettent sou- 
vent sur le rivage. On en estime le produit à 
1,200,000 tr, per in au gouvernement. 

. Dans le duché ce Fosen , on trouve des mines 
d’or et d'argent, négligées à cause des grands frais 
d'exploitation. Ce pays fournit du cuivre, du 
plomb, du fer, des agates, des jaspes et des 
cristaux de quartz appelés diamans. La Silésie 
abonde en charbon de terre, terre à foulon; on 
y exploite plusieurs sortes de pierres fines , telles 
que porphyre , serpentine , cornalines, onyx; de 
a calamine , de l’étain , de l’acter, du cobalt. 

Animaux, — Les porcs et les oies se trouvent 
en quantité dans la Prusse. Les abeilles sauvages , 
qu’on rencontre dans les forêts, donnent des pro- 
duits plus abondans et moins coûteux que ceux 
des abeilles domestiques de l'Allemagne. L’élan 
n’est pas rare : c’est un animal de la taille d'un 
grand cheval ; il a le poil, les pieds etles ongles* 
du cerf; sa tête est ornée de cornes obtuses; ses 
oreilles approchent un peu de celles de l’âne. La 
chair de cet animal donne une très-bonne nour- 
riture, et sa peau est très-épaisse et liès-forte, 
Le goulu , qui a la tête d’un chat, la queue d’un 
renard et la taille d’un chien , fréquente les fo- 
rêts de la Lithuanie. Les cerfs, les sangliers et 
autres bêtes sauvages ordinaires, se (rouen en 
abondance dans la Prusse, Les loups font de 
grands ravages. La voluille et le gibicr abondent 
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en ce pays: La pêche fournit au peuple un grand 
moyen de subsistäñcé : outre les poissons de la 
mer Baltique, tels que l’estürgeon, dont on fit 
Je càiar , le cdbillat , la plié et autres , on trouve 
dans les lacs et les étangs toutés les espèces con- 
nues ëh Etrdpe. l 


GÉOGRAPHIÉ POLITIQUE. 


Population. — Où l'évalue à 4,500,600 bah, 

Mæùrs, larigue , liltérature, — Les Mœrs et 
coutumes d’un royaumié composé dé petples si 
divers varient Beaticoup. Les Prussiens sont loin 
d’être aussi gais et atissi vifs que les Saxohs. Les 
habitans de la Silésie ont dés traits de Yéssern- 
blance avec les Bohémièns. 

On parle générilement dleiand en Prûsbe, 
Le français y est aussi trésrépandu. 

Parmi les savais et les litiératéurs de la Prüsée, 
on distingue Elüvérius, bon géogrâphe ` Coper- 
nic, célèbre astronome ; Regiomiontanus , Soh pré- 
décesseur ; Frédérie-le-Grand , qui à ‘écrit en 
français ; le poëte Hamer, Nicoli, Büséhing , 
géographe ; Spaldiñng ; Méñdelsohn , Känt ‘et 
Garve. 

Religion. — La religion Protestante , divisée 
en deux $ectes ; la Luthëriehiie et la CalViniste, 
èst la plus répandüé dihs ce royatmié. On trouve 
aussi un gland niodbre de catholiques dh Sitésie. 
Le gouvernement tolère toutés lés religions, Les 
Jüifs peuvens maintenant écéuper des places 
dans l’état, 

Manujactires, comhierce. — À l'exception des 
toiles et draps de Silésie , Pindustrie de là Prusse 
est trèsshornée. Elle fabrique, pour sa consomima- 
tion, de la verrerie, du fer, dp cuivre , du paper, 
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cs draps et quelques soieries, Les exportations 
ar Dantzick consistent généralement en bois de 
onstruction de tout genre, en blé , suif, peaux , 
wirs, lin, chanvre et toiles, qui vont en grande 
artie dans la Hollande, On y importe des vins et 
utres objets des contrées meridionales. 

Gouvernement, forces militaires, — Le gou< 
ernement de la Prusse est une monarchie pres- 
que absolue ; mais le bon esprit de la nation , joine 
1 la sage modération du souverain , rend l'autorité 
rés-douce. 

On évalue maintenant les forces prussiennes 
e toute la monarchie, à 200,000 hommes en 


emps de guerre. 
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Ce gouvernement , an N. E. decelui de Silésies 
t-Posen , comprend deux provinces, savoir :celles 
le la Prusse Orientale et de la Prusse Occidentale 
PRUSSE ORIENTALE. = Cette province, A 
E. de la Prusse Occidentale , est divisée en deux 
ercles , avoir: ceux de Königsberg et de Gum- 
INNEN, 

KÖNIGSBERG. — Cecercle est à DO, de celni de 
umbhinnen, 
KÖNIGSBERG , capitale de ce cercle et de tonte 

Prusse , grande et belle ville , située à l’embou- 
wre du Pragel. Elle aune université , pn bonport 
de beaux édifices publics, dont les principaux 
nt : le château , l'arsenal, le salon moscovite , les 
rdins, les écuries, la monnaie, On remarque 
ssi Péglise de Saint-Nicolas, l'hôtel de ville, la 
thédrale, lestombeans desmargraves, l'orgue, Dé 
ise de Haberberg „la plus belle de Kônisgberg ş 
bourse, hôtel de ville de Kneïphoz , les biblio= 
èques , les collections. Son commerce est considé« 
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rable. Elle a desmannfactures de lainage, de toilesel 
de bas; des fabriques de savon, de soie et passemers 
de gants danois , de cuirs anglais , de toiles à voile, 

. de faïence anglaise , d’ouvrage en ambre jaune. 
Pop. 50,000 hab. Dist, 150 l. E. N. E. de Berin, 
Lat, N. 54° 4212”; long. E, 18°90”. 

Memel , au N. pr. E. , avec un bon port très: 
sur la Baltique , fait un grand commerce en boi 
On remarque l’église de la garnison, les deux arst 
naux, l'hôtel du commandant. Le roi de Pru 
s’y retira en février 1807, après avoir perdu s 

- élats. Pop.5,c00 hab. R 

Tilsitt , à VE, N.E, , sur le Viémen , est une vi 
très-commerçante , et célèbre par lentrevue di 
empereurs Napoléon et Alexandre, aur le Niémen 
le 25 juin 1807, et par les deux traités de Dain" 
gnés le 7 juillet suivant : Don entre la France cl" 
Rossie , Vautre eutre la France et la Prusse, lop 
9,000 hab. 

Pillau ,à PO. pp... belle ville, située snr le golf 
de Dantzick , fait beaucoup de dentelles. Son porty 
qui est celui de Königsberg , est très-fréquenté, ©! 
Jes côtes voisines abondent en esturgeons qu’on pèch 
à Alt-Pillau, où l’on fait de leurs œnfs le cavia 
un seul esturgeon en fournit quelquefois 10 à 12 bar ` 
La presqu'ile de Pillau , est appelée le paradis d“ 
Prusse. Pop. 13,000 hab, | 

Friedland ; au S.E., ville mémorable por ' 
victoire signalée, remportée sur les Russes , par” 
Français , le 16 juin 1807. Les premiers perdir 

‘17,500 hommes tués, et 40,000 furent faits pris™ 
niers. 

Preusch-Eylau , auS. p'. E., est remarque" 
par la victoire remportée sur les Russes, par “ 
Français , le 8 février 1607. i 

HMeilsberg , an S., sur Alle, avec un beau o 
Menu , est célèbre par le séjour qu’y fit Charles XI 
“én 1703 , avec son quarlier général, 

? — Fpauenbourg , au S, O., ville dont le célèbre C° 
“féruie à été chanoine, et où il est mort le ? 
"mit, 1543. 
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GUMBINNEN, — Ce cercle est à l'E. de celui de 
ünigsherg, j > 
Gumbinnen , capitale , sur la Pissa, ville assez 
ien bâtie dans une contrée agréable et avantageuse, 
des manufactures de draps. Pop. 5,000 hab. 
Geérdauen , à PO. S.O. , sur l’'Omet, petite ville 
vec deux bons châteaux,dont le neuf est magnifique. 
)n voit dans ses environs, sur le lac de Banes- 
ein, une île flottante , qui indique les changemens 
le l'atmosphère , et est appelée , pour cette raison 
’almanach de Gerdauen. 

PRUSSE OCCIDENTALE. = Celte province, 
à PO. de la Prusse Orientale, comprend les deux 
cercles de WMarienwerder et de Dantzick. 

MARIENWERDER, — Ce cercle est à l'E, de celui 
de Dantzick. 

Marienwerder , capitale , ville bien bâtie et très- 
commerçante , située sur un bras de la Vistule , ap- 
pelé le Nogat, est remarquable par sa grande ca- 
thédrale, qui renferme plusieurs antiquités , et son 
château très-vaste. Pop, 3,500 hab. 

Preusch-Holland, au N. N.E., une des meilleures 
et des plasriches villes de la Prusse occidentale, 
est défendue par un bon château, Ses rues sontlon- 
gues , larges , et ses maisons belles et bien cons- 
truites. Pop.3,100 hab. 

Graudenz au S. §. O., ville forte dans une île 
formée par la rivière Q Ossa. 

Thorn, auS. pr, O., sur la Vistule , dont le pont 
de boissurce fleuve a près d’une lieue, et est coupé 
par l’ile de Bazar. Cette ville a donné le jour à 
Nicolas Copernic, fameux astronome, connu par son 
systême du Monde , adopté anjourd’hui. Elle est re- 
nommée ponr son pain d'épice , sesexcellens navets 
etson bon savon. Les Français y entrèrent eu 1807. 
Pop.8,900 hab, 

Culin , aa S. S.O., sorla Vistule, est grande , 
mais mal peuplée. Elle a une université ei uue école 
de cadets, Les Français l’occupèrent en 1807. 

, DANTZICK. — Ce cercle est à l'O. de celui de Mi- 
rienwérder, 
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Dantžick ou Dantzig, capitale , grande et belle 
ville située sur la fistule, près de son embouchure, 
a un bon port, et fait un commerce asseZ considé- 
rable en grains et en bois de construction. Parmi 
ses édifices , on reinarque la cathédrale , une des 
plus graudes de l'Europe ; le collège des -ancieus 
Jésuites , l'hôtel de ville , bean bâtiment ; la cour 
dès nobles, l'arsenal , la bibliothèque , le cabinet 
de peinture de l’hôtel-de-ville, celui d'histoire nata- 
relle, celui des curiosités, qui renferme plus de 400 
pièces ou masses d'ambre jaune, méritent dér 
vas. Elle possède des manufactures d’étoffes de laine 
et de galons d'or et d'argent ; des fabriques d'eau- 
de-vie et de salpêtre , des corderies , des forges 
pour les ancres , et des chantiers pour la construc- 
tion des vaisseaux. Celte ville fut prise par les 
Frauçais en 1807. Par le traité de Tilsitt , elle re- 
conyra son indépendance - avec un territoire de 
deux lieues carrées. Mais par Pacte du congrès de 
Vienne , elle à été cédée à la Prusse , en 1815. Ona 
rétabli ses fortifications, Pop. 36,000 hab. Dist. 
209 1. N, E. de Berlin. Lai, N. 54° 29° 48” ; long. E. 
af 17 50”. 

Oliva , auN, O., célébre abbaye connue par 
la paix conclue en 1660 , entre l’empereur d’Alle- 
magne et les rois de Suède et de Pologne, On re- 
margue l’intérieur de l’église , qui est très-xiche ct 
d'une grande beauté , et où l’on woit les autels 
très-bien parés. Elle fabrique des ouvrages en fer. 

Elbing , à VE.S.E., estune grande ville situce 
sur un lac du même uom. Elle commerce en grains 
amidon, salpêtre , potasse, loiles et lainages ; vé- 
dasse, plumes, filasse, On y coustrait des vaisseaux 
Pop. 15,000 hab, | 

oC an S, E., grande ville, faitun com- 
merce assez considérable. On distingue lechâteau 
d'une antiquité respectable , le pont sur de Mogat ; 
long de 539 pieds. Elle a dans ses environs un con) 
dit le Mühlengraben , qui offre un ouvrage digue 
de la grandeur RAA x EY l'aucienne Bouc 
Pop.5,oco hab. 

LE 
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Ce gouvernement, au S. Q. de celui de la Prusse, 
comprend deux provinces, celles de Posen et de 
Siléste. > 

POSEN. — Cette province , an N. de celle de 
Silésie , estdivisée en deux cercles , ceux de Brom- 
berg et de Posen. 

IROMBERG. — Ce eercle est au N. de celui de 
Posen. 

Bromberg , capitale, sur la Brahë , quis’y réunit 
àla Wistule. C’est à cette ville que commence le canal 
navigable qui finit à la Netze , au-dessus de Nakel. 
Pop. 4,000 hab. | 

Gnesne , au S.S.O. , siège d'un archevêque 
catholique. On remarque l’église métropolitaine. 

Posen.— Ce cercle est au $. O., de celai de 
Bromberg, 4 

Posenou Posna , capitale, sur la ET orbe, ville 
grande, forte et bien bâtie , est Pentrepôt des mar- 
chandises qu’on apporte d'Allemagne en Pologne , 
oude Pologne en Allemagne, 11 s'y tient chaque 
année trois célèbres foires. Elle fut prise par Char- 
les XH, en nt apoléon y séjourna long-temps en 
1807; et elle est célèbre par les traités de paix 
eonclusle 11 décembre de la même année, entre 
la France , l'électeur de Saxe et les princes de la 
même famille, Pop. 16,000 hab. , dont plus don 
cinquième de Juif, | 

K'asimiers ,à TO, N.O. , petite ville où Charles 
XH fitrouer vif l’infortuné Patkul , en 1707. 

Lissa ; au S. S, , ville manufacturière , a denx 
gymnases et plus de 8,000 bab., dont 2,300 juifs. 

SILESIE. = Ce duché , au N.E. du royaume de 
Bohême, abonde en grains , légames, fruits, lin, 
chanvre , avec lesquels on fabrique de belles toiles , 
qui sont l'objet d’un grand commerce ; houblon, 
salran, tabac, garance , bois, gibier , volaille et 
poisson. 

S1LÉSIE PRUSSIENNE. — Cette partie est an N, 
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de la Silésie anlrichienne,dont nous avons parlé plus 
baut. Elle comprend 4 cercles, savoir:ceux de 
. Breslau , de Liegnitz , de Reichenbach et d’ Oppeln. 


Breslau , capitale , sur Oder, grande et belle 
ville, fait un commerce considérable. On remarque 
l’église des Augustins , dont le maître-antel est un 
chef-d'œuvre ; celle de Sainté-Elissheth , dont la 
cloche est une des plus grosses qui existent. On dis- 
tingue aussi le palais de l'évêque, l’uëtel-de- 
ville, les arsennnx, les casernes. , la donane , 
la bourse , la salle de spectacle , les bibliothè- 
ques, les cabinets et trois grandes ‘places : 
elle a des mañufactures PEREN laine , de toiles 
fines , de chapeaux , de bonneterie, de quincail- 
lerie , d’aiguilles , de crayons, de draps fins , d'in- 
diennes , d’eau-forte , de cuirs ; des fabriqnes de 
tabac et des raffineries de sūcre.Cette ville fut prise, 
le 5 janvier 1807, par le prince Jérôme. Bonaparte. 
Pop. 60,059 hab, Diet, #2 l. S. E. de Berlin, Lat, 
N.51, 6. So Long. E. 14. 42. 3. 


Liegnitz , à VO., sur la Xatzbach, commerce en 
draps , en garance et en soie.: elle possède un châ- 
Lean, mp des plus beaux édifices de la Silésie.On re- 
marque le bâiment de l'académie noble,les églises, 
la grande place, l'hôtel de ville. Pop. 6,000 hab, 

Molwi:z, village célèbre par la première bataille 
du grand Frédéric, . 

Hirschberg, à VO.p".S., ville située sur la Bober, 
une des plus grandes , des plos belles et des plus 
florissantes. de la Silésie ; elle a des blanchisseries 
de toiles, dont elle faitun grand commerce, Pop. 
7,000 hab, 


Reichenbach , sur le Reil , ruissean ; fabrique 
beaucoup de toile , de basin et de fontaine. Cette 
ville est célèbre par la convention conclue, en 1790, 
entrela Prusse et l'Autriche , qui sauva la sublime 
Porte d’une ruine totale. Pop. 3,700 hab, 

Glogau , au N.O. , sur l’Oder, ville forte, dont 
les environs sont très fertiles ; fat prise, le 2 décem- 
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e 1806, par l’armée réunie des Français et des 
avaroïis. Pop. 10,800 hab. 
Schweidnitz , au S. O. , ville bien fortifiée , fut 
rise par les même troupes, le 16 février 1807. Pop. 
,000 hab. 

Glatz , au S. O., sur la Weisse , a une bonne cita- 
elle , etdes verreries dansson voisinage ; elle fait 
n grand commerce de toiles. Pop. 9,500 hab. 
Brieg, au S. S. E., sur Oder, ville forte, possède 
n collège et des manufactures de draps. Elle fut 
rise,le 11 janvier 1807, par le prince Jérôme Bona- 
parte, 


ARTICLE VII 
POLOGNE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


La Pologne, après avoir été si long-temps as- 
servie , va obtenir , par le traité du congrès de 
Vienne, une représentation et des institutions 
sociales, auprès des trois puissances auxquelles 
elle est soumise. 
ÉTENDU £. SITUATION. 

Long. 250 1. } Eitel } 48 et 57° de lat, N. 
Larg, 210 L f ntre tes f ,3 et31° delong. E. 


Limites. — La Pologne est bornée au N. par 
la Russie d'Europe ; à PO. , par la Baltique et la 
Prusse ; au S., par la Hongrie et la Turquie 
d'Europe ; et à E , per la Russie d'Europe, 

Noms. — La Pologne tire son nom moderne , 
d’un mot polonais, qui signifie plaine, déno- 
mination prise de la nature du sol, depuis les 
bords de la Baltique jusqu’à la mer Noire, 

Aspect du pays , climat et syl; — La Pologne. 
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offre généralement un pays plat; mais eette 
plaine s'élève dans sa pantie méridionale ; on 
voit, au $. de Cracovie , des plateaux, sous la 
forme de remparts taillés à pic et rangés en am- 
phithéâtre , se lier aux monts Karpathes. 

Le climat de la Pologne est très-inconstant , 
mais généralement froid et humide ; cependant 
l'insababrité de Pair est diminuée par la violence 
des vents qui parcourent sans obstacles ces plaines 
immenses, et soulèvent sur les bords de la Bal- 
tique épais tourbillons de sable , qui forment 
des collines et couvrent souvent des fermes -en- 
tières, Les pluies tombent tantôt avec abondance, 
tantôt avec une violence extrême, 

On a remarqué que les qualités de Pair et du 
sol influent sur les fleuves et Les lucs; dont les 
eaux changent de couleur. 

Quelquefois Mhivor offre es prodiges d’une 
seconde végétation occasionnée par la douceur 
de a température ; mais au mois de mars, il 
waere son empire eren une seule nuit il détruit 
“et Été précoce. 

On voit en Pologne des gldhes de feu, des pa- 
rélies, des étoiles tombantes , desaurores'boréalc:, 
et autres phénomènes phosphoriques et élec- 
triques. | 

Torêts. — La Pologne est hérissée de vastes 
forêts., suriout.dans JaLithuanie ; dans AUkraine 
et dans la Mazovie. Les essences de bois elle: 
produisent sont le pin , le aapin , le hèwe., ‘le 
chêne. Je mélèse, le tilleul, Forme etle frène. 

Lacset Canauw. — Jl ya peu de-lacsien Dr: 
logne ; les principaux sont ceux de:Goplo dans 
le palatinat de Brzese., de Bien, on lac blanc : 
le lac Fert, près de Cracovie , dont leseauxsuit 
Parfaitement. limpides, malgré leur.couleur. 
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Les principaux canaux de la Pologne sont celui 
de la Bérésine , qui joint la Dwina au Dnié- 

_per; le Canalroyat, qui unitle Bog oriental an 
Dniéper; le canal d” Qgiusk, qui réunit le Niémen 
au Dniéper. Ces canaüx font commnniquer la mer 
Baltique avec la mer Noire. 

Le Dniéper est uni à la Divina par le canal 
de Courlande, 

Fleuves et rivières. — La Pologne est arrosée 
par deux beaux fleuves , le Dneper , Driéper ou 
Bory sthène , et la Fisude. Le premier sort des 
éminences appelées monts Valdai , an S du 
Volga, dans le gouvernement de$molensk , coule 
au S., se grossit des eaux de la Bérésina, du 
Pripet, de la Desna , de POrel, du Bog, et 
d'autres rivières d’une partie, dé la Russie, se 
dirige au $. E., forme un coude et treize cata- 
raetes peu considérables avant de déboucher 
entye Qtchakof et Kinhourn , dans la mer Noire., 
Son embouchure a a lieues et demie de largeur, 
et forme une espèce de lacmarécageux, qui porte 
le nom de Liman. La W'istule descend des mon- 
tagnes Silésie, coule du S. au N., reçoit la 
Pilica et ls plupart des autres rivières de la grande 
et de Ja petité Pologne, et se jette dans le golfe 
de Danizick, qui est formé par la Baltique. 

Les autres principales rivières sont le Viémen, 
nommé Memel; en Prusse ;le Bus , Ja Warthe , | 
le Dniester ; et le Be, qu'il ne faut pas confondre 
avec le Bug. | 

Le ANiémen neit dans le gouvernement de 
Minsk ,.se dirigé au N., puis à l'O. , arrose la 
Lithuanie et la Prusse, coule lentement sans 
déborder , et se jette dans la Baltique à Memel. 
Le Bug roule des eaux noirâtres;recoit la Narew, 
qui vient des plaines de la Lithuanie, et dont 
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les eaux sont, dit-on, mortelles pour les serpens ; 
et se jet? dans la Vistule, près de Zakroczim. 
Le Bog ( Hyspanis 3 naît près des monts Karpa- 
thes et se jette dans le liman du Dniéper. 

La Warthe commence dans le: Palatinat de 
Cracovie, coule au N., ensuite à PO: reeoit la 
Prosna , et se jette dans l'Oder à Custrin. 

Le Dnestr ou Dniester prend sa source en 
Podolie , au pied des monts Karpathes, arrose la 
petite Pologne , servait de limite entre la Russie 
et la Turquie, et débouche dans la mer Noire, à 
Akkerman : son cours est très-rapide. 

Productions des trois régnes. — La Pologne 
abonde en toutes sortes de grains, êt est regardée 
comme le grenier du nord : le froment dans la 
Podolie, l'Ukraine et la Volhynie , le seigle dans 
la Lithuanie , viénnent pee sans aucun soin, 
le premier dans un terrain fort et gras ; le second 
dans le sable, La Samogitie fournit le lin et Je 
chanvre. Dans la Grande-Pologne , toute espèce 
de blé et de grain prospère ; mais leur culture 
exige plus de soins et de travaux. Une partie de 
la Grande-Pologne donne encore du blé : vers 
les montagnes, le sol est couvert d'immenses ver- 
gers ; les pommiers, poiriers , prüniers , pêchers , 
noisetiers , y réussissent, Dans les montagnes 
même , on recueille un peu d'avoine et un peu 
d'orge. Les pâturages sont fournis d'herbes si 
épaisses et si hautes, qu’on peut à peine aper- 
cevoir les bestiaux dans les prairies, 

La Russie-Rouge ofire du fer excellent, du 
cuivre mêlé d’or et d'argent, du laiton , du vi- 
triol, du soufre ; la Podolie-possède diverses es- 
pèces de marbres. La partie de la Grande-Pologne 
entre la Vistule et la Pilica , est riche en mines 
de plomb argentifére , en fer limonçeux, cuivre, 
calamine ot marbre. 
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Parmi les quadrupèdes de la Pologne, on re- 
marque les bœufs , surtout ceux de la Podolie et 
de l'Ukraine ; qui sont primitivement achetés en 
Moldavie et en Valachie. Les chevaux polonais 
de moyenne taille se distinguent par leur belle en- 
colure , leur vigueur , la fermeté de leur allure et 
leur vitesse; les brebis nombreuses ne fournissent 
qu'une laine commune. Les forêts de ce pays, 
ct surtout celles de la Lithuanie , offrent aux bê- 
tes fauves un vaste repaire : on y voit peu de cerfs 
et de daims; mais les sangliers y abondent , ainsi 
que les renards, les loups, les loups-eerviers, 
les lapins, le castor, l'ours, qu’on apprivoise et 
qu'on promène de ville en ville; l'élan , le bufle. 

Les oiseaux les plus communs sont l'aigle , le 
faucon , le kanton. le cygne , la grue , la perdrix, 
l'étourneau , la caille, dont celle å pattes vertes 
cause , dit-on , des spasmes A enz qui en mangent. 

Les abeilles fourmillent en Pologne : dans plu- 
sieurs foréts de Ja Russie-Rouge , les troncs des 
vieux arbres en sont couverts, Un autre insecte , 
cu déposant ses œufs sur les feuilles d’un chêne , 
produit le kermès, qu’on recueille au mois de 
rai. Toutes les rivières de ce pays abondent aussi 
en poissons, f 
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Population , habitans.— La population de la Po- 
logne , avant les trois partages, était évaluée à 15 
millions d’habitans. 

Les: Polonais sont grands} forts, courageux , 
honnêtes et hospitaliers, Leur physionomie est 
ouverte et douce, leur taille bien proportion. 
née; ils portent des thoustaches, et sé rasent la 
tête , en laissant une touffe de cheveux sur le 
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sommet, ce qui leur donne Vair asiatique. Les 
femmes sont vives, belles et animées, quoique 
modestes et soumises à leurs époux. Elles ont la 
taille syelte, Je pied petitet joli, et de beaux 
cheveux. 

Les Polonais voyagent ordinairement à cheval. 
Endurcis à la fatigue, ils se couchent volontiers sur 
laneige ou sur la glace, sans lit ni couvertures. Ils 
ne logent jamais qu'au rez-de-chaussée, et leurs 
appartemens ne se touchent point. Je n’ont que 
de petits lits. 3 Î 

in nation , malgré sa force et sa vigueur. na~- 
turelle , est exposée à beaucoup plus de maladies 
que les Russes, ses voisins. On ey atwibue la 
cause, soit au mauvais air des vastes et de nom- 
breux marais malsains, soit à la disette d'eau po- 
table, ou à la manière de vivre malpropre de la 
Sen des habitans. 

„es nobles qui sont pauvres sont souyent forcés 
de serxir les riches; majs lepr maître a ordinai- 
rement des égards pour eux: il. permet au plus 
ancien d’entre eux de manger àsaitalle , Ja vie 
nue ; eL,chacun a, pur Je servir , un jeune paysan 
entreçenu aux dépensdu maiwe, Un gentilhomme 
a l’habitude de donner à son domestique gue 
partie de ce qu’on lui a servi: ce dernier mange 
debout derrière son maître, etiboit dans le même 
vase que lui. 

Les Polonais, soat divisés en noblesse, ,clergé , 
citoyens on bourgeois, et paysans. Fons;les nobles 
s'appellent frères. Ils ne font point de cas des 
tteshonorifiques,, et :ils,;s'imaginent que la plus 
belle dénomination est celle de gentilhomme po- 
lonais. Ces nobles.jouissent de grands priviléges 
ct plusieurs denne eux opt des possessions gon- 
sidérubles, 
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Les divertissemens des Polouais consistent à 
danser, patiner, courir à deal ` chasser , et 
faire battre ensemble des taureaux ou des ours. 
Religon, — La religion Catholique est celle 
de la Pologne. Il s’y trouve aussi des protestans 
de diverses sectes , des grecs et beaucoup de juifs. 
Il y avait dans ce pays deux archevèchés et 
onze évéchés. + 
Langue. — La langue qu'on parle en Pologne 
est dérivée du slavon; on y parle ausgi le Jatin, 
le français , Les langues allemande et russe. 
Manufactures, cammenee, — La Pologne a! 
des manufactures d’étofles de soie et de laine, de - 
toile, de camelot, de dentelles , et des fabri- 
ques de quincaillerie. | 
Le commence de la Pologne consiste principale: 
ment en bois, résine, poix, potasse, grains, \ 
chanvre; lin, bestiaux., suif, miel et dire, 
Gouvernement. — Le gouvernement de la 
Pologne était nne monaréliie mêlée d’aristocratie, 
Le roi était élu, par la noblesse et le -clergé , 
ans la plaine de Varsovie, | 
Division. — ‘Avant les partages qu'on a faits 
de la Pologne, ce paysiétait divisé comme il est 
Warqaé dans ke tableau suivant. | 


> 


400 EUROPE CENT.— POLOGNE. 
ES FAITES AR 


| 
PARTIES, 2 


Grande-Po- 
lngne,auN. 


? 
b 


Lithuanie, 
au Ne- Est. 


Petite Polo- 
gne,auSud. 


EE 


KA 
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Marienwerdr 


Marienbourg. 
Culm. 

Posen. 
Gnesne. 
Kalisch. 
Lenccza. 


. | Siradie, 


Plock. 
Rawa. 
VARSOVIE, 


<| Bielsk. 


Mittau. 
Rosieune. 


«| Troki. 


Vilna, 
Polotsk. 
Vitebsk, 
Ster 


. | Miosk. 


Mstislavl, 
Brzescie. 


Sandomirz. 


„į Lüblin, 
. | Chelm. 
+ «| Cracovie. 
. » «| Bielsk. 
«| Lemberg. 


Luck, 
Kamenetz. 
Bratzlaw. 
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TROISIÈME PARTIE. 
EUROPE MÉRIDIONALE, 


-EMPIRE -TURC 
GÉOGRAPHIE POLITIQUE, 


L'Euprne turc s'étend en Europe , en Asie et 
en Afrique. Les possessions européennes de cette 
nation forment Ja Turquie d'Europe ; ses posses- 
sions asiatiques forment la Turquie d'Asie; ses 
possessions africaines. sont l'Egypte et quelques 
autres pays. 

Nous allons d’abord donner des notions géné- 
rales sur ce vaste empire. 

Population , , habitans, — X/empire ture n’est 
pas aussi peuplé qu’il devrait l'être à raison de son 
étendue et de la fertilité de son territoire. La 
polygamie que la loi de Mahomet permet, et la 
peste dont les ravages sont fréquens , nuisent à 
la population dans les contrées qu'occupe cette 
nation, Les Turcs sont généralement bien faits et 
robustes , grayes, mais colères ei intraitables 
lorsque quelque passion les agite ; pleins de dissi- 
mulation, jaloux , soupconneux et vindicatifs au- 
delà de l'imagination; en matière de religion, 
opiniâtres , superstitieux , et fantasques dans leur 
jeunesse; ils ont un beau teint et la physionomie: 
agréable. Les femmes sont belles dans leur jeus 
nesse ; mais elles paraissent vieilles à 30 ans. - 
hommes se rasent la tête, et laissent un 
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bouquet de cheveux sur le sommet : da portent la 
barbe longue, Hs se couvrent la 1ête d’un turban, 
et ne l’ôtent que pour se coucher. 

Hors des maisons , leurs amusemens consistent 
ù tirer ao but ou à lancer des javelots. Les grands 
sont passionnés pour la chasse , et y vont avec des 
équipages nombreux, auxquels se joignent leurs 
inférieurs. Dans l’intérieur des maisons , les échecs 
etle damier sont leurs amusemens habituels , et, 
s'ils jouent à des jeux de hasard , ils n'y mettent 
point d'argent, parce que cela est défendu par 
le Coran, 

Religion. — La religion mahométane , ainsi 
nommée de Mahomet, son auteur, est la religion 
des Tures ; ils sont dela secte d'Omar, Le prin- 
cipal ministre de leur culte a le titre de muphii; 
après Jui sont les imans qui desservent les mos- 
quées. I] y a aussi dans l'empire turc un grand 
nombre de chrétiens grecs, qui ont des patriarches, 
des archevêques, des évêques et des prêtres. 

Mosquées. — Les mosquées sont des édifices 
consacrés à l'exercice de la religion mahométane ; 
elles sont de forme carrée, bâties ep pierres de 
taille et couvertes en plomb doré, Chacune a six 
tours élevées qu’on nomme des minarets; et c'est du 
baut de ces minarets que le peuple est appelé à 
la prière , non par le soh d’un cloche , mais par la 
voix d'officiers chargés de ce soin. - 

Langue. — Les principales langues qu'on parle 
dans l’empire turc ; sont le turc, qui est mêlé de 
mots pris d’autres idiomes , et particulièrement de 
Varabe ; et le grec moderne , qui conserye un 
grand rapport avec le grec ancien. 

Industrie et commerce. — Les Turcs ne fabri- 
quent guère que des étoffes de coton, des tapis, 
du maroquin, du cùir et du savon. Ils eege) 
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ordinairement les plus précieuses de leurs mars 
chandises, sans en auginenter beaucoup la valeur 
par leur travail, Le commerce intécieur de l'em- 
pire turc est très horaé , et ce sont les Arméniens 
et les Juifs qui le font. Dans le commerce extérieur 
avec les peuples de l'Europe, la nation turque 
est entièrement passive : les Français , les Anglais 
et d'autres Européens apportent aux Turcs leurs 
marchandises, et emportent celles des Turcs sur 
les mêmes vaisseaux. 

Gouvernement. — Le gouvernement de leme ` 
pire ture est une monarchie héréditaire, dont 
l'autorité est absolue : le monarque s'appelle le 
sultan , ou le grand-seigneur , et sa cour s'appelle 
la Porte, 

Les provinces on Pachaliks sont gouvernés par 
des Pachas , qui secouent souvent le joug, 


ARTICLE 1. 
TURQUIE D'EUROPE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 
ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 335 1. ( Entre À 36° et Zo: d. de lat. N, 
Larg. Cd les f 15° et 27° d de Jong, E. 


Limites, — La Turquie d'Europe est bornée au 
N. par l'empire d'Autriche et la Russie d'Europe; 
à l'O. et au S. Q. par la mer Adriatique ; au S. E, 
par l’Archipel, et à VE. par l'Archipel , la mer 
de Marmara et da mer Noire. 

Divisions. — Nous dounerons, dons les deux 
tabloaux suivans , Les divisions ancienne et moderur, 
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| DIVISION ANCIENNE DE LA GRÈCE, 
COMPARÉE AVEC LA MODERNE. 


= = 


| PROVINCES ANCIENNES, PROVINCES MODERNES. 
f 


Illyricum, . , ...., . |Partie de la Croatie, Morla- 
A quie, Dalmatie et Bosnie, 
Dacia... ..,....:,.|Tränsylvanie, Moldavie ei 
Valachie. 
. . [Servie et Bulgarie, 
. . «| Haute-Albanie, 
+ «| Basse- Albanie, 


Kee ÿ. ci 
lAlbania. . . sw. 


.|MacédoineouComenopolitari 
.|Romanie où Ro mélie. 
` . «|Javinah, partie de la Ma d. 
eseo s e|Carnie. 
ss. «]Vlakia, partie de la Livadie, 


(Thracia s s.. : 
IThessalia. s. . , 
| Acarnania, ... 
AÆtolia. e e 
PROC Th « « «| Partie dela Livadie, 
\Bœætica. .. .:. + » « «| Partie de la Livadie, 
lAttica. . . + «Partie de la Livadie, 
: Peloponesus , qui contient 

Achaia , Elis, Arcadia. 

Messenia , Laconia. . .|Morée, 


EE 
| DIVISION MODERNE- | 


SITUATION, PROVINCES , "Ze CAPITALES. | 
CRE 

Croatie-Turque . . ,|Banyaluka, 

Bosnie, s.e e.. /|Sarajevo, 

Herzegovine, . . , ,| Mostar, 
Au Nord, / Servie ... ,,,, 


. .|Belgrade, 
Valachie. , . . . , ,|Bukarest. 

Moldavie . ,.,, ,|Jassy. 

Bulgarie. , . . . , .| Sophie. 

Albawie . s / .. . ,|Scutari. 

Macédoine, , . . . .|Saloniki, 

Romanie où Roum- 

lli... e „| CONSTANTINOPLE, La- 
Au Centre, tit. N, 51 d Long. 
E. 26 d. 50 m. 
Jannah. .... . .|Janina. 
Négreponr s . . .|Livadia. 


Au Sud, Weck e Ce $ .|Tripolitsa. 
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Climat , sol, saisons ot aspect du pays. — La 
nature a prodigué aux habitans de la Turquie ses 
bienfaits les plus précieux, sous ses diflérens rap- 
ports : l'air y est salubre et d'une grande pureté, 
à moins qu'il ne soit corrompu par les émanations 
malfaisantes des contrées voisines et la malpro- 
preté naturelle aux Turcs , dans leur manière de 
vivre. Le sol, quoique mal cultivé , produit au-delà 
de l'expression, Les saisons régulières et riantes 
ont été chantées dans les siècles les plus reculés 
de l’antiquité. Enfin la limpidité et l'extrême sa- 


_lubrité des eaux , dans toutes les dominations des - 


Turcs, invitent ces peuples à des bains fréquens, 


Ce pays est principalement montagneux ; mais 


les montagnes sont entrecoupées de riantes plaines 
et de délicieux vallons, Au nord-ouest de Constan- 
tinople s'offre un plat pays, d’une vaste étendue, 
et les côtes de la mer Noire présentent plusieurs 
déserts sans une seule éminence. 


Montagnes. — Les chaînes de montagnes sont 
` nombreuses et étendues : à FO. de la Moldavie et 
de la Bukovine , court dans la direction du N, et 
‘du N.O , pendant un espace d'environ So lieues s 
une grande chaîne des monts Carpathes.La bran- 
che la plus méridionale de ces montagnes, se 
dirigeant au S. O. dans une longueur et dans une 
largeur de 8o lieues , forme au N.-et à PO. les li- 
mites de la Valachie, C’est là que Ptolemée place 
le mont Peucé, qui semble être le même que les 
Alpes Bastarniques , tandis que les monts Sarma- 
tiques de ce géographe paraissent se retrouver dans 
la branche méridionale. Les montagnes entre la Va- 
lachie et le Bannat ne paraissent pas avoir reçu 
aucun nom moderne, à l'exception de quelques 

oms particuliers , tels que le Graysar , le Pie. 
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troza , le Semenek. Au S. du Danube règhe la 
grande chaîne de émus , appelé aujourd’hui 
mont Balkan. On esüme à 120 lieues la longueur 
de cette chaîne , connue aujourd'hui sous difiérens 
Dette, têls qu'à PE Eminch et Hemineh-Dag; 
Balkan et Samoco, àu milieu ; Ivan, à l'O. ; 
tandis que le Zesporo-Dag se divise en plusieurs 
branchés dans le $. E. Les montagnes de ce pays 
sont lès plus célèbres du monde , et très fertiles ; 
Je mont thos, maintenant Monte-Sancto, pic 
élevé de 3,%co pieds, ct sur une péninsule , 
avance dahs là met, Le Päck: et l'Olympe, ch- 
lèbres dans les fables des Grecs, séparent la Thes- 
salie de l'Epire. 

Le Parnasse, dans lAchaie, est si fameux 
pout avoir été consacré aux Muses, qu'il suflit de 
le nommer. l'Æémis a aussi été souvent cité par 
Jes poëtes : tais la plupart des autres montagnes 
ont changé de riom ; ét même les monts fameux , 
cités plus haut, ont reçu des Turcs, leurs nouveaux 
maitres , des noms modernes , ainsi que beaucoup 
d’aûtres. 

Mers. — Les mers qui environnent la Turquie 
d'Europe sont, la mer Adriuiqne , et la mer lo- 
nienne, à l'O ; PA rchipel , la mer de Marmara et 
la mer Noire, à l'E. 

Détroits. — Les principaux détroits de la Tur- 
quie d’Eurojie sont, le détroit de Constantinople , 
qui fait cémmuniquer la mer Noire avec la mer de 
Marinara; le détroit des Dardanelles, qui fait 
communiquer la mer de Marmara avee l'Archipel. 
L’Hellespont ou les Dardanelles n’a qu'une petite 
lieue de large , et est fameux par le passage de 
Xércès lors de son invasion en Grèce, et par ce- 
lui d'Alexandre dans son expédition d'Asie. Le 
premier de ces rois, pour faciliter le passage de 
de ses troupès nombreuses , fit jeter un pont de 
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bateaux sur cé détroit qui fait communiquer la 
mer de Marmata avec l'Archipel. Le Bosphore, 
qui la fait communiquer avec la mer Noire, n’est 
pas moins célèbre chez lés poëtes ; par l'histoire 
de Héro.et de Léandre, | 

Rivières, — La principale rivière de la Tur- 
quie d'Europe est le Danube : nous en ‘avons 
parlé ailleurs, Les autres nioins considérables sont 
dans la Romélie, la Maritz, le Pruth dans la 
Moldavie , {a Morava dans la Servie, La Maritz 
prend sa source dans une cliatré de montagnes, 
(l’ancien Hémus ) coulé à PE. etan S,, et vase 
jeter dans D Archipel après un cours de 50 lieues. 
Le Pruth nait près les monts Karpathes , coule à 
PE. , puis au S., et débouche dans le Danube à 
Reni. La Morava prend sa source , près du mont 
Argentaro , court au N, , et se jette dans le Danube 
à PE, de Semendria. 

Productions des trois règnes, = La Turquie 
d'Europe a des métaux et des minéraux de tonte 
espèce ; et ses arbres passent pour être Jes plus 
beaux du monde, Elle aboñdé en herbes pota- 
Bèrès de tout genre , ainsi qu’en oranges, limons, 
citroïis , grenades , raisins , figues, amandes, oli- 
ves , cotons et drogues médicinales, 

Les chevaux , les bestiaux et la volaille sont ex- 
cellens dans ee pays. Les gros aigles fouimissent 


aux Tures de belles plumes pour empénnet leurs 
flèches, 
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„Population. — La population de la Turquie 
d'Europe eat évaluée à ġ millions d’habitaris. 

Antiquités, — L'ancienne Grèce offre presque 

par-tout au voyageur curieux des ruines de monu- 
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mens célèbres : celles du temple de Neptume dans 
Pisthme de Corinthe, et du théâtre où se don- 
naient les jeux isthmiques, méritent de fixer les 
regards. L'ancienne Athènes est remplie d’anti- 
quités qui sont de la plus grande magnificence; on 
y voit lés restes du temple de Minerve, bâti en 
marbre blanc, et entouré de 46 colonnes d'ordre 
dorique , hautes de 46 pieds. On y voit aussi les 
restes du théâtre de Bacchus, du magnifique aque- 
due de l’empereur Adrien, et des temples de Ju- 
piter-Olympien et de l’empereur Auguste, Les 

débris du temple d’Apollon sont eucore visibles à 
Castri, au sud du Parnasse, 


TOPOGRAPITIE. 
PROVINCES AU NORD. 


CROATIE TURQUE.— Cette province est au 
N. O. des autres. 

Banyaluka , capitale , ville considérable , a une 
bonne eitadelle et 40 mosquées lant grandes que pe- 
tites, Pop. 15,000 hab. 

Bihatsh , à VO., est située sur la rivière d’ Unna. 

Bosnie, — Cette province , au S.E. de la Croatie. 

Sarajevo, capitale , sur la Bosna, ville forte et 
considérable ; a un évêque latin et fait un grand 
commerce. Pop. 65,000 hab. 

Zwornik , au N,E; se Drin, Pop: 14,000 huh. 

Lravenik à VO., sur la'Lisica , ville forte ettrès 
peuplée: 

HERZEGOVINE. = Cette proviage , au S. de la 
Bosnie , est bovnée à l'O. par la mer Adriatique. 

Mostar, capitale, grande ville, a une bonne 
citadelle. 

SER VIE. =— Cette province est à PE. de la Bosnie. 

Belgrade , capitale, est une ville grande et forte, 
située au confluentde la Save ei du Danube. P.25,000b. 

AA H 
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On remarque 4 grandes et belles places publiques 
plusieurs fontaines, un palais magnifique. Elle a des 
rues plantées d'arbres. H 

Semendria ou Spenderow, à PE.S.E., près dn 
confluent du Danube , et de la Morava ; a une bonne 
citadelle, Pop. 8,000 hab. 

Passarowitz , à VE.S.E., sur la Morava, pe- 
tite ville célèbre par le traité de paix conclu , en 

1718, entre les Impériaux et les Turcs. 

Nissa , au S.E., ville forte, située dans une grande 

laine fertile en vin. À 

VALACHIE. — Cette province est an N.E, de la 
Servie.On y trouye des mines de sel etde soufre, et 
des bains chauds, Elle était gouvernée par on prince 
particulier , qui avait le titre de vaivode. La Russie 
s'empara , en 1806 , de celte province. 

Bukarest, capitale sur la Dumbrawitza , ville 
grande et bien fortifiée , fait à peu près le même 
commerce que Tergovist. Elle a de beaux édifices 
publics et on archevêque grec. Elle est célèbre par 
le traité de paix concla, en 1812, entre la Russie et 
la Turquie. Pop. 60,000 hab. 

Fokschani , au N.N.E., sur la frontière de la 
Moldavie , où Suwarow et Cobourg remportèrept 
une victoire en 1759. Il s’y tiut en 1772, un con- 
grés entre les plénipotentiaires de la Turquie et 
de la Russie et ceux de la Prusse et de l’Autriche, 

T'ergovist , au N.O, , sur la Sarata , ville grande 
et bien peuplée , mais mal bâtie , fait un commerce 
assez considérable en grains, beurre, suif, cuirs, 
miel, cire, lin, chanvre , sel et tabac. P. 5,000 h. 

Ibrahila , au N.E., sur le Danube. eat une assez 
grande ville , qui a vne bonne citadelle. 

Giurgewo , au S.O., sur le Danube , place forte, 
fat prise par les Rasses en 1810, 

MOLDAVIE TURQUE. = Cette province est 
au N.E. de lẹ Valachie. Son nom moderne vient de 
la Moldava , qui l’arrose, 

Jassy , capitale, est une grande ville, sur le Vaslui, 

mais ses maisons n'ont qu'un étage , et sont faités de 


18 
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paille.et de terre ; ses rues , au lieu d’être pavées, 
sont couvertes de madriers, Elle commerce en 
grosses toiles et en vin. Elle a un archvêque grec. 
Pop. 30,000 hab. s 

Houiche , au S., ville remarquable par le traité 
concls,en 1711, entre Pierre-le-Grand et les Turcs. 

Falichi , au S,S.E. , petite ville sur la rire 
droite du Pruth, près de laquelle on voit les ruines 
de murailles et de fondemens tirés au cordeau , au 
milieu des plus épaisses forêts, 

Galatz , au S., à l'embouchure du Danube, est 
une ville très commerçante, 

BULGARIE. — Cette province , an S, O. de la 
Bessarabie , est bornée à VE. par la mer Noire. Elle 
tire sou nom moderne des Bulgares qui vinrent s’y 
établir. 

Sophie , capitale; sur l’Zsker , ville grande et 
commerçante, a un archevêque latin et un arche- 
vêque grec, Pop. 70,000 hab, 

HWiddin , an N. par E. , sur le Danube , est ong 
ville forte , qui a on arche vêque grec. 

Silistrie, à VE.N.E. , sur le Danube, ville forte , 
fut prise par les Rasses en 1810. Elle a un ar- 
chevêque grec. Souterritoire estcouvert d'épaisses 
forêts, Pop. 60,000 hab. 

Rudschuck , au N. E. , ville très forte, sur la rive 
droite du Danube, fut prise par les Russes, en 1810. 

Schumla ou Chiumla , à VE, por N. , ville forte, 
située au pied des monts Balkan, est celèbre par le 
camp retranché du grand visir, et les combats li- 
vrés, en 1810 , entre les Russes et les Turcs. 

Varna , à PE. , ville forte , avec un bon port sor 
la mer Noire, commerce en grains et en vins, Elle 
fut bloquée par les Rosses en 1810. Pop. 16,000 b. 


PROVINCES AU CENTRE, 
ALBANIE.— Cette province , au S. E, de la 


Dalmatie turque, est bornée à PO. par la mer 
Adriatique, 
LE! 


| 


J grand nombre de moines et d’ermites. 
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Scutari , capitale , sur le lac de Zéta , ville 
grande et forte, a un évêque latin, et fait un bou 
commerce. 

Antivari, à l'O. , ville forte, possède un port et 
un archevêque latin. y e 

Dulcigno , à VO. , ville forte , avec un bon port 
et un évêque latin. 

Ochrida, au S.E., sur un lac du même nom, 
a un archevêque grec. Pop. 3,500 hab. 

Voscopoli, au S.E. , ville très peuplée, possède 
une école , une imprimerie et beaucoup de fabri- 
ques. Ses environs abondent en figues et en olives. 

Delvino , au S.S.E., ville considérable , avec 
12,000 bab, 

Durazzo , au S., grande ville, avec un bon 
port , fait un commerce considérable , et a un évé- 
que latin. Pop. 5,000 hab. 

MACEDOINE, = Cette province, à VE. de PAL- 
banie , et bornée au S, par l'Archipel, a conservé 
son ancien nom. 

Saloniki, capitale , grande ville, avec un bon 
port, au fond d’an golfe de même nom, faitun com- 
merce considérable en soie , en coton et en tabac. 
Elle conserve encore des monumens qui attestent 
son ancienne splendeur , entre autres un arc de 
triomphe , des églises chrétiennes , des synagogues 
et des mosquées parmi lesquelles on admire celle 
de Sainte-Sophie et celle de Saint-Demetrius, ornée 
de colounes de jaspe et de porphire. Elle a un ar- 
chevêque grec. Pop. 60,000 hab, dont 30,000 
Tures, 12,000 Juifs et 10,000 Grecs. 

Jenizzar, à VO. (Pella) , capitale du royaume 
de Macédoine , et patrie de Philippe et d'Alexandre- 
le-Grand. 


Contessa , à VE. , a un port au fond d'an golfe de 
même nom, 


Au S. du golfe de Contessa est la montagne qu'on 


appelle aujourd'hui Monte-Sancto, habitée par un 


Philippi, auN.E., est célèbre par la vicoite 


412 EUROPE MÉRID.— TURQUIE. 


qu'Octave et Anloiue y remporlèrent sur Brutus et 
Cassius , 42 ans ayant l'ère chrétienne, Ou y trouve 
des ruines de monumens antiques, £ 

Serres, au N. E. , ville grande et nncienne ré- 
sideuce d’un métropolitain grec, possède une ca- 
thédrale vaste et bien bâtie. 

Castoria , à l'O, ville considérable , située au 
milieu d'un lac. Pop, 18,000 hab. 

Chiro , à l'O , est remarquable en ce que la 
mère d’'Alexandre-le-Grand , sa femme et son fils, 
y furent mis à mort par Cassandre. 

ROMANIE ouROMELIE, — Cette province, à 
VE, de la Macédoine, et au S. de la Bulgarie, 
est bornée au S. par l’Archipel etla mer de Mar- 
mara, à PE. par la mer Noire. . 

CONSTANTINOPLE, capitalele la Romanie et 
de tout l'empire turc , fut bâtie suy les raines de 
l’ancienne Bysance par. l'empereur Constantin , qui 
lui donna son nom, Elle a été la capitale de Pem- 
pire d'Orient , et la résidence des empereurs , jus- 
qu'à l’époque où les Tures s'en sont rendus maîtres , 
en 1459, et, depuis ce tems-là , elle est le siège de 
leur empire; ils l'appellent Stamboul, Elle jouit 
de la situation la plus agréable et la plus avanta- 
geuse pour le commerce , étant située sur le détroit 
qui joint la mer de Marmara avec la mer Noire, 
et auquel elle donne son nom. Son port passe 
pour être le plys beau et le plus sûr de Punivers. 
Ce port, e de la ville, et le sites qui 
lenvironnent , offrent an spectacle adinirable. Davs 
l'intérieur de la ville, on remarque les places, qui 
sont grandes et belles; les mosquées maguifiques , 
dont le nombre est de 934, sur-tout celle de Sainte- 
Sophie, qui était autrefois l’église patriarchale, et 
qui a été bâtie par, l’empereur Justinien. On ds: 
tingue aussi la place du sultan , celle du sultan Ba- 
jazet, la fameuse colonne, Pune des dépouilles 
du temple de Delphes, transportée par Constanun 
dans sa capitale : elle est formée, de trois serpens 
entrelacés , et dont les têtes sontesnient le trépied 
d’or qùe les Giecs offrireut à Apollon , dans le 
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témplé de Delphes, après la défaite de Xercèss, 
On âdiire les deas Anciens aqueducs, les ba 
gars, le kaos on bans , les palais du grand-visir, 
dû mophti et du patriarche grec , la nouvelle ca- 
gerie des jnnissoires, le graud bazar, établis- 
sement inmense , rempli de boutiques et de magas 
Sins qui bordent dés rues d'une très srande lona 
puert, Mais le plis vaste édifice est le séruil , dont 
Pénceinte de ce vaste palais suffirait pour former 
uñė ville moyenne. Il a déûx lieues de tour et neuf 
entrées , dont deux seulement sont magnifiques ; la 
première , où l’on arrive de la place Sainte-Sophie, 
est vraiment mâjestueñse, et c'est d'elle qae la cour 
Ottourane prend lé nom de Porte et de Sublime 
Pérté. Les Sept-Tours , espèce de chateau fort , 
servent de prison. Les faubourgs de Péra et de 
Galata sont habités par les chrétiens, qui y ont 
plusieurs belles églises, celles de Sainte-Marie et 
de Sainte-Thérèse. Celui de Kasim-Pacha est un 
des plus considérables. Il renferme le grand arsenal, 
les chantiers de construction, les vastés magasins 
de cordages, de bois, de fer, le palais du Ca- 
Pitan-Pacba et lës casernes des matelots. Dans le 
faubourg de Topans , on trouve là louderie de ca- 
tions , le palais de Topchyÿ-Paehi, op chef de 
l'artillerie , les magasins de munitions de toule 
éspèce, Les rues de celte ville soût en général étroi- 
tes, mal pavées êt fort sales : les maisous basses 
èt pour la plupart construites en bois-et en terre, 
La population de cette ville est évaluée de 4 à 
56o,06co häbilans. Le commerce de cetle capitale 
consisté en drogues, café, épiceries , draps de 
Joie d’Andrinople ét dé Salonique , camelots d'An- 
gora , richés ceintures et eleffes de soie de Chio, 
tôiles de coton , toiles peintes, jolis porte-feuilles 
en uiarôquin rouge, 

Les richesses élaléés dans les magasins sont im 
Menses : l'œil est ébloui de l'éclat des bijoux de 
toute espèce dàns là rue des bijoutiers ; de 


l'aspect des armes d’or et d’argent dans la rue des 
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orfèvres ; de la masse d'argent monnoyé dans celle 
des banquiers ; de la magnificence des étoffes , bro- 
cards , schalls, tapis, broderies , dans les beaux ma- 
gasins de marchands d’élofles; de l’étonnaute variété 
des confitures dans la rue des confiseurs; de la beauté 
des manuscrits dans celle des libraires. Ce charme 
augmente le soir , lorsque le bazarest illuminé par 
des milliers de lampes. Dist. 2751, S. E, de Vienne, 
3r0 E. de Rome, 580 S.E. de Londres , 500 E. S. 
E. de Paris , 620 E.de Madrid, Lat, N. 41. 1, 27. 
long. E. 26. 35, o 

#ndrinople , à VO.N.O., sur la rivière de 
Maritz , grande ville, fait un commerce considé- 
rable en vin; elle a un archevêque grec, et 
tire son, nom de l’empereur Adrien, qui l'a fait 
rebâtir, On y voit des mosquées couvertes en cui- 
vre , et accompagnées de tours élégantes ; des ga- 
luries ornées de colonnes, de belles fontaines et 
des portes magnifiques. Pop, 130,000 hab. 

F'elibé ou Philoppopoli, à PO.N.O., sur la rivière 
de Maritz , fournit beaucoup de riz. Elle a un ar- 
chêque grec. Pop. 30,000 hab. 

Selivrée , à VO. , ville avec un port sur la mer de 
Marmara, est l’entrepôt de tous les grains d’alentour. 

Erekli ( Heraclée 3 à PO., possède aussi un 
bon port sur la mer de Marmara. 

Rodosto , à VO. , sur la mer de Marmara, ville 
commercante est agréablement située sur la pente 
d’un côteau , avec un bon port au fond d’un petit 
golfe. 

Gallipoli, au S.0., a un bon port sur le détroit 
des Dardanelles. L'entrée de ce détroit est défendue 
par deux châteaux qu’on appelle les Dardanelles : 
Pun est en Europe , sur le rocher anciennement 
nommé Sestos; l’autre en Asie , sur le rocher an- 
ciennement nommé Abydos. Pop. 15,000 hab. 

JANIN AH ou JOANINA. = Cette province, an 
S. de la Macédoine , est bornée à PE. par le golfe 
de Saloniki. Elle forme un Pachalik. Oa y trouve 
les monts Olympe, Ossa , Pélion et le Pinde; la 
vallée dé Tempé , et le fleuve Pénée, aujourd’hui 


TOPOGRAPHIE. A2 


Salampria : tous ces lieux sont fameux chez les 
anciens poëtes. L 

Janina , capitale , peut se diviser en deux villes 
savoir , la haute et la basse. deux rues principales 
coupentJavina dans sa longueur.Cette ville a un châ- 
teau fort, commandant lentrée d’une presqu'ile , 
qui s'avance dans le lac, et sur laquelle èst bâti le 
sérail du pacha. C'est dans cette presqu’ile et hors 
de toute atteinte que reste le pacha , isolé de la ville 
et de ses sujets. Janina est l’entrepôt d’un commerce 
considérable qui s’étend dans toutes les parties de 
l'Empire. La plaine , à l'extrémité de laquelle cette 
ville est bâtie, se nomme les Champs-Elysées, Cette 
ville, en 1820, nt assiégée et presque réduite en cen- 
dres par les Turcs et Ali-Pacha, Pop. 40,000 hab. 

Jenischecher ( Larissa } à PE., sur laSatampria, 
fait un commerce assez considérable en chevaux, 
bestiaux et coton. Elle a un archevéque grec. Pop. 
20,000 hab, 

Farsa ( Pharsale ) à l'E.S.E,, est célèbre par 
la victoire que César y remporta sur Pompée , 48 
ans avant Père chrétienne. 

Polo ,à VE par S. , village situé au fond du golfe 
de son nom, est un lieu de commerce, où se rendent 
toutes les marchandises de l’'Egypte,de Candie et de 
Smyrne , destinées pour Larissa. Pop 5,000 hab. 

Zeitoun, au S.E , ville commercante , au fond du 
golfe du même nom , est défendue par un château. 

NEGREPONT ou LIVADIE. — Cette province, 
au S.de celle de Jauinah , est bornée à DO. et au S. 
parle golfe de Lépante , et à l'E. par l’Archipel. 
Elle forme un Pacbalik. On y trouve les monts 
Parnasse , Hélicon et Cythèron, fameux chez les 
anciens poëtes , et les Lhermopyles , aujourd'hui 
BoccadaLupo,défilé célèbre dans l’histoire grecque. 

Livadia , capitale , grande ville, qui a donné à 
la province son nom moderne , fait un bon com- 
merce en blé, en riz et en laine. Elle a un évêque 
grec. 


Lépante ( Naūpacte ) ville forte , située sur un 
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golfe qui porte le même nom, a un archevêque 
grec. 

Castro, au S. E., ville famense par son temple d'A- 
pollon, n’est plus qu'un village. Ou voit encore les 
roches qui formaient l’autre Coricias, la double" 
cie du Parnasse et la fontaine castalienne. 

Thiva où Stives, ( Thèbes } au S.E., antre- 
fois renommée pour le nombre et la beauté de ses 
temples et dé ses autres édifices, a donné nais- 
sance au poëte Pindare. 

Atina ,on Sétines , ( Athènes) an S. E., une des 
plus célèbres villes du monde , n’est plus qu'ané 
ville médiocre où l’on compte euviron 16,000 
habitans, 

On y voit encoré les vestiges de quelques beaux 
monumens , entre autres du Parthenon ; de ses trois 
ports, le seul qui soit fréquenté par de petits navires, 
est celui da Lion. Elle fabrique savons ; maroquin y 
étoffes de soie ét coton. 

AaN.d’Athènes on observé Xephissiu ( Céphize)}, 
Marathon, célèbre par la victoire remportée sur les 
Perses par les Athéniens; Oropo et Tanagra: 

Makrinitsa, principal lieu da canton de Magnésie, 
situé à l’eatrée d'une presqu'ile et entouré de monta- 
gnesde tous côtés, commerce en soie , blé , vin et 
mie). Non loin de cette ville est le château de Golos, 
auprès duquel se voient les ruines de l’ancienue Dê- 
metriade. ` 

Megares, an S.S.E., bourg non loin du golfe 
d’Engia , autrefois la capitale d’un état particulier, 


PROVINCÉ AU SUD, 


" MORÉE. — Cette province forme une présqu'ile, 
qui tient à la Livadie par l’isthme de Corinthe , le- 
quel est large d'environ deux lieues: elle èst bornée 
au Ñ. par le golfe de Lépante , au SO. par la mer 
lonienne , êt au SE, par l'Archipel, Elle est entre- 
conpéé de montagnes. Ony trouve les lacs Stym- 


phale et Pénée, fameux chez les anciens poètes. 
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Tripolitza, ( Mantinge ) capitale , ést une ville 
onsidéräble, éuvironnée d’une muraille en pierre, 
Hé a 6portes , un bazar , 4 grandes mosquéés of- 
néés de belles colonnes, 4 fontaines et on kan, 

Patras , au N.O., sur le golfe de Lépante , 
ville grande et commerçante, est bâtie en amphi- 
théâtre près de la mer ; elle a un archevêque grec ` 
étun port assez sûr. 


Corinthe, au N.E., sur l’isthme da même nom, 
autrefois capitale d’ane république féconde en 
grands hommes et en excellens artistes , n'est plas 
qu'an gros bourg, avec des maisons grandes et 
bien bâlies , elle a an archévèqne grec et un bazar. 
L'entrée de la citadelle est interdite aux Européens. 

Aréos, an NE. , autrefois ville considérable, pos- 
sèle on bäâzar très fréquenté et plus de 10,000 hab. 
à 21. N., près de Carvathy, on découvre Jesraines 
de Myéènes,qui consistent en ane partie de murs et en 
2 portes, dont une est surmontée de deux lions, 
et dont Pausanias a parlé. Toutes les ruines attestent 
la plus haute antiquité. 

Fostitza au N.N.O. fait un grand commerce de 
soie et de raisins de Corinthe. 


Modon , au S.O; , ville forte , avec un bon port, 
fait un commerce assez considérnble, 

Mistra , (Sparte ou Lacédémone 3 au S. , aatres 
fois capitale d'une république féconde en grands 
hommes , est encore une ville assez eonsidérable s 
elle a une bonne citadelle et un archévèque grec 
Pop. 15,000 hab. 

Maina , au S. , a un port auprès du cap Matapan, 
Ses habitans et ceux des environs , qui portent le 
nom de Maniotes , £ont regardés comme les deg- 
cendans des anciens Spartiates : ils sont les plus 
braves des Grecs modernes ; et ont défendu jusqu’à 
résent leur liberté contre les Turcs, qui n’ont pu 
es sonmettre. 

Napoli-di Moloisia, au S.E. , sur le golfe de 
Napoli, ville forte avec un bon port etun archeyé- 
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que grec , est renommée par son excellent vin, qui 
porte le nom de Malvoisie. Pop. 2,000 hab. 
Près de cette ville sont les ruines de l’ancienneEpi- 
daure où se trouvait le fameux temple d’Esculape, 
Napoli-di Romania, à VE., sur le golfe de 
Neapoli , ville adossée au mont Palamide et fortifiée 
de batteries, estla résidence du pacha. Elle possède 
des rues larges et belles , un excellent port et un 
archevêque grec. 


ILES VOISINES DE LA TURQUIE D'EUROPE. 


Les îles qui avoisinent la Turquie d'Europe sont 
éitnées dans l’Archipel et dans la mer lonienne. 
` ILES DANS L’ARCHIPEL.=N ous allons les dé- 
crire suivant leur ordre géographique , du S.au N., 
et du N. an S. Les îles de l'Archipel dépendent de 
Ja Tarquie d’'Evrope , et sont régies par un beglier- 
bey , où gouverneur-général ; la plupart d’entre 
elles ont, en outre , un pacha qui les gouvernes 
immédiatement. 

CANDIE. — Cette île, au S.O. des autres, 
renferme les monts Ida et Dictée, et le flenve Léthé 
célèbre chez les anciens poëtes. Elle abonde en 
grains ; vin, fruitsexcellens, huile , miel , soie, 
laine, coton, gibier et poisson : elle fournit aussi 
beanconp de marbre. Pop. 240,000 hab. 

Candie , capitale , située au N. de Pile avec un 
port ei nn archevêque grec. Pop. 15,000 hab, 

Rétliymo , à PO., dans une belle campagne, 
avec un port, commerce en soie, en miel et en 
huile. Elle a un évêque grec. Pop. 5,500 hab. 

La Canée, ( Cydonia ), à PO., avec un bon port, 
fournit grains , huile, cire, Eile a un évêque gree. 
Pop. 7,000 hab. | 

Au S. de l'ile , on voit les ruines de l’ancienne 
Gortyne. e 

MiLo. — Cette île, an N. de celle de Candie , 
produit vin , frnits et coton; wais l'air y est mal- 
Sat, Pop. 5,000 hab, 
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Milo, capitale , a un bon port, an évêque latin 
etun évêque grec. - 

Sanrorin. — Cette île , à PE.S.E, de celle de 
Milo,s'est élevée hors de la mer sous la forme d’un 
volcan; elle est entourée de cinq autres petites 
iles, qui se sont formées de la même manière. Elle 
produit grains , vin , fruits et coton. Pop. 12,000 h. 

Castro } capitale , a un évêque latin. 

Sipaanro. — Cette île, au N.N.F, de celle 
de Milo, produit grains , vin, huile , soie et coton ; 
elle a aussi des mines de fer et de plomb. Pop. 
7,000 hab. 

Serai , capitale, a un archevêque grec. 

Paros. — Cette île, à PE. de celle de Siphanto 
produit grains, vin, fruits et coton: elle a aussi 
des carrières de marbre blanc , que les anciens es- 
timaient beaucoup. Elle est la patrie da poëte Archi- 
logne et du sculpteur Phidias. Pop. 2,000 hab. 

Paréchia, capitale , n’est plus qu’un bourg mé- 
diocre ; qui offre de belles ruines de monumens an- 
tiques , et qnia un évêque grec. 

ÅNTIPAROS. — Cette île , à l’O.de celle de Paros, 
a couservé son ancien nom : elle contient une grotte 
qui est un chef-d'œuvre de la nature. 

Nasra. — Celte île, à PE. de celle de Paros, 
abonde engrains , vin et fruitsexcellens ; lin, co- 
ton , bestiaux et gibier : elle a aussi des carrières 
de beaux marbre. Pop, 10,000 hab. 

Naæia , capitale , a un bon port, un archevêque 
latin et un archevêque grec, Pop. 3,000 hab. 

Taermra.-- Cette ile , au N. de celle de Serpho, 
produit grains, vin , fruits, miel, coton et soie, 
elle a aussi des sources d'eaux minérales. Pop. 
4,000 hab. 

T'hermia,capitale,a un bon port et un évêque grec. 

Cozouri.— Cette ile, située dans le golfe d’Engia, 
près de la Livadie. fournit des grains et de la poix. 

Colouri , capitale, a vo bon port. Pop, 8,000 hab, 

Zia ou ZrA.—Celte île an NO. de celle "The mia , 
a six lieues de long sur trois de large, :Elle est fertile 
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enorgeet en vin. Elle fournit aussi de la soie, 
Pop. 6,000 hab. ; 

Zia , capitale, a on évêque grec. ` 

Syra. — Cette île, à PE: dé celle de Zia, 
abonde en grains ; vins, fruits ; huile et coton. Pop. 
5,000 hab. 

Syra , capitale ; a un bon portet un évêque latin, 

SprLr. — Cette je, à PE, de celle de Syra 
(Delos } était très célèbre chéz les Grecs ; qui 
croyaient qu'Apollônet Diane y étaientnés, Apollon 
y avait un temple fameux, où il rendait des or acles. 
On y trouve encore des restes de monumens anti: 
ques; mais elle n’est pas habitée. 

Myconr. — Cette ile , à l'E. de celle de Sdili , 
est fertile en blé , vin; fraits, coton et gibier, Pop. 
4,000 hab. 

Myconi , capitale; aun bon port, 

TYNE ou TINE, — Cette îlé , à PO-N.O. de celle 
de Myconi , abonde en grains ; vins et fruits excel 
lens, cotonet miel, Pop. 9,606 hab, 

San-Nicolo , capitale ; a un évêque latin et un 
évêque grec. 

ANDROS: — Cette île ; an N.O» de Tome, et 
fertile en vins et fruits exeellens, huile; miel ; soie 
et coton. Pop. 12,000 hab. y 

Arna , capitale , a au bon port , un évêque latin 
et un évêque grec. | 

NeGRePonr. = Cette île, an MO: de eelle 
d Andros, est séparée de la Livadie par le détroit 
de Negrepont , qui portait jadis le nom VE uripé 
Elle produit blé, vin et fruits excellens. Pop. 
25,000 hab. 

Negrepont, capitale, située à l'endroit le plus res- 
serré du détroit, communique avec le continent par 
un pont-lévis qu’on lève pour fairé passer les väis- 
seaux; Elle a un archevêque grec. e 

Castel- Rosso , a un évêque grec , et des carrières 
de beau marbre dans son voisinage. 

Skyros. — Cette ile , à PE. de celle de Negre- 
pont ; fourfit grains y fraits - coton et marbre: 
Pop, 6,000 hub. 
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Skiroy , capitale, a un évêque grec. 

‘u asos. — Cette île, située à l'entrée du golfe de 
Contessa, abonde en grains, vins, fruits, huile; 
miel et coton : elle fournit aussi du marbre et du 
bois de construction. Pop. 8,000 hab. 

Thasos , capitale ; a un bon port. 

SAmanprAKr. — Cette île, au S.E. de celle 
de Thasos, produit blé, vin et fruits. Pop. 2,000hab. 

Samandraki, capitale , a un bon port. 

Lemsro. — Cette ile , au S.É. de celle de Sa- 
mandraki, fournit blé, vin, fruitset bois. Pop. 
3,060 hab, 

Lémbro, capitale , à un port défendu par une 
fortéréssé, 

STALIMÈNE. = Célté "e, a S.O. de celle dé 
Lembro, abonde en grains, vip, fruits, soie ét coton. 
Ellé fournit atisst une espèce de térré, dont on fait 
usage en nrédécine , el qu’on appéllé sigillée , parce 
qu'elle est envoyée sous caclièt dans lés pays étran< 
gers. Pop. 20,000 hab. 

Siäliièné , énpitalé, à ún port défendu par one 
forteresse. | + 

Tenépos. Cette flé , à PÉ. de cétte de Stali- 
mène , a Conservé son Angie nom. Elle produit de 
bons ins müscnats. Pop. 5,000 hab. , 

T'enedos , capitale, a un bon port ét op éhâtéat 
fortifié, 


ILES IONIENNES. 


Ces îles,qui appartenaient aus Vénitiensé, farént eg, 
dées à la France par létraité de Campo Formid ; de- 
püis celle cus-ioh elles se sont réuñiés pout former oe 
république dont Pindépéndanté fol récônnné, ét 
qi porta le nom de république dés Sépt:Iles : ntais 
elles furent rétniés, en 1800; an proviaces Tlyriéns 
nes.P ar le traité da 4 novembre 1815, entre la Bug. 
sic ét lAñgleterre , elles ont éténiisés sois lä pro- 
téction de celte dernière pissaticé ; qui a droit dd 
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meltre garnison dans toutes les places fortes, et de 


. commander les forces de terre et de mer. Toutes 


les religions ont le libre exercice de lear culte, 
Elles prennent le nom d’États-Unis des îles. 
Joniennes, 

CORFOU.=— Cette île ( Corcyre) , au N.O. des 
autres , a 40 lieues de tour. Elle abonde aussi en 
grains, vin , huile, miel et fruits : elle a aussi des 
salines, Pop. 60,805 hab . 

Corfou, ville graadeet fortifiée par les Français, 

-a un bon port et un archevêqne latin. 


Paxos. — Cette île, ai S.E. de celle de Corfou, 
qui a conservé son ancien nom , à 6 lieues detour. 
Ses habitanss’occupent de la pêche , cultivent des 
oliviers et nourrisént des bestiaux, Pop.4,003 hab, 

Paxos , capitale, a un assez bon port. 

SAINTE-MaAuRE., — Cette ile ( Leucade ) , au S. 
E. de celle de Paxos, a 16 lieues de tour. Elle pro- 
duit blé, vin , huile , fruits , sel et pâturages. Pop. 
10,000 hab, 

Amazxichi , capitale, ville forte avec un très- 
bon port: Pop. 8,000 hab. 

Taeakt.—Cette ile ( Ithaque ),où Ulysse régnait 
estau S.E.de celle de Sainte-Maure. Elle a 10 
lieues de tour. Elle fournit blé, vin, huile , légu- 
mes et fruits, Pop. 3,000 hab. 

Vathi , est le principal bourg. 

CEPHALONIE — Cette île, an S. de Theaki, a 
conservé son nom: Elle a 6o lieues de tour. Elle est 
fertile en blé, en vin eten fruits. Pop. 60 000 hab. 

Argostoli, capitale , ville forte, qui a un bon 
port et un évêque latins | 

Zawre.—Cette île (Zacinthe) au S.de celle de Ce- 
phalonie , a 6 L de long sur 4 de large ; elle abonde 
en vin, huile et fruits. Pop 45,000 hab. 

Zante , capitale , est une ville forte, avec un 
bon port „un évêque latin et un éyêque grec. Pop. 
12,000 hab. 

L CerrGo.— Cette île ( Cithère ) au S.E. de Zante , 
a 18 lde tour. Elle est montagaeuse et abondante en 
gibier. Popr8,000 hab, 
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ITALIE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 
ÉTENDUE. i | SITUATION. 


Long. 250 y Entre $ 36 et 47° de lat. N. 
Larg. 125 } les LIA et}? de long. E. 


Limites. — L'Italie est bornée au N, par la 
Suisse et l'Allemagne ; à l'O. , par la France et la 
Méditerranée ; au S., par la Méditerranée; et à 
VE. , par la mer Adriatique. | 

Nom. — L'Italie a conservé son ancien nom, 
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Division ancienne. — Les romains divisaient 
< PItalie commeil est marqué dans le tableau suivant, 


l PROVINCES 3 s PRINCIPAUX 
` vi ANCIENNES, ETATS MODERNES. Veemensog vit 


Piémont e as 1 Taurini. 
Milanès ++, « + «o. | Mediolanum. 
Gallia-Cisalpina, \Mamtouan + + + ©; | Mantua. 
ainsi nommée dés /Modénois + . . + .« «| Mutina. 
Gauloisquivinrent\ Parmesan « + . . .« . Parma. 
s'établiren: déçades | \ Bergomumt. 
Alpes, par rapport! Part. de l’état de Vénise Brixia. 
à Romë , . s. > + Pare. dé l'état del Eglise | Boronia: 
. ` Ravennā. 
Venetià ; vs | Part. de l'état de Véhise! Veneti. 


+R: i Kate 
o ein SA République de Gènes . bës, 


7 cia Florentia. 
EtruriavelTus pipes + +4 ur à Stiet, 
art.de l'état del’ Eglise ` A 31 
Pisaurum. 
neng, 
Latini. 
Rutuli. 
Albani. 
Ardentes. 
qui, 
Roma. 
Sabini. 
Fidenates, 
Hernici. 


Volsci. 
Samnium ,.: | (Somme. 


Umbrias s» À 
Picenum.» + : * Part.del'étatde Eglise 
Latium .. ++ 


| Apulia Nr Or Canne. 
Neapolis 
\ Sibaris 
|Crotona. 
Die + Messana, 


Lucania. s.. 
Brutium . . . 
Srcilia vel Sicani 
vel Trinacria . 


Sardinia . . . . . | Sardaigne, s . 4. +j Calaris. 
Corsica . . « . » | Corse. . . . + + ee . | Bastia. 
EEN E Ee 


|Campania Tag E de Naples . ./ 


a \ Sicile . vos mes. «Syracuse. 
y | Panormus. 


Division moderne. — T ‘Italie est maintenant di- 
visée ccmme il est marqué dans le tableau suivant, 
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Climat. — Le climat de l'Italie est varié. Dans la 
Partie septentrionale on respire on air vif et même 
froid , parce que cette partie confine aux Alpes, 
dont les sommets sont toujours couverts de neiges, 
Dans la partie méridionale on jouit d'une douce 
température : on y éprouve même des chaleurs assez 
considérables, 

Aspect du pays. — L'Italie offre des sites si 
variés ; elle est si riche en restes de l’ancienne 
grandeur romune, que le peintre le plus habile 
aurait peine à rendre les beautés de ses paysa- 
ges Au N. on voitles Alpes former un contraste 
imposant avec les plaines fertiles , arrosées par 
un granil noinbre de ruisseaux. Au centre , des 
terrains marécageux et des eaux stagnantes ren- 
dent le pays malsain par le mauvais air qu'on y 
respire ; mais les chaînes pittoresques des Apen- 
nins , les perspectives délicieuses de Tivoli et 
de Florence, dédommagent complètement le yoya- 
geur, et excitent vivement son admiration. 

Quoique le royaume de Naples soit hérissé de 
montagnes, le pays y est généralement agréable ; 
mais les terribles éruptions du Vésuve et de 
Pitna, jointes aux fréquenstremblemens de terre, | 
exercent de grands ravages ; et le dangereux vent 
de Sirocco occasionne des maladies, | 

Volcans. — Les volcans, énormes gouffres , | 
offrent des phénomènes propres à ce pays : ils 
sont situés dans la partie méridionale. On re- 
marque les suivans. 

Le J’ésuve , montagne détachée et conique , a | 
584 toises de hauteur ; ses éruptions sont trés-fré- 
quentes et s'étendent à 2 lieues : il vomit du mar- 
bre, du spath calcaire , du gypse ; sa circonfé- 


rence n’excède pas 7 lieues, et son cratère a 300 
toises, 
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circonférence à sa base, entourée d’autres 
ontagnes moins considérables, dont quelques- 
Anes égalent le Vésuve ; il roule sa lave à la dis- 
nce de 8 à 10 lieues; son cratère a 2 lieues de 
our; son sommet de 1,713 toises, est toujours 
couvert de neiges, et ses flancs sont hérissés de 
orêts : il y croît des châtaigniers d’une grosseur 
norme, 
On voit aussi quelques volcans dans les îles 
ipari , dont le Stromboli est le principal. Il a des 
'uptions momentanées , mais constantes ` il lance 
e grêle de pierres qui, d’après la position de 
montagne , retombent dans le gouffre et alimen- 
nt sans cesse le volcan. Celui de l'ile de Eat, 
no, de 4oo toises de haut, est éteint. 
Montagnes. — Les deux chaînes de montagnes 
Qui traversent l'Italie, sont les Alpes et les Apen- 
ins; nous ayons décrit les premières dans la 
rance. í 

Le Mont-Blanc , en Savoie , la plus haute mon- 
gne des Alpes et de l'Europe, est élevé de 
4,700 pee au-dessus de la mer. 

Les Apennins s'élèvent entre Savone ,. Gênes 
Acqui; de là ils s'étendent sans interruption 
e l'O. N. O. à FE, S. E. pendant l'espace de 70 
ues, jusque vers Rimini et Urbin, Cette partie, 
ui est l’Apennin septentrional, touche presque 
la mer, 
L’ Apennin central est cette chaîne de montagnes 
i court des environs d’Urbin et de Borgo di Se 
Polcro, vers le mont Velino et le lac Celano, 
espace de 5o lieues environ, en suivant une ligne 

rée du N.N. O. au S.S. O., et s'éloigne peu à 

eu de la mer Adriatique, surtout dans la partie 
éridionale, Le mont elino, le sommet le plus 
| Rh, E 


L’ Etna présente une masse énorme de An lieue d 


l 
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vélevé de tout l’Apennin, est en même temps le 
` point central de la péninsule italienne. 

L’Apennin jé eg a la figure d’une fourche 

` à deux branches de longueur inégale. Le manche 
de cette fourche est représenté par la chaîne des 
monts qui s'étend du lac Celano vers Acerenza 
dans la Basilicate , l’espace d'environ 56 lieues , en 
suivant une direction constante du N. E. au S. O., 
et en se tenant à égale distance des deux mers. 
C'est entre Gonzaet Acerenza que commence la bi- 
furcation. L'une des branches s'étend à travers la 
Calabre Le détroit de Messine, où elle se 
termine par les rochers blanchâtres du cap Larme 
(Leucopetra). L'autre branche traverse les terri- 
toires de Bari et d’Otrante, et finit au cap de 
Sainte-Marie de Leuca. 

La plus grande longueur des Apennins, en la 
prenant de Saresio entre Gênes et Acqui, et en 
suivant la crête de la chaîne principale jusqu’à 
Leucopetra , peut être évaluée à 270 lieues. d 

lus hauts sommets sont le Monte-V'elino dans 
a Sabine, de 1,312 toises; le Monte della Sibylla 
dans la marche de Fermo, de 1,175 toises; le 
Monte-di-San-Gennaro, près de Rome , de 654 
toises; le Monte-Gavo, près de Rome, de 488 
toises; et le Monte-Soracte ou Saint-Oreste , près 
de Rome, de 855 toises. 

Rivières. — L'Italie est arrosée dans tous les 
sens par un grand nombre de rivières, dont les 

rincipäles sont le Pô (Padus ou Eridanus) , le 
Dessin (Ticinus) , Adige (Athesis), lArno 
et le Tgbre.— Le Pô prend sa source au mont 
Viso, s le Piémont, traverse l'Italie septen- 
trionale de UO. à l'E. , et se jette par plusieurs 
bras dans la mer Adriatique. — Le Tessin sort 
des Alpes près du mont Saint-Bernard, coule au 


e 
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3. dans le canton des Grisons, traverse le lac 
Majeur , court au S, E., passe à Pavie; et se 
décharge dans le Pô. — l’Adige prend sa source 
dans les Alpes, passe à Trente et à Vérone , après 
avoir arrosé le Tyrol, et se rend dans la mer 
Adriatique, — L’Arno descend des Apennins, 
coule de P'E, à l'O, , se jete dans la Méditerranée, 
près de Sienne, et est navigable, depuis Flo 
rence, pendant 3 mois de l’année.—Le Tibre sort 
aussi des Apennins , descend au S., et débouche 
dans la Méditerranée, près d’'Ostie. Nous parle- 
rons des autres rivières dans la topographie. 

Lacs. — Les principaux lacs de l'Italie sont 
le lac de Côme Weg 1. le lac Majeur ( Ver- 
banus ) , celui de Garde ( Benacus } , celui d'Zsea 
( Sevinus ). 

Le lac de Côme , se partage au S, en deux bras 
de 4 L de longueur , dont le bras occidental aboutit 
à Côme , et l’oriental à Lecco; il a mipri an- 
dessus du niveau de Ja mer , 9 lieues de long sup 
1 de large ; il est environné de montagnes de tons 
côtés. Quelquefois , aprés la fonte des neiges, ce 
lac s'élève de 15 pieds au-dessus de son niveau; 
Ja crae n’est nulle part aussi considérable que dang 
le bras de Côme, parce que l’eau n’y trouve pag 
d'écoulement, De tous les points les regards em- 
brassent à la fois l’ensemble des rives du lac, Par- 
tout en voit briller des maisons de campagne 
superbes , entourées d’une forêt de piniers, de 
cyprès, de lauriers, de figuiers et d'oliviers; et 
l'orange y murit à côté de la vigne. Rien de plus 
délicieux, pour l'ami de la nature, que de voyager 
sur ce beau lac. Dans la Fila Pliniana , Aa plus 
connue de toutes les maisons de campagne des 
bords dece lac, on voit jaillir la source périodique 
que les deux Plines ont décrite. Ainsi, depuis plus 
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de 18 siècles, l'eau de cette source augmente 
tous les jours pendant quelques heures , et diminue 
pendant un plus grand nombre d'heures, sans 
toutefois manquer entièrement. 

Le lac Majeur (laggo Maggiore ) , au S. O. de 
celui de Côme. a 15 lieues de long, 2 et demic 
de large, et 562 pieds au-dessus de la mer. Sa 
profondeur varie de 335 pieds à 1,800 ; il reçoit 
plusieurs rivières considérables, et les eaux de la 
vaste enceinte des montagnes voisines. 

Ce beau lac nourritun grand nombre de poissons. 

On y prend des iruites d’une grandeur peu 
commune et des anguilles de 10 livres. 

Le magnifique lac de Garde occupe un espace 
de 8 lieues de long sur 2 de large. On trouve dans 
la partie centrale de l'Italie les-acs de Pérouse , 
de Bolsena , Albano, de Nemi; dans le royaume 
de Naples, le lac de Celano où Fucm : ceux de 
Parano et de Lesina , près du Mont-Gargano ; 
dans la Sicile, le lac Beverio est situé près de 
Lenini. oyez la topographie pour plus grands 
détails. 

Productions des trois règnes.— L'Italie fournit 
abondamment aux besoins et aux délices de ses 
habitans : elle produit principalement grains, 
soies , vins exquis , excellent riz, huile, miel, 
manne , safran, cire, coton , chanvre , bons fruits, 
citrons, raisins et autres fruits, tels qu’olives, 

enades , dattes, limons , pistaches , figues, 

L'Italie a des mines d’or , d'argent, de fer, de 
cuivre , de plomb, de soufre et d’alun. Elle 
fournit des émeraudes , des agates , du jaspe , du 
porphyre, du lapis-lazuli, et d’autres pierres pré- 
cieuses. On y tronve aussi des carrières de beau 
marbre , et des sources dean minérales. On 
pêche du côrail sur ses côtes, d 

Les animaux sont à peu près les-mêmes que 
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ceux des pays voisins. On y remarque des buflles, 
et les plus beaux mulets de l'Europe. On y voit 
le bouquetin , la marmotte , le porc-épic à crête, 
Pours , le chevreuil , le renard et le lièvre. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Population. — La population de l'Italie est 
évaluée à 1,687,900 d’habitans , sans la Sicile et 
la Sardaigne , et à 19,044,000 y compris ces îles, 

Habriians , mœurs , habillement ct divernsse- 
mens, — En lulie, les hommes ont en général 
le corps si bien proportionné et Je regard si animé, 
qu’ils ont pu servir de modèle à leurs peintres. 
Il en est de même des femmes. 

Les Italiens paraissent plus taciturnes que ré- 
fléchis , plus vindicatifs que braves , et plus su- 
perstitieux que dévots. Les relatious de ce pays 
avec la France ont beaucoup changé leur caractère, 

Leur habillement diffère peu de celui qui est 
en usage dans les contrées voisines ; et ils gardent 
un milieu entre la légèreté française et la gravité 
espagnole. Les Napolitains sont communément 
vêtus de noir, 

Les mascarades, le jeu, les courses des chevaux 
et les conversations sont les principaux amusemens 
des Italiens. 


Religion. — La religion Catholique est celle de 
l'Italie, 

Largue. — La langue italienne , qui est fonciè- 
rement latine , se fait remarquer par sa douceur 
etpar la facilité avec laquelle elle se prête aux 
compositions musicales. Presque tous les états de 
l'Italie ont leur dialecte particulier : le toscan est 
celui qu'on préfère pour parler et pour écrire, Le 
français est aussi très répandu. 

Universités. — Il y a dansl'Italie 15 univer- 
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sités, celles de Milan , Pavie, Mantoue , Vérone, 
Ferrare, Bologne , Padone , Venise, Parme , 
Florence , Pise , Pérouse , Rome , Naples et Sa- 
lerne. 

Savans , littérateurs et artistes. — Dans les der- 
niers siècles, beaucoup d’Itahiens , particulière- 
ment Gallilée, Toricelli, Malpighi et Borelli , se 
sont distingués dans les mathématiques etla phy- 
sique. 3 

Parmi les littérateurs qua produits PItalie , 
Strada , Guichardin , Bentivoglio et Davila, sont 
des historiens estimés ; Bocace est un des égrivains 
les plus purs et les plus gorrects pour le style, 
mais il est trop licencienx. Pétrarque , qui a écrit 
en latin et en Italien, a fait revivre parmi les 
modernes le goût de l’ancienne liuérature. Le 
Dante , l’Arioste et le Tasse , som les plus célè- 
bres des poëtes italiens. Métastase s’est acquis de 
Ja réputation par ses pièges dramatiques , qui ont 
été mises en musique. Sannazar , Fracastor, Bembo 
Vida et d’autres italiens se sont illustrés par 
l'élégance de leurs poésies latines. 

Les artistes de l'ftalie surpassent en leng et 
en nombre ceux des autres nations, Raphaël a 
fait sortir des chefs-d'œuvre de son pinceau , et 
Michel-Ange tient encore le premier rang parmi 
les peintres. Buonarotti a réuni dans sa personne 
la peinture , la sculpture et l'architecture, Le Ti- 
tien , Jules Romain; le Corrége ; Carxache, Paul 
Véronèse et d’autres peintres , ont esche dans 
leur art. On peut en dire aptant de Corelli pont 
la musique, e pour. plus grands détails, la 
topographie. 

Antiquités, — Les amphithéätwes tiennent le 
premier rang parmi les antiquités de l'Htalie Zoe? 
la topographie; 
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Les voies Appienne , Flaminienne et Emilienne 
sont encore entières en plusieurs endroits; et 
toute l'Italie présente des débris magnifiques de 
maisons de campagne, de ponts, d’aqueducs , de 
réservoirs, et d’autres monumens de diflérens 
genres, Les palais de ce pays sont remplis de 
bustes et de statues antiques. 

On doit encore compter , parmi les antiquités 
de l'Italie , les ruines de plusieurs villes qui furent 
autrefois englonties par des tremblemens de terre , 
et que l’on a découvertes dans ces derniers temps: 
telles sont celles d’Æerculanum et de Pompeïa , 
qui étaient situées dans le voisinage de Naples, 
et dont on découvre tous les jours dés vestiges. 

Curiosités naturelles. — Parmi les curiosités 
naturelles de l'Italie , il faut principalement re- 
marquer le mont ’ésuve et le mont Gibel, dont 
nous avons parlé plus haut à l’article Fo/cans. 
Nous décrirons plus bas la Sol/atara etla grotte 
du Chien , dans le royaume de Naples. 

Le pont de Feja, au nord de Vérone , est un 
bel ouvrage de la nature, L’arche qui le forme a 
114 pieds de haut sur 20 de large. Voyez, pour 
plus amples détails, la topographie. 


TOPOGRAPHIE. 


ITALIE SEPTENTRIONALE. 
ROYAUME LOMBARD-VÉNITIEN. 


Ce royaume, sitaé entre les 45 et 47° de lat, Net leg 
ke, 12°de long. E, est borné au N.par l'Allemagne et 
a Suisse; à PO par les états Sardes; au S. par le Pô, 
qui le sépare des duchés de Parme et de Modène;du 
côté de l’état de l'Eglise Ja limite suit le cours du Pô, 
jusqu’à Pembouchure du Goro. Il a porté d’abord le 
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nom de république Cisalpine; puis celui de républi- 
que Italienne. Cette république avait été établie en 
1796 , par les conquêtes de l’armée française que 
commandait le général Bonaparte; et les traités 
de Campo-Formio et de Lunéville avaient reconnn 
son indépendance en 1797 et 1802. Elle fut érigée 
en 1805 en royaume , dont Napoléon fut souverain; 
mais par les articles 93 et 94 de l’âcte du congrès de 
Vienne, PAntriche fat misé en possession de presque 
tous les états qui le composaient , et donna le nom 
de Lombard: Vénirien à ce royaume: 

Le climat de ce royaume , vürié, mais froid dans 
les contrées alpines , est chand dans les autres par- 
ties. Les principales productions consistent en grains 
maïs , riz , oranges , citrous , grenades et autres 
fruits; vin , miel , huile, chanvre , lin etsoie. Les 
montagnes ont des mines de fer, de cuivre et d’a- 
Jun ; des carrières de beau marbre. Les rivières 
et les lacs abondent enexcelleut poisson. Le com- 
merce consiste en produits considérables de Pa- 
griculture et de l’industrie , principalement eu riz, 
pâtes , hoile , fruits secs, fromage, cire, soie’, 
gauts et mouchoirs. Ceroyaame possède plusieurs. 
canaux navigables , notammeat celui de Pavie, On 
s'occnpe den construire un entre le Rhin et le Pô, 
On porte la force armée à 40,000 hommes ; lan ma- 
rine consisteen plusieurs vaisseaux de ligne et fré- 
gates. La population est estimée à environ A millions 
d'habitans. 

Le territoire da royaume Lombard-Vénitien est 
composé des pays de Chiavenna , de la Valteline et 
de Bormio, qui appartenaient aux Grisons ; du 
Milanès , des états ex-Fénitiens + qui formaient one 
république, etda Mantouan. Ces états forment deux 
gouvernemens, savoir ceux de Milanet de Fenise. 
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GOUVERNEMENT DE MILAN. 


Ce gonvernement comprend les pays de Chiavenna, 
le Valteline et de Bormio, qui dépendaient des 
rrisons; les provinces du Milanez et le Mantouan. 
n le divise en 9 délégations ou provinces , savoir : 
elles de Milan, Sondrio, Côme, Bergame , Pavie , 
odi, Cremone , Bergame, Brescia, et de Mantoue. 


MrzAN( Mediolanum), chef-lieu, grande et belle 
ille située sur l'Olona , dans un beau pays, le plas 
ertile de cette péninsale, est la capitale du royaume 

ombard-V'énitien et la résidence du vice-roi, des 
ministres et des premiers magistrats. Elle a 3 lieues ` 
nviron de circuit, un siège archiépiscopal , et un 
rand nombre d'églises et de collèges ; ane biblio: 
hèque riche en manuscrits , qui porte le nom d 4m- 
roisienne ; une académie de peinture, un vaste 
héâtre et l'observatoire Moscati. On y voit tracée 
ne méridienne qni prend son jour d’une ouverture 
le la voûte, Les nouveaux édifices sont le Forum ci- 
levant Bonaparte, les arcs de triomphe du Simplon 

(de la porte Marengo;le nouvel hôtel des monnaies, 
le magnifiques casernes, le nouveaua canal, On re- 
narque la cathédrale, les palais qui sont magnifiques 
t sur-tout “celni du vice-roiel des sciences; les 
‘glises de Saint-Alexandre , de Saint-Ambroise , 
le Saint-Laurent , le grand hôpital , les promena- 
les , les places, l’Arena,-et le lazaret méritent 
ussi d’être visités. L'industrie de cette ville con- 
iste en fabriques d’étoffes de draps de soie peu es- 
imés , de verre , de porcelaine , de poil de chèvres; 
n y faitdes ouvrages coulés en tous métaux , des 
oitures recherchées , des broderies estimées ; on 
travaille les cristaux de roche, Cette ville est la pa~ 
rie de Valère-Maxime, Pep. 125,000 hab. Dist. 
401, S.E. de Paris, 120 N.O. de Rome ,26N. de 
iênes , 14 N.E. de Casal, Lat. N. 45° 25 2”; long. 
ʻ eto 51° 307. 
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Sondrio , au N.p'.E., sur Adda , bourg agrea- 
blement situé , faitun commerce considérable en 
vin et en toiles. Pop. 3,500 hab. 

Chiavenna , au N. „jolie petite ville, au pied du 
mont Splugen , sur la Mera., dans une vallée entou- 
rée de hautes montagnes , est une des clefs les plus 
importantes du revers méridional des:Alpes. 

Côme, au N, par O., surle lac du même nom, est 
une ville forte, située. au pied desmontagnes élevées, 
avec un siège épiscopal. On remarque le, palais 0- 
descalchi sur la rive du lac , la cathédrale, le jardin 
de Passalacqua , et les manufactures de soierie, 
où Pon pes voir tous les procédés en usage pour la 
manipulation de la soie. Elle fait un bon commerce 
en soie et en velours, Elle est la patrie de Pline- 
le-Jeune , du poëte Celius , de Paul Jove , de Clé- 
ment XII , d'Innocent XI, et de Canova., fameux 
sculpteur, Pop. 7,000 hab. / 

Varèse , au N,N.O., près du lac du même nom, 
a des édificés modernes etun palais sur une hauteur, 
orné de jardins délicieux et de fontaines. Cette pe- 
tite ville el ses environs sont , pendant l’été, le sé- 
jour favori des riches Milanais , de sorte qu'elle est 
ornée de superbes maisons decampagne.P,3,000 b 


ILES BORROMÉES, 


Ces iles, situées dans lefond dan golfe da lac 
Majeur , sont an nombre de trois. ! 
ILE-BELLE où 150L4-BELr4.— Cette île, quot 
que plus petite que l’Ile-Mère , la surpasse en agré- 
mens : elle est composée de 10 terrasses voûtées, qu 
s'élèvent les unes au-dessus des antres, et dont” 
plus haute a 120 pieds au-dessus de la surface du l 
1LE-MÈRE où 150L4-MADRE. — Cette île , è? 
l. de lIle-Belle , plus grande et plus agreste > 
peut être regardée comme l’onvrage de la nature > 
tandis que la première est celui de l’art. y 
Monza, au N.N.E, sur le Lambro, ville consi- 
dérable , avec un palais royal. On remarque dan 
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e trésor de l’église de St.-Jean-Baptisté,la couronne 
le fer du roy. de Lombardie Pop. 18,000 hab. 

Marignan, au N. , ville sur le Lambro, est re- 
marquable par une bataille longne et sanglante que 
François 1°" gagna contre les Suisses, en 2515. 
Pop. 4,000 hab, 


Agnadella ,à VE. , village célèbre par Ta victoire 
que Louis XII remporta sur les Vénitiens , en 1509. 
Le duc deVendôme y battit leprince Evgèneen 1706. 

Bergame , au N.Ë. , ville grande et Tote, a uñ 
siège épiscopal , unercathédrale vaste ét bien'bâtie ; 
elle fabrique des drapstrès estimés, et cominerce 
en laine et soie Pop. 20,000 hab. 

Pavie, (Ticinum) au S., sur le Tessin, près de sa 
jonction avec le Dé. est une grande ville avec un 
siège épiscopal, Ses rues sont larges et droites, mais 
ses maisons sont mal bâties. On remurque Pé- 
glise Saint-Pierre , celle des Dominicains - les pa- 
lais Botta, Bellisome , de Maino et d'Olle ann $ te 
théâtre.Elle a une université célèbre, dont lalbiblio- 
thèque,le musée d'histoire naturelle et Le jardin bo- 
tanique méritent d'être vus. Pavie est célèbre par la 
bataille où François Ter fat fait prisonnier par Ch r- 
les-Quint, en 1525. Elletest la patrie de Boëce, Pop. 
23,000 hab. 

Lodi, au S, E., surl’ Ædda, jolie ville avecunsiège 
épiscopal, fait un grand commerce en fromazes:On Yy 
distingue debeaux palais , une jolie place, legrand 
hôpital, Elle est célèbre par la victoire remportée 
par Bonaparte sur les Autrichiens , en t796. Pop. 
12,000 hab, 

Crémone , à VE.S.E., sor le Dä, ville grande et 
ancienne , avec une bonne forteresse, est située 
dans ane plaine délicieuse, Elle a nn siège épisco- 
pal , et offre un coup-d'œil agréable : on y voit des 
rnes droites , larges et de belles maisons. On re. 
marque des palais très vastes, mais gothiques: la 
grande tour , la cathédrale , l’église des Augastins, 
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Cette ville fabrique des violons et autres instrumens 
de musique renommés. Les Crémonais sont adroil: 
et industrieux. Crémone est la patrie de Vida, 
célèbre poëte latin. Pop. 24,000 hab. 

Pizzighüone, au S.E., petite ville forte, avec 
un châtean où fut enfermé François Ier. après la 
bataille de Pavie, en 1525. Pop. 3,000 hab. 

Brescia, à VE. par N. , au pied dune montagne, 
ville grande et forte , avec un siège épiscopal. On y 
remarque le palais de jastice, la cathédrale, de 
nombreux palais, le théâtre magnifique , la biblio- 
thèque et la collection de médailles. Cette ville 
fleurit par le commerce, l'industrie et les manu- 
factures. Pop. 35,000 hab. 

Chiari, à PE., ville célèbre par la victoire qse 
le prince Eugène remporta sur les Français, ea 
1701. Pop. 6,800 hab. 

Mantoue, à l'E, par S., ville très-forte, située au 
milieu d'un lac que forme le Mincio, a un siège 
épiscopal , des rues larges , alignées et bien pavées; 
des places grandes et régulières ; des édifices pu- 
blics , parmi lesquels on remarque la Virgiliana , 
maison de plaisance des anciens ducs , où Virgile 
venait, dit-on, se livrer ans Moses, dans une grolle 
qui w’existe plus, C’est dans cette ville que mourut le 
Tasse. Elle fut prise,en 1797,par les Français, Pop. 
23,000 hab. 

Près de Mantoue est le villagede Piétole ( Andes) 
qui a donné naissunce à Virgile. Les Français y out 
érigé un monument à la gloire de ce grand poëte. 


GOUVERNEMENT DE VENISE, 


Ce gouvernement comprend huit délégations ou 
provinces, savoir : celles de 7enise, Udine, Bellune, 
Trévise , Padoue, Vicence, Verone et de Rovigo. 
En 1797, l’armée française, que commandait le gé- 
uéral Bonaparte , couquit létat ou la république de 
Venise. Après cette conquête, la partie occiden- 
tale, c'est-à-dire celle qui est à PO. et au S. de 
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Adige, fut donnée à la république Italienne; et 
la partie orientale , c’est-à-dire celle qui est au N. 
et à VE. de la même rivière, fut cédée à lempe- 
reur d'Allemagne. Máis par letraité de Presbourg, 
du 26 décembre 105, ce prince ayantieédé à Na- 
poléon la partie qui lui appartenait , elle fut réunie 
au royaume d'Italie. Depuis 1815, l’ancien état 
de Venise, les Lagunes et la Terre-Ferme out été 
cédés à l'Autriche. S 

Venise ( Portus-Veuetus ), eapitale du Dogado, 
de tont l’état de Venise, et une des plus deedet et 
des plus belles villes de l'Europe, est située sur 7x 
îles qui communiquent entre elles par plus de 500 
ponts, dont la plupart sont de pierre ; elle a 3 
lieues de circuit environ. Le pont de Rialto estre- 
marquable par sa grandeur et la hardiesse de sa 
constraction : il wa qu'ane arche. Les maisons sout 
bâties sur pilotis, parce que le terrain n’est. pas 
ferme. Les voitures ne sont pas en usage à Venise; 
mais on se sert de bateaux qu'ou nomme gondoles , 
pour aller dans tous les quartiers, par le moyen des 
canaux, Cette ville a un siège archiépiscopal , un 
hôtel des monnaies , et divers édifices publics qu'on 
admire , tels que la place Saint-Mare , sur laquelle 
on a rétabli les chevaux de Corinthe, que les 
Français avaient enlevés; les quartiers de la Mer- 
cerie et de Rialto, la bibliothèque , célèbre par 
ses manuscrits grecs. L'église de Saint-Marc, avec 
cinq portes d’airain, est toute revêtue de marbre 
dans l’intérieur. La tour de cette superbe église 
est carrée , et haute de 300 pieds; son sommet est 
doré, et terminé par une figure dange qui sert de 
girouette, Elle offre une vue superbe de toute la 
ville, On remarque aussi beaucoup d’autres églises, 
palais, statues antiques et peiniores. L’arsenal de 
Venise a plus d'une demi-liene de circonférence , 
et la mer le baigne de tous côtés. On construit 
dans cette ville des vaisseans de guerre de tout rang, 
Le principal commerce des Vénitiens consiste en 
glaces, étoffes de soie, draps écarlates , velours , 
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damas , moquettes, verreries , cristaux; télescopes, 
porcelaine , thériaque , marasquin étautres liqueurs, 
L'air de cette ville est sain. Pop. 150,000 habitans. 
Dist. 10 l. E. de Padoue , 16 N.E. de Rovigo, et 
67 E. de Milan. Lat, N. 45° 25’ 32” ; long. E.- 10° 
«©? 44”. : 

Murano, à VO.N.O., bâti comme Venise , 
fabrique des verres et des cristaux. P. 7,000 hab. 

Chiozza, au S.S.O., beau port, est formé par 
Feau des lagunes et deux bras de la Brenta qui 
viennent s’y jeter. Cette ville , bien bâtie , a des 
rues larges et ornées de portiques fort commo- 
des. On y remarque la cathédrale. 

Cadore, au N, est la patrie du Titien. 

Béllune , au N., sur la Piave, dans une vallée 
fertile, a un siège épiscopal Pop. 7,500 hab. 

Udine, au NJE. , sur les bords du T'agliamento 
et de l’/sonzo, dans tune vaste plaine, avec un 
siège archiépiscopal. On remarque les palais et les 
églises ; elle fait un commerce considérable de 
soie. Pop. 16,000 hab. 

Campo-Formio , village, près d'Udine , est cé- 
lèbre par le traitéde paix conclu , en 1797, entre la 
France et l'Autriche. 

Palma-Nova, au N.E., place forte, située sur le 
canal de la Roja. Pop. 4,500 hab. 

Trevise , au N.N.O., sur la Sile , avec un siège 
épiscopal , possède de beaux palais et autres édi- 
fices ; cette ville fait un grand commerce en laine, 
soie et drap. Pop. 10,000 hab. 

Bassano , au N.O. , près de la Brenta , fabrique 
draps de laine, étoffes de soie, ouvrages au tour 
et sculptures en bois. L'imprimerie et la biblio- 
thèque de Remondini méritent d’être vues. 

Padoue,à VO., situé,dans uve belle et riche con- 
trée près du confluent de la Brenta et du Bacchi- 
gliene , a la forme d'un triangle; elle possède un 
siège épiscopal , une université et de beaux édifices. 
On admire l’église de Saint-Antoine, Je palais de 
justice , le jardin botanique, le laboratoire de chi- 
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mie, l'amphithéâtre , le château des munitions.Cette 
ville est la patrie de Tite-Live, de Galilée , de 
Pétrarque et de Colomb. Pop. 35,000 hab. 

Vicence, à VO., entre deux montagnes , ville 
agréablement située sur le Bacchiglione,possède un 
siège épiscopal et de beaux palais; ou Se 
les machines pour tordre et filer la soie. Elle fa- 
brique beaucoup de drups de soie, des fleurs ar- 
üficielles, qui sont l’objet d'ou grand commerce 
avec l’Allemagne. Vicence est la patrie du Trissin, 
poëte; Pop. 30,000 hab. 

Rivoli, à l'O., ville qui domine une très grande 
plaine,;avec un beau château. Le général Bonaparte 
y remporta,en 1797,une grande victoire sur le général 
Aivinzy, 23,000h, furent faits prisonniers.P.6,000 h, 

Verone, à VO. , sur l'Adige , grande ville divisée 
en deux parties, dont une est appelée Verone et 
l’autre Feronetta : elle a de belles rues et quelques 
beaux édifices , tels que la Porte-Neuve , la salle 
de spectacle , la place d'armes , l’amphithéâtre 
bien conservé , qui forme le plus bel ornement de 
celte ville , et pourrait contenir 23,500 personnes; 
la cathédrale, le palais Bevilacqua , l’église dé 
‘Saint-Zeno, Verone possède un siège épiscopal, et 
commerce en olives et étoffes de soie, Elle est la 
patrie de Cornélius Nepos, de Catulle , de Pline 
l’ancien, de Vitruve et de Paul Veronèse.P. 42,000 h. 

Peschiera , à VO., ville forte, sur le Mincio, à 
l'endroit où il sort du lac de Garde. 

Arcole, à PO., près l’Adige, village célèbre par 
la victoire remportée , en 1797, sur les Antri- 
chiens, par les Français commandés par Bonaparte, 

Porto- Legnago , au S.O., sur l’Adige , vilie 
forte, fait un bon commerce, Pop. 3,000 hab. 

Rovigo , au S.S.O., ville grande , mais mal 
peuplée , avec un château et vg 

Adria , au S. pr. O., village habité par quelques 
pêcheurs, a donné son nom à la mer Adriatique ; 
Cétait autrefois une ville cousidérable, 
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"Sa, 
ROYAUME DE SARDAIGNE. 


Ce royaume, rétabli par le premier traité de Paris, 
du 30 mai 1814, comprend quatre états : la Savoie, 
au N. O., le Piémont, au N., le duché de Gênes 
au S. , et lile de Sardaigne qui donne son nom à ce 
royaume, et dont nous parlerons à l’article des iles 
voisines de l'Italie. On estime sa population a 
2,600,000 habitans. Il peut armer 40,000 hommes. 


SAVOIE. 


Ce pays estau S.de laci-devant république de 
Genève etdulac qui en porte le nom, 

La Savoie comprend six pays, savoir: le Genevois 
le Chablais, le Faucignr , la Savoie propre, la 
T'arantaise , et la Maurienne. 

Chambéry, chef-lieu et capitale de toute la Savoie 
sur la Leisse, dans une vallée délicieuse, a un siège 
épiscopal , des fabriques de gaze et de bas de soie, 
des tanneries et- marbreries, On remarque une 
grande salle de spectacle et une belle promenade 
aux Verney. Cette. ville , patrie de Saint-Réal, est 
célèbre par le séjour de J-J. Rousseau aux Chor 
mettes ; situées dans ses environs, Pop. 11,568 hab. 
Dist. 19 l. S. de Genève, 

Thonon, au N.N.E., jolie ville, sur le lac de 
Genève. 

Annecy , an N. par E., ville sur le lac du même 
nom , commerce en verreries. Pop.3,200 hab. 

Moutiers , à l'O. , sur l’/sère, ville située dans une 
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plaine entourée de hautes montagnes , a des salines 
dans sou voisinage. Pop, 2,000 hab, 

Saint-Jean-de- Maurienne ,au S.E., sur P Isère , 
ville assez jolie, commerce en bestiaux, bois de 
construction, et fabrique des ustensiles en fer, Pop. 
2,200 hab. 


PIÉMONT. 


Ce pays, an S.E. de la Savoie, prend son nom 
de sa position au pied des Alpes. Quoique monta- 
gneux , il produit néanmoins grains, maïs , riz , vin, 
truffes , olives, oranges et autres fraits. 

Le Piémont , réuni à la France eu 1802, fat dis 
visé en départemeus, Il comprend huit pays princi- 
paux , savoir : le duché d’Æoste avec le Canavez , 
la seiguenrie de Ferceil, la priacipautée de Pié- 
mont , le comté d A#sti , le marquisat de Saluces , 
le comté de Nice , le Montferrat et les territoires 
démembrés du’ Milanès , et cédés, en différens 
temps, à la Sardaigne par la maison d'Autriche. 

TURIN (Augusta-Taurinorun ), capitale de Pié- 
mont et de tont le royaume , sur le Pó , est une 
grande et belle ville , où le roi de Sardaigne fail sa 
résidence.Elle a des rues d’une régularité et d’un ali- 
gnement qui formentle plusbeauspectacle,se croisent 
à angles droits, et partagent la ville ea 145 parties 
ou carrés, Cette ville a un siège épiscopal, une uni- 
versité, une académie , un lycée et yne, magnifique 
citadelle, Elle fabriqne draps et étoffes de soie , ve- 

‘lours, tapisseries, porcelaine, gants de chamois 
très-recherchés , excellens rossolis , eaux de mille 
fleurs, parfameries. Parmi les nombreux édifices et 
les curiosités que renferme Turin , on distingne la 
cathédrale, le trésor, le palais-royal, le châtean, le 

alaisde Cart man , le théâtre , le plus considérable 
de l’Italie ; les églises, la place de Saint-Char- 
les , la citadelle , une des plus fortes de l'Europe, 
dont on àdmire le puits , par où un escadron de ca- 
valerie descend et monte par deux abreuvoirsdiffé. 
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rens; l'arsenal, l'hôtel de ville , les 4 belles portes 
dont celle du Pô est la plus remarquable .Pop.67,000 
Dist. 33 1. N.O. de Gênes , 330.S.0. de Milan, 
60 S.E. de Lyon, 132 O:N.0. de Rome , et 200 
SE. de Paris. Lat. N. 45° 4 6” ; long. E. 50° 20° 0° 

Aoste au N.N.O. , ville avec des restes de monu- 
mens antiques , tel que le pont d’Este , un amphi- 
théâtre. Pop. 5,500 hab. 

Bard,au N.,fort près la Doire, situé sur le 
sommet d'une montagne escarpée;il est célèbre pour 
avoir été pris par les Françaisen 1800, malgré la 
difficulté du chemin impraticable, 

Ivrée , au N. par E. , sur la Doire , ville avec un 
siège épiscopal , commerce en bestiaux , fromages, 
riz et chanvre. Pop. 6,600 hab. 

Biella , au N.N.E., prèsle Cervo , ville située en 
amphithéâtre jusqu'au sommet d’une colline , où 
Peau est portée par un aqueduc. Elle fait un bon 
commerce, Pop. 7,700 hab. 

Intra, au N.parE, , ville magnifiquement située 
sar la rive occ. du lac Majeur , est la patrie de St- 
Charles Borromée. On y voit sa statue colossale de 
111 pieds de haut y compris la base de granit de 46 
pieds. On peut monter dans l'intérieur de la statue, 
et se placer facilement dans la cavité de son nez. 

Novare, à VE.N.E., assez belle ville, avec un siège 
épiscopal; on y remarque la belle place d'armes , la 
cathédrale, la basilique de St-Gaudens, les églises, le 
palais de Bellini.Les Suisses y remportèrent,en 1512, 
une victoire sur Lonis XI. Le prince Eugène la 
priten 1706 , les Français en 796 et 1800. Pop." 
19,500 hab. 

Vigevano , à VE.N.E. , ville près du Tessin, a 
ane bonne citadelle et un siège épiscopal.P.11,000h. 

Chivasso au N.pr, Esville près l'Orco;non loin de sa 
jonction avec le P6, fait un bon commerce de grains 
et fabrique des étoffes de laine, Pop. 5,406 hab, 

Chieri, à VE., célèbre par la bataille gagnée par 
les Français sur les Espagnols , en 1689. Cette ville 
commerceen blé et vin , et fabrique des étoffes de 
filet de coton. Pop, 10,000 hah, 
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- Carmagnole, au $., place forte, ville au confluent 
de la Stura et du Pó, Elle a vu naître François 
Carmagnola. Pop. 12,000 bab, 

Pignerole, au SO. , près du Cluson, ville ancienne 
à l’entrée de la vallée de Pérouse , fabrique draps , 
rutine , étofles de soie , organsins , papiers. Entre 
Pignerole et Turin, on trouve la plaine de Marsaille 
fameuse par la bataille que le maréchal Catinat 
ygagna, en 1995 , sur le due de Savoie et le prince 
Eugène. Pop. 6,000 bab. H 

Carignan, auS. , sur le Pó , ville dans un terri- 
toire fertile , très-agréable , et couvert d’une quan- 
tité prodigieuse du mûriers, qui nourrissent heau- 
coup de vers à soie, On vient dy construire un 
pong en charpente , de 304 pieds de long sur 21 
ue arge. 

Racconis , au S., ville dans ane contrée char- 
mante , a des fabriquesde draps et de papier. Pop. 
9,000 hab. 

Savigliano , ville près de la Grana, fait un bon 
commerce en maïs , blé, bestinax. Elle fabrique 
draps, et a des filalures de soie etdes moulins à soie. 
Pop. 18,500 hab. 

Fossano , au S., villesur la Stura, possède des 
bains salutaires, Pop. 7,000 hab. 

Mondovi, au S.S.E. , ville agréablement située , 
sur l'£lero , avec ansiège épiscopal, commerce 
eu bestiaux. Pop. 14,000 hab. 

Coni, au S , auxconfluent de laSturaet du Jesso , 
sur une hauteurs cette ville est bien bâtie , belle 
èt forte , avec une bonne citadelle, Elle a des mou- 
lins à soie, des tanneries et une papeterie. Pop. 
16,700 hab. SCH 

Asti, à VE. par S., sur le Z'anaro , jolie ville, 
avec un siège épiscopal , fait un grand commerce 
en vins. Pop. 21,200 hab. ` 

Saluces , au S., près du Pó, ville forte , sur une 
hauteur, au pied des Ælpes , a un siège épiscopal , 
des moulins à soie et des tanneries. Pop. 10,000 hab. 

Staflarde, à VE. , lieu remarquable par la bataille 
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gagnée, en 1660, par le maréchal Catinat , sur le duo 
de Savoie et les alliés, 


Millesimo, au S.E., bourg célèbre par la victoire 
remportée en 1796 , par Bonaparte , sur les Antri- 
chiens , et qui lui ouvrit les portes de l'Italie. 


Nice, au S. , ville agréablement située sur la Mé- 
diterrannée , est défeudue par une citadelle bâtie 
sur un rocher escarpé. Elle a an siège épiscopal, 
et un bon port, Elle commerce en soie, huile, oran- 
ges et citrons , ânchois et savon, La douceur du cli- 
matet la beauté des environs y attirent beaucoup 
d'étrangers , surtout en hiver. On remarque l’église 
de Santa-Reparata , l'escalier du rempart, deux bel- 
les places, la terrasse le long de la mer , d’où l’on 
découvre, dans un temps clair, les montagnes de la 
Corse ; la promenade des oliviers , les bastides ou 
maisons de campagne peintes de différentes couleurs. 
Pop. 19,645 bah, Diet, 121.4 0.8.0. de Monaco. 
Lat, N: Aën 41° 16” ; long. E. 4° 50 22”. 

Villefranche, près de Nice , possède une des plus 
belles rades de l'Europe : 109 vaisseaux de ligne 
pourraient y mouiller à leur aise. 


Monaco, ap S. , sur un rocher qui s’avance dans la 
mer , chef-lieu de la principauté du même nom, 
a un bon port. Pop. 1,100 hab. 


Acqui, à VES.E. , sur la Bormida, a dans son 
voisinage des eanx minérales. Cette ville fabrique 
rubans et cordons de soie. Pop. 6,000 hab. 

Alba, au S.E., ville, surle Tanaro, dans une con- 
trée marécageuse , a des fabriques de draps, de 
chapeanx et de faïence, une filature et des moulina- 
ges de soie. Pop.9,600 hab. 


Casal,à PE. , sur le P6, avec un siège épiscopal, 
fait un commerce assez considérable, On y ad- 
mire le théâtre , le séminaire, le collége , plusiears 

alais, les églises de Saint-Dominique et de Saint- 
bilippe , et une belle promenade, Ses environs 
sont très-fertiles. Cette ville est célèbre par la yic- 
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toire remportée sur les Espagnols , en 1640, par le ` 
comte d'Harcourt. Pop. 15,000 bab. 

Alexandrie , à VE, par S., sur le Tanaro , ville 
qui , parses fortifications faites par la France , est 
devenue la plus forte place de l'Europe. On remar- 
que l'hôtel de ville, le palais royal, la salle de spec- 
tacle , et les églises de Saint-André, desex-Servites 
et de Saint-Laurent, Le théatre moderne mérite 
aussi d’être vu, Pop. 30,000 hab. 

Marengo,près d'Alexandrie,est célèbre par la vic- 
toire gaguée par Bonaparte sur les Autrichiens , le 
14 juin 1800 , etqui décida du sort de l'Italie. 

Valence,ù PE., ville forte,est agréablement située 
près du P6 ; elle fournit du riz et des fruits. Pop. 
7,000 hab. 

Tortone, à PE, par S., place forte, près de la 
Scrivia , sur laquelle on vient de construire an pont 
de bois,de 923 pied de long, sur la route de Turin à 
Paisance. Cette ville fournit des bestiaux et du 
riz. Pop.8,000 hab, ` 

Casteggio, à VE., village remarquable par la ba- 
taille du o juin 1800 , où les Frauçais préludèrent 
à la bataille de Marengo. 


DUCHÉ DE GÉNES. 


Ce pays , au S.E. du Piémont , est borné lan S, 
par la Méditerrannée. Il portait le nom de républi- 
que de Gênes. Sou gouvernement était aristocratique 
et son chef avaitle titre de doge.Il fut réuni à la 

France en 1805. Par l’article 86 de Pacte du congrés 
de Vienne , il fut cédé à la Sardaigne et érigé en 
duché, Les Gênois , par le même acte, conservent 
leurs libertés , droits et priviléges. Le pays abonde 
en vins, huile, oranges , citrons, et antres fraits, 

On divise cet état en deux parties , que sépare la 
ville de Gênes ; la rivière du Ponent, ou la côte oc- 
cidentale de la Méditerranée , et la rivière du Le- 
vant , on la côte orientale de la même mer. 

Gênes ( Genua ), chef-lieu, ci-devant capitale de 
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la république , est une très-belle ville, bâtie en am- 
phithéâtre sur le penchant-d’ane colline , au fond 
d’un golfe qui porte le même nom qu’elle. Son port 
est excellent: on y construit des vaisseaux de guerre. 
Elle a un siège archiépiscopal , une fonderie de ca- 
nons , un collége , une académie, Cette ville pos- 
sède des curiosités et de magnifiques édifices, 
parmi lesquels on distingue les églises de l’Annon- 
ciade , de Carignan, de Philippini , de Saint-Ma- 
thieu , Ja. cathédrale , l’église Saint- Ambroise 
et celle de Saint-Cyr ; l’ancien palais du doge, 
celui de Doria , l’hôpital-des iucarables , l'Albergo 
dei poveri , l’ancienne banque Saint-Georges , les 
archives, les statues des légataires , la lanterne ou 
le phare , le bagne et la place de Banchi. On admire 
les rues Balbi et du Peuple , les deux plusbelles de 
Gênes : elles sont ornées de plusieurs palais tous en 
marbre poli à l'extérieur. Les promenades de Gênes 
sont superbes et méritent d’être vnes, Pop. 110,000 
hab. Dist. 331. S.E. de Turin, 30 S.de Milan , 90 
N.O. de Rome , et 250 S.E. de Paris. Lat, N. 44° 
25 0”; long. E. Gei 37 7 45”. 

Novi, au N., ville, près de la Scrivia, com- 
merce en soies et draps. IL s’y livra, en 1797, une 
sanglante bataille gagnée par les Russes sur les 
Français, où le général Joubert fat tué. Pop.6,000h. 

Savone, au S.0., ville principale et forte, avec un 
bon port , un siége épiscopal et de beanx édifices, 
Elle fabrique porcelaine , faïence, ancres, savon, 
cartes, bas de line , vitriol , toiles de filet de coton, 
papiers , dentelles , voiles, cordages. Elle possède 
des verreries, des forges et un chantier de cons- 
truction. Pop. 10,664 hab. 

Albenga, au S.O., ville, a unport et on siége 
épiscopal. 

Oneille , au S.O., est une ville assez considéra- 
ble, chef-lien de l’ancienne principauté qui appar- 
tenait à la Sardaigne; elle a un bon port. C’est la 
patrie d'André Doria , le plus grand marin du 16° 

siècle. Pop. 5,oco hab. 

Port-Maurice, au S.O. , ville et port , fait un 
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grandcommerce d'huile d'olive, qui est très-déli- 
cate ; de draps, de savon , de bougies , de pâteset 
de vermicelle. Pop. 6,000 hab. 

San-Remo , au S.O., jolie ville , avec un port 
sur ła Méditerrannée , commerce en huile, Ses 
environs sont très-fertiles en oranges et limons. 

Vintimille , au S.O. , jolie ville, qui a un fort 
sur la Méditerrannée , un château fortifié et un siége 
épiscopal. 

Tous ces lieux sontsur la rivière du Ponent. 

Porto-Fino , au S. E., petite ville, située.entre 
deux montagnes, avec un château sur un rocher 
escarpé , et un bon port. Pop. 25,00 hab. 

Chiavari, à VE.S.E. , ville connue pour ses 
fleurs artificielles, Elle fabrique toiles, linge de ta- 
ble , commerce eu dentelles, Pop. 7,700hab. 

La Spezzia, à VE.S.E., ville très-forte, située sur 
le golfe du même nom „qui forme un des plus beaux 
ports de la Méditerrannée : on y construit.des vais- 
seaux de guerre. On y voit une source d’eau douce, 
qui jaillit au milien de la mer. L'huile de ses envi- 
rons passe pour la meilleure de l'Italie. 

Sarzane, à VE.S.E., ville forte avecun siége 
épiscopal, Pop. 4,000 hab. 

Porto-Venere , au S.E. , ville , à l'entrée da golfe 
de la Spezzia, avec une bonne forteresse , un port 
commode , spacieux , et ug des plus sûrs de la Mé- 
diterrannée. 


Toutes ces villes se trouvent sur la rivière du 
Levant. 


ITALIE CENTRALE 
DUCHÉ DE PARME. 
Ce duché està l'E. du Piémont. Il faisait partie 


de l'Italie , et appartenait à un prince de la maison 
de Bourbon , qui est mort en 180r. Depuis cette 
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époque il fub soumis à la France , et réani le 24 
mai 1808; mais par Particle 99 du congrès de 
Vienne , il vient E, cédé à l’archiduchesse Ma 
rie-Louise , à l'exception des districts enclavés dan 
le royaume Lombard-Vénitien. Il est divisé en tros 
duchés , qui sont ceux de Parme , de Plaisance; 
et de Guastalla. 

Le duché de Parme produit du blé et du vi: 
il a des mines de fer, de cuivre, de sel, et des 
eaux minérales; il est fertile en blé, vin, et en fruits 

Parme, capitale, sur la Parma , grande d 
belle ville, a un siège épiscopal, une académie, 
un collége, un théâtre magnifique, une bonne ci- 
tadelle , des fabriques de bas de goie , de tissus de 
coton et de toiles. On y remarque la cathédrale , le 
grand théâtre et le collége des nobles. Cette ville 
possède une quantité de tableaux précieux et des 
fresques. Parme a donné naissance à deux peintres 
célèbres, Mazzuoli ou Parmesan, et à Jean-le-Frauc 
L'imprimerie de Bodoni est célèbre dans l’Europe 
savante. En 1734, les Français, réunis au roi de 
Sardaigne , remportèrent, près de cette ville, 
une victoire sur les Impérianx commandés pur le 
comte de Merci, qui y fat fue, Pop. 39,13 hab. 
Dist. 321. S. E. de Milan. Lat.N. 44° 48° 1”; long 
E. 8° 6’ Zen, 

Flaisence ; à PO.N.O , sùr le P6, chef-lieu 
du duché de même nom, est une jolie ville située 
dans une plaine délicieuse, Son aspect, ses places, 
ses rues et ses édifices justifient pleinement le nom 
qu’elle porte. On remarque sa cathédrale et le pa 
lais Farnésien, les deux chevaux de bronze sur la 
place , et l’église de Saint-Angustin , qui fait honneur 
à Vignolle. Elle a un siège épiscopal , un collége 
et une des plus belles salles de spectacle de lIta- 
lie. Pop. 18,000 hab, 

Colorno, au N., près du P6 , est remarquable 
par une maison de plaisance des anciens dues. de 
Parme , dont les jardins sont très-beanx. 

"orporg , à PO.S.O., petite ville célèbre 
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par la bataille gagnée par Charles VIIT, roi de 
France , sur les Autrichiens ,'en 1445. ! 
Guastalla, chef-lieu du duché du même nom, 
ville forte , près le P6, a une fabrique considérable 
de chapeaux. Pop. 5,500 hab, | 


DUCHÉ DE MODÈNE. 


Ce duché, est au S. du Mantonan. Par lacte da 
congrès de Vienne, l’archiduc François d'Est en 
a été mis en possession. Il comprend les duchés 
de Modène, de Reggio, et de Mirandole. 

Modène ( Matina ) , capitale , située sur un ca- 
nal qui joint la Secchia au Panaro , est une jolie 
ville avec un siége épiscopal. On admire la Strada- 
Maestra , superbe rue où l’on voit la statue équestre 
de l’ancien duc ; les portiques sous lesquels on se 
promène , le palais national , la bibliothèque , ri- 
che en manuserits et éditions les plus rares. Onre- 
marque aussi la tour tout en marbre , une des plus 
hautes d'Italie. Elle possède une université. Pop. 
23,000 hab. Dist. 44 1,S.E, de Milan, 26 $ N.de Flo- 
rence , et 13 E.S.E. de Parme. 

La Mirandole , au N.p'E., chef-lieu du duché de 
même nom, est une ville célèbre pour avoir donné 
naissance au fameux Die Pop. 8,000 hab. 

Corregio , aa N.O. ; jolie ville , qui a donné nais- 
sance à Antoine Corrège, excellent peintre, Pop. - 
7,000 hab. 

Reggio , à VO.N.O., chef-lieu du duché de même 
nom, près du Crostolo , ville forte, avec un siége 
épiscopal, a donné naissance à l’Arioste. Pop. 14,100 
habitans. 


MASSA. — Ce petit état, au N.O. de celui de 
Lucques, sur la Méditerranée , comprend le duché 
de Massa, la principauté de Carrara et les fiefs im- 
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périaux dans la Lunigiana. Dar Pacte du congrès de 
Vienne, l’archiduchesse Massa d'Eat en est recon- 
nue souveraine. 

Massa, capitale , est une jolie ville sur la rivière 
Frigido, avec un siége épiscopal et un château 
fort. Le palais ducal et le jardin méritent d’être vus. 

Carrara, au N.O., a dans son voisinage des 
carrières de beau marbre, 


SR ——————]——_———_ —— 


PRINCIPAUTÉ DE LUCQUES. 


Cet état, situé au S. du duché de Modène , sùr 
la Méditerranée , formait une république dout le 
gouvernement était aristocratique , et dont le chef 
avait le titre de gonfalonier ; c’est maintenant ane 
principauté dont infante Marie“Louise,ci-devant du- 
chesse deParme,a été reconnue souveraine par Pacte 
da congrés de Vienne.Sonterritoireabonde en grains, 
vignes,oliviers, mûriers, et châtaigniers.P.172,000h, 

Lucques , capitale, sur le Serchio, a environ 
1. de circuit. Cette ville, avec un siége épiscopal, 
offre des édifices propres et des rues pavées de 
grandes pierres. Ses fortifications, régulières et 
bien conservées, servent de promenades. On re- 
marque la cathédrale , le palais public et les ruines 
d’un amphithéâtre, Cette ville commerce en huile, 
et en soie; à 3 1l. de-cette ville sont les bains de 
Lucques , célèbres en Italiè par la salabrité de leurs 
eaux thermales. Pop. 20,000 hab, Dist. 6 1.O.de 
Florence. 


TOSCANE. 


Ce grand duché, situé à l'E, et an S.E. de la 
principauté de Lucques, sur la Méditerranée , por- 
tait antrefois les noms d’£Etruria et de Tuscia. Il 
produit de bons vins, d’excellens fruits, et il 
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abonde en mûriers , en légumes et en blé. On 
trouve des salines, des mines de fer, des car- 
rières de marbre et d’albâtre, du jaspe , des amé- 
thystes , des cristaux, du soufre et de Palun. On 
y recueille de la manne, qui découle du frêne et 
de Forme par les incisions qu’on fait à leur écorce, 
Le safran et le lin y prospèrent. On: y fabrique des 
toiles, des draps, des étoffes de soie, du velours, 
da satin, des étoffes d’or et d’argeut , de la por- 
celaine , de la faience et du savon. 

Il était composé des trois républiques , de Flo- 
rence, de Pise et de Sienne, qui se formèrent pen- 
dant les douzième et treizième siècles, 

Par le traité fait à Lunéville, en 1801r , Pem- 
pereur François TI , tant en son nom qu’en celui 
de son frère Ferdinand, qui était alors grand due 
de Toscane , céda cet état au prince Lonis, fils du 
duc de Parme, et on l’érigea en royaume en 1803; 
mais en novembre 1807, ce royaume fut réuni à 
la France. Par l'acte du congrès de Vienne, Par- 
chiduc Ferdinand d'Autriche est rétabli dans tous 
ses droits de souveraineté sur le grand duché 
de Toscane et ses dépendances. Il a acqnis par ledit 
acte l’état des Présides , la partie de Pile d'Elbe , 
qui appartenait au roi de Naples, et la souve- 
rainelé de la principauté de Piombino. P. 1,400,000 
hab. Il peut mettre sur pied 15,000 hommes, 

Le grand duché de Toscane est divisé en trois 
parties,qui sont: le Florentin, le Pisan et le Siennois, 

FLORENTIN. = Cette province, est au N, E, 
des deux autres, : 

Fzorgnce ( Florentia ), capitale da Florentin 
et de toute la Toscane , est située au pied des 
Apennins, dans une plaine fertile et riante , sur 
l'Arno, qui la divise en deux parties inégales, et 
d’une forme presqu'ovale ; elle a environ 6 milles 
de circonférence. Mère féconde des génies illus- 
tres qui firent revivre les lettres et la philosophie, 
elle se regarde avec raison comme l'Athènes de 
Pltalie, et Pon y parle la langue italieune dans 
toute sa pureté, 
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Cette ville jouit d’un climat sain et tempéré. Le 
vombre et la beauté de ses jardins, de ses places pu- 
bliques , ornées de fontaines , de colonnes et de sta- 
tues ; la commode distribution de ses rues, presque 
toutes payées en grandes pierres, la régularité de ses 
édifices, et la riche quantité des plus belles peintures 
quelle possède, la font regarder comme une des 
plus belles villes de l'Italie. Quatre ponts de pierres 
établissent la communication d’une partie de la 
ville à Pautre. Le plus beau quartier de Florence 
est celui entre la place Saint-Marc , celles de Marie- 
Novella et du palais Pitti. Elle a 17 places ornées 
de statues , un grand nombre de beanx édifices , 
un siége archiépiscopal; l'académie Florentine , 
qui réunit les anciennes académies süpprimées. On 
remarque la cathédrale, la tour dite Campanile, 
Jee églises, le palais Pitti; la galerie connue dans 
toute l’Europe sous le nom de Galerie de Florence , 
et la bibliothèque de Médicis , à Saint-Laurent, Les 
naturalistes, estiment beaucoup le cabinet de phy- 
sique, on musée royal d'histoire natnrelle, où se 
trouve réuni tout ce qui appartient aux trois règnes 
de la nature, établissement qui n’a pas d'égal en 
Europe , spécialement pour les onvrages analomi- 

ies en cire. Les promenades de cette belle ville 
méritent d'être vues. Florence estla patrie Q'A- 
méric Vespuce , de Galilée, de Lalli, du Dante, 
de Gaichardin, de Machiavel. Les objets de son 
industrie consistent en taffetas de Florence , salin, 
damas , chapeaux de paille de Segna, bas de soie, 
superbes tapisseries, galons, slucs , marbres , al- 
bâtres , mosaïques, porcelaine qui se fabrique à 
Doscia , près de cette ville. On y fait des voitures 
d'un fort bon goût, des ouvrages en bronze , des 
eaux de senteur et d'essence , des fruits candis. P. 
77,677 hab. Dist. 161. + E. de Lucques, 20 S. p“ 
O. de Bologne , et 58 N.N.O. de Rome. Lat. N. 
43° 46' 41” 5 long. E, Do 5530” 

Pistoie ( Pistoria ), au N.N O., riche belle et 
ville, située dans une plaine fertile, an pied des 
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pennins, près de l’'Ombrone, a des rues larges, 
roites et bien pavées. Elle renferme de magnifi- 
ues palais: on y remarque la cathédrale, l'église 
e l'Esprit-Saint, et celle de l’'Umilta. Cette ville 
ommerce en blé et riz, et a des forges considéra- 
les. Pop. r4,000 hab, 

Prato, au N.N.O., sur le Bizentio, ville con- 

idérable, fabrique des draps et des chapeaux de 
aille. Pop. 10,000 hab. 
Arezzo ( Aretiam 1. auS.E., ville, dans une 
aiae agréable et fertile , a un siège épiscopal. 
àlle a donné naissance à Mécène , favori d Auguste , 
't à Pétrarque. Pop. 8,000 hab, É 

Cortone , au S. E., ville, possède un siège épis- 
opal, une académie d’anliquités étrusques, et des 
restes de monamens antiques. Pop. 4,000 hab. 

PISAN. = Cette province est au S.E. du Flo- 
renti, Un canal communique de l’Arno à la mer 
par Pise et Livonrne. Pop. 308,017 hab. 

Livourne ( Liburui-Portus ), chef-lieu, ville 
lie avec tant de régalarité, que, de la place du 
marché, on aperçoit toutes les portes, On y re- 
marque la grande rue, le quartier appelé la non- 
velle Venise, la synagogue des Juifs, une des plus 
belles de l'Europe , le campo santo et le cimetière 
des Anglais, Son port est un des meilleurs de la 
Méditerranée. Livourne possède des fabriques de 
coraux et de savon. Elle exporte huiles fines, soie- 
ries , tartres, chanvres , peaux d’agneanx et mar- 
bres de Carrare. C’est l’entrepôt général des 
marchandises des deux hémisphères. On compte ` 
dans cette ville 50,550 hab., parmi sors il ya 
20,000 juifs: Dist. 22 |. O.S.0. de F orence, et 
5 S. de Pise, Lat, N. 43° 33 5’ ; long. E. 7° 56° 30”. 
Pise ( Pisæ ), au N., sor VA4rno , grande et 
belle ville , qui a un bon port, un siège archiépis- 
copal et une cathédrale magnifique. On distingue 
aussi la place et l’église de Saint-Étienne ; le jardin 
des simples, riche en plantes étrangères ; la biblio. 
thèque publique, le grand hôpital, l'observatoire 
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et l'édifice du séminaire. Le marbre est prodigné 
dans tous les édifices de Pise; les ponts même d 
les murs en sont bâtis. Pop. 18,000 hab. 

Volierra , au S.E. , ville au pied du mont Cimino, 
a des salines , de hauts fourneaux et des carrières 
d’albâtre : c’est la patrie de Perse. Pop. 4,000 hab. 

SIENNOIS. — Cette province estau S.E. du 
Pisan, 

Sienne ( Sena ) , chef-lieu, jolie ville, avec un 
siège archiépiscopal etune belle cathédrale. On 
remarque aussi la bibliothèque publique, le collège 
'Polomei , la salle de spectacle , la promenade. 
Cette ville a des manufactures de draps, de velours 
et étoffes de soie., etcommerce en marbre dithro- 
catelle de Sienne, Dist. 11 l. S. de Florence, 

Monte- Pulciano , à VESE. , ville dout le ter- 
ritoire estrenommé pour l'excellent vin qw'ilpro- 
duit , et dont il se fait un grand débit. Pop. 7,ocoh. 

Chiusi ( Clasium }, au SE. , sur le lac du même 
nom ,a un siége épiscopal , etest la; patrie de Mi- 
chel-Ange. 

Presrdes. — Cet état est an S, de la Toscane. 

Orbitello , ville fortifiée , avec gn bon port sur la 
Méditerranée. 

Porto-Ercole, au S.S E., aussi ville forte, avec 
un bon port. 

PromBINO. — Cette principauté, au S.O. de la 
Toscane , sur la Méditerrannée , fut cédée à la 
France, en 1802 , par le roi de Naples ; elle dépend 
maintenant de la Toscane. 

Piombino , chef-lieu, assez grande ville „ aun 
bon port avec un châtean fortifié: 

Firers-IMPÉRIAUX, — Ce pays est à WE. du duché 
de Gênes. | 

Pontremoli, chef-lieu, et ville , au pied dee Apen- 
nins , sur la Magra, a un château et fait un bon 
commerce. Pop. 3,000 hab. 

Erse (Ethalia) — Cette île, à rd de celle de 
Corse , ao lieues de long, sur 5 de large ; elle ap: 
partient en entier au grand duc de Toscane : elle fut 


TOPOGRAPHIE. 457 


soumise à la France en Bot Elle contient des mines 
or , d'argent; de cuivre, de fer, de plomb et d'é- 
ain, etdes earrièresde marbre. On y récueilledes 
grains, du vin, des fruits et du lin, et lon y 
trouve des sangliers , despores-épies , des lièvres, 
des ortolans, des pèrdriz' et d’autres oiseaux. On 
y pêche aussi des perles. Elle est célèbre par le 
séjour de Napoléon ; en 1814, qui en sortit en fé- 
vrier 1815, pour le malheur de la France. Pop. 
12,000 hab, 

Porto-Ferraio, capitale , possède nn bon port 
et une forte citadelle. Pop. 5,000 hab. , 

Porto-Longone , à PE.S.E., petite ville avec 
un bon port et une forteresse bâtie sur un rocher. 
Pop. 2,000 hab, * 


DR t 
| ÉTAT DE L'ÉGLISE. 


Cet état est situé à PE, et au 8. E. de la Toscane, 
sur la mer Adriatique et la Méditerrannée. 

Les donations qne Pépin et Charlemagne firent 
an pape ; dans le 8° siècle, et dont ils se réservè- 
rent la’ souveraineté; furent l’origine de l’état de 
Eglise : dans les sièeles qui ont suivi, les souve- 
rains pontifes se sont rendus indépendans. Le pape 
actuel est Pie VII ; il oceupe le.Saint-Siège depuis 
*800 , et a en 1Br4 recouvré ses états , dont Na- 
poléon s'était emparé en 809: L s 

L'état de l'Eglise comprend 13 provinces, qui 
sont : les trois légations de Ferrare , de Bologne et 
de Ravenne';le duché d’Urbin, lestrois Marches, 
le Pérousin , VOrviétan , le duché de Spolette, 
le patrimoine de Saint-Pierre, la Sabine et la 
Campagné de Rome, $ f 

Les trois légàtions , le duché d’Urbin et ta Mar- 
che d'Ancône ; furent réunis au royaume, d'Italie ; 
par l’article 183 dé Pacte du congrès de Vienne , les 
marches d’Æncône , Macerata, de Fermo avee 
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Camerino et leurs dépendances , ainsi que le daché 
de Bénévent et la principauté de Ponte-Corvo , 
sont rendus au Saint-Siège. Population 2,355,000 
hobitans. 

FERRARAIS. — Cette légation est à UE, du Mo- 
dénais , et au S. de la Polésine de Rovigo. La par- 
tie sur la rive gauche de ce fleuve appartient au 
royaume Lombard-Vénitien, y compris le Porto- 
di-Goro. 

Ferrare, chef-lieu, ville forte, dansune plaine très- 
basse , sür un ancien bras du Pó , a un siège archié- 
piscopal , de belles églises, une place Spas À 
des rues larges et drotes, On y remarque le palais 
des anciens ducs, ceux d'Est, de villa Pallavi- 
cini;luniversité qui possède une belle collection d'ins- 
criptions, de médailles et autres objets d’antiquités, 
Elle est-la patrie de Guarini. Pop. 24,000 hab, Diet, 
14 l. N.E. de Modène, et N.N.E.de Bologne. 
Lat. N. 44° 49 56? ; longs E. 9° 16! 10”. 

Comacchio, à l'ESS.E., ville, au milieu d’un 
vaste mardis , ou étang dean salée, avec un: siège 
épiscopal, fait dans ses environs beaucoup d’huile de 
poisson. Par Pacte du congrès, l'Autriche a droit de 
mettre garnison dans ces deux places. P. 5,000 h. 

BOLONAIS. — Cette légation., au S.O. du Fer- 
rarais, produit grains plin , chanvre, miel et eire, 
L'on y fabrique le phosphore connu sous le nom de 
pierre de Bologne. | »onuss 7 

Bologne (Bononia ), chef-lieu, an pied de l’Apen- 
nin , près du Reno, grande ville , a un hôtel des mon- 
naies, de beaux édifices ,un siège épiscopal, un 
grand nombre d'églises. Les palais et les églises 
sont ornés de tableaux excellens. On y admire les 
palais, la place du Géant , les deux tours, celle des 
Asinelli et la tour penchée, Cette ville a été célèbre 
en tout temps dans les annales des sciences et des 
beaux-arts; elle possède une illustreumyersité , un 
institut ou académie très-renommée, dont le musée 
est plein des préductions de Ja nature et de Part; 
nne bibliothèque ricbe en livres et manuscrits , uü 
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des plus beaux et des plus vastes théâtres de l'Italie. 
Son commerce est très considérable , et les arts y 
fleurissent, Elle a dés fabriques de soie , de voiles’, 
de fleurs artificielles , d’orfévrerie , de velours, de 
papiers , de savonettes, de liqueurs, Ses saueissons!, 
appelés Mortadellas , sont Pr asie Bologne 
a donné le jour au pape Benoît XIV , el aus célèbres 
peintres l’Albane , le Dominiquin , le Guide et 
Grimaldi, Pop. 75,000 hab. Diet, rr l. S.S.O. de 
Ferrare , o E.S.E. de Modène , et ze N.pr.E. 
de Florence. Lat, N.44° 30° 12” ; long. E.g? p 15” 

ROMAGNE. = Cette légation , au S» de celle de 
Ferrare , produit du bon vin. 

Ravenne, chef-lieu, près de la mer, avec un 
siège archiépiscopal , renferme des monumens pré- - 
cieux de son antiquitéet de sa magnificence; des 
mosaïques , marbres orientaux et sarcophoges qui 
méritent d’être vus. La cathédrale est um édifice 
superbe, L'ancienne église de Saint-Vital des Béué- 
dictins mérité aussi d’être vue. On remarque eu 
outre la bibliothèque et l'infirmerie du monastère, 
Les environs de cette ville abondent en excellent 
vin. Pop. 14,000 hab. i 

Imola , à VO. , sur le Santerno , jolie ville avec 
un siège épiscopal , a des palais et des églises qui 
méritent d’étre vus: Pop. 8,000 hab. 

Faenza , à lO.S:O., sur lÆmone , avec un 
siége épiscopal, On y admire le dôme , le palais pu- 
blic , l'horloge , etla place entourée de portiques. 
Cette ville, la patrie de Torricelli, inventeur du 
baromètre , est renommée pour la vaisselle de terre 
qu’on y fabrique , et c’est de son nom que vient celui 
de faience qu'on donne en France à ce genre de 
vaisselle, Pop. 18,0c0 hab, : 

Forli ,- au S.S.0., ville considérable , a nn 
siège épiscopal , une place fort grande et une des 
plus bélles dé l'Italie. On y distingue le palais des 
magistrats ceux d’Abbizzi et de Piazza, le mont de- 
piété Pop. 18,000 hab. - | 7 . 

Césène pau S., près du Savio , ville bien bâtie, 
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avec un siège épiscopal , est célèbre depuis long- 
tempsparses ging etseschangres. On remarque le 
palais publie ; la cathédrale”, et une bibliothèque 
riche en manuscrits antérieurs à l'invention de lim- 
primerie. P» 15,000 h, 

Rimini ( Ariminum } à PE St. ville, près de 
Vembouchure de la Marechia , a un siège épiscopal 
et des restes de monumens antiques ` on y voit un 
pout de marbre blanc, quia été fait sous les em- 
pereurs Auguste et Tibère. On remarque la cathé- 
drale , l’église de Saint-François , celle des Capu- 
cins, où l’on voit les ruines de l’amphithéâtre de 
Publius-Sempronius , et un bel arc de triomphe 
élevé en l'honneur d'Auguste. Pop. 17,000 hab. 

URBIN, = Ce duché ,est au S.E, de la légation 
de Romagné. 

Urbin , chef-lieu , sur nne montagne , possède un 
siège épiscopal , des maisons bien bâties et nn beau 
palais. Dist, 361,S.E, de Bologne , et 18 d'Ancône, 

Fano (Fanum Fortunæ ), à PE.N.ÆE., sur la 
mer, près du Metauro, conserve des raines d'un 
arc de triomphe élevé en l'honneur d'Auguste. Cette 
ville a de belles églises et un petit port. | 

Fossombrone (Forum Sempronü ) à VE. , sur le 
Metauro ville avec un évêché et un beau pont, très- 
grand et d'ane senle arche ; Pop. 3,500 hab, 

Sinigaglia ( Sena Gallica ) , à PE. , ville forte, 
avec an évêché et nn port. Pop. 10,000 hab, 

Pesaro, à V'E.N.E. , ville à l'embouchure dela 
Foglia, possède unport , un siège épiscopal et de 
beaux édifices, On y yoitles restes sg ee anti- 
que, construit sous l'empire d’Auguste où de Trajan. 
Pop, 12,009 hab, 

SAINT-MARIN. = Cette petite république con- 
siste en one ville peu considérable , et enun mo- 
dique territoire qui environne. Son gouvernement 
est démocratique. Pop. 5,000 hab. Dist, 8 l. N. par 
O. d'Urbin. 

ANÇONE, — Cette marche , au N.E, do duché 
de Spolette , fournit grains , vins , chanvre et cire. 

Ancône , chef-lieu , sur la mer Adriatique , ville, 
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a an bon port , une rade belle et commode, et un 
lazaret, On remarque le môle , superbe ouvrage dé 
2,000 pieds de long et de 68 de hauteur , orné d'un 
ancien arc de triomphe en l'honneur de Trajan, et 
d'un autre en mémoire dé Benoît XIV. P. 8,00l. 

Lorette , au S., est célèbre par son pélerinage. 
On distingue église de Notre-Dame , la place, les 
sacristies , Ia. grande salle du trésor , le palais épis- 
copal et la pharmacie. Pop. 6,000 hab. 


Recanati , au S. , ville commerçante , située dans 
un pays délicieux. IL s’y tiènttous les ans une foire 
considérable, Pop. 4,009 hab. 


MACERATA. — Cette marche ést au S.O. de 
celle d'Ancône. 


Macerata , chef-lieu, ville située sur le sommet 
done colline , a un siège épiscopal, une université, 
deux académies et de belles églises. Pop. 8,006 bh. 

Tolentino , au S.O.; situé dans une vallée , sur 
le Chienti, est célèbre par le traité conclu, en 
1797, entre le pape Pie VI et la France. Pop, 
9,000 hab, 

Camerino ( Camerices) au S.O. ; chef-lieu du 
pays de même nom ,. petite ville célèbre dans his 
loire romaine , etforte par sa situation sur une mon 
tagne , près de lApennin et de la rivière de Chienti. 
Ce fat dans ses environs que Asdrubal, frère W Anni- 
bal, fut défait et tué. Pop. 5,000 hab. 

FERMO, = Cette marche est au S. de celle de 
Macerata. ; 

Fermo , chef-lién, ville ancienne et forte, dans 
une vallée, sur la rivière de Leta, avec un petit 
port, Pop. 7,200 hab, 

PEROUSIN. = Ce pays est aa RO, du duché 
VUrbin, H abonde en grains , vin et fruits , et ren- 
ferme nñ grand lac ( lacus Trasimenus ). 

Pérouse ou Pérugia ( Pérusia) , chef-lieu, 
rande et belle ville,située sur le sommet d’une mone 
tagne , près du Tibre, a un siége épiscopal, oe 
Cathédrale magnifique ; et beaucoup d'églises et pa- 
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lais qai renferment des tableanx précienx,des pein- 
ire; les plus célèbres d'Italie. On y remarque le 
puitscrensé dans le taf, d’une grandeur et d’une 
profondeur telles , qu’on y peot descendre à cheval 
par un escalier ou cordon de 150 marches éclairées 
par 100 petites fenêtres , et remonter par un autre 
semblable , pratiqué da côté opposé. Pop. 18,000 h. 

ORVIETAN.— Cette province, au S. du Pérou- 
sin , produit grains et huile, 

Orviette, chef lieu , (Herbanum ou Urbs vetus), 
petite ville, sur le Paglia. On remarquela cathé- 
drale , très-beau vaisseau gothique ; le palais épis- 
copal- Pop. 8,000 hab. Dist. 7 1.40N.0. de 
Foligno. ' 

Acqua-Pendente , à l'O. pr. N., ville et évêché , 
tire son nom d’un ruisseau qui se précipite d’un ro- 
cher sarleqnel elle est sitaée. 

SPOLETTE.— Ce duché , à VE. du Pérousin 
et de l'Orviétan, est fertile en bon vin, et on y trouve 
une espèce de bois fossile, 

Spolette au Spoleto, chef-lieu, a un siège épiscopal 
aidés restes de monumens antiques. On remarque 
le temple de la Concorde , la cathédrale , bâtie en 
marbre; de beaux palais, et Parc de triomphe , ap- 
pelé la porte d'Annibal. Ce général , après: sa vic- 
toire à Trasimène , vint mettre le siége devant cette 
ville , mais inutilement , et fut obligé de se retirer, 
P0p.7,000 bab. 

Foligno , au N., ancienne et belle ville , célèbre 
par ses papeteries et ses confitures. Pop. 7,000 hab, 

Terai (Interramaa ),auS. par O. , agréablement 
situé daas une charmante vallée , entre deux bras 
de la Wéra, a un siége épiscopal, quelques beaux 
édifices , des ruines de monumens antiques. Près de 
cette ville on voit la cascade delle Marmora,ou cas- 
cade des marbres , une des plus belles de l'Europe, 
formé par le Pelino , qui se précipite dans le Néra 
d’une hauteur de 1,053 pieds romains, par un canal 
que Marc-Antoine Carius Dentatus fit creuser dans 
le roc,vers laa de Rome 480, pour donner un écoule- 
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ment aux eaux du lac Luco , que traverse le Velino, 
Dans le lac quettraverse cette riv. , on trouve, à une 
certaine profondeur, les racines des arbres pétrifiées, 
qui , sans changer de forme , prennent seulemeut la 
couleur gris-jaune du sable, ce qui ne porle aux ar- 
bres aucun préjudice. Pop. 5,000 hab, 

Narni , au S.O., sur une montagne , a uù siêge 
épiscopal, de belles fontaines, et un maguifique 
aquedac. On y remarque aussi la cathédrale et les 
restes d’un pont que l’empereur Auguste fit bätir 
avec d'énormes blocs de marbre. Pop. 3,000 hab. 

Rieti , au S., sur le #elino, ville avec ua 
siége épiscopal, Pop. 6,000 ha b. 

PATRIMOINE DE SAINT-PIERRE, = Cette 
province, au S.O. de l’'Orviétan , abonde eu blé, 
huile, vin et alun, 

_Vüérbe, chef-lieu, au pied du mont Cimino, 
ville assez grande, est environnée de murs flauqués 
de tours, qui, de loin, forment un beau coup d'œil. 
Elle a un siége épiscopal, de belles fontaines, des 
rues droites , larges, pavées de grands morceaux, 
et des maisons élégantes. On y remarque le palais 
public et la cathédrale. Pop. 13,000 hab. 

Monte-F'iascone , au N.N.O., près du lac Bol- 
sena , alun siége épiscopal. Son territoire produit 
de bons vins muscats. | 

. Civita-Vecchia ( Centumcellæ ), au S.S.0., 
ville forte, avec un bon port sur la Méditerranée. 
Hie commerce en soufre brut , aluu de Rome , 
grains , soude, huile , laine en bourse , anchois ṣa- 
lés , fromages. Pop. 9,000 hab. 

Bracciano, au S., jolie ville, agréablement si- 
tuće sur un lac du même nom , qui est euvironué de 
collines couvertes de belles forêts. 

SABINE. = Cette province , à PE. du Patri- 
moine de Saint-Pierre , tire son nom des anciens 
Sabins. Elle fournit des huiles et des vins. 

Magliano , chef-lieu , ville, sur une montagne, 
près du Tibre, est le siége de l'évêché de Sabine, 

CAMPAGNE DE ROME, = Ceite province , 
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au S. de la Sabine; faisait autrefois la’ plas grande 

artie du Latium. Ses plaines si florissmtes sous 
es Romains, sont maintenant dénuées de villes et 
de bourgs: on est obligé d’avoir recours aux paysans 
des provinces voisines pour faire la moisson, 

Rome (Roma), capitale détont Pétat de l'Eglise, 
et la plus belle ville du monde ; sous le rapport des 
monumens , est située sar le Tibre y rivière qui est 
peu considérable , relativement à sa célébrité. 

Rome a près de 13 milles. de cireuit, et est dis 
visée en 14 régions ou quartiers ; qu'on appellé 
Rioni. | 

IL faudrait des volumes pour décrire convena- 
blement tous les chefs-d’œavres de Ju réiné des 
villes, mais les bornes de cet ouvrage ne nous per: 
mieltent que de citer les principaux, 

Ou y voit beaucoup d'anciens édifices qui ont 
échappé aux ravages da temps en toutou en partie, 
Elle a un plus grand nombre d'églises ; de palais, 
de plâces et de fontaines qu'aucune antre ville de 
l'Europe. On y adwire principalement Féglise de 
Saint-Pierre, le plus bel édifice de l'univers s sa 
coupole est immense , et hañte de 68 toises (sn ap 
sommet de la croix; la vaste place om le précède , 
le portique circulaire, les deox magnifiqués fon- 
taines, l’obélisque égyptien qui décorait autrefois 
les jardins de Néron, les deux states équestres 
eux deux extrémités du portique; lharmiôtiie, et 
les proportions qui règnent dea l'intérieur de ce 
temple , tout enfin produit un effet inexprimable. 
Après Saint-Pierre , il faot visiter Saint2Jean-de- 
Latran et SainteMarie-Majeure ; lé Vaticain, qui 
contient une des plus riches bibliothèques qu'il y 
ait au monde ; le palais de Monte-Cavallo, Lu? 
lais Barberini; Borghèze - Albani, Altiori, Col- 
lonne , Aldobrandini ; Farnèze, Spada, où lon voit 
la statue de Pompée ; au pied de laquelle César fot 
assassiné. Le capitole offte d'innombrables beæatés 
dans tous les genres : dit hant dé sa font op voit 
d’un côté Rome aticienne p âtéé ses montietiles éf sés 
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ruinés, etde lautre ; Rome moderne et le Corzo. 
Mais ce que Pon admire le plus c’est la chapelle 
Corsini, la plus belle peut-être de l'Earope, tant 
par ses proportions que par la disposition des mar- 
bres. Les fontaines rent aussi un des principaux 
ornemens des places de Rome. On distingue celles 
de la place Navone, celles del Termine , de Trevi, 
de Pauline, la plus abondante peut-être de l'univers. 
Les plus belles rues sont celles de Strada-Felice , 
de plus d’un mille de long , etcelle dé Strada-Pia, 
qui se coupent. On remarque parmi les ponts, ce- 
lui de Saint-Angelo , autrefois Pons-Ælius , de 300 
pieds de long. La porte du Peuple, autrefois Porta- 
Flaminia, est la plus belle de Rome; et l’on ne 
voit rien de plus magnifique que l'entrée de Romë 
par celle porte. 

Parmi les monumens anciens , on admire le Pan- 
théon , construit sous le règne d'Agrippa, aujour- 
d’hui Sainte-Marie-des-Martÿrs; le Colysée , élevé 
par Vespasien, achevé par Titus, qui contenait 
plus de 100,000 spectateurs, dont 80,000 assis ; la 
colonne Trajane , haute de 125 pieds; celle An- 
tonine , les mausolées d'Adrien et d’Auguste, les 
arcs de triomphe de Septime-Sévère , de Titus, 
de Constantin , de Janus , de Néron et de Drasus; 
les obélisques de la porte du Peuple et de Monte- 
Cavallo, le tombeau des Scipions, les vestiges des 
antiques temples de la Paix, de la Concorde, de 
Bacchus; du Soleil, de Jupiter Stator ; les bains 
de Titus, les ruines de ceux de Dioclétien et de 
Caracalla , et antres restes précieux qu’il serait trop 
long de décrire ici. 


On voit les sept monts on collines, qui sont con- 
nos sous les noms de Palatin, Capitolin, Quirinal , 
Viminal » Esquilin, Cœlius et Aventin; on y a 
Compris le Janiceules ils offrent de superbes vues, 

e tombeau de Caius Cestius a 25 pieds d'épaisseur 
ct 102 de hauteur. 

Les trayaux sans relâche qui ont été entrepris à 

20* 
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Rome par les Français, tant pour déterrer les 
restes des édifices antiques, que povr les débarras- 
ser des maisons qui les environnent et qui empê- 
chent de jouir des aspects pittoresques qu’ils peuvent 
offrir , excitent dans ce moment l'attention gé- 
nérale de l’Europe. 

Rome a plusieurs académies , dont la principale 
est celle des Arcades. Hors les mars de la ville 
sont les catacomhes, qui s'étendent sons terre à 
une assez grande distance , et où l’on voit les tom- 
beaux des martyrs que les Chrétiens y enierraient 
secrètement pendant les trois premiers siècles. Les 
objets de son industrie consistent en soieries de 
mauvaise qualité, draps gros et fins, indiennes, 
fleurs artificielles, poudre , pommade à odeur, très- 
recherchée, essence, gants, peignes, éventails, 
eten cordes de musique. Elle commerceen camées, 
médailles, statues, bustes, tableaux, étuves de 
marbre et mosaique. Pop. 150,000 hab. Dist. 297 L. 
SE. de Paris, 180 S.S.O. de Vienne, 358 8. 
E. de Londres, 375 S. pr. E. d'Amsterdam, 250 
S. pr O. de Cracovie ; 300 E. de Madrid , et 300 
O. de Constantinople. Lat, N. 41° 53 54” ; long. 
Erto” 8" 0”. 

Ostie , située à VO.S.O., à l’embouchure du 
Tibre d'où elle a tiré son nom, a un siége, épis- 
copal: C'était autrefois une ville considérable, 

Tivoli ( Tibor ); à PEN.E. , sor le Teveron 
(Anio), qni y forme yne cascade majestueuse , en 
se précipitant du hant des rochers, Elle a un siége 
épiscopal. Cette ville est surtout célèbre par les 
belles ruines des maisons de campagne de Mé- 
cène, d'Horace, de Varius, à 3 millesde là; des 
temples de Vesta, à présent une église , et de la 
Sybille placée dans la cour d’une anberge. Les in- 
crastations, appelées Confetti di T'voli , se for- 
ment dans un petit ruisseau qni sort d'un lac quia 
de petites îles flottantes. H fant voir nussi à Tivoli 
la grotte de Neptune, où se précipite la grande 
cascade du Zeverone- 
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Villa-Adriani , près de Tivoli, peut donner 
quelque idée de la magnificence des Romains : d’im- 
menses ruines sont répandues sur une vaste éten- 
due de terrain. c 

Frascati ( Tusculum) , au S.E. , a un siége épis- 
copal, Cicéron et d’autres romains d'ùn rang dis- 
tiugué y avaient des maisons de campagne. : 

Albano, au S.S.E., surun lac de même nom, 
avec un siége épiscopal, est bâti sur les ruines de 
l’ancienne Albe. Cette ville, bien percée et bâtie, 
possède des nombreux palais, notamment celui de 
Corsini. i 

Castel-Gandolfe, sur le bord du lac Castello, 
près d’Albano , est la maison de campagne du pape. 

Velletri , au S.S.E., ville grande, ancienne et 
bien bâtie, a de belles fontaines, de superbes pa- 
lais, La montagne de Velletri est couverte de vol- 
cans , ainsi que tout le pays entre cette ville et 
Rome, La Pallass, superbe statue enlevée par les- 
Français, a été rendue à cette ville, | 

Astura, au S. par E., est une petite ville où Ci- 
céron fétsdécapite. | 

Près d’Astura commencent les Marais-Pontins , 
qui s'étendent le long de la Méditerranée jusqu’à 
Terracine, et qui s'avancent aussi dans l’intérieur 
des terres. 

Terrucine ( Anxur ) ; an S.E., ‘près de la Mé- 
diterranée , a nn siége épiscopal, un beau palais, 
construit par Pie VI, et des restes de monumens 
antiques. 


ITALIE MÉRIDIONALE. 
ROYAUME DE NAPLES. 


Ce royaume , situé entre les 37et 40 de lat. N. et 
les 10 et 17 de long. E., occupe la partie méridio- 
nale de litalie. Son territoire produit des vins ex. 
cellens, dont Le plus estimé est celui qui porte le 
Dom de vin grec : il fournit aussi grains, riz, chauyre, 
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lin, oranges, linions, amaudes , noix-de-galle, 
manne , safran ; belle laine , soie très fine , une és- 
pèce de poil on duvet attaché à certains coquillages; 
avec lequel on fait des habits, des bas et des gants. 
On y trouve des métaux, du soufre, de Falut, 
du marbre et des pierres précieuses. ` 

Le prince régrant , Ferdinand IV , est monté sur 
le trône en 1759. Ce royaume s’est constitué ; en 
1820, en gouvernement représentatif, semblable 
à celui de l'Espagne. Après avoir été chassé de ses 
états par les Français, en 1805, le prince a été réta- 
bli dans son royaume, en 1814 , par le secours de 
l'Autriche, et reconnue , par Pacte du congrès de 
Vienne , comme roi des deux Siciles. Le rofaume 
de Naples est divisé en quatre parties ou grandes 
provinces : l’Abruzze et l’Apouille , au NÆ., sur 
la mer Adriatique ; la terre de Labour et la Calabre 
au S.O., sur la Méditerranée. Nous parlerons de 
la Sicile quand nous traiterons des îles voisines de 
l'Italie. Pop. 6,345,000 hab. 

ABRUZZE.= Cette partie an N. O; desantrés , 
est divisée en trois provinces : l'Æbruzze- Ulié« 
rieure , l'Abruzze-Critérieure , et le comtat de Mo- 
lise qui n’a rien de remarquable. 

Asruzze-UsrÉRIRURe, — Cette province est à 
PO. des antres. 

Aquila , capitale, située sur une montagne aa pied 
de laquelle coule lAterno , a un siége épiscopal, 
Ses environs abondent en safran: 

ABruzzEe-CiTÉRIEURE. — Cette province est à 
l'E. de l’Abruzze-Ultérieure. 
~ Chieti on Theate , capitale , ville considérable , 
a un siége archiépiscopal, 

Sulmona , au S.O:, avec on siége épiscopal , 
est la patrie d'Ovide. 

Lanciano , au S.E. ville sur le Feltrino , près 
de son embouchure , gui y forme un port, est con- 
sidérable et commerçante. Pop. 10,000 hab, 

APOUILLE.= Cette partie està VE. de V Abruzzes. 
On remarque dans cette province le mont Gargano 
ou Monte-Angelo. L'Apouille est divisée ca trois 
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provinces : la Cupitanate , laterre de Bari, et la 
terre d’'Otrante. x i 

CAPITANATE, — Cette province est à l'O. des 
autres, 

Foggia , capitale , ville bien bâtie , dont les 
maisons ont été en grande partie reconstruites de- 
puis le tremblement de terre de 1732. On remarque 
les voûtes qui se trouvent sous la place et sous 
plusieurs rues , où l’on emmagasine le blé, et on 
le coriserve plusieurs années. Pop. 17,660 hab. 

Manfredonia, à PE.N.E, , a cn bon port au fond 
d'un golfe dé même noni, un siége archiépiscopal, 
et des salines dans son voisinage. P. 5,000 h. 

TERRE DE Barr, — Cette province, est à PE. 
de la Capitannte. v- 

Bari, capitale , ville forte et bien bâtie, avec 
np siège archiépiscopalel un bon pon , fait un assez 
grand commerce, Pop. 20.000 hab. 

Barletta, X VO. , ville forte , avec. un bon port, 
fait un bon commerce en blé, amandes ét sel. Au 
milieu de la place publiqté on rémarqné une statue 
colossale , en bronze, de l’empereur Héraclius, 
Pop. 26,000 hab, 

Au SO. de Barletta on voit les ruines de Van- 
cienne Cannes , célèbre par la victoire complète 
qu'Annibal remporta sur les Ronïaitis, 

Trani, à VO. pt-N., ville grande et bien bâtie avec 
on archevêch bon port et nn fort château, ex- 
porte beaucowp de blé. Pop, 13,000 hab. 

Bitonto, à l'O.S.0., ville épiscopale, dans les en- 
virons de laquelle se donna la célèbre bataille de 
ce nom, que les Espagnols gagnèrent sur les Impé- 
riaux , en 1734. Pop. 13,000 bab. 

TERRE D'OTRANTE. — Cette province est an S, 
E. de la terre de Bari. 

Lecce , capitale, ville commerçante, sitvée dans 
un terrain fertile , èst éntourée de mors flanqués 
de tours ei semble stspéndue en Vair. Elle a de 
belles égliseset des rues droites. Pop. 18,000 hab, 

Otrante , au S.E., a un port très fréquenté, un 


470 - EUROPE MÉRID. — ITALIE. 


château bâti sur un rocher, et un siége archiépis- 
copal. Pop. 3,000 hab. j 

Brindisi ou Brindes , au N.O. , ville bien déchue 
de son ancienne splendeur , a un port presque com- 
blé , qu'on s’est occupé de réparer , et un siége ar- 
chiépiscopal, Les voies Appienne et Trajane viennent 
y aboutir ; la quantité de ruines qu’on y trouve at= 
teste son ancienne grandeur : on remarque deux 
colonnes fort belles et très hautes, 

Tarente , situéez à l'O, pr N, dans une île entre le 
golfe du même nom et ane baie appelée la petite 
Mer , a un siége archiépiscopal. On y respire un 
air sain, Cette ville fait un commerce considérable 
en laine, La tarentule , espèce de grosse araignée, ` 
dont la morsure est dangereuse , se trouve sur-tout 
à Tarente, On prétend que c’est le seul endroit de 
la Méditerranée où le flux et le reflux se fassent 
sentir. Pop. 18,000 hab. 

Gallipoli , au S., sur la côte méridionale du golfe 
de Turente, est située dans une petite le rocaillense, 
jointe au continent par un pont très long. On 
cultive beaucoup une plante qui produit le bombace, 
espèce de coton blanc comme la neige , et différent 
de celui qu’on tire de l'Asie gt de VAmérique, On 
en fabrique aussi de la mousseline qu’on envoie très 
loin. Cette ville fait un grand commerce d'huile. 

TERRE DE LABOUR. = Cettempartie, au S, E. 
de l'Abruzze , est divisée en trois#provinces: la 
Terre de Labour propre, la Principauté- Uliérieure y 
et la Principauté-Citérieure. 

TERRE DE LABOUR PROPRE, — Cette province 
est à l'O. des autres, 

Napzzs , capitale de la Terre de Labour pro- 
pre et de tout le royaume de Naples, est une ville 
grande , magnifique, avec nn bon port, une uni- 
versité et de célèbres académies. Quelques-unes de 
ses rues soul très belles, sur-tout celle de Tolède, 
On trouve à Naples beaucoup de palais, plus de 
300 églises bien bâties et bien ornées, et un grand 
nombre de fontaines d'une architecture élégante. 


Bastien SEN 
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On remarque le quartier de Ste-Lucie , le plus 
beau et le plus sain de la ville ; la rade qui a près 
de roo milles de circait, le grand théâtre de St.- 
Charles , rebâti à neuf après l’incendie qui l’a coa- 
sumé en 1817, le palais royal, d'une architecture 
noble et majestueuse. La plupart des maisons ont 
des toits plats, sur lesquels on arrange des vases 
de fleurs et des caisses d'arbres fruitiers , qui pro- 
duisent l'effet le plus agréable. Cette ville serait 
une des plus délicieuses demeures de l’Europe, si 
le mont Vésuve , qui se trouve dans son voisinage, 
ne la menaçait pas continuellement, par ses érup- 
tions fréquentes , d'une entière destruction, et si 
son territoire n’était pas infesté d'insectes et de 
reptiles dont plusieurs sont venimeux. Naples a un 
siége archiépiscopal ; ses fabriques consistent en 
soie à coudre , Le pl de soie , étoffes et mouchoirs 
de soie , bas de soie au tricot et au métier , draps 
ordinaires, cordes de violon , bougies, macaroni, 
vermicelle et autres pâtes ; savon, essences , fleurs 
artificielles , confitures, tables incrustées de pierres 
dures, jolies tabatières d’écaille, Elle cst défendue 
par trois châteaax : le château Saint-Elme, le 
château Neuf, et le château de l'OEuf, L'aspect de 
Naples doit être compté parmi ce qu'il ya de plus 
beau au monde. On admire les promenades de cette 
ville, Au milieu de cette ville s'élève le Zuureau 
larnèse, le chef d'œuvre de lantiquité. Dist. sol. 
E.S.E. de Rome ,75 N. par O, de Palerme, go S. 
E. de Florence, 400 S.E. de Paris. Lat N, 40. 50.15 
Long, E, 11, Bn, do, 

P oriici, au S E.entre Naples et le Vésuve, est un 
château roval.Lesappartemens sont pavés d'ancienne 
mosaique qui a été tirée des roines d’Æ/erculanum à 
le cabinet d’antiquités contient une riche collection 
de stalues, de bas-reliefs et de vases précieux, 
qu'ont fourni les mêmes ruines. 

Sorrento , au S.E. , eur le golfe de Naples ,a un 
siége archiépiscopal, Elle est la palrie du Tasse, 
Pop 4,200 hab, 
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Pouzzoles , à PO., avec un port sur lé golfe de 
Naples,etun siége épiscopal;on y remarque la cathé. 
drale , autrefois temple consacré à Auguste , et 
un ancien amphithéâtre, dont il reste encore des 
vestiges, Pop. 10,000 hab. 

Les environs de Pouzzoles offrent des antiquités 
et des curiosités naturelles : on y trouve les ruines 
de l'ancienne Baies , le lac Averne, le fleuve dch, 
ron , les Champs-Élysées et lesrifines de l’ancienne 
Cumes. On y voit aussi la grotte du Chien :elle est 
au niveau dulac d’Ægnano, dont Peau bonillonne tou- 
jours, quoiqu’elle wait aucune chaleur sensible. Des 
vapeurs malfaisintes éortent du fond de la grotte ; 
et si l’on presse contre terre le museau d’un chien , 
cet animal meurt en moins de deux minutes. Près 
du lac d’Agnano on trouve une montagne dont le 
sommet est continuellement environté d’une vapeur 
épaisse, Au milieu de celte montagne est vue vallée 
qui a 2,300 pas de long sor 1,c00 de large. On Pap- 

elle la Solfatara , c’est-à-dire Ia Soufrière ; et les 

a bilans des environs y ramassent benucoup de sou- 
fre. Dans le voisinage du même lac d’Agnano on voit 
le mont Pausilippe , qui est percé d'en bout à Pau- 
tre , et dont l’ouvérture est assez grande pour que 
deux voitures y puissent passer de front. 

Caserte, su N.O., près Panciénre Capote, pos- 
sède on châteña royal des plus superbes, des plus 
réguliers et des dés vastes de l'Italie. L'antiquité 
ne présente rien de comparable à l’aqueduc, qui a 
9 lienes de long. Pop. 4,4c0 hab. 

Nola „au N.E., a un siége épiscopal. L’empe- 

renr Auguste y est mort. On y voit une collection 
de vases étrusqúes,l à plus nombreuse qui cxiste.Pop. 
8,400 hab. 
b Capoue , aù N. , sur le Volturno, ville forte, dans 
une campagne agréable , a un siége archiépiscopal, 
des rues régulières et bien pavées. On remarque la 
cathédrale qui renferme des colonnes de granit ti- 
rées d'anciens édifices, et l'église de l’Annonciade. 
A un mille de celte ville on voit des ruines de Pan- 
cienne Capoue. Pop. 7,9co hab. 
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Gate, au N.O., ville forté et évêché , à un bon 
port au fond d’un golfe du même nom , et fut prisé 
par les Français en 1806. i 

quino, au N.O. , a un siége épiscopal. Elle est 
la patrie de Juvénalet de Saint "Thomas d" Aquin. 

Arpino ,à PO.N.O., a donné la naissance à Ci- 
céron. Pop. 10,000 hab. 

Monte Cassino, au N. Ox, célèbre abbaye fotidéé 
par saint Benoît, qui y est morten 543, Elle est le 
berceau de l’ordre des Bénédictins. 

Aversa; au N.N.O., ville située dans tine belle 
plaine , est remarquable par la grande quantité de 
belles maisons de canrpagne , dont les environs sont 
couverts. Pop. 13,800 hab, 

PRINCIPAUTÉ - ULTÉRIEURE: — Cette province 
està l'E. de la terre de Labour-Propre. 

Bénévent, évéché, avec un petit territoire qui 
l'environne, On y voit un bel are de triomphe , 
érigé en l'honneur de Trojan. Pop. 13,oc0 hab. 

Entre Avellino et Bénévent, est le val di Gar- 
gano ; (Fourches Caudines ), où l’arméé rontainé, 
investie par les Samnites , fut obligée de passer 
sous le jong avec sesdeux consuls, 312 ans avant J. C. 

PRINCIPAUTÉ-CITÉRIRURE, — Cette provincë 
estau S.E. de la Principauté-Ultérieure , dont elle 
cst séparée par uné chaîne de montagriës. 

Salerne , capitale a mp bon port an fond dun 
golfe de même nom , ün châtean fortifié et un oe 
archiépiscopal Elle était célèbre par son école de 
médecine, Pop. 9,000 hab, 

Pesti, ( Pæstum }au SE, nde beans rèstes 
d'anciens mómimens. On y déconvre lés ruines de 
denx temples et d'an autre édifice, 

CALABRE, = Cette partie , au 8. E. de la Terre 
de Labour , est divisée en trois provinces ¿la Bä- 
silicate, la Calabre-Citérieure et ja Calabre- Ulré- 
TI eure. 

BasrkicATE, = Cette province est au N. des ati- 
tres, 

Potenza , capitale, wa rien de remarquable, 
Pop. 6,700 lib, 
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Venosa, an N.O., avec un siége épiscopal, est 
la patrie d'Horace. 

CALABRE-CITÉRIEURE. — Cette province est au 
S; de la Pasilicate. 

Cosenza , capitale, sur le Crati , ville considé- 
rable , avec un siége archiépiscopal et un châteaa 
fortifié, est bâtie sur sept collines. Le principal 
commerce. est celui de la soie; on y fait des ouvrages 
en terre et des couteaux, Pop. 15,000 hab. 

Entre Cassano et Rossano sont les ruines de Pan- 
cienne Sibaris, si fameuse par la vie molle de ses 
habitans. | 

CALABRE-ULTÉRIEURE. —- Cette province est au 
S. de la Calabre-Citérieure , dont elle est séparée. 
par une chaine de-montagne. 

Monte- Leone, capitale, près da golfe Euphémie, 
fut presqu'entièrement détruite par le tremblement 
de terre de 1783. Elle a des fabriques de soicries 
Pop. 8,000 hab. a 

Cotrone, au N.E. , ( Crotone), port sur le golfe 
de Tarenie , avec un évêché , était célèbre par la 
force de ses anciens habitans, et de Milon. P,4,600 h. 

Cantazaro , au N.E, , au milieu des montagnes, 
fait un commerce considérable en blé, soie et huile. 
Pop. 10,000 hab. 

Reggio, au S.S.0., a un port sur le détroit de 
Messine , et un siége archiépiscopal. Elle a été pres- 
que entièrement détruite, en 1763, par un tremble- 
ment de terre. Les habitans sont commerçans et 
manufacturiers: ils travaillent bien la soie etla laine 
de couleur terne, qu'ils tirent de la pinne-marine, 

Près de Reggio est le rocher de Sciglio ( Scylla) , 
sur les côtes de Calabre. Les vagues se précipitent 
dans des cavernes qui se trouvent à sa base, et font 
entendre un bruit pareil à l’aboiement d’un grand 
nombre de chiens. Vis-à-vis de ce rocher, et près 
de Messine , est Charybde, qui a 500 pieds de pro- 
fondenr.Ce n’est pas un goufre, mais une sorte d'é- 
cueil où l’eau s’agite contre les rochers. 
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Iscura. — Cette petite, située à l'entrée du golfe 
de Naples, à 2 1. de la côte, est parsemée de ruines 
antiques. Elle offre le plas beau séjour qu’on puisse 
désirer , tant par la beauté de son ciel, qne par la 
douceur et la salubrité de Pair qu'on y respire. On 
L trouve des bains et des eaux chaudes minérales. 
Elle possède une ville du même nom avec un évêché 
et 3,000 h. Le territoire de cetteile produit d’ex- 
cellent vin chaud. Pop. 22,000 

Proctpa.— Cette petite île , près d'Ischia; est 
la plus peuplée du monde : quoiqu’elle mait qu'une 
lieue de tour , on y compte 8,000 hab. 

Caprr.— Cette petiteile, au S.E. des deux 
autres, est célèbre par le séjour de l’empereur 
Tibère , qui y mourat , après avoir vécu long-temps 
dans la débauche. Elle est hérissée de montagnes; 
mais son site offre le plus agréable paysage par les 
myrtes , oliviers, amandiers , vignes et champs 
fertiles dont elle est couverte. Elle a une ville du 
même nom avec évêché. Pop. de Pile 2,006 hab, 


ILES VOISINES DE L'ITALIE. 


Les principales îles qui avoisinent l'Italie , et qui 
en dépendent, sont : la Sicile , la Sardaigne et 
Malte , situées dans la Méditerranée. 


SICILE. 


Cette île , au S.O. dn royanme de Naples , dont 
elle est séparée par le détroit de Messine , est 
située entre les 36 et 48 de lat, N. etentre les 10 et 
14de long. E. Elle jouit d’un air pur et sain, quoique 
très chaud; et le sol est si fertile, qu'on l'appelait 
autrefois le grenier de Rome. Elle ëch en vin, 
fruits, blé, légume , cire, miel , soie , laine , co- 
lon , sucre et excellente manue, On trouve dans les 
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montagnes quantité de mines, entre autres d’or, 
d'argent , de cuivre, de plomb , de fer ; des eaux 
minérales chaudes et bouillantes , nombre de car- 
rières de porphyre, d’albâtre, de marbre de la 
plus belle qualité; du jaspe, des agates, des éme- 

_räudes, quantité d’alun, de vitriol et de soufres 
Pop. environ on million d’habitans. La Sicile est 
divisée en trois provinces savoir : les vallées de Ma- 
Zara, de Demonaet de Noto, Lors de la révolution 
de Naples, en 1820, cette île voulut se déclarer 
indépendante , mais elle rentra sous la domination 
du royanme de Naples, et accepta la nouvelle cons- 
titotion de l'Etat. 

VALLÉE DE MAZARA, — Celte province est à 
PO. des antres. 

PALERME, Capitale de la vallée de Mazara et de 
tonte la Sicile, grande , belle et célèbre ville , est 
située sur la côte séptentrionale de Pile, dans une 
plaine fertile et riante, et sur un golfe auquel elle 
domme son nom. La magnificence de ses édifices , 
Aës vastes places, et ses belles rues ornées de statués 
et de fontainés fixent l'atténtion de l'étranger ; parmi 
tes objets dignes d'admiration , on remarque le pa- 
lais , résidence da vice-roi , et ses jardins délicienx; 
l'église des Jésuites, celle de Saint-Mathieu, la 
superbe fontaine sur la grande place. Les rues de 
Palerme sont alignées ét viennent Dan toutes 
aboutir aux deux principales, celle de C'assaro et 
la rue Neuve. Palerme est célèbre par son univer- 
sité , et son port bien fortifié est un des plus beaux 
de la Méditerranée. On y fabrique des gants de soie 
et de fil de pinne-marine , d’une finesse et d’ane 
beaaté surprenantes, On y bat monnaie. Elle fait un 
commerce considérable ; et elle a un siége archié: 
piscopal, Elle se révolta en 1820 , ét voulut sé re: 
dre indépendante, mais les Napolitains l’assiégèrent 
et la prirent, Pop. 90,600 hab. Dist. 5 1. S. pr. O. 
de Naples. Lat, Ne 36° 6’ 44”. Long. E. 11°, i’ 45”. 

VALLEE DE DEMONA. = Cette province cet à 
PE, de la vallée de Mazara 
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Messine , capitale . a nn port sur le détroit de 
même nom , et un siége archiépiscopal, Cette ville 
a été presque entièrement détruite , en 1783, par 
un tremblement de terre, Son port, sûr pour tous 
les vaisseaux , esl un ouvrage étonnant. La grande 
citadelle est dans son genre une des plus fortes d’I- 
talie. Cette ville, bâtie en partie sur une colline 
et en partie dans la plaine , offre de beaux édifices 
et on coup-d’œil agréable et riant : ses rues sont ali- 
guées , et la promenade sur le port est si spacieuse, 
que six voilures peuvent i passer de front, Og 
remarque les greniers de la ville, le séminaire , 
le palais épiscepal , le mont-de-piété , le grand 
grand hôpital , lacathédrale, Le détroit de Messine 
se nomme anssi le phare de Messine, parce qu'il se 
trouve sur nn de ses bords la haute tonr, qui porte 
un fanal destiné à éclairer les navigateurs pendant 
la nuit, Pop. 30,000 hab, 

Patti, à PO, , jolie ville snr le golfe Melazzo , a 
de belles rues, On remarque la cathédrale, où Pan 
voit le magnifique lombeau de la reine Adelasia, ` 

Catania , au S.O. , ville ancienne , qui a ùn port 
et un siége épiscopal. Pop. 30,000 hab, 

Près de Catania est le mont Gibelou Eina, qui 
jette tonjours de la fumée , sonvent des flammes , 
ct quelquefois des pierres calcinées, C’est de luj 
que la province a pris le nom de Demona , par- 
ceque le peuple croit qwil est le séjour des démons, 

Nicagia, au S.O., jolie ville, située vers le milieu 
de Pile, fait un grand commerce en blé et en 
troupeaux. Pop. 12,500 hab. 

VALLEE DE NOTO., = Cette province est auS, 
de la vallée de Demona. 

Noto , capitale , belle ville située sur unemon- 
tagne, Pop, 9,000 hab. 

Augusta , au N, , ville forte et agréablement si- 
tné dans une petiteîle , avec un port vasle et défendu 
par 3 forts. Pop. 9,000 hab. 

Siragosa , ( Siracusa ) an NN, autrefois 
vue des plus belles villes du moade , west plus 
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qu’une ville médiocre,avec un port et un siége épis- 
copal. On trouve près du port la célèbre fontaine 
Fret Cette ville est la patrie d’Archimède, 
dont Cicéron découvrit le tombeau parmi des 
broussailles. Pop. 15,000hab. ; dans l’autiquité on 
en comptait 1,200,000. 

ILES DE Lrparr. — Ces Îles, an N. de la Sicile, 
dont elles dépendent, sont au nombre de douze , 
et prennent leur nom de la plus grande d’entre 
elles. On les appelait autrefois Æoliæ Vulcaniæ , 
parce que les poëtes y plaçaient le royaume d’Éole 
et les forges de Vulcain, 

LIPARI est assez fertile: ellea une ville du même 
nom , où siège un évêque, On y remarque la grotte 
du Bœuf, dans laquelle on entre par une ouver- 
ture de 40 pieds de haut , qui coadait dans une salle 
de 200 pieds de long, de 120 de large, et de 65 
de haut. 

Vozc4no et STROMBOLI sont remarquables par 
leurs volcans. 

SARDAIGNE. — Cette île est située an S., de celle 
de Corse, dont elle est Le de Rar le détroit de 
Bonifacio. Elle abonde en vin, huile et orange ; 
elle nourrit un grand nombre de bestiaux, Mais elle 
a aussi beaucoup de montagnes et de marais ; et 
Pair y est malsain. Ses montagnes contiennent divers 
métaux ; et l’on pêche sur ses côtes une grande 
quantité de thons. 

La Sardaigne , après avoir apparlenu Trap, | 
gne, et ensuite à la maison d'Autriche , fut cédée, 
en 1720 , au duc de Savoie , avec le titre de royaume. 
Le prince réguant est Victor-Emmanuel, né en 
1759 + il règne depuis 1796. d : 

Cette île se divise en deux provinces, savoir ; 
Capo di Cagliariet Capo di Sassari. 

Cagliari, capitale , a un port au fond du golfe de 
même nom, un château fortifié, un siége archié- 
piscopal , et une université Pop. 35,0c0 hab. D 

Sassari, au N.O., sur la Zorrès , à peu de dis 
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tance de la mer , est une ville considérable qui a 

un siège archiépiscopal, Pop. 13,000 hab. 

Oristagni, au N.O. , sur la côte occid. , ville 
assez grande et assez fortifiée , a un bon port an 
fond d’un golfe. Pop:6,000 hab, 

. MALTE. — Cette île, au S. dela Sicile, a 7 
lieues de long sur 4 de large. L'air y est bon , quoi- 
que très chaud. On n’y laisse jamais reposer les 
terres; et chaque saison donne un produit abon- 
dant, On cultive dans cette île du coton de trois 
espèces, qui est son commerce principal, ainsi 
que de l'ile de Gozo. On y recuille en outre une 
grande quantité de cumin , d'anis, de lichen, 
Ses oranges , dont il se fait une grande exportation , 
sont très- renommées. Les brebis donnent quatre 
agneaux d’une seule portée , et en font trois par 
an. Les habitans sont actifs , industrieux , et sobres. 
Les Français, conduits par le général Bonaparte , 
conquirent celte île, en 1798: les Anglais s’en sont 
ensuite emparés, et en sont maîtres. Pop.80,000 hab, 

Malte ou Cité-la-Valette , capitale, située sur un 
roc au bord de la mer, est une grande ville bien bå- 

tie et bien fortifiée. Pop. 28,000 hab. Lat, N, 35.53 
41. Long. E. 12. ro. 30. 4 

Malte , ou Cité-Notable; ancienne capitale, située 

au centre de l'ile, a un siége épiscopal. P. 3,500. 

Gozo. — Cette je, au NO. de celle de Malte, 

dont elle dépend , a 4 l. de Jong sur 4 de large. P. 

12,000 hab. ue der 

PANTELARTA. — Cette île, au S.O. de la Sicile, 
dont elle dépend, a 10 l. de:tour. Elle est volca- 
nique et offre les phénomènes les plus singuliers, Elle 
produit blé, fruits,olives et coton. Les hab. au nom- 
bre de 6,000, sont exposés aux incursions des bar- 
baresques. 
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ESPAGNE 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 

ÉTENDUE, g SITUATION, 
Long. 220 L} 6 et 44°. de lat, N. 
Larg. 195 H Wie Pratdil Get rd, del E. 

Limites. — L'Espagne est bornée au N. par la 
France et l'océan Atlantique ; à l'O, par le même 
Océan et le Portugal; au S, par le même Océan , 
le détroit de Gibraltar et la mer Méditerranée : Let 
à l'E. par lamême mer, Cette situation lui fait dën. 
ner le nom de Péninsule ; mais on y comprend le 
ge lorsqu'on l'appelle ainsi. 

Nom.— L'Espagne a conservé son ancien nom. 

Division. — L'Espagne est maintenant divisée 
comme il est marqué dans le tableau suivant. 


SITUATION. FT KOX AUNES, 14. 


INCES 
| pt CAPITALES. 


Gallice + — »+ ei» |Composzelle; 
| Privcipau té des As- 
Í trieg s» s.» Oviédo. 
Au Nord. Biscaye . . « + + » -| Bilbao; 
dt R, de Navarre . « .| Pampelune, 
R. d'Aragon . , . .| Saragosse, 
Catalogne - + + . «| Barcelonne, 


R. de Léon . , . . .| Léon. 
Ectramadure i.. «f| Badajoz: 
R. deVieille-Castille.{ Burgas. 
Au Centre, / R.de Nouv. Castille.|Maprin. Latit, N, 
ho d. 25m. Long. 


0. 5d. 45 m. ! 
R. de Valence. . . .| Valence. 


R. d'Andalousie, « .| Séville, 
Au Sud. d de Grenade, . . „| Grenade, 
ÎR. de Murcie, . . .| Murcie, 


. a e d'Ivica.. . o . .|[viça. 
ur si SCH Ile de Majorque- . .| Majorque, 
ENESE lle de Minorque. . .[Citadella. 
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| B., LÉ En SIT UM Dm 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 4% 


Climat, aspect et sol. — On jouit en Espagne 
d'un climat en général ‘très sec. Dans la partie 
septentrionale Pair est vif et même froid, parce- 
que cette partie confine aux Pyrénées , dont les 
sommets sont toujours couverts de neige. Dans 
la partie méridionale on éprouve de grandes cha- 
leurs pendant les mois de juin , de juillet et d'août. 

L'Espagne offre dans presque toutes les saisons 
un aspect délicieux. 

Il n’est peut-être point de pays en Europeanssi 
généralement fertile que l'Espagne , et qui l'ait 
été davantage de tout temps. 

Montagnes. — Toutes les montagnes de l’'Espa- 
gne sont dans une direction parallèle à l'équateur 
ou au méridien ; elles étendent des branches pa- 
rallèles, mais elles se rattachent tontes au même 
centre, Leurs ramifications laissent entre elles 
des intervalles considérables. La première chaîne 
commence au cap Finisterre; longe toute la côté 
septentrionale , et rejoint les Pyrénées. 

La Sierra Nevada de Grenade , offre les plus 
hautes montagnes. La grande chaîne Iberica est 
la véritable limite de la plaine de PEbre. Le Pico 
de Veleta est élevé de 1,781 toises; et le Mu- 
lahacen de 1,824 toises audessus du niveau de la 
mer, L'intérieur de ce royaume, dans les deux 
Castilles, présente le plateau le plus élévé de 
ceux de l'Europe, qui occupent une grande éten- 
due de terrain; son élévation moyenne peut être 
estimée à 300 toises. Les montagnes de l'Espagne 
renferment une immense quantité de cavernes et 
de grottes, Les Pyrénées- E'spagnoles forment la li- 
mite septentrionale de l'Espagne. Zoyez la France; 
pour la description de ces montasnes. | 

Baies. — Les principales baies de l'Espagne 
sont celles de Biscaye du Ferrol, de la Corogne, 

21 
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de Figo, e Cadix. de Gibraltar, de Carthagène, 
d’Ælicante et de Valence. 

Détroit. — Le détroit de Gibraltar sépare lEs- 
pagne de l'Afrique. 

Fleuves , rivières. — Les principaux fleuves, 
et rivières de l'Espagne sont, le Tage, Ebre , le 
Douero , la Guadiana ei le Guadalquivir. 

Le Tage prend sa source dans la Sierra d’Al- 
barracin, sur la frontière de l'Aragon , et près de 
Xucar, à une demi-lieue d’Asagnon ; il pénète à 
travers üne ouverture pratiquée dans des rochers 
fort élevés, situés sur ses deux bords ; coule de 
VE. à l'O, , arrose toute la Nouvelle-Castlle , 
l'Estramadure portugaise, et forme , près de son 
embouchure dans l'Océan, un petit golfe d'une 
lieue de largeur, qui sert de port à Lisboune. 
Son cours est de 120 lieues. 

L'Ebre sort de deux sources connus soues le nom 
de fuentes de Ebro , dans les montagnes de San- 
üllane, vers les frontières des Asturies. Il coule du 
N. O. au S. E. , baigne la Vieille-Castille, la Bis- 
caye, la Navarre, l’Aragon, la Catalogne, et se 
jette avec beaucoup de rapidité dans la Méditer- 
ranée par quatre embonchures. Son cours est de 
126 lieues : sa nagivation très importante com- 
mence aux environs de Tolède, jusqu'à Tortose. 

Le Douero nait d’un lac, sur la montagne de 
la Sierra d’'Urbiou , dans la vieille Castille, qu'il 
arrose; coule à l'O., traverse le royaume de Léon, 
le Portugal et se jette dans l’océan Atlantique, au 
dessus de Porto, après un cours de 1161 
La Guadiana commence à la Sierga d’Alcaraz , 

rès de Lugar-=Nuevo, dans la Mänche : court 
pendant 4 lieues, se ptid dans des prairies prés 
d'Alcaraz de San-Juan , separaît à à lieues de là, 
en formant de vastes marais remplis- de plantes 
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aquatiques, qui , réunissant leurs eaux , forment 
de nouveau ce fleuve. Ces marais , à une Jieue de 
Ciudad-Réal, sont nommés les yeux de la Gua- 
dianu. Ce fleuve arrose ensuite la Nouvelle-Cas- 
ulle , les deux Estramadures , et se jette dans le 
golfe de Cadix, près d’Ayamonte. 

Le Guadalquivir prend sa source , à x 1. S. de 
Cazorla, dans le royaume de Jaen , en Andalousie ; 
court au N.E., tourne à l'O, descend au SO: 
et débouche dans l'Océan à San-Lucar, 

Canaux. — Les canaux de l’Espague sont ceux 
d'Aragon, de Campos et de Mançanarez. Le 
premier est un chef-d'œuvre de l'industrie es- 
pagnole ; il commence près de Tudela en Naverre, 
et finit à une liene au-dessous de Sarragosse , où 
ilse jette dans l'Ebre : il a 26 lieues et demie. 

Lacs. — L'Espagne a plusieurs lacs qui four- 
nissent des truites excellentes , entre autres celui 
de Beneventa. 

Eaux minérales. — L'Espagne abonde en eatx 
minérales froides et chaudes qu'il serait trop long 
de citer ici, Elle a aussi beaucoup d'eaux de 
fontaines salées. | 

Productions des trois règnes. — L’ Espagne pro- 
duit blé de la meilleure qualité , seigle, orge, 
avoine , maïs, riz, lin, chanvre, cannes à sucre , 
garance , soude estimée, safran , sparte, miel, 
liège, kermès, sumac, Elle abonde en fruits , 
dattes , amandes, noix, figues , carrouges , olives, 
oranges, limons , muriers : ses vins sont assez 
connus. Ses raisins secs ,très délicats, forment une 
branche de commerce considérable, 

L'Espagud abonde en métaux et en minéraux. 
On y trouve des mines d'or, d'argent, de plomb, 
de fer, d’aimant,d’antimoine, de cobalt, demer- 
cure, de cinabre , d'émeri, de soufre,de charbon de 
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pierre, de jais, d’agphalte , de vitriol , de sel 
gemme he fournit des Coquillages et autres corps 
marins et terrestres fossiles, des'cristaux de roche 
et autres; de l'ocre , du plâtre, du gypse , du tri- 
poli. du marbre de plasieurs sortes, de l’albâtre 
et du jaspe, des pièrres précieuses, telles qu'amé- 
thystes , topazes , hyacinthes, agates , émeraudes, 
sapbirs , grenats , cornalines. 

Les chevaux de l'Espagne , particulièrement 
ceux de l'Andalousie , passent pour être les plus 
beaux de l'Europe. Ses mulets-et ses bestiaux 
sonttrès bons , et ses laines fort recherchées, sur- 
tout celles de Ségoyie, de Buytrago, de Pédrosa , 
d’Avila, de Léon , d'Aragon, On estime à environ 
Do. ,000 quintaux le produit général de toutes les 
laines , dont moitié en grosse laine, et Pautre 
moitié en laine commune, On distingue deux es- 
pèces de bêtes à laines ; les unes voyagent tous les 
ans, on les appelle mérinos ou transhumantes : 
les autres restent dans leurs pays, et rentrent 
presque partout daus leurs bergeries, 
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Population, habitans. — L'Espagne autrefois 
très peuplée, l’est bien moins aujourd’hui : on 
évalue à près de 10 millions et demi le nombre 
de ses habitans, L 

Les Espagnols sont en général grands , particu- 
lièrement les Castiflans ; ils ont les cheveux eu le 
teint brun , etle visagé fort expressif, Les Espa- 
gnolas sont rarement belles , et leur taille est or- 
dinairement petite , mais elles ont de l'esprit et de 
la vicacité, Les personnes! d’un rang distingué ont 
adipié le costume français ; lé peuple conserye 
ençore l’ancien costume national, qui consiste a 
“porter des moustaches, un habit noir , une jaquette 
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longue et une culotte étroite, Parmi les bonnes qua- 
lités des Espagnols, on peut compter leur so- 
briété dans le boire et le manger: Ils mangent _ 
beaucoup d'ail et de légumes - et boivent peu de 
vin : ils deet après le diner,qui se fait de bonne 
heure ; ce repos est appelé la sieste, et on le 
prend aussi en Portugal et en Italie, Le séjour 
des Français dans le pays,et la révolution,qui vient 
de changer la forme du gouvernement , ont influé 
puissamment surles mœurs et le caractère des 
babitans. 

Le combat du taureau est l'amusement favori des 
Espagnols , et il n’y a pas de ville en Espagne 
op Une se trouve une grande place destinée à 
cet exercice : le taureau est combattu par des 
hommes à cheval, ou même par des hommes 
à pied. 

Religion. — La religion catholique est celle de 
l'Espagne, 

Langue. — La langue espagnole , dérivée du 
latin , estmêlée de mots introduits par les Goths 
et les Maures. Elle est graye, sonore et mélo- 
dese, s 

Universités , académies. — Les 24 anciennes 
universités de l'Espagne sont réduites maintenant 
à 11. Nous les indiquerons dans la topographie; on 
compte à Madrid 14 académies et plusieurs autres 
à Barcelone, Valladolid, Grenade et Séville. 

Savans , lütérateurs et artistes, — Les Espagnols 
ont toutes les dispositions naturelles propres aux 
sciencés , et les principaux littérateurs de VEs- 
pagne sont Michel Cervantes, auteur du roman 
de Don Quichoue , Quévédo , auteur de plusieurs 
pièces satiriques en prose, eten vers, Caldéronet 
Lopez de Véga , poëtes très féconds en ouvrages 
dramatiques. 
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Les principaux peintres espagnols sont : Vélas- 
quez, Murillo, Ribeira et Coëllo. | 


Antiquités , curiosités naturelles et artificielles. — 


On trouve en divers endroits de l'Espagne des 
aquednes , des théâtres , des cirques et des che- 
mins qui sont l'ouvrage des Romains Sur le revers 
occidental du rocher de Gibraltar on voit la grotte 
qu'on appelle la cave de Saint- Mishel , et qui est 
à 1,100 pieds au-dessus du niveau de la mer, L'eau 
qui filtre. continuellement à travers la voûte, et ` 
qui se pétrifie en tombant, a formé dans cette 
grotte des colonnes de différentes grosseurs , dont 
quelques-unes ont deux pieds de diamètre. 

Industrie, commerce — Les meilleures manu 
factures de l'Espagne sont celles d'étoffes de laine, 
de glaces, de porcelaines , d’ustensiles de cuivre 
et de quincaillerie. On fait à Curthagène des ca- 
bles de sparte, qui cat une espèce de jonc : le 
sparte sert aussi à faire des nattes pour les maisons, 
et des chaussures pour les habitans de la cam- 
pagne. | i 

L'Espagne commerce avec tous les pays de 
l'Europe , sur-tout avec la France, l'Ancletere 
et Ubalie ; ses importations consistent en vins , sa 
plus grande richesse; en eau-de-vie, huiles, soude, 
barille, salicot , aguazul , soìe , laine, dont elle 
exporte 800,900 quintaux; tabac. Elle exporte 
de la France, blé , étoffes de coton , toileries , bas 
de soie , soieries, camelots , draps fins, dorures, 
bijouterie, quingaillerie, mercerie , acier, mo- 
des, parfumerie; de l'Allemagne beaucoup de 
mercerie , des toiles de Silésie ; de l'Angleterre 
des étoffes de coton, de la quincaillerie, des 
ouyrages en acier, beaucoup de lainages , de mo- 
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rues et de harengs, L’oret largent font aussi la 
principale partie du commerce des Espagnols. Ils 
ürentces métaax de l'Amérique , les apportent 
a Cadix, et les répandent ensuite dans divers 
états de l’Europe. , 

Colonies. — Les Espagnols ont établi des colo- 
nies en Asie, en Afrique et en Amérique. 

Ils ont en Asie, les îles Philippines,.les îles Ma- 
riannes etlesiles Carolines dans océan Pacifique. 

Ils ont en Afrique, Centa , Pegnon-de-Velez et 
Melilla ; lesîles de Fernand-Pà et d'Annékon 
dans le golfe de Guinée; et les îles Canaries 
dans l'océan Atlantique. ` 

Us ot en Amérique , le Nonveau-Mexique ou le 
royaume de la Nouvelle Galice ; et le Mexique 
ou la Nouvelle-Espagne dans l'Amérique Septen- 
trionale ; les iles de Cuba , de Porto Be ei de 
la Marguerite dans le golfe du Mexique ; le nou- 
veau royaume de Greuade,le Pérou,le Lech ou 
le royaume de la Plata, etle Chili dans l'Amécique 
Méridionale;lesiles Malouines on Falkland dans l'o 
van Atlantique. La majeure partie des colonies 
des deux Amériques est en insurrection depuis lii- 
sieurs années etse sont constituées en républiques 

Nons- parlerons de ces colonies quand nous irai- 
terons des parties du monde où elles se trouvent. 

Gouvernement. — Le gouvernement de lEs- 
pagne, depuis 1820 , est représentatif et composé 
d’une chambre de cortès ou députés élus par Ja 
nation , et du pouvoir exécutif, exercé par le roi. 
Le prince régnant est Ferdinand NU. U est monté 
sur le trôîte en 1814- 
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Saint- Yago où Saint Jucques de Compostelle , ca- 
pitale, située sur une colline arrosée par la Saria , 
a des fabriqües de bas dé soie , de chapeaux , de 
papier , et des tanneries; elle possède plusieurs 
édifices, un bôpilal, une belle cathéirale, une 
université, et un archevêché. P. 12,000 hab. 


La Corogne est située au N. , sur une peninsule , à 
l'entrée de la baie de Betanzos; elle forme un des meil- 
leurs ports de l'Espagne. On y fabrique toiles d'ha- 
billemens , espèce d’indienne ; linge de table, 
. Chapeaux, passementerie , peignes, cordes et cå- 
Lles, On y embarque une grande quantité de sardines, 
de bestiaux et de toiles communes. Pop. 14,000 hab, 
Sans compter la garnison. 


Le Ferrol, au N. , sur une baie qui forme un 
excellent port, a ua très bel arsenal et une ma- 
nufacture ile toiles à voiles. C’est le chef-liéu d’un 
des'trois départemens maritimes de Espagne. Ces 
denn villes furent prises en 1809 par les Français. 
Pop 20,oco hab, 

Orense , au SE, , sar le Minho, ville célèbre 
par ses sources chaudes , dont quelques-unes sont 
bouillantes , et offrent d’excellens bains chauds, On 
admire son, superbe pont: 


ASTURIES — Cette province, à PE, de la Galice, 
esl bornée au N. par l’océau Atlantique, Le fils aîné 
du roi d'Espagne porte le titre de prince des As- 
turies, 

Oviedo , capitale , située sur un coteau, entre les 
rivières, Volon et Nora, sous un climat tempéré et 
sain, a un siége épiscopal. On y voit un aqueduc en 
pierres de taille, de 40 arcades, qui conduit Dean 
de la fontaine à la ville Elle fabrique chapeaux, 
Pë de cornes , boutons dos. Pop. 6,400 

iab. 

A 1 l. POviédo , on trouve des bains Veaux mi- 
nérales,dont la chaleur approche de l’eau bouillante; 
et est très favorable à In santé. ` 

Gijon, au N.N.E., ville située au pied d’une 
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colline est le port le plus fréquenté de cette côte. ` 
Ses rues larges et bicu alignées , en font la ville 
la plus agréable des Asturies. Elle est assez bien 
fortifiée et possède Vinstitat des Asturies, où 
l’on enseigne lès mathématiques, la minéralogie et 
la science navale. 


BISCAYE, — Cette province , à PE. de la prin- 
cipauté des Asturies, est bornée an N. pan la baie 
de Biscaye, et comprend trois provinces, savoir : 
celles de Guipuzcoa , de Biscaye propre et d Alava. 
On les appelle aussi en “Espagne provinces de" 
Gascogne ou Basques, 

Bilbao , capitale, est sitnée sur le golfe de Bis- 
cay'e,dausune plaine agréable, sur-une rivière,avec 
un bon port très fréquenté. Elle a un'siége épiscopal, 
des maisons bien bâties , des ruès bien pavées, une 
belle place , des, quais superbes , une machine pour 
élever les eaux delt rivière. Elle fait an commerce 
très considérable, Pop. 12,000 hab. 

Saint-Sébastien, à PE., estune ville bien bâtie , - 
située entre deux bras de mer, qui en font une pres- 
qu'ile, dont les envirans sont fort agréables, Elle a 
un petit port, des fabriques de peaux, de cuirs, 
d'ancres de marine - des corderies où l’on fait des 
cibles; des taaneries, Pop. 12,600 hab. ` 


Los Passages, à 1. I.E. de Saint-Sébastien , sont 
denx villes situées Pune à PE ; et Pautre à Pembon- 
chure de la rivière Oyarzunson y trouve un port sûr, 
vaste et l’un des plus beanx de l'Océan , où se tien- 
nent souvent les flottes duroi, C’est un grand bas- 
sin de 2 lieues de long sur une-de large , et convert 
de tout côté par de hautes montagnes. Il pent con- 
tenir plus de 1,000 vaisseaux toujonrs à flot, IL a de 
bonnes fortifications , avec nn arsenal. 

Fontarabie , à VE., à l'embouchare de la Bidas- 
soa, près des frontières de la France , est une place 
forte , qui a un port obstrué par les sables, 

C’est au milieu de la Bidassoa qu'est l'ile des 
Faisans , célèbre par la paix des Pyrénées , et par 
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le mariage de Louis XIV avec l'infante Marie- 


Thérèse. 


Tolosa , à PE. , jolie ville située dans une vallée 
délicieuse , entre deux montagnes, au confluent de 
PAraxas et de l'Oria, est remarquable par ses 
églises magnifiques, ses fabriques d’énées et de 
bayonnettes, 

Guetaria, à lE., est la patrie de Jean Sébas- 
tien de Cana , célèbre navigateur , le premier qui 
a fait le tour dn monde. 4 

* Berzara , à PE. par &, sur la rive droite de 
la Deva, ville célèbre par la société éconnomique 
de la Biscaye , et par nne maison d'éducation pour 
la jenne noblesse des trois provinces , une des plus 
illustres du royaume. Pop. 4,000 hab, 

Vittoria , au S.S.E. , jolie ville dans une belle 
plaine, fait un commerce considérable en fer et 
batterie de cnisine , ébénisterie, Pop 5,000 hab. 

NAVARRE.— Cette province , à PE. de la Bis- 
caye, est célèbre par la vallée de Roncevaux, 
où se livra, sous Charlemagne , la fameuse bataille, 
dans laquelle périrent le fameux Roland et 12 pairs 
de France. 

Pampelune , capitale , place forte , située sur 
D Area , au milieu de la plaine circulaire de Cuenca, 
près des frontières de la France , a nn siège épis- 
copal et une citadelle bâtie par Philippe IT. Ses 
places sont belles: elle a des rues larges, propres et 
régalières, 6 fontaines et de superbes promenades; 
son commerce est assez considérable. Elle possède 
des manufactures de faïence, de papier, de parche- 
min , de cnirs et de gros draps. Pop. 14,000 hab, 


Tudela , au S. , sur l’Æbre , ville considérable , 
dans on sol fertile, a plusicars beaux édifices , et 
fournit de bon vin. Elle est célèbre par la victoire 
remportée, en 1803, par Napoléon sur les Es- 
pagnols, On remarque le pont sur le fleuve, de 17 
arches. Pop. 8,000 hab, 

Peralta, an S., ville célèbre par son excellent 
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vin, appelé en France Rancio, et en Espagne vin 
de Peralta. 

Olita , au S. , belle ville, dont les environs sont 
riches et fertiles , possède un palais royal ma- 
guifique. 

ARAGON. = Cette province est à PE du royaume 
de Navarre, 

Sarragosse , capitale , située dans une plaine 
fertile , sar PÆbre, avec un siège archiépiscopal , 
uue universilé et une académie des beaux arts, 
est bien bâtie et fait un bonfcommerce en draps et 
cu soieries. Cette ville fut prise d'assaut , en 1808 , 
par les Francais, après un long siège ; on remarque 
la cathédrale, les églises, le monument de St.Asram, 
le pont sur l’'Ebre, de Geo pieds de long , dout une 
arche de 100 pieds. Pop. 50,000 hab. 

Huesca „au N.N.E., ville sor l’Zsuela , dans une 
plaine , avec un siége épiscopal ; on remarque le 
superbe hôtel de université, Pop. 6,800 hab. 

Calatayud , à V'O.S.O., au confluent du Xalon 
et du Xiloca , grande ville, située dans une vallée 
très-fertile, Elle a plusieurs places , quelques beaux 
édifices et plusieurs promenades, On : remarque 
l’église de Sainte-Sepulcre et le couvent de la 
miséricorde, C’est la patrie de Gratian , célèbre 
politique. Elle fut prise sur les Maures, en 1118, 
par Alphonse I. d'Aragon ; le roi de Castille , s’en 
empara , en 1362, Pop, 9,000 hab. 

Teruel , au S., ville riche et commerçante par. 
les excellentes laines de ses environs, 

l Albarrazin aù S., ville connue par ses belles 
ames, : 

CATALOGNE. = Cette province est à PE du 
royaume d'Aragon. 

Barcelonne, capitale , est une grande et belle 
ville, située sur la Méditerrannée. Elle a des mai- 
sons élevées - des rues bienpavées, un siège épis- 
Copal , et une citadelle très forte. On remarqne la 
salle de spectacle , la plus belle de l'Espagne , le 
musée - l’hospice , la bourse, la douane ; le palais 
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du gouverneur , la célèbre fonderie de canons, des 
restes d’un amphithéâtre romain et d’un bain, de 
superbes promenades. Ses habitans fournissent à 
l'Espagne presque tous les habillemens et toutes les 
armes des troupes, Cette ville a des fabriques de 
soierie , de velours, draps ; brocards dor, bro- 
deries en soie , en or et en argent; de ‘chapeaux, 
papier peint, flenelles , molletons , futaines, cou- 
verlures , étoffes mélangées coton et soie, souliers, 
Elle fait un commerce considérable en ouvrages 
tirés de ses fabriques, en vin, eau-de-vie , cuirs, 
liège, garance , savon, amandes , oranges et aütres 
fruits, Son climat est très humide et malsain. Pa 
100,000 hab, Lat, N. At, 21. 24, long, O. 0. 0: 45. 

Roses , au N.E, , près du Cap-Creux , ville très- 
forte , avec une vaste rade , mais peu sûre. 

Figuéres , au N.N.E., petite ville située dans le 
milien d’une plaine ; près de la frontière de France, 
a une vaste place et des rues larges ; sur une émi- 
nence est le château fort et magnifique , dont les 
approches sont minées . et chaqne ouvrage à l’abri 
de Ia bombe, Les Français s’en emparèrent, en 
1808; mais les Espagnols la reprirent le 10 avril, 
1811, et les Français y entrèrent de nouveau le 
19 août suivant, Pop. 4,600 hab. e 

Gerona ou Girone, an N.N.E., petite, mais 
forte ville, au confluent de l'Omharet du Ter, si- 
tuée au pied d’une haute montagne ; elle pos- 
sède un collège on séminaire, où l’on professe les 
humanités, la philosophie et la théologie ; elle 
est célèbre par les siéges qu'ëlle a sonlenns à 
diverses époques , dont celui de 1809, fut le 
dernier. Pop. 12 à 13,000 hab. 

Cardona, an N.O. , sur le Cardonero , ville bâtie 
au pied d’un roc de sel gemme blanc, massif, 
élevé de -500 pieds an-dessus de la terre , et qui 
offre un phénomène unique en Europe. Les sculp- 
teurs de cette ville font avec ce sel de petits ana 
tels, des salières , des croix qui ont la transpa- 
' reuce du cristal, Pop. 2,500 hab, 
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Léida , à PO., ville longue , étroite et mal bâtie, 
On admire son beau quai le long de la Segre , el sa 
cathédrale, Elle est célèbre par les sièges qu’elle a 
soutenus en 1646 , 1647 et 1707. 

Tarragone, à O.S.S. , ville sitaée sur une chaîne 
de rochers au-dessus de la mer, possède un aqueduc 
superbe, On y construit un nouveau port qui sera 
Pon des plus beaux de la Méditerrañnée. Pop. 
7,000 hab. 

Tortose , au S.O., sur Ebre, aun siège épis- 
copal, une cathédrale magnifqgne , une citadelle 
très forte , et un port excellent. 


PROVINCES AU CENTRE. 
LÉON. — Celte province , au S.E. de la Galice, 


est deisde. cn D arrendissemens ou départemens sa- 
voir : ceux de Léon, Salamanque , Valencia, 
Zamora, Toro et de Valladolid, qui portent les 
noms de leurs chef-lieux, 

Léon , capitale, est une ville très peu habitée ; 
Elle a an siége épiscopal et des fabriques de bas, 
de lainage, de gants de peau ; on remarque la ca- 
thédrale. Pop. 7,0000 hab. . 

Palencia, au S.E., ville sur le Carion , a de 
belles rnes et une superbe cathédrale. Elle fabri- 
que couvertures de laine , étamine et chapeaux, 
Pop. 9,000 hab. 

Valladolid , an S.E. ap conflaent de la Pi- 
Suersa et de PEsgueva, dans une vaste plaine, 
belle ville célèbre par ses édifices : On remar- 
qve la place, la cathédrale. Son oniversité est une 
des plus renommées de l'Europe. P. 20,000 hab, 

Zamora , au S., sur une colline escarpée et 
sur le Douero , que l’on passe sur un beau pont. 
Elle a des écoles militaires. Pop. 8,000 hab, 

Salamanque , aÑ S., pittoresquement située en ` 
amphithéâtre , sur la Tormes, entre trois mon- 
tagnes et deux vallons, a un -siége épiscopal , une 
cathédrale magnifique et une célèbre université, 
On y voit un pont de 5,000 pieds de long, ayee 
27 arches, Pop. 14,000 hab, 


- 
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Ciudad-Redrigo , an S., ville forte , située dans 
une plaine fertile, sur lAguada , fut prise en 1810 
par les Français, Elle fabrique cuirs et savon. 
Pop, 10,000 hab. 

ESTRAMADURE. — Cette province , au S. da 
royaume de Léon, a un air très sec et le plus 
beau ciel de PEspagne. 

Badajoz, capitale, ville forte, située sur la 
Guadiana, près des frontières du Portugal , a un 
siége épiscopal, et une fabrique de chapeaux. On 
y remarque un ancien pont digne des Romains: 
il a 28 ârches , 1,864 pieds de long et 23 de 
large. Cette ville fut prise par les Français, en 
1811, et reprise après par les Anglais , en 1812. 
Pop. 14,000 hab. 

Placentia, au N.N.E, , belle ville, agréable- 
ment située dans une plaine fertile, a un siége 
épiscopal , et commerce en grains, en huile et en 
vin, On y voit an bel aqueduc de 8o arthes , qui 

conduit l’eau de deux lieues de distance. ` 

Espinosa, au N., est célèbre par la victoire 
remportée , en 1808, par Napoléon sur les Espa- 
nos. 
ji Alcantara , au N., ancienne ville , autrefois chef- 
lieu de l’ordre des chevaliers de son nom, est cté- 
lòhre par un superbe pont sur le Z'age , magni- 
fique ouvrage des Romains, et bâti par les ordres 
de Trajan. Pop. 3,000 hab. 

Truxillo, au N.E, , ville soa l’Æ/monte, est la 
patrie de Pizarre. 

Merida , à VE. par N., snr la Guadiana , ville 
ancienne, a un pont de 5o arches sur cétte-ri- 
vière. On y remarque plusieurs restes d’antiquités. 
Elle fut prise par les Français, en 1811, et re- 
prise par les Anglais en 1812, Pop. 4,500 hab. ` 

VIEILLE-CASTILLE, = Cette province , à l'E. 
du royaume- de Léon , comprend 4 parties sasoir: 
Burgos, Soria, Avila Segovie, qui portent les 
noms de leurs chefs-lieux. l 

Burgos, capitale , située au milieu de colli- 
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nes, sur lÆ/anzon, est défendue par un château 
bâti sur on rocher, qui soutint en 1612, un siége 
mémorable contre toute l’armée Anglaise, qui 
fat obligée de se retirer après une graude 
perte. Elle a un siége archiépiscopal ; et sa ca- 
thédrale est un des plus beaux édifices gothiques 
qui existent en Europe. La statue en bronze de. 
Charles HT, et les deux monumens érigés à la mé- 
moire des deux grands capitaines , Ferdinand 
Gonzalès et le Cid, méritent d’être vus : Napoléon 
remporta , près de cette ville, en 1808 , une grande 
vicloire sur les Espagnols, Pop. 10,000 hab. 

Santander ou $t-Ander, an N., ville importante, 
a le meilleur port de la province , qui fait un grand 
commerce de laine et de morue. 

Santillana , au N.par O., Lesage a immortalisé 
cette ville par son roman de Gilblas, 

Soria, au S.E., ville renommée par ses bonnes 
laines ; on voit dans ses environs les ruines de Pan- 
cienne Numance, 

S'égovie , an S. par O., sur un rocher immense , 
cutre deux vallées profondes, et au bord de PE- 
resma , a un siége épiscopal, et est renommée porr 
ses laines fines et sês beaux draps. On y lait aussi de 
la faïieuce et da papier. Elle a un château royal; 
nommé lÆlerçar , auquel on monte par un escalier 
taillé dans le roo. L'hôtel de la monnaie mérite 
d'être vu; mais ce qu'il y a de gr remarquable 
à Ségovie , c’estun aqueduc bâti du temps de Pem- 
pereur Trajan : cet ouvrage est un des plus élon- 
nans qu’aient faits les Romains, et il se trouve 
encore en bon état. Pop. 10,000 hab, d x 

Avila,au S.S.O., sur l’Adaga, ville assez bien 
bâtie , avec une université et une belle cathédrale. 
La chaîne de montagnes du même nom, s'étend 
depuis Léon josqu’à la Nouvelle-Castille. P. 4,000 h. 

St-Hdephonse ou la Granja, an S.S.0., sur le 
revers septeutrioual des moutagnes de Guadarrama, 
château royal, est célèbre par la beauté de ses jar- 

ius, de sès cascades, de ses fontaines; par sa belle 
e 
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mannfactnre de glaces, oi "Ton en coule de 133 
pouces de haut sur 39 de large. Elle fabrique cris- 
taux , ouvrages en fer et en acier , toile de lin et de 
chanvre ; ou remarque le tombeau de Philippe V. 
Pop. 4,500 hab. 

L’ Escurial, on S:S.0., châtean royal, est le lien 
de sépulture de la famille royale, On y remarque 
une riche collection de tableaux , un collège et une 
une bibliothèque composée de plus de 6,000 vo- 
lumes , et riche en manñwscrits grecs et arabes, 

NOUVELLE-CASTILLE. = Cette province , 
au S. de la Vieille-Castille , est divisée en cinq 
gouvernemens savoir: ceux de Madrid, Guadalaxara 
Cuenca, Tolède, et de la Manche, 

MADRID , capitale de la Nouvelle-Castille et de 
toute l'Espagne, est située sur le Mançunarès, Elle 
est entourée de hautes montagnes , dont le sommet 
est souvent convert de neige : elle est bien pavée 
et bien éclairée ; et quelques unes de ses rues sont 
larges et belles, Les maisons de briques , et plutôt 
faites pour l’ostentalion que pour la commodité des 
habitans, ont pour la plupart des fenêtres grillées, 
sur-tont au rez-de-chaussée, Le palais du roi , grand 
édifice , est magnifique et richement orné, et peut- 
être le plus magnifique de l'Europe, On remarque 
les églises, l'hôpital de Flandre, ke tombeau du roi 
Ferdinand , la coupole , le couvent de Saint-Phi- 
lippe , lun des plus beany morceaux d'architecture ; 
la douane , l'hôtel de la poste, qoi orne Ja belle 
place du Sol ; on distingne aussi le magnifique pont 
sur le Monçonarès , les palais des ducs d’Albe de 
Berwick; les places Majos, Célèbre; la porte 
d'Alcala, la Poerta del Sole,où aboutissent les rues 
les plus vivantes; le médailler da roi et Parsenal 
du Palais-Nenf. Les plus belles promenades sont le 
Prado et le jardin de Puen-Retiro. Cette ville pos- 
sède une université et 14acndémies, Madrid fut 
bombnrdée et prise en 1808, par Napoléon; 
le quartier de Puen-Retiro souffrit beaucoup. On 
fait dans cette ville des tapisseries de haute et 
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basse-lisse de la porcelaine , des étoffes de soie 
et de laine, des rubans et des chapeaux. Pop, 
150,000 hab. Dist, dé Paris, 300 l. S.0,; 350 S.p'.O. 
de Londres; 120 E.N.E. de Lisbonne ; 300. O. de 
Rome, Lat. N. 40. 24. 57, L. O. 6. 2. 30. 

Le roi d'Espagne a plusieurs belles maisons, 
qui sont plus ou moins éloignées de Madrid, et dont 
les principale sont l'Escurial , et St. Idephonse dont 
nous avons parlé plus hant, 

Guadalaxara , au N.E, , près le Jenares , a une 
grande manufacture de draps et de serges. On re- 
marque le palais de l’Infantado , vaste édifice ; 
l'église des Cordeliers, Pop. 12,000 hab. | 

Brihuega , au N.E., bourg au pied d'une monta- 
gne, sur la Tajuna, a une bellé manufacture de 
draps , à limitation de ceux d'Hollande. Le duc de 
Vendôme fit prisonnier, en 1710, le général Stan- 
hope , avec 5,000 Anglais , avant de donner la ba- 
taille de Villa-Viciosa. à 

Cuenca „à PE., sur une éminence entre deux 
montagnes , près du conflaent du Xuear, et de 
l'Juecar, ville bâtie sur un rocher taillé a pic. 
On remarque la cathédrale , le pont. Elle fournit 
beaucoup de miel et de cire, Le comte de Peter- 
borough la prit en 1706. Pop, 6,000 hab. 

Alcala-de-Henarès , à VE, , ville grande ,-avce. 
une superbe rue, possède quelques beaux édifices , 
un palais archiépiscopal, une université avec plu- 
sieurs collèges. Pop. 5,000 hab, ` 

Ocana , au S. pë, E., à l’entrée June belle plaine. ~ 
Les Français défirent, dans ses environs, le r 
septembre 1810, l’armée espagnole dn général Ari- 
sana , forte de 50,000 hommes, Cette vicloire onvrit 
les portes de l'Andalousie. i 7 

Aranjuez , au S., jolie ville près da conflnent 
da age et des Xarama, réunit tout ce qi peut étre 
utile, agréable et nécessaire, Elle a des maisons 
commodes; de belles places , une superbe salle de 
Spectacle, On admire le palais d'une architecture 
élégante, et les jardins arrosés par le Tage, qui 
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offrent des eaux, des sites et des vues sperbes, 
Pop. 10,000 bab , lorsque la cour y réside. 

Tolède, auS., ville située dans un vallon long 
et étroit, environnée de montagnes élevées, a des 
roes étroiles , tortucnses et mal payées. Elie offre 
de beanx édifices , telsque les églises , les palais, 
la cathédrale etles hôpitaux. Cette ville possède 
des vestiges de monumens romains, des restes d’un 
aqueduc qui , passant par-dessns le Tage, portait 
leau de la montagne voisine jasqu'à Alcazar. To- 
lède a une bonne mauufacture d’épées ` Pop. 
20,000 hab. 

Ciudad-Réal , au S. , capitale de la Manche , 
agréablement sitaée au milien d’une campagne riche. 
Ses rues sont droites, larges et bien pavées, On re- 
marque la place carrée et les deux rangs de loges 
Pune sur Pautre , qui règnent autour , et sont des- 
tiuées à voir les combats de taureaux et les fêtes 
publiques. Elle fabrique étamines, flanelles, gros 
draps et ouvrages de sparterie. Pop. 9,000 hab. 

El- Toboso, au S., gros bourg de la même pro- 
viore, que Michel-Cervantes, a renda si célèbre par 
son immortel roman de Don Quichotte, On y fabri- 
que des vaisseaux de terre. 

Almaden, à VO.S.O , ville célèbre par ses mines 
de vil-argent. Elle a une hôpital royal. | 

VALENCE, = Cette province, à PE. de la 
NouvelleCastille , jouit d’un climat tempéré ex bi- 
ver , et très chaud en été. L'agriculture y est dans 
Pétat le plas florissant. 

Valence, capitale, à Pembonchure du Guadala- 
viar , ne léquil elle a 5 à 6 beaux ponts , est une 
ville ancienue, penplée et florissante , daus ong 
situation charmante , au milieu d’une campagne qui 
offre une immense forêt de mûriers , où l’on respire 
un air embawné par une prodigieuse quantité do: 
rangers , de citroniers, de limoniers , dont les 
fruits pèsent quelquesfois jusqu'à 6 livres chacun ; 
les raisins, d’un goût exquis an delà de toute es- 
pression , sont de la grosseur d’une noix muscade ; 
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et les grappes pèsentsonvent de 13 à 14 livres.Elle a 
des rues tortuenses et éiroites, On adinire la maison 
de ville, la douane , le mail et l’Alaméda , super- 
bes promenades. Ses environs offrent le pays le 
plus fertile de PEspagne, qui donne par an trois 
récoltes, Elle fait un commerce considérable en 
soie, laine, vin, riz, ena-de-vie , raisins, figues, 
amandes et antres fruits; soude, camin et anis, 
Elle a des manufactures d’étoffes de soie , de draps, 
de gazes et de rubans , dé nattes, de cordages, de 
carreaux de faïence, Elle possède une université-et 
une académie des beaux arts, Cette ville fat prise 
en 1812 par les Français, Pop. 100,000 hab Diet, de 
Madrid, 80 L KSE, lat. N. 39. 28. 55. long O.2. 
43 18 

Penigscola , an N.N.E. , forteresse , regardée 
comme imprenable,est singe sur an rocher escarpé, 
entonré de la mer de trois côtés et joint au continent 
par une langue de terre, Pop. 2,200 hab, 

Murviédro,N.,sur la Palencia, ville au pied d’une 
montagne de marbre noir et bâtie sur les ruines 
de l’ancienne ( Sagonte) a des antiquités remarqua- 
bles, le théâtre, le cirque , et le château, Pop. 
5,000 hab. 

San Phelipe ou Xativa, au S.S.O., jolie ville, 
possède 22 fontaines , une manufacture de papier ,- 
uu château constrait sur un roc, où l’on voit des 
traces d'ouvrages romains, 

Alcoy , jolie ville, bâtie presque tout à nevfentre 
des montagnes très élevées , fabrique drap , papier 
et savon, Pop. environ 10,000 hab. ; 

Alicante, an S., ville entourée de montagnes, 
à l'entrée d'une baie , est bâtie en demi-lune ; elle 
a des rues étroites , mal pavées, un bon port, et 
est, après Cadix et Barcelonne , la ville la plus 
commerçante de Espagne. Elle fournit du vin ex- 
cellent ,-de Peau-de- vie , desamandes , de l'huile , 
de lasoie, des fruits secs, du savon , da cumin, du 
safran et de la soude; sa rude vaste, sûre, mais 
peu profonde , reçoit 8 à goo navires. Pop. 
17,000 hab, 
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Elche , au S., ville belle et située dans une plaine 
couverte de palmiers ; a plusieurs grandes places, 
uue fontaine en marbre,qni jette Peau par 20 tuyaux, 
une fabrique de savon. Elle commerce en dattes et 
palmes. Pop. 15,0c0 hab, 

Oriluela , au S.S.O, , sur la Segura , grande ville 
bien bâtie au pied de la montagae du même non, 
a des raes larges et droites; ses environs offrent la 
plus grande beanté et une prodigieuse fertilité. On 
y élève beaucoup de vers à soie. Pop. ro,c00 hab. 


PROVINCES AU SUD. 


ANDALOUSIE. — Cette province, au S. de 
VEstramadure et de la Nouvelle-Castille, comprend 
les provinces ou royaumes de Séville , de Cordoue 
et de Jaën. 

Séville, capitale, surle Guadalquivir , est , après 
Madrid, la plos grande ville de PEspagne. Elle a 2 
lieues de tour, sans compter les faubourgs. La masse 
imposante de ses édifices et ses flèches dorées pré- 
sentent au milieu d'une grande plaine un coup d'œil 
agréable. On remarque la cathédrale et la giralda 
ou son clocher , chef-d'œuvre d’architecture mo- 
resque et une des plus belles curiosités de l'Espagne; 
l'hôpital de la charité, la bourse , l'hôtel des mon- 
naies , la belle chartreuse; laniversité , la grande 
fabriqué de tabac , qui ressemble à une forteresse, 
méritent d’être vus, ainsi que la belle promenade 
de l Alameda , et le Quemadero où se tenaient les 
au-to-da-fé, Séville possède des manufactures d'é- 
toffes de soie et de laine , et une fônderie de canons. 
Elle a aussi un siége archiépiscopal; et son église 
cathédrale est un bel édifice. Pop. 100,000 hab. 

Cordoue , à V'E.N.E, , sur le revers de la Sierra- 
Morena et le Guadalquivir , a des rues tortueuscs 
et sales. On admire sa cathédrale bâtie par les Mao: 
res. Il faut visiter , dans l’ancien palais des rois 
mavres, les écuries royales des chevaux andaloux , 
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dont on fait si grand cas. Cette ville fabrique du 
fil très fin et aussi recherché que le cordonan , cuir 
qui a reçu son nom de cette ville. Elle est la patrie 
des deux Séuèque , de Lucain, d’Averroës et du 
grand capitaine Gonsalye de Cordoué. P. 35,000 h. 

Andujar , au N.E., dans une plaine sur le Gua- 
dalquivir, fait un bon commerce en soie.On y fabri- 
que, avec une argile blanche, les beanx vases,quiont 
la propriété de conserver l’eau fraiche.P.14,000h. 

Baeza, à V'E.N.E., sur une colline, a une so- 
ciété économique, et fabrique d’excellens cuirs.Pop. 
15,000 hab, 

Ubeda, à TE NEE. , ville bien bâtie On remarque 
l'hôpital St-Jacques. Pop. 16,000 hab. 

Jaen, à PE.N.E. , situé au bas d'une montagne 
de jaspe, dans un terrain très fertile, Cette ville a de 
belles fontaines limpides , une société économique. 
Son commerce consiste en soie, Pop. 27,000 hab, 

Ecija, à VE. pr. N., sur le Genil, ville située dans 
une plaine fertile , a le plus chaud climat de PEs- 
pagne, Elle commerce en laine. Pop. 20,000 hab. 

Antequera, à VE. par S., grande ville située partie 
dins une plaine ; et partie sur une montagne ; on 
voit beaucoup d'armes anciennes dans un château 
des Maures, à l'extrémité de la ville P. 13,000 h, 

Xerès-de-la- Frontera, au S.O. , belle ville , com- 
merce en bon vin , et fabrique des indiennes ; on y 
catretient des étalons pour la perfection de la race 
des chevaux andaloux. | 

Rota , au S.O., est un bourg renommé par lex- 
cellent vin que prodait son territoire. 

Port-Ste-Marie , à l'embouchure de Guadalete , 
ville commerçante, avec un port où le roi lient ses 
galeries, sr fait beaucoup de sel blanc. P. 16,000 h, 

Cadix ,( Gades ) , est sitné au S.O., sur la pointe 
septentrionale de l'ile de Léon,qu’on a jointe an con- 
tinent par un pont fortifié. Ses rues sont étroites, 
mal pavées , mal propres, et remplies de rats pen- 
daut la nuit, Ses maisons élevées ont des toits plats $ 
ct la plupart ont des tourelles qui leur donnent vue 
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sur la mer. On remarque la douane neave , le ma- 
groin des grains , Phôpital des troupes, l'académie 

es gardes marines , la salle des spectacles, les deux 
cathédrales , l'église des capucins, Pobservatoire , 
la place de la mer. Cadix est le grand entrepôt du 
commerce de l'Espagne : elle a un siége épis- 
copal, Ses environs très agréables fournissent 
benucoup de sel. Cette ville fut assiégée - en 1810 
par les Français; en 1820 , les habitans souffri- 
rent beauconp des troupes, qui y entrèrent à la 
suite de la révolution qui venait de s'opérèr. Cette 
soldatesque effrénée traita Cadix comme une ville 
pije d'assaut. Pop. 6o à 70,000 hab. Lat. N. 36:32. o. 

og, O. 8. 37. 37. 

Au S. de lile de Léon est celle de Santi -Petri , 
əù l’on voit les ruines du temple d'Herénle et de 
l’ancienne ( Gades ) , qu’on découvre sons les eaux 
par où temps calme et dans les marées basses, 

Trafalgar, cap célèbre par le sanglant com- 
bat naval, livré, en 1806, entre les flottes anglaise ct 
française-espagnole ; l'amiral Nelson y fut tué, 
et une grande partie de notre flotte fut détruite. 

Gibraltar, au S., ville très forte, qui, après 
avoir appartenu aux Maures et ensuite aux Espa- 
gnols, appartient maintenant aux Auglais.Le rocher, 
sur lequel elle est bâtie , portait autrefois le noi de 
Calpe. Elle a un porttrès fortifié , qui commande le 
passage du détroit auquel elle a donné son nom. 
Ce détroit a 8 lieues de long sur 5 de large. Cette 
ville n’est accessible par terre que par une langue 
étroite entre le rocher et la mer, qui est morée 
par l’art ainsi que par la nature , et tellement envi- 
ronnée de montagnes escarpéés , qu’il est presqu'im- 
possible de s’en approcher de ce côté, Pop. 5,000 
habitans. : 

GRENADE. = Cette province est à VE, de VAn- 
dalousie, deg, 

Grenade, capitale, située dans une plaine très 
fertile - au confluent des rivières de Genil et de 
Darra, a un siége archiépiscopal. On remarqns 
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l'Alliambra , un des bâtimens les plus entiers et les 
plus maguifiques des Maures : dans une salle voûlée, 
appelée salle du secret, l'ensemhle est fait avec tant 
d'art et de proportion, qu’en appliquant la bouche à 
un de ses angles, et ne faisant que prononcer du bout 
des lèvres quelques mots, ils sont entendus de la 
personne qui se place à l'angle opposé. Au bout des 
jardins on trouve un autre palais maure nommé Gé- 
néralife; on y jouit d'une des plus belles perspectives 
de l'Europe, La cathédrale, la chartreuse méritent 
d’être vues: Cette ville a des sucreries, et deg ma- 
uufactares d’étoffes de soie. Pop.80,000 hab. 

Buza, à l'E.N.E., jolie ville, sur le Fardes , au 
pied d'une montagne , a de belles rues et de super- 
bes promenades ; la plupart de ses maisons et édi- 
fices sont de constraction maure. Pop. 8,900 hab. 

Alhama , au S.O., petite ville, située au pied d'une 
montagne , est renommée par ses bains et ses eaax 
thermales. Pop. 4.000 hab, - 

Malaga , au S.0., grande ville avec un bon port 
eton siége épiscopal , fait un grand commerce en 
vus et raisins qu'on estime à un million et demie de 
Pustres ; la pêche d'anchois y esttrès abondante. 
Cette ville fabrique des vases d’une marne bleuà- 
tre, dont on se sert pour rafraichir l'eau et le vin. 
Malaga possède des restes antiquité, Son territoire 
produit des fruits délicieux et du vin très renommé. 
Pop. 40,000 hab, ' 

Honda, aa S.O., sur la Guadiaro , qui coule 

ans un lit très profond, Le roc y est taillé à-pic ; on 
y descend de la ville par un escalier de 4,000 mar- 
ches, Elle fabriqne des cuirs. Pop. 12,000 hab, 

MURCIE, — Cette province est à l'E, du royaume 
de Grenade, 

Murcie , capitale , sur la Segura, dans un bean 
vallon , est une grande ville qui a des maisons bien 
bâties, On y remarque le clocher de la principale 
éalise , dont l’escalier est tellement disposé qu’un 
carrosse peut monler jusqu’au hautzlé superbe pont, 
lẹ palais épiscopal , l'hôtel du contrôle des monnaies 
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dor et d'argent, Elle possède une raffinerie de sal- 
pêtre , une fabrique de poudre à canon, des mano- 
factures de soieries et on établissement considérable 
pour filer et tordre la soie. Pop. 35,000 hab. 

Almanza, au N. , ville célèbre par la bataille de 
son nom , gagnée le 25 avril 1707, par le duc de 
Berwick, snr les puissantes alliées. P. 5,000 h. 

Lorca , à lO.S.0., grande ville , au pied d’une 
montagne escarpée gest sitnée sur la riv, du même 
nom : on admire les promenades et la grande 
église ; elle a nne fabrique de salpètre, Son terri- 
toire produit de la soie et de la soude, P, 22,000 h. 

Carthagène , ( Carthago-Nova ), au S., grande 
ville , am siége épiscopal , un beau port , et est un 
des trois départémens maritimes, On remarque 
Parsenal , le chantier, le bassin de construction, la 
corderie , la voiture. On y découvre tous les jours 
des ruines qui attestent son antiquité ; elle fait d 
commerce considérable en soude. Pop. 29,000 hab. 
Lat. N.37. 35. 50. Long. O. 3. 20. 36. 


ILES VOSINES DE L’ESPAGNE. 


Les île qui avoisinent l'Espagne , et qui en dépen- 
dent , sont : Minorque , Majorque, Cabrera, iviga où 
Jvica et Formentera , situées dans la Mé diterranée. 

MinonQuEe.— Cette île, à PE. de celle de Major- 
que , a 11 l. de long sur 4 de large. Elle est fertile 
en grains , vins, fruits et pâturages : elle fournit aussi 
des bestiaux et du gibier. Pop. 28,170 hab. 

Citadella on Ciudadella , capitale , a un bon port. 

Le Port-Mahon, au S-E., et une ville très forte, 
qui a un port excellent. Lat, N. 39. 51 10 long. 
E; 2,5 19: / 

MAJORQUE ou M AYoORQUE.— Cette Île, an N.E. de 
celle d’Iviga , a 20 l. de long sur 13 de large ; elle 
produit miel renommé , vin, buile, amandes et soie: 
on y fabrique des étoffes de laine et des ouvrages 
en margueterie, Pop. 135,900 hab. — r 

Majorque ou Palma , cãpitale, a un siège épisco- 
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pal, un bon port , une université, une academie 
de dessin. On remarque la bourse, ses manufactures 
de soie, de fil, de palmes et de marqueterie. Pop. 
30,000 hab. Lat, N. 39. 24. 4. long. E.o. 19 0. 

Ivica. — Cette île , au SO. des deux autres, ay 
l. de long. sur 3à 4 de large. Elle fournit beaucoup 
de sel, Pop. 13,700 hab. 

ivica , capitale , a un port. 

CABRERA. — Cette petite île, au S. de celle de 
Majorque , a un.ehâteau fort, qui sert de prison pour 
les criminels des îles voisines; elle possède un port 
sûr, qui pent recevoir des vaisseaux de tee canons. 

FORMENTERA. — Cette petite ile, au S.de celle 
d'Ivica, doit son nom à l'abondance du froment 
qu’on y recueille. Pop. 1,500 hab. 


ARTICLE IV. 
PORTUGAL: 


ÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 
ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 125 f Entre 37 et 42° de lat, N. 
Larg. 55 les } get 12° de long: EF 


Limites, — Le Portugal est borné au N. et š PE. 
par l'Espagne ; à l'O. etau S. par l’océan Atlan: 
tique, £ 

Noms ancien et moderne. — Le Portugal tire 
son nom moderne de Portus Gallus ou Portus 
Gallorum; d'autres le dérivent de Cala, aujouri 
Chui Gaya, et prétendent qu'on le nommait 
Cale, et de là Portucale et Portugal. l 

Division. — Le Portugal est divisé comme il 
cst marqué dans le tableau suivant. | 

22 
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KE PROVINCES , 6. CAPITALES, 


Per f Raa Douero - et- 
u N ord, Miuho . . a . . . . | Braga. 
Tras-los-Montes . . . bessie 


d PEN hia UEa „ | Coïmbre. 
u Centre | Estramadure DAT Lis8ONNE. Latit. N. 
38 d. 42 m. Long, 
| r O. 11 d. 3 m, 


` Évora. 
wl D De ASE Ne 


Climat. — Le Portugal a été, pour le climat, 
très ayantagé de la nature. Le voisinage de la mer, 
joint à l'élévation d’un sol montueux , tempèrent 
l’ardeur des rayons du soleil : on y respire un air 
sain, et les étrangers s’acclimatent facilement. 
Des pluies fréquentes rendent l’hiver assez incom- 
mode dans les provinces du nord ; mais rien de 
plus beau, de plus enchanteur que le printemps 
en Portugal, Les saisons diffèrent beaucoup de 
celles des pays plus septentrionaux ; il y a pour 
ainsi dire un double printemps. 

Les wemblemens de terre, auxquels ce paysest 
sujet, vese font sentir qu’en hiver depuis le mois 
d'octobre jusqu’à celui d'avril. On a remarque 

vs n'arrivent qu'après les premières pluies pré- 
cédées d'une grande sécheresse. 

Montagnes , aspect et sol. — Le Portugal est 
un pays couvert de montagnes, qui s'élèvent par- 
tiellement à une hauteur différente; mais toutes 
out une direction plus on moins inclinée vers le 
S.O., et paraissent des ramifications éparses 
d'une grande chaîne. Ce pays n'offre que deux 
plaiaes de quelque étendue ; celle à l'embouchure 
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dela Vouga, en Beyra, et la plaine au sud du Tage , 
dont celle de Santarem est une continuation. 
Mais par la multitade de montagnes et de collines 
rapprochées, ce pays présente une foule de mon- 
tagnes et de coteaux rians. j 

La plus grande montagne du Portugal, la Sierra 
ou Serra de Estrella, occupe une grande partie 
du S. O. de Beyra : son sommet inaccessible, ap- 
pelé Cantaro-Delgado, s'élève à 7 ou 8,000 pieds 
au-dessus du niveau de la mer. 

Les précipices des montagnes offrent de grands 
obstacles aux voyageurs hardis qui cherchent å les 
franchir : ce sont les Alpes du Portugal, La pente 
séptentrionale est plus douce , aussi l'appelle-t-on 
Sierra-Mansa. La partie du S. plus élevée , plus 
rude, se termine tout à coup en précipices €s- 
carpés ; on la nomme pour cette raison Sierra- 
Brava.La partie occidentale du Beyra est occupée 
par la Sierra de ZLousao , haute montagne qu’on 
voit s'élever à l’e£trémité de la chaîne qui s'étend 
depuis Lisbonne jusque vers Coïmbre. ` 

Une chaîne particulière de montagnes sépare le 
Portugal proprement dit du royaume d’Algarve : 
elle étend quelques branches das P Alentejo. La 
Sierra de Monchique, qui en est la souche, se fait 
apercevoir au D. à. du royaume, et ne cède qu’à 
l’Estrella en hauteur, La Sierra de Foja en forme 
la partie la plus élevée. 


Flouer. — Les principaux fleuves LA , le 
Minho , le Douero ou Douro, le Tage, la Gua- 
diana: nous avons parlé des deux derniers à l'arti- 
cle E spagne. 


Le Minho arrose le Portugal près de Malgaco , 
se jete dans l'Océan près de Caminha, et n’est 
navigable que depuis Salvatierra, Les sables amon- 
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celés à son embouchure n’en permettent l'entrée 
qu’à de petits bâtimens. 

Le Douero entre dans le Portugal, près de Mi- 
randa, court rapidement dans les vallons pitto- 
vesques encaissés par de hautes montagnes , et est 
navigablé jusqu'à Torre-de-Moncorye Son em- 
bouchure dans l'Océan , au-dessus de Porto , pré- 
sente le passage le plus dangereux. On ne trouve 
aucun pont sur ce fleuve, dans une étendue de 
3 lieues de son cours. 

Lacs. — Les principaux lacs du Portugal sont, 
les lacs Redonda , Escura , Longa, où Comprida, 
Pacha, Saspellos et Obidos. Le lac Escura dé- 
charge ses eaux dans celui de Longa , et se jette 
avecle Redouda dans le Riode Alva.—Lelac Obi- 
dos , au N. du cap Corbaeiro, est un bras de mer 
qui se répand dans l'interieur des terres, entre des 
rochers , et forme différentes sinuosités pendant 
une lieue :son embouchure est souventembarrassée 
par des sables; alors la baie se déborde, et on 
est obligé de lui ouvrir un passage. 

Eaux minérales. — Le Portugal abonde en 
eaux thermales. Les bains de soufre de Caldas- 
da-Rainha , dans l’Estramadure, à A lieues de la 
mer, sont célèbres. On remarque les Caldas de 
Géres, les plus salutaires de l'Espagne, sur la fron- 
tière septentrionale, Les autres eaux minérales les 
plus connues sont situées à Torres-de-Moncorvo 
en Tra$los-Montes, à Amarante età Guimaraens , 
en Minho, 

Productions des trois règnes. — Le Portugal 
produit grains , seigle, orge, maïs , oranges 
et autres bons fruits; il abonde en vins qu’on es- 
time. L'agriculture y est négligée : quoique le sol 
soit généralement meilleur et plus fertile que celui 
d'Espagne , près des deux tiers du pays sont eh 
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friche, Sa plusriche production copnsiete en vins, qui 
forment une grande branche d’exportation, Le vin 
rougede Porto est le plus éonnu et la boisson favorite 
des Anglais. Le Portugal fournit du sumac, dont 
on exporte les feuilles, de l'aloës dont on fait du 
fil et des tissus fins avec les fibres des feuilles. 

Le Portugal a des mines d’or et d'argent, que 
celles du Brésil ont fait négliger; des mines de 
plomb et d’étain, des mines de fer, qu’on n’exploite 
pas, et des mines de charbon de terre, Il fournit 
aussi de l'émeri , du granit, du marbre, de la 
terre à foulon, de l’antimoine , du mercure , du 
bismuth , de l’arsenic , des améthystes , des hya- 
cinthes et des cristaux, 

Les mulets sont d’un service sûr, et aussi pro- 
pres a porter qu’à tirer : les chevaux, quoique pe- 
üts et maigres, sont vifs et pleins d'ardeur, 
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Population , habitans. — On estime la Pop, 
lation du Portugal à 3,500,000 habitans. 

Les Portugais ne sont ni aussi grands ni aussi 
bien faits que les Espagnols , et en général petits, 
gros, trapus et carrés; ils se distingueut par une po- 
litesse aimable , une grande bonté et un goût pour 
l'hospitalité. Les nobles et les grauds sont tous 
grands parleurs et faux. Les Portugaises ont le 
teint beau , les yeux noirs et pleins d'expression, 
etles traits généralement réguliers. 

L'meublement est d'une excessive magnif- 
cence chez les grands du Portugal, et les petits 
ont à peine quelques meubles, Le paysan est 
pauvre, et le seul objet qu'il connaisse est le tabac; 
son repas ordinairement se compose d’un mor- 
ceau de pain de mais avec wie gousse d'ail, 


bro EUROPE MÉRID. — PORTUGAL. 


Religion. — La religion catholique est celle da 
Portugal. Il y a dans ce pays 3 archevéchés et ro 
évèchés, L'archevêque de Lisbonne a le titre de 
patriarche , et celui de Braga le titre de primat. 

Langues, université, savans, — La langue 
portugaise est dérivée du latin. Le Camoëns , au- 
teur un poëme épique , nommé la Lusiade , est 
le plus célèbre des écrivains portugais. 

L'académie de Lisbonne et l’université de 
Coïmbre ont publié plusieurs savans mémoires sur 
les sciences etsur les lettres. Parmi les historiens, 
on remarque Joao de Barros , F. Louis de Sousa , 
Barthelemi de Quartal , le comte d'Ericera, 

Antiquités et curiosités artificielles: — Les anti- 
quités du Portugal consistent dans quelques mo- 
numens des Rowains ex des Maures, snr Ja fron- 
tière de Galice, à 3 L de Monterrey, sur les 
bords de la Tamarga, On voit encore un pont su- 
verbe de 16 arches , construit par les Romains ; 
le pont et l’aqueduc , que les Romains ont bâtis 
à Coïmbre , subsistent presque en entier et sont 
justement admirés. Les murs de Santarem passent 
pour un ouvrage du même peuple. 

Plusieurs monastères du Portugal sont taillés 
dans le roc : celui où l'on enterrait les rois de 
celte nation et qui se trouve auprès de Lisbonne 
est d’une grande magnificence, Le monastère 
de Batalha, dans Y'Estramadure , que Jean I“. 
fit construire , à la fin dn 14°. siècle, pour éter- 
niser le souvenir d’une grande victoire, remportée 
sur le roi de Castille, est un des plus beaux mo- 
numens d'architecture. 

Industrie, commerce. — Les manvofactures con- 
sistent en draps, étoffes de laine , de soje et de 
coton ; en toiles, chapeaux , verrerie et poterie, 
Le commerce du Portugal se fait principalement 
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en vin, citrons, oranges, figues, et autres fruits 
du midi, sel de mer , huile , sumac , liège et 
laine. Les importations consistent en blé, seigle, 
mais, morue, harengs, viande salée , beurre , fro- 
mage , bestiaux , mulets; graine de lin , planches, 
madriers , mâts, goudron; en une grande quan- 
tité de fer, d'acier; en plomb, étain , cuivre 
et houille. | 

Colonies. — Les Portugais ont établi des co- 
lonies en Asie, en Afrique et en Amérique. 

Ils ont, en Asie , plusieurs établissemens dans 
l'Inde en-deçà du Gange; et la ville de Macao 
dans le golfe de Canton. | 

Ils ont, en Afrique, plusieurs établissemens sue 
la côte de Guinée, dans le Congo, sur la côte de 
Zanguebar et dans le Monomotapa ; les iles du 
Prince.et de Saint-Thomas dans le golfe de Gui- 
née; celles de Madère , du cap Verd, et les 
Açores , dans l'océan Atlantique. 

Ils ont le Brésil dans l'Amérique méridionale , 
et l'île de Fernando-Noronha dans l'océan Atlan- 
tique, 

Nous parlerons de ces colonies,quand nous trai- 
terons des parties du monde où elles se trouvent. 

Gouvernement. — Cet état vient, en 1820 , de 
se déclarer gouvernement représeulatif, et a adopté 
la constitution des Cortès d'Espagne , sauf quel- 
ques modifications. 
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 ENTRE-DOUERO-ET-MINHO. — Cette pro- 
vince,;au NO. des antres , tire son nom des denx ri- 
vieres qui la bornent , Pone au N. , l’autre au S. 

| Sa, ` ou Brague, capitale , est une grande ville, 
située dans une belle plaine,que bordent les rivières 
de Cavado et de Deste. On y trouve des ruines te 
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monumens antiques, et entre autres celles d’un 
amphithéâtre et d’un aqueduc, Elle a un siège ar- 
chiépiscopal, Pop. 13,0c0 hab. 

Viana , au N.O., à peu de distance de l’embon- 
chure de la Lima, ville forte et bien bâtie, a un 
bon port. Pop.7,000 hab, : 

Porto ou Oporto , au S.0., à l'embouchure du 
Douero, sur le penchant d'ane montagne, possède un 
chantier où l’on construit des vaisseaux de guerre, et 
uu port où l’on fait un grand commerce , mais dan- 
gereux , à cause des bancs de sable et des pointes 
de rochers qui se trouyent à sou entrée. Cette. ville 
Cat, après Lisbonne , la mieux bâlie et la plus riche 
da royaume. Elle a un siège épiscopal, une manu- 
factore de petitschapeaux. Son territoire produit de 
bon vin, dt il se fait une grande. consommation 
en Angleterre, Pop. 60,000 hab. 

- Guimaraens , au S.E., près la Dave , a été au- 
trefois le séjour des rois de Portugal, dont on voit 
dos restes de leurs beaux édifices; elle a des mai- 
sons bien construites , des rues larges, et fabrique 
dr bonnes toiles. Pop. 6,000 hab, d 

TRAS-LOS-MONTES. = Cette provinceest à 
VE, de celle d’Entre-Douero-et-Miaho.Elle tire son 
nom de ce qu’elle est située au-delà des montagnes , 
por rapport aox autres provinces du Portogal. 

Bragance , capitale, sitaée dans une belle plaine, 
sur les bords de la Fervenza, a une citadelle et des 
manufactures de velours et d’étoffes de soie ; elle 
forme un évêché avec Miranda. Jean IF, le huitième 
duc de cette famille , y fut élu, en 1640 , roi de 
Portugal, sous le nom de Jean IV. Pop. 16,000 hab. 

Miranda, au S,E., place forte, est située près des 
frontières de l'Espagne. Pop. 7,000 hab. 

Villa-Réal , au S.O., est une jolie ville , agréa- 
blement située au confluent des rivières de Corgo et 
de Ribeira. i 

BEYRA. — Cette province est an S, de celles 
d'Eutre-Douero-et-Minho et de Tras-los-Montes. 
. Coimbre, capitale, sur le ÆMondégo , est une 


TOPOGRAPHIE. 513 


grande et belle ville, qui a un siége épiscopal, 
el une université, Elle possède un jardin botanique, 
un observatoire , une riche et nombreuse biblio- 
théque , un cabinet d'histoire naturelle. Pop, 
12,000 hab. > 

Lamego , au N.E., près le Doueros commerce en 
bon vin , bestiaux et jambons- Elle a un siège épis- 
copal , et une bonne citadelle: Pop. 4,500 hab. 

Castel-Branco, au S.E. , sur la Lira , place forte , 
avec trois hôpitaux etun palais: 

Almeyda à TT RE, place forte , fut prise, en 
1810, par les Française La citadelle est construite 
sur une hauteur. 

LISBONNE , capitale de la province d'Estrama- 
dure et de tout le Portugal , est bâtie en amphi- 
théâtre sur la rive droite du Tage, a 3 Lde son em- 
bouchure. Sa position , qui a la forme d’un croissant, 
présente un très bel aspect;c'esbunedes plusriches ci- 
tés de VEurope et la plus agréable de la péninsule pur 
sa situation commode et la douceur de son climat. 
Depuis l’épouvantable tremblement de terre de 
1755 , elle acété reconstruite sur un plan bien plus 
parfait que l’ancien ; plusieurs de ses édifices sont 
Wagnifiques - etsur-tout le palais du roi, On remar- 
la bourse y Phôtel de la compagnie des Indes, le 
grand aréenal, où l’on voit le fameux canon de 
Diu ; la grande et superbe place du-commrerce , 
où estla statuééquestre, en bronze, de Joseph T; le 
Roscio, placeremarquable, avec le palais de lingui- 
Silion;l’église patriarchale de Saint-Roch-de-Lorette, 
la nouvelle église, le plus vasteet le plus magni- 
fique édifice qu’en ait construit depuis le tremble. 
ment de terre. On distingne aussi Vhôtel des mon- 
nales , P'Alfangeda, le quartier entre les deux places 
du commerce , et le Roscio, où Pon trouve les 
plus belles rues ; larges et alignées} les quais su- 
perbes , et où les plus grands vaisseaux peuvent 
aborder : le fameux aqwedne d'Alcantara , qui passe 
d’une colline à une autre: on y compte 35 arches , 
dont la plus large a 107 pieds de large sur 230 de 

aa 
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haut; cet aqueduc superbe, construit de marbre 
blanc, en Rio a résisté au tremblement de terre 
de 1755. éi ah , un des plus beaux de l’Europe , a 
deux lieues de long , et est à l’abride tons les vents. 
Lisbonne possède une académie royale des sciences, 
une académie géographique , fondée en 1799. 
un jardin des plantes , un cabinet d'histoire natu- 
relle , un collége , une bibliothèque de 80,000 vo- 
lumes , unsiége archiépiscopal , des séminaires , un 
hôpital royal. Cette ville fabrique chapeaux , soie- 
ries, toiles à voiles, faience, revêehe , tabac 
râpé, verre. Son commerce est considérable : il 
embrasse les deux tiers de celui de tout le royaume. 
Les Français y entrèrent en 1807. Pop. 180,000., 
et 230,000 y compris les faubourgs. Dist. 130 l. O. 
SO. de Madrid; 350 SO. de Darts, Lat, N. 38. 42. 
18.long. O, 11.27.48. | | 

Dans Jes environs de Lisbonne, les principaux 
lieux de plaisance sont : Belem , où Pon voit une 
„belle ménagerie. 

Mafra , au N.E., établissement magnifique , con- 
tient un palais, une église et un monastère ; le nom- 
bre des appartemens se monte, à 870: 

Cintra, au N.O., séjour favori des étrangers , 
dans ua bean climat et un pays délicieux; Sar le 
sommet du-rocher de Cintra, élevé de 3,000 pieds 
au-dessus de la mer , est bâti un monastère quisem- 
ble suspendu au-dessns! de l'abîme. Ce lieu est cé- 
lèbre par la conveution conclue en 1808, entre 
les Anglais et les Français,pour l'évacuation du Por- 
tugal par ces derniers. 

Peniche, au N., ville maritime , avec un bon 
port et une citadelle, Elle est dans une presqu'ile 
environné de rochers de tous cotés; à deux lieues 
sont les îles Berlingues. 4 

Torres-Vedras , au N. , ancienne forteresse qu! 
n’est plus défendue que par un château ; c'est dans 
ses environs converts. de montagnes que lord Wel- 
lington, dans sa première campagne, s’étailtretranché 
dans des lignes ivattaquables, qui forcèrent Massena 
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à rester dans l'inaction et à évacuer le pays affamé à 
plus de 49 1. à la ronde, 

Santarem , au N.E. , ville située , partie snr une 
montagne „et partie dans une plaine , sur le Tage 
dans un pays fertile en olives et en vin. Elle fut 
prise sur les Maures , en 1147, par don Alphonse 
Henriquez, d 

Alcaçar-do-Sal , au S.O. , estremarquable par ses 
salines et le commerce de nattes, qu’on faitayec le 
sparte qui croît dans ses environs. | 

Sétuval, au S., a an port et des salines dans 
son voisinage. Pop. 12,000 hab. 

Sado, au S. un des meilleurs ports du royanme, 
fail un grand commerce de sel, qu'on regarde 
comme supérieur à celui d'Espagne et de la France. 

ALENTEJO. — Cette province est an S.E. de 
celle d'Estramadure. 

Evora , capitale , est one ville forte, située dans 
une vaste plaine, environnée de montagnes; ellea un 
siège archiépiscopal et une université, Pop.12,cooh.. 

Portalègre, au N.N.E., jolie ville,'avec de vieilles 
fortifications et un siége épiscopal, est renommée 
Par ses carrières de marbre précienx.Pop.5,o0ohab, 

Elvas , au N.E. , est une ville très forte , située 
Sir une hauteur que domine le château de Santa- : 
Luzia , qui est lui-même dominé par les monta- 
gnes alentour, On y remarque une vaste citerne , 
où Pean est conduite par an très long aqnednc, qni , 
près de la ville , est élevé sur trois rangs d'arcades, 
Elle a un siège épiscopal. Elle fat prise , en 1580, 
par les Espagnols , qui , en 1650, furent complé- 
tement battas par les Portagais, Pop. 12,000 hab. 

Estremos , au N.E., ville forte , située dans une 
Plaine riante et fertile, Pop. 6,000 hab. 

Olivença , à VE. ville forte , fut cèdée, en 18or , 
avec son territoire , à l'Espagne. Mais elle fut ren- 
due , en 1815, an Portngal. 

Ourique , an BBI, , ville célèbre par la victoire 
Lompiète s remportée , en 1149, par Alphonse I, sur 
€s Maures, i 
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Sines, au S.O., petit port connu pour la pêche. 
C’est la patrie de Vasco-de-Gama. 

ALGARVE. — Cette province est au S. de celle 
d’Alentéjo : elle est bornée à l'O. et au S. par lo- 
céan Atlantique. ` 

Tavira , capitale , sur la Segna , près de son em- 
bouchure , fait un commerce assez considérable 
en vins et en fruits. Pop. 7,000 hab, 

Faro, au S.O. , ville fortifiée à Ia moderne , avec 
un château , est située dans un pays ani ; près d'on 
golfe , qui lui forme un port considérable par le 
commerce qui sy fait. Elle a un siège épiscopal. 
Pop 7,000 bab, d 

Silves , à l'O. , dans on site charmant , au milieu 
d’une campagne couverte de beaux jardius et de 
bosquets d'arbres fruitiers : ce qui la fit appeler le 
Paradis du Portugal. 

Sagres , àl’O:, petite ville , avec un beau port 
et one bonne forteresse ; près delà est le cap Ai 
#incent , célèbre par la victoire navale , remportée 
par lelord St, Vincent sur les Français, 
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Las est située entre l'équateur et le 78° de- 
gré de latitude N., et entre les 24 et 180° 
de longitude E. Elle est bornée au N. par la 
mer ou océan Glacial Arctique ; à PO. par les 
monts Ourals et la rivière da même nom, les ri- 
viéres de Terek , du Kouban , la mer Noire , le 
détroit de Constantinople, la mer de Marmara , le 
détroit des Dardanelles , Archipel, la mer du 
Levant, l’isthme de Suez qui la joint à PAfrique , 
etla mer Rouge qui Ten sépare; au S. par Po- 
céan Indien, et à PE. par le grand océan Oriental 
et le détroit de Bhéring. Elle a environ 2,400 
lieues dé longueur du S. O. au N, E., et 2,000 
lieues de largeur du N. au S. 

Mowraënes. — Les montagnes d'Asie passent 
pour être moins élevées que celles dEurope,quoi- 
que plus étendues ; le plateau du Thibet est la 
partie la plus élevée : il en sort plusieurs branches; 
une entre autres , avec ce même plateau , sépare 
l’Asie centrale de l'Asie méridionale; dans la 
partie occidentale elle porte le nom de Taurus. 
On peut ÿ distinguer trois points principaux; 1° 
la grande chaîne du Taurus, du côté de IAr- 
ménie ; 2° les monts /maüs et les montagnes du 
Thibet , dont le vente est du côté de la grande 
Boukharie, Au N sont les monts Ourals , qui sé- 
parent en grande partie l'Asie de l'Europe. Une 
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autre chaîne s'étend au S. jusqu’au cap Comorin, 
et forme dans la presqu'ile en-decà du Gange , 
les montagnes que l’on appelle Ghates.La chaine 
des monts Æltaïques rivalise en étendue avec les 
Andes : elle commence au 68° deg. de long. E., 
et ne se termine qu'au 138°; elle-porte différentes 
dénominations : on nomme monts Sayansk , la 
partie qui est au-delà des sources de l’énisseï ; 
Fablonnof, celle qui est au N.E. du lac Baïkal, 
où quelques branches se dirigent vers le pays des 
Tschoukichis, ou les limites les plus éloignées 
de l'Asie. Au S. de la chaine Altaïque, s'étend de 
IO. à PE. , dans une direction parallèle , le désert 
élevé de Coby ou Chamo. La haute région du 
Thibet est comprise dans cette partie centrale, Les 
autres chaînes sont celles de Bogdo, qui donne 
son nom à un lac riche en sel, et d’un reflet ar- 
gentin ; celles de Changhaï, de Belur, et celle du 
Thibet :le Caucase , chaîne la moins élevée, dont 
une partie est en Europe , occupe l'intervalle 
entre la mer Noire et la mer Caspienne. 

Mens. — Les mers de l'Asie sont, au N., la 
mer ou océan glacial Arctique; à YO., la mer d'A- 
sof, la mer Noire , la mer de Marmara , VArchi- 
pel, la mer du Levant et la mer Caspienne ; au 
S., l'océan Indien ; età PE. , l'océan Pacifiqne , 
qui prend le nom de mer de la Chine , le long des 
côtes de la Chine. 

Gorres. — Les principaux golfes de VAsie 
sont le golfe Persique , qui fait partie de la mer 
des Indes ; celui de Bengale , qui fait partie du 
même océan; celui de Siam, qui fait partie de 
l'océan Pacifique ; celui de Zunkin, qui fait 
partie du méme océan ; celui de Hoan-har, qui 
fait partie de la mer de la Chine - et celui duu, 
qui fait partie de l'océan Pacifique , et qu’on ap- 
pelle souvent la mer du Kamuschatka. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 519 
Déraoirs, — Les principaux détroits de l'Asie 
sont le détroit du Nord ou de Bhéring, qui se 
trouve entre la côte la plus orientale de la Russie 
d’Asie et la côte la plus occidentale del’ Amérique; 
la Manche de T'artarie, qui communique de la 
mer du Japon à celle d'Okhotsk ; le détroit de 
Corée, qui communique à la mer du Japon; celui 
de Malaca, qui se trouve entre la presqu'ile orien- 
tale de l'Inde et l’île deSumatra;et celui de laSonde, 
quise trouve entre Pile de Sumatra et celle de Jaya, 
Fleuves. — Les principaux fleuves de PAsie 
sont au N, l'Oby, l’énissei, la Léna; à VE. 
l’Amur ou le Saghalien , le Hoang-ho, le Ki- 
ang-ho; à PO. V Euphrate, le Tigre; et au S. le Sinde 
et le Gange. — L’Oby prend sa source près les 
monts Altaïques, coule au Nord, reçoit l'frtyche 
près de Tobolsk, et se jette dans la mer Glaciale , 
après un cours de 78o lieues. — L’lénissei prend 
sa source dans la même contrée, coule du N. au 
S., et se rend dans la même*mer : on estime la 
longueur de son cours à 760 lieues. — La Léna 
prend aussi sa source dans là même contrée , 
coule au N., et se jette dans la même mer par 
plusieurs embouchures. — L’ Amur ou le Saghalien 
prend aussi sa source dans la même contrée , 
coule à TE et serend dans le golfe d’Amur, après 
` un cours de 66Golieues.—Le //oang-ho prend aussi 
sa source dans la même contrée , arrose la Chine 
du N.O, au S.E. et après un cours de Gool, se jette 
dansla mer de la Chine. —Le Kiang-ho prend aussi 
s2 source dans la même contrée , traverse la Chine 
dePO.aVE , etse rend dans la même mer aprés un 
cours de 500 lieues. — L’Enphrateprendsa source 
dansla Turquie d’Asie, près d’Erzerum, coule à PO, 
du Diarbeek, reçoit le Tigre au-dessus de Bassors, 
etse jette dans le golfe Persique au-dessus de 
cette ville : son cours est de 44olieues.—Le Tigre 
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prend sa source dans la même contrée ,; coule à 
PE.du Diarbeck, se joint à l'Enphrate, et parcourt 
24o lieues de pays. —LeGange prend sa source dans 
leThibet,traverse l’Inde du NauS.E.;etse jette dans 
le golfe de Bengale , aprèsun cours de 45o lieues. 
Lacs, —Le plus grand lac de l'Asie est lamer Cas- 
pienne;son étendue lui a fait donner le nom de mer. 
“La mer Caspienne est située entre la Tartarie Indé- 
pendante et la Perse;son eau est salée dans le milieu 
et douce aux extrémités,ce qui vient apparemment 
du grand nombre de rivières qui s’y déchargent. 
Les autres principaux lacs de l’Asie sont, le lac 
d’Aral et le lac Baïkal : le premier est situé dans 
la Tartarie Indépendante, et le second en Russie, 
Reci610N. — Le mahométisme et le paganisme 
sont les religions de l'Asie: on y trouve néanmoins 
un grand nombre de chrétiens et de juifs. 
GouvERNEmENT. — La forme du gouverne- 
nement qui a généralement lieu dans Asie est la 
monarchie absolue, ou le despotisme. 
Division. — L'Asie contient les parties qui 
sont marquées dans le tableau suivant. 


DISTANCE 
PARTIES. CAPITALES. DE RELIGIONS, 
PARIS, 
ASIE SEPT. Lieucs | 


Russie d'Asie, | Tobolsk . «| 1000 NP. Chr.Mah, et Pay. 


Asp CENT. |Samarkand , Mahom. Pay. 


AN 1800 SE. Pay-Chbr.et Mah, 
$ ` 

rie d'Asie. Smyrne IN 
Arabie . + . «| La Mekke. » 
Perse , « « « .| Téhéran . , 


| 
3 Mabom.et Chrét. 
USE IMaliom. et Pay: 
1050 S.E. Mah.Chr. et Pay: 


Gange .. |Delhi sota 
Inde au-delà du) 
Gänge . 


1600 SE. Mab.Pay.et Chr. 
p. \Pay.Mah.et Chr 


2600 EB. 
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L’Asie contient beaucoup d’iles , dont les prin- 
cipales sont marquées dans le tableau suivant. 


| Mg na aux quelle 

$ elles appartiennent 

SITUATION; ILES, où. avec lesquelles 
elles commercent, 


Du Japon ....... .|1d. 
De Léou-Kiou e... fC 
DansleGranid /Tai-ouau ou Formose . . 
Philippines `... ex 
Mariannes , p se ete 
Carolines sase 
Pelew . , srx së 
De la Sonde . ,.. 
‘Moluques s.. sei 
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PREMIÈRE PARTIE. 
ASIE SEPTENTRIONALE. 


ARTICLE L 


RUSSIE D’ASIEF. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. d SITUATION, 


Long. 18001. ¢ Entre y 43 et 78° de lat. N. 
Larg. 800 { les Faaa 180° delong. E. 


Limites. — La Russie d’Asie est bornée au N. 
par la mer Glaciale ; à PO. par la Russie d'Eu- 
rope ; au S. par la Turquie d’Asie , la Perse et la 
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Chine ; et à PE par l'océan Oriental et le détroit 
de Bhéring, qui la sépare de l'Amérique. 
Nom. — On a donné souvent le nom de Sibérie 
à la Russie d’Asié, quoiqu'il ne convienne propre- 
ment qu'à la partie septentrionale de ce vaste pays, 
Division. — La Russie d’Asie est divisé comme 
il est marqué dans le tableau suivant, 


SITUATION, GOUVERNEMENS , 4 CAPITALES, | 


ne 


Au Nord, [Tobolsk :.,.,..|Tobolsk. | 
Sibérie. Tomsk , d e ,|Tomek. 
- Irkoutsk ,.,., .. "|Irkoutsk. 


Au Sud. 


Ouest Géorgie, s s « « o. o| Tillie. | 
` il 


Climat, aspect du pays. — Le froid est exces- 
sivement rigoureux dans les parties septentrio- 
nales , et même dans les régions méridionales : ce 
qui provient de ce que ce pays mest, à propre- 
ment parler, qu’une large vallée ouverte aux vents 
du nord, qui la traversent sans obstacle, depuis la 
Nouvelle Zemble jusqu'aux sommets des monts 
Ourals , où cette exposition y rend le froid plus 
excessif que dansles pays septentrionaux, tels 
que la Suède , mais que des montagnes mettent à 
l'abri du nord. Le fleuve lénisseï divise Ja Sibérie 
en deux parties, qui différent sigulièrement ; celle 
qui est en-deça de ce fleuve retrace la Russie 
européenne ; celle , qui est au-delà, est très mon- 
tueuse ; elle nourrit des animaux, et on y tronve 
des plantes qui nese voient point dans la première. 
Cette contrée éprouve en été des chaleurs aussi 
excessives que le froid l'est en hiver; elles sont 
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me si violentes , que les Toungouses, qui de- 
eurent dans la province d’Iakontsk , vont alors 
plupart du temps nus. En cette saison le soleil 
e se couche point, pour ceux qui sont vers la mer 
laciale et qui le voient tourner autour deux. 

En général , la Russie d’Asie présente à l'œil 
immenses plaines couvertes de neige , et traver- 
ées par de grandes rivières qui , sous une masse 
paisse de glaces , courent vers la mer Glaciale, 
ucentre de la Sibérie on ne yoit pas d’arbres. 
e froid rigoureux y arrête la navigation. Au S. 
esol est convert de vastes forêts. Les environspit- 
oresques du lac Baïkal forment un constraste ad- 
nirable avec les traces de l’industrie humaine et 
es produits de la culture. Au S. les rivières éga- 
entle Danube et le Rhin, et offrent dans une 
grande étendue une nayigatiou sûre, Les immenses 
p'aines qu’on appelle Steppes, et dont nous parlerons 
plus bas, ont un caractère particulier; mais les 
Montagnes sont moins éleyées , et ressemblent 
Tu Laux À ppennins qu'aux Alpes et aux Pyrénées, 
La partie méridionale est plus tempérée, et le 
sol nécessairement varié dans une région si vaste, 

Montagnes. — Nous en ayons parlé dans la dese 

cription générale de l'Asie, 
. Forêts et steppes — La Russie asiatique est 
d pleine de forêts, qu'on ne leur a pas donné 
de noms particuliers. A PO, du gouvernement 
UIrkoutsk , s'étend jusqu’à la rivière de Kane une 
vaste et sombre forêtd’urbres résineux. Les parties 
septentrionale et orientale de la Sibérie n’ont point 
de bois. 

Les steppes sont de vastes plaines unies qui 
sont particulières à l'Asie et à quelques parties 
de la Russie d'Europe, Elles ressemblent aux dé- 
serts sablonneux de l'Afrique. Ces steppes ne sont 


r 
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pas absolument dépourvues , de végétation; c'est 
un sable quelquefois parsemé de touffes de gazon, 
et même de buissons. 

Lesprincipales steppes de la Russie d'Asie sont 
les suivantes. 

1°. La steppe de l'Jriyche ; elle renferme la 
grande plaine qui s’étend entre le Tobolet lIrtyche, 
l'Altay et POb,'entre l'htyche et l'Ob, elle 
comprend aussi cette belle et fertile plaine ap- 
pelée la Steppe de Baraba , qui contient plusieurs 
lacs considérables; une partie de cette grande 
plaine, entre l'Ichime et l'Irtyche , se nomme la 
Steppe d'Ichime , qui abonde particulièrement eo 
lacs amers. À 

2°. La Steppe de VOL et de V'Iénissei, qui 
renferme tout le vaste territoire situé au delà de 
Tchoulin , entre POb et PIenisseï, et s'étend 
jusqu’au côtes de la mer Glaciale. | 

3°. La steppe de éise? et de la Léna , grand 
désert, borné comme le précédent, par la Léna, 
la Toungouska et l’Iénisseï ; il sétendau N. jusqu'a 
la mer Glaciale. i i 

4.° La steppe de la Léna et de l’Indigirka , om) 
forme une vaste plaine, sur les bords de la mer 
Glaciale , entre la Léna et la Koma, et sétend 
sur les deux rives de l’Indigirka. 

Fleuves et rivières — Les principaux fleuves 
sont l’ Oby ou Ob, l’Zrtyche, l'Iénissei Angara e) 
la Léna. d 

L’Ob commence vers le 51° degré de latitude ; 
traverse la chaine Altaïque, coule.au N, passe 
à Kolyvan , tourne au N. O, ; il reçoit PIrtyehe 
au-dessous de Samarof , courtau N. en formant 
plusieurs iles, se dirige à l'E, se jette dans un 
golfe qui porte son nom, et fait partie de l’océsn 
Arctique : son cours est de 780 lieues. Ce fleuve 
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stnavigable presque à sa source : il abonde en 
oissons ; c'est le plus grand fleuve de l’empire 
usse. — L'Irtyche Supérieur prend sa source au 
5° degré de latitude, traverse le lac Zaïzan , où 
| prenden sortant le nom d’/rtyche Inférieur, 
oule au NO, puis au N. tourne à PE., 
wis au N.O. ; arrose Tobolsk, où il reçoit à 
zauche le Tobol; se dirigeau N, E., et sejette 
à gauche dans l’Oby , près Samarof, après un 
cours de 480 lieues. — L'Iénissei prend sa soarce 
dans les monts Altaïques , au S, O. du lac Baïkal , 
vers le 5o° degré de latitude N. Il ne porte le nom 
l'Iénissei qu'après avoir reçu plusieurs rivières. 
1 coule droit au N. , recoit à droite l’Augara , ar 
rose à gauche Eniseisk ; environne Touroukhansk 
cn formant une île, et se jette dans la mer Gla- 
ciale , après un cours de 360 lieues, — L’ Angara 
prend sa source à VE. du lac Baïkal , court d’abord 
ilO., traverse ce lac, se dirige au N,, reçoit 
isauche P'Oka, prend malà propos le nom de 
T'oungouska , tourne à PE., et se jette dans l’Jé- 
nisseïi près d'Eniseisk, après un cours de 310 
lieues, — La Léna prend sa source à PO, du lac 
Daikal, court d’abord à l'O. , puisau N, , arrose 
Kirensk à gauche et Oleminsk, prend l’'Olekma 
ù droite, tourne droite à PE., baigne à gauche 
lkoutsk , se dirige au N. , reçoit l’Aldan à droite, 
la Vouloui à gauche, et débouche dans la mer 
Glaciale, en formant plusieurs îles, Son cours est 
le eo lieues, et sont li large et “entrecoupé 
d'îles, Elle est navigable. 

Les autres fleuves ou rivières moins considéra- 
les sont , PÆnadir , qui vient du N. , coule après 
lE., et se jette dansla partie N, de la mer 
Pacifique : il traverse le pays des Tchoutkchis,— 
L Oural ou Jäik , fleuve considérable , prend sa 
“urce à PE, des monts Ourals , traverse la chaine 
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granitique, coule au S. O. , puis à l'O. , reprend 
sa première direction , et se jette dans la parie 
septentrionale de la mer Caspienne. Sa rive droite 
est hérissée de forts que fa Russie y a fait construire 
pour se garantir desincursions des Tartares. 

Lacs. — Les principaux lacs sont, le lac Baïlal, 
dans le gouvernement d’lrkoutsk : sa longuenr est 
d’environ 130 lieues , et sa largeur de 20. Son 
eau fraîche et claire a une teinte -verdätre à il est 
sujet à de violentes tempêtes , et abonde en pois- 
sons. Il est partagé en plusieurs îles, dont l’une, 
appelée Olchon , renferme des sources sulfureu- 
ses. Les autres lacs moins considérables sont ceux 
de Piazinshot, au N. de la Sibérie; ceux de Z'chany 
dans la steppe de Baraba, et de Soumi, au N. E. de 
VO ; celui d’ Aliinsk est appelé par les Russes 
T'éleizk ; il est au N, de la chaine Altaïque. 

* Altan-Nor , ou lac Doré est à PE. de Zaritzin. 

Le lac Mugissant , près de la rivière d'Ouibal, 
se fait remarquer par les hurlemeus épouvanu- 
bles qu’on y entend. 

Eaux minérales. — La Russie d'Asie n’abonde 
point en eaux minérales. Celles du Z'érek, près 
du Caucase, ont une température moyenne. Il 
s’en trouve quelques unes dans la province de 
Nertchinsk , chez les Kalmouks , dans les monts 
Altaïques, dans le pays appellé quelquefois 
Soungarie et dans le voisinage du lac Baïkal. 

Les eaux thermales de Natchikin sont près d'un 
volcan, au S, de la presqu'ile de Kamtschatka: l'eau 
se précipite d’une cascade haute d’environ 300 
pieds. Le courant a environ un pied et demi de 
profondeur , et six à sept de largeur, L'eau y est 
extrêmement chaude , et d’une nature très pe- 
nétrante. 

Productions des trois règnes. — Une grande 
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partie de la Sibérie n’est point susceptible de 
culture, Le sol des districts de l'O, et du S. est très 
fertile. Les rives de l’Oural ou Jaïk produisent 
en abondance de lexcellente rhubarbe; mais 
en général l’agriculture est loin de fleurir dans 
l'empire russe. Pendant l'été court de ce climat, 
la terre est émaillée de fleurs brillantes, qui, 
l'hiver , demeurent ensevelies sous la neige. La 
prune de Sibérie ,le frêne de montagne, la rose 
de Daourie, forment des buissons charmans, sous 
l'abri desquels fleurissent la pivoine et le lis jaune y 
dont la racine fournit aux tribus tartares. un 
mets favori, 

La Sibérie abonde en minéraux. Les principales 
mines sont celles d’or mêlé , d'argent , de cuivre, 
de fer, de plomb, de soufre , d'alun , de vitriol, 
à l'E. des monts Ourals, 

La Sibérie produit une grande variété de pier- 
reries , particulièrement la montagne d’Æqun- 
Shollon près dela rivière Argoun , dans la pro- 
vince de Nerthinsk ou de Daourie : les principales 
sont la topaze et l’hyacinthe , le béril ou l’aigue. 
marine , les grenats rouges et d’autres d’un blanc. 
jaunâtre, l’opale, le feldspath vert, dont les Russes 
font des ornemens , de très beaux onix, etc, On 
touve dans le voisinage d'Ekatérinbourg de beaux 
cristaux de roche. Le beau jaspe rouge et vert se 
tire des montagnes les plus éloignées : la chaîne 
des monts Ourals fournit du marbre blanc. 

Dans la plus grande partie de la Russie Asia. 
tique , le renne que l’on trouye jusqu'a Pextré. 
mité la plus orientale de cette partie du monde 
tient Deg du cheval, de la vache et de la brebis. 
Dans le Kamtschatka , les chiens sont employés 
aux transports, comme dans la Poméranie. H 


> "ER 
montagnes qui entourent le laç Baïkal offrent des 
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cerfs d’une hauteur extrsordinaire , et en outre 
l'animal à musc , l'ours sauvage , des loups, des 
renards , la zibeline qui , à cause de sa fourrure, 
est l’objet dun commerce important. Il y a plu- 
sieurs espèces de lièvres peu connues ailleurs Le 
castor se plaît sur les rives de l’lénisseï, Le walrus 
ou grande" espèce de veau marin , n’est point 
étranger aux rivages de la mer Glaciale : l’espèce 
commune se trouve jusqu'au Kamischatka. Le 
manati ou lamentin, qui est peut-être la syrène 
de la fable, habite le détroit de Bhéring, et les 
îles entre les deux continens. Les chevaux des 
Mongols sont d’une rare beanté ; quelques-uns 
sont tigrés , d’autres tachetés comme le léopard : 
on fend les narines au poulains , afin que dans la 
course ils puissent respirer plus d'air. Les trois 
nations nomades du centre de l’Asie, c’est-à- 
dire les Tartares, les Mongols et les Mantchoux 
mangent de la chair de cheval, mais jamais crue, 
comme des auteurs le prétendent; quelquefois, il 
est vrai, ils la font sécher au soleil, et la man- 
gent alors sans autre préparation, L’adon , ou le 
haras d’un noble mongol, peut contenir de trois 
ou quatre mille chevaux ou jumens. Le bé- 
tail est d'une taille moyenne : il passe l’hiver 
dans les steppes ou déserts. Ces nations font 
usage du lait de jument ; ils le font tirer par des 
vaches qu'on musèle, en leur passant un anneau 
aux narines, 

Les meilleurs zibelines se trouvent dans le 
voisinage d’Hakoutsk et de Nertchinsk; mais elles 
existent en plus grand nombre au Kamtschatka : 
on emploie divers stratagèmes pour les surprendre 
ou les tuer sans endommager la peau , qui vaut 
quelquefois deux cent quarante francs sur les 
lieux. On fait cas du renard noir ` une peau de 
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et animal suffit quelquefois pour payer le tribut 
le tout un village. Le re nard des rochers ou des 
laces, communément de couleur blanche , est 
uelquelois bleu : on le trouve en grand nombre 
dans le grand océan Oriental; jille dispute au 
singe pour l’adresse, On emploie plusieurs moyens 
ingénieux pour détruire Pours : les Koriaks ar- 
rangent une amorce au bout d'ane corroie attachée 
à une branche d'arbre, de manière que la branche 
se relevant , l'animal y demeure suspenda. 
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Populationet habitans.—4La population de laRussie 
d'Asie est évaluée à environ 4 millions d'habitans, 
La Russie d'Asie est habitée parles Tartares 
qui sont originaires de ce pays, etipar des Russes 
qui s'y sont établis, Les Tartares peuvent être 
divisésen deux classes, celle des Tartares sédentai- 
res , et celle des Tartares errans : ces deux classes 
sont plus ou moins répandues dansla Russie d'Asie. 
Les Fogouls, les Cosagues de Sibérie, les 
l'arabines habitent-en partie le gouvernement de 
Tobolsk ; les Kalmouks ervent vers le Térek 
ct Mozdok; les Samoyèdes , les Ostiuks, les 
Téléoutes , les Beltires occupentle gouvernement 
de Tomsk; les Z'oungouses , les T'ehoukchis , 
les Koriaks , les Fuloutes , les Youkaguirs , les 
Kamtschadales habitent celui d’Irkoutsk. 
Industrie et commerce. — L'industrie consiste 
en manufactures de fer, de cuivre et de cuirs; fa- 
briques de sel, de salpêtre , de colle de poisson, 
de feutre ‘d'une grandeur considérable , qu’on.ex- 
porte ; de chagrin, de poix. Le principal com- 
merce se fait en zibeline et antres fourrurespré- 
cieuses, recherchées des Chinois, qui donnent, en 
Tour, de la soie , du 1hé, du nankin et des 
23 
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porcelaines, Les Kirguiss fournissent des che- 
vaux , des brebis et des toisons contre des draps 
de Russie , du fer et des ustensiles de ménage. 
Les exportations en Turquie par la mer Noire, ` 
consistent en fourrures , caviar , lin; et les im- 
portations en vin, fruits, café, soie et riz. Le 
commerce de la mer Caspienne estle même, mais 
les importations se font sur-tout en vins. 

Religion. — On trouve des chrétiens et des ma- 
hométans dans la Russie d'Asie ; mais la plupart 
de ses habitans sont païens. 


TOPOGRAPHIE. 


La Sibérie proprement dite forme les trois gou- 
vernemens de Tobolsk de T'omsk et d’Irkoutsk. 


SIBÉRIE OCCIDENTALE. 


TOBOLSK. = Ce gouvernement est au N.O. des 
aotres : il est borné au N. par la mer Glaciale. 1l 
fournit beaucoup de pelleteries et de poissons. 

Tobolsk , capitale , située aa confluent da Fobo! 
et de l’/rtyche, est une ville grande et riche par son 
commerce : on y apporle différentes marchandises 
de la Chiue, dee mousselines , de la soie , de la 
laque, de la rhubarbe et des dattes : on en remporte 
des fourrures, des draps, et de la mercerie, Elle 
a un palais archiépiscopal, ane bourse, un sémi- 
naire, une école centrale , un théâtre, une imprime- 
rie, et mmentrepôt de pelleteries de lacouronne, P. 
16,300 h. Dist.de Moscou, 530 lieu. lat. N. 56.11 
42. long. E.65. 46. o. | | 

Sourgout et Beresof, sont deux villes situées au 
N., sor l’Oby ; la première sur la rive droite, et la 
seconde sur la rive gauche. On trouve sur leur ter- 
riloire beaucoup dé zibelines et de renards noirs. 

Toumène, au S.O., sur la Toura, fabrique ¿e 
jolis tapis et a des fabriques considérables. On re- 
marque daus ses environs, le tombeau du voyager 
Steller, qui a découvert la Sibérie, Pop.7,000 ab, 


| 
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Tara, au S.E., sur VArkarka , qui se jetle à + de 
lieu de là dans PIrtyche,assez jolie ville pour le pays, 
Ses habitans commercent avec les Poukhares et les 
Chinois. Ils fabriquent chapeaux, vitriol, maroquius 
et peaux. Pop. 2,0c0 hab. 

Omsk, au S.E., au confluent de DO et de Dir 
che, a des fortifications à la moderne one maison très- 
belle pour le général, on bâtiment pour la chancelle- 
rie de la guerre, des caserneset une école militaire, 

TOMSK. — Ce gouvernement dst borné au N. 
par la mer Glaciale, à DO, par le gouvernement 
de Tobolsk , à PE. par celui d’Irkoutsk. 

Tomsk . capitale, située sur larive droite de la ri. 
vière de T'om pest la troisième ville de la Sibérie et 
le rendez-vous des marchands de toutes les nations 

de l'Asie septentrionale; elle a des rues larges et 
alignées , une église cathédrale , des tribunaux, des 
archives, un entrepôt des pelleteries de la couronne; 
la partie la plus considérables de la ville est située 
au bas de la montagne - le long du fleuve. Elle pos. 
side des tanneries de cuir.de roussi.Pop.6,000 hab, 
Lat, N. 56, 29.38. long. E.82. 49.36. Dist. 240. l. E. 
par S, de Tobolsk. 

_lénisseisk , au N.E., ville commerçante , sur la 
rive gauche de l’fénissei, a 1 lieue + d'étendue. Elle 
possède 4 églises, une douane, un magasin à poudre; 
en été les marchauds, venant de Tobolsk et d’autres 
endroits, s’y rencontrent pour faire l'échange de 
lurs marchandises ; et la situation de cette ville la 
rend très commerçante. Pop, 6,000 Jab. 

Larnaoul, au S., sur la riv. du même nom , ville 
rnommée par ses forges et ses mines , possède dans 
‘s environs une manufacture de glaces ; la chan- 
cellerie supérieure des mines de la Sibérie y fait sa 
résidence. Elle atrois églises et plus de 1,000 maisons, 
NOUVELLE ZEMBLE.==Cetle terre est située dans 

amer Glaciale,vis-à-vis.la chaîne des monts Ourals, 
et près des côtes du gouvernement de Tobolsk, dont 
elle est séparée par le détroit de Vaigats. Son nom 
signifie la Nowvelle- T'erre. Elle se trouve comprise 


eutre Les 7o et 78°.de lat. N. el les 48 et 75°,de longe 
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E. on hü donne 2601. de long , 150 de large et Boo 
detour, sans compter les sivuosités. Elle est sé- 
parée en deux parties Par on détroit peu large,nommé 
Matoichkine, du nom de celui qui l’a découverte. La 
nouvelle Zemble, inhabitée,est très pen connue dans 
sa partie occidentale. Cette île , environnée ap N. 
de montagnes de glace, est bien arrosée d’eau douce 
et pleine de rochers arides et dépourvus de bois : 
à peine y trouve ton un petit nombre d’arbustes ra- 
bougris et quelques plantes des régions polaires, 
mois d'en antre côté elle abonde en rénnes , om 
blanes , renards bleus et blancs ; et ses rivages sont 
couverts de toutes sortes d'oiseaux aquatiques et 
d'animaux marins , telles qae vaches marines, am- 
rrara Les pêcheurs et les chasseurs russes d’Ar- 
hungel et de Metzen la fréquentent tous les ans. 
Le froid extrême , qui y règne la plus grande partie 
de lasnée , devient encore plus piquant par le vent 
du nord. Pendant trois mois celte île est enveloppée 
dans les ombres d’une nait très obscure ; on perd 
ordinairement de vue le soleil vers le 5 AT md p 
eton l’apertçoit ensuite vers la fin de (an vier On soup- 
conne que la Nouvelle-Zemble pourrait être une con- 
tinuation de la terre polaire,découverte par Gedens- 
troem,en 1809 et nommée par lui Vouvelle-Sibérie. 

IRKOUTSK. = Ce gouvernenient est à l'E, de 
celui de Tomsk : il est borné an N. par la mer 
Glaciale , et à PE. par l’océan Pacifique, On divise 
ce gouvernement en deux parties. La partie sep- 
tentrionale, etla Partie méridionale qui est partagée 
en deux régions, par le golfe d’Awur : la région 
de VO. et celle de l'E. 

Irkouisk, capitale, est une ville assez commer- 
çante, située vis-à-vis ducoufluent de l’/rkout et de 
V'Angara , près du lac Baikal. Elle a un siége épis- 
copal; la 'plupart des habitans, très-riclies, fontun 
commérce considérable, Cette ville possède une 
école japonaise de navigation, Les environs d'ir- 
koutsk sont agréables : l’agriculture encouragée per 
fa fertilité du sol y fleurit. Elle a un grand nrarché 
aux poissons, ‘un bazar, huit églises, un urche- 
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vêque, 9 Eminaireset, r 
éprouye hé fréquens tremblemens de terre. La ville y 
est entrepôt des pelleteries qu’on tire des côtes du 


` 
Nord de l'Amérique, et des provinces septentrio- i 
nales de la Russie. Les rues de cette ville sont droites 

et larges. On remarque, au centre de la ville, le 
grand et bel édifice carré, bâti en briques pour les 
marchands. Elle possède plusieurs fabriques de draps, 
de toile, de chapeaux, de maroquins, de savon; une 
verrerie, une manufacture de glaces, des tanneries, 
des distilleries  d’eau-de-vie. Pop. 20,000 hab. Dist. 
740 li. E. de Moscou, Lat, N. 52. 16. 41. long. 
E. eet et, 

Fakoutsk, au N. E., dans la partie septentrio- 
nale de ce gouvernement , sur la Léna, et situé dans 
une plaine entourée de montagnes de tous côtés. Les 
iles que forment ici la Léna , lui donnent 2 lieues $ de 
largeur., Cette ville, qui renferme Zoo maisor- et 
3,000 habitans , fait un commerce considérable en four- 
rures, parce qu'elle est le rendez-vous de tous les 
chasseurs qui vont dans le nord. On y amène toute 
sorte de marchandises russes et chinoises. La compa- 
gnie russe-américaine y a un comptoir ; le froid est si 
excessif dans cette région que le mercure y gèle. Latid. 
N. 62. 2.0. long. E. 2. 127. 230. 

Sélenginsk, au S. E., est situé sur la rivière de 
Selenga , qui se jette dans le lac Barkal, Ses environs 
produisent beaucoup de rhubarbe. C’est de cette ville 
We: partent les caravanes qui vont commercer avec les 
-MANOQIS, 

Kiachta , au S. S. E., sur les confins de la Russie 
l'Asie et de la Tartarie-Chinoise. Ce bourg a été bâti 
l'après un traité de commerce conclu avec la Chine. Sur 
une montagne voisine on voit les limites des deux em- 
"res? du côté de la Russie, c'est un monticuleen pierres, 
ìu haut duquel est une croix; du côté des Chinois, c’est 
lue espèce de cône ou de pyramide. Le bourg chinois 
àvec lequel il communique pour l'échange des mar- 
‘handises, n’est qu’à Do toises de distance ; il s'appelle 
Naimatchine, 

Kirensk , au NAN, E. , sur la rive droite de la Léna, 

H Ce e 


p 


l 


i 


l 


. la première comprend la forteresse , la seconde les ma 


, Yriers qui travaillent aux mines, les boutiques, les ca 
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tans font le commerce de fourrüres. Les eStur 
les sterlets qu’on y pêche , passent pour les meilleurs d 
la Sibérie. 

Werkné-Oudinsk, au S. E. , au confluent de l'Ou 
da et de la Selenga , ville divisée en deux parties, don 


gasins de vivres, le dépôt d’instrumens pour les ou- 


sernes et les tribunaux. Ses habitans font le commerc 
de fourrures qu'ils échangent à Kiachta contre des mar 
chandises chinoises. 

Nertchinsk est situé à PE. sur la Nertcha, dan 
une coutrée fertile. Les Russes y entretiennent un 
forte garnison. Il sr conclut, le 28 août 1689, u 
traité entre la Russie et la Chine. Cette ville commerc 
en pelleterie. 

kkotsk , au N. E., sur le golfe d Amur, a un po 
où les Russes ont construit des vaisseaux pour commu 
niquer par mer à la presqu'ile du Kamtschatka. 

KAMTSCHATKA. — Cette presqu'île est principale 
ment habitée par les Kamtschadales; les Russes n'y o 
pas encore fait beaucoup d’établissemens. L'hiver y € 
très-long et très-rigoureux. 

Nijni- Kamtschatka , chef-lieu, ville ou lieu pa 
lissadé , sur la rive gauche de la Xamitschatka, re 
ferme, outre une église, des casernes , et le magas 
des marchandises. La maison du commandant et celle 
des habitans sont hors des murs, ainsi qu’une autrè 
église. r 

Avalcha ou Petropavlovsk, au S. (port de Saint 
Pierre et Saint-Paul ) , situé dans la baie d’Avatehins- 
kaia. On y a bâti d'assez belles maisons, mais surtout 
Je bâtiment du bureau du Kamtschatka, qui est ma 
gnifique par rapport au pays. Son port est profon 
sûr et bien fortifié, ! 

Bolcheretsk, au S., petite ville et port sur | 
Bolchaia - Reka, navigable depuis sa sourcesjüsqu'à 
son embouchure. Elle a un bâtiment de chancelle- 
rie, une maison pour le commandant, une église, 
des magasins à bh ; on y reçoit de la premiére 
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main toutes les choses apportées au Kamtschatka, 
tandis que dans les autres endroits de la presqu'ile , 
elles’ sont apportées par des chiens qu’on élève en 
grande quantilé pour cet usage. 


ILES VOISINES DE LA SiBÉRIE, 
ILES DE LA LIAIKOF. 


Ces deux îles , découvertes, en 1774, par un mar- - 
chand d’Yakoustk , sont au N. du cap Swialoï, La 
première a 18 lieues de long sur 5 de large. On y 
trouve de bel ivoire, des ossemens de mammonths, 
d’éléphans , de rhinocéros ; des cornes de bufles, 
Elle possède un lac dont les eaux sont basses , mais 
les bords vaseux ettrès élevés en temps de dégel ; 
on y rencontre aussi du morphil blane. D'ivoire 
s'exporte pour Arkhangel et l'étranger. A 25 1. de 
la seconde île, la plus septentrionale ; il existe une 
vaste région; Chwoïnof la visita en 1775 5 on l'ap- 
pelle Nouvelle-Sibérie. Elle offre une oôte assez 
élevée, où l’on découvre le bois pétrifié , en vastes 
couches , et des ossemens d’éléphans. Uue rivière 
considérable, qu'on y a apercue , indique que celte 
terre est d’une grande étendue. 

Nous parlerons des Æourilles, à l'article des 
iles de l’ Asie. 


RÉGIONS DU CAUCASE, 


Le Caucase,dont nons avons parlé à l’article Monta- 
gnes, a servi de retraite à une foule de nations et 
de peuplades qui sont venues dans ce lieu presque 
impénétrable , chercher un asile contre les armes 
des conquérans qui faisaient tremble l'Asie : il en 
est résulté une diversité de langages et de dialec- 
tes, et une variété de mœurs qui rendrait la pein- 
ture des usages et des coutumes très-longue et très- 
difficile , si l’on voulait parler de toutes les tribus 
et assigner ‘distinctement les nuances qui caracté- 
risent chacune Welles, Nous nous bornerons ici à 
parler des principaux peuples de cette région , qui 
sont les Circassiens ou J'cherkasses , les Ingouches 
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ou Æistes, les Abazes , les Georgiens , les Ossetes et 
les Lesghis.Ces peuples sont presque tous indépendans, 
et reconnaissent à peine la souveraineté de la Russie. 

CIRCASSIE, — Cette province , au N. de la 
mer Noire , est de l’autre côté du Caucase, sur 
les rives inférieures du Kouban. Elle jouit d’un 
climat tempéré et favorable à la végétation : d’a- 
bondantes moissons couvrent ses plaines. Ses co- 
teaux sont garnis de vignobles délicieux ou de vere 
gers dans lesquels les grenadiers , les figuiers , les 
pêchers , les poiriers, les pommiers , les amandiers 
confondent leurs fenillages et leurs fruits ; ses mon- 
tagnes sont couvertes de chênes , de hêtres, de 
cèdres et de cyprès ; enfin ses prairies, abondantes 
en gras pâturages, nourrissent de superbes trou- 
peaux de chevaux , de montons et de bœufs. Les 
chevaux circassiens égalent les chevaux arabes 
en beanté, en vitesse eten docilité: lorsque leca- 
valier veut monter ou descendre , ils plient les ge- 
noux de devant, à la manière des chameaux. 

Parmi les nombreuses tribus gui composent la 
nation Circassienve , la principale et la plas civili- 
sée est celle des Cabardiens; les autres , compo- 
sées comme celle-ci de serfs et de nobles, wen 
différent que per un plus grand degré de grossièreté, 
d'ignorance et de maladie. Leur religion mest ni 
Mahométanne, ni Chrétienne ; c’est un mélange 
de Pune et de Pantre dont ils s’occapent fort peu. 

Les Cabardiens , les plus nombreux et les plus 
puissans des peuples de la Cireassie, ont la réputation 
d’être le peuple le plus brave et le meilleur parmi 
tous ceux qui habitent le Caucase. La contrée qu'ils 
habitent , située drus les montagnes du Caucase , 
à PO d’Astrakhar,, est séparée du gouvernement 
dn Caucase par Te Térek et la Malka.. Cette der- 
nière la sépare à VO. du Kouban, et la Soundja ta 
coupe de la partie orientale des Kistes. On divise 
ce pays en gene et petite Cabarda. La grande 
est composée de 4 races.Ils demearent dans la partie 
du pays voisin de la mer capes ea remontant 
le Térek jusqu'à l’eudroit où la Malka s'y jelte. Les 


TOPOGRAPHIE. 537 


peuples de la Petite Cabarda vivent à côté des 
premiers, sur la rive droite du Térek, à com- 
mencer da pied des montagnes Noires, vis- 
à-vis la forteresse d'Ekatherinograd, jusqu'à la 
ville de Mozdok ; ils sont plus tranquilles, plus 
humains, et en général plus généreux que les 
premiers, Ils se divisent en deux races. Pour com- 
maniquer avec la Géorgie , on a fait deux chemins 
à travers leurs pays , Pan d’'Ekatkerinograd , et 
l'antre de Mozdok.On a bâti un fortin à l'endroit où 
se réunissent ces deux chemins, 

Quoiqne ils reconnaissent la souveraineté de Ta 
Russie , l'espèce de régime féodal qui existe dans 
le gouvernement de ce peuple se conserve etse pro- 
page.Les serfs appartiennent en toute propriété aux 
Princes ; seulement ils n'ont pas le droit de les 
aliéner , mais ils peuvent en exiger toutes sortes de 
services personnels :tout cabardien qui west pas 
cerf se reconnaît à son costume : il esttoujours revêtu 
d’un casque et d’une cuirasse ; il porte à sa cein- 
ture un poignard et des pistolets, et assez souvent 
même sou sabre an côté, etson carquois sur l'épaule, 

Les Cabardiens sont remarquables par la beauté 
etla force de leur constitution; très-nerveux en 
en général , c’est surtont dans le poignet que réside 
leur Va etil n’est point de peuple qui sache 
faire voler un sabre d’ane manière aussi meurtrière, 
Ils se plaisent à faire des incursions sar les terres 
de leurs voisins et sur celles des frontières russes. 

Les femmes , plus belles encore que les Géor- 
siennes , emportent sur elles par l’éclatante blan- 
chear de la peau , la régularité des traits at la sou- 
plesse de la taille. - 

Les habitans sont très-hospitaliers, mais extrè- 
mement vindicatifs. Cette province est la Sarmatie- 
Asiatique des anciens. ` 

Les Ingouches on Kistes sont un petit peuple 
qui habite , aa pied de la principale chaine da mont 
Caucase , celle dont les sommets sont couverts de 
uêlges éteruelles ; ieurs habitations Gan er à 
2 
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2ol. vers le S, de Mozdok , entre les fleuves Térek 
et Sọonji , sur les deux rives de la Koumbaléa qui 
coule vers le Térek.Ils ont au N. la Petite Cabarda, 
à PO. l'Ossétie, à l'E. les Tchétchentzys, et au S. 
les glaciers du Caucase. Tout le peuple est armé : 
ils portent des boucliers dans les combats; leur re- 
ligion aqnelque rapport avec le Christianisme , mais 
la polygamie y est permise, 

Les Abkhases où Abates, peuple libre et 
nombreux , habitent les montagnes du Caucase, 
vers le N.O., jusqu'aux bords de la mer Cas- 
pienne. Leur langage ne ressemble à aucun lan- 
gage connu, si ce nest faiblement à celui des 
Tcherkasses. Ce peuple donne, au territoire qu'il 
habite,le nom d’ 4bsné.Les géographes modernes lui 
dounent le nom d'Avkhasie, Et est probable que c'est 
le même pays que l’ Abazhie de l'empereurConstantin, 

Les Abazes forment plusieurs tribus, qui suivent 
presque tontes le mahoméfisme ; ils sont si ignorans 
qu'ils ont à peine une idée de leur religion. Quel. 
ques -uns sont agriculteurs ; mais la plupart élévent 
dubétail , cultivent la vigne, des légumes, et sont 
fort enclins à piller leurs voisins. On divise le pays 
en grande et petite Abazie. La première , quoique 
couverte de montagnes , est un pays fertile. Les habi- 
tansde la petite Abazie, pour se soustraire anx incur- 
sions fréquentes des Circassiens leurs voisins, s’en- 
foncent de plus en plus dans les défilés des montagnes, 
où ils se perdent peu à peu.LesAbazes sont bienfaits, 
agiles et propres à supporter les plus grandes fatigues, 

GEORGIE, = La température de la Géorgie est 
encore plus douce que alle de la Circassie { l'hiver 
y est moins long et les chaleurs plus constantes, Le 
sol n’est pas moins propre à l’agriculture; et le règne 
végétal y est plus riche. Elle aboade en grains, en 
fruits et en superbes troupeaux. i d € 

Les Géorgiens sont tous de belle taille, bien faits, 
vigoureux, et d'ane physionomie agréable; quant aux 
femmes, elles réunissent tout ce que les formes 

euvent présenter de plus séduisant et tout ce qug 
Kk grâces peuvent ajouter de prix à la beautés 
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Les Géorgiens se divisent en nobles et en serfs, 
comme les Circassiens , et souffrent de tous les abus 
de l'autorité féodale. Ils sont en outre exposés aux 
incursions des brigands qui, du sommet des monta- 
gnes, fondent tout-à-coup sur les villages, et forcent 
le labourear de s'armer jusqu'aux dents, même en 
traçant ses sillons. C’est pour mettre à l'abri de pa- 
reilles incursions leurs femmes, leurs enfans, leurs 
troupeaux et leurs principales richesses, que l’on 
a bâti en Géorgie, au milien de chaque village, une 
grande tour de bois , sous les murs de laquelle les 
hommes combattent : placés ainsi dans la nécessité 
de vaincre , rarement ils cèdent ; mais cescomhats 
etces siéges les arrachent à leurs occupations cham- 
pêtres , et ils se laissent décourager par l’idée que 
les travaux d’une année peuyent étre anéantis en 
un seul jour, En effet , quoique forcés de se retirer, 
les brigands laissent toujours après eux des traces 
ineffaçables de leur passages. Le gouvernement 
russe rendra peut-être à ces provinces leur pros- 
périté. Les châteaux des nobles ct des princes se 
distinguent par leur étendue et une distribntion plus 
commode ; ils sont ordinairement en bois, quelque 
fois en pierres. Lesnobles géorgieus sont tous mili- 
taires entemps deguerre; en temps de paix , ils font 
la chasse aux bêtes fanves,qui peuplent leurs forêts. 

Le commerce de la Géorgie est fort peu étendu.Les 
Arméniens servent de courtiers et de commission- 
naires. 

La religiou grecque est la religion dominante 
du pays , et on y fait profession de la plus grande 
tolérance. Cette province se divise en cinq parties : 
la Mingrelie, le Gouriel; VImirette, le Carduel et le 
A aler elle formait, du temps des Romains, les an- 
ciennes provinces d’Ibérié,d’'Albanie et de Colchide. 

MiNGRELIE ( Colchide). — Cétie province , à 
l'O. de l’Imirette, est extrêmement fertile, mais 
remplie de vastes forêts et de marais, qe l'insou- 
siance des habitans laisse s'étendre de plus en plus, 
Les Mingreliens, belliqueux et pillards, enlèvent les 
hommes et les vendent comme esclaves : ils portent 
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des bonnets de feutre et des chaussures de peaux. 
La chasse est amusement favori des nobles, On 
exporte par le port V Anarghia , pour la Turquie, 
du mièl ronge et blanc , des peaux de castors , des 
foururres , de la soie et des esclaves. 

On nomme ligne du Caucase une suite de seize 
forteresses et de plusieurs redoutes et établisse- 
mens cosaques, destinés à défendre les frontières 
de la Russie, 

Gour1Eez — Cette province , bornée à l'O. par la 
mer Noire , et séparée de la Mingrelie par le Rion , 
est couverte d'arbres fruitiers, tels que pommiers, 
poiriers , pruniers , coignassiers, noyers , chätai- 
gviers, figuiers, grenadiers, citronniers , oliviers 
et orangers : elle fournit aussi beaucoup de soie, 
On n’y voit que de misérables villages , habités par 
les Gouriens , les Turcs , les Arméniens et les Juifs, 

Inrrerre. — Cette province, à l'E. de la Min- 
grelie , offre beaucoup de bois entremélés de vi- 
gnes ; on y élève des abeilles et desvers à soie, Les 
iadigènes, descendans des anciens Illyriens, portent 
de petits bonnets ; ils sont fiers , méfians et indolens , 
mais hospitaliers, 

Cotatis, chef-lieu , sur le Rion Ç Phasis, ne ren- 
ferme que des chaumières. habitées par 80 famil- 
les arméuiennes , juives et turques. Le château et 
la forteresse de cette ville tombent en ruines ; lé- 
glise des Arméniens catholiques est assez jolie. Dist. 
55.1. O.N.0. de Tiflis 

KACHETIon KAKET et CARDUEL, — La pre- 
mière province , qui s'étend le long de la rivière 
de l’Alasana , depuis le sommet du Caacase jusqu'au 
désert brûlant, au N.de la Koura, est sans con- 
tredit la plus belle contrée de tout le vaste empire 
de Russie : La cime des montagnes qui s'étend des 
glaciers du Caucase , vers le $S., entre les rivières 
Alasana et Koura, est chargée de magnifiques fo- 
rêts pleines de bois de construction : sur les flancs, 
principalement vers PE., on ne voit qu'une sule 
continue de villages et de jardins, et la vallée 
n’offre à l'œil que des champs fertiles et bien cul- 
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tivés. La côte orientale du Kaket, située an-delà 
de la rivière d'Alasnng jusqu’au pied du Caucase, 
ne présente pas an aspect moins riant et moins riche 
de jardins et de champs cultivés. 

Celte province abonde en blés , dont la récolte 
rend sonvent 50 pour 1; en sorte que souvent on 
y manque de travailleurs pour les moissons, Le vin 
est la plus grande richesse de ces contrées; le sol 
est si propre à la vigne, et l'espèce de raisin si 
bonne, que malgré la. mau vaise manipulation qu’on 
y emploie, ils sont excellens. 

La Cartalinie ou le Carduel, district de monta- 
gnes , est nne grande vallée environnée de monta- 
gues très-hautes , et fermée au N. par les glaciers 
du Caucase. Une multitude de grandes rivières et 
de petits ruisseaux arrosent ces champs fortunés , 
semés partout de villages peu distans les uns des 
autres, avec des jardins et des plantations d'arbres; 
ce qui , dans l’ensemble , offre l'aspect le plus riant 
etle plus agréable, 

La principale richesse de cette province est en 
grains: l'abondance en est telle , que non-seulement 
elle fournit aux approvisionnemens_de Tiflis et de 
l’'Ossetie , voisine de cette vallée , mais elle se 
reverse en grande quantité dans les provinces éloi- 
gnées,qui donnent en échange le sel que les Tartares 
apportent d'Erivan. C’est la Cartalinie-Inférieure 
qui fournit seule tout le blé; la Supérieure, au 
contraire , qui touche aux frontières de l’Imirette , 
etune autre partie qui borde le cours de la Koura , 
sont peu peuplées et mal cultivées, quoique l’une 
et Pautre aient plus d’avantages naturels que la 
Cartalinie-Inférieure, 

Sur la pente septentrionale des glaciers du Cancase 
jusqu'à Vladi-Caucase , les gorges seules de ces 
montagnes appartiennent aux Russes, La partie su- 
périeure est occupée par les Ossetes, et la partie 
inférieure par les Dagaourzi et les Lesghis. 

Les Ossetes , peuple des montagnes du Cancase, 
ont pour frontières , à l'O. l'Ouroup , et à l'E, le 
Térek ; au S, le Bon, ou Phase des anciens. 
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Leur langue , toute particulière , tient beaucoup du 
persan. C’estun un peuple rude , pauvre , enclin 
au pillage , et qui a rendu de tout temps dangereux 
les chemins qui conduisent en Géorgie par leurs 
montagnes. Ils ne sont propremeut d'aucune reli- 
gion. Soumis à la Russie , ilsne lui restent fidèles 
que tant que les otages, qu'on garde à Mozdok , sont 
entre ses mains, Mais sitôt qu'ils meurent ou qu'ils 
s'échappent , les Ossetes ne manquent pas de re- 
commencer leurs incursions et leurs pillages. Leurs 
villages se composent rarement de plus de 100 in- 
dividus. Ils changent souvent de place, se nouris- 
sent du produit de leurbétail, et cultivent aussi la 
terre. Les Ossctes ont, comme le reste des peuples 
des montagnes, leurs petits princes et leur no- 
blesse héréditaire. 

Les Lesghis habitent les vallées les plus élevées, 
soit da côté du pays des Ossetes , soit de celui dela 
Géorgie. Les limites de leur pays ne sont pas cons- 
tantes. Ces peuples ( Legæ ) se font redouter par 
leur brigandage perpétuel : ils enlèvent hommes, 
troupeaux, et tout cë qui se trouve dans les régions 
circonvoisines, Ils emportent leur butin sur des 
coursiers agiles , et rompent derrière eux les ponts 
de glace et de neige qui couvrent les précipices du 
Caucase. Accoutumés à supporter la faim et la 
soif, ils n’emportent dans leur course gu une petite 
provision de vivres , renfermée dans des outres ou 
dans des peaux de chèvres.Leur genre de vie, et l'air 
D qu'ils respirent sur leurs montagnes, prolongent 
eur existence d’une manière extraordinaire, Leurs 
femmes, renommées par leùr beauté, se distin- 
guent encore par leur valeur et leur intrépidité. 

Plusieurs tribus lesghiennes suivent la religion Ma- 
hométane. Leur langue ressemble à celle des Fin- 
landais; mais la diversité desdialectes est fort grande. 

Les Awares et les 14 tribus qui leur ressemblent, 
babitent la partie septentrionale du Leghistan.1ls ont 
donné naissance à la nation du même nom, qui, 
alliée aux Huns , a ravagé l'Europe. 

Les Xouvesches ou Kubasches, qui s'étendent 
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le long de la frontière da Daghistan , jouissent d’une 
certaine aisance , sont appliqués, sobres etloyaux. 
Courtiers du commerce qui se fait entre la Perse 
et la Russie, ils apportent à Kisliar des quantités 
considérables de coton. Chez eux ils emploient leur 
temps à fabriquer des ouvrages de fer , d’or, d’ar- 
gent ; à forger des cuirasses, et à faire des mou- 
choirs fins, des manteaux de feutre et des tapis. 
Leurs femmes , habiles, spirituelles et même ins- 
truites , s'occupent aussi à broder. Les Kubasches 
bannissent aussi de leur présence les paresseux , les 
fainéans et les mendians. Leur probité et leur in- 
tégrité sont si généralement connues , que les prin- 
ces des Lesghis déposent chez eux les trésors qu'ils 
ont amassés , et que les peuples voisins les pren- 
nent pour arbitres. 

Quoique les relations commerciales entre la 
Géorgie et la Russie aient peu d'importance jusqu’à 
ce jour, il est vrai cependant que cette province 
peut utilement servir d’entrepôt de commerce en- 
tre la Russie et les Indes. 

Tiflis, sur le Kur, capitale et la plus grande 
ville de la Géorgie, est mal bâtie et renferme en- 
viron 3,000 pelites habitations construites en briques 
et en chaux. Le principal édifice, c’est le palais des 
anciens czars. On y trouve un assez grand nombre 
d'églises géorgiennes et arméniennes, et quelques 
mosquées tartares. Auprès de la ville, il y ardes 
sources thermales. Tiflis n’a pu se relever encore 
du coup que lui porta, en 1797, le khan Aga-Ma- 
chmet : une grande partie de la ville reste en ruines, 
Dist. 55 1, E. de Cotatis. 

DAGHISTAN. — Cette province, bornée à PE, 
par la mer Caspienne, autrefois partie de PAlbanie, 
est d’une telle fertilité, que les habitans exportent 
une grande quantité de froment, d'orge, de safran, 
de ‘coton et de fruits. Il ya des endroits où , de 
chaque fente dans les rochers, on voit sortir un 
cep de vigne. Elle est habitée par des Tartares qui 
sont à peu près indépendans, quoiqne vassaux de 
la Russie, el qui professent la religion Mahomélaue, 
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Les territoires de Derhend, de Koura et de Kouba 
sont aa nombre des contréesles plus délicieuses, Les 
Persansontsnrnommé le dernier le Paradis desroses. 

Tarki, sur les bords de la merCaspienne, a 19,000 
hab. Dist. 751. N.N.E. de Tiflis. 

Derbend, an S.S.E , forteresse bâtie sur la mer 
Caspienne , auprès du Caucase , a des murs extré- 
mement solides. Le port de Derbend est peu sûr, 
et ne fait que pen de commerce. Dans ses enyirons 
il y des lacs salés et des sources chaudes. 

Æoubitchi , au S. par O., ville indastrieuse , sur 
le revers oriental du Caucace, a 6,000 hab. 

Schabran ou Samaria , bâti par les Hébreox , est 
habité par des Juifs d'nn bean physique, et qui 
jouissent d’one certaine aisance. 

SCHIRVAN.— Cette province peut se diviser en 
trois parties : le désert , le pays au-dessous de mon 
tagnes et celui qui leur est supérieur; mais leur 
nature est bien différente de celle du Kouban. 

La partie supérieure du Schirvan, beaucoup plus 
étroite que celle du Kouban , qui suit la même di- 
rection , est au pied de cette hante chaîne des monts 
Caucase , dont les cimes, da côte de la frontière 
de Scheka , sont ceintes de neiges et de glaces. 
Elle est en partie couverte de grandes forêts, et 
le reste n’est qu'en vastes pâturages, où se répan- 
dent, pendant l'été. les troupeaux nombreux des 
Tartares nomades ; ces troupeaux se retirent pen- 
dant l’hiver sur les bord de la Koura, Ces Tartares 
fabriquent quelques draps grossiers et de mauvaise 
qualité ; mais ils débitent en gros la plus grande 
partie de leurs laines dans les villages du Koubaa 
qui les avoisinent , et ils en reçoivent en échange 
des draps bien fabriqués et des tapis. 

Nouveau-Schamachie, ville commerçante , est 
retardée comme la capitale du Schirvan. Dist. 70 
1. S.E. de Tarki, L 

Vieux -Schamaclie , ville à demi-ruinée, pavée 
de belles mosquées, surmontées de superbes dômes, 
possède d'antres grands édifices publics. Elle a 
6,000 babitans, parmi lesquels il y a quelques fa- 
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nilles arméniennes,qui font le commerce de la soie. 
Bakou, à PE. , ville située dans une contrée fer- 
ile en fleurs, safran , oignons et pavots , a un beau 
vort formé par la presqu'ile d’Apcheronsk. Elle 
exporte du coton , de la soie, du naphte , du vin, 
du riz , de l’opiam et des fruits. 

La presqu'ile d’Apcheronsk est fameuse par ses 
sources de naphte et de bitame , dont la plus abon- 
dante donne par jour 500 livres; les autres en 
fournissent 50 à 8o livres. Le naphte blanc , plas 
rare et plus estimé que le naphte noir, se trouve 
auprès de ces sources. On voit aussi dans le voisi- 
nage un champ, dont la terre est inflammable , et 
exhale des vapeurs sulfareuses. 
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SECONDE PARTIE. 
ASEE CENTRALE. 


ARTICLE I, 


TARTARIE INDÉPENDANTE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. environ 400 l. f Entre Gë 5o° de lat. N. 
Largeur environ 300 À 5 (Seet 70° de long.E. 


Limites , Population. — La Tartarie , propre- 
ment dite indépendante , est bornée au N. par la ` 
Steppe d’Ichime , et l’Oural ; à FO, par le même 
fleuve et la mer Caspienne, qui lui sert de barrière 
naturelle ; au S. par la Perse et le royaume de 
Caboul ; à PE. par les monts Belur , qui la dé- 
fendent contre la puissance des Chinois; au S, le 
pays est découvert ; ce qui l’expose aux invasions 
des Afghans, qui se sontemparés dela ville de Balk. 
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La population de cette vaste contrée ne répond 
pas à sa vaste étendue : on y compte à peine A mil- 
lions d’habitans , dont 1,200,000 pour les trois 
hordes des Kirguiss. 

Nom. — Le nom de Tartarie-Indépendante 
convient à erte contrée: eneflet, les Kirguiss 
sont d’origine tartare et indépendans , quoique 
voisins de la Chine , de la Russie et de la Pefse, 
On lui donne aussi le nom de Mongolie-Occi- 
dentale. 

Division. — Ce pays est divisé en trois parties, 
savoir : au N.,le pays des Kirguiss, subdivisé en 
trois hordes savoir : la petite horde, celle du milieu, 
et la grande horde avec les états de Turkestan 
etde Z'achkend, à VE, les districts des Karakalpaks 
et des Æraliens ; au S.O.le Xharissim où Kharism 
avec le pays des Z'uréomans ou T'rouklimens ; au 
S.E. la Grande-Boukharie avec le Fergana et les 
pays de Sogd, d’Orushna et autres. K Petite- 

oukbarie , le pays des Eleuths, le Thibet et le 
Boutan faisaient partie de la Tartarie-Indépen- 
dante ; mais ils sont devenus, depuis quelques 
années , tributaires de la Chine, et nous. en 
parlerons lorsque nous décrirons cet empire. 

Climat et aspect du pays. — On peut regarder 
la Tartarie.-Indépendante comme le penchant occi- 
dental du grand plateau de l'Asie centrale : c’est 
une suite de bassins qui aboutit à la mer Aral et 
à Ja mer Caspienne, Le niveau d'une grande 
partie de cette vaste région doit être assez bas; 
mais des montagnes la ceignent du côté dus. 
de PE. et en partie du N. D’importantes steppes 
ou plaines désertes occupent une bonne moitié de 
la T'artarie. Le pays des Kirguiss en forme presque 
la totalité. Il y a un désert , au N. de la Grande 
Boukharie , et un autre à l'O, qui entoure de toufe 
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part le Kharissim. Les bords orientaux de la mer 
Caspienne n’ofirent qu'une longue et triste chaîne 
de dunes et de rochers arides. 

Quoique ce pays soit situé sous le même pa- 
rallèle que l'Espagne, la Grèce et la Turquie 
d'Asie , le voisinage de hautes montagnes toujours 
couvertes de neige, et celui des déserts de la 
Sibérie y rendent la chaleur très supportable. Le 
sol est très varié et entrecoupé de rivières , de 
collines, de montagnes et de steppes , ou vastes 
plaines Le bois y est rare : on trouve les bords 
des rivières si fertiles, que l'herbe y excède la 
hauteur d'un homme. Autrefois cette contrée 
était une des plus florissantes et des plus déli- 
cieuses de la terre : Bokara, le Sogd de Sa- 
markand , le Rud-Aïleh étaient alors regardés 
comme les trois lieux du monde les plus beaux 
et les plus salubres. Dans le pays de Sogd on pou- 
vait voyager pendant huit jours entiers sans sortir 
du plus agréable des jardins. L'air était très pur 
les fruits exquis „et mille ruisseaux qui serpen- 
taient à travers les arbres, mille plantes aroma- 
tiques offraient un paradis terreste. 

Montagnes. — Les principales que l’on remar- 
que sont celles de Belur , couvertes d’une neige 
éternelle ; les branches les plus considérables 
courent à TOL: à l'E. s'élève un plateau qui forme 
le centre de l'Asie. On peut considérer le Belur 
comme l’archoutant occidental de ce vaste pla- 
teau, que prolongentle Jimbal etle Kisik- Tag, 
jusqu’à la chaîne Altaïque qui forme l'appui sep- 
tentrional, En général un froid excessif règne sur 
cette vaste plaine, à l'exception de quelques 
lieux abrités des vents du N. et de PE. A rO., 
entre la Sibérie et le Thibet, s'élèvent des bran- 
ches de rocs nus. La chaîne du Belur , court pres= 
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que N. et S., elle se prolonge par les montagnes 
d'Alak où ÆAlak-Oula, au N. de la Petite 
Boukharie, Ces dernières se joignent au grand 
Boghdo, qu'on regarde comme la plus hante 
montagne de l'Asie centrale, Le Belur se réunit 
ensuite à l’Æindou-Kohs, qui, avec les monta- 
gues de Gaour , semble en être la continuation , 
sans qu’elle soit ee , excepté par une 
gorge étroite au S. d’Anderab ; toute la partie 
orientale du bassin du Gihon est environnée et 
converte de montagnes. 


L'Argoun ou Argyum , forme avec le Kora- 
Taw, une autre chaîne. Ces deux montagnes 
paraissent être une branche détachée du Belur. 
Le Baïan-Oula, la plus haute montagne de 
toutes celles qui sont au delà d'Orenbourg , se 
trouve dans les terres de la Horde moyenne des 
Kirguiss-K aïssacks. 


Fleuves, — Les principaux fleuves sont le Sir 
ou Sihon , V Amou ou Gihon ( Oxus), On ajonte 
à ces noms tartares celui de Daria, Le dernier 
fleuve prend sa source à 60 lieues N.E. de Ba- 
dakshan, se grossit de l’Ortang à l'E, avant Qar- 
river à cette ville, court à l'O., arrose Termed 
après avoir reçu le Vash ; grossi du Dehash, on 
Balz , il coule au N., et se jette dans le lac Aral, 
Son cours, qni est plus grand que celui da Tigre, 
est estimé à 360 lieues ; il abonde en poissons de 
plusieurs sortes. Le Sir prend sa source dans les 
montagnes de Terek-Daban, partie septentrionale 
de la chaîne du Beler , arrose Andegan et Cojend, 
se dirige au N.O. , avoisine Tashkend et Tuncat , 
rèçoit le Taraz , traverse le désert de Burzuk, et 
débouche dans le lac Aral à l'E. Son cours est 
d'environ 166 lieues, Les grandes rivières qui bai- 
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gnent le pays des ois hordes des Kirguiss , sont 
lo Dzin, qui commence au N, du lac Tuzkul. 

L'Irghis e le Turgai.qui se jettent dans un 
lac au N, de lAral; enfin l’Zchime qui traverse 
la steppe du mème nom. Piusieurs de ces riviè- 
res et lacs furent autrefois célèbres dans l'histoire : 
ce fut sur leurs bords que Gengis-Khan remporta 
tant de victoires sur les Russes. 

Lacs, — Le plus grand lac de cette contrée est 
l’Aral , appelé aussi mer d’Aral, ou mer des 
Aigles, dont nousavons parlé dans la description 
générale de l'Asie. Son eau est salée, et ses bords 
sont plats presque partoat , excepté sur une petite 
Re: où se tronvent quelques montagnes Le laë 
l'engis, Balcash ouPalkati a près'de 4o lieues dans 
sa lougueur, qui est moindre de sa largeur. C’est 
le plus grand de l'Asie, après ceux d’Aral et de 
Baïkal, Les lacs situés dans le pays des Kirguiss 
sont plus petits, Dans la partie méridionale de la 
Grande-Boukharie sont ceux de Zharan et de 
Xaragol. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Habitans , industrie, — Les Kirguiss ont les 
traits tartares , lenez plat et de petits yeux; ils 
possèdent des chevaux, des dromadaires , du bé- 
tail et des chèvres :ils tondent leurs dromadaires, 
ot vendent leur poil laineux aux Russes et aux 
Boukhares. Leurs moutons, dont ils font leur 
principale nourriture , ontde larges queues : les 
agneaux sont si délicieux , qu’on en sert à la (ole 
de l’empereur de Russie. Leurs peaux sont les 
plus recherchées après celle de la Boukharie. Les 
steppes abondenten gibier en loups, blaireaux ; 
renards, antilopes, hermines, belettes. Les 
montagnes donnent asiles au brebris sauvages, 
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au bœuf du Thibet, Los grunniens , au ‘chamois, 
au chakal , au tigre et à l'âne sauvage. Les Kir- 
guiss vivent en frères ; ils ne prennent à lear ser- 
vice que les esclaves qu'ils font dans leurs incur- 
sions. Ils s’habillent comme les Tartares : ils 
portent principalement un large calecon et des 
bottes pointues. Les femmes se parent la tête de 
cous de hérons en forme de cornes : on estime 
le nombre des habitans A un demi-million. Les 
Usbeks, dont les mœurs et les usages ont beau- 
coup de rapport avec ceux des Tartares , sont re- 
gardés comme les plus industrieux et les plus 
spirituels de cette nation. Beaucoup demeurent 
sous des tentes pendant l'été; mais il passent 
l'hiver dans les villes et les villages : ils font sou- 
vent de subites incursions dans les provinces per- 
sanes. Les plus policés sont ceux de Balk, qui 
font un commeree considérable avec la Perse et 
l’Indostan. Les Bonkhares indigènes, ou Tadjik , 
sont mieux proportionnés que les Tartares : ils 
ressemblent aux habitans de la Petite Boukharie , 
dont ils ont l'habillement, Les Boukhares ne por- 
tent pas d'armes: les Usbecks se servent du fusil, 
sont très courageux , et leurs femmes les accom- 
pagnent dans les combats- 

Religion , langue , université. — Les Usbeks et 
les Boukhares professent la religion mahométane 
delasectede Sunni. La langue usitée en Boukharie 
est la zagatayenne, qui est celle des Turcomans. 
La Grande-Boukharie est célèbre par la fameuse 
école de Samarkand , où on enseignaitles sciences 
orientales; les souverains mêmes cultivaient les 
lettres. C'était encore au commencement du dix- 
huitième siècle la plus fameuse des universités 
mahométanes, d 
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PAYS DES KIRGUISS. — Cette contré offre 
peu de villes. Quelques autre tribus moins considé- 
rables de Tartares Betteng les bords du lac Aral : 
ce pays était appelé autrefois Turkestan Occidental. 

Tontesles régions, qui s'étendent à PE. de la mer 
Caspienne , ont été le théâtre de la valeur de Cyrus 
et d'Alexandre : elle formaient la Scythie d'Asie. 
Longtemps aussi le commerce entre l'Inde et l’Eu- 
rope s’est rayé une route à travers ces contrées: et 
aujourd’hui encore les Russes reçoivent par celte 
voie les productions de l’Indostan, 

Tachkend, principale ville sur la Sir, ville 
avec 6,000 maison et 30,000 habitans,qui s’adonnent 
au commerce , et cullivent la vigne, le cotonnier, 
le pêcher. L'hiver ne s’y fait sentir que trois mois. 
Diet, 350 l. E. p". S. d’Astrakhan, 

Otrar , est célèbre par la mort de Tamerlan. 

Taras au N., &utrefois capitale, porte aussi le 
nom de Z'urkestan ; elle renferme 1,000 maisons. 
bâties en briques ; le sol de son territoire produit 
coton, blé et millet. Les habitans sont peu enten- 
dus dans l’agriculture, 

KHARISM on KHARISSIM. = Cette contrée 
s'étend depuis le Gihon jusqu’à la mer Caspienne. 
Les limites de cette région sont , ainsi que celles 
des autres contrées de la Tartarie , très incértai- 
nes. Cependant on peut dire que le Kharism est 
borné au N.E. par le Turkestan, au S.E. par la 
Grande-Boukharie , au S.O., par la Perse; à PO., 
par les déserts des nomades Troukmens. Il s'étend 
jusqu'aux rives méridionales du lac Aral. 

Les monts #Waisluka , dansle Kharism oriental , 
contiennent des mines d’or et d'argent, exploitées 
autrefois. La majeure partie da pays woffre qu'une 
vaste plaine : le sol est bon , mais les déserts de sa- 
ble mouvant, qui bordent le pays, couvrent quel= 
quefois des parties considérables de terrain, A PO. 
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lon trouve des montagnes , qui sont des ramifica- 
tions d’une chaîne qui commence au lac Aral , sépare 
le bassin de ce lac de la mer Caspienne, et com- 
imunique aux montagnes de la Perse , près d’Astera- 
bad. Elles sont nues et escarpées; les Russes les 
appellent monts de Mangislack. 

Les habitans Troukmens vivent de leurs trou- 
peaux , où l’on remarque sur-tout les moutons à 
grande queue. Le Kharism produit blé, orge , pois, 
fèves , lentilles, chanvre , tabac, coton , Auzchut, 
plante qui donne de l’huile ; des fruits exquis, des 
müriers et des vignes , dont le raisin mûrit par- 
faitement, 

Le Kharism est divisé en deux états mdépendans : 
celui de Khiva , etcelui de Konrat ou des Araliens. 
Le premier a Go lieues de long sur autant de large ; 
et200 à 250,000 habitans, L’étatest gouverné par 
un khan: mais l/nak, ou président du divan 
ou conseil d'état , jouit du véritable pouvoir. 
Les habitansde ce pays sont des Tartares de di- 
verses tribus. {ls montrent tous plus esprit naturel 
et de finesse que les autres Tartares z ilsse livreut 
beaucoup à la poésie , et naissent, avec de grandes 
dispositions pour la musique. L'agriculture fleurit 
chez ce peaple : les terres sont bien cultivées et 
arrosées au moyen d'innombrables canaux tirés 
du Gihon. Ils élèvent des vers à soie; les femmes 
fabriquent des étoffes de soie, decoton , et de soie 
et coton, mêlées, que exportent à Orenbourg ; 
ainsi que des peaux d’agneaux , du blé , du coton 
écru, des robes de Chambre toutes faites , brodées 
en fil d’or. Ils ont des maisons , et exportent dans la 
Grande-Boukbarie et la Perse des fourrures et des 
pelleteries : ilstirent ces articles des Kinguiss et 
des Troukmens, Gette contrée fournit du coton et 
des peaux d’agneaux de qualité inférieure. 

Khiva, ville, au S. du lac Aral, sur un canal 
tiré du Gihon , a trois porlés, une forte muraille 
de terre, flanquée de tourelles, et up fossé profond. 
Les maisons, au nombre de'3,000, sont bâtiesen 
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argile. Elle possède Jo mosquéés et une écôle. 
Eu 1739 , le khan de Khiva défeñdit celte 
place contre Nadir, avec 30,000 hommes mais 
elle fut obligée de se réndre à discrétion. Les cara 
vanés de Khiva se réndent à Orenbourg pour prén- 
dre les produits des fabriques européennés, cp 
échangé ds marchandises et denrées qu’éllés y äp- 
portent, commè blé , colon, ciré, robes brodées en 
fil dor, nommés Chalaté. Pop: 16,000 hab. Dist, 
215 l. S.E. d’Astrakhan. 

Konrat, principale ville des Usbeks, n’est pro- 
premeut que leur camp d'hiver, qui a 5 1. de tour, 

Koptchak , espèce de forteresse , où l’on entre 
tient toujours pne garnison de 1,500 hommés. 

Urghenz ( la Nouvelle ) qu’on appelle aïûsi pour 
la distinguer de la vieille,qui est en ruines, au N.O., 
contient 20 mosquées, 1,500 maisons et 5,000 bab. 

GRANDE-ROUKMARIE. = Cette contrée est 
la partie la plus graude dé la Tartarie-Indépen- 
dante, Elle est bornée av N. par les monts Argoun, 
à l'O. par le désert. Le fleuve Amon où Gihôn , et 
d’autres déserts la séparent du Kharism et du Kho- 
rasam Les provinces de Balk et de Samarkand sont 
gouvernées par des khans Usbeke; despotes. Les 
villes de la Grande:Boukhürie donnent leurs noms 
aux provinces. 

Samarkand, capitale de cette contrée , et ans 
trefois de celle de l'empire de Tamerlan, est sor la 
rive gauche de la Sogd. Elle est bien déchne de sæ 
premièré splébdéur. Les maisons sont en argiles 
ét il ÿ ena quélqnes dhes én pierres tirées des car 
rières voisinés. On ý fabrique d’excelleñt papiér 
de soie de l'Orient. Cétle ville a une académie où 
les mahométañs viénnent s’instrnire. Les environs 
P'oduisént des raisins délicieux, des melons , des 

oires, des prunes : on en envoie en Perse et dàns 
’Indostan. 

Bokara, à VO., sûr la Sogd, ville très considé- 
rable. Ses principales productions consistent en 
coton, riz et bétail; elle prend en échange, des 
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Kalmouks, de la rhubarbe et da musc. Gengis- 
Khan prit cette ville en 1220 , Tamerlan en 1370. 
Ses mosquées et ses caravenserais sont construits en 
pierre. Elle a plusieurs collèges, parmi lesquels 
on remarque le Kokul-T'aush, superbe édifice 
poar l’éducation des prêtres mahométans : on 
compte 300 appartemens pour les étudians. Celte 
ville a toujours été célèbre pour l’étude de la théo- 
logie et des lois; et ses babitans passent pour les 
plus civilisés de lears voisins, Dans l'été les serpens 
et les scorpions infestent cette ville, et y font beau- 
coap de mal par leurs piqûres.Pop. 100,cc0 hab. 

Anderab, ville, au S.E., est située près d'un dé- 
filé,par lequel on traverse les montagnes d’Hindou- 
Kohs. Les environs abondent ea riches carrières de 
lapis. 
aies , bourg célèbre pour avoir donné nais- 
sance à Avicenne, profond dès l’âge de 16 ans dans 
la connaissance de la philosophie , de l'astronomie 
et de la médecine. 

Termed , au S. près l’Æmou, ville ceinte de 
murailles de briques. 


ARTICLE II. 
EMPIRE CHINOIS. 


L'empire Chinois contient trois parties ; la 
T'artarie- Chinoise , au N. , la Chine ,au S. ; etles 
Pays Tributaires, à l'O. Il s'étend en longueur de 
1,230 l., à partir depuis Cashgar à PO, jusqu'a 
l'embouchure de l’'Amur, à VE. Sa plus grande 
largeur peut être prise des monts Saïansk au N., 
jusqu’à la pointe méridionale de la Chine , vis å 
vis ile d'Hay-nan, sur une ligne de 75o 1. 
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TARTARIE-CHINOISE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 
ÉTENDUE. SITUATION. 
Long, 5501 (Entre o95et145° de long. E, 
Larg. 400 les } 38 et 53° de lat. N, 


Limites, — La Tartarie Chinoise est bornée au 
N. par la Russie d'Asie ; à l'O, par les pays tribu- 
taires de la Chine ; au S. par la Chine, le golfe 
de Hoan-hai et la Corée ; et à PE. par l’océan 
Pacifique. 

Climat et aspect du pays. — Quoique le centre 
de l’Asie soit à peu près sous le même parallèle 
qu'une partie de la France et de l'Espagne , les 
neiges qui couvrent ses montagnes en rendent le 
climat bien plus rigoureux; ilest néanmoins plus fa- 
vorable que velo de la Sibérie pourla température 
et les productions. De vastes chaînes de monta- 
gnes , de grosses rivières et de grands lacs sont 
les principaux traits qui caractérisent cetimmense 
pays; maisce qu’il offre de plus singulier, c'est 
le vaste plateau qui semble comme étaÿé au S. par 
les montagnes du Thibet , et au N. par la chaîne 
Altaïque , depuis les monts Beier "Ta à PO., jus- 
qu'à ceux qui bordent les Kalkas à l'E. Ce pla- 
teau , le plus élevé de tous ceux du globe, est 
coupé par quelques rangs de montagnes et par 
le vaste désert de Coby ou de Chamo. Privé 
d’eau etde verdure , ce désert est fatal aux che- 
vaux ; mais on peut le traverser avec des cha- 
meaux ; il s'étend depuis le 78° deg. de long. 
orientale jusqu’au 108° , ce qui donne 44o lieues ; 
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mais on y trouve quelques portions fertiles, et 
même des contrées entières. l 

Montagnes — On remarque la haute chaîne da 
Sochondo , dont le sommet est formé de larges 
roches, entassées les unes sur les autres : elle est 
couverte d'une neige éternelle , et va rejoindre la 
Mongolie, 

Fleuves — Les plus grands sont Zum ou 
PAmour, la Selenga , le Songari et V Farkand, 
Le fleuve le plus important est l’Æmur , nommé 
par les Mantwchoux Zakhaline-oula. C'est ùn des 
plus grands fleuves de la terre ; il se forme dn 
confluent de la Chilka et de l’Argounia , parcourt 
un pays immense , traverse la Tartarie-Chinoiïse, 
qu'il sépare en quelques endroits du gouvernement 
d’lrkontsk, et se jette dans la mer d'Okhotsk ; les 
herbes marines eu cachent en quelques en droits 
l'embouchure ; profond , tranquille , il est partout 
navigable. Ses rives sont bordées de forêts magni- 
fique ; son Cours est d'environ 666 lieues : il re- 
çoit toutes les eaux du pays des Mantchoux,— La 
Selenga traverse aussi l'Asie centrale.—l’Yarkand, 
après un long cours , entre dans le lac de Lop. 

Lacs.— Les principaux lacssont ceux de Zaï- 
Som Q environ 5o lieues d'étendue, et de Aokonor, 
Hoho-nor ou lac Bleu, qui donne son nom à une 
tribu mongole. 

_ Productions animales et minérales. — Cette 
vaste portion du globe offre beaucoup d’animanx : 
on y voit le chameau du désert avec la chèvre 
des Alpes, le tigre avec l'hermine ; on y trouve le 
cheval et l'âne sauvage : le chameau erre indépen- 
dant à travers les déserts de la Mongolie; l’yak. ou 
bœuf grognant y fréquente les pâturages. Le 
renne s’y trouve sauvage pau nord du lac Baïkal; 


quelques degrés plus bas - il habite avec l'élan, 
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qui a tant de rapport avec lui. On rencontre 
dans les solitudes lanimal qui produit le musc. 
A ces animaux on peut ajouter j’hermine,lamarte , 
la zibeline , la loutre , la marmotte et l’écureuil 
strié, Nous n’omettrons point l’argus , nommé par 
les Chinois Zuen , bel et singulier oiseau qui tient 
le milieu entre le faisan et le paon. Les contrées 
de l'E, et de l’O.produisent de l'or ; les premières 
ont aussi de l’étain. La côte orientale de la Maut- 
chourie , que M, de la Pérouse a trouvée presque 
partout déserte , offre une superbe végétation, 
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Populatiou , habitans. — On ne pent porter le 
nombre des habitans à plus de 6,000,000 , y come 
pris les tribus soumises à la Russie. Les principaux 
habitans sont les Kalmouks , les Mongols et les 
Mantchoux, 

Les Kalmouks ne différent pas beaucoup des 
Mongols ; ils sont généralement d’une taille mé- 
diocre. On entrouve de plus petits que de grands. 
Abandonnés des leur enfance à la nature , ilsont 
tous le corps bien fait; les membres déliés, L'odo- 
rat , l’ouie et la vue chez ce peuple surpassent 
l'imagination : Ils sentent la fumée d’un camp ; 
ils entendent le trot d’un cheyal ; ils distinguent 
dans leurs plaines immenses , le plus mince objet 
à ane distance étonnante. Les Kalmouks aiment 
la société et Les festins : ils détestent de manger 
seuls : leur plus grande jouissance est de partager 
avec leurs amis tout ce qu’ils ont en provisions de 
bouche; l'habit des hommes ressemble à celui 
des Polonais , à l'exception des manches qui sont 
fort étroites et fermées au poignet. 

Ils préfèrent à la vie civile la liberté de leur 
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vie nomade, et leurs cabanes portatives, formées 
d'une claie d'osier circulaire, et couvertes d'un toit 
en feutre qni résiste à la pluie et aux neiges.Chas- 
ser , garder les troupeaux , construire des tentes, 
voila les seuls travaux qu'ils jugent dignes d'eux. 
Les femmes ont pour leur part toutes les charges 
domestiques. La nourriture de ce peuple consiste 
presque uniquement en laitage et en viandes gras- 
ses, surtout en gibier : er ils ne tuent guère 
leurs animaux domestiques. Les femmes pré- 
parent les peaux avec une adresse étonnante , et 
en font toute sorte d’ustensiles, Les hommes fa- 
briquent une partie de leurs armes qui consistent 
en arcs, lances, sabres et fusils, Les guerriers 
riches se revètent d'une cotte de mëlle, formée 
d’anneaux entassés les uns sur les autres. 

Les Mongols jaunes ou Scharra Mongols ervent 
dansles contrées voisines de la grande muraille, 

ui ressemblent , pour le climat, à l'Allemagne. 
fés Kalkas ou les Mongols noirs occupent le; 
régions , au N. du grand désert, partie voisine 
de la Sibérie et très peu eonnue. Les Mongols, 
ont, eomme les Kalmouks, le visage plat , les 
yeux petits et obliques, de grosses lèvres, un 
menton court et peu de barbe ; les oreilles sont 
Jarges et proéminentes ; les cheveux noirs renfor- 
cent un tein brun rougeâtre ou jaunâtre, 

Les Mantchoux appartiennent à la grande race 
des Toungouses. Ils ont connu l'agriculture et 
même ont en un code de lois , avant la conquête 
qu’il firent de la Chine, en 1640. Cette extension 
de puissance a nui à leur pays , carles meilleures 
familles ont émigré en Chine. Les Mantchoux 
n'ont ni temples ni idoles; ils révérent un être su- 
prême, qu'ils nomment empereur du ciel. Des 
trois grandes puissances de l'Asie centrale , Îles 
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Mantchoux peuvent être regardés comme les plus 
rapprochés de l'état de civilisation , surtout de- 
puis la conquête la Chine. Ce peuplea des formes 
plus robustes, mais des traits moins expressifs 
que les Chinois. Les pieds de leurs femmes ne 
sont pas défigurés comme ceux desChinoises. Leurs 
coïffures consistent ea fleurs naturelles et artili- 
cielles, 

Langues. — Les trois langues des Mantchoux, 
des Mongols et des Tartares, différent radicale- 
ment, l’une de l’autre ; mais Pidiome Mantchoux 
est le plus parfait et le plus savant des idiomes 
tartares , sans en excepter même celui du Thibet, 

Religion. — Lareligion la plusuniversellement 
suivie dans cette partie de l'Asie est le Chama- 
nisme , ou la croyance d’un être suprême,qui gou- 
verne le monde par l’entremise d’esprits inférieurs, 
très puissans. Les Kalkas révèrentle Grand-Esprit 
dans leur grand-lama , avec le quel ils. croient 
qu’il s’incorpore. 
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. La Tartarie-Chinoise est divisée en deux par- 
ties : la partie occidentale et la partie orientale. 


PARTIE OCCIDENT'ALE. 


MONGOLIE. = Dans cette partie on distingue 
deux classes de Mongols : les Mongols noirs, qui 
sont sujets de l’empereur de la Chine , et les Mon. 
gols jaunes ( Kalkas ), qui sont seulement sous 
sa protection. Ces deux classes de Mongols sont 
séparées par le grand désert de Coby, qui n’est 
Pas absolument continu : il s’y trouve des habita- 
tons éparses. 
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MANTCHOURIE. — Cette partie est habi- 
tée par les Mäntchoux, et arrosée par PAmar. 
Elle forme trois gouvernemens : ceux de T'cit-ci-car, 
de Kirin et de Schin-Yang. 

Terr-cr-car. — Ce gouvernement , au N. des 
auires, fournit de belles fourrures. L'empereur de 
Ja Chine yexile les criminels , qui n’ont pas mérité 
la mort, 

Tcit-ci-car , capitale , sur. le Monnosi, qui se jette 
dans le Songari, est nne ville nouvellement båtie A 
où il ya une forte garnison. Dist. 235 1. N.N.E, de 
Pékin, 

kr, — Ce gouvernement est au S. de celui 
de Toit-ci-car, Sa partie septentrionale est converte 
de forêts , où l’on trouve beaucoup de plantes médi- 
cinales : sa partie méridionale est assez bien peuplée, 

Æi-rin-oula , capitale , est située sur le Songari , 
qui se jette dans l'Amur, 

SCHIN-Y ANG Ce gourvernement, an S. de celni 
de Kirin , est borné an S. par le golfe de Hoan-Hai, 
Jl est fertile en blé, riz, fraits et légumes : on y 
trouve la plaute nommée ginseng, dont la racine 
est fort estimée des Chinois. 

Schin Yang, capitale, est une ville considérable, 
On y voit le magnifique mausolée de Xun-chi, con- 
quérant de la Chine: et chef de la famille qui y rè- 
gne actuellement; elle renferme plusieurs temples. 
On y admire celui où le monarque doit prier le 
premier jour de lan. 
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GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 
ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 5501, äs 21 et 41° de lat. N. 
Larg. 500 les } 94 et 120° de long. E. 


GÉOGRAPILIE PHYSIQUE. 561 
Limites. — La Chine est bornée au N. par la 
grande muraille qui la sépare de la Tar- 
tarie Chinoise; à l'O. par la Tartarie - Indé- 
pendante et l’Inde ; au S. par l’Inde au-delà du 
Gange , le golfe de Tunkin et la mer de la Chine ; 
et à PE. par la mer de la Chine et le golfe de 
Whang-Hai ou Hoan-Hai. 

Nom. — Les anciens appelaient dla Chine Se- 
rica, c’est-à-dire le pays de la soie. Son nom 
moderne vient d’un mot chinois, qui signifie le 
milieu, parce que les Chinois croient que leur 
pays est situé au milieu de la terre. 

Division. — La Chine est divisée comme il 
est marqué dans le tableau suivant, 


SITUATMON, PROVINCES , 15. CAPITALES, 


e bg ie e 


Shen-si, . . . . .| Sin-guan-fou. 
Shanvsi. + » e'e +} Tai-yuen-fou. 
Pé-ché-li, , . ,. .| Pékin Lat.N.30.54, 
. Long. E. 114. 7. 
Au Nord, KZ vs e «| Tsi-nan-fou. 


Set-chuen . . , « «| Tching-tou fou, 
Ho-nan . + . . . . | Kai-song-fou. 
Kiang-nan . . . « , | Navkin. 
Houquang , . . « «| Vou-thang-fou, 
Kiang-si. s... an-tchau-fou: 
Tcbé-ki ang. +.» , | Kang-tcheou-fou, 
Fo-cheng . . « el Fou-tcheou-fou, 
Koei-cheou, , a. «f Koei- yang. 
Yu-van, sex sl Yu-nan-fou, 
Quang-si. . . . , | Quai-ling-fou. 
Quan-tung s sss « 
4 de Chang-tchuen 


Au Sud, 


Quentuug ou Canton. 


Dans la mer 
de la Chine 


ou Sariciah o +s ele +, 001550 VU 
Ile de Hai-nan . . .} Koun-tcheou-fou, 
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Climat, sol, aspect du pays. — lair, dans 
cet empire, varie suivant les contrées; vers le 
N. il est piquant ` au milieu il est doux , et chaud 
au S. Cette diversité de température entre les 
provinces vient surtout de la proximité des hantes 
montagnes de l’Asie centrale, d'où le froid se 
communique aux, contrées qui les avoisinent. La 
chaîne des monts Manichoux, toujours couverts 
de neige , influe tellement'sur la température de 
Pékin , que le thermomètre , à son terme moyen, 
est pendant les nuits d'hiver áe 20 degrés au 
dessous de la glace , etque pendant le jour il est 
rarement au dessus de zéro. L'aspect de la 
Chine, très varié, offre un sol uni et coupé par 
une infinité de rivières, de ruisseaux et de ca- 
naux, On y rencontre cependant des chaines de 
montagne; granitiques:il y a des cantons sauvages 
et incultes ; mais la culture en a considérablement 
diminué le nombre.et changé la surface du pays. 
Les Chinois, pour s’en dédommager , imitent en 
petit dans leurs jardins ces situations pittoreques ; 
en général , l'architecture , la forme extraordi- 
naire des arbres rendent le pays très romantique. 
Lorsque le sol est trop élevé, les Chinois en con- 
vertissent le talus en ua certain nombre de 
terrasses soutenues par de petits murs de pierre : 
ils cultivent ainsi une montagne jusqu'au sommet, 
où l'on ménage un réservoir d’eau pour les ar- 
rosemens, L'agriculture est tès honorée en 
Chine : l'empereur en donne lui même l'exemple, 
en traçant chaque année quelques sillons au 
pfintemps.. | 

Montagnes. — La Chine a peu de montagnes 
remafñquables ; üne branche considérable s'étend 
depuis la chaine centrale de l'Asie, court au S. 
vers le fleuve Hoang-Ho. Deux autres ramificas 
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tion se dirigeant de PE. à l'O. paraissent être la 
continuation des chaînes énormes du Thibet , et 
traversent la partie centrale de la Chine. Dans la 
partie méridionale , les crêtes principales vont du 
N. au S. La montagne de Meiling s'élève à 3,000 
pieds au dessus du niveau du lac Po-Yang. On 
remarque aussi, au nombre des plus hautes mon- 
tagnes , celles de Nieuhoff ou Pré , près de Sun- 
ten; de Kinning , près de Kinkoam , qu'on est g 
jours à gravir. Où connaît peu la géographie phy- 
sique de cet empire. K 

Mers, baies. — La Chine donne son nom à la 
partie du Grand-Océan qui la baigne. Les princi- 
pales baies sont celles de Vankin et de Canton. 

Fleuves. — Les deux grands fleuves de la 
Chine sont le Moang-ho et le Kiang-ho. Le pre- 
mier, nommé aussi rivière Jaune, à cause de la 
vaso qu'il charrie , prend sa source dans deux lacs 
situés dans les montagnes. de la Tartarie, nommés 
Kokonor, au 35° deg. de latit N. , et au 95° de 
long, E. , coule à PE., tourne au N.O., cotoie 
la grande muraille, court au N., se divise en 
plusieurs bras, descend au S. , se dirige à PE., 
coupe le grand canal, à 28 licues de son embou- 
chure, et se jette dans la mer Jaune, Sa largeur 
est d’un tiers de lieue , et sa profondeur de neuf 
à dix pieds. Son cours est très rapide; il a 550 
lieues. —Le Kiang-ho ou Yang-tse-kiang , prend 
sa source dans le voisinage de celle du Hoang-ho; 
il coule au S, avec beaucoup de sinuosités , tourne 
au N, puis au N.N. E., enfin à l'E., baigne les 
murs de Nankin , et débouche dans la mer, à 25 
lieues de l'embouchure du Hoang-ho. Dans l'é- 
tendue de son cours de 500 lieues, il prend dif- 
férens noms : près de sa source, les Eleuths 
l'appellent Porucho. Le cours de ces deux fleuves 
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est presque aussi étendu que eelui des Amazones, 
Parmi les rivières tributaires de la Chine, plu- 
sieurs égalent les plus-considérables de l’Europe. 
le Fuen-ho, le Hoei ho se jettent dans le fleuxe 
Bleu. P Yalon-Kiang , a 25ọ 1. de cours. Le 
Tehoue où Yang-kiang, le La-kiang et D Yuen- 
kiang grossissent les eaux du fleuve Jaune, Les 
deux fleuves de Fuen et de Fon s'écoulent à 
proprement parler dans le lac de Ton-ting-hou, 
comme celui de Aan se jeue dans le lac de Po- 
yang-hou ; mais ces deux lacs débouchent ensuite 
dans le Yang-tse-kiang ; chacune de ces rivières 
secondaires et intérieures de la Chine , est coms 
parable à la Loire, au Rhin on à l'Elbe. L'eau, 
pour l’ordinaire à la Chine , n’est point de bonne 
qualité , et dans quelques lieux elle doit être 
bouillie avant qu'on en fasse usage. 

Canaux. = Les canaux suffisent pour donner 
aux Chinois la réputation du peuple le plus 
sage et e plus industrieux : le canal, impérial 
surpasse par son utilité et son importance le trar 
vail de la grande muraille; il fut, dit-on, creusé 
dans le 10° siècle, et 300,000 hommes y furent 
occupés pendant dix ans. Son cours est sinueux , 
sa largeur inégale, et quelquefois très considérar 
ble. Il a des écluses ménagées avec habileté,et d'un 
entretien peu coûteux ; on lescouvre à des heures 
fixes, Le niveau d’eau a été pris avec tant de soin 
qu'il s’en perd fort peu, et que les rivières , qui 
se jettent dans le canal, remplacent le déficit, H 
commence à Lint-chin-chou , où il joint l'Ouey- 
ho, et se prolonge jusqu'à Hang-tcheou-fou. Son 
cours est irréguliér; il a environ 100 lieues de 
longueur. A l'endroit où il joint l'Hoang-ho , il a 
300 toises de large. La longueur et la commodité 
de ces canaux sont étonnantes ; les plus considé= 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 563 
rables sont revêtus en pierre sur les côtés; qnel- 
ques uns sont assez profonds pour porter de gros 
vaisseaux, approvisionnés de toutes les commodités 
de la vie, en sorte que quelques personnes ont 
pensé qu’à la Chine l’eau étoit couverte d'autant 
d'habitans que la terre. Les canaux sont bordés 
de quais en pierre, et portent quelquefois des 
ponts d’une construction qui étonne. La navigation 
est lente, les vaisseaux étant tirés souyent par 
des hommes, Ces canaux et la grande variété de 
leurs bords font de la Chine un pays extrême- 
ment agréable à voir, et les cantons naturellement 
arides en sont singulièrement feruilisés. 


Lacs. — Les principaux lacs de la Chine sont 
le Ton-ting-hou , qui a plus de So lieues de tour, 
etle Tai ou, près de Nankin , le Po-yang-hou. 
Le premier fournit de l’eau aux canaux : les va- 
gues s'élèvent quelquefois A une si grande hauteur, 
que les marins les redoutent autant que celles de 
la mer, Il est formé par la réunion de quatre ri- 
vières aussi grosses que la Loire" Les lacs de 
Hontse-hou , et de Kaoyeu-hou, au $. de Nan- 
kin , sont très vastes , très poissonneux et servent 
en même temps de moyens commodes de com- 
munication entre les habitans. 


Productions des trois règnes. — Le sol donne 
deux récoltes par an, parceque l’agriculture y 
ileurit : les habitans s’en occupent exclusivement; 
les soldats même s’y livrent. LaChine abondeenxiz, 
en blé, en thé, en coton et en plantes aromati. 
ques et médicinales, en ginseng. et en rhabarhe ; 
elle produit aussi, l'arbre à suif, dont le fruit a 
toutes les qualités du suif. Les autres arbres et 
arbustes sont le tuya oriental, wès bel arbre vert, 
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qui orne nos jardins en France ; le laurier cam- 
phre, le bananier, le mûrier blanc , le mürier à 
papier. Le thé, dontles deux principales espèces 
sont le thé vert et le thé Boi, est devenu une 
denrée de première nécessité pour plusieurs na- 
tions de l'Europe, et procure à la Chine des 
profits immenses, 

La Chine possède des mines de différentes sortes, 
d'argent, de cuivre, de fer, d'étain et de mer- 
cure ; elle a aussi des carrières de marbre et de 
pierres de différentes espèces , parmi lesquelles 
se trouve celle dont les Chinois font ces petites 
figures qu’on appelle des magots. 

On trouye dans la Chine des chevaux, des 
ânes, des bœufs , des buflles, des chiens, des 
chats et des porcs, Dans la partie méridionale il 
y a des éléphans, des d Eer des cerfs , des 
ours , des sangliers , des lapins, des renards, des 
onces, des singes de différentes espèces , des fai- 
sans dorés et argentés, et des vers à soie, 
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Population, habitans. — Va population de la 
Chine est évaluée à 156 millions d'habitans. Les 
Chinois sont de moyenne taille; ils ont le visage 
large, les yeux noirs et petits, le nez plus court 
que long : ils font consister la principale beauté 
des femmes dans la petitesse de leurs pieds, et 
pour leur donner cette prétendue perfection , on 
ne manque pas de leur emmaillotter étroitemeut 
les pieds dans leur jeunesse , de sorte que dans un 
âge plus avancé elles semblent chanceler plutôt 
que marcher. L’habillement des Chinois varié 
suivant lo rang des personnes; il est réglé par la 
loi , laquelle a même fixé les couleurs qui distini 
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guent les différentes conditions. La nation est di- 
visée en trois classes ; les lettrés parmi lesquels 
ou choisit les mandarins; les cultivateurs et les 
artisans, Les principaux amusemens des Chinois 
sont les théâtres , les feux d'artifice , où ils excel- 
lent , et les tours d'adresse. 

On ne voit dans aucun pays un aussi grand 
respect pour la viellesse , pour ses père et mère , 
pour ses supérieurs, qu’en Chine.Les habitans ont 
dans leur maison un tableau où sont écrits les 
noms de leur père, de leur aïeul et de leur bis- 
seul ; ils se prosternent fréquemment devant ce 
tableau, Quand un père de famille vient à mou- 
rir, on efface du tableau le nom du bisaïeul, pour 
y mettre celui da nouveau décédé. 

Religion. — Les Chinois sont païens et divisés 
en deux sectes principales, La première adore 
le ciel, mais elle regarde les anciens souverains 
et les anciens philosophes de la Chine comme 
des divinités; et elle offre particulièrement des 
sacrifices à Confucius , célèbre philosophe de ce 
pays, qui vivait environ 500 ans avant l'être 
chrétienne, C’est de cette secte qu'est l’empereur, 
toute sa cour et tous les savans chinois. La seconde 
secte professe la religion qu’on suit dans l'Inde, 
d'où elle a été apportée dans la Chine : ses prêtres 
ont le titre de bonzes. On trouve aussi dans la 
Chine des chrétiens, des juifs et des mahométans. 

Langue.— Va langue chinoise, parlée, est très 
simple et très pauvre; la langue écrite offre une 
immense collection de signes qui expriment des 
idées que l’on ne saurait rendre par des mots où 
des sons. Cette collection, dont la majeure par- 
tie est inconnue au peuple, sert de chiffres aux 
léttrés, aux mandarinis et au gouvernement, 

Education, — Les établissemens d'éducation 
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sont nombreux en Chine; mais les enfans des 
pauvres apprennent la profession de leurs pères. 
On recommande pour préceptes de morale , la 
piété, la sagesse, l'équité , la fidélité , la con- 
corde , l’obéissance aux parens, amour fraternel, 
Ja charité et la sincérité dans l’amitié ; on enseigne 
la connaissance des rites religieux , la musique , 
l'équitation , l'écriture et le calcul: H n'existe pas 
de village où l’on ne rencontre une école. Le 
gouvernement ne subvyient au frais d'aucun collège 
établi dans les provinces; il entretient seulement 
celui de Pékin, dans lequel il fait élever les en- 
fans des grands. Les gens riches ont des précep- 
teurs chez eux, et les élèves un grand respect 
pour leur maître, 

Curiosités naturelles et artificielles. — On ren- 
contre quelques volcans dans la Chine. Celui de 
Linesung fat quelquefois des explosions si fu» 
rieuses de feux etde cendres, qu’elles causent 
des vents fongueux, 

La muraille qui sépare la Chine de la Tartarie- 
Chinoise a plus de 400 lieues de longueur : elle 
est faite en terrasse , et revêtue de briques; sa 
hauteur est d'environ 25 pieds, et sa largeur as 
sez grande pour que six cavaliers puissent y mar- 
cher de front : elle passe sur des montagnes et 
traverse des vallées. Les ponts chinois méritent 
d'étre admirés : plusieurs de ces ponts sont cons- 
uuits sur des bateaux qui peuvent s'écarter pour 
livrer passage aux navires; d’autres n’ont qu'une 
seule arche qui va d’une montagne à une autre. 
Les temples de la Chine , qu’on appelle des 
pagodes, sont remarquables par le goût bizarre 
qui a présidé à leur construction , ainsi que 
par la singularité de leurs ornemens et la laideur 
de leurs idoles. 
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Industrie et commerce.—Les Chinois ont beau- 
coup d'industrie pour exécuter divers ouvrages ; 
mais elle est sans goût et sans élégance. Ils fabri- 
quens de la porcelaine, de l'encre estimée , et du 
papier avec l'écorce du bambou et ayec du có- 
ton; des soieries et étoffes de coton légères et 
chaudes. Le commerce de la Chine consiste prin- 
cipalement en thé. 

Gouvernement et forces nulitaires, — Le sou 
verain de la Chine a le titre d'empereur; il 
gouverne ce vaste empiré comme une grande fa- 
mille : il est le père commun de tous ses sujets, 
et excere sur eux la plénitude de l'autorité pa- 
ternelle. 

Les forces militaires de cet empire se mon- 
tent à 600,000 hommes d’infanterje, et à 240,909 
de cavalerie, 
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La partie septentrionale de la Chine portait au- 
trefois le nom de Cathay , et la partie méridio» 
nale celni de Mangi. 

SHEN-SI. — Cette province ,la plus grande de 
la Chine , estau N.O. des autres. 

Sin-guan-fou , capitale, grande et belle ville, 
a des portes magnifiques et des mars très élevés. 
Dist. 220 1, SO. de Pekin. 

SHAN-SI. — Cette province est a PE, de celle 
de Shen-si et au N.de la grande muraille. 

T'ai-yuen-fou, capitale , ville grande et bien pea- 
plée , fabrique des étoffes de soie, des ouvrages 
en fer, Elle a des tombeaux de marbre, des statues 
et des arcs de triomphe, 

PE-CHE-LI, = Cette proyince, aa NE, de celle 
de Shan-si, est bornée à l'E. par le golfe Hoan-hai, 


570 ASIE CENT. — CHINE. 
PEKIN , capitale de la proviuce de Pé-ché-li, 


et de toute la Chiné, est située dans une plaine, à 20 
lieues de la grande muraille.Elle forme deux villes : 
l’une se nomme la ville T'artare , parcequ’elle est 
habitée par des Tartares , depuis que la famille ac- 
tuellement régnante occupe le trône ; l’autre s’ap- 
pelle la ville Chinoise , parcequ’elle est habitée par 
des Chinois, Les murs de Pékin s'élèvent à plus de 
6o pieds de haut, et ils sont si larges qu’on y place 
des sentinelles à cheval, qui y montent par une 
longue pente. La plupart des rues sont tirées au cor- 
deau : beaucoup d’entre elles ont une lieue de long 
et 120 pieds de large. Les boutiques ,où se vendert 
les marchandises de la Chine, font un joli effet dans 
ces grandes rues, De tous les édifices de Pékin, le 
pre remarquable est le palais impérial, dont la 
eanté consiste moins dans la noblesse et l'élégance 
de son architecture , que dans la multitude de ses 
bâtimens , cours et jardins. Ce palais, selon le P. 
Artier, Jésuite , qui le vit, a plus d’une lieue de 
tour, Sa façade brille de peintures, dorures, vernis; 
et les meubles et les ornemens de l’intérieur offrent 
ce que la Chine, l'Inde et l'Europe ont de plus re- 
cherché et de plus beau.Les jardins renferment des 
vallées et des montagnes de 20 à 6o pieds, faites avec 
le plas grand art. Pop. 800,0c0 hab. Dist. de Paris, 
2,400 l'E. Lat, N. 39. 54,13: long. E. 114. 7. 30, 

SHAN-TUNG. = Cette province , au S. de celle 
de Pé-ché-li, est bornée à l'E, par le golfe de 
Hoan-hai. j 

Tsi-nan-fou , capitale , ville grande, et bien peu- 
plée , est renommée, pour la soie blanche qu’elle 
produit , et par ses fabriquesde verre. 

SET-CHUEN. — Cette province est au S. de celle 
de Shen-si,. 

Tching-tou-fou, capitale , ville grande, et peu- 
plée , renferme dans son district, la ville de 
A io-seou-hieu , célèbre pour avoir donné naissance 
à Confucius, 
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HO-NAN = Cette province est au N.E. de celle 
de Set-chuen. < d 

K'ai-song-fou , capitale, grande ville, riche et bien 
peuplée, est située surle Æ/0-nan. 

KIANG-NAN.— Cette province, au S.E. de celle 
de Ho-nan, esthornée à l'E. par la mer de la Chine. 

Nankin , capitale, autrefois métropole de l'empire, 
située près de l'embouchure de Xiang-ho , a un 
bon port, et fait un graad commerce. Son étendue 
immense, dont un tiers est désert, offre un poly- 
gone irrégulier, divisé en deux parties, dont la partie 
habitée, et celle qui ne l’est pas. Elle fabrique 
des étoffes de soie qui passent pour être les meil- 
leures de la Chine.On remarque dans cette ville une 
tour de porcelaine , qui a neuf étages , et qui est 
d'une telle hauteur , qu’il faut monter 884 deg. pour 
arriver au sommet , orné d’une pomme de pin d’or 
massif; selon les Chinois , tous les dehors sont re- 
\êtus de différens vernis rouge, jaune et vert. Les 
malériaux de ce bel édifice sont si bien liés, qu'ils 
paraissent d'ane seule pièce. Aux coins de chaque 
galerie , des cloches sans nombre , agitées par le 
vent, rendent un son argentin. Cette ville , autre- 
lois très florissante , offre beaucoup de ruines ; ses 
portes sont magnifiques aussi bien que plusieurs 
temples qu’elle renferme- Les principales acadé- 
mies de médecine s’y trouvent réunies. On y cul- 
live les sciences plas qu’en aucane autre ville. Elle 
possède un grand nombre de bibliothèques, Lat, N. 
32, 4. long. E. 116. 20. 


PROVINCES AU SUD. 
HOU-QUANG, = Cette province est an S. de 


celle de Ho-nan. x 
Vou-thang-fou , capitale , grande et belle ville 
siluée sur le Æiang-ho , fabrique du papier de cou- 
leur, 
KIANG-SI, — Cette province est à PE, de celle 
de Hou-qua ng. 
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Nan-tchan-fou, capitale , commerce en porce- 
ane., 

TCHE-KIANG. — Cette province , au N.E, de 
celle Kiang-si, et bornée à PE, par la mer dela 
Chine , est entrecoupée de canaux , et fournit beau. 
er À de soie, 

ang-tcheou-fou , capitale, a un port, et de beaux 
édifices pubiics. 

Ning- po-fou, que les Européens appellent et écri- 
vent Nimpo , au S., a un port excellent , et fait un 
grand commirce avec le Japon. 

FO-CHENG.— Cette province, an S. de celle de 
Tché-kiang, est bornée à l'E. par la mer de la Chive. 

Fou-tcheou-fou , capitale, est nne ville grande 
et riche par son commerce. Les plus grands navires 
de la Chine remontent les rivières jusqu'au pied 
de ses murailles. On y admire un superbe pont, 
construit en pierres blanches, et soutenu par un 
grand nombre d’arches. 

KOEI-CHEOU. = Cette province est au $, de 
celle de Bet chen, 


Koei-yang, capitale, estune ville considérable. 

YU-NAN, = Cette province est au S.O. de celle 
de Koeï-cheon. 

Yu-nan-fou , capitale, fait un grand commerce 
` en étoffes de soie, Ony fabrique les plus beaux tapis 
de la Chine. d 

QUANG-SI. = Cette province est à l'E. de 
celle de Yu-nan. 

uai-ling-fou , capitale, commerce en encre de 

la Chine, 


QUAN-TUNG.— Cette province, à PE. de celle 
de Quang-si, est bornée au S. par le golfe de 
Tunkin et la mer de la Chine, A 

Quan-tung, que les Européens prononcentet écri- 
veut Canton, capitale , est située au fond d’un golfe 
qui porte le même nom. Elle a un grand port, ou- 
vert aux étrangers, et où l’on voit toujoursun grand 
nombre de vaisseaux. Elle possède un grand nombre 
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l’arcs de triomphe, et plusieurs temples décorés de 
iches statées: Pop. 50,000 hab. 

Macao , ville surune presqu'ile, dans le golfe 
le Canton; a été bâtie par les Portugais, qui la pos- 
sèdent encore : ellé est séparée, par un mur, du 
territoire chinois, Elle a un siége épiscopal et un 
port, C'est là seulement que les Européens penyént 
aborder et séjourner. Les Français , les Espagnols, 
les Anglais y ont des comptoirs. Pop, 12,000 hab, 
lat. N. 22, 12, 44. long. E. 111. 15. o. 


ILES VOISINES DE LA CHINE, 


Les îles qui avoisinent la Chine , et qni en dépens 
dent, sont cellés de Formose de Chañg-tchuen et de 
ai-nan , situées dans la mer de la Chine, 

Fonuosé, — Cette ile , sitaée vis-à-vis la côte de 
Fo-chen, dépend de cë gouvernement, Une chaine 
de montagnes la partage en deux; la partie occi« 
dentale est habitée par lës Chinois , et l’autre par 
les indigènes, Le sol abonde en toute sorte de grains, 
en gibier, cerfs, élans, chevreuils , lièvres, lapins, 
bœufs, On y trouve de lor et del’argent. 

Tai-ouan où Formose , ville fort riche, coma 
merçante et très peuplée , avec un bon port, Ses 
raes tirées au cordeau , sont bordées de magasins 
et de boutiques. Elle possède une bonne forteresse 
avec une garnison de 10,000 hommes. 

CHANG-TCHUEN. — Cette île est à l'entrée du 
golfe de Canton, Les Européens lui dounent le 
nom de Sancian. Elle ést presqu’entièrement stés 
rile, ét l’on y trouve pen d’habitans. 

Har-n an, — Cette ile,au S.O. de celle de Change 
tchuew, produit grains , fruits, coton , tabac et 
indigo : elle fournit aussi du bois de rose, et une 
pierre bleue , qai sert à colorer la porcelaine. 

Kioun-teheow-fou , capitale , ville bâtie sar un 
promontoire, Les vaisseaux mouilleut jusque sous 
ses murs; 
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PAYS-TRIBUTAIRES DE LA CHINE. 


Les paystribataires de la Chine , sont la Zartarie- 
Chinoise, dont nous avons parlé plus haut, la 
Corée , le pays des Æleuths, la Petite- Boukharie, les 

ays de Turfan etd’ Hami, le Thibet etle Boutan; 
e T'unkin et la Cochinchine. Nous parlerons des 
deux derniers quand nous traiterons de l’Inde-au- 
delà-du Gange. 

COREE, — La Corée, située entre les 53° et 41° 
deg. de lat. N., et entre les 134° et 129° deg. de 
long. E, forme une presqu'ile bornée an N. par 
la Sartorio- Chinoise: à PO. par le golfe de Hoan- 
hai, qui la sépare de la Chine; au S. par la mer 
de la Chine, et à PE. par un bras de l’océan Paci- 
rs , qui la sépare des iles du Japon. Elle a 
150 lieues de long sur 100 de large; fertile en 

rains , riz , fruits et tabac , elle possède des mines 
Bag ; d'argent, de fer et de cuivre. Elle est gou- 
veruée par un roi, Les Coréens ont la taille bien 
prise , la physionomie agréable et les mœurs très 
posées. Depuis des siècles , courbés sous un joug 
étranger , ils ont pris les vices de la servitude, Ils 
sont fort adonnés aux plaisirs, grands menteurs, 
très lâches et si accontamés à tromper et à voler, 
que les Chinois même en sont la dupe. Les malheu- 
reux vavigateurs,qu'une tempête jelte sur la côte de 
la Corée, y sont réduits en esclavage. 

Les Chinois ont porté en Corée leurs arts , 
sciences et langue. Les lettrés de Corée forment 
un ordre d'état à part, etse distinguent par deux 
plumes attachées à leur bonnet, Ils se servent de 
la langue et des caractères chinois. La doctrine de 
Confucius est ici comme à la Chine , la doctrine do- 
minante parmi les grands et les lettrés , mais la re- 
ligion idolâtre de Fô ou Boudha , a beaucoup d'ad- 
bérens. Les habitans fabriquent avec du coton un 
' papier très blanc et très fort. Ils font encore des 
éventails, des papiers peints pour tentyre et de 
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toiles de lin très fines. Le roi de Corée, confondu 
parmi les autres vassaux Chinois, envoie à Pékin 
un tribut annuel et des ambassadeurs ge y reçoit 
d'une manière pen distinguée ; cependant chez lui 
ce roi est despote et absolu : tous les habitans sont 
tenus de travailler pour lui peudant trois mois, et 
aux revenus considérables de ses domaines,ce prince 
ajoute le produit de la dîme royale, levée en nature 
sur toutes les. productions quelconques. Les no- 
bles exercent, dit-on, daus leurs terres un pou- 
voir féodal, très oppressif; les bâtimens de gnerre 
des Coréens sont supérieurs à ceux des Chinois, 

Æing-ki-tao , capitale, est une grande et belle 
ville, située à peu près au milieu du pays, sur 
les bord d'ane rivière. Le roi y fait sa résidence. 
Dist, 290 l. E. p". S.de Pékin, 

PAYS DES ELEUTHS. — Ce pays est borné au 
N. par la Russie d'Asie; à l'O. par le -Turkestan ; 
au S. par le Thibet; et à l'E. par la Chine et la 
Tartarie-Chinoise. La plupart de ses habitans de- 
meurent sons des tentes; et malgré la beauté du 
climat et la fertilité du sol , ils ne s'appliquent guère 
à l’agriculture, Leur prince a le titre de contaisch. 
lis sont mahométans ou païens. Le pays des Eleuths 
est divisé en trois parties : le pays des Xalmouks- 
Eleuths au N.,qui west pas conna , la Petite Bou- 
kharie à l'O.,et les pays de Turfan et d'ami à VE, 

Perrre-Doukuarte.— Cette partie a des terres 
fertiles ; mais il s’y trouve des déserts. Elle produit 
beaucoup de plautes aromatiques. Les habitaus 
Commercent avec la Perse, l'Inde, la Chine et la 

ussie, 

Farkand on frghen, capitale, située sur la ri- 
vière du même nom, est ane ville assez bien peu- 
plée ; les habitans sont habiles artisans. La mauvaise 
qualité des eaux qu'ils boivent les rend sujets aux 
goitres. ; z EN 

Cashgard ,au N.O. , ville autrefois considérable , 
donnait son nom à un grand royaume. Elle est 
bien déchue, et a conservé quelque commerce, 
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Pays pe Turfan Èf D'Hamr. = Ces déux par- 
lies contiguës n’ont pas besucowp d'éténdue , 
parcequ’elles coufinent au grand désert de Coby. 

Turfan et Hemi en sont les villes principales. 
Elles se tronvent ser le passage des coimmerçans 
qui vont en Chine où qui eh reriénnent. 

THIBET £r BOUTAN. — Ces déux paÿs éôn- 
tigas s'étendent du N. app, Ils sont borúés au N. 
par le pays des Eleaths; à DO. par celui des Us- 
beks; an S. par l'Inde; et à VE, par la Chine, Les 
montagres de ces pays ; à DO. et au S.,- semblent 
former un croissant qui s'étend do N.O. au SO. 
depuis les sources du Gange jusqu'aux frontières 
d’Aschamw, au N.de Tsampou, court ane autrééhaîne 
parallèle et plus haute, aux extrémités de laqnelle 
se trouvent plusieurs lacs glacés: La principale 
élévation se nommé Koiran : elle est an S. du láo 
Terskiri, Ces deux contrées produisent des grains, 
dù riz , de la rhubarbe estimée et des fruits excel- 
Jens: et l’on y rencontre du fer, du cuivre, du 
plomb et du mercure : on y trouve anssi dés civettes, 
et l'espèce de daim qui fournit le muse. Le com: 
merce consiste en poudre d’or, diamans, perles, 
corail, müsc, draps fabriqués dans le pays: Les 
habitans sont gouvérnés ; non seulement dans Por- 
dre religieux , mais aussi dans l’ordre civil, par le 
chef de la religion des Tartares païens, qui à le 
titre de grand- lami , et qui éxérce son autorité par 
le ministère des lamas inférieurs. 

Ce prinée, peu puissant dans ce monde tempéré), 
est pour une grande partie de l'Asie, la divinité 
visible, C’ést Fo, c’est Boudha lui-même, revélu 
done forme Humaine, L'ésprit divin, an sortir de 
de chaque corps qû’il abañdonne, passe dans un 
corps nouveaset dinsi sovs des formés successives, 
le chef da Lamisme entretient la merveillé dé sa 

érpétuelle existence ; unie odéur d’ambroisie s'ex- 
LA dit-on , dé touté sa personne: Les fleurs gaz: 
sent sür ses pass ét datis le plus aride désert des 
sources jaillissent à sa voix. Le Lamisme et le 
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christianisme ont des traits de ressemblance frap- 
ans. 
e THIBET. -— Ce pays est au N, 

Lassa , capilale, ville grande et bien peuplée ,, 
située sar le Burrampouter, fait un commerce as- 
sez considérable en poudre d’or - qu'on ramasse 
dans le lit des rivières du pays. 

Près de cette ville estle mont Poutala , où ré- 
side le grand-lama, dans un palais brillant d’or et 
et de pierreries, ` A 

Teschou-Loumbou , à l'O., est sitaé dans le 
creux d’un rocher très élevé, qui mestouvert que 
du côté da midi: On y voit beaucoup de temples et 
de mausolées. Les maisons sont bâties en pierres , 
el ont au moins denx étages. 

BourAnN. — Ce pays est an S. 

T'ascisudor en est la capitale. Dans cette ville 
ainsi que dans tont le Bontan „les maisons n’ont pas 
de cheminée, et les habitans allnment leur feu sur 
un grand carreau de pierre , qui est placé au mi- 
lieu de la chambre. 

Cliapareng , à VO. , fait un grand commerce en 
poudre d’or et en musc, 

Buxadcouar, à VE., place forte, située entre 
des montagnes. 


TROISIÈME PARTIE: 
ASIE MÉRIDIONALE. 


ARTICLE I 
TURQUIE D'ASIE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 
ÉTENDUE. SITUATION. 
Long. 44o LS SN et 46° de lat. N, 


Larg. 360 les f25 et 4g° de long. d 
2 
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Limites. — La Turquie d’Asie est bornée au 
N. par la mer Noire et la Russie d'Asie; à UO. 
La la mer de Marmara et l'Archipel; ; au S, par 

a mer du Levant et l'Arabie ; à PE. par la 
Perse. 

Division. — La Turquie d'Asie est divisée 

comme il est marqué dans le tableau suivant. 


PACHALIKS , | 


SITUATION, Pays, 5. CAPITALES. 
` GOUVERNEMENS:0 | 
pe. 


— 


PA ++ + +|Smyrne. 
Sivas.. e. » . | Sivas. 
Trébisonde . .|Trébisonde 
Konié . . . . |Konié, 
Adana . . . .|Adana, 
Marasch . . . .| Marasch, 
Erzeroum . . .| Erzeroum. į 


AYE. Armée Turque) Kars «+ » + Kan 
Van . , « . el Van. 


AO, |Anatolie, ,, 


Sc? Alep. 
isch . e . «| Tripoli, 
AuS.O. |Syrie . . . Dana . . . .. | Damas. 
Acres .. . | Acre. 
Palestine . . . . | Jérusalem. 
DiarbeckPropre | Diarbeck, 
Ourfa . , + . .| Ourfa. 
Mosul. .. . .| Mosul. 

„f Bagdad « «+ .| Bagdad. 

Bassora . . . ,| Bassora. 

Kurdistan . . . ! Betlis. 
DanslaMer | De 4 Ile de Chipre et FNicosie 


du Levant. autres îles . . 


j rie: Asch Me RA SL tr AA kb A 


Climat et aspect du pays.. — Quoique l'air et 

Je climat soient délicieux et naturellement favo- 
rables à la constitution dei l’homme, ce dernier 
est souvent attaqué de la peste, fléau terrible à 
l'espèce humaine, quelque part qu’il exerce ses 
ravages, mais Asable ment destructeur dans ce 
ays , à cause de l’indolence naturelle des Turcs 
Ké Turquie d'Asie offre en général un pays mon- 


Diarbeck . .,. 


Au S.E, 
Irak-Arabi . 
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tagneux, entrecoupé de belles plaines qui, au 
lieu de moissons, fournissent de riches pâturages. 

Montagnes. — Elles sont célèbres chez les 
écrivains sacrés et profanes. Les plus remarquables 
sont le Taurus ( Kurum l’Ararat, le Liban, 
l'Anti-Liban, YOlympe, ( Keshik-Dak ), ele 
mont Jda. Le Taurus s'étend de 180 lienes de 
l'E, àO., depuis l'Euphrate jusqu’à l'Archipel : 
ses sommets sont couverts de cèdres, de sapins 
et de genèvriers. Le Liban longe la Méditerranée 
à une distance de 8 à 12 lieues, Les montagnes, 
d'une élévation prodigieuse , ont leur sommet 
couvert de neige. L’Olympe offre une vaste masse 
d’où sortent un nombre infini de petits ruisseaux ` 
à An lieues O. de cette montagne s'élève le cé- 
lèbre mont Zda , d’une grande élévation ; du prin- 
cipal sommet , appelé par les anciens Garganus , 
sortent des branches qui s'étendent à l'O. jus- 
qu'à l'Hellespont, C’est au milieu de cet espace 
qu'était située Troie, 

Fleuves, — Les principaux sont l Euphrate, le 
Tigre et le Kichen, Le premier , le plus 
grand fleuve de l’Europe , nait de deux principa- 
les sources, dont le Morad , la plus grande, sort 
des monts Ala-Dagh, se perd sous terre, reparaît 
de nouveau ; Pautre source nommée Frat, se 
forme sous les murs d'Erzeroum , se dirige au S., 
à Semisat, arrose Bir, tourne à PE., ensuite 
an SE, , et après avoir reçu à gauche le Tigre 
près de Bassora, se jette dans le golfe Persique , 
après un cours de 500 lieues. — Le Tigre com- 
mence au N, de Medan, à 5o lieues S. de l'En- 
phrate, coule presque toujours au SR, jusqu’à 
ce qu'il se jette dans l'Euphrate au-dessus de 
Korna, à environ 18 lieues de Bassora. L’Eu- 
phrate et le Tigre sont navigables à une grande 
distance de la mer. 
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Le Kisil-lrmak ( Halte 3 sort du mont Tau- 
rus , près d'Erekli, court au N. arrose à dr, Ak- 
serai , traverse presque toute l’Asie-Mineure , 
tourne à PE, au dessus d’Osmanjik et se jette dans 
dans la mer Noire, à DO. du golfe Sansoun, 

Lacs, — Les principaux sont celui de Fan , le 
lac Æsphaltite , où mer Morte, le lac de Bai- 

‘hama et cëlui d’Ulubad. Le premier à 25 1. de 
long , sur 12 de large Je second 15 sur 4; le troi- 
sième 8 1. de long et coule dans l'Euphrate: L’as- 

: phalte où bitume, qui se trouve au fond du second 

‘lac , et qüi lui a donné son nom , s'élève de Lomp 

“en temps et flotte à sa surface : l’homme est porté 
Sur sp Can épaisse sans avoir besoin de nager. Il 

“exhale aussi des colonnes de fumée et de vapeur. 

‘Productions des trois règnes. — Ce pays con- 
tient tons les métaux qui se trouvent dans les 
rôyaæüintes et les provinces les plus riches de l'Eu- 
Yope : ses Sources médicinales et ses bains sur- 
passent en qualité ceux des autres parties du 

"môndé. H renferme les provinces les plus fertiles 
de l'Asie! il pourvoit dans la plus grande abon- 
dance à toutes les nécessités et aux superfluités de 
Ja vie ; ‘malgré l'insouciance de seg ‘habitans : 
soie crue , blé, vin , hoile miel , fruits de toute 
espèce , café, myrrhe, encèns , plantes aromati- 
ques et drogues y viennent presque sans travail; 
et ce sont principalement les Grecs et les Armé- 
niens éhrétiéns qui sè livrent au peu de soin qu'en 
eëiee la culture. Les olives, grenades , limons, 
dilrons , oranges, figues et dattes que produisent 
ces provinces , sont da goût le plus délicieux, et 
fcroissent en telle abondance , qu'ils ne coûtent 
que très peu de chose aax hâbitans ; et même 
Tien, dit-ôn, dans qüelqués endroits : Pasperge 
y eat grosse assez souvent comnie la’ jambe d'an 
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homme, et les raisins surpassent de beaucoup en 
grosseur ceux des autres contrées. On y trouve 
aussi le bananier, le mûrier blanc, le storax, la 
vigne , la térébinthe , le pistachier, le cyprès, le 
cèdre du Liban, la garance nommée alisari -qui 
sert aux belles teintures rouges du Levant, su- 
périeures à celles d'Europe; le jalap, lé pavots., 
d'où Don tire opium, En un mot, la nature y à 
perfectionné au plus haut point ses productions, 
On peut dire la même chose des animaux de ce 
pays : la race des chevaux tures et arabes, de 
ceux-ci sur-tout , est meilleure qu'aucune autre 
du monde; les chameaux sont très estimés par 
leur force, leur agilité, et pardessus tout, leur 
sobriété , qualité qui ne se trouve au même degré 
dans aucun autre animal. Quant à l'espèce des 
oiseaux , on remarque les autruches , dont on 
connait la hauteur, la vitesse à la course et la 
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Population et habitans. — On évalue la popula- 
tion à 10,000,000 d’habitans, 
Nous avons parlé des habitans dans la Turquie 
d'Europe, page. 4o1 
angues. — Les langues principales de ce 
pays sont l’esclavon, qui paraît avoir été la mière 
langue des anciens Fures ; le grec moderne, mais 
qui conserve. un rapport avéc l’ancienne langue ; 
l'arabe et le syriaque , dialecte qu'on parle encore. 
Antiquités. — On rencontre dans la Turquie 
d’Asie beaucoup de monumens anciens, qui sub= 
sistent encore, au moins en partie, malgré les 
ravages du temps et des Barbares, et la négli- 
gence des habitans actuels. A Balbek, ville site 
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en Syrie , au pied da mont Liban, on trouve 
les restes d'un des plus magnifiques édifices qùi 
aient jamais existé. On voit d’abord un portique 
qui est d’une beauté achevée, quoique les Turcs 
l’aient gàté en y construisant deux tours : derrière 
ce portique est une cour de forme hexagone, 
qui notre plus que des débris. Cette cour com- 
munique avec une autre du même style et de 
même grandeur. La seconde cour conduit à un 
grand temple , qui est tellement en ruines , qu’on 
ne le reconnaît plus qu’à un entablement soutenu 
par neuf colonnes majestueuses, dont chacune 
est composée de trois pièces unies ensemble par 
des barres de fer, et sans ciment, L’avarice des 
Turcs est journellement occupée à détruire les 
colonnes , pour en tirer le fer qui s’y trouve, 

La Propontide est entourée de ruines célèbres, 
parmi lesquelles celles de Cyzique démontrent 
encore la grandeur et la magnificence d’une des 
premières villes de commerce de l’antiquité, Sur 
les côtes pittoresques de Ja Lycie, les magnifi- 
ques restes de Myra, ( Cacamo ) attestent le 
bonheur du siècle d'Adrien ou de Trajan. La Né- 
cropolis, ou le Cimetière , offre à lui seul las- 
pect d'une ville, 

A Palmyre( le Tadmor de Salomon et la ré- 
sidence de Zénobie ) ville située dans les déserts 
de la Syrie, on rencontre une plaine entière- 
ment couverte de ruines admirables. Le temple 
qu'on y avait båti en l’honneur du Soleil est dé- 
truit ; mais les environs sont couverts de colonnes 
corinthiennes de marbre blanc. On trouve encore 
sur pied des arcs magnifiques, de riches porti- 
ques, des péristyles isolés; on aperçoit même 
une colonnade de 4,000 pieds de long, qui abou- 
tit à un beau mausolée, Mais tout cela est si désuni, 
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les entre-colonnemens et les entablemens sont 
si dispersés, qu'en voyant les débris on ne peut 
pas bien juger de ce que devait être le tout dans 
son intégrité, 
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Ce pays est à PO. des autres : il est borné au N. 
par la mer Noire ; à DO. par la mer de Marmara 
et Archipel; et au S. par la mer du Levant, 

L’'Anatolie est divisée en six gouvernemens ou 
pachaliks , qui sont ceux des côtes de l’Anatolie , 
de Sivas , de Trébisonde , de Xonié , d Adana et 
de Marasch. Le premier de ces gouvernemens est 
régi par le capitan-pacha , c’est-à-dire , par le chef 
de la marine des Turcs : les six autres sont régis 
par des pachas, À 

COTES DE VANATOLIE, = Ce gouverne 
ment est à DO, des autres, 

Smyrne , capitale , est une ville très grande, 
très belle et très commerçante, qui a un port sur 
l Archipel. La bonté de ce port attire des marchande 
de presque toutes les nations de l'Europe. Les mar- 
chandises qu'on tire de Sinyrne consistent en soie , 
coton , toiles de coton, poils de chèvre et de cha= 
meau , camelot, mousselines brodées en or et en 
argent, cuirs, maroquin , laine , cire, noix-de- 
galle , bois, raisins de Corinthe , galbanum , rhu- 
barbe , ambre , muse , gomme , lapis lazuli, savon, 
perles, diamans, et autres pierres précieuses. 
Cette ville , très sujette à la peste et à de fréquens 
tremblemens de terre „a été dix fois détruite , et 
s’est relevée tonjours avec une gloire nouvelle.Pop. 
80,000 hab. Dist, 86 1. S.S.O. de Constantinople. 
Lat. N. 38 28,7. long. E. 24. 46. 33. i i 

Au S. de Smyrne, on trouve les restes de l'an- 


cienne ( Ephèse ) qui west plus quun village, Au N. 
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de la même ville ,on voit les ruines de l’ancienne 
( Troie ) sur la colline occupée aujourd’hei par le 
village de Bounarbachi. La petite peninsule, qui 
formait l'antique royaanie dé Priam, a été recem- 
ment explorée ayec an soin minutieux. 

Scutari, au N.N.E., grande et belle ville sur le 
Bosphore , vis-à-vis Constantinéplé. Pop. 30,000 h. 

A astamouni on Æastampol, an N.E. , ville très 
florissante, fabrique de la vaisselle de cuivre, Pop. 
50,000 hab. dont la majeure partie de Turcs. 

Burse , Bruse ou Pruse , au N.E», dans une vaste 
plaine, au pied du mont Olympe , grande et belle 
ville, située près de [a mer de Marmara , fournit 
beaucoup de soies brutes , dont on estime l’exporta- 
tion à 3,660,000 fr., elle a de bonnes manufactures 
d’étoffes de soie, et l’on y fait des toiles dé gaze. On 
y compte 140 mosquées , dont deux magnifiques., et 
un nombre prodigieux de fontaines. Pop. 60,000 h. 

AVO. de Burse est l’île de Marmara , située dans 
là mer de Marmara , à laquelle elle donne son 
nom, Elle a douze lieues de tour, et produit des 
grains , da vin, des fruits , de l’huïle et du coton : 
elle fournit anssi du marbre blanc. Elle a une ville 
dù même nom , où se trouve un bon port, 

Isnik , ( Nicée ) au N.E, , près de la mer de Mar: 
mara, sur le lac Niœaca, est célèbre par la tenue du 
premier concile général en 325. Sesenvirons sont 
fértiles en vins et en fruits, 

Sinope an NE., ville grande et commerçante , 
avec un port sur là "mer oire, fournit fil de lin, 
cire, goudron , bois de charpente et de cons- 
truction; étoffes de soie et tapis de Perse Pop. 
5,000 hab. 

Kutaïé, à VE.NE. , ville considérable, qui a 
d'assez beaux édifices publics, notamment des 
mosquées et des caravanserais. 

Angora, à l'EJN.E,, est renommée pour ses 
fabriques de camelot. Près de cette ville, Tamer- 
lan vainquit Bajazet , en 1402. Cette jolie ville est 
bien pavée en dales de granit, Elle est ceinte d’une 
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forte muraille. Plusieurs portes ont des inscriptions 
grecques; on y voit des débris du fameux témple. 
en l'honneur d’Auguaste. Pop, 40,000hab. | 

Satalie, au S.E., grande ville, avec un port 
au fond d’un golfe du même nom, commerce en 
coton, laine , poil de chèvre, citron et orauges, 
Pop. 30,000 hab. 

SIVAS. = Ce gouvernement esthorné au N. par 
la mer Noire, On lui donne aussi le nom de pays 
de Roum. 

Sivas , capitale , ville médiocre , commérce en 
coton. C’est la résidence d'on pacha. 

Amasie , au N.O. , ville grande et riche par son 
commerce , a donné naissance à Strabon , célèbre 
géographe de l'antiquité. br 

Tocat, au N.O., dans une vallée profonde , 
s'élève en amphithéâtre, Ses maisons , à 2 étages , 
oni chacune one fontaine ; ses rues sont bien pavées, 
chose rare dans ce pays. Cette ville Gre SCH 
commerce en vins et en fruits excellens. P.40,c0oh. 

TREPISONDE. — Ce gouvernement est du N.E. 
de celui de Siv as : il est borné au N, parla nier Noire, 

T'rébisonde , capitale , grande ville, avec un bon 
port, fournit vin, fraits, soie , coirs et beavcoup 
d’onvrages en cuivre. Pop. 25,c00 hab, 

KONIE. — Ce gouvernement , à PE, de celni de 
Kutaié, est borné au S. par la mer du Levant. On 
loi donne aussi lé nom de Caramanie. Les chaleurs 
sont si grandes dans ce pays que les babitans aban- 
donnent leurs villages , et se retirent dans les moue 
lagnes. 

Æonié on Cogni, capitale , assez grande ville, 
commerce en soie. Ses envirous abondént en fruits 
excellens. 

ADANA. = Ce gouvernement, aa S, de celui 
de Konié , est borné au S. par la mer dn Levant. Il 
a très peu détendue: Les habitans Turcomans ou 
Troukhmens mènent Ja vie de bergers. 

Adana, capitale , est située prés de la mer du 
Levant, - 


ayt 
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Tarsous, àVO.N.O. , près de la mer du Levant 
est la patrie de l'apôtre saint Paul. 
MARASCH.— Ce gouvernement est à PE. de celui 
de Konié. On lui donne aussi le nom d’Æ/adulie. 
Marasch, capitale , ville assez considérable a de 
belles mosquées. Elle est la patrie de Nestorius. 
Semisat, au S.E. , sur l'Euphrete, est la patrie 
de Lucien. 


ARMÉNIE-TURQUE. 


L'Arménie , à l'E. de l'Anatolie , a conservé son 
ancien nom. Elle fournit des chevaux et des bestiaux. 
L'Arménie est divisée en deux parties, qui sont: 
l'Arménie-Turque et l’Arménie-P ersaue.L'Arméuie- 
Turque forme irois gouvernemens , qui sont ceux 
d'Erzeroum , de Kars et de Van. Ces gouycruemens 
sont régis par des pachas. ` ` 

ERZEROUM = Ce gouvernement est à l'O. des 
autres. 

ÆErzeroum , capitale , située sur Euphrate , dans 
une” plaine fertile en grains , fabrique beaucoup 
d'ouvrages en cuivre. Pop. 20,000 hab, 

KARS.— Ce geuvernement est au N.E, de celui 
d’Erzeroum. 

Kars , capitale , située sur la rivière du même 
nom , a une bonne citadelle, bâtie sur uv rocher. 

VAN = Ce gouvernement est au S.E. de celui 
d'Erzeroum. 

Van, capitale, située près d’an grand lac qui porte 
le même nom, est une ville assez bien fortifiée. 

AKALSIKÉ. — Ce petit gouvernement, au N.E, de 
l'Arménie, s'appelle aussi Géorgie- T'urque. 

Akalsiké, forteresse et chef-lieu, situé sur le 
A our. 

La Turquie possède plusieurs forts sur les côtes 
orientales de la mer Noire, savoir: Anapa, Soud- 
joukale dans la Cireassie , où les Turcs ont un pacha 
qui réside dans la dernière ville ; ils sont maîtres 
aussi de la forteresse de Mamai , de celle de Sou- 
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koumkale, et de Poti; mais les sauvages habitans 
seconent souvent leur autorité , au poiat qu’elle est 
presque nulle, 


SYRIE. 


Ce pays, an S.E, de Anatolie , est borné à l'O. 
par la mer du Levant. TI abonde en grains, fruits, 
plantes aromatiques et médicinales , bestiaux et gi- 
bier. Les moutons y sont si gras, que leur queue 
pèse quelquefois jusqu’à 15 livres. 

La Syrie est divisée en quatre gouvernemens on 
pachaliks,qui sont ceux d'Æ/ep, de Tripoli,de Damas 
etd’ÆAcre. Ces gouvernemens sont régis par des 
pachas. 

ALEP. = Ce gouvernement est au N. des autres, 

Alep., capitale, une des plus belles villes de la 
Turquie d'Asie , est bien bâtie et pavée en pierres; 
les maisons sont propres et commodes. Elle doit à 
la rivière de Koik son principal agrément par la 
beauté des jardins qu’elle arrose. Ses murs el ses 
principaux bâtimens, construits en pierres de taille 
ayec une grande solidité , sont tous de construction 
arabe ou vénitiesne ; ces derniers se distinguent 
par des exoix, et par les lions fréquemment sculptés 
sur les murailles ; presque toutes les maisons sont 
couronnées par des voûtes quipnt la forme d’un demi 
globe, On regarde cette ville comme la plus belle 
de POrient. Les négocians étrangers se rendent en 
grand nombre à Alep , et v traitent des affaires dans 
les caravanseraïs : c’est le nom qu’on donne à de 
grands bâlimens carrés , qui contiennent leurs ma- 
gasins et leurs chambres. Pop. 159,000 habitans , 
parmi lesquels il se trouve beanconp de chrétiens. 
Dist. 229 l. S.E. de Constantinople. lat.N.36. 11.25. 
Jong, E. 34. 50. 0. 

Aintab, au N.N.E., suor les flanes du mont Taurus, 
grande ville, dont lesmaisons situées en amphithéâtre 
forment des terrasses , sur lesquelles on passe en 
franchissant les rues couvertes d’un vitrage. 
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Alexandretie oa Scanderoum , au N.O. , a un port 
sur la mer du Levant. L'air y est mal sain à cause 
des marais qni se trouveut dans le voisinage, Ses 
pigeons sont célèbres, dans tout l'Oxient par leur 
message. ` 

Antakié, située à VO., sur lOronte, autrefois ville 
célèbre, n’est plus qu’un bourg médiocre. Les Grecs 
J out on patriarche, 

Hamath, au S. par O., cette ville a repris l'im- 
portance qu'elle avait du temps des Hébreux; elle 
à vu naître Abulféda , prince dt géographie arabe, 
qui vante beaucoup ta fertilité et les riches cul: 
arës du pays arrosé par l’Oronte, 

TRIPOLI. = Ce gouvernement est au S. de 
éelui d'Alep, 

Tripoli, capitale, ville considérable, située au 
pied du mont Liban , a pn port sùr {a mer du Levant. 
On eu tire dela soie, des noix-de-galle et de la 
la eire Bea murs sont flanqués de tours; et sa citadelle 
est toujours occupée par une forte garnison. Pop. 
60,oco hab. 

Latakié, au N.N.E., ville avec un port, à + de 
liewe de là, a été entièrément rebâtie par un pacha 
tare. Elle fait an bon commerces On remarque , à 
extrémité méridionale „uù arc de triomphe , avec 
4 portes ou entrées sur les 4 faces; ot arc est 
éoutenu par des colonnes de marbre. 

KesrAOUN.— Ce pays, habité par les Maroni- 
tes, s’éteud du fleuve Kebir à celui de Kell, Les 
habitans an nombre de 120,000, vivent frogalèment 
an sein de leurs familles , dans des villages ét dans 
des hameaux. Ils suivent la religion catholique, et 
le voyageur chrétien trouve toujours chez eux une 
réception hospitalière. IL règne chez eux ane fer- 
veur de dévotion qui rappelle les siècles de l’éghisé 
primitive. On compte 200 monastères qui obser- 
vent la règle de Saint-Antoine. 

Kanobin, chef-lieu et couvent , est la résidence 
du patriuclie des Marouites. 

DAMAS. — Ce gouvernemetit est à l'E. de ces 
lui de Tripoli. 
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Damas, capitale, est one grande et belle ville, 
où l’on fait des ouvrages en acier , qui sont d’une 
trempe excellente : on y fabrique aussi de belles 
étoffes de soie, et l'on y commerce en vins, en 
fruits et en eau de rose. La grande rue, qui la 
traverse , offre deux rangs de boutiques, où les 
richesses de l'Inde brillent à côté de celles de 
l'Europe. Les maisons particulières, d’un aspect sim- 
ple au dehors, étalent dans l’intérieur tout l'éclat 
et tous les agrémens d'un luxe rafiné : chaque 
grande maison possèdé un ou plusieurs jets d’eau 
qui jouent dans de magnifiques bassins. On remar- 
que les mosquées , les églises, les cafés et surtout 
le Chan-Verdy , ou café aux rosiers , regardé 
comme une des curiosités du Levant, La vallée de 
Dumas ou le Gutha est , selon Abulfeda, le premier 
des quatre paradis terrestres. On comple dans 
cette ville r0o0,000 habitans , parmi lesquels 
il se trouse beaucoup de chrétiens: Det, 77 |, S. 
d'Alep. 

ACRE. = Ce gouvernement , aa S. de celui de 
Tripoli, a un sol très fertile. 

Acre, où Saint-Jean-d'Acre, capitale, ville 
forte, a un port sur la mer du Levant, près du 
mont Carmel, On en tire de l'huile d'olive et du 
coton. Elle est la résidence d'un pacha et possède 
plusieurs fontaines publiques, On y voit ane belle 
mosquée. Cetie ville fut assiégée par les Français, 
en 1799: 

Seyde (Sidon) au N.,ville avec un port surla merda 
Levant est située près d’une île oùil ya ane citadelle, 
qui communique avec laterre ferme par un très beau 
pont. Ou en lire de la soie, du éotoù , des toiles , du 
savon, dela cire, des gommes, dn sel ammo- 
niac ; de la casse , du séné, de l'encens , des plumes 
d’autruche, des raisins de Damas et des pistaches, 

Sour, au N. , (Tyr ) avec un port sur la mer du 
Levant. Cette ville , la reine des mers, autrefois 
très peuplée ettrès opalente , west plus habitée que 
parun pelit nombre de pêcheurs qui vivent au mi- 
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lieu des débris de son ancienne magnificence : une 
colonne debout , marque la place où était le chœur 
de la cathédrale consacrée par Eusébe ; le môle, par 
lequel Alexandre joignit lile de Tyr au continent, 
a été agraûdi par la mer en un isthme. 

Balbek , au N.E. , dans une des vallées do mont 
Liban , est remarquable par les ruines de ses mo- 
 bumens antiques. 

Dair-el A amer, à VE. , est la principale ville 
du pays des Druses , qui se trouve dans le gouver- 
nement d’Acre.Leur territoire produit du vin, Pop. 
1,600 hab. | 

PALESTINE. = Ce pays est au S. de la Syrie ; 
il est borné à PO. par geg du Levant, Il s'ap- 
pelait anciennement la Judée : on l'a ensuite 
nommé la Palestine; et c’est le nom qu'on lui 
donne encore. 

Le Jourdain, dans la partie supérieure de son 
cours , sépare du pays de Dchaulan la fertile et pit- 
toresque Galilée, qui forme le district de Safad. 
Cette contré serait un paradis terrestre , si elle ‘était 
habitée par un peuple industrieux. On y voit des 
ceps de vignes d’un à 2 pieds de diamètre , pi por- 
tent des grappes de raisin d’un à trois pieds de long: 
une seule avec de l’eau et du pain suffit au souper 
d’une famille entière. 

Jérusalem , capitale , bien déchue de sonancienne 
splendeur , est toujours célèbre , parcequ’elle ren- 
ferme les lieux où les principaux mystères du chris- 
tianisme ont été accomplis, Trois couvens, »ppar- 
tenant aux Latins , aux Grecset aux Arméniens, 
ressemblent à des châteaux forts. La mosquéeélevée 
sur l’emplacement du temple de Salomon , domine 
avec éclat sur une belle place ; mais les Chrétiens 
n’ont pas la permission d'en approcher , encore 
moins celle d’y entrer. L'église du St. Sépulere en- 
fermait dans son enceinte magnifique , mais irré- 
aulière , la place où fut élevée la croix de Jésus- 
Cbrist, et la grotte où son corps fnt déposé. Une 
garde de turque léve des droits sur le pieux pélerin 
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qui visite les endroits mémorables, où notre 
sauveur , le premier fondateur du christianisme, 
scella par sa mort sa morale divine. Un incendie 
vient naguère de consumer le sanctuaire commun 
des nations chrétiennes. Le cénotaphe, qui couvre 
l'entrée da tombean, a résisté comme par miracle à 
la chute de la conpoie enflammée. Cette ville a 
éprouvé beauconp de révolutions ;. Titus la dé- 
truisit Pan 70. Elle fut rebâtie par Adrien; les 
Persans et les Arabes s'enrendirent maîtres au 7°. 
siècle ; les Chrétiens la reprirent Dan 1098 et la 
gardèrent jusqu'à Pan 1187. Enfin elle appartient 
aux Turcs depuis Dan 1517, époque à laquelle elle 
changea de maître pour la dix-septième fois. Elle 
est en grande partie habitée par des chrétiens qui 
suivent le rit grec, et ont un patriarche uni avec 
celui de Constantinople. Pop. 18,000 habitans. 

Naplouse; au N, , estune ville assez commer- 
cante , dont le territoire produit du blé des olives 
et du coton, Les Samaritains, qui sont une secte de 
Jus, habitent dans cette ville et dans ses environs. 

Jaffa , (Joppe ) , au N.O. , a un port sur la mer 
du Levant, On en tire beaucoup de coton. C’est Pen- 
droit du débarquement des pélerins qui se reudent 
à Jérusalem. Une peste horrible désola cette ville 
en 1799, Le général Bonaparte visila les pestiférés, 
pour leur donner des secours, 

Bethléem , au S., sur une colline , est célèbre ~ 
par la naissance de notre sauveur. La crêché où il 
naquit est recouverte d’une église magnifique, 
ornée par les pieux dons de tout l'Europe. 


DIARBE CK. 


Ce pays, au S.0. de l'Arménie , est fertile en 
grains, fruits el coton : il fournit aussi de la soie, 
cta des mines d'argent, 

Le Diarbeck est divisé en trois gouvernemens , 
qui sont ceux de Diarbeck Propre , d’Ourfa et de 
Mosul, Ces gouvernemens sont régis par des pachas. 

DIARBEK PROPRE, = Ce gouyernemeut est au 
N. des autres, 
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Diarbeck , on Diarbeckir , capitale sur le Tigre , 
est une grande ville, qui fait un commerce consi- 
dérable en maroquin et en toiles de coton. Ses mai- 
sonssont bâlies eu layes; ce qui lui donne un aspect 
singulier Pop. 40,000 hab, 

OURFA. = Ce gouvernement est au S.O, dece- 
lui du Diarbeck Propre, 

Ourfa , capitale , a desrestes de monumens an- 
tiques ; et fabrique de beau maroquin, C’est le pas- 
sage des caravanes d'Alep. Pop. 35,000 hab, 

MOSUL.— Ce gouvernement est au S E, decelui 
du Diarbeck Propre. 

Mosul, capitale, située sur le Tigre, vis-à-visl’em- 
placement de l’ancienne Ninive , commerce en fines 
toiles de coton ,en draps, en soie, et en étoffes 
de soie d'or et d'argent. Le nom de mousselines, 
gwon donne en France aux fines toiles de coton, 
vient de ce qu’on les tirait autrefois de Mosul , où 
elle étaient apportées de l'Inde. Pop. 68,co0 hab, 
D ist. 140 E, d'Alep. 

IRAK-ARAPI = Ce pays(Mésopotamie) an S, du 
Diarbeck, prodait du blé, du riz, des légumes et 
des fruits, L’Irak-Arabi est divisé en deux gonver- 
nemens, qui sont ceux de Bagdadet de Bassora. 
Ces gouvernemens sont régis par des pachas, 

BAGDAD.— Ge gouvernement est au N, 

Bagdad, capitale, sur le Tigre, ancien séjour 

es Califes, le théâtre de tant de fictions orier- 

les , est encore une grande ville , qui fait on com- 
merce considérable ; ornée de beaux bazars ou 
marchés, elle n l'aspect d'une ville persane plutót 
que turque; mais les rues sont très malpropres 
etles maisons de pen d'apparence. Une forte et 
hante muraille défend la ville proprement ditesles 
fabriques de coton et de velours se joignent au 
commerce de l'Inde pour enrichir ses habitans, dont 
les mœurs conservent des restes de cette politesse 

ui ,distinguait Ja cour brillante des califes. Pop. 
80,000 hab, dont 50,000 Arabes. Diet, 290 L. S.E. 
de Damas. Lat, N. 33. 19. 40. long. E, 42. 4.90 
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Hella , au S., ville asssez considérable et agréa- 

hlement située dans une forêt de palmiers , semble 
entièrement bâtie en briques tirées de lPancienne 
fabylone , dont les décombres occupent un canton 
louteutier dansles environs ; la fameuse tôur de 
Nemrod, grand carré de murs ruinés, se trouvé à 
21. de cette ville. 3 

Bassora. — Ce gouvernement est au S, 

Bassora , capitale , sitaée aa-dessous du confluent 
de l’Euphrate et du T'igre, près dugolfe Persique,est 
ure ville considérable par son étendue et son com- 
merce, Son port est le rendez-vous de l'Europe et 
de l'Asie, Gest de Bassora que partent les riches 
caravanes qui se rendent aux principales villes de la 
Turquie Asiatique. Ses environs abondent en grains, 
riz , légumes, fruits et gibier. Pop. 15,0000 hab, 
Dist, 1171, S.E. dé Bagdad. 

KURDISTAN. — Ce pafs , à PE., du Diarbeck , 
est montagneux, etuourrit beaucoup de bestianx.Les 
Kurdes,qui l'habitent aujourd’hui,sont gouvérnés par 
un émir, Ce peuplerespecte peu les ordres du grand 
seigneur et de ses pachas. Il conserve dans ses mon- 
lagues une espéce de vie féodale ; il’ est pasteur et 
et vagahond, Dire 

Betlis, capitale , ville forte , située dans one char- 
mante vallée, commerce en soie et en laine. 


ILES VOISINES DE LA TURQUIE D’'ASJE. 


Les unes sont situées dans lArchipel , les autres 
dans la Méditerrunñte. 


ILES DANS L'ARCHIPEL. 


Les plus remarquables sont les suivantes. 

METELIN. — Cette île ( Lesbos ), au S. de celle 
de Tenedos, de 20 liéues de long sur 15 de large, 
fournit grains , vin, fruits, buile et marbre. Elle 
est la patrie du poëte Alcée et du philosophe Théa- 
phraste, Pop. 18,000 hab. -~ 
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pissent les moutagnes,et changent les campagnesenun 
immense parterre ; mais l’agriculture y est négligée, 
Cette ile,qui anciennement renfermait on grand nom- 
bre de villes florissantes , et avaitprès d’un million 
d’'habitans, n’en a aujourd’bni que 83,000. 

Nicosie , capitale, est agréablement située au 
milieu de Die. dans une campagne bien cultivée, 
Pop. 40,000. hab, 

Cérines (Ceraunia ), à6 1, N., a un port où se 
fait le principal commerce de Pile. 

Larnaca, chef-lieu du commerce des Europé- 
ens dans De, Des consuls des nations de l'Europe 


y résident, : ` 
ARTICLE LU. 
ARABIE 
x GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 
ÉTENDUE, SITUATION. 


Long, 525 L€ Entre) 12 et 34° de lat. N. 
Larg. 470 { les 5o et 562 de long. E. 


Limites. — L'Arabie est bornée au N. par la 
Turquie d'Asie; à PO, par l’isthme de Suez et 
la mer Rouge ; au S. par l'océan Indien ; et à PE. 
par le golfe Persique , qui la sépare de la Perse. 

Nom. — L’ Arabie a conservé son ancien nom. 

Division, — L’ Arabie est divisée comme il est 
marqué dans le tableau suivant, 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. Se: 


PARTIES, PAYS , Q» CAPITALES, 


pee 
| 
| 


"A V 
rabie-Pétrée , }Suez ZE Suez, 

d Médine . , . , . | Médine. | 

La Mekke . , . , . | LA MEKKE. Lat. 


:! Arabie- Déserte 
au ceutre. | GC? Zi 
Nedjède : . . . , .| Dréiyé, i 


| Yémen ..,. .. ,! Bang, 
}Fartach s. se e .{Fartach. 


` 
Arabie-Heureuse, "Hadramant, : ; : ; , | March, | 


au sud-est. Oman. we + w| Mascate. j 


ahah EE Lahsa, 


Climat , sol. — Le climat de l'Arabie est très 
chaud ; et il y règne des vents brûlans, qui sobt 
sonvent fanestes age êu: angers. Dans une grande 
partie de l’Arabie le sol n’est qu’une immense 
plaine de sable; et lorsque Je vente agitent ce 
sable , ils le roulent en tourbillons , et l'élévent en 
montagnés, qui, dans leur chute , ensevelissent 
quelquefois des caravanes entières ; c’est dans 
le désert entre Bassora , Bagdad , Alep et Ja 
Mekke que Von redoute le plus le vent mortel 
qu'on nomme sam ou smoum ; il n'est à craindre 
que dans Jes: plus grandes chaleur de l'été. Les 
Arabes du désert, respirant ordinairement un 
air pur, ont, dit-on, l’odôrat assez fin pour re- 
connaître le smourn à Podeur du soufre;quand ils 
en -sentent l'approche ; ils se conchent à terre. 
Les hommes téméraires, qui ont osé bravé ce souf- 
Île brûlant, ont été subitement suffoqués, 

Montagnes. — Les principales montagnes de 
l’Arabie sont les monts Sinaï et Horeb, qui se 


5383 ASIE MÉRID.— ARABIE. 


trouvent dans l’Arabie-Pétrée : le premier es 
très élevé et presque à pic; il a deux sommets, 
dont le plus haut est appelé Sainte-Catherine. 
On rencontre le mont £/-A4red- dans l'Arabie- 
Hevreuse. | 

Golfe. — Le principal est le golfe Arabique 
ou mer Rouge, dont le fond est tapissé de coraux 
verdâtres, La mousson du N. E qui règne du 
15 octobre au 15 avril, facilite l’entrée de ce 
golfe, qi est impossible avec la mousson con- 
traire. Ces vents périodiques font considérable- 
ment augmenter la force des marées, de sorte 
qu'on peut quelquefois passer à pied l'extrémité 
du bras qui sépare Suez de l'Arabie. Ce golfe 
renferme, dans lile de GebeLTar, un volcan 
dont l’activité semble éteinte. 

Détroits. — L’Arabie a deux détroits ; celui 
de Bab-el-Mandeb, qui fait communiquer lo- 
céan-Indien avec la mer Rouge, et celui d’Or- 
mus, qui fait communiquer le même Océan ayec 
le golfe Persique. 

Productions végétales et animales. — L’ Arabie 
produit du baume , de la manne , de la myrrhe , 
de la casse, du séné, de l’aloës , de l’encens , du 
nard, des oranges, des citrons , des grenades, 
des figues , des dattes et d’autres fruits ; elle four- 
nit aussi des grains et du vin; mais la plus remar- 
quable de ses productions végétales est le café 
dont les plantations s'élèvent en terrasses sur le 
penchant occidental des grandes montagnes de 
‘l'Yémen ; le blé de Turquie et le doura couvrent 
les campagnes de ce dernier pays ; on remarque 
aussi le ricin, le séné, le styrax et le sésame. 
Cette contrée produit l’uars, plante qui temt 
en jaune , et le fua, employé pour teindre en 
rouge, 
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Les principaux animaux de l’Arabie sont les 
chameaux , les dromadaires et les chevaux. Les 
deux premiers sont très propres à voyager dans 
les arides déserts de ceue contrée : car ils sont 
conformés de manière à pouvoir faire une mar- 
che de sept ou huit jours sans boire une goutte 
d'eau. Ils portent ordinairement une charge de 
7 à8 cents livres; et on ne les décharge pas 
dans le cours du voyage , parcequ'ils s’accrou- 
pissent sur leurs genoux pour se reposer, et se 
relèvent avec leur fardeau. Les Arabes ont ob- 
servé que quand ils approchent de quelque étang , 
leurs chameaux le sentent fort bien, et courent ` 
alors au grand trot, Les chevaux de l’Arabie sont 
excellens, et l’on admire autant leur noble enco- 
lure que la rapidité de leur course. Il y en a 
de deux sortes, les Kadishi, ou espèce com- 
mune , et les Xochlaniou chevaux nobles, qu'on 
fait descendre des écuries de Salomon, On a 
grand soin d'en conserver larace pure etla généa- 
logie. Ils supportent les plus grandes fatigues , 
passent des jours entiers sans manger , et fondent 
sur l'ennemi avec impétuosité. Ils sont principa- 
lement élévés par les Bèdouins, dans les déserts 
du nord; il ya aussi dans le pays une excellente 
race d'Anes qui se vendent à grand prix, et qui 
approchent des mules pour la qualité. Les ani- 
maux sauvages sont le chakal, l’hyène, le singe, 
l’antilope, le bœuf sauvage , le loup, le renard , 
la grande et petite panthère. On y voit des tor- 
tues de terre en grande quantité,dont les chrétiens 
se nourrissent les jours d’abstinence ; une es- 
pèce de serpent tacheté de blanc et très veni- 
meux , et le grand lezard , qui égale, dit-on, 
en force le crocodile, 
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GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Population et habitans. — On estime la popu- 
lation à 16,000,000: d’habitans. Les Arabes, de 
moyenne stature , maigres et basanés, ont les 
yeux et les cheveux noirs ; ils sont légers à la 
course, , excellens cavaliers, habiles à manier 
Parc et Ja lance, et très bons tireurs,depnis qu'ils 
connaissent les armes à feu. Les femmes , comme 
toutes ‘celles des pays orientaux, s’enveloppent 
de manière qu'on ne peut apercevoir que leurs 
yeux. Les Arabes, ainsi que les autres mahomé- 
tans , s’abstiennent de manger du porc z 3 
exemple des juifs, ils ont soin de bien saigner 
la viande, et s'interdisent l’usage du poisson ‘qui 
n’a point d’écailles, Ils boivent habituellement de 
l’eau pure, ou de Peau sucrée, du café, on 
du thé , ou du sorbet qu'ils fout avec des oranges : 
ils n'usént pas de liqueurs fortes. [ls sont très .s0- 
bres:les gens du peuple pe font qu'unrepasdemau- 
vais pain de doura, espèce de millet; ils y joi- 
gnent du lait de chameau, de l'huile, du beurre 
ou de la graisse;on les voit porter des habits longs, 
de larges culottes avec une ceinture bordée de 
cuir , et sous laquelle brille un poignard ou dague; 
tous les Arabes se couvrent du manteau nommé 
habba. C’est un grand carré double , fendu-au 
milieu, avec trois ouvertures-pour le cou et les 
bras. Le tissu est dè poil de chèvre, bien tordu 
ayec celui de chameau ; communément ils n’ont 
point de bas : la plante de leurs pieds s’endureit 
au point de braver les sables brûlans; dans les 
montagnes ils les garantissent avec des peaux! de 
mouton : quelques uns se rasent la tête ; d’autres 
portent leurs cheveux, ils se surchargent la tête 
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d’un grand nombre de bonnets, qu'ils entourent 
d’une écharpe. 

Les Arabes-Bédouins mont pas d'autre métier 
que le brigandage ,ce qui n’empèche pas qu'ils ne 
donnent l'hospitalité aux voyageurs, et même sou- 
vent à ecux qu’ils ont dépouillés dans leurs courses. 

Les Arabes le disputent aux Persans en poli- 
tesse : ils baisent la main des personnes au dessus 
deux en signe de respect. 

Religion. — La religion la plus répandue dans 
l'Arabie est le mahométisme qui y a pris nais- 
sance : il y a néanmoins encore beaucoup de 
payens parmi les Arabes qui vivent dans les dé- 
serts. Les Wahabis ou Wéchabites , nouvelle 
secte, y ont aussi établi leur croyance, 

Langue, — La langue qu'on parle dans PAras 
bie est un arabe corrompu : l'arabe pur est une 
langue morte qu’on enseigne dans les écoles, 

Education — Quoique les sciences en Arabie 
se bornent à quelques légères notions de médecine 
et à des rèves d’astrologie , la morale et la poésie 
sont les objets favoris des études des Arabes, 
L'éducation quoique déchue , n’est pas entières 
ment négligée. eiueggër de personnes parmi 
le peuple savent lire et écrire. Les classes supés 
rieures ont des instituteurs pour leurs enfans et 
pour leurs esclaves. Il y a communément , à côté 
de chaque mosquée , une école où des fondations 
entretiennent des maîtres et des espèces de bour- 
siers, Les villes possèdent des écoles publiques 
où l’on apprend à lire, à écrire et à compter, Vis 
filles sont instruites séparément par des femmes. 
L'on enseigne aussi dans les collèges l'astronomie 
l'astrologie , la philosophie et la médecine : le pe- 
tit royaume d’Yémen a deux universités fameuses, 
l’une à Zébid pour les Sunnites, secte mahomé- 
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tane, l’autre à Damar pour les Zéidites , autre 
secte de la même religion. 

Commerce. — Le commerce consiste en gom- 
mes, drogues médicinales, café, dont A se fait 
de très grandes exportations. Íl est entre les mains 
des Anglais et des Arméniens , et se fait par 
échange ; ils y importent les marchandises les 
plus fines. Outre les toiles et mousselines , PAra- 

ie reçoit des soïeries, des épiceries de toute 
espèce , du cardamome , du gingembre , du safran, 
dn benjoin, du sucre candi et en poudre, du 
bois d'aiglé des Maldives. 

Gouvernement. — L'autorité. est partagée en- 
tre les imans et les cheïks ; le titre diman; l'équi- 
valent de celui du prophète , est, aussi synonime 
de celui de calife ou d’émir, c’est à dire prince 
des fidèles. Les imans se disent. descendans de 
Mahomet. 

Le: trône de Yémen, dans l’Arabie-Heu- 
wense , est héréditaire, L’iman ou émir. est indé- 
pendant, et ne reconnaît aucun supérieur ni spiri- 
. tuel, ni temporel. 
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ARABIE-PÉTRÉE. — Cette partie , aa N: des 
antres, prend son nom de l’ancienne ville de-Pé- 
tra, dont il wexiste plas. que les ruines. Elle. est 
stérile et mal peaplée. 

Surz. — Ce pays, au N., appartient an, sultan 
des-Turcs , et il est gouverné par nn pacha. 

Suéz , capitale , située sur l'isthme de son nom, 
à l'extrémité septentrionale de la mer Rouge, a 
no petit port, défendu par on vieux château. 

Tör , au S:S.E.,a un port sarla mer Rouge: C’est 
dans cette ville que se rassemblent.les pélerins turcs, 
qui vont à Médiue ou A la-Mekke près de Tore? 


TOPOGRAPHIE. 603 


"TE. est le monastère de Raithe , que St.-Jean Cli- 
maque a renducélèbre ; il est habité par des moines 
grecs, Le jardin de ce monastère renferme dans 
son enclos le lieu que Moïse appelle Elim et où 
se trouvaient douze fontaines,qui existent encore au- 
jourd’hui, 

Pls loin sont les monts Sinai et Moreb, qui 
produisent des grains, des fruits, des légumes et 
da vin : ils sont habités par des moines grecs. Le 
premier, masse imposante de rochers granitiques, 
au pied duquel est le couvent grec de. Sainte-Ca- 
therine , s'élève au-dessus d'une chaîne de monta» 
gnes, que les Arabes appellent Dsæjebbel- Mousa , 
et dont on ne peut faire le tour qu’en plusieurs 
journées de marche, On y trouve plusieurs vallées 
fertiles, ornées de jardins plantés de vignes, de poi- 
riers,de dattiers.C’est là que Dieu,dans tout l'appareil 
de sa puissance , daigna se montrer à Moïse, Le 
Dgebel-el-Mokatteb est un grand rocher , situé sur 
la ronte de Sinaï à Suez, et couvert d'inscriptions 
hiéroglÿphiques. 

Aila, au S.E., sur un bras de la mer Rouge, est 
un lieu de station pour les caravanes Qui traver- 
sent le grand désert. 

ARABIE-DESERTE. — Cette partie, au Sede 
VArabie-Pétrée, prend son nom de ce qu’elle est 
encore plas stérile et plus mal peuplée que l’entre. 
Elle comprend les pays de Medine, de la Mekke 
et de Nedjède. 

MÉDINE. — Ce pays est situé à l'O., sur la mer 
Ronge. 

Médine, capitale , est la ville où Mahomet se 
réfogia quand il ent été chassé de la Mekke ; et 
son tombeau s’y trouve : il est placé dans une vaste 
mosquée , soutenue par 400 colonnes , et ornée 
de 300 lampes dargent , qui brûlent sans cesse, la 
ville ne contient que 500 chétives maisons, 

Yambo , au S.O., sur la mer Rouge, est le port 
de Médine, 

La MEKKE. — Ce pays est situé an S. de celui 
de Médine: sur la mer Rouge, 
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LA MEKKE. capitale de l’élat da chérif de ce 
nom , est regardée comme la capitale de tonte l’A- 
rabie, parceqwelle a donné la naissance à Maho- 
met, Elle est située dans un vallon étroit , resserré 
entré denx montagnes, à une journée environ de 
marche de la mer Rouge. Elle a des rues ré- 
gulières , belles , bien sablées , alignées et 
propres, ainsi que la face des maisons bâties 
en pierre, et ornées de peintures et de mou- 
lures. Les Wahabis Pont ravagée dernièrement. 
On y voit une mosquée très belle et très riche, 
dans lintériear de lagnelle on voit le Kaaba ou 
Ja maison du prophète : son dôme, couvert d’or, 
et les deux tours qui accompagnent, présentent 
un spectacle magnifique; elle a cent portes, etune 
fenêtre au-dessus de chaque porte : tout son inté- 
rieur est doré et orné de tapisseries précieuses. Le 
nombre de pélerins qui visitent ce lieu chaque an- 
née est très considérable , parceque chaque musul- 
man est obligé de s’y rendre one fois dans sa sie, 
ou d'r envoyer quelqu'un à sa place. Le baume de 
eelle ville est renommé.Pop. 18,000 hab. Dist. 85 
1. S.S.E. de Médine. 

Gedda, au S. O., sur la mer Rouge , est le port 
de la Mekke, 

Nepesrpe.— Ce pays, à l'E. de ceux de Mé- 
dineet dela Mekke, est habité par les Arabes 
qui obéissent à des cheiks. Ils vivent sous des 
tentes, et se trausportent de place en place 
avec leurs troupeaux : ils aiment le brigandage , 
et pilleut les caravanes qui traversent leurs dé- 
serts, quand elles ne sont pas en état de leur résister. 
Cette contrée est le berceau du FF ahabisme , secte 
redoutable , qui a menacé la religion musulmane 
d’une subversion générale, et qui par ses progrès 
rapides dans le chemin des conquêtes , fisa pen- 
dant quelques temps Pattention da monde politique» 
Ills reconnaissent un dieu, suivent le Koran, mais 
ils rejettent toutes les traditions de Mahomet , dont 
ils ont retenu cependant beaucoup de pratiques: 
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Leurs vêtemens et leurs cabanes sont simples. En 
1819, le fils da pacha d'Egypte détruisit presqu’en- 
tièrement ces nouveaux sectaires et abaltit leur 
puissance, qui avait soumis la majeure partie de 
l'Yémen, l'Hedijas et DEL Helse, 

Dréiyé, eapitale des Wahabis, ville non for- 
tifiée et située au milieu d’une vallée, qui par ses 
points de vue pittoresques etles jardins, offre un 
tableau agréable, dont les montagnes qui les en- 
vironnent forment le cadre, Les maisons de cette 
ville , au nombre de 2,500 sont clair-semés, bâties 
moitié en briques, moitié en pierres. Cette ville a 
2 l. de long sur une et demie de large, Elle contient 
28 mosquées et 30 collèges: c’est la résidence de 
l’émir et de ses parens.Dist,180 1. N.E. de la Mekke. 

ARABIE-HEUREUSE. — Cette partie, au S.E, 
de l’Arabie-Déserte , prend son nom de ee qu’elle 
est bien plus fertile et bien mieux peuplée que les 
deux antres, Elle contient les pays d’ Yémen, de Far- 
tach , d'Hadramaut , d'Oman etd’ Hajar, 

YÉMEN, — Ce pays situé à PO., sur la mer 
Rouge et le détroit de Bab-el-Mandeb, abonde en 
blé , fruits excellens, aromates et en café. Le ca- 
fier , qui, dans nos serres, excède pas la hauteur 
de six pieds, s'élève jusqu’à celle de trente ou qua- 
rante daus le pays dont nous parlons, Sa fleur , 
dont Podeur est agréable , produit un fruit rouge , 
qui ressemble au bigarreau, et qui contient deux 
grains de café : eet arbre porte da fruit deux ou 
trois fois par on, Ce pays produit de l’indigo come 
imun et de l’opium. 

Sana, capitale , sitaée au pied do mont Vikkum, 
est une grande et belle ville, qui fournit les meil- 
leurs chevaux de l'Arabie. Elle a 7 portes, plu- 
sieurs jolies mosquées et palais, Dist. 200 L. S S.E. 
de la Mekke. - 

Moka , au S.S.O. , ville bien bâtie, avec un bou 
port sur-la mer Rouge, On y trouve plusieurs belles 
mosquées; et les maisons sont enduites d’une es- 
pèce de stoe qui les fait paraître d'une blancheur 
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éblouissante, Elle fait on grand commerce de gom- 
mes et de drogues médicinales, C’est dans les envi- 
rons de cette ville qu'on récolie’le meilleur café de 
l'Arabie. 

Betelfaki, au S.O., à 10 lieues de la mer Bonge , 
est l’entrepôt des cafés de l’intérieur et le marché 
le plas renommé de l’Arabie-Heureuse. Æodeida 
est son port. 

Aden, au S.E., ville grande et forte , aveè on 
bona port sur 1e détroit de Bab-el-Mandeb , com- 
merce en café; aloès, myrrhe, gomme arabique 
et séng, 

FARTACH.— Ce royaume , à PE. de celui WY é- 
men, sur l'océan Indien, fournit da café, des 
gommes et des aromates. 


Fartach, capitale, ville assez considérable , 
gpi a un bon port, et commerce en-café. 
HaDpramaur, —=1Ceroyanme an N:E. de celui 
de Farlach, sur l'océan Indien, produit café et 
aromates, 
 Mareb,, capitale , fournit de belles agates. 


(OMAN. — Ce royaume est situé au NR, de celui 
d'Hadramaut, sur le détroit d'Ormus et l'océan 
Indien, qui prend de ce pays le nom de mer d'O- 
man. 'Il passe pour être le plus fertile canton de 
l'Arabie, e 

Mascate , capitale , est nne assez grande wille , 
située au lond d’un golfe , lequeLest euvironné de 
rochers escarpés „qui mettent les vaisseaux à labri 
de tous les vents. Des deux côtés de te beau port, 
il y a de petits fortset des batteries de canon: Mas- 
cate est l’entrepôt des marchandises de l'Arabie, 
de la Perse et de l'Inde; partout où la ville n’est 
pas défendue par la nature , elle est défendue par 
une muraille, Les Portugais la prirent en 1508.Dist. 
72 l. S.S.E. d'Ormus. 

Rostak, à PO., est la résidence de liman d'O- 
mån , le plus puissant prince du pays. 


HAJAR ou HEJER ou LAHSA. = Ce pays, 
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au N.O. de celui d'Oman, sur le golfe Persique 
produit grains , dattes, vin , riz et coton. 

Lahsa, ville considérable et principale , sur la 
rivière Astan, donne souvent son nom à toute 
la contrée, Diet, 254 l. O. p" N. de Mascate, 

ÆEl-Karif au NNE. Les babitans de cette ville 
subsistent «principalement par la pêche des perles. 

A oueit , autre ville considérable , appelée Grain 
par les Persans, commerce aussi en perles et.en 
poissons, d 

Tarut, au S. d'EI-Katif, possède d’excellens vi- 
guobles , qui sont quelquefois inondés par la haute 
marée. 

La principauté indépendante de Sehr est vers le 
cap Mogçandon, qui domine le golfe Persique. 


ILES VOISINES DE .L'ARADIE 


Bauretn. — Ces îles, dans le golfe Parsique, 
hias de la côte d'Arabie , dépendent de l’Hajar. 
Îles sont remarquables par la riche pêche de 
perles, qui se fait dans leur voisinage aux mois de 
Juin, juillet et août. La grande ile , nommée Æudl, 
a une ville fortifiéc. Elle abonde en dattes. 

Kasmaran. — Cette île , sur la côte de l’Yémeu, 
fertile et mal-saine, conserve un bel aquelluc, cons- 
trait par les Portugais. 


ea mnt 
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Long. 49o 1. { Entre } 41 et 66° de long. E, 
Larg. 350 les f 25et41° delat. N. 
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Limites. — La Perse est bornée au N. par la 
Russie d’Asie et la Tartarie-Indépendante ; à PO. 
par la Turquie d'Asie et le golfe sa ; aus. 
par l'océan Indien, età E, par l'Inde. 

Nom. — La Perse a conservé son ancien nom : 
ses habitans, qui se nommaient autrefois les 
Perses, se nomment, aujourd’hui les Persans. 
$» Division géographique. — La Perse est di- 
visée comme il est marqué dans le tableau suivant, 


OS 


SITUATION, PROVINCES, 14, CAPITALES. 


ere Persane , . « .!Erivan 
ierbijan s e — + Campe 
Au Noun e 3 seit ne RICHE 
Irak-Agemi . , +.» .ÏTÉRÉRAX, 
} Mazan ean s.a « «+ +]Ferabad. 
AuNord.-Est.'’ KhoraÇon . s .. we +|Hérat. 
Sedjistan . . . . . . .]Zarang. 
Khousistan , + , . Suter, 
Farsistan , , . - » > +|Schiras, 
Au Sud, Laristan , fs 3 NBA 


Ketman., , e A . « « «]Kerman, 
d DURS e ag 

Dansle détroit ? , 

d'Ormu, Å Île d 


« ew +IKie, 


Deeg 5 e a e e ae E o solda 


Division politique. — On divise aussi la Perse 
en deux parties, savoir: 

I’ Occidentale , qui appartient au souyerain ac- 
tuel de la Perse, savoir : l'Arménie-Persane , 
l’Adherbijan, le Ghilan , l'Irak-Agemi , le Mazan- 
deran, une grande partie du Khoraçan , le Far- 
sistan, le Laristan et le Kerman. 

La partie Orientale, qui forme maintenant en 
grande partiele royaume de Caboul, a été conquise 
par les Afghäns, Elle comprend une partie du 
Khoraçan, le Sedjistan, le Candahar , l’Arrokhage; 
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outre plusieurs parties de l’Indostan, dont nous 
parlerons en traitant de ce pays. Le Mékran et 
le Kouhistan dépendent du Beloutchistan, nouvel 
état formé d'une partie de la Perse Orientale ; 
mais cette division estsujette à beaucoup de chan- 
gemens par les troubles qui agitent saus cesse 
ces états. 

Le Daghistan, le Chirvan et une partie de la 
Géorgie dépendaient de la Perse. Ils ont été con- 
quis dernièrement par la Russie, et réunis à son 
empire, voyez pour leur description, page 539. 

Climat et sol.—Le climat de la Perse est varié. 
L’air est froid dans la partie septentrionale , parce 
qu'il s’y trouve des montagnes qui sont ordinaire- 
ment couvertes de neiges : il est très chaud dans 
la partie méridionale. Les côtes très basses de la 
mer Caspienne éprouvent en été des chaleurs 
très-foites et plus durables que celle des Indess 
Occidentales.On y jouit d’un hiver très doux,grâce 
aux vents tempérés , qui viennent de cette mer ; 
mais dans l'une ou l’autre saison , il y règne une 
humidité continuelle. Le sol de la Peis est gé- 
néralementsec, parce que ce pays a peu de rivières 
qui Parrosent. 

Montagnes et déserts: — La Perse, en grande 
partie montagneuse , offre de grandes plaines , or- 
dinairement désertes. Elle est divisée en deux 
Parties bien distinctes par des déserts et des chaînes 
de montagnes. A PE. du Tigre commence un 
grand désert, qui s'étend jusqu'au N. de Suster ; 
on lui donné de PE. à FO. 6o lieues de long sur 
20 de large. Le grand désert Salé s'étend depuis 
le voisinage de Kom jusqu’à la mer de Durra , dans 
une longueur de 100 lieues,sur une largeur de 704 
près deNauben-Djan il se jointau désertdeKerman, 
qui a 100 l, de long. Ces deux déserts réunis fors 
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ment un espace de 200 lieues de long -sur @ 
de large. Jls divisent Ja Perse en deux partie 
presque égaies . 

Le Caucase court à PO. du Ghilan et au 8. 
du Mazanderan, jusqu’à ce vgl se termine dans le 
Khoraçan , au SE, de la mer Caspienne : la chaîne 
la plus méridionale est d’une grande hauteur ; elle 
suit , à 15 lieues des côtes, une direction paral- 
lėle au golfe Persique. A l'O. s'étend jusqu'au 
lac de Van, ane autre branche parallèle, appelée 
par les Turcs 4iagha- J'ag. L'Hetzardara, ou les 
mille montagnes, se dirige au N. de Fars: à VE. 
du Sedjistan est le Soliman- Koh , ou montagne de 
Soliman. 

Golfes. — Les principaux golfes sont le galfe 
Pensique et eck d'Ormus; ile premier commu- 
nique avec le second par un-détroit appelé d’Or- 
mus. La navigation y est fort périlleuse , parce 

wil est peu profond et parsemé de bancs de sa- 
Tle , et que les vents, qui y sont fort inconstans , 
y causent des tempêtes fréquentes : ce qui force 
Les étrangers , qui veulent y naviguer yde se pour- 
xoirde pilotes du pays. Ce golfe a plusieurs ports 
et plusieurs îles. 
.… Rivières. — 4? Aras et le Kur prennent leur 
source dans le Caucase ; le premier se rend dans 
le dernier. Le fleuve le plus important de ce 

ays est le Bend-Emir ; il coule entre Schiras et 
KE , près des ruines de Persépolis , et se 
jette dans ua lac salé , nommé Buksegan. 

A la rareté des rivières se joint celle des fon- 
taines ;.mais dans les cantons où ce défaut se fait 
le plus sentir , on y supplée admirablement "par 
le moyen de réservoirs , aqueducs et autres cons- 
wuctions ingénicuses. 

Lacs, — Les principaux lacs de Perse sont 
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les suivans : le lac Zérek;ou mer de Durra, qui 
a 30 L de long ; le lac salé de Baksegan , de 121 
de long sur A de large; le grand lac Æ’ Urmia, 
au N.Q., près de la Pile du mème nom , a 15 L 
de long sur moitié de large, et le lac Erivan 
25 L detour. 

Productions des trois règnes. — La Perse pro- 
duit des grains, du riz, du vin; du lin, du chanvre, 
du tabac, du coton , du safran, de la térében- 
thine, de la noix de galle des fruits , des melons, 
des concombres , des légumes, du séné, de la 
rhubarbe , de la manne ;. du cassie , du séné , de 
l’opium , et beaucoup d’autres drogues médici- 
nales. Le sumac y croît en abondance, 

La Perse a des mines de fer, de cuivre , de 
plomb et d’antimoine ; elle fournit aussi des tur- 
quoises et des marbres. On trouve dans le golfe 
Persique des perles en abondance ; il y en a qui 
pèsent jusqu’à 5o grains. On rencontre aussi dans 
les environs de Bakou , sur la côte occidentale de 
la mer Caspienne, des fontaines de naphte ou 
d'huile de roche, La naphte sert à entretenir les 
lampes, à cuire les alimens , à ôter les taches 
des étoffes, et à guérir plusieurs maladies , tant 
extérieures qu’intérieures : on en tire encore un 
beau vernis. La Perse fournit encore du kaolin 
ou de la terre à porcelaine , et le prétendu baume 
miraculeux. i ) 

Les moutons de ce pays ont la chair fort suc- 
culente et la toison très fine; leur queue pèse 
jusqu’à 3o livres. Les animaux féroces qu’on ren- 
contre sout lours , le lion, l’hyène , le chakal. Les 
cheyaux persans passent pour les plus beaux de 
l'Orient , quoiqu'ils le cèdent en vitesse aux che- 
vaux arabes; le chameau y est commun et d'un 
grand usage, f 
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Population et habitans. nestime la popu- 
lation de la Perse entière A 14 millions d’habitans, 
dont 8 pour la Perse Occidentale. Les Persans de 
l’un et l’autre sexe sont grands, bien faits, polis 
et spirituels, mais très vains : les mœurs y sont 
très corrompues. Leur habillement a beaucoup 
de ressemblance avec célui des Turcs, mais il 
est plus commode. Les femmes doivent en grande 
partie à l’art l'éclat et la vivacité de leurs yeux: 
car elles se teignent les cils et les sourcils. 

Les Persans se baignent fréquemment, et cela 
leur est nécessaire , parcequ’ils changent rarement 
de linge. Ils déjeünent de bonne heure avec du 
café; ils dineut à onze heures avec du lait, des 
fruits et des confitures; et ils font le soir leur 
principal repas. Ils regardent comme une chose 
abominable de couper ce qu’ils ont à manger : 
c’est pourquoiils font desgâteaux de riz ou de fleur 
de farine , qui sont assez minces sans qu’on puisse 
les rompre avec les doigts; et les mets les plus so- 
lides sont apprêtés de manière à pouvoir être aussi 
divisés sans le secours d’un instrument tranchant. 

Religion. — Les Persans professent la religion 
mahométane , et sont de la secte d'At: ce qui 
les fait regarder comme hérétiques par les Tures 
qui sont de la secte d'Omar. Il se trouve encore 
dans ce pays des payens qui conservent la religion 
des anciens Perses ; et qui adorent le feu ; on 
es appelle les Parsis ou les Gaures. Ils ont un 
livre sacré , auquel ils donnent le nom de Zend- 
Avesta, et qu'ils attribuent à Zoroaste , ancien 
philosophe de la Perse. 

Langue. — La langue qu’on parle daus la Perse 
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est mêlée d’un grand nombre de mots arabes. 
L'ancienne langue persane se conserve dans le 
livre sacré des Parsis. 

Sciences et littérature. == La Perse a produit 
des savans et des littérateurs , dont la réputation 
est très répandue dans l'Orient : leurs poëtes fa- 
voris Hafis , Sadi , Jami et Ferdousi ont été plu- 
sieurs fois traduits dans les langues européennes. 

Industrie et commerce. — Les Persans ont 
beaucoup d'industrie pour fabriquer des étoffes 
dont le tissu est très fin , et dont les couleurs sont 
très vives ; mais leurs dessins manquent de cor- 
rection , et d'élégance. Les diflérens objets qui 
sortent de leurs manufactures sont des cuirs, du 
chagrin - de la chaudronnerie , des ares, des sa- 
bres renommés , des rasoirs , des brocarts , des 
velours , des tapis et des bijoux. Le roi est inté- 
ressé dans la vente d’une partie de ces marchandises. 

Gouvernement. — Le gouvernement de la Perse 
estune monarchie absolue, qui dégéuère souvent 
en despotisme. 
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PROVINCES AU NORD-OUEST. 

ARMENIE-PERSANE. = Cette province est an 
S.O. du Chiryan, On lui donne souvent le nom de 
sa capitale. 

Erivan, capitale , est une grande ville, qui fait un 
commerce assez considérable. 

ADHERBIJAN. — Cette province, au S. de VAr- 
ménie , est bornée à VE, par la mer Lë age 

Tauris ou T'ebris , capitale , très grande ville , fait 
un commerce considérable en étoffes d’or , de soie 
et de coton, et en peaux de chagrin. Les bazars 
ou marchés, et les autres édifices sont vastes. La 
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pus place a contenu, dit-on, jasqu'à 300,600 
ommes rangés en bataille, On remarque ses 
belles mosquées,cou vertes de briques vernissées,où 
l’on prodigue l'aibâtre commun dans ses environs, 
Pop 100,000 hab. 

GHILAN. = Cette province, au S.E. de l’Adher- 
bijan, est bornée au NN. par la mer Caspienne, 

Recht , capitale , est située près de la mer Cas- 
pienne, Ses maisons sont totalement environnées 
d'arbres. On y compte 2,000 métiers pour la fabri- 
cation de la soie. ` i 
` Anzelli ou Inzelli, au N.O., ville importante, 
dont le port est fréquenté par les bâtimens russes 
d’Astrakhan. 

IRAK-AGEMI, — Cette province est au S.E. 
de l’Adberbijan et du Ghilan. 

T'ÉRÉRAN , capitale de cette province, et en 
même temps de toute la Pense, sur le Jageron, 
est une jolie ville , où Le roi de Perse habite très 
souvent nn palais très vaste et de la plus grande 
magnificence. Pop. 30,000'hab. Dist. 100 1.N.N.O. 
d’Ispahan. 

Casvinou Casbin, à V'O.N.O., a des mannfattures 
de sabres excellens et un entrepôt de commerce. 

Hamadan , au S.0., ville covsidérable , et une 
des plus agréables de la Perse, commerce en soie, 

Cachän , an S.S.ÆE., estune belle ville , où l’on 
fabrique ustensiles de cuivre , tapis , éloffes de soie 
en couleurset enfleurs. On y.compte 5,000 maisons. 

Kirmanschah , au S.O. , ville florissante, près de 
laquelle on admire, dans le mont Bisoutoun. un mo- 
nument singulier , qui porte le nom de Trône de 
Rustan. 

Ispahan , au S.S.E. , anciennement capitale de 
toute la Perse, est située dans une plaine, près da 
Zenderhoud. Elle a beauucoup de mosquées et de 
belles places, dont la grande place , une des plas 
vastes du monde, forme nn carré long de près de 
200 toises, sur 100 de large , entouré par un canal 
ét bordé de maisons régulièrement bâties; la 
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plupart de ses rues sont arrosées par des canaux , et 
plantées d’anbresqui donnent un ombrage délicieux, 
Le palais du roi , avec les bâtimens ét les jardins | 
qui en dépendent, a une lieue W’étendue, Ispahan 
fait un grand commerce en étoffes d’or, de soie et 
de coton; entapis, perles , diamans et autres pierres 
précieuses, On voit, au S. de la ville , cette fameuse 
avenue appelée Cherbag , qui ressemble à celle de 
Versailles. Elle est longue de près de 3,000 toises, 
plantée de 4 rangées de platane , et bordée de jar- 
dins et de maisons de plaisance. Cette ville bien 
déchne de son ancienne splendeur , avait 12 L de 
tour et pouvait contenir 6 à 700,000 habitans. Elle 
est aujourd’hui ruinée aux deax tiers. Pop. 60,000 
hab. Lat. N.32, 24. 34. long. E. 49 30. 

MAZANDERAN. = Celte province, à PE. du 
Ghilan, est bornée au N.et à DO. par la mer Cas- 
pienne. A 

Balfrouch , principale ville;fleurit par son com- 
merce;elle a 8 caravanserais,dont 3 pour les Russes 
et les Arméniens, 

Ferabad , à VE, p" N., ville considérable , située 
près de la mer Caspienne. ; 

Asterabad , à VE. „pr. N., près de la même mer, 
a de bonnes manufactures d’étoffes de soie et de 
laine, Ses environs fournissent en abondance nne 
racine précieuse , qu'on emploie pour donner la 
couleur rouge aux belles étoffes de la Perse. 

Sari, à l'E.est la résidence des kKhans, 

KHORAGÇAN, = Cette province est à l'E. du 
Mazauderan ; les Afghans possèdent maintenant la 
partie méridionale de ce pays, Les contrées orien- 
tale et septentrionale sont occupées par le roi de 
Boukharie et les tribus errantes des Turcomans. 

Mesched , capitale de la partie Persane , est 
ceinte d’une forte muraille de 2 l. de tour. On Pap- 
pelle la Cité Sainte , parce qu’elle renferme les 
cendres de l’iman-Reza. On remarque le bazar d’une 
L de long: Gette ville fait un commerce considérable 


avec: Bokhara , Balk , Candahar, Yezd et Uërat, 
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Elle fabrique des étoffes d’écarlate et des pelisses 
fourrées très estimées. Pop. 50,000 hab, 

Nicabour , à l'O.S.0,, ville ancienne, vne des plus 
riches et des plus grandes du Khoraçan , fat détruite 
par Alexandre le Grand, Elle s’est relevée un peu 
de ses ruines qui couvrent dit-on un enceinte de 81. 
Ses environs abondent en fruits les plus délicieux. 
Pop. 15,000 hab. 

Kélat, à PE. par N. , est remarquable pour avoir 
donné le jour an fameux Nadir-Shah, 

SEDJISTAN. — Cette province, an SE. dn 
Khoraçan , dépend maintenant du royaume de 
Caboul, dont nous parlerons dans l’Iudostan. 


PROVINCES AU SUD. 


KHOUSISTAN, — Cette province , au S. de 
’lrak- Agemi, est bornée au S. par le golfe Persique. 
Suster ou Chuster , capitale , ville grande, est 
riche par son commerce. 
FARSISTAN. — Cette province, an S.E. du 
Khonsistan , est bornée à l'O. par le golfe Persique. 
Schiras on Chiras, capitale, a un grand nombre 
de mosquées et plusieurs beaux édifices: elle pos- 
sède anssi un collège où l’on enseigre les sciences 
qui sont cultivées dans l'Orient. Le vin qui se ré- 
colte dans les environs de cette ville passe pour 
être le meilleur de la Perse. On remarque le jardin 
de Dicher - Norma op le guide de lunivers, et le 
tombeau d'Hafiz , célèbre poëte persan ; la mos- 
quée de Kerim, magnifique , mais non achevée. Le 
bazar , dit de Petit. offre un magnifique assemblage 
de boutiques. Cette ville fut prise d’assaut et sac- 
cagée, en 1782 , dans les derniers troubles de 
Perse : le vainqueur n’y laissa aucun vestige de son 
ancienne splendeur. Dist. 85 1. S. d'Ispahan, 

À 12 LN.O., de Scbiros,et 4E. de Mayn, on décou- 
vre les ruines de Persépolis , ancienne capitale de la 
Perse. Elle se tronyent sur vne éminence , d’où 
Von jouit de la yue d’une plaine immense; vpe 
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monlagne , en formeď’amphithéâtre , environne le 
palais, où l’on monte par un escalier de pierre 
bleue , de 500 marches. 

La vallée de Schiras est ce qu'on peut imaginer 
de plus enchanteur dans fa nature , soit pour la sa- 
lubrité de l'air , ou pour la profusion de ce qui peut 
être utile à la vie : le raisia y est exquis et fournit 
un vin délicieux. Plusieurs poëtes du pays ont cé- 
lébré à l’envi ce paradis terrestre, 

Yezid, au N.N.E.,ville très grande et très peuplée, 
est située sur les confins d'un désert de saple. Elle 
est renommée parmi tous les ñégocians ponr la 
protection qu’ils y trouvent et la sécurité dont jouis- 
sent ses habitans, Elle passe pour la place la plus 
commerçante de ce royaume , étant le grand marché 
entrel’ludostan , le Khoraçan , Bagdad et la Perse, 
On y voit un bazar vaste, et ben fourni de mar- 
chandises, On compte dars celte ville 20,000 mai- 
sons , indépendamment de celles des Guèbres ou 
anciens Persès , qu’on estime à 4,000 

LARISTAN. = Cette province , au S. du Farsis- 
tan , est bornée à l'O. par le golfe Persique. 

Lar ou Lahar, capitale, est une assez grande ville, 
qui a des manufactures d'armes et d’étofles de soie, 

Bender, A oun, au S.S.E., est le port le plus fré- 
quenté entre Gomron et Abou-Chebhr. On éprouve 
sur celte côte de si grandes chaleurs , 2 l'impru- 
dent , qui s'expose aux rayons du soleil à midi, y 
trouve quelquefois une mort subite. 

KERMAN. — Cette province, à l'E. du Laristan, 
est bornée au S. par le golfe Persique et le détroit 
d'Ormus. 

Kerman, capitale , est sitnée à l'extrémité d'une 
vaste plaine, environnée de montagnes, avec des 
fortifications considérables. La citadelle ; On ren- 
ferme le palais du gouverneur , se tronve sur! la 
partie méridionale de la place ; le bazar est bien 
fourni de toute sorte de marchandises de tous les 
pays. Gette ville contient 8 à 9 caravanserais; son 
Commerce bien déchu, est encore considérable, 
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Ses manufactures de schalls, de monsquets , de 
tapis, de feutre sont connues dans tonte l'Asie, 
‘Bemm , à VE.S.E., ville importante, avec des 
fortifications qu’on regarde comme les meilleares de 
la Perse ; sa vaste citadelle , sur la partie la plus 
élevée de la place, a des murs très hauls et des tours 
à chaque angle;l’espace que les murailles renferment 
est entièrement occupé par le palais du gouverneur. 
Elle possède un bazar bien fourni. Ses jardins sont 
renommés pour ledrs grenades exquises. - 
Méhon , au S.E., ville petite, mais très jolie, 
entourée de nombreux jardins murés, garnis de 
fruits. 1 sis rend on grand concours d'étrangers. 
Gomron ou Bender-A lassi , au S.O., ville bien 
déchue , située sur ‘le golfe Persique, na pas de 
port, mais une ‘bonne rade. Elle est l’entrepôt des 
marchandises de la Perse, L'iman de Mascate y 
entretient une garnison. ` 
ILES ‘VOISINES DELA PERSE, — Parmi les 
îles qui avoisinent la Perse et quien dépendent, est 
celle d'Ormus , située dans le détroit du même nom. 
Ormus. —'Cette île est entièrement stérile. On y 
faisait autrefois beaucoup.de commerce. 


PEL RS RS Re les SE ESA 
BÉLOUTCHISTAN, 


Ce pays situé entre le 24° 50’ et le 30° 40 delt, 
N., et les 56°20 et 65° 5 de long. E. est borné 
au N, par le Sedjistan et l'Afghânistan ; à l'O. par 
le Kerman et le Laristan en Perse; à PE, par 
une partie da Sindhy et du Chikarpour , au roi de 
Caboul; an 5, par l'océan Tudien. 

Le Béloutehistan cemprend 6 parties. - x 

I. Les provinces de Djhälouan et de Saraouan, 
ainsi que le district de Kelat. 

IT. Le pays de Mékran et de Lotssa. . 

HI. La province de ÆXotch-Gondaya et le dis- 
tric d'Æerrend- Dadjel. 
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IV. Le Kouhistan ( pays des montagnes), ou le 
ays des Péloutchis , à PO. da Désert. ; 
V. Le Désert. ZC 

Les saisons des deux provinces montagneuses, 
e Djhâlonanet le Saraouan, sont de même que 
ans les contrées européennes, partagées en prin- 
ems , été , automne , et hiver qui arrive en oc- 
obre , etest-la plus longue saison de Pannée. La 
halear vest jamais assez forte pour être désagréa- 
ble , sinon durant quélques jours , à la fin de lété. 
Mais d’an autre côté le froid est vif en hiver, et 
accompagné dun vent de nord, qui soufflant sans 
relâche , et quelquefois avec une violence extrême, 
non-seulement durant cette saison , mais aussi du- 
rant les mois du printemps , cause des chutes de 
neiges très-abondantes. 

Les mouts Brahouiques , nommés ainsi de la peu- 
plade qai l'hahite, sont la souche principale de la 
plupart des autres montagnes, Gette chaine com- 
mence brasquement aa cap Moouari ou Monze, ‘La 
masse principate court au N., marquant anjour- 
d’hui les limites occidentales duSindhy , du Kotch- 
Gondava et d’une partie du Siouistan; vers le 31° 
de lat, N. elle ne forme eh hee chaîne étroite, 
mais très haute en Le a endroits. Elle sépare le 
Be "(stan de la partie du Kerman , appelée le Dé- 
sert . et marque aussi les bornes respectives de Dan, 
torité titulaire desreis de Perse et de Cabouil. 

Les monts Brahouiques l'emportent sur tous les 
autres en étendue et en élévation : leur longueur du 
S.E. au N.N.O. est de 100 lienes ; et lear largeur 
de 66 du N. an S. Cette chaine atteint sa plus grande 
hauteur à Kélat, quin’est pas inférieure à celle des 
montagnes les plus élevées de l’Europe : et Don 
regarde maintenant l'Asie comme la partie des 
moutagnes les plus hautes et les plus étonnantes qui 
existent sur la surface du globe. 

Lion cultive dans le Béloutchistan tontes les es- 
pèce de grains connus dans l'Indostan, tels que 
riz, froment , orge ,sorgho , mungo , maïs, vesce , 
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l'ourad ou motter , espèce de pois, sésame, pois 
chiche : l’on y recueille aussi une grande quantité 
de plantes potagères , telles que navets, carotte, 
choux, chou-fleurs, pois , fêves, radis , oignons, 
concombres. La garance , le coton , et l’indigo,- 
qui passe pour supérieur à celui du Bengale ,et se 
vend plus cher, sont encore des productions du 
Béloutchistan , surtout au N. età PE. de Kélat. 
L'or, l'argent , le plomb , le fer, le cuivre, Pétain, 
Pantimoine , le soufre, l'alun , le sel ammoniac et 
plusieurs autres espèces, de sels fossiles, tels que le 
salpêtre , se trouvent dans le Béloutchistan, 


Les animaux domestiques cousistent en chevaux, 
mulets , ânes , chameaux , dromadaires, buffles, 
bœufs, moutous à queue grasse, chèvres , outre 
les poules , les pigeons , les chats et les chiens. 
Parmi les animaux sauvages, on distingue les 
lions, les tigres , les léopards , les hyènes , les 
chacals , les loups , les onces, les chiens sau- 
vages „les renards , les lièvres , les bouquetius , les 
antilopes, les daims, cerfs , élans et les âres 
sauvages, Les oiseaux de proie sont : les aigles, mi- 
lans, vautours, faucons , hérons, De toutes les bêtes 
féroces , citées ci-dessus, l’hyène seule attaque 
l'homme , encore n’est-ce que lorsqu’elle est pous- 
sée par la faim. 

Le peuple estdivisé en deux grandes classes, nom- 
mées Béloutchis et Brahouis, et chacune est subdivi= 
sée en vn nombre infini de tribus. La physionomie de 
ces deux classes n'offre pas moins de dissemblance que 
leur langage , pourvu qu’on les observe chezdes iv- 
dividus de race pure, autrement les mariages con- 
tractés dans ces deux espèces ont confondu les diffé- 
reuces.Lestribus jouissent toutes du droit d’élire leurs 
chefs; mais il paraît que cette charge une fois fixée 
sur quelqu'un devient héréditaire, Le khan de Kélat 
se réserve le pouvoir nominal d'approuver ou de 
rejeter cechoix. Le pouvoir de déclarer la guerre 
et de conclure des traités concernant le Péloutchis- 
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an, apparlient au kban, et les serdars n’ont pas 
'option du choix pour Vaider de leurs troupes, 

Cet étatpent mettre sur pied 100,000 hommes, 
DJHALOUAN. = Cette proyince , la plus méri- 
ionale et en même temps la plus grande , est bor- 
ée au-N, par le district de Kélat et le Saraouan ; 
à l'E. par des parties da Sindhy et du Kotch-Gon- 
dava ; à l'O. par le Mékran; au S, par le Lotssa et 
une partie da Mékran. 

Zéhry , la plus grande ville de cette province , 
a 3,000 maisons défendues par un mur de terre, 
Dist, 20 l. SE, de Kélat. 

Klhozdar, au S., ville, dans une vallée enyi- 
ronnée de montagnes, a 500 maisons. 

SARAOUAN. — Cette province est bornée an 
N. par les petits monts Afghäns, et par la partie oc- 
cidentale du Désert, qui le sépare du Candahar, 
On y trouve ni ville ni village. 

KÉLAT. — Ce district appartient an Saraouan s 

KÉLAT , capitale de tout le Béloutchistan , est 
située sur une haateur, La ville forme un carré ` 
dont 3 côtés sont ceints par un mur en terre haut 
de 20 pieds, et flanqués par intervalles de bas- 
tions qui, ainsi que les murs, sont percés dan 
grand nombre de barbacanes pour la mousquéterie. 
La défense du quatrième côté de la ville est formée 
par le flanc occidental de la montagne sur la- 
quelle elle est bâtie en partie , et qui est conpé A 
pic. Sur le sommet de l’éminence est le palais da | 
chef de Kélat, beglerbeg de tont le Béloutchistan. 
On compte dans la ville près de 2,500 maisons 
et autant dans les faubourgs ; elles sont en briques 
à moitié cuites et en charpente , le tout enduit de 
mortier de terre, Les rues, généralement plus 
larges que celles des villes bâties par les Asiatiques, 
ont de chaque côté des trottoirs élevés pour les 
piétons, et dans le milieu un ruisseau découvert, 
très-incommode par la quantité d'immondices que 
l’on y jette , et par l’eau de pluie qui s’y arrête, 
Le bazar de Kélat est vaste et bien garni de 
marchandises de toute espèce, 
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MEÉKRAN.— Cette proviace est bornée- au N, 

(ai des Parties du Djhâlouan, le Désert et le Kou- 
istan; au S, par la mer des Indes; à DO, par le 
Laristan ; à l'E. par le Sindhy. 

Kedj , capitale. Cette ville entoure de trois côtés 
le fort bâti sur un rocher escarpé , au-dessous du- 
quel coule le Desty , et dont la force naturelle fait 
dire aux habitans qu'il est imprenable. 

LOTSSA ou LOTS. — Cette province: est 
bornée au N. par le Djhalouau ; an S. par la baie 
de Sonminy. Des montagnes la ceignent de trois 
côtés. 

Béla , capitale , sur la rive droite da Pourally, 
ville avec des rnes étroites, et enceinte-d’an mur 
de terre, a 2,000 maisons, dont 300 aux Indous , et 
un beau bazar. ` ; 

KOTCH-GONDAVA. — Cette province est bor- 
née au N. par le Siouistan , au S. par le Sindhy, à 
VO. par les monts Brahouiques. 

Gondava, principale ville, est moins grande, 
mais plus régulièrement bâtie que Kélat, Le khan 

a un palais. Un mur de terre l’entoure. 

KOUHISTAN. — Cette province , appelée le 
pays des montagnes, est la partie la plus occiden- 
tale du Béloutchistan, Des déserts sablonneux la bor- 
nent au N. ,à PE. et à l'O., 

T'ebbes ou T'abas, ville principale, a 1,500 maisons. 
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INDE. 


Lispng est divisée en deux parties; : l'Inde en- 
dech du Gange, et l’Inde au-delà du Gange. 
Chacune de ces parties est terminée par une 
grande presqu'ile; celle qui termine l'Inde en- 
dech du Gange porte le nom de presqu'ile Occi- 
dentale ou de presqu'ile du Deccan : celle qui 
termine l’Inde au-delà du Gange porte le nom de 


presqu'ile Orientale, ou de presqu'ile de Malaca. 


INDOSTAN. — GÉOG. PHYS: 623 
Nom. — L'Inde a pris son nom du fleuve 
Sinde , ( Indus 3 qui arrose sa partie occidentale, 


ARTICLE IY. 


INDE EN-DEÇA DU GANGE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 
ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 6501. { Entre ? 9 et56° de lat. N. | 
Larg: 550.1 les 65 et 90° de long. E. 


Limites, — L'Inde en-dech du ‘Gange est 
bornée au N. par le royaüme de Caboul , le Né- 
paul et le Thibet; à l'O. par là Perse et l'océan 
Indien; an S. par le même océan; et à PE. par 
le golfe du Bengale et l’Inde au-delà du Gange. 

Nom. — Llnde en-deçà da Gange se nomme 
aussi l’/ndostan ou Hindoustan. 

Division géographique. — L'Inde en-deçà du 
Gange est divisée comme il est marqué dans le 
tableau suivant, a 
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INDOSTAN PROPRE. 
DIVISION GEOGRAPHIQUE. 


PROVINCES , So, CAPITALES. 


SITUATION, 


Caboulistan . . s.» cabout, 
, Cachemyr . sesei, | Cachemyr. 
Wa Nord Oaa. KE ss. «| Hi onu 
Moultan . ...... «| Moultan. 
Däer + ee les ere Huïderabad, 
Guzurate . + .| Amedabad. 
Candish ; . : . . | Burhampour, 
Bedar hate ae vd Bedôr, 
Peichwa, è +. : , a «| Pounah. - 
Au Sud-Ouest. $ Cutch k 14 Boogebooge, 
Aurungabad . , ,,. + | Aurungabad, 
Amednagur . , ,,. Amednagur, 
Visapour s... e . +| Visapour. 
Sirinagar . . . e el Sirinagar. 
Au Nord. À Nepal e e Katmandou. 
Bahar s. es ee + | Patna. 
Au Nord-Est; À Bengale 0 0, +] Calcutta. 
 Türisa e oe osa o e «| Cattack. 
| Au Sud-Est, À Golconde . : , « . |» | Golconde. 
Delhy ss ess. Delhy. 


s... 


Pays des Batniens . , « | Betnir, 
Beikanyr + + .. . . «| Beikanyr, 
Nagore . + e e, «| Nagore. 
Adgimère « . . . . . «| Adgimère. 
Djoudpour e . ... , «| Dijoudpour. 
Sirowy se +... Leg 
Oudeypour. s... , + | Oudeypour, 
Au Centre, eve E E géet 
Âgra o + . o. + o | Agra. 


Douab . . . . . . .| Canoge. 
Malen , . . . el Ougein. 
Bérar : « +, « to? Nagpour, 
Allahabad > . . . .« + | Allahabad. 
Bénarès , . , . > «+ +|Bénarès. 
Oude s. « Ze, + | Luknou. 
Broach , . e e es . + | Surate. 
Baglana e o . » Damaun, 
Ticocan s^s . . . wei Kallian. 
HICôteOccidentale,/Concan . . . .. .+|Rajapour, 
ou de Malabar. \ Canara . . . . ..+| Karwar. 
Malabar. « . . . . . | Calicut. 
Cochin . 4 — » el Cochin. 
Travancor. . . « . . | Travancor, 
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SITUATION. | PROVINCES. | CAPITALES 


d 
| 


Provinces du Centre ee ë Î ` SEN 
de la Péninsule. Coimbetore ; LAC RA ES 
Côte Orientale, Carnate . . . .| Arcate. 

ou de Coromandel, Wee + ewe «|Tanjor. 

Maduré 
lles voisines dans (sl Laquedives . |. 
l'océan Indien. Iles Maldives `. |. : . 
Le de Ceylan |; . Candy. 


DIVISION POLITIQUE PAR PUISSANCES. 


PRINCIPAUX 
PROVINCES, ÉTATS TRIBUT. 


ou vassaux, 
mm 
LA 


SOUVERAINS, 


Caboulistan . . ‘ 
Cachemyr - . « * 
Caudahar © . . * 
[Auok e se e 7 
Labor Moultan et 
Sindhy . . à 

Sirinagar . - 
Almora , — 
Kemaoun `. 
Gorka . « 
Népaul . 

Mokampour 
Ascham . . 


Alwar «s . 
LepaysdesBatniens 
Beikanyr . : .. Djates et Rajèpoutes. ) 


Roi de Caboul, 


më desSeiks 


dont une partie est 
réunie au Çaboul, 


lou Ae 


b- o é oF6 


Jypore s ea o 
Djoudpour . , . 
Oudeypour , . . 
Koukaïs , « e» 
Mohur-Bundch, , 
Jounpore . » — 
Sumbelpour . 


Rajabs d'une partie dn 
Bérar , Indépe dans, 


Raiahs d’une partie de 


Carob Dee l'Orixa,Indépendans. 
DE | Rajah Indépendant, 
Peichwa si 2 à Wie d'une partie du 
Adgimère s « « » Guzurate,Indépendans 
Malva va EC } Confédérat. Mathratte, 


27 
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PROVINCES, érars rusus, |- SOUVERAINS, 


On VaSSaAUX e 


jCandaish.. ac as 
Part. .d’Amedifagur 
| Paytie de Visapour. 
Partie deGuzurate. À Confédérat.-Mahratte. 
ES met DE LS E pe 

Bérar e dru 
Bande nei | ei ei 
degong . R batin re” 
Éixà méridionale: 
Delby presque en 

totalité. 1 


` Vassal. 


ri Tlibutaires. 


{Ballassor (el 
CR Weg 
Uuéparue düBérar 
où Je CHU 
põr =. . : Vai haus, Éinpire “Britannique. 
Bedor e : 
Hyderabad, . s ` 
[Carnate ee e 
' [Tanjore . « + +. | Kënnt 

Le Maduré + «+ . d 
Dué partie dû vi: | 

sapour sses 

Gandicotta + «+ . 

CoimbéLore : vs 

Dindigul >» <. 
Mysore s.» ss 
Royster dë Tri- \Vdssaux, 

véwcors deCochiń 

et de Calicut . , 
Conéan , + + 
Canara, + e e 
Broach œi» 4 
Surate e + e," 

Pondiéhéry + + * Frânéais. ` 
Negäÿatnam + + Hollandais, 
Tranquebar , + » Danois. 
Goaet Diu . . . Portugais. 


U 
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Climat, saisons , sol et aspect du pays, — Le 
imat de l’Inde en-deçà du Gange, très varié, 
le un air un peu froid dans la partie sep- 
ntrionale , parcequ'il s’y trouve des montagnes 
ı N. qui sont ordinairement couvertes de neige: 
est très chaud dans la partie méridionale ; de 
emps à autres de violens orages , venant du N. 
empèrent ces grandes chaleurs. La saison plu- 
ieuse dure sur la côte de Coromandel depuis 
uin jusqu’en septembre ; à la fin de juillet tontes 
es parties basses de cette contrée sont couvertes 
d'eau; l'inondation occupe une étendue de plus 
de 33 lieues : on n’aperçoit plus que les villages, 
les arbres et quelques tertres élevés, qui parais- 
sent au milieu des eaux comme des iles, Les 
moussons ou vents du S,O. et N.E. soufllent al- 
ternatiyement, et amènent les pluies qui ne rè- 
guent que du côté de la montagne exposée au 
vent. La saison pluyieuse a lien sur la côte de 
Coromandel pendant la mousson N.E., et sur 
celle de Malabar pendant la mousson S.O. Elle 
commence sur cette dernière en avril et en mi, 
et finit à la fin d'octobre, 

L'aspect de l’Indostan offre la plus grande va- 
riété. Le sol consiste en plaines étendues, fertilis 
sées par des ruisseaux : les pluies périodiques, les 
grandes chaleurs y donnent à la végétation une 
vigueur et une fécondité inconnues dans les au- 
tres parties du monde. Par-tout l’œil est enchanté 
de la variété et de la richesse qu'offre la campa- 
gne. L'Inde en-deçà du Gange est fertile en dé 
rens genres de productions, 

Montagnes, — Les principales montagnes de 
l'Inde sont dans le Lac l’Æimmalay a ou Him- 
maleh, dont une branche de cette chaîne court 
droit au S, et prend les noms de Æantal et de 


6:8 ASIE MÉRID.— INDOSTAN. 


Sewalik ; les monts Greniers dans le Guzurate 
et la chaîne des monts Vébuleux ou Bélur, q 
suit le Sindh naissant, et se joint aux montagn 
Indou-Kohs. Les Ghates, Gates, monts Suċkiens 
môntagnes de Malabar et de Coromandel 
s'étendent dans la région du S. , le long des côte 
occidentales et orientales du Deccan. Les Ghate 
s'élèvent à pic de chaque côté, semblables à d 
vastes murs , et soutiennent le plateau du milieu 
A l'exception d'une brêche d'environ 15 lieues, 
ces montagnes s'étendent du cap Comorin à Sw 
Tate : elle traversent toute cette grande presqu'ile. 
A partir de la pointe du cap Comorin le terrain 
va en‘s’élevant, et forme bientôt uné haute chaine 
de montagnes qui se séparent en deux branches, 
sans pourtant laisser de vallées très profondes 
entre elles. C’est à leur élévation que Pon doit là 
différence des saisons de chacune des deux côtes 
de Malabar et de Coromandel : elle arrête le 
cours des vents ou moussons , dont nous avons 
parlé plus baut, et forme en même temps dem 
saisons opposées , l’une à la côte de Malabar, 
“l'autre à celle de Coromandel. Ainsi , lorsqu'on 3 
Thiver à Mahé , on a l'été à Pondichéry , quoique 
à la mème latitude, 

Mers, golfeset caps. — Les principales mers 
ou golfes sont: l'océan-Indien ou mer des Indes: 
le golfe du Bengale, le golte de Cambaye ; les 
caps, Comorin et Diu sont les plus connus. 

Rivières. — Les principales rivières de l'Inde 
en-deçà du Gange sont le Sindh , le Gange etle 
Burhampoutre.— Le Sindh prend sa source dams 
los montagnes de Belur-Tag , coule au S. , se jete 
dans: l'océan-Indien par plusieurs embouchures , 
en formant un delta dans la province de Sindhy 
er reçoit dans son cours dix grandesrivières. — Le 
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ge a deux sources près les monts Kentaïssé, 
is le Thibet , coule à PE et au SE. ; forme un 
mense delta en se séparant en plusieurs bran- 
es, et débouche dans le golfe de Bengale. Ce 
uve a une célèbre cataracte, nommée Gangou- 
a ou gueule de vache , à la latitude de 23 de- 
és ; là le Gange , après s'être englouti dans une 
verne, et avoir passé à travers une montagne , 
jette dans un bassin creux , taillé dans le roc : 
s bouches sont entrecoupées d’iles nommées 
under-Bounds, couvertes de bambous et d'au- 
es plantes, repaires des tigres et autres bêtes 
éroces.— Le Burhampoutre prend sa source dans 
e Thibet, au lac Maunseroré; il court vers UE, 
raverse les frontières du royaume d’Ascham, 
>t arrose la province la plus orientale du Bengale, 
n se jetant dans le golfe du même nom. 
Productions des trois règnes. — Les principales 
productions végétales sont larec, le bétel, l’in= 
digo , la civette, le bézoard , le benjoin, la laque 
ct la cochenille. L’arec est un fruit de la grosseur 
d'une petite noix, couvert d’une peau verte et 
sans coquille : on le mâche avec le bétel. Le bé- 
tel est la feuille d’un arbrisseau rampant, dont 
la figure ressemble aux feuilles du lierre et du 
poivre, et d’un goût aromatique; en le mêlant 
“vec Parec et un peu de chaux éteinte , il laisse 
une odeur agréable à la bouche, fortifie Pesto- 
mac , et préserve , ‘dit-on, de la gravelle et de la 
pese : on en fait un grand usage aux Indes. 
-indigo est une herbe qui, étant wempée, en- 
suite séchée et réduite en pâte, sert à faire le 
plus beau bleu. La civette est un petit animal de 
la taille d’un chat ou d’une grosse fouine , dont 
on tire un parfum qui porte son nom. Le bé- 
zoard est une pierre médiciaale, qui est un ex- 
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cellent contre-poison : il se trouve dans la fiente 
d’un animal qu'on nomme pazan , espèce de 
boue ou de chevreuil. Lebenjoin est une sorte de 
résine excellente. La laque est une espèce de résine 
dure , rouge , transparente , dont on fait la cire 
d’Espagne. La cochenille se produit aux Indes pir 
le concours d’une infinité de petits moucherons,qui 
s’amassent sur des petits bâtons gluans, disposé: ex- 
près pour les attirer, ét qu’on ratisse ensuite. Elle 
sert à faire le carmin , couleur très chère. L'Inde 
nourrit encore beaucoup d'autres plantes utiles à 
l'industrie , telles que lin, chanvre, tabac , jalap, sal- 
separeille, datura , anis, safran, sésame , toute 
espèce de poivre , pavot oriental, qui sert à faire 
lopium ; gomme , nard et amomum. 

Parmi les arbres on distingue le cocotier, dont 
le fruit donne une nourriture agréable ; les fibres 
de son enveloppe servent à fabriquer les cäbles 
les plus élastiques que lon connaisse; on remar- 
LA le grand palmier à éventail, dont une de ses 

euilles peut couvrir dix où douze hommes ; le 
bois rouge, employé dans la teinture; le bois 
de sandal , le cotonnier , le teck , employé pour 
la construction des vaisseaux; l'ébénier, le bam- 
dou si connu en Europe. d 

La production la plus précieuse de PInde est 
lé diamant; on en rencontre de jaunes, de gës, 
de bruns où noirs. Les principales mines sont 
celles de Visapour et de Golconde. Les autres 
pierres précieuses les plus recherchées sont le 
saphir et le rubis. Les rivières roulent des pail- 
lettes d'or. 

Les animaux qu’on rencontre sont le rhinocé- 
ros, letigreroyal ‚Pours , l'éléphant, le jackal ou 
chakal, l'hyène , le léopard, la panthère , le 
lynx, lanan , la civette , le singe, lantilope et 
Jes serpens en grand nombre., 
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Population ei habitans. — On estime la popu- 
lation de’ l'Indostan à 100,090,000 d'habitans. H 
y a cinq sortes d’habitans dans PInde en-deçà du 
Gange; les Mogols , les Indous où les Hindous, 
les Parsis , les Soiks etles Afghäns. Les Mogols 
descendent de ceux qui ont conquis ce grand 
pays au commencement du 15° siècle. 

Les Indous sont les naturels du pays ; ils for- 
ment cinq classés différentes, qu'on appelle des 
castes. La première est celle des brames ou des 
bramines ; elle comprend les prêtres de la re- 
ligion indienne. La seconde est celle de siwris ou 
rajepoutes ; elle comprend les militaires, La troi- 
sième est celle des beises ou des télinrgas;elle com- 
prend les cultivateurs et les marchands. La quatriè- 
me est celle des sudders ou des lamouls ; elle com 
prend les artisans, La cinquième est celle deg | 
barris où des parias; elle còmprond geg qui 
excreont les plus vils emplois de la société, 
Parmi les Indous on distingue aussi les Mahrattes R 
tribu belliquense , qui a onvahi de grands terris 
toires dans .lAndostan , c’est la nation la plas 
puissante de l'Hndostan , aprèsles Anglais. Ils sont 
divisés en trois classes, savoir celle des fermiers, 
des bergers, et des pâtres ; riches cultivateurs 
CU guerriers, ils mont aucune notion des lettres. 
Ce sont les bram*s qui ont la direction des àf- 
fures politiques. Les Mahrattes ont une petite 
taille et sont généralement mal faits; leur consti- 
tution très remarquable présente une républi- 
que militaire, composée de rajahs ou de chefs 
indépendans les uns des autres , à la tête desquels 
est le peichwa , qui possède peu de territoire ; 
toutes les charges à sa cour sont héréditaires. Les 
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grands fonctionnaires oppriment le peuple , et 
surtout les provinces conquises, et en tirent des 
sommes énormes : ces vexations dépeuplent le 
pays et y répandent la misère. Les Mahrattes 
vivant dans un état perpétuel de guerre , peuvent 
lever promptement une nombreuse cavalerie ; 
mais mal tenue et mal payée ; c’est sur les terres 
conquises. qu’elle sen dédommage, Les Seiks 
sont en général forts et bien faits; accoutumés dès 
leur enfance à une vie laboriense et frugale , ils 
font des marches et supportent des fatigues vrai- 
ment surprenantes, Dans leurs excursions , ils ne 
portent ni tentes/ni bagages, tout au plus une 
petite tente pour le principal officier. Ils se met- 
tent à l'abri du mauvais temps sous des couver- 
tures qui leur servent à couvrir les selles dans 
leurs marches, Hs ont communément deux et 
même trois chevaux. Tous témoignent de la joie 
à La mort de leurs compagnons; mais ils pleurert 
sincèrement la perte d'un cheval. Depuis long- 
temps ils forment une grande république, dont 
les chefs ne sont que des ofliciérs militaires. Si 
les Seiks étaient tous unis, leur puissance servit 
formidable; mais ils se sont trop étendus et di- 
visés pour pouvoir agir en masse. Ils dépendent 
maintenant en grande partie du roi de Caborl. 
Les Afghäins sont divisés en un nombre infini 
de tribus qui prennent leurs noms des premiers 
chefs de famille de chaque établissement. Les 
Afghäns, n'ayant pas de caractères écrits , Së 
servent de l'alphabet persan: ilssont braves, d’une 
belle figure , mais bazanée. Ils portent de longs 
habits de coton ou de drap, de larges culottes; 
un haut bonnet ou turban, une ceinture €t 
de longues chevelures. Ils ne se rasent jamais ; 
ils passent pour un peuple généreux , hospitalier 
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brave, mais sans instruction, féroce et turbu= 
t. Leur ‘armée se compose principalement 
‘une cavalerie bien montée , de quelques pièces 
artillerie , et de petits corps d'infanterie ar- 
wa d’épées, Les Banians , tribu pacifique , s'a- 
onnent au commerce extérieur, 

Religion. — Les Mogols professent la religion 
nahométane, et sont de la secte d'Omar, 

Les Indous sont payens et suivent la doctrine 
de Brama. Leur livre sacré s'appelle le Vedam; 
il est écrit dans l’ancienne langue du pays, qu’on 
nomme Sanscrit. Leurs prêtres descendent des 
brachmanes , qui étaient autrefois les philosophes 
de Dinde, Les temples des Indiens se nomment 
dés pagodes. Il y a aussi des chrétiens dans l’Inde 
en-deçà du Gange. Les Parsis conservent la re- 
ligion des anciens Perses; ils adorent le feu et" 
lisent le Zend-Avesta. 

Langue.s— On parle dans l'Inde en-deçà du 
Gange différentes langues , qui ont plus ou moins 
de rapport entre elles. 

Industrie et commerce.— Les habitans de l’Inde 
cn-deçà du Gange ont beaucoup d'industrie 
pour fabriquer des toiles de coton, dont le tissu 
est très fin, et dont les conleurs sont très vives ; 
mais leurs dessins manquent de correction et d'é- 
légance. Le commerce de l'Inde en-deçà du 
Gange consiste principalement en riz, sucre, in- 
digo, épiceries, drogues médicinales, soie écrue 
ou travaillée, toiles peintes, mousselines et 
diamans, 

Gouvernement. — Le souverain de l'Inde en= 
deçà du Gange portait autre fois le titre d'empereur 
mogol, ou de grand-mogol ; mais il n'existe plus: 

Les Anglais ont commencé à s'établir dans 
ces contrées en 1:65, et depuis ils se sont agran- 


aa? 


634 ASIE MÉRID.— INDOSTAN. 


dis au point qu’ils dominent dans tout PIndostan 
soit par la force des armes, soit par les ruses de 
la politique ; on estime la population de tous les 
états qui leur sont soumis, à Bo millions d'ha- 
bitans, parmi lesquels il n’y a pas un million d'Eu- 
ropéens, 

Les provinces qui partagent l’Indostan propre 
s'appellent des soubabies, et leurs gouverneurs 
des soubabs : les gouvernemens particuliers qui 
se trouvent dans l'arrondissement d’une soubabie 
se nomment des nahbabies, et leurs gouverneurs 
des nababs. Ces soubabs et ces nababs se sont 
soustraits à la domination impériale , et ont usurpé 
les droits de la souveraineté dans leurs gouverne- 
mens, Les états qui partagent la presqu'île oc- 
cidentale sont gouvernés par des rajas, ou des 
rois dont les ancêtres ont toujours été à peu près 
indépendans de l’empereur mogol, el qui exercent 
sur leurs sujets une autorité absolue, 
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CAÏOUL. | 


Ce royanme comprend Île Caboulistan , Ve Ca- 
dhemyr , le Candahar , Ja partie orientale du Kho- 
raçan , le Sedjistan et P Arokhage. Ces quatre sder- 
mières provinces dépendaient de la Perse. La ma 

e partie des provinces des Seiks, savoir : le 
Lahor et te Morltan ont été conquis par les Afghäns, 
uple guerrier, ` 

CABOULISTAN. == Colle province est au NO: 
des antres, 
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CABOUL, capitale de tout le royaume , sur le Sindh, 
est une ville considérable , où l’on fait un grand 
commerce de chevaux. Dist 120 1. N.O. de Moultan, 

Attok',à PE,S.E., ville forte, au confluent da Sindh 
ct du Caboul , est le chef-lieu d’une principauté af- 
ghâve. 

CACHEMYR ou CACHEMIRE. = Cette pro- 
vince est à PE, de celle de Caboul. 

Cachemyr, capitale, s'étend d'une lieue sur les deux 
rives du Jholun ; elle est située sur le lac Dall , qui 
communique «vec la rivière par un canal et est re- 
nommée par ses manufactures d’étoffes très-fines - 
que lon appelle schalls, et qui sont faits avec la 
laine que donne une espèce de chèvre, qu'on 
élève dausle Fhibet. Il souttrès-recherchés en e 
en Europe , et surtout en France, On leur a donné 
le nom de cette ville. Dist. 120 LE, de Caboul, 

CANDAHAR, = Cette province, au S.O. de celle 
de Cachemyr, dépendait autrefois de la Perse. Le 
Candahar produit du blé blane , qu'on recherche an 
loin, comme une grande rareté. 

Candahar , capitale , grande ville d’une liene de 
tour , avec une forteresse située surle haut d’un 
rocher, à + de l. de la ville. 

KHORACAN.= Les Afghâns possèdent mainte- 
nant la partie orientale de cetle province. 

Iérat, capitale , est une grande ville, où Pon 
fabrique des tapis et des étoffes de différentesespèces. 
Située duns yne vallée entourée de hautes monta- 
gues, et contigue à la chaîne da N, qui la sépare de 
la Poukharie , ele est défendue par un mur en terre 
très-baut „flanqué de torrs, ct ceint d’un fossé Hein 
d'eau, Au N. se trouve la citadelle, Mais ses fortifi- 
cations sont fort peu de chose. A partir de chaque 
porte , des bazars voûtés et bien garnis conduisent 
au principal marché, Herat est peut-être la plus com- 
merçante des villes de VAsie soumises au gonverne- 
ment des princes indigènes : elle porte par distinc» 
tiou Je nom de Bender.au-port. C’est Pentrepòt du 
ube entre le Caboul , le Cundahar, Piudostan p 
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le Cachemyr ct la Perse, Rien ne pent surpasser la 
fertilité dela vallée de cette ville, Pop. 100,000 hub. 
dont 10,000 Afghâns. 

SEDJISTAN. — Cette province est au S.E. du 
Khora can, Les sables mouvans ensevelissent quel- 
quefois de vastes champs et des villages entiers. 

Zarang, capitale, est située près du lac de Zéreh ; 
qui est fort poissonneux, Elle est remarquable par 
sa belle porcelaine. Dist, 100 1. E. d’Ispahan. 


EEE] 
PROVINCES DES SEIKS. 


Cette nation possédait les provinces de Lahor, 
de Moultan , et les -parties occidentales da Delhy. 
Voyez, pour les autres pays, le tableau page 625, Ils 
dépendent maintenant en grande partie du royaume 
de Cato), Ils dominent dans le Sindhy. 

LAHOR. — Cette province , au S. de celle de Ca- 
chemysr , est appelée Pendjab , et s'étend depuis le 
Sindh ost an Sirhind. 

- Lahor, capitale, sur le Rawy , fabrique des armes. 
Dist. 671. N.E. de Mouitan. 

Salcot , ou N.E. , grande forteresse, sur un rocher, 

Kangrah , à VE.N.E. , forteresse célèbre , située 
sur le sommet des montagnes. 

MOULTAN.— Ce pays estau S.O. de la pro- ' 
vince de Lahor. 

Moultan, capitale , près de l’Æ/ydaspe, ville grande 
et forte , a beaucoup de mannfactures d’étoffes de 
soie et d’écarlate.Dist. 67 l. S.O. de Lahor. 

Bhakar , au S. pr O., ville forte , dans une île 
du Sindh , chef-lieu. 

SINDHY. — La ressemblance de ce pays avec 
l'Egypte, est si grande qu’elle frappe d'étonnement: 
une plaine unie, arrosée par un beau fleuve , qui la 
fertilise à une certaine distance de chaque côté, 
tandis qu’au-delà s’étend à gauche an désert immense, 
et s'élève à droite une masse de montagnes stériles, 
que leur sol et leur climat rendent également inhos- 
pitalière. Ce pays est borné au nord par le Kotch- 
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Gondava , au sud par une partie de la mer des Indes; 
à PE. un vaste désert le sépare de l’Indostan. 

Haïderabad, capitale, place forte, sur la partie 
orientale de l’île , formée par le Sindhetle Feléli , 
est située sur un rocher escarpé. Elle a des fortifi- 
cations assez régulières, avec des murs en briqnes 
de 15 à 18 pieds de hant; mais elle ne tiendrait pas 
long-temps contre un siège en règle. Le pétâh ou 
faubourg , au N. de læ forteresse , renferme 2,500 
maisons et 10,000 habitans. L'intérieur eontient un 
nombre égal de maisons , mais moitié moins d'ha- 
bilans, presque tous soldats, Cette ville fabrique 
mousquets , lances , épées „et étaffes brodées, Dist. 
120 |. N.O. d'Amedabad, 

Larkhanéh auN., surla rivière du même nom , 
est un port d’üne grande importance pour Les émirs 
du Sindhy , parce que c’est-là qu'ils lèvent le pre- 
mier droit sur les commerçans;,qui entrent dans leurs 
états; et en outre ils y entretiennent une garnison 
considérable , pour défendre leurs pays contre les 
invasions des PBeloutchis du Kotch-Goñdaya. 

Tatah, au S.O. , autrefois capitale , est mainte- 
nant ruinée , quoiqu’encore considérable par sa cir- 
conférence de 2 L Elle fabrique quelques toiles 
blanches et de couleur. 

Kératchi, à VO.S.O., principal port de la 
province; un fort construit sur la côte occidentale 
en défend Pentrée. Cette ville a 2,c00 maisons , et 
13,000 habitans. Elle fait toutes les exportations de 
la province. 

Le Sirinagar et le Nepaul font partie de la con- 
fédération des Seiks, nous en parlerons plus bas, 
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GUZURATE ou GUZERATE, = Cette province, ` 
au S.E. da Sindhy, sur l’océau Indien, est une grande 
presqu’ile formée par le Puddar, le Nerbuddah ; 
ctles golfes de Cutch et de Cumbaye. Elle comprend 
aussi la province de Soret 
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Amedabad , capitale, ville grande , bien peuplée 
et commerçante , est siluée sur la rive gauche du 
Mahindry. Les Anglais y ont des comptoirs. Dist. 
115 1. E.S.E. de Tatah, ~ 

Broach, au S.S.E., ville consdérable , située sur 
larive droite du Nerbuddah, dontl'eaua la propriété 
de bien blanchirles toiles : Pon y en apporte de 
toutes les parties de l’Indostan. Les Anglais ont des 
comptoirs dans celte ville - 

Cambarye, au S., grande ville , ayec un port au 
fond un golfe de même nom, commerce en étoffes 
de soie, toiles peintes, toiles à voiles , indigo , gin- 
gembre, poivre , sûcre , parfums, et ouvrages en 
agate et en ivoire” Les Anglais y ont des comptoirs, 

Sorerw. — Cetle province fertile, mais remplie 
de montagues et de forêts , fait cinq récoltes par an. 
Dans ses ports sont Les entrepôts d’un commerce con- 
sidérable. 

Junagur , capitale , ville aupied du mont Glirnal, 
possède un château fort et quelques pagodes. 

Mangalor , auS, pr. O., place forte, à l'extrémité 
méridionale de la presqu'ile. La ville est graude et 
bien bâtie, 

Div. — Cette ile , située dans l’océan Indien , près 
de la province de Guzurate , produit des grains, du 
riz et dueoton. Elle appartient aux Portugais, 

Diu, capitale , a mn très-bon port et une citadelle 
bien bâtie . Dist. 35 L S. de Junagur. 


MAHRATT ES: 


Les principans états que possède cette nation 
sont le Peichwa , Malva , Candish , parties d'4- 
uednagur, de Fisapour , du Guzurate ; Adgimère , 
Aurungabab et Bérar,un des pluspuissans sela con- 
fédération. Voyez,pourles étals tributaires, le tableau 
de la division politique, page 625, Cette puissance 
a perdu sou influence politique , par la défaite 
qu’elle a essuyée eu 1818. 
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CANDISH, — Cette province està PE, de celle 


de Guzurate, 

Burhampour, capitale , grande ville, sur la rive 
droite du Tapti, a de bonnes manufactures de toiles 
peintes, Dist. 50 l. N. p! E. d’Aurungabad. 

BEDOR. = Cetie province est an S. de celle de 
Candish. i 

Bedor où Safarabad , capitale, ville considérable , 
avec une forle citadelle et de beaux édifices. Diste 
32 1. S. de Burhampour. 

PEICHW A. = Cet état , au S.E, de la province 
Guzurate , forme une grande partie des états des 
Mahratles dausle Deccan, 4 

PounaAn , près la rive droite dela Muttranaddy, 
et près des source de la Kisina, capitale de cet 
état eten même temps de tous ceux de Mahrattes , 
est bien peuplée , mais mal bâtie. Dist. 50 I. NO, 
de Visapour , et 37 S.E, de Bombay. 

Curcu.— Ce district, sur legolfe de même nom, 
est bornée au N, par l'immense désert de sable , qui 
s’étend entre le Sindh et le fleuve Paddar, 

Boogelooge, capitale, grande ville , située sur un 
sol eablonueux , est la nésidénce d’un rajah. Dist. 
601. S.S.E, de Tatah. 

AURUNGABAD.— Celte province, au S. de 
celle de Bedor , nourrit des moutons sans cornes, 
plusgros qne nos ânes. y 

Aurungabad , capitale rebâlie par Aurengzeb, qui 
y fit construire un superbe palais, Dist. #2 |. N.E. 
de Ponnah. y 

AMEDNAGUR. = Cette province, appelée aussi 
Dowlatabad , est auS-O. de celle de Bedor, . 

Amednagur, capitale, grande ville, avec des 
bûtimens maguifiques et des jardins agréal les , est 
arrosée par des eaux que des canaux conduisent 
dans les maisons. Tiet, Go 1. BO, de Bedor, : 

VISAPOUR. = Cette province est siluée àl'E. 
du Peichwa. e 

Visapour , capitale autrefois florissante Pun 
royaume vest plus que ke chef-lieu d'une proviuce ; 
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on voit au loin les ruines de ses cinq faubourgs 
habités par des marchands. Diet, 50 l. S.E. de 
Pounah. 


See 


PROVINCES AU NORD. 


Ces provinces font partie de la confédération des 
Seiks. Voyez le tablean/, page 625. 

SIRINAGAR ou SIRINAGOR. — Cette pro- 
vince offre une belle vallée, bien arrosée, et ren- 
fermée dans de hantés montagnes, qui s’étendeut de 
VE. à l'O. Le mont le plus remarquable de cette 
chaîne est celai de Mem ; il se termine en 4 ou 3 
pointes coniques, 

Sirinagar , sur la rive gauche de VAllaknandara , 
ville grande et ancienne , siége d’un rajah, Diet, 75 
l. N. de Delhy. 

NEPAUL ou NAPAUL. = Ce royaume , an S, 
E. de la province de Sirinagar , est une plaine im- 
mense , qui sépare les montagnes étendues , appelées 
Bindacoul, dun autre chaîne encore plus considé- 
rable , dont le nom est Æ/immalaya. Les habitans 
sont noirs , malgré leur position au milieu des mon- 
tagnes couvertes de neige. Les Anglais y ont fait la 
guerre en 1817. Pop. 5co,coo hab. 

Katmandou , capitale , résidence de la cour, 
est agréablement bâtie , avec des maisons de trois 
étages. Les femmes, Pépée au côté , forment la 
garde de la reine, etla suivent à cheval, montées 
comme les hommes. On les choisit parmi les plus 


belles, Dist. 21 N.N.O. de Mokampour. 


POSSESSIONS ANGLAISES. 


L'’Angleterre , maintenant maîtresse de l’Indos- 
tan , possède les principaux étals cités dans le ta- 
bleau page 626. La Compoguie anglaise, dite des 
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ndes , a la direction du gouvernement et de toutes 
es affaires. 


PROVINCES AU NORD-EST. 


BAHAR. = Cette province est au S. du pays 
de Népaul. 

Patna, capitale, sur la rive droite du Gange , 
avec une forteresse bâtie en briques , fait un assez 
grand commerce. Diet, 92 l. S. de Katmandou. 

Hajipour, au NNE., grande ville, près du 
confluent du Gunduk et du Gange , possède un châ- 
teau fort, 

BENGALE., = Cette province s'étend au N, jus- 
qu'aux montagnes du Boutan ; à PE elle est séparée 

e l'empire des Birmans par des fleuves et des 
déserts. La côte se hérisse d’écueils et de bancs 
de sable, Ce pays est si bien arrosé, si fertile et si 
riche par ses productions et par l’industrie de ses 
habitans, que tous les fléanx ‘ont en vain conspiré à 
le dépeapler. Il est arrosé par le Gange, qui Pi- 
nonde tous les ans, et étend à près de 100 l. de 
chaque côté de ses rives. Elle fournit blé , riz, pa- 
vots, coton, soie, borax , sel, sucre, indigo , bois 
de sandal, opium, noix d'arec , volaille et gibier ; 
l'on y fabrique beaucoup d’étoffes de soie , de toiles 
peintes et de mousselines. 

CALCUTTA, belle ville, sur la rise gauche du 
bras occidental du Gange, capitale et chef lieu de 
toutes les possessions anglaises, cst entrepôt de 
toutes les marchandises de l'Inde. Ses environs 
sont ornés de jolies maisons de campagne et de 
jardins agréables. Son commerce consiste en sel, 
sucre ; opium, soie et mousselines, La ville est di- 
visée en deux quartiers , la ville noire et le quartier 
cu gouvernemet, C’est dans ce quartier qu'habitent 
les Anglais et les Européens; l'autre est occupé 
par les indigènes. Calcutta possède une célèbre 
société savante , une université anglaise, et un su- 
perbe jardin des plantes On y compte 76,500 
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maisons et 600,000 hab. Pist. 43 1. S. de Morsche- 
dabad, Lat, N. 220 34 45°; long. E. 86° 9 30”. 

Morschedabab , au N., grande villa, sitaée snr 
le même bras du Gange , appelé Hougly , a de 
belles maisons el des jardins agréables, 

Cassunbazsr, nu N., ville eonsidérable, snr le 
méme bras du Gange, fournit au commerce benn- 
coup d'étoffes de seie, de toiles peintes et de soie 
çn nature. 

Chandernagor, m N., sur le même bras du 
Gange , commerce en velours, camelot, indigo , 
salpétre et rhubarbe. Les Français y ont un éta- 
blissement, Pop.,15,000 hab, Lat, N. 22° 51° 26" ; 
long. E. 86° 9° 15”. | 

Dacca, mu N.E., très grande ville, sur le bras 
oriental du Gange, commerce entoiles peintes et 
en mousselines. Les Anglais et les Français y ont 
des comptoirs. 


PROFINCES AU SUD-EST. 


ORIXA ou ORISSA. = Cette province rest 
au 5.0. de celle Bengale , sur le golfe du même 
nom La partie dn N. est eccupée par les Mabyrattes. 

Cattaek où Cuttack , capitale, est une vie hien 
fortifiée. Dist. 94 l. S.O. de Calcutta. 

Balassor, aú N.E., avec une bonne rade , fait 
mm assez grand commerce, Les Anglais y ont un 
établissement considérable. . 

Jagrenat, au S., renferme , dans son enceinte, 
la plus fameuse pagode de l’Indostan. 

Ganjam, au S.S.O., une des villes les plos 
marchandes de toute la côte, a nu port très-com- 
mode. On y fabrique de belles mousselines. Les 
Français y ont an comptoir, 

CrrcaRs. — Ces pays , au §.S.O, de la province 
d'Orixa, occupent une langue de terre de 120 lieues 
de long. 

Masulipatnam , principale ville, a une bonne 
rade, et des fabriques de toiles peintes et de mou- 


TOPOGRAPHIE, 643 


choirs. Les Anglais y ont un établissement consi- 
dérable , et les Français un comptoir. Diet, 100 l- 
N. p! E. de Madras, 

HYDERABAD ou GOLCONDE. — Cette pro- 
vince, au 8.0. de celle d'Orixa, sur le golfe de Ben- 
gale , forme le centre do Deccan. 

Ty derabad, capitale, ville très-grande, résidence 
du nizam, est située snr le Moussi, Elle possède 
de beaux édifices et un château magnifique, Diet, ` 
851. E. de Visapour.( C’est par errenr que , dans le 
tableau, p, 624,on a indiqué Golconde pour capitale), 

Raolconde A V'E.S.E.; el Couleur, à PE, ; 
sont renommées par leurs mines de diamans. 


PROVINCES AU CENTRE: 


DELHY. — Cette province-est au SP. de celle 
de Lahor. 

DzrLrur , capitale de la province de ee nom et de 
tout Pindostan , sur la rive droite du Jumnah , est 
une belle ville, où l'empereur Mogol faisait sa ré- 
sidence. Elle se compose de deux villes . dont Pune 
est habitée par les Indiens et l’antre par les Mu- ` 
sülmans ; elle a trois grandes rues marchandes: On 
y voit des bazars, des mosquées de granit, des 
bains , des carayanserais , un observatoire ; 
les palais des princes etprincesses de la fa- 
mille impériale, lParsenal , les mausolées, tons 
édifices de "Je plus grande heauté , sont surpassés par 
le palais impérial, bâti en granit rouge , et long de 
mille annes, Les sallesy sont ornées d’or, d'azur, 
de marbre et de helles pierres. Pop. incercertaine. 
Dist. 48 1. N. N. O. d'Agra. 

K arnaul. au N-O. , sur un canal du Jumnach , est 
célèbre par la victoire que peseta Nadir-Shah 
sur l’empereurdu Mogol , en 1738. 

Panniput, au N. O. , ville fameuse par la grande 
défaite des Mabrattes , en 1761. 

Hurdwar ,au N. N. E. , ville sainte, près de la 
dernière chute du Gange. La principale pagode est 
celle de Brahmakond, au pied dune monlagne 
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C'est à la fin de mars que les pélerins s’y rendent: 
en 1794, il y en avait 150,000. KR 

Les provinces suivantes sont gouyernées par les 
Fajepoutes: 

NAGORE, — Cette province, à PE. du Beykanir, 
est stérile. 

Nagore , capitale,ville moderne , bien bâtie , en- 
tourée de mars en pierre , aun observatoire d’une 
étendue considérable et d'une forme singulière: on y 
voit , à la hauteorde fo pieds, un plan qui a incl 
naison de l’axe du monde , poar la hauteur du pôle a 
Nagore, Dist. 21 LN. O. d’Adgimère, - 

ADGIMERE, — Cette province , an S. O de celle 
de Delhy, dépend des Mabrattes. 

Adgimère , capitale, défendue par une forteresse 
bâtie sur une montagne , fournit du salpêtre, A PE. 
dela ville , l’empereur Akbar a fait construire de 
superbes édifices en marbre blanc , avec un beau 
jardin sur une colline, Dist. o l. S. O. de Delhy. 

DJOUDPOUR. = Cet état, à l'O. de la province 
d’Adgimère, donne du bétail , des chameaux , des 
chevaux , du sel et dn plomb. 

Djoudpour , capitale , grande ville qui manque 
d’eau de source, Les habitans se livrent an commerce 
ct à l’exploitation des mines, Dist, 40 l. O. S. Q 
d’Adgimère. 

SIROWY. = Cet état estau S.O de celui d’Ad- 
gimère, 

Jalour, chef-lieu , grand ville, au pied d’un ro- 
«her, sur lequel s'élève une forteresse imprenable. 
Dist. 30 1. S. de Djoudpour. 

OUDEYPOUR ou MEWAR. = Cet état est an 
S. de la province d’Adgimère. f 

Oudeypour , capitale, ville grande et très-bien 
peuplée , est située dans une vallée cernée de mon- 
tagues, où l’on n'arrive que par un seul défilé. On- 
deypour a de beaux temples et un grand étang, garni 
de quais longs d'ane demi-lieue. Au milieu de Pean 
s'élèvent quelquesbeaux édifices. Dist. 6o l; S. par 
O. d’Adgimère, 
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Clitor , au N., forteresse bâtie sur une montagne 
escarpée , est regardée për les ludous comme sn- 
crée etinviolable, ` 

JYPORE on JYENAPOUR.=— Cet état au S. 
de celui de Delhy. 

Jypore, capitale , grande ville, entourée de murs 
flanqués de tours très-fortes , a un observatoire, 
Dist. 60l. S. S.O. de Delhy. 

AGRA. = Cette province , à PE de celled’ Adgi- 
mère, dépend des Anglais. 

Agra , cnpitalg , estunedes plus grandes et des 
plus belles villes de l’Indostan, sur le /umnah. On 
y voit le palais de l’empereur Akbar , bâti de granit 
rouge, en forme de demi-lune, Pop..incertaine. Diet, 
48l. S: S. E. de Delby. 

Narval, au $.; ville entourée de murs de pierre, 


estsituée au pied d’une montagne escarpée , entière- , 


ment fortifiée , et où l’on monte , par an escalier en 
pierre , plos de 360 marches. 

Gwalior ; au S. , chef-lieu d’un circar , et la plas 
fameuse forteresse de l’Inde , appartient à un rajah 
“abratte. Malgré la position favorable de cette for- 
teresse et tous Les travaux entrepris pour la rendre 
imprenable , les Anglais s'en emparerent par sur- 
prise , en 1780. Elle est située sur un rocher isolé, 
de 400 pieds de haut. LA 

DOUAP. — Cette contrée’ est siluée entre le 
Gange et le Jomnab. e 

Canoge , capitale , près du confluent du Gange et 
du Kalini, place forte et ville très-ancienne , était 
la résidence des plus anciens monarques de l'Inde, 
Elle fut saccagée par les Mahrattes, en 1761. On 
voit de belles ruines dans ses environs, Dist, 481, Es 

’Agra, 

MALVA.—Cette province, au S.E, de celle d’Ad- 
gimère , dépend des Mabrattes. | 

Ougein , capitale , située dans une vaste plaine a 
près de la Sépra, est une grande ville qui possède 
des pagodes pyramidales, un observatoire et d’autres 
monumens, Dist, 98 1. S. d’Adgimère, 
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BERAR. = Cette province, au BE, de celle 
de Malva, est occupée par les Mahrattes. 

Nagpour , capitale , eat ane ville assez considé- 
rable, très-peuplée , mais mal bâtie, Dat, 150 L. S. 
E. d'Ougeiu, 

- ALLAHABAD.— Cette provinee , aa N.de celle 
de Bérar , comprend l Alababad proprement dit, 
et le Bundelcund, 

Allahabud , capitale y grande ville, située au con- 
fluent du Jumnah et du Ganze ya de beaux édifices. 
Dist. 1121, SE d'Acra, 

Cliatterpour , à/l0, S.0., ville de comunérce , 
remplie de templés , et peuplée en partie par des 
bergers , des fakirset autres dévots. 

Pannal , à VO.S.O., chef-lieu du Bundeleand, 
ville graude et bien peuplée, a des mines de dia- 
mans dans ses environs, 

BENARES.= Cette province est à PE. de celle 
d’Allahabad.- 

Bénarès, capitale , ville grande, belle et ancienne, 
dans un climat délicieux , sur le Gange. Les maisons 
sont très-élevées. Elle a plusiears hôpitaux , un 
bel observatoire, Elle fait on grand commerce. 
Les Anglais y ont un établissement considérable, 
Cétte ville est le centre de la religion Indienne , et le 
séjour des lettres et des sciences. L’afflaence des 
pélerins qui s’y rendent , la fait fleurir. Pop. enri- 
ron 680,000 hab. Dist. 30 1. E. d’Alluhiubad, 

OUDE.—Cette province est au N.de celles d’Alla- 
habad et de Bénarès, Les Anglais out mis garnison 
dans les principales villes. 

Luknou , capitale, surle Goomty , grande et an- 
cienne ville , mais mal bâtie. On y remarque le pa- 
lais da nabab , entouré de jardins et situé sur une 
ħauteur. Dist. 50 l- N. N. O. d'Allababad, 


COTE OCCIDENTALE DE LA PRESQU'ILE. 


Les Ghates, qui traversent du N. au S. cette pres- 
qu'ile , se terminent par un cap qui porte le nom de 
Comorin. 
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PROACH. — Ce circar , à l'O. de la province de 
Condish , est borné à l'O. par le golfe de Cambaye, 

Surate , située sur la rive gauche du Tapti, à 51 
de la mer,a un bon port, à l’entrée du gole de Cams 
baye. Cette ville, de 3 Lde tour, renferme de 
beaux édifices en pierres de taille, On y a élevé des 
hôpitaux pourles animaux. Elle fournit au commerce 
presque toutes les marchandises de l’Indostan, Les 
Avglais et les Français y ont des comptoirs, Pop. 
6oc,cco hab, Dist. 86 1. N.N.O. de Pounah. 

BAGLANA, = Geile proyince est au S. du cir- 
car de Broach, 

Damaun, principale ville de cette province , 
avec on bon Fort et une citadelle, fait un com- 
merce assez considérable. Elle appartient aux 
Portugais, Diet, 65 1. N:Orde Pounah, 

Sarserre.— Cette île , voisine de Passaim , pro- 

uit beaucoup de riz | de fruits et de cannes à sa- 
(re. On y trouve plusieurs monumens anciens, ét 
des rotes curiéusés, avec des inscriptions in- 
diennes, 

Jonah, ehef-hieu ; petite ville dans uhe contrée 
Cuarmaute, 

ELebhanra, = Cette île offre un assetiblage 
de montagnes ; elle tire son nom d'une figure dé- 
léphaut taillée en piérre noire dans le coin de Vile. 
Elle est célèbre par les nombreuses prgodes et 
autres mengmeug anciens qu'elle renferme, 

Lombay , dans ung le voisine de celle de Sal- 
selle, a un bon port ei one citadelle bien bâtie. 
lle est un des chef-lieux des établissemens avglais 
dans l’Tadostau ; et l’entrepôt général des marchan- 
dises de l'Arabie , de la Perse et de l'Inde. Ou y 
J constrnit des vaisseaux: On estime la Pop. de cette 
ville à 220,600 hab. dönt les trois quarts Indous. 
Lat. N. 180.56 40” ; long. E. 70° 18’ 0” 

CONCAN ou COTE PES PIRATES. = Cette 
côte étend de Bombay. à Goa. (e 3 

Kajapour ; grande ville maritime , comierce 
en salpêtre, poivre et toile. Dist. 30 l. O. de 
Pounah, z 


m 


K 
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CANARA.— Ce pays, ancien royaume , estren 
fermé entre la mer et les Ghates occidentales. 

Karwar, capitale , avec un port et une facto- 
rerie anglaise , est défendue par un fort, Dist. 271. 
S.E. de Goa. 

Mangalore , au S.S.E. , ville forte et_très-com 
merçante , est pourvue d'un port très-commode. 

Goa , ville belle ettrès-commercante, est située 
entre les bouches du fleave Goa on Mantoa, qui 
forment une île de son territoire, Son port ; le 
premier et le meilleur de l'Inde, est le chef-lieu des 
établissemens portugais dans l’Indostan. Cette ville 
a un vice-roi et uu archevêque. On y remarque 
des palais et de beaux édifices. On estime la pop. 
de Pile à 20,000 hab. Dist. 751. BO. de Visapour. 


COTE PROPRE DE MALABAR. 


MALABAR. = Ce pays, borné au S. par les 
Ghates , à l'O. par la mer ,s’étend du cap Comorin 
jusqu'au cap Dilly. IL comprend les royaumes de 


- Calicut, Cochin et T'ravancor. 


CALICUT. = Ce royaume est au S.S.E, du 
Canara. 

Calicut , capitale, ville assez considérable , mais 
avec un port à demi-comblé , fait cependant nn 
grand commerce, et appartient aux Anglais. C'est 
le premier port de Dinde quaient découvert les 
Portugais, sous la conduite de Vasco de Gama. Pop. 
6,000 hab. Dist. 40 l. N. p" O.de Cochin. 

Cannanor , an N,N.O. , chel-lieu du district da 
même nom , a un bon port surla côte , et commerce 
en poivre , gingembre , bois d’ébène et pierres pré- 
cienses. Lat. N. 11° Dei: long. E 73° 4 o”. 

T'ellichéry , au N.N.O. , ville forte , avec un port 
sur la côte , commerce en poivre. Les Anglais y ont 
un arsenal. 

Mahé; au N.N.O. , avec un port sur la côle , EI: 
porte da poivre, Les Français y ont un comptoir. P- 
6,000 hab. 
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COCHIN. = Cette province est au S. de la prin- 
pauté de Mysore. | 
Cochin , capitale , avec un bon port surla côte 
des rues larges et belles, un hôtel pour le gou- 
erneur; elle fait un grand commerce eu poivre,can- 
elle et pierres précieuses. Les Français y avaient 
a établissement considérable. Vasco de Gama y 
mourut eu 1525.Les Anglais la prirent en 1795. Diet, 
ol. S.S.E, de Calicut. Lat, N.g° 56’ 30” ; long. E. 
73° 56" o”. 
. Cranganor,à 141. N., fort sur la côte, appar- 
tent aux Français. 

TRAVANCOR. = Ce royaume est au S.E. de 
celui de Cochin. 

Travancor, capitale , assez grande ville, aun port 
sur la côte, Dist. Gol, S.E. de Cochin 

T'égapatnam , à 4 l. O.S.0. , avec un port sur la 
côte , commerce en poivre , et appartient aux Fran- 
WIER 


PROVINCES DU CENTRE DE LA PÉNINSULE. 


GANDICOTT A. = Cette contrée, au S, de la 
province de Golconde , possède de fameuses mine 
de diamans. 

Gandicotta, chef-lieu, surla rive droite da Pennar 
Dist. Ho lieues N.E. de Seringapatnam. 

MYSORE. — Cette principauté, au N.E. du Ma- 
labar, formait un grand empire sous Hyder-Aly 
et son fils Tippou-Saïb. Les Anglais, après avoir 
vaincu Tippou , en 1799 et 1800 , démembrèrent la 
Plus grande partie de ses états, et concédèrent un 
faible reste de cet empire , sous des conditions très- 
dures y à un prince ndien , dont la dynastie avaitété 
détrônée par Hyder- Aly. Tippon-Saib péritles armes 
à la main, en défendant sa capitale , qne la trahison 
ivra aux Anglais. es 

Mysore , ville forte , sur un canal de la rivière de 
Kabany , résid. du prince vassal des Anglais. Dist, 
41,5.de Seringapatnam. - 

Seringapataam , au N., ville très-forte à située 

2 
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dans une île du Cavéri ,renferme de beaux édifice 
On voit , auprès de la ville , le superbe mausolée d 
Hyder- Aly, de Tippou et de sa mère. Seringapatna 
renfermait des trésors immenses, une grande bi 
bliothèque , et d’autres objets précieux , dont unt 
grande partie a été transportée en Angleterre. Elle 
était capitale et résidense de Tippou-Sxib, 
Bangalore , à 28 1. N.E. , ville ancienne et forte, 
renferme de très-beaux édifices. Ses envirous sont 
fertiles en pommes , en pêches et raisins. 
Chitteldroog an N.N.0., ville très-forte , située 
snr un rocher à cinq pointes , élevé de 1,300 toises 


COTE DE COROMANDEL. 


On appelle ainsi la côte orientale de la presqu'ile. 
Les villes, qui sont situées sur cette cête, n’ont pas de 
ort,-mais une rade qui est plus on moins bonne, 

CARNATE, = Cet état est au S. de la province 
de Golconde. 

ÆArcate où Arcole , capitale , ville assez considé 
Table sit, sur la riv. Palar, avec ane forteresse,elle 
fabrique des étoffes de coton. Dist. 291. 0.5.0. de 
Madras. 

Nellore , à 481. N. pr E., grande place avec m 
fort, sur la rive droite du Pennar, a deux belles 
pagodes, 

Gingi, au S. par È., une des plus grandes for- 
teresses du Carnate , est bâtie sur des rochers. 

Madras; ville très-commèerçante , sur la côte, on 
des chefs-lieux des établissemens anglais dans ln: 
dostan , est divisée en deux parties , lè nonvean 
Madras ou ville Blanche , habité par les Européens 
et séparé par une esplanade de la ville Noire, de- 
meure des Indous, Au milieu de la ville Blanche est 
le fort Saint-George, une des plus grandes forte- 
resses de l’Inde. Cette ville a un observatoire, mu? 
` imprimerie et beaucoup de fabriques d'étoffes de 
coton, Elle est le siége d'an gouverneur et d’un pré 
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dent, Pop. 300,006 hab. Dist. 40 I.N.N.E. de Pone 
ichéry. Lat. N. 13° A 54”; long. E. 79° 8 45”. 
Poudamala, à 5 1. O.p'.S. de Madras, forteresse 
ituée sur Le mont St- Thomé, a un jardin des plantes 
ppartenant à la Compagnie anglaise.. TROA l 
Saint- Thomé ou Méhapour , à PE. , sur la côte, 
abrique des toiles peintes. Elle appartient aux Por 
tugais , eta un siége épiscopal, y 

Les trois villes ei-dessus sont situées dans le 
Jaghire de Madras. 

Pondichéry , ville grande et belle, autrefois 
chef-lieu des établissemens français dans PIndostan, 
est située sur la côtes elle vient , par l’article 8 da 
traité de Paris, du 3o mai 1814, d’être restituée à 
la France ; ainsi que les autres comptoirs et établis- 
semens sur la côte. Cette puissance s’est *en- 
gagée à ne faire aucune fortification dans ces éta- 
blissemens , et à ne mettre que le nombre detroupes 
nécessaires pour la police, Cette ville a été fondée 
en 1674. Dist. 401. S.S.0. de Madras. Lat, N. 11° 
55 41”; long.E, 770 3P 304 

TANJOR. = Ce royaume est au S. de l’état du 
Carnate. 

Tanjor; capitale ; ville très-commerçante, a 
une garnison anglaise, Dist. 65 1: S. d’Arcote, 

Tranquebar , àV'E.N.E., forte ville , sur la côte ; 
fait un assez grand commerce en toiles peintes et 
en mousseline, Elle appartient aux Danois. Pop. 
15,000 hab. 

Près de Tranquebar , an S., est Pile de Serin- 
gham , formée par deux bras du Chéri. Dans cette 
ile se tronve une vaste pagode, où les pélerins se 
rendent en foule de toutes les parties de l'Indos- 
tan. Les dons de ces pélerins procurent les douceurs 
d'une vie oisive à un grand nombre de brames , qui 
avec leurs familles, forment une population d’envi- 
Ton 40,000 personnes. < 

Karical, à VE. pr. N., sar la côte, fabriqne 
toiles peintes et mouchoirs. Elle appartient aux 
Française | 
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Negapatnam , à VE., ville forte , sur la côte , ap- 
partient aux Anglais, 

. MADURE. = Ce royaume est à l'O. et au S.de 
celui de Tanjor. On pêche, dans le voisinage du 
eap Comorin, des perles sur la côte qui le ter- 
mine ,et des cauris, coquillages qui servent de 
monnaie, 

Tritchinopoli , capitale , est une ville assez bien 
fortifiée. Dist. 151, O. de Tanjor. 

Maduré, au S.O., grande ville sur la rive 
droite du /feiarru , aune communauté chrétiénne, 
fondée par les missionnaires français. 

Tinevelly y au S. pr O., place forte , fait beau 
coup de commerce avec le Malabar. 

Ramisseram, dans une île du même nom , ap P, 
E.; possède une pagode célèbre parmi les Tndous ; 
ils croient que le dieu Rama léleva lui-même , lors- 
qu’il revint vainqueur de Ravan , roi des Géans, qui 
habitaient l'ile de Ceylan. ‘ 


ILES VOISINES DE L'INDE EN-DEÇA DU GANGE. 


Les îles, qui avoisinent l’Inde en-decà du Gange , 
et quien dépendent , sont : les îles Laquedives, 
les iles Maldives et l'ile de Ceylan, situées dans 
l'océan Indien. 

ILES Laquenives.— Ces îles, à l'O. de la côte de 
Malabar , sont pen étendues, et très-voisines les 
unes des antres: on en compte 32. La plupart m'ont 

as d’habitans ; les antres sont habitées par des Ma- 
Kaz On y trouve beaucoupde cocotiers , et l’on 
ramasse de lambre gris sur les côtes ceintes de 
rochers de corail. Maintenant ces îles paraissent être 
sous la protection des Anglais. À 

ILES MALDIVES. — Ces îles, an S.O. de la côte 
de Malabar , sont peu étendues et très-voisines tes 
unes des autres ; leur nombre est de 12,000 ; mais 
la plupart sont si petites qu'on ne peut les aperce- 
voir , et le flux les couvre tous les jours. La na- 
ture a partagé cette immensité d’iles en 12 groupes 
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u atollons , ceiuts de rochers. La plupart n’ont pas 
‘’habitans ; les autres sont habitées par des In- 
iens. Flle fournissent fruits, oranges , citrons, 
renades , corail, ambre gris, écailles de tor- 
ues et cauris c’est-à-dire de petites coquilles 
qui servent de monnaie dans lIndostan. La prin- 
cipale île est celle de Malé, où réside le roi qui 
gouverne les Maldives, 

ILE DE CEY LAN,—Celte ile ( Tapropane ), aus. 
E Ae la côte deCoromandel,dont elle est séparée par 
le détroit de Manar, est la plus riche et la plus belle 
du monde : les naturels lappellent, avec raison 
le Paradis terrestre, Elle est divisée en deux parties 
par une chaîne de montagnes,qui la traverse presque 
toute entièré,et qui exerce sur les saisons à peu près 
la même infloence que les Ghates dans le Deccan.La 
partie septentrionaie éprouve à peine ces effets : on 
y jouit généralement d’un temps sec et beau. Les 
plus grandes chaleurs règnent depuis janvier jasqu’en 
avril. C'est pendant le solstice d’été qu'on jonit de la 
plus grande fraîcheur. Du reste le climat de l'ile 
est assez tempéré : quoique située très-près de Vé- 
quateur , elle n'éprouve pas les chaleurs excessives, 
qui dessèchent souvent la côte de Coromandel, Elle 
a 100 lieues de long sur 40 de large, et abonde en 
fruits délicieux, riz , tabac , poivre-long , cannelle 
excellente , dont la récolte a lieu deux fois dans 
l’année ; soie et coton. On y trouve des bœafs , des 
buflles , des cochons , de la volaille, du gibier, du 
Poisson , des saugliers , des chakals , des éléphaus , 
des ours et des crocodiles. Elle fournit aussi de Por, 
de l'argent, du cuivre, du plomb , du cristal de 
roche , et des pierres précieuses , tels que rubis, 
saphirs, topazes; l’on pêche des perles sur les côtes. 
Les Hollandais y avaient formé des établissemens 
considérables, qu’ils ont cédés aux Anglais, en 180r 

Les insulaires de Ceylan se divisent en deux bran- 
ches : les Æadasses et les Salanais on Cyngalais, 

Les Wadasses paraissent une race de nègres; ila 
occupent les montagnes du nord de l'ile, etn’ont ni 
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villes ni villages ; il vont presque tous nus ;et vivent 
principalement de la chasse;ils demeurent auprès des 
fleuves, et se couchent où le hasard les conduit. 
Les Wadasses n’attaquent jamais leurs voisins, mais 
ils joignent tonte leur force pour défendre leur li- 
berté, Le midi dePile estoccupé par les Selanais , 
qui paraissent descendre d'un peuple étranger , qui 
est venu s’élablir dans Ceylan; leurs mœurs, leur 
religion et leurlangage sont ceux des Indous. Ils 
sont bien faits et ont beaucoup d’agilité. Ils portent 
un sabre au côté gauche et un poignard dans le sein; 
leurs doigts sont ornés d’anneaux d'argent et de cui- 
re jaune. Les riches mettent deax camisoles de co- 
ton - dout l’une est blanche et l’autre bleue , et out 
un contelas à manche doré. 

` Candy , capitale du royaume du même nom, est 
une grande ville , située sur une montagne an cen- 
tre de Pile.. Les maisons ne sont que des cabanes. 
Le roi y fait sa résidence dans nù palais sans aucune 
apparence. Les environs de cette ville surpassent 
tous Les lieux de laterre pur leur agrément et par 
Jeur fertilité. | 

‘‘Tringuemale , aùNE., au fond d’une baie de 
même nom, villeimportanté , mais mal bâtie , pos- 
sède an des plus beaux ports du monde, Il peut con- 
tènir 40 vaissennx de ligne à l'abri des tempêtes. 

Colombo, aa $. O. , avec ùn port et une citadelle, 
toujours été la capitale des possessions européennes. 
Ses environs #bondent ca cannelliers, et offrent 
le plus’ bel aspect et la végétation la plus riche. 
Aus. de Candy, età PE. de Colombo, s’élance la 

célèbre montagne de Pic-d'Adam , nommée Ha- 
malel par les Cyngalais. Elle est de forme conique , 
et visible à plus de Zo epes, On monte sur ses flancs 
escarpés , mais ornés de forêts , au moyen d'esca- 
liers taillés dans lardoise. 
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ARTICLE V, 
INDE AU-DELA DU GANGE: ; 


GÉOGRAPHIE PAYSIQUE, 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 6501. ra 1° et 28° de lat. N. 
Larg, 360 les } 88° et 106° de long. E. 


Limites. L'Inde au-delà du Gange est bornée 
au N, par la l'Empire chinois , à PO. par l'Inde 
en-decà du Gange et le golfe de Bengale ; au S. 
par le détroit de Malaca , et à PE, par le golfe de 
Siam et celui de Tunkin. 

Division, — L'Inde au-delà du Gange contiens 
les états qui sont marqués dans le tableau suivant, 


Lëntgen A RENE PONTS TR E LA 3 ek) 


SITUATION, ÉTATS, CAPITALES, 


Ascham . : « » «| Chamdara, 
Au Nord-Ouest, { Empire Birman . . | Ummerapoura, 
Empire du Tunkin , 
qui comprend. le 
Tonkin , . . . «| Bac: King. 
Au Nord-Est, ( Cochinchine propre : | Phu-Xuan. - 


Cambodge. . , . «| Cambodge. 
Laos sun s «o xl Han-niech, 
Au Centre, {Siam s 4 4 « a s «| Siam, 


Au Sud, 
Presqu’ile } Malaca e. e s a e| Malaca, 
Orientale, 
Dans le golfe det Ies d'Andaman + sfe 4... sh 
Bengale, IDe Welt À PAM 
vi es de Pulo-Condor.f. , . . . , . 
Dans Je. gallo del né ge Palo UBy ie ele "7 Neue 


ame. Cle de Pulo-Timons . |. nsis is eeir 
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Climat — L'air est brûlant et sec , et en quel 
ques lieux humide, et par conséquent malsain 
Le climat est sujet aux ouragans, aux orages e 
aux inondations , ce qui fait que le peuple élève 
les maisons sur pilotis pour les mettre à l'abri des 
flots ; etilne connaît d'autre variété de saisons 
que le sec et Phumide : les moussons de PE. et de 
PO. dominent dans ce pays. 

` Montagnes.—Elles sont peu connues, à l’excep- 
tion des monts Garrow , près du Bengale. 

Golfes et détroits. —- Les golfes sont ceux de 
Bengale, Siam et de Cochinchine;les dévroits,ceux 
de Malaca ei de Sincapora, 

Rivières. — Les principales sont le Z'sampou 
ou Burhampoutre , et V Ava où Irraouaddy. 

La plus considérable des rivièresest sans con- 
tredit le Burhampoutre, nommé 7'sampou dans la 
out supérieure de son cours. Cette rivale’ du 

ange a sa source dans les même montagnes, 
mais prenant une direction contraire, elle coule 
vers l'E. à travers le Thibet , tourne au S.O, par 
Ascham , etentrant dans l'Indostan se dirige vers 
le S., prend le nom de Megna, et porte àla bran- 
che occidentale du Gange une masse d’eau , sinon 
supérieure du moins égale au Gange même, 

Ces deux superbes fleuves, en approchant de la 
mer , se diviseut en tant decanaux, et reçoivent 
tant de rivières navigables,qu'une immense étendue 
de pays, jouit par eux de la navigation intérieure, 
Ja plus avantageuse qu’on puisse imaginer , et €n- 
tretient continuellement 30,000 mariniers, 

Sol et productions. — Le sol de cette contrée 
est fertile en général, et produit tous les fruits 
délicieux que l’on trouve dans les autres régions 
voisines du Gange, tels qu'oranges, citrons, limons, 
ananas, mango , ainsi que des racines et des légu- 
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es: il donne aussi du salpêtre et le meilleur bois 
le teck ou chêne indien. Cette région fournit, 
l'arbre à bois d'aigle, celui de sandal blanc , le 
bois de fer , l’ébénier ,. le figuier , le bananier; 
elle est riche en plantes aromatiques , telles que 
le gingembre, le cardamome, la cannelle , le 
poivre ; en plantes teinturières et médicinales. Le 
pays abonde encore en soie. Les naturels font un 
grand commerce en or, diamans , rubis , topa- 
zes, améthystes et autres pierres précieuses, Parmi 
les quadrupédes de l'Inde au-delà Gange , on 
remarque l'éléphant très commun , le rhinocéros 
uuicorne , le tigre, le léopard, Pours, l’orang- 
outang et plusieurs autres espèces de singes. Dans 
les forêts errent le bubale, le cerf, antilope ; le 
zibeth et le porc-épic se trouvent aussi dans ces 
contrées, 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE, $ 


Habitans etmœurs.—Les Tunkinois, habiles dans 
la mécanique, font le commerce avec beaucoup de 
loyauté ; mais ils sont cruellement opprimés par 
le roi et les grands seigneurs ; ils aiment beoucoup 
lės maisons veruies, quoiqu’elles en deviennent 
malsaines et contagieuses, Le peuple du midi est 
une race sauvage, qui va presque nue , portant de 
larges boucles doreilles d’or et d'argent , et des, 
bracelets de corail, d'ambre ou de coquilles, 
Dansle Tunkin et la Cochinchine à peine peut- 
on distinguer les deux sexes par leur habille- 
ment, qui ressemble à celui des Persans : c’est 
une robe flottante, qui se boutonne autour du cow 
par-dessus une autre plus courte et plus étroite, 
Dans le pays d’Ascham , regardé commé un des 
meilleurs de l'Asie , les habitans préfèrent lachair 
du chien à celle de tout autre animal Le peuple 
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de ceroyaume ne paye aucune taxe, le roi étant 
seul propriétaire de la totalité de Por, de l’argent et 
des autres métaux qui s’ytrouvent ; cependant les 
habitans vivent dans l'aisance et Je contentement.ll 
n’est presque pas de maître de maison qui n'ait 
an éléphant pour la commodité de ses femmes et 
de leur suite ; car la polygamie est en usage par 
toute l'Inde, 

Les habitans de la partie méridionale de la 
presqu'ile sont connus sous le nom de Malais , 
qui leur vient de Malaca , pays voisin ; lé peuple 
croit à une vie future , et lorsqu'un roi meurt, 
Uti enterre avec lui un grand nombre d'animaux, 
et les vases d’or et d'argent dont on croit qu'il 
fera usage dans l’autre vie. 

Langue, — Le malais, entremèlé d'autres dia- 
lectes , est la langue qu’on parle principalement. 

Religion. — Le paganisme est la religion la 
plus suivie de ces contrées. 


TOPOGRAPHIE, 


ASCHAM.— Ce royaume peu connu, au N- 
O. des autres états de l'Inde au-delà du Gange, 
est séparé da Thibet par les monts Duléh et Landa. 
Il produit riz , fruits et coton : il fournit aussi, de 
Por , de l'argent , du fer, du plomb, de livoire , 
de la cire, du muse, dela soie et de la gomme- 
laque. Ses habitans sont payeus, etleurs prêtres 
ont le titre de lamas; ; 

Ghergong , capitale, sur la riv: Dekhu. Dist. 200 
}. N. E. de Calcutta. 


Ëm 
EMPIRE BIRMAN. 


Cetempire „au S.E. du royaumé d’Ascham, sur 
te golfe de Bengale , a 3001, de long sur 50 à Bo de 
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ge; il eomprend la province de Cassay', les 
ciens royaumes d Awa, d'Æracanet de Pégu, qui 
rmaient autrefois quatre états différens; et: qui 
nt maintenant réunis en an seul, L’empire Birman 
e jouit que de deux saisons, la sèche et la plus ` 
ieuse, Le sol des provinces méridionales est prodi- 
ieusement fertile et produit d'aussi abondantes 
moissons que le Bengale : elles donnent de bon fro- 
nent et autres grains , des légumes et autres plantes 
potagères qui croissent dans l’Indostan ; les cannes 
à sucre , l’excellent tabac , Pindigo, le coton et 
tous les excellens fruits des tropiques sont des pro- 
ductions indigènes de cette terre favorisée, qui 
fournit aussi le teck et autres espèces de bois connus 
dans l’Inde. Les productions minérales consistent 
en mines d’or, d'argent; en rubis , saplirs etau- 
tres pierres précieuses, qu’ou trouve dans plusieurs 
parties de l’empire ; le fer, le plomba Pétain - 
l’antimoine , l’arsenie , le soufre , l’ambre et le mar- 
bre y abondent. On rencontre dans cette contrée 
l'éléphant , le tigre , le léopard , l'ours ; le rhinoz 
céros, l’orang-outang , le gibhôn, le bubale, le 
cerf, l’antilope, Les Birmans ressemblent anx chi 
nois, par fa figure et par la tailles mais leur . 
Caractère diffère essentiellement de celui de ce 
peuple ; ils sont vifs , actifs, quelquefois curieuxret 
impaliens , mais en général doux , humains et 
hospitaliers. Tls aiment beaucoup la musique; Ja 
poésie , et ils ont de bons poëmes épiques etre- 
ligieux. La piété filiale est pour eux un précepté 
sacré et religiensement observé. Il commercent 
avec les chinoisen coton, ivoire, ambre, pierres prés 
cieuses , soie, velours, feuilles d’or et autres mé: 
taux. Les habitans du royaume d’Ava ont soumis ; 
en 1754, les royaumes d’Aracan et de Dén, 
CASSAY. — Cette province, nommée aussi Mece 

kley , est au N. du royanme d’Ascham, Elle dépend 
d'ou rajah tributaire de l'empire Birman. 

. Munnapoura , capitale , grande et florissante 
ville, Dist, 100 l. N.N.0. Ayva. 
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AVA.— Ce royaume , au N.E. de celui d’A- 
racan, est fertile en blé , riz, fruits , cannes à sucre, 
tabac , indigo, bétel , benjoin, soie et coton : on 
y trouve aussi des mines d’or , d'argent , de rubis, 
de saphirs , de fer, de cuivre et de plomb. 

UMMERAPOURA , capitale de l'empire Birman , 
est une très grande ville , située près de la rivière 
d’Ava, Elle a de bonnes fortifications, de beaux 
édifices publics , et des rues larges et pavées en bri- 
ques, l’empereur y fait sa résidence. 

Ava, ancienne capitale du royaume du même nom, 
sitoée au §. sur la rivière qui porte aussi le même 
nom , est devenue presque déserte , depais que l'em- 
pereur Birman a placé à Ummerapoura le siège de 
son gourernement, 

ARAKAN. — Ce royaume, au S.O. de celui 
d'Aen, est entrecoupé- de rivières et de lacs. Il 
produit riz , bananes , oranges , limons, cédras, 
melons et concombres. On y trouve des éléphans, 
des buflles et des chameaux. Dist. 140 1, 0.5.0. 
d'Ummerapoura, 

+ Arakan, capitale , est une grande ville, où les 
temples sont très multipliés. 

 PEGU. = Ce royaume , au S. de celui d'An, 
est traversé du N. au S. par la rivière du même 
nômi, qui sedécharge dans le golfe du Bengale par 
plusieurs bouches. Il fournit riz , gomme-laque, or ; 
argent, cuivre, étain et rubis. 

Pégu , capitale, ville considérable, a des rues 
larges et pavées en briques. On y trouve une tour 
fort élevée , dont le sommet est surmonté d’un pè- 
rasol de 50 pieds de circonférence. Diet, 130 l. S. 
S.O. d'Ummernpoura, 

Rangoun, au S., ville très commerçante, a un 

' port excellent sur le golfe de Bengale. Population: 
30,000 hab. 
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SIAM. 1 


Ce royaume indépendant, au S. de celui de Laos, 
sur les golfes de Bengale et de Siam , est peu connu 
et entouré de montagnes de tous les côtés, à Pex- 
ception de celui du S. Le Menam et le Tenasserim 
arrosent la partie littorale. Le climat y est doux 
et le soi fertile. Ce. pays fouruit or , argent, 
étain , qu'on trouve à Ja surface de laterre ; fer , 
acier , agales, saphirs ; bombax , arbre de fer, 
dont le bois est aussi dur que le métal; l'arbre à ver- 
nis , le cotonnier , le bananier , de bagat fruits ; 
du riz, de la gomme-laque.Les éléphans, les buffle 
les crocodiles, les porcs , y aboudent, Les habi- 
tans sont payens , lâches et superstitieux; et leurs 
prêtres ont le titre de talapoins. 

S1Am ou CHIAIUT AI A, capitale, est une ville 
considérable , située dans une île que forme le 
Menam , aÿec des maisons en bois, bâties sor pilotis 
à cause des inondations. Elle a plusieurs canaux et 
des ponts de bambou ou de pierre. Le palais du roi, 
de 3 lieuesde tour, renferme des cours, des jardins; 
la demeure royale , couverte en étain et oruée en 
or; celle de la cour, la maison des éléphans ,avec 
un temple richement décoré ; le trésor. Près de 
cette ville est une pyramide de 100 pieds de hauteur, 
qui a été érigée en mémoire d’une victoire rempor- 
tée ence lieu snr le roi de Pégu. Pop. 109,000 hab, 
Dist. 140 1, S. E. de Pégu. Lat, N. 140 20°40” ; long. 
E. 98030 5”, 

Tenasserim, au S. O., est un des plus beaux 
ports du royaume. 

Mergui , au S.O. , a un bon port sur le golfe de 
Bengale , et fait un grand commerce en riz et en 
ivoire. Lat. N. 12° 12 o”; long. E. 95° 58° o 


MALACA op MALAYA. 


Ce royaume , aa S.de celai de Siam, est une 
langue de terre très-allongée , entrecoupée d’un 


662 ASIE MÉR.—INDE AU-D. DU GAN. 


grand nombre de fleuves , et couverte de forêts im- 
pénélrables, habitéés par des bêtes féroces. On lui 
donne le nom de presqu’ile de Malaca , et quelque- 
fois on lappelle presqu'ile Orientale , quoique ce 
dernier nom s’étende à toute l’Inde au-dela duGange. 
Sa longueur est de 200 lieues sur 30 a 40 de large. 
Ce pays , riche en mines de kaolin ,espèce d’étain, 
produit poivre , opium , bétel, riz, ananas, cocos 
et autres fruits, I! abonde enpores, volailleet pois- 
sous : parmi les oiseaux , on distingue le bel oiseau 
de Junon. Les habitans, nommés Malais, peuple 
féroce, d'un teint noirâtre,n’ont d’autre habillement 

u’une étoffe nonée autour des reins, Ils habitent 

aps de petites chaumières de bambous; il obéis- 
sent à plusieurs princes despotiques, dont quelques 
uns dépendent de Siam, 

MALACA, capitale, a un port sur le détroit du 
même nom, plusieurs pagodes , et uue forteresse 
qui renferme les maisons du gouyerneur et des em- 
ployés, une église et des magasins. Cette ville , 
autrefois florissante par son grand commerce , ne 
possède plus que 12,000 hab. dont 8,000 Chinois. 
Dist. 350 l. S. de Siam. Lat, N.20° 12’,0” ; long. E. 
99° 45° o, 

Patani, au N., a un bon port sur le golfe de 
Siam, Ké 

Johor, au S.E., possède un port sur le détroit 

e Maiaca, et commerce en pierres précieuses. 

Quéda, capitale du royaume du même nom, 
ville d'environ 8,0c0 habitans, possède un port très- 
fréquenté , où il se fait un grand commerce d'étain 
et de dents d’élépbans, 


e E E 


EMPIRE DU TUNKIN. 


Cet empire se compose du Tunkin, dela Cochin- 
chine, des royaumes de Cambodge, Laos ; € 
T'siampa et de Lac- T'ho. Ces pays sont situés dans 
la presqu'île de Dinde au-delà du Gange, et se- 
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tendent depuis le op degré de latitade N. jusqu’au 
23, et en longitude, depuis le 98° jusqu’au 107° 
degré. Ils sont bornés au N. par la Chine, à PE. par 
la Chine et par lamer de Chine , au S. par cette 
même mer ,àl'O. par le royaume de Siam. 


Chacun de ces pays formait autrefois un royaume 
séparé et indépendant. Ils n’ont été réunis que de- 
puis quelques années, après avoir été, pendant 
long-temps , le théâtre de guerres intestines et de 
dissensions qui ont fait couler ‘des flots de sang, Le 
Tuukin , état qui seal est beaucoup plus peuplé et 
plus puissant que les cinq autres, a été érigé ea 
royaume , et par cette érection semble soustrait à 
la suprématie de la Chine, dont il avait toujours 
été dépendant, La population de cet empire est 
évaluée à 23, 000,000 d'hab. 


Presque tous ces états sont séparés par des chai- 
ues de montagnes, 

Il est pen de pays plus arrosé que le Tunkin et 
la Basse-Cochincineton compte dans le Tunkin plus 
de 50 fleuves ayant leursembouchures dans la mer, 

Le Cambodge , fleuve qui prend son nom do 
royaume où est sa source, arro$e la Basse-Cochin- 
chine, passe an pied de sa capitale, et se jette 
dans la mer de Chine au S.S:E. Il est le plus grand 
et le plus de ce pays; à une Lrès-grande dis- 
lance de la mër , il n’a pas moins de 2 tiers de lieue 
de largeur , ettonjours d’une telle profondeur, que 
des vaisseaux da premier rang peuvent remonter 
jusqu’à vingt lieues dans l’intérieur des terres. 

En 1806 , l'état militaire , en temps de guerre , 
était de 150,000" hommes. 


TUNKIN. = Ce royaume est borné au S. pop 
ia Cochinchine et le Laos, au N. par la Chine. Le 
Tunkin et les pays adjacens, tels que le Cam- 
bodge et une partie de la Cochinchine par le 
climat dont ils jouissent, forment une des habita- 
tions les plus heureuses : la nature s'y montre sous 
l'aspect le plas agréable , et se signale par de grands 
bicufaits, Une chaleur tempérée produit une fer- 
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mentation douce et contiaue , anime et vivifie tovt 
ce qui en est susceptible; le sol est fertile ; tous 
les sens donnent des jouissances: Pair est embaumé 
par Podeur qui émane des végétaux : le goût est 
satisfait par l'excellence de leurs fruits : la beauté 
de leurs fleurs, la richesse: territoriale offrent on 
aspect enchanteur, Quoique placé sous la zonc 
torride , le Tunkin n’éprouve point ces chaleurs 
brûlantes qui stérilisent et rendent presque inhabi- 
tables les contrées de l'Afrique situées au même 
degré de latitude. Non-seulement l’équinoxe des 
nuits et des jonrs, qui a lieu dans toute l’étendue 
de cette zone, produit un rafraîchissement constant 
dans la température, mais encore la chaleur est 
modérée par des pluies habituelles , par la proxi- 
mité de la mer , par des vents E. de la mer , qui, 
n’atteignant la terre qu'après avoir parcouru le vaste 
espace qu'occupe la mer à cette hauteur , sont im- 
prégués de particules aquatiques. 

Le sol est très-fertile en grains , légumes, fruits, 
plantes , et en tout ce qui est nécessaire et agréable 
à la vie, La principale récolte consiste en riz, 
qui est de la meillenre qualité qu'on connaisse, 
L’indigo y est fort common. Les cotonniers , les 
wûriers , les palmiers, les cocotiers y abondent. ` 

On y voit un grand nombre d’éléphans, de rhi- 
nocéros, de tigres, de serpens, desfaurenax , de 
buflles, de singes et de bœutfs. 

On trouve dans ce pays des mines d’or , d'argent, 
de cuivre, d'étain, et surtout de fer, qui y est 
d'une telle pureté, que dans le simple état de mi- 
néral , sans le fondre , il est possible de le forger: 

Les Tunkinois,d’un teint olivâtre,6nt conservé plo- 
sieurs coutumes de la Chine, dont ils sont originaires; 
ils sont communicatifs , serviables , enclins à là 
goité et très-avides de jeux, de plaisirset de tes- 
tins. Depuis qu'ils sont disciplinés, ils forment de 
bons soldats. Le Polythéisme est, ainsi qu’en Chine 
la religion dominante. Ily a un assez grand nombre 
de Chrétiens. 
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On pentévaluer la populat. à 18,000,000 
Bac-king , autrefois Kécho, capitale, est une 
ville considérable et très-commerçante. Pop. 
40,000 habh. Dist. 240 1, N.E. de Pégu: ; 
COCHINCHINE. = Ce royaume est une longue 
langue de terre sur le bord de la mer; il est borné 
au N. par le Tunkin, à PE. et au S, par la mer 
de Chine , à PO. par les royanmes de Siam, de 
Cambodge et de Laos. A très-peu de chose près, 
le climat, les productions en tout genre de la Co- 
chinchine sont les mêmes que dans le Tunkin. Il 
en est de même de-la religion et des mœurs des 
Cochinchinois. Ils mettent le plus grand faste dan 
les fanérailles, Pop. 1,500,000 hab. ` 
Pau-xuhn , capitale du Hué , principale province 
de la Haute-Cochinchine , est actuellement la ré- 
sidence de l’empereur. C’estune ville considérable. 
Pop. 20 à 30,050 hab. . 
Qui-nhon et Qui-phu , sont les deux capitales de 
la Cochinchine-Centrale. La dernière est la plus 
penplée , et peut avoir 8 à 10,000 habitans: 
Say-gon , capitale de la Basse-Cochinchine, si- 
tuée dans la province de Dong-nay , en a re le 
nom jusqu’au temps,où ayant été fortifiée, elle a pris 
on nom actuel. Pop. 8 à 10,000 hab. l 
Han où Turon, dans la Hauüte-Cochinchine , 
posedi une des plus belles baies qui existent sur le 
globe, < 
TSIAMPA, — Ce pays, enfermé dans la Cochin- 
chine , lui touche au N; et an S.; à PE., à la mer 
de la Chine; à l'O, au Cambogde. 
Le Tsiampa n’a point de villes ; il n’y a que de très 
petits villages. Il peut contenir 6 à 700,000 âmes. 
CAMBODGE. = Ce royaume est borné à l'E, 
par la Cochinchine et le Tsiampa, à l'O. par Je 
royaume de Siam, au N. par le Laos ; au S. par la 
Cochinchine , à laquelle ane partie de ce pays a été 
incorporée. Le climat , les productions , les mœurs, 
la religion, sont les mêmes que dans le Tunkin, La 
population est d’un million d’habitans. 
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Cambodge, capitale, surle fleuve de Mey-Kong, 
est une ville assez commerçante. Dist, 280 L S.E. de 
Deen, 

PAOS, = Ce royanme est borné au N, par le 
Lac-Tho et le Tunkin, an S. par le Cambodge , à 
PE, par le Tuvkin et la Cochinchine , à DO, par le 
royaume de Siam, Il abonde en riz, en benjoin , et 
en gomme-Jaque. Les éléphans y sont nombreux et 
plus beaux qu’en toute autre contrée de l'Asie, Il 
produit de la cire , une grande quantité de bambous 
et du coton. Leshabitans sont en partie civilisés; ce 
SCH un grand nombre d’entre eux forment des 

ordes erranleselsauvages. La plupart sont idolâtres. 
_ Æan-niech , capitale, est prineipalement habitée 
par des étrangers Tunkinois Cochinchinois et même 
des Chinois qui viennent s’y établir temporairement 
pour le commerce. Elle pent avoir 5 à 6,000 hab. 
. LAC-THO. — Ce pays , pen étendu, mais qui ce- 
pendant forme un royaume , a élé omis dans les 
cartes géographiques; il est borné au S, per le Laos, 
au N, et à PE. par le Tunkin , à PO, par la Chine. 
Une partie des habitans sont errans et sauvages. 
Ceux qui sont civilisés font un commerce de bufiles 
et de coton non travaillé, Le Lac-Tho peut avoir 
6 à 700,000 babitans. Il wa aucune ville , mais des 
villages de 2 à 3,oco habitans. 


ILES VOISINES DE WINDE AU-DELA DU 
GANGE. 


Les îles, qui avoisinent PInde au-delà du Gange 
et qui en dépendent , sont situées , les unes dans le 
golfe de Bengale , et les aotres dansle golfe de Siam. 

ILES DU GOLFE DE BENGALE. — Les îles st- 
tuées danse golfe de Bengale sent celles d Andaman 
et celles de Vicobar. 

ILES d'AxpAmAN — Cesîles , à l'O. du royaume 
de Siam, sont voisines les unes des autres : On CH 


U 
ITAJ 
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compte environ une douzaine. La principale a 50l, 
de long sur 15 de large. Ces iles produisent du riz et 
des fruits. Les habitans sont payens. 

ILES DE Nicorar.— Ces iles, au S. de celles d’An- 
daman , sont voisines les unes des autres : on en 
compte environ vue douzaine, Elle fournissent des 
fruits, des iguames, du poisson, des poules et des 
porcs. Les habitans sont payens. 


ILES DU GOLFE DE SIAM.— Les îles , sitaées 
dans le golfe de Siam , sont celles de Pulo-Condor , 
et de Pulo-Uby., et de Pulo- Timon: 


ILES DE PULO-CONDOR. — Ces îles, au S. du 
royaume de Cambodge , sont très voisines les unes 
des antres ; on en compteenvirondix. Elles sont en 
grande partie stériles , et Von y trouve beaucoup 
d'arimaux venimeax. Elles sont habitées par- des 
Cambodgiens. 


ILe De PuLo-Usy, — Cette île , au S. O. decel- 
les de Palo-Condbr , fournit da bois. Elle est habi- 
tée par des Malais. 


ILE DE PuLo-Truon.— Cette île , au S. de celle 
de Polo Uby , abonde en fruits eten bestiaux, Elle 
est habitée par des Malais. 


ILES DE L'ASIE: 


Les îles de VAsie sont situées dans le Grand-Océan, 
KOURILLES.=Cesiles,aa S.de la presqu'ile de 
Kamtschatka , entre les 45° et 52° deg. de lat. N. , 
‘lentre les 146° et 156° deg. de long. E. , sont pen 
‘leudues pet très voisines les unes des autres: on en 
compte environ 21. Elles sont montagneuses, et plu- 
scurs d’entre elles ont des volcans et des eaux 
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minérales. On y trouve. des ours, des renards d 
d’autres animaux sauvages : on pêche sur les côtes 
des baleines , des chevaux marins, des veaux marins 
et d’autres animaux amphibies!Lesîles qui sontle plus 
au N., fournissent des pienet d as kedis NENANA AA eo 
de l'empereur de Russie. Celles qni sontle plus a 
S. produisent des Droits, des cannes à sucre et des 
bambons : toutes les îles Kourilles payent à la Russie 
un tribut en fourrures et surtout en castors.Les habi- 
tans de toutes ces îles sont payens.Les hommes s'oc- 
cupent de la chasse et de la pêche ; les femmes ont 
soin de la cuisine, et fabriquent des étoffes avec da 
fil d'ertie. 


IESO , TCHIKA ou MATSMAI. = Celte ile 
est sitaéé au S. O. des îles Kourilles, entre les 
42° et 47° des, de lat: N., et entre les 13) 
et 145° deg. de long. E.On y trouve de vastes forêts, 
d sont remplies d'animaux saueages Elle dépendent 

e l'empereur da Japon. Les habitans sont payens: 
ls ne viventguère que de la chasse et de la pêche. 


On prend l’ours fort jeune : les femmes leur donnent 
leur sein a têter. On l'élève comme un chien : mais 
lorsqu'il grandit, on le met dans une cage et on le 
tue lorsqu'il estgras.Les habitans,hommes et femmes, 
se tatouent ou se peignent sur les lèvres diverses 
figures de fleurs et d'animaux, | E: 

Matsmai, capitale , ville située vers Pextrémitė 
méridionale de l'ile. C’estune forteresse japonaise; 
inacessible.du côté de la terre. 


RÉ gg 
EMPIRE DU JAPON: 


. Cet empire comprend plusieurs îles dont les prin- 
cipales sont celle d'/éso , dont nous avons parlé plos 
haut , et celles du Japon. 
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SAGHALIEN ou TCHOKA, — Cette je, an 
N. de celle de Matsmai, s'étend en longueur l'es- 
pace de 200 l., entre les 46 et 54° de lat. N, la 
Manche de Tartarie la borne à l'O. et la sépare de 
la Tartarie-Chinoise. Les Japonais l'appellent Oku- 
{éso ou Zero supérieur. Elle fut découverte par la 
Pérouse , qui visita la côte occidentale et rendit un 
compte favorable des habitans sous le rapport moral, 
Ils sont pêcheurs et chasseurs. Ils se tatouent et font 
des étoffes d'écorce de saule. Krusenstern a examiné 
toute la côte orientale, qui parait déserte. Les Kou- 
rilles velus , nommés Æinos , habitent le midi. Une 
colonie de Mantchoux occupe la côte N.E. , voisine 
de l'embouchure da Saghalien, 


ILES DU JAPON. — Ces îles sont situées an S. 
de celles d'Iéso , entre les 3o et 41° de latitude N. , 
et entre les 130 et 141° de longitude E. Elles se 
trouvent en assez grand nombre, et très voisines 
les unes des autres. Il est difficile d'r aborder ; 
parce qu’elles sont hérissées de rochers , et la mer 
qui les environne est orageuse. On y jouit d'an air 
sain et tempéré ; plas froid que chaud ; et on res- 
scent souvent des tremblemens de terre. Elles pro- 
daisent grains , riz, thé, figues, oranges et autres 
fraits g camphre , soie , coton, sapins ; cyprès et 
arbres qui fournissent de beaux vernis et da papier ; 
on cultive la vigne, le gingembre, le poivre noir - le 
sucre , lindigo, l’opiam et le jalape. On y trouve 
des volcans , des mines d’or , d'argent , de fer, de 
Cuivre , d'étain; des agates , des perles rouges, du 
gibier, de la volaille et da poisson; des bestiaux 
et des chevaux, des ours , des renards et des sin- 
ges. On tire du Japon de belles porcelaines , très 
célèbres sous le nom de porcelaine du Japon, de 
la soie etdes peaux de bouc, 


Les Japonais , bien faits , libres et {aisés [dans 
leurs manières , sont basanés ; ils ont les yeux pe- 
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tits, la tête large, les sourcils hauts, le nez court 
ét les cheveux noirs, Leur habillement consiste en 
une robe large , qui est serrée par une ceinture 
vers le milieu du corps : cette robe est de soie pour 
les personnes d’un rang distingué , et de coton pour 
les autres. Ils sont braves, obéissans à leurs parens, 
respectueux enyers leurs supérieurs , polis les uns 
à l’égard des autres, mais défians envers les étran- 
gers. Dans quelques arts, ies Japonais surpassent 
même les Européens : ils ont d’excellens ouvriers 
en cuivre , fer et surtout en armes blanches. On 
fait des télescopes. Les voyageurs admirent les lois 
du Japon et les préfèrent à celles de l'Europe. 


Le souverain qui gouverne les Japonais a le titre 
de Xoubo : les Européens lui donnent celui d'em- 
pereur. Il exerce sur ses sujets une autorité absolue. 
Le paganisme est la religion des Japonais : le chef 
de cette religion a le titre de daïri, et les prêtres 
ont celui de bonzes. Ils suivent deux sectes princi- 
pales, celle de Sinto et de Budso. La première re- 
connaît un être-supérieur , trop élevé pour dai- 
gner recevoir les hommages des humains et soigner 
leurs intérêts ; mais elle admet, comme médiatri- 
ces , les divinités d’un ordre inférieur. Les Sintos 
croient que les âmes des hommes vertueux occu- 
pent des régions lumineuses, voisinesde l'Empyrée » 
tandis que celles des méchans errent dans les airs 
jusqu'à ce qu'elles aient expié leurs offenses. Les 
Japonais abhorrent l’effusion du sang: ils ne tou= 
chent point aux cadavres, et s’abstiennent de toute 
noarriture animale, Les îles do Japon ont une pop- 
lation très considerable. Les principales de ces 
îles sont celles de Niphon et de Kiusiu 


Napnow. — Cette grande île, an S. de celle 
d'Téso,a 300 l.de long.Mais elle est étroite dans tonte 
son étendue. ; 


Jno, capitale de cette île, et de tont Pem- 
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pire du Japon , est nne ville grande et bien peuplée; 
mais les maisons sont petites, basses et construites 
en bois. Elle a un bon port. L’emperenr fait sa ré- 
sidence dans cette, ville , et y occgpe an vaste pa- 
lais , qui forme à lui seul une villé considérable de 
à |. de tour. ` 

Méaco , au S.O., ancienne capitale de l'empire , 
est une ville considérable , qui à des manufactures 
de porcelaine renommée, d’étoffes doret d'argent, 
de soie et d'ouvrages en acier. 

Krusty., — Cette île est au S.O. de celle de Ni- 
phon. Les Européens lui donnent le nom de Bongo, 

Nangasaki, capitale ‚est une ville très grande et 
très peuplée , qui a un bon port, an milien du- 
qpel se trouve la petite île de Dézimaselle a 801. de 
long sur 70 de large et 309 de tour. Ses habitans 
mahométans sont gourernés per des rois , princes 
ou sultans. | 


LEOU-KIOU ou LIEU-KIE U. 


Ces îles, au S.O. de celles da Japon, sont 
situées entre les27 et 29°. de lat. N., et entre 
les 126° et 128° deg. de long. E. Elles sont 
en assez grand nombre , et très voisines les unes 
des antres, La grande de 70. L de long. sar 30 de 
large, produit tontes sortes de grains, du riz, 
des fraits,des patates excellentes, des citrouilles : on 
Y trouve aussi des chevaux, des bêtes à cornes, 
des pores etde la volaille très belle. On rencon- . 
tre dans l’île da N.E. du cuivre , du fer , du co- 
rail sur la côte, et da coquillage où l’on trouve la 
belle nacre de perle. Les habitans ont la même 
religion , la même langue et la même écriture que 
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les Japonais. Le souverain, qui les gouverne, est tri- 
butaire de l’empereur de la Chine. g 


We Lat) NRC AE DAS ei AE 9 
PHILIPPINES ou MANILLES. 


Ces îles, situées au N. de celle de Bornéo , 
entre les 7 et 19° de lat. N., et entre les 116 
et 125° de long. E. forment un grand archipel, 
qui fut découvert en 1521, par Magellan, qui 
Jui donna le nom d’archipel de Eten Per les Es- 
pagnols les nommèrent ensuite Pit pines , en 
Phonneur de Philippe 11, sous le règne duquel 
ils s’établirent. La partie centrale est souvent dési= 
gnée sous le nom d’fles Bissayes. 

Les chaînes de montagnes qui traversent ces îles 
dans tous les sens , semblent se perdre dans les 
mers; elles sont remplies de volcans, et sujettes 
aux tremblemens de terre , aux pluies les plus vio- 
lentes , et aux ouragans fréquens. On y éprouve à 

eu près la même variété de saisons que celle que 
Pon remarque sur les côtes de Coromandel et de 
Malabar , et qui vient de la même cause : car la 
principale chaîne de montagnes court du N. an S. 
comme les Ghates. L'humidité , qui règne dans ces 
îles, y entretient uye verdure'perpétuelle, très fa- 
vorable à la végétation. Elles produisent riz , fruits, 
tels que figues, ananas , oranges , citrons , casse, 
sucre, tabac , cannelle, gingembre , poivre , cacao, 
coton et indigo. On y trouve des mines d'or ét 
d'argent; da gibier, de la volaille et du poisson 5 
des bestinnx , des porcs, des buflles, des singes ; 
des serpens , nommés ours de rivières , dont le ve- 
nin tue dans l'instant. La plupart de ces îles sont 
soumises aux Espagnols : ils en tiennent les souve- 
rains dans leor dépendance. Les habitans sont ma- 
hométans où payens : on professe la religion chré- 
tienne dans les établissemens espagnols, - 

Les Philippines ont nne assez grande population. 
Les plus considérables de ces îles sont celles de Zu- 
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çon, de Mindanao, de Samar, de Panay, de 
Zebu, etde Mactan. f 

Lucon.— Cette île, au N. des autres, dépend 
des Espagnols, . das. 

Manille, capitale, grande ville, avec un bon 
port , fait un commerce considérable. Les habitans 
y vivent à leur aise, et même avec luxe, Tout y 
respire l’esprit gai etsimple des habitans, 

MINDANAO. — Cette île, au S, des autres, a 80 
l. de long, sur 70 de large , et 300 de tour. Les ha- 
bitans mahométans sont gouvernés par des rois, 
princes ou sultans. Dans sa partie méridionale , se 
trouye un volcan qui est toujours en éruption ; et qui 
sert: de fanal aux navigateurs, 

Mindanao , capitale , a ua bon port , qui est dé- ` 
fendu par une forteresse. Les maisons sont élévées 
sur des poteaux , et l’on wy entre que par le moyen 
d’ane échelle , qu’on retire pendant la nuit, pour se 
garantir des reptiles venimeux, 

MARIANNES. — Ces îles, an N.E. des Philip- 
pines , entre les 14 et 23° de lat, N. , et entre les 141 
et 144° de long. E., sont peu étendues , et très voi 
sines les unes des autres : on en compte environ une 
douzaine.On y jouit d’un climat tempéré, à cause des 
brises de mer, Elles produisent igoames, oran- 
ges, cocos , bananes et antres fruits, Elles sont en 
partie soumises anx Espagnols. Les habitans sont 
payens : on professe la religion chrétienne dans les 
établissemens espagnols. Les Mariannes n’ont pas 
une grande population, La principale de ces îles est 
celle de Guam. 

Guam.— Cette île a environ 15 lienes de tour s 
et sous le climat heureux dont elle jonit, les arbres 
portent à la fois des fleurs et des fruits. 

Saint Jgnatio, capitale , a des rues tirées an cor- 
deau, des maisons bien bâties , et deux forts garnis 
de canons. Les Espagnols ÿ entretiennent un gou- 
verneur et une garnison, 

CAROLINES. = Ces îles , situées an S. des Ma- 
riannes , entre les 6 et 12° de lat. N., et entre les 


bi 
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133 et 1559 de long. E. , sont en très grand nombre, 
et très voisines les nnes des autres : ancune d’entre 
elles wa une étendue bien considérable ; elles sont 
peu connues des Européens , quoique les Espagnols 
y. aient quelques élablissemens. Les habitans sont 
payens : on professe la religion chrétienne dans les 
ctablissemens espagnols. Les Carolines n'ont pas 
une grande population. 

PELEW.— Cesiles, au S.O. des Carolines , en- 
tre Jee A et 8° de lat. N., et entre les 130 et 134° de 
long. E., sont entrée grand nombre, ettrès voisines 
les unes des autres. Elles produisent noix de coco, 
bananes, oranges ‚citrons, cannes à sucre et igna- 
mes; et les côtes abondent en poissons. Elles sont 
gouvernées par un roi , et les habitans sont payeus. 
Les hommes vont tout nus ; mais les femmes por- 
tent une espèce de tablier. 


ILES DE LA SONDE. 


Ces îles sont situées au S.O. des Philippines,entre 
le 7° deg. de lat. N. etle 9° degré de lat. S. ; et entre 
les 94 et 117° de long.E. On en compte environ une 
douzaine. Les principales sont celles de Sumatra, 
Banca, Bornéo , Java, Baly , Lamboe et Combava. 
Elles sont en partie soumises aox Holaudais ; ils en 
tiennent les souverains dans leur dépendance , €t 
y out des établissemens plus ou moins considé- 
rables. Les Anglais s’en REED Er dans le cours 
de cette dernière guerre ; mais il les:ont rendues, 
en 1814, ainsi que tous les autres établissemens des 
Hollandais. 

SUMATRA. = Cette île , an SO. des autres, 3 
240 lieues de long sur 75 de large. Une chaîne de 
montagnes la traverse : le mont Ophir, situé sous 
l'équaleur , s’'éléve à 13,842 pieds anglais au dessus 
du nivean. de la mer , et ne le cède, que d'environ 
2,000 pieds au Mont-Blanc. Quatre grands lacs ; 
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suspendus sur les gradins de ces montagnes , versent 
leurs eaux par des torrens rapides ou par des cas- 
cades imposantes , dont celle de Mansélar , est cé- 
lébre. Ily a beancoup de volcans, celui d Ayer- 
Raya est élevé de 1,577 pieds au dessus du niveau 
de la mer, Elle produit da riz, des fruits, du poi- 
vre, dubenjoin et du camphre: elle a aussi des 
mines d’or , d'argent , de fer de caivre et d'étain. 
Elle abondeen poisson , en volaille et gibier ; et 
l'on y trouve beaucoup d’éléphans , de rhinocé… 
ros, de tigres, de bufles, de chevaux, de sin. 
ges, de serpens, de gros lézards et de crocodiles, 
On y rencontre aussi des hippopotames, des lon- 
tres, des civettes, et des faisans dane grande 
beanté. Elle forme plusieurs royaumes , dont les 
habitans sont mahométans ou payens. 

Achem ; capitale , est une ville grande et bien 
peuplée, qui a un portexcellent. Les maisons sont 
bâties sur pilotis , et faites avec des roseanx et des 
écorces d’arbres : elles sont environnées de coco- 
tiers, de bambous et de bananiers, qui offrent de 
toutes parts aspect d'ane forêt. Cette ville fait un 
grand commerce en poivre. Les Anglais y ont des 
comptoirs. 

Banca.— Cette île , à l'E. , de celle de Samatra, 
dont elle est séparée par le détroit de Banca , a 
30 lieues de tour. On’ y trouve d’abondantes mines 
d'étain, Elle est gouvernée par on roi, 

Banca , capitale , a un port. Le souverain y ré- 
side , et les Hollandais y ont un établissement. 

BORNEO. = Cette île , à PE. de Sumatra , et la 
plus grande-du monde après la Nouvelle-Hollande , 
4270 lieues de long sur 220 de large- Elle est cou- 
pée par l'équateur, Cette grande étendne a empêché 

es Européens de pénétrer dans les parties centra- 
les; linsalubrité de Vair les a éloignés des côtes, 
La principale chaîne de montagnes se nomme Monts 
Cristallins ; à cause des nombreux cristaux qu’on 
y trouve ; un des principaux sommets s'appelle, 
chez les indigènes, Xeene-Bollo, Les volcans et 
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les tremblemens de terre bouleversent sonvent 
cette île. 

Quoique sons la ligne équinoxiale, l’ile de Bornéo 
n'éprouve point des chaleurs. insapportables : les 
brises de mer , de montagnes , et, depuis novembre 
jusqu'en mai, des pluies continnelles , y rafraîchis- 
sent l’atmosphère. Les Malais , les Javanais et les 
Bugasses , on natifs de Célèbes , occupent les côtes. 
Ces peuples , perfides et féroces , obéissent à des 
despotes qni prennent le titre de sultans. Le Maho- 
métisme est la religion dominante. Les princes et les 
nobles étaleat un laxe barbare. L'intérieur est peu- 
A par nne race indigène, appelée Biadjous ou 
Fiadhjas; ils ont un teint plus clair que les Malais, 
urehante stature , ane constitution robuste et on ca- 
ractère féroce et sanguinaire. Lesprincipaux d’entre 
eux s’arrachent , dit-on , une ou plusieurs dents de 
devant poar en substituer d’or; ils se peignent le 
corps de diverses fignres , ne portent qu'une cein- 
ture pour tout vêtement. Les habitations sont de 
vastes buttes en planches sans aucune cloison, et 
qni contiennent quelquefois jusqu'à roo personnes. 
Plusieurs nations ónt essayé de s'établir sur les côtes 
de cette île; les indigènes ont constamment 
chassé on massacréces étrangers; les Hollandais 
senls ont pn s’y fixer. 

On caltire dans l'ile de Bornéo les ignames , le 
bétel , leschoux-palmistes. Elle est fertile en riz , 
cannes à sucre, fruits. poivre , gingembre , mos- 
cades , girofle, camphre , casse et coton; elle 
fournit aussi de Dor. des diamans et da bois 
de construction ; et Von y tronve un grand nombre 
de singes de très-grande taille , et d'antres animaux: 
Le royaume de Banjer-Massing. le plus connu des 
Européens , occupe la partie méridionale de Pile. 
Martapana en est la capitale moderne, La côte oct" 
dentale renferme les royaumes de Landak et e° 
auceadana ; la côte du N. E. appartient aux rois °° 
sultans de Soulo ou Jolo. l A 

Bornéo , capitale, ville grande et bien peuplée, 
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avec m bon port, est la résidence d’ün sültan qui 
régnait antrefois sur toute l'ile. Pdp. 3,060 hab. ! 

Banjer- Massing, au S. , a un bon port , et fait an 
commerce assez Corrsidérable. Les Hollandais y ont 
le poste de Tatas ; près de cette ville. ` 

Passir ; sur la côte S.E. est le principal ren- 
dez-votis de tomuierce pour lés habitans de Pile 
Célèbes, 

JAVA.—Ceétteîle , au S.E.de celle de Sumatra, 
dont elle est séparée par le détroit de la Sonde , a 
240 l. de log sûr 5o de large. Elle est traversée 
de (E.A VO. par une clinine de montagnes géné- 
ralement plas rapfirochée de la côte méridionale, et 
qai , se donblant en plusiéürs ‘endroits, émbrasse 
des plateaux élevés. Ees hautes montagnes commen- 
cent an S. de Balavia; couvertes de bois et de plan- 
tes ,enrichies de diverses cultares , elles offrent le 
cotp-d'œit le plus agréäblé. Parmi les ‘volcans de 
celte île, on estime l'élévation de celui de Géré, à 
8,006 pieds hu‘dessus de la mer, 

Les côtés septéntriondles de Java sont très-ma 
saines , cépendäht la chaletir 3 pärait très-sùpporia- 
ble. Les plantes y croissent fort bien; le riz, le mais 
y abondent , ainsi que toutes sortes de légumes, 
tels que haricots, fèves, lentilles, ignames , pa- 
tates pommes de terre donces d'Enropeson yrecteille 
des cannes à sucre excellentes ; ily a pen de bois ; 
il se fait une grande exportation de poivre. Cette ile 
produit le gingembre , le bétel , Parec, la banane, 
l'ananas , le gave , le coton et la casse. 

Parmi Les animaux on remarque les bnfiles, pe lits 
et de couleur grisaire : on les apprivoise et on lenr 
lait traîner de grands chariots. Les moutons, rares 
ont dn poil an lieu de laine, et les oreilles pendan- 
tes, Les chévaux $ont petits, mais vifs et vigoureux: 
les sangliers pnllolent dans les bois. Dans les marais 
habite an redoutable serpent,le boa,qni avale des vo- 
hillesetmême des chevrenhx entiers. On y voit 
‘es crocodiles énormes , des dragons volans. Java 
produit en abondance ces fameux niis d'oiseaux que 
recherche la gourmandise des Orientaux. 
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Les Javanais, en général d’ane taille médiocre, 
ont le teint basané , les cheveux longs, le nez on 
peu épaté ; fidèles à ieurs engagemens , erédules 
comme tous les peuplesignorans, amateurs du mer- 
veilleax, indoleus par caractère , patiens dans Vad- 
versité , très-respectueux envers leurs parens, ils 
préfèrent ane vie pauvre ettranquille à des riches- 
ses qu'ils ne sauraient garder ; ils ignorent le tu- 
multe et l'agitation dane vie industrieuse, A Pex- 
ception de quelques ouvriers inhabiles an travail 
des métaux , les Javanais cultivent eux-mêmes lenrs 
champs; le reste du temps se passe à famer l’opium 
et à mâcher le siri. Les femmes fileut da coton et 
fabriquent la toile, qai sert à habiller la famille ; 
mais dans ces climats brûlaus on ne s'habille que par 
décence. Le tigre , la terreur de ces contrées, est 
nourri par les grands pour combattre coatre lenrs 
sujets. Il ya différentes manières de faire battre cet 
animal; on lui donne pour adversaires, tantôt des 
Duflles , etlautôt des hommes ; on les fait battre au 
miliea d'un bataillon carré; il est obligé de franchir 
l’espace , ou sans cela il meurt; tantôt on le fait bat- 
tre contre des esclaves condamnés à mort; l’esclave 
n’a pour armes qu’au poignard et un morceau de bois 

‘garni de pommeagx aux deux extrémités : s’iltue le 
tigre , il a sa grace 

La population de Java, qui monte à plus de 2,000,000 
h abitans, se compose dite et d'étrangers » 
parmi lesquels on remarque les Hollandais les 
Chinoïis,les Macassarais et les Baliens les plus nom- 
brenx. 

Cette île est divisée par les Hollandais en, quatre 
parties inégales , savoir: les royaumes de Bantam 
de Jacatra, de Cheribon , et la Côte-Orientale, OC) 
di depuis larivière Lossary jusqu'au détroit Ce 
Baly , 

Piy , chef-lieu des établissemens bataves » 
dans l’Asie,sur la côte sep.de l’ile,est une grande ville, 
bienbà e, et défendue par des fortifications réguliè- 
reelle ‘a de larges canaux, qui sont traversés par des 
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nts; un château-fort , qai contient les grands ima= 
asins de la Compagnie ; elle fournit an commerce: 
r, argent, diamans, perles, porcelaine , thé, épi- 
eries, soie, coton, et beaucoup d’antresmarchan- 
ises. La plupart des habitans sont Chinois. Les Hal, 
andais semblent avoir choisi ce terrain pour lacom- 
odité de la navigation intérieure, C’est véritables 
nent une seconde Hollande ; mais les eaux stagnan- 
cs des canaux infectent la ville. Les bâtimens sont 
pour la plupart vieux, lourds etde mauvais goût, 
Batavia , situé dans l’ancien royaume de Jacatra’, 
serait imprenable par mer : eau est si basse - qu'une 
chaloupe peut à peine s'approcher à la portée des ca- 
nons des remparts , excepté dans un canal étroit ap- 
elé la Rivière, défendu de deux côtés par des mô- 
es, qui s'étendent environ à uu demi-mille dans le 
hâvre ; ilaboutit à l’autre extrémité sons le. feu de 
la partie la plus forte da château, Le hävre de Batavia 
passe pour le plus bean de Dinde : il est assez vaste 
pour contenir la plus grande flotte, 

Les environs de cette capitale offrent de beaux 
chemins, semblables anx boulevards de Paris,et hors 
dés de maisons de campagne, où les Européens 
cherchent on asile contre l'insalabrité deta ville: 
Pop. 48,000 hab. Les Anglais s’en sont emparés , en 
1811, et l'ont rendue en 1816.Lat, S. 6° 120”; long. 
E. 104° 33/46”. 

CHERIBON.— Ce royaume , petit, mais fertile, 
fournissait à la Compagnie 330,000 livres pe sant de 
riz , 1,000,000 de sucre et 1,200,000 de café. Pop. 
90,0c0 hab. Fe e 

Cheribon , capitale , ville considérable et remar- 
quable par le tombeau dIbn-Cheyk-Mollanah , le 
premier apôtre de l’Islamisme dans cette îlé. 

CôrTs-ORTENTALE. — Cette partie, gouvernée 
au nom de [a Compagnie , dont les états soumis à 
sa puissance maritime , montent à environ 409,000 
hab, , Offre les villes suivantes. 

Samarang , capitale , la seconde ville de l'ile, 
avec 30,060 hab., Zagal, qui compte 8,coo hab. 
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Sourâbaya, ville fortifiée, très-salubre, munie d’une 
rade où l’on peut entrer ét sortir par tous les vents. 

BAxrAM.— Ce royaume, qui fournissait beaucoup 
de poivre à la Compagnie , à 90,000 bab. Le soù- 
Yerain est mahométan, 

Bantam , capitale , ville forte , avéc un port, fait 
un commerce assez considérable. 

MATARAM. — Ce royanme jonit d'an air por et 
frais ; il offre des plaines couvertes de riz, de coton 
de café; des grottes naturelles offrent la fraicheur 
la plus délicieuse, 

Mataram est une ville grande et commerçante , 
et sitaée à PE., dans un cantontrès-fertile.Le sonve- 
xain est Daten : son palais est gardé par des femme: 
armées, 

… BALY.— Cette île, à l'E. de célle de Java, doit 
dont elle est séparée parle détroit de Baly , n’a que 
45 lieuesde tour, et bone en riz ét ën fruits et- 
cellens. Elle est gonvernée parun roi; etsés lin- 
bitans sont payens, 

Bai, capitale, aún bon port, et comrnerée en 
toiles et colon, et'en esclaves. 


MOLUQUES. 


Ces îles sont situées à l'E.de celle de Sonde, entre 
le 3° degré de lat. N, etle 18° de lat, S., et entre les 
117 et 130° de long. E. On compte environ une 17" 
taine d’iles. Les principales sont celle de Céléles » 
Gilolo, Ternate T'idor,Céram Amboine, Banda, F lo- 
rès, Timor et Timor-Laud. Elles sont en partie 500- 
misés aux Hollandais, qui tiennent les souyerains 
danslear dépendance , et y ontdes établisseme"i 
plasou moins considérables, dont les Anglais se E 
emparés , mais qu'ils ont rendus en 1816. berg 
qui gouvernent ces les sont mahométans où 9 

CELEBES. — Cette île, à PO des autres, 81°” 

d e long sur 70 de large. Elle est séparée de Bor 
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néo par le détroit de Macassar ; les pluies et les 
vents frais y tempèrent les chaleurs : la mousson 
XE. sy fait sentir de mat eh novembre ; la mousson 
opposée règne Je reste de Vannée, Célèbes contient 
plusieurs volcans en éruption, etest arrosée par des 
rivières nombreuses. Elle produit riz, coton, gi- 
rofle , muschde ; l’ébénier , le sandale , le ealam- 
bac , dont on ex porte le bois précieux ; le sagoyer , 
dont la moelle nourrit tant dé nations; l'arbre à pain 
êt d'antres arbres fruitiers , à côté desquels la nature 
a placé les plantes les plus vénéneuses , parmi lek- 
quelles on remarque le fameux upas , dans le poi- 
son duquel les Macassars trempént leurs poignards. 
Les forêts abondent en cerfs, sangliers, singes 
très-forts et lrès-mméchans , que des serpens d’une 
grande espèce dévorent, On troûve dans cetle île 
de petits bœnfs avec une bosée sur le dos, des 
bufles, des chèvres , des moutons. La péninsule 
septentrionale est remplie de mines d’or ; on ren- 
contre dans d’autres parties du cristal, dufer ét da 
soufre. 

Les hübitans , què Pon distingue en Bonys et Ma- 
cassars , sont les plus braves de toutes ces iles; leur 
premier chôc est furieux ; maisil ne oe soutient 
pas, et gn abattement total lui succède après deux 
heures de résistance.Ils portent pour arme favorite le 
criss , espèce de poignard , doht la lame de dix pòu- 
ces, s’allonige en serpentant. Les habitans des Cé- 
lèbes deviennent agiles, industrieux et robustes Rir 
léducation austère qu'ils reçoivent: à toutes les 
heures dn Tour les mères frotter leors enfans avee 
de Phnile ou de l'eau ; à l’âge de 5à 6 ans, les en- 
fans måles de condition, sont mis comme en dé- 
pôt chez un ami, de peur que leur courage ne s'a- 
mollisse par les caresses des parens et par l’habi- 
tude d’une tendresse réciproque ; ils ne retournent 
dans leur famille qu’à Vâge où la loi leur permet de 
se marier, On y suit le Mahométisme depuis deux 
siècles, Les Chinois , sont les seuls étrangers reçus 
à Célèbes. On compte , dans cette île, 2 à 3 millieng 
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d'habitans, au S., sur le golfe de Bony, les deux 
é ats principaux soutceux de Bony et de Macassar, 

Macassar , capitale du royaume da même nom, 
et de toute l'ile des Célèbes , est une ville forte et 
assez considérable, dont Les maisons sont élevées 
sur des poteaux , et couvertes de feuilles de bana- 
niers , que la pluie ne perce pas. Les Hollandais la 
- possèdent. 

Bonthaim, an N.O., a un bon port sur la vasle 
baie de son nom. Les Hollandais y ont bâti une for- 
teresse ; etils y entretiennent une garnisou. 

GILO LO. = Cette ile , au N.E, de celle de Cé- 
lèbes , d’une étendre considérable , produit riz, 
sagou , girofle et la muscade. On y trouve des buf- 
fles , des sangliers, des chèvres et des daims. Les 
Hollandais y ont plusieurs forts. š 

Gilolo , capitale, est la résidence du souverain 

TERNATE. — Cette ile , à l'O. de ce lle de Gi- 
lolo , a des montagnes qui se perdent dans les nues 
étun-voleau . Elle abonde en noix de coco, bananes, 
citron , oranges, amandes, girofle et muscades. 
On y tronve beaucoup de gibier. Les Hollandais y 
ontua fort. Cette île estla plus septentrionale des 
Moluques , et Pune des plus importantes , malgré 
son, peu d’étendue, Son sultan peut lever 80,000 
hommes de milices. 4 

Malayo , capitale , est la résidence du souverain, 

TIDOR, — Cette île , au S, de celle de Ternate. 
fournit beaucoup de girofle ct de muscade. Les Hol- 
landais y ont plusieurs forts. 3! 

T'idor , capitale, avec 25 mosquées , est la rési- 
dence du souverain. r 

CERAM. = Cette ile; au S.E. de celle de Tidor, 
a 70l. de long sur 25 de large ; plusieurs chaînes de 
montagnes parallèles la traversent de l'E, à l'O. Elle 
est fertile en sagou , en fruits et en muscades. On 
y trouve des casoards qui peuplent les forêts. Les 
Hollandais y ont plusieurs forts, . 

Céram, capitale, est la résidence du sonverain. 

AMBOINE, = Cetteile , auS. de celle dè Céram, 
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e 25 lienes de long , offre uñ aspect des plus pitto- 
csques , et est couverte de montagnes et d’épaisses 
orêts. A VO., une large baie la divise en deux 
resqu’iles. Elle produit beancoup de girofle et de 
uscade. Le giroflier monte jusqu’à la hauteur de 49 
à 5o pieds : Le café et le sucre viennent aussi très- 
bien dans cette île. Les Hollandais y ont plusieurs 
forts, dont celui de Fütoria est le plus important. 
Pop. 45,000 hab. SE 
Amboine , capitale , belle ville, bâtie aver antant 

d'élégance que de régularité, est à l'extrémité SO. 
Ses rues se coupent à angles droits, Les maisons ont 
rarewent plus d’un étage , à-cause des tremblemens: 
de terre. Les rues , Les canaux et les ports donnent 
à celte ville le caractère national de la Hollande. 
La citadelle est, après Batavia , la plns importante 
place des Hollandais dans cette partie du monde. 
Lat..S. 3° 41° 41”, long. E. 125° 47 5. 

PANDA, — Ces iles forment on petit groupe vol. 
*cânique , qui s'élève isolément au S.E. de celle 
d’Amboine ; elles prennent leur nom de l'ile princi- 
pale , qui s'appelle aussi Lantor. 

BANDA. — Cette ile , à PO. de celle d’Amboine, 
fournit beaucoup de muscades, Les Hollandais y ont 
le fort Nassau. 

Banda, capitale , est la résidence du souverain, 

FLORÈS ou ENDE, — Cette île , à PE. de celle de 
Combaya , qui fait partie des îles de la Sonde , ne le 
cède guère en grandeur à celle de Timorselle éprouve 
des tremblemens de terre. Les Macassars vont y 
chercher des esclaves , de l’huile de coco, de Vé- 
caille , du bois et de la cannelle sauvage. 

Larantouka, aux Portugais, est le seul établisses 
ment européen. 

TIMOR. = Cette île , au S.E, de celle de Florès, 
de Gel, de long sur 20 de large, abonde en cannes 
à sucre, bois de sandal et bambon, Les Hollandais y 
ont un fort.Dans le royaume d'Æmanæbang,on remar. 
que une haute montagne,au pied de laquelle est nne 
ouverture de 10 à 12 pieds de circonférence , d’où 
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ilsort un vent si fort qu’il est impossible de s’en ap. 
procher. Les hahitans passent pour lés plus brav es 
de l'archipel Oriental. La côte N.E. obéit aux Port- 
tugais , qui ont on fort à Dilil , endroit pourvu d’ant 
rade. Les chefs indigènes de toute la côte méridio- 
nale sont et ec ; et règuent sur des peuplés 
de Nègres,semblables à ceux de l’intérieur de Bornéo 

Timor , capitale , est la résidence dù souverain. 

Coupang , ville fort agréablement située au milieu 
de vergers délicieux, qui, presque sans culture, 
prodiguent pendant toute l’année les fruits les plui 
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CHAPITRE TROISIÈME. 


AFRIQUE. 


COUP D'ŒIL GÉNÉRAL, 


S: l'Afrique est restée si long-tems inacessible 
à l'ambition des conquérans , à l’avidité commer- 
ciale et à la curiosité des voyageurs, c'est dans 
sa forme physique qu’il faut chercher la cause de 
cet isolement. Une vaste péninsale de 1,800 lieues 
de long du N. au S. , sur 1,650 de large de DO. 
à l'E. , n'offre que peu de rivières de long cours 
et d’une navigation facile. Les ports et les rades 
présentent rarement un asile Aus vaisseaux : enfin 
aucun golfe, aucune mer méditerrannée , n'où- 
vrent un chemin vers l’intérieur dé cette partie 
dù monde. | 

Les tentatives , qu’on a faites depuis un certain 
nombre d'années pour ajouter ou connaissances 
Que les anciens nous avaient trañismises Sur la géo- 
graphie de l’intériéur de l'Afrique , ‘dt été assez 
généralement infructueuses, et l’on pôtirrait méme 
dire, avec quelque apparence de raison, que 
nous sommes moins avancés sür ce point què 
Ptolemée. 

Non-senlement l’embouchüre du Niger n’a 
Point été découverte jusqu'ici; mais , qui plus 
est, la direction même da cours de ce fleuve 
était nagitère un objet de donte. Hérodote , il y 
à plus de vingt siècles , et Ptolémée après lai, le 


Kisaient couler de l'O, à l'E. Les Portügais , d'A 
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cord sur ce point avec quelques écrivains arabes, 
soutinrent ensuite qu’il marchait dans un sens tout 
contraire; mais Mungo-Parck , dans ses deux 
voyages , a nes , sans réplique , que lesanciens 
s'étaient déjà procuré à cet égard des notions exac- 
tes, et que dans les mêmes parages où le Séné- 
gal et la Gambie coulent de PE. à l'O. vers lo- 
céan Atlantique , le Niger roule ses flots dans une 
direction diamétralement opposée, Reste à savoir 
où ce fleuve se termine, 


I A RATE AA AA API RAA AA AAA AAA AA AAA AA A NUE 


AFRIQUE. 
DESCRIPTION GÉNÉRALE. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE: 


Srruariox, Érexnpor ET Lars, 


Lies est située entre le 37° deg. de lit 
N. et le 34° deg. de lar.S, , et entre le 19° des 
de long. O. et le 48° degré de longitude E, Elle 
est bornée au N. par la Méditerranée ; à ro. a 
au SO. par locéan Atlantique ; au S.E., par l °- 
céan A da , et à l'E, par la mer Rouge et l'is- 
thme de Suez. Elle a environ 1,700 lieues de lon 
gueur , du N, au S. ; et 1,650 lieues de largeur (© 
l'O. à l'E. Elie forme une grande presqu'ile 4° 
est coupée vers le milieu par l'équateur. 

MonraçGn#:.— Les principales montagnes ( 
VAfrique sont: le mont Ailas qui sépare la E 
barie Propre du Bilcdulgérid ; les montagnes ` 
Sierra-Léoné, qui séparent la Guinée de LG 
Nigritie, et celles de la Lune , qui occupent "7 
centre de la Nigritie. 


le 
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La chaîne de Lupata ou l'Epine du monde, 
ii paraît courir du cap Guardafui au cap de 
onne-Espérance , renferme les deux plateaux 
nnus d de et de Mocalunga. 

Mers, Déraoirser Gorre, — l'Afrique ; bai- 
née par les quatre mers qui la bornent,et dont nous 
enons de parler, a un célèbre détroit, celui de 
’ab-el-Mandeb, qui fait communiquer l'océan In- 
lien avec la mer Rouge. Le détroitde Gibraltar, 
qui joint la Méditerrannée à l'océan Atlantique , 
appartient à l'Europe, quoiqu’un côté fasse partie 
de l'Afrique, dont le principal golfe est celui 
Guinée. š 

Caps, — Les principaux taps de l’Afrique 
sout : le cap Bon , qui en est le point le plus sep- 
tentrional ; le cap Zort, qui en est le point 
le plus occidental; le cap de Bonne-Espérance , 
qui en est le point le plus méridional; le cap de 
Guardafui, qui en est le point le plus oriental, 

Déserts. — L'Afrique a des déserts immenses, 
dont le principal est celui de Sahara qui s'étend 
depuis l’océan Atlantique jusqu'aux froutières de 
l'Egypte. 

Freuves. — Les principaux fleuves de l’Afri- 
que sont, le Nil, le Miger, le Sénégal , la Gam- 
Lie, la Zaïre , le Cuama et la Manica. — Le Nil 
prend sa soarce dans les montagnes de la Lune, tra- 
verse la Nubie et l'Egypte, etse jette dans la Médi- 
terrannée par plusieurs boùches.—Le Niger prend 
sa source dans les montagnes de Sierra-Léoné ; et 
‘prés un très long cours, il se perd dans un 
š rand lac quise trouve au centre de laNigritie —Le 
Sénégal etlaGrambie prennent leurs sources dans les 
montagnes de Sierra-Léoné , arrosent la Guinée , 
ct se rendent dans l’océan Atlantique. — Le Zaïre 
Prend sa source dans la Nigritie , arrose le Congo 
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et se jette dans l'océan Atlantique. — La Cuam 
mi source dans le Monoïnotapa , et se renl 
ans le cañal de Mosambique : on appelle ainsi le 
bras de l'océan Indien , qui ze trouve entre unt 
partie delà côte de Zangnebar et le Monomotapa 
PO. , et l’ilédé Madagascar à PE. — La Manio, 
prend aussi sa source dans le Monémotapa, et st 
jette dans le canal de Mosämbique. 
Lacs. — On connaît peu les lacs de l'Afrique: 
le plus connu est celui de 'zan4 où de Dembca, 
qui se trouve dans l’Abyssinie. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


PoruLarion ET mAB1TANs—On estime la popil 
tion à 7o millions d'habitans , dont on distingue 
trois principales races, savoir : les Maures,en Bat- 
barie ; les Végres, dont la couleur et le caractere 
sont connus de tout le monde ; les Caffres , qui oè- 
enpent toute la côte orientale, Nous en parle- 
rons quand nous traiterons des pays qu'ils h 
bitent. , 

R:L1610x.— Le mahométisme etle paganisme 
sont les religions de l'Afrique : on y trouve neat- 
moins des chrétiens et des juifs. 

Gouvernemenr.— La forme du gouvernement 
qüi a généralement lieu dans l’Afrique , est la 
monarchie absolue ou le despotisme, : 

Diyis:ox. — L'Afrique contient les parties a" 
sont marquées dans le tableau suivant. 
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PARTIES, 


u 


AFRIQUE SEP'Te 
Barbarie w , . 
Egypte . « . 


AFRIQUE CENT: 


Sahara , «à + . 
Guinée, e . . 
Congo . 
Nigritie . . . 
Nubie , . >. 
Abyssinie . , 
Côte d'Ajan 
Còie de Zan- 

guebar . . 
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« (Mataïnan . 
|Monomotapa . 
Ver, di 


«| San-Salvädor 


+ | Auçagurel . ; 


62) 


DISTANCE 


CAPITALES, 


DE 


RELIGIONS. 


PARIS, 
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+ | Angleterre. 
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Id. 
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PREMIÈRE PARTIE. 


AFRIQUE SEPTENTRIONALE 
MAD RS ER ST TOO LL 
ARTICLE I, 


BARBARIE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE., ? SITUATION. 


Long. 800 l. y Entre } 47 et 37° de lat. N. 
Larg. 200 d les } 15 de LO.et 26° d. LE. 


Limites. — La Barbarie est bornéeau N, parla 
Méditerrannée ; à l'O. par l'océan Atlantique; at 
S. par le désert de-Sahara , et à PE. par l'Égypte 

Division. — La Barbarie est divisée en Zeux 
parties ;la Barbarie Propre au N, ,etle Biledu!- 
gerid au S. Ces deux parties sont séparées pif 
le mont Atlas. 

Montagnes.—On considère ces contrées comme? 
partagées en deux chaînes de montagnes princi- 
pales ; Pune voisine du désert se nomme le 
Grand Atlas; Vautre, voisine de la Méditeérrannée, 
s'appelle le Petit Atlas.Ces chaînes courent toutes 
les deux dans la direction de l'E. à TO. mais plu- 
sieurs montagnes les lient Pune à l’autre av et, SÉ 
dirigeant du N. au S., elles s'abaissent pour for- 
mer des vallées et des plateaux, La grande élé- 
vation de l'Atlas est constatée par les neiges per- 
pétuelles , qui couvrent les sommets dars l'E, de ` 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. ` Got 
oc, à 32° de lat. N. Dans l’état d'Alger , les 
mets de Jurjura et de Felizia’ perdent leurs 
es dans le mois de mai, et en sont couverts 
tlafin de sèptmbre. Le Wanashisre , situé 
` 35’ de lat, N., qui forme une chaine in- 
aédiaire entre l’Atlas maritime et celui de 
térieur , reste presque toute l’année revêtu 
ne calotte de neige, même vers VE,, où 
lévation paraît s'abaisser; les monts Gariano 
Gordon, au S. de Tripoli, se couvrent de neige 
ndant trois mois, e 


ivre, SECTION. 
BARFARIE PROPRE. 


Nom. — Son nom moderne vient des Arabes, 
ui s’y établirent dans le septième siècle , et à 
qui la. langue des anciens habitans paraissait 
être un jargon inintelligible: le mot barbare signi= 
fie, dans la langue arabe,le son que forme une per- 
sonne qui parle entre ses dents, 

Division.— La Barbarie Propre estdivisée en 
quatre états, qui sont ceux de Maroc , d'Alger, 
de Tunis etde Tripoli. | 

Climat, sol et Productions. — Le climat de la 
Barbarie Propre.est tempéré, et son sol généra- 
lement fertile. E: 

La Barbarie Propre abonde en blé, orge, 
maïs, sorgho , riz , tabac, dattes , olive, citrons, 
oranges, figues, amandes , abricots , pistache, 
jujube , melons, citrouille, safran, mûres , vin, 
huile, fruits et plantes potagères. 

Le règne animal offre la plupart des espèces 
connues à PAfrique,et en outre;le rhinocéros, hip- 
l'opotame , la girafe, le zèbre , la panthère, Pé- 
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léphant, le lion, les deux espèces d’hyène , le 
sanglier, des singes. L'état de Maroc nourrit de 
beaux chevaux de race arabe. Le chameau on 
héirie est très-utile pour traverser les immenses 
déserts de l'Afrique occidentale. On ‘compare sa 
vitesse à la rapidité de la flèche ; il n’y a que des 
gehs aussi patiens , aussi ‘Sobres , aussi exéreés 
que les Aräbes pour supporter ses secousses. 

La chasse aux anteuches offre un spectacle cu- 
rieux : un corps d’Arabes montés sur d'intrépi- 
des coursiers , yont contre le vent sur les traces dé 
l'autruche , et quand ils l'ont trouvée, la pour- 
suivent en se tenahñt as$ez loin les uns des autres ; 
l’autruche, bientôt exténuée de fatigue par le vent 
qui s’engouffre dans ses ailes, se-retourne vers 
les chasseurs, en cherchant à traverser leurligne, 
alors ils l'entourent ettirent sut l'oiseau jusqu'à 
ee qu'il tornbé mort : Sañs cétte ihaniète , jamais 
ils pen pourraient venir à bout, car sa vitesse 
la course get incoticévable. On voit , dans des ré- 
gions, des nüées de sauterellés amehées pår les 
vents du S. : ces inséctes , dévorant tofs les végé- 
taux , y câusent one horrible famine. L'abeille 
sauvage s’y trouve en grand nombre ; soh miel et 
sa cire sont excellens. 
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Habitans, mœurs et usages. Les habitans des 
villes et des plainés cultivées Se ñomment Maures; 
ils ont un visaÿe plas plein que les Arabes , la 
peau plus blanche , le nez Moins saïllant, les traits 
moins énergiques, Le caractère de cetté nation 
serait ún composé de tous les vices : avares et 
débauchés , sangüinaires et låches, vindicatifs et 
rampans , vien de leur part ne rachète toutes ces 
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mauvaises qualités. Les Maures sont mahométans , 
et spécialement de la secte fanatique,appelée Ma- 
leki ; sobres dans leurs alimens , ils sont très-sim- 

les dans leur habillement; mais à Tunis età Alger, 
es femmes se parent d’élégans costumes d’or et 
de diamans. Savoir lire lAlcoran paraît à 
quelques maures le comble de la science ; ce- 
pendant ils ont des astrologues , et ils aiment 
l'histoire et la poésie. On voit quelquefois briller 
de riches tapis , et des fontaines jaillisantes dans 
leurs maisons à toits plats et carrés. Leur passe- 
temps favori consiste dans l'exercice du cheval , les 
tours d'équilibre, et le tire d'armes à feu; A leurs 
funérailles , les morts sont accompagnés par des 
femmes payées pour pleurer et hurler. 

Les Arabes nomades conservent leur sang pur , 
qui se reconnaît à une physionomie plus måle , à 
des yeux plus vifs, et à un teint presque olivätre : 
leurs femmes jouissent d’une grande liberté. Les 
tentes des Arabes, couvertes de grosses étoffes , 
où de feuilles de palmier , ont conservé la figure 
d'un bateau renversé. Les Arabes comme les 
Maures , envoient à la Mekke des caravanes de 
pélerins, La race des Berbers paraît indigène de 
l'Afrique occidentale. 

Les Berbers ont le teint rouge et noirâtre , la 
taille haute et syelte , l'habitude du corps grêle 
et maigre. Ils ont des marabouts qu'ils estiment 
avec une vénération religieuse. Les cheiksrègnent 
sur les petites tribus, Celles qui demeurent dans 
les hautes vallées vivent indépendantes. Dans le 
Maroc , quelques tribus se sont réunies sous le 
gouvernement de princes ou rois héréditaires, 
nommés amargar, pour punir les vols et les assas- 
sinats. 


Les Berbers fabriquent eux-mêmes la poudre à 
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tirer ;ils ont pour toute nourriture du pain biset 
des olives.Dans la culture de leurs champs, ils mon- 
trent une intelligence susceptible de développe- 
ment. Ils fournissent aux Maures inactifs des oli- 
~ ves, du blé et d’autres denrées. Leurs villages, 
dont quelques-uns ressemblent à des villes , sont 
munis de tours., de gardes : au moindre signal ils 
sont sous les armes. Us manient supériearement le 
fusil , le lancent dans Pair ,le ratrappent , et le 
déchargent avec une adresse et une rapidité éton- 
nantes. Outre ces véritables nations, la Barbarie 
a des colonies étrangères, parmilesquelles on re- 
marque les Turcs dominateurs à Alger, à Tunis 
età Tripoli. Les juifs sont répandus dans toute 
cette vaste contrée , et même dans les vallées des 
Kabyles. 

Les habitans de la Barbarie portentune chemise 
de toile. Il mettent sur cette chemise une tunique 
de laine ou de soie , qu'ils lient avec une cein- 
ture : et par-dessus la tunique , une robe de la 
-même étoffe. Ils portent des culottes de toile, 
ont les jambes nues , etse servent de pantoufles : 
les riches mettent des bottines. 

Les peuples des côtes, quivivent principale- 
ment du produit de leurs pirateries , passent 

ur être des marins intrépides; mais ils sont 

ien inférieurs aux Européens en ce qui concerne 
la construction et la manœuvre des vaisseaux. 

Religion et langue.—Le mahométisme est la re- 
ligion de la Barbarie Propre, 

Dans l’intérieur de la Barbarie Propre on parle 
l’ancienne langue du pays :sur les côtes et dans les 
ports on parle un arabe corrompu. À 

Commerce. — Le commerce de la Barbarie 
Propre consiste principalement en cuirs, nattes 
fines, mouchoirs brodés , tapis, ivoire, plumes 
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d’autruches, cuivre , étain, miel, cire, dattes, 
raisins secs , amandes , gomme arabique , sanda- 
raque , et chevaux qu'on appelle barbes, 

Gouvernement. — L'éta de Maroc forme un 
empire dont le souverain est absolu. Les états 
d'Alger , de Tunis et de Tripoli forment des espè- 
ces de républiques, dont le gouvernement est arise 
tocratique , et dont le chef a le tire de dey ou de 
bey. Ces républiques sont sous la protection du 
sultan des Turcs, auquel elle payent un tribut, 
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MAROC. 


Cet empire., ( Mauritanie Tingitane ) de 2co I. de 
long sur 130 de large, est situé sur la Méditerrannée 
et sur l’océan Atlantique, entre les 29 et 36° de 
lat. N., et entre les3et 13° de long. O ; il a 5,000,000 
hab, Selon M. Jakson, consul anglais à Mogador , 
la population de cet état se monte à 14,886,000 habi- 
tans, Le sol, peu cultivé, estnéanmoins fertile en 
blé, en avoine estimée , en fruits, en coton et en 
paturages ; il offre des landes d’une grande étendue. 
La chaîne de l'Atlas y déploie majestueusement ses 
nombreux sommets etsa grandeur agreste, Laprin- 
cipale rivière estla Mulluya , qui sépare cet étatde 
celui d'Alger , et se jette dans la Méditerranée. Dans 
l'été , la chaleur detrois mois est tempérée par des 
brises qui viennent de l'Atlas toujours couvert de 
neige, Le climat est très-agréable dons les autres 
Saisons į mais on redoute le vent chaud, venant du 
désert, et qui règne pendant quinze jours ou trois 
semaines avant la saison pluvieuse , qui a lieu en sep- 
tembre. 

La principale nourriture est du coscou on couscou, 
c est-à-dire , des morceaux de pâte de la grosseur 
de grains de riz, broyés dans une passoire de terre, 
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cuits ensuite à la vapeur de là viande on de végétaux 
bouillis, et servis avec du benrre etdes épices. Ce 
mets estle plat favori da paysau comme da monarque» 

Les forces militaires monteut à 24,000 nègres, 
dont 12,000 Maures. 6,000 forment la garde du roi. 

MAROC, — Ce royaume est au SO. 

Maroc ou MÉRACACH, capitale du royaume et 
de l'empire du même nom, estune grande ville, 
agréablement située daus une vallée fertile et bien 
arrosée. Elle est entourée de murailles de 3 lieues 
de circonférence. Les mosqaées sont nombreuses, 
les rues étroites et sales , et la plupart des maisons 
tombent en ruines , faute d’habitans, On y remarque 
le palais désert de l’empereur , très-vaste. Elle pos- 
sède de grands magasins de blé, construits par des 
architectes danois, Cette ville, florissante autrelois , 
a perda beaucoup de sa splendeur depuis que les sou- 
verains ont transporté leur cour à Méquinez. On y 
fabrique le plus bean marequia janne , des étoffes de 
soie et da papier. Pop. 20,000 hab. Dist. 150 L S. 
pr O. de Gibraltar. 

Mazagan , au N.N.O., forteresse construite par 
les Portugais, fut en vain assiégée par 200,000 Maures. 

Mogador , à 'O.N.0., la plas grande place de 
commerce de tout l’empire , et résidence des con- 
suls étrangers, a été rebâtie régulièrement, sur 
les plans d’un ingénieur français , fortifiée et pour- 
vne d’un port qui se comble de sables, comme 
tous les autres ports de cette côte. 

Tarodant , àl'O., ville considérable dans l’inté- 
rieur , et place d'armes contre les tribus nomades. 

Saffié, au N.0., ville forte, aa pied du mont 
Ailas , avec un port sur l'océan Atlantique , fait au 
commerce assez considérable. 

FEZ. = Ce royaume est au N.E, 

Fez , capitale , grande ville , a deux collèges, de 
beaux palais et des jardins magnifiques- On y So W 
dit-on , 500 mosquées , dont 50 sont remarquables 
par les colonnes de marbre etles autres ornemens 
qui les décorent, Les maisons , bâties en briques, ci 
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dont le dehors est peint, ont des toits plats ; et Vori y 
dort eu été. Les négocians occupent un quartier 
séparé, et la bourse est un bâtiment spacieux, où l’on 
trouve toutes sortes de marchandises. On fabrique 
dans cette ville le plus beau maroquin rouge, Pop. 
70,000 hab. Dest, 100 I1.N.E, de Maroc. Lat, N. 
94° 6? 3”; long. O. 70° 21/34”. 

Méquinez , à l'O. , ville assez considérable , où 
l’empereur fait souvent sa résidence , est située dans 
une belle plaine ; et Pom y jouit d’un air pur, Pop. 
10,000 hab. e 4 

Salé ou Vieux-Salé , à P'O. , ville forte , résidence 
du consul français, a un port sur l'océan Atlantique; 
ses habitans sont célèbres par leurs pirateries. Pop. 
16,000 hab. Lat, N. 34° 5 0” ; long. O. 9° 3 o”; 

T'anger ( Tangis), au N.N.O., jolie ville, avec 
un port sur le détroit de Gibraltar. Les consuls d'Es- 
pagne et d'Angleterre y ont fait bâtir deux beaux 
hôtels. 

Ceuta , au N., avec un port sur le détroit de Gi- 
braliar , appartient aux Espaguols. Lat, N. 35° 54 
4” ; long. O., 7° 34° 30”. | 

Tétouan ; au N., ville située dans une plaine fér- 
tile , entourée de vergers , est le principal port sur 
la Méditerrannée ; alle fait un commerce considé- 
rable. Pop. 20,000 hab. 


ro 
ALGER. 


Ce royaume ou république ( Mauritanie Césa- 
rienue ); à l'E, de l'empire de Maroc, a un million 
et demi d'hab. Son territoire abonde en blé, en 
fraits et en melons d'an goût exquis. Les chaîués 
de l'Atlas, nommées Lowat et Ammer, le travet- 
sent. Le sol d'Alger , à lexception des parties 
voisines da désert, est moins sablonneux et plus 
fertile que celui de Tunis, le climat plus tempéré, 
les montagnes plas hautes et plus nombreuses , les 
pluies plus abondantes , les ruisseaux et a sources 
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plus multipliés, la végétation plus active et plus 
variée. Les montagnes arrétentles nuages qui vien- 
nent du nord , les condensent par les neiges dont 
leurs sommets sont couverts, et les font tomber en 
pluie. Les Algériens sont célèbres par leurs pira- 
teries, Le gouvernement est à la fois despotique et 
aristocratique. L'armée, composée de Tares , choi- 
sit le dey ou le souverain, dont le pouvoir arbi- 
traire parait cependant mitigé par les principaux 
officiers qui composent le divan. Les forces mili- 
taires montent à 16,000 hommes. La chasse est 
pour les habitans une occupation importante : ils se 
réunissent en automne et en hiver au nombre de 50 
à Go, pour chasser le lion, le téopard et les ani- 
maux {éroces. 7 

ALGER ( Césarée ), s'élève au fond d'une rade 

fortifiée, mais peu sûre. Cette capitale , ville riche, 
rande- et forte, fait un commerce considérable ; 
elle a des palais, des mosquées magnifiques , et des 
bains publics , qui sont pavés en marbre, Les nom- 
breuses.et jolies maisons de campagnes , semées sur 
plusieurs rangs de collines, parmi des bosquets 
d’oliviers, de citronniers et de bananiers, présen- 
tent un aspect champêtre , paisible et peu analogue 
an caraclère d’une nation de pirates. Cette ville fut 
vivement bombardée, en 1816; par la flotte com- 
binée des Anglais et des Hollandais, commandée 
pe lord Exmouth : les Algériens perdirent tous 
eurs vaisseanx , et rendirent par le traité tous les 
prisonniers chrétiens : l'Europe fut ainsi vengée 
des exactions de ces pirates, Dist, 120 1.E. de Gi- 
braltar. Lat, N..36° 48 36” ; long: E. op 41° 5”. 

Oran , à l'O.S.0., ville forte,-avee un bon port 
sur la Méditerranée , a long-temps appartenu aax 
Espagnols, et a été rendue à l’état d'Alger, en 1791, 
ainsi que le fort Marsalquivir., 

T'rémecen, à VO.S.O,, ville assez considérable , 
située dans une plaine fertile, était autrefois laten- 
pitale. d'un pelit état de même nom. Elle a des 
manufactures de lainage. in CULE 
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Bonne ( Hippone ), à PE., ville , avec un port ` 
sur la Méditerranée. Son territoire renferme des 
eaux minérales chaudes, qui sont très-connues sous 
les noms d'amoun et de Microustin. 

Bougie ou Bugie, à PE., ville bien forlifiée, a 
un port plùs profond et plus spacieux que celui 
d’Alger , mais peu-sûr. Il est peu fréquenté par les 
Européens. 

Constantine ( Cirthe }, à l'E. , ville forte, située 
sur un rocher , a des restes de monumens antiques, 
Pop. 80 à 100,000 hab. 

La province du même nom, gouvernée par un 
bey très-puissant, forme un état presque indépen- 
dant. Non-loin de Constantine, les sources pétri- 
fiantes, nommées les Bains enchantés, font naître 
par inscrustation de petites pyramides naturelles, 


en 


TUNIS. 


Cette république, à l'E. de celle d'Alger, ré- 
pond à la partie de l’ancienne Afrique Propre, qui 
comprenait la Zeugitane, la Proconsulaire et la 
Byzacène; c'était autrefois le siège principal de la 
puissance Carthaginoise, On 'y compte maintenant à 
peine un million d’habitans, La partie du S. est sa 
blonneuse , peu montaeuse , très-stérile et comme 
desséchée par un soleil ardent; celle qui est pro= 
che de la mer , abonde en oliviers, et présente ou 
grand nombre de villes et de villages bien peuplés. 
La partie occidentale est remplie de montagnes et 
de collines arrosées par desrnisseaux ; dont les en- 
virons, très-fertiles , produisent les plus belles mois- 
sons. Le sol est imprégné de sel marin et de nitre , 
et les sources d’eau douce y sont plus rares que cél- 
les d'eau salée. Aujourd’hui les Tunisiens , plus ei- 
vilisés que les Algériens, leur cèdenten puissance; 
ils sont cultivateurs et industrieux, et moins livrés 
à la piratreie que les autres barbaresques. Les forces 
militaires montent à 20,000 hommes , etla marine 
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consiste en quelquesbätimens armés pour la course. 
Le gouvernement est entre les mains du bey. 
Tunis; capitale , sur la Méditérrannée , près 
de Carthage, a un bon port et dé bonnes fortifi- 
cations. Les maisons sont proprés et commodes; 
la bourse offre un édifice magnifique. Les habi- 
tans n’ont d’antreeau que celle de la pluie conser- 
vée dans les citernes. Cette ville fabrique velours, 
soieries , toiles, bounets rouges à l’usage du peu- 
ple. Nulle part dans la Barbarie on ne montre au- 
tant d’affabilité et d'humanité; Pesprit commercial 
de l’ancienne Carthage , si long-temps le centre de 
Ja civilisation et de la puissance africame , semble 
planer sur ceslieax. Les ruines de cette ancienne 
ville sont au N.O. de Tunis. Les ports, jadis l’asile 
de tant dé flottes redoutables , sont eu partie comblés 
par des allerrissémens. On découvre au S.E. quel- 
ques restes des môles qui les enfermaient. Un su- 
perbe aqueduc atteste la puissance romaine, qui pro- 
tégeait et faisait fleurir la seconde Carthage, La 
peste de 1789 a enlevé les 2tiers des habitans , dont 
on portait alors le nombre à 150,00. Dist 130 l. 
E. d'Alger. Lat: N.369 47 59” ; long. E, 7° 57° 0”. 
La Goleta ou La Goulette,-fort bien entre- 
tena , domine la rade de Tunis et l'entrée d'an grand 
étang , à peine navigable pour des bateaux. 5 
Barda , palaisde résidence da bey, est le Versail- 
les tunisien. | 
-  Porto-Farina, au N., près d'Utique, où Caton 
Je jeune se donna la mort , ville située au N-O. sur 
la Méditerrannée , où elle a un port exéellent. 
Souse ; au S. p» E., bâtie sar un roche, est une 
ville commerçante , avec un bon port etun château 
sur la Méditerrannée. 


A ——————— 
TRIPOLI. 


Cetétat an N. da Fezzan et an S.E. de celni de 
Tunis, s'étend entre les golfes deSidra etde Gabès; 
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il répond à la partie de l’ancienne Afrique Propre, 
qu'on appelait le Tripolitaine , età la partie de Pan- 
cienne Lybie , qui comprenait la Cyrénaique , la 
Pentapole , Lo Marmarique et Ia Maréote. Elle aun 
un million d’'habitans, Cette région engrande partie 
déserte , a un climat très désagréable : la chaleur 
des jours et le froid des nuits sont également insup- 
portubles, Il ne pleut pas depuis le mois de mai 
jusqu’à la fin d'octobre, La végétation paraît plus 
beile dans l'hiver que dans Pété. Le sol, assez fer- 
tile, produit dattes , oranges , citrons, figues, 
amandes et légumes de toute espèce. Il ya beau- 
coup de chakals, de hérissons, de serpens et de 
scorpions très incommodes. Cet état exporte de la 
laine , de la poudre d’or, des plumes d’antruches , 
des esclaves venant de l’intérieur de l'Afrique , du 
séné , de la cire et da maroquin. Il y arrive régn- 
lièrement des caravanes du Fezzan , de Maroc et de 
Tombouctou. Cet état, à ce qu’on croit, a pour tris 
hetiimne Lan hace de M2. TE Ae A A ER 
ans C5 un DE LATCA , à Auageia , et le sultan 
da Fezzan. Le bey, qui réunit aujourd’hui le titre de 
pacha , est regardé comme sujet immédiat de la 
Porte. La famine est assez ordinaire dans ce 
pays; et le pillage des Arabes ajoute encore à ces 
calamités. 

T'RIPOLI , capitale, a un bon port sur la Médi- 
terrannée. Elle commerce en blé, hailes, dattes, 
étoffes de laine , peaux et plumes d’antraches: Dist. 
108 L S.S.E de Tonis, 

Lebda ( Leptis) an S.E., avec un port sur la Mé- 
diterrannée , faitun assez grand commerce. C’est la 
que naqoit l’empereur Sévère. Elle conserve les ` 
restes d’un temple, d’un arc de-triomphe et d'an 
aqueduc. 

BARCA ou BARQAH.— Ce pays, pen connu, au 
S.E. de l'etat de Tripoli, offre , en grande partie, 
un désert. Les nomades du désert ne laissent au- 
Can repos aux habitans. Il est gouverné par deox 
beys nommés par celui de Tripoli. On tronve dans 
cette contrée les magnifiques ruines de Cyrène,avec 
sa source limpide. 


Le: à Lada: Get, Ai tf LÀ idem. 
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Derne, prine pan ville , résidence d’un bey, est 
entourée de jardins et arrosée d'eaux vives. Dist, 
190 |. E, de Tripoli. 

Lengazi, ville de 1,000 maisons, ayecun port 
médiocre, sur une côte poissonneuse , est la ré- 
sidence d'un bey, l 

Tolometa ( Ptolemais) , port du pays, conserve 
ses anciens murs, un temple et beaucoup d'ins- 
criptions, e 

FEZZAN.— Ce pays , borné au N. par l’état de 
Tripoli , à PE. par le désert de Barca , à l'O. et au 
S. parle Sahara , comprend , selon Hornemann, 
100 villes et villages, Son sultan dépend, dit o0, du 
bes de Tripoli. Le climat de cette contrée esttrès- 
variable. Pop. 70,000 hab, 

Mourzouk , capitale et ville très-commerçante , 
estle grand marché et le rendez-vous des cara- 
vanes qui viennent du Caire , de Bengazi, de Tri- 
poli, de Gadamès , de Touatet du Soudan. Dex- 
portation cousiste en pondre d'or et en esclaves 
noirs. Dist. 160 l. E.S.E. de Tripoli. 

Anert An, — Cette oasis ( PAugila d'Hérodote 3. 
au S. du désert de Barca , et à l'E. du Fezzan , est 
la résidence d’un bey qui dépend de celui de Tripoli. 

Audgelah , chef-lieu et ville, avec des rues étroi- 
tes, malpropres et bordées de  yilaines maisons en 
pierres calcaires. Dist. rgo l. E.S.E. de Tripoli, 

+ Svouan.— Cette oasis ( Ammon ) à l'E. de celle 
dAudgelah | forme un très-petit état indépendant. 
Les principales productions consistent en grenades , 
figues, abricots, dattes, bananes etriz en abondance, 

Syouah , principal lieu, està 2801. KSE de 

Tripoli. 
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BILE DULGÉRID: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Noms ancien et moderne. — Le Biledulgérid , 
au S. de la Barbarie , répond à l’ancienne Gétulie 
et à une partie de l’ancienne Lybie, Son nom 
moderne vient des dattes que ce pays produit 
abondamment. 

Division. — Les Arabes comprennent sous le 
nom de Biledulgérid les contrées situées sur le pen- 
chant méridional du mont Atlas , au N. du grand 
désert. Cette lisière s'étend de l’océan Atlantique 
jusqu’en Égypte ; elle embrasse 11 parties prin« 
cipales , qui sont : le pays de Sus ; celui, de 
T'afilet, celui de Sedjelmesse, celui. de Zab , 
le Biledulgérid Propre, le pays de Técort, celui de 
Gadume,\le Darah, celui de Fezzan, celui d’ Aud- 
gelah et celui de Syouah. Nous avons parlé de ces 
trois derniers pays , à l’article de Tripoli. 

Sol et productions — Le sol du Biledulgérid , 
généralementaride ,est néanmoins fertile en dattes. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. ` ) 

Habitans. — Le Biledulgérid, peu peuplé à rai- 
son de son étendue, a pour habitans un mélange 
d'Arabes et de naturels du pays : les Arabes sont 
mahométans , et les naturels du pays payeus. Ces 
peuples s'occupent beaucoup de la chasse aux,au- 
wuches, quisont les plus grands de tous les oi- 
seaux; ils en mangent la chair , et en vendent le 
duvet et les plumes. 
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SUS. — Ce pays, sur l'océan Atlantique , au S. de 
l'empire de Maroc , dontil dépend , produit du blé, 
des cannes à suere et des dattes; l’on y élève un 
grand nombre de bestianx. 

Sus, capitale , est une ville grande , forte et ri- 
che par son commerce. Dist. 55 1, O. S. O. de Maroc. 

TAFILET. = Ce pays, à PE. de celui de Sos, 
dépend aussi de l'empire de Maroc; il fournit du 
blé et du seigle , et l’on y trouve beancoup de che- 
vaux , de dromadaires et de chameaux. 

T'afilet, capitale, ville commerçante et défendue 
par un châteaa fortifié, est le lieu du rendez-vous 
des caravanes qui traversent le désert. 
SEDIELMESSE. = Ce pays, an NE, de celui 
de Tafilet, dépendait ci-devant de l'empire de Ma- 
roc, ét forme aujourd'hni ane république. IL est 
fertile en grains , en dattes , fruits, mines de fer, 
de plomb et d’antimoine. ; 

Sedjelmesse, capitale, est agréablement sitaée 
dans one plaine , sur les bords d'une rivière. Dist. 
80.1. E. p" N. de Maroc, 

ZAB. — Ce pays, au N.E. de celni de Sedjel- 
messe, dépend de la république d’Alger. Il serait 
assez fertile s’il n’était pas sujet à manquer d’eau. 
On y trouve beaucoup de scorpions. 

Pascara, capitale, est sitnée au pied da mont 
Atlas. 

CANTON DE TEGORARIN, — Ce canton fait par- 
tie du pays de Zab. Il a plas de 100 villages assez 
bien peuplés. C’est dans ses plaines que s’assemblent 
les caravanes qui veulent traverser le désert de Sa- 
hara , pour aller commercer en Nigritie. 

BILÉDULGERID PROPRE. — Ce pays, à PE, 
dé celui de Zab, dépend de la république de Tunis 
On y trouve benucoup de saaterelles. | 

Tousera, capitale , est située dans une plaine qui 
abonde en dattes. Dist. 75 1. S.S.0.de Tunis. 


/ 
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TÉCORT. — Ce pays, à VO. du Biledulgérid 
Propre, dépend aussi de ia république de Tunis. 

T'écort ou T'uggurt, capitale, est une ville assez 
considérable , située sur une montagne. Dist, 120 
1. S.O. de Tunis. CA" 

GADUME. = Ce pays , au S.E. de celui de Té- 
cort, dépend de la république de Tripoli. 

Gadume ou Gadamès , capitale, est située dans 
un canton qui produit beaucoup de dattes. Dist. 78 
1. S.O. de Tripoli. 


ARTICLE II 
ÉGYPTE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION, 


Long. 165 1. ( Entre} 23 et 32° de lat. N. 

Larg. 48 { les 27 et 32° de long E. 

Limites. — L'Égypte est bornée au N. par la 
Méditerrannée ; A PO, par la Barbarie etle Sa- 
hara ; au $. par la Nubie, et A PE, par la mer 
Rouge et ischte de Suez, qui a environ Zo lieues 
de large. f 

Nomet division. —L Égypte a conservé son an- 
cien nom. On la divise en trois parties, savoir : - 
la Basse-Egypte au N, , la Moyenne Égypte au 
centre , et la /aute-Egypteau S. | 

Climat. — La chaleur considérable en Égypte, 
depuis le mois de mars jusqu’à celui de novembre, 
est moindre pendant le reste de l’année. Il ne 
pleut jamais dans ce pays ; mais le Nil, qui le 
traverse du Son, € déborde tous les ans. 
L'extrême chaleur et le défaut de pluie y rendent 
la cécité fort commune. 

Montagnes , sol et aspect du pays. gp à 

Ha 


4 
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Haute-E Spe: deux chaînes de montagnes bor- 
dent le Nil à PE. et à PO, , et renferment une 
vallée large de 3 ‘où 4 lieues , quiest, danscette 
partie , le seul territoire qu’on cultive. La chaîne 
de PE. , la plus élevée , sépare le Nil de la mer 
Rouge ; elle ressemble dans plusieurs endroits à 
une haute muraille , et elle est conpée , de dis- 
tance en distance, par des vallons étroits et par 
des ravins. La chaîne de l'O. sépare la vallée du 
Nil de celle des Oasis : elle est taillée à pic depuis 
Syène jusqu'à Kous , s’abaisse ensuite et se relève 
vers Siout, 8 

Dans la Moyenne- Égypte , ces deux chaînes 
s’écartent l’une de l’autre : celle de l'E. va se ter- 
miner à l'extrémité de la mer Rouge ; celle de 
VO. s'abaisse vers Fayoum , prend, près du Caire, 
sa direction vers le O. , et tourne ensuite à 
l'O. pour former la côte! de la Méditerranée. 

La Basse-Fgypte est comprise entre ces deux 
chaînes et la mer. Le sol , en général plat et uni- 
forme , est très-fertile,; il doit cet avantage au dé- 
bordement annuel du Wu ¿^la crue de ce fleuve 
commence au solstice d'été , et le débordement 
a lieu vers le 15 août > mais sa hauteur n’est 
pas toujours la même. Pour la mesurer, on 
s: sert de colonnes graduées, qu’on appelaitantre- 
fois nilomètres , et qu'on appelle maintenant mé- 
kias. Si les eaux montent au-dessus de r2 coudées 
et ne s'élèvent pas jusqu'à 18 ; la récoleest bonne; 
si les eaux ne montent pas au-dessus de 12 cou- 
dées , ou s'élèvent jusqu'à 18, la récolte est plus 


“ou moins mauvaise. Le débordement dure jusqu’au 


15 novembre. L'Égynte parait alors comme une 
mer, d'oivs’élèvent , sur des éminences’ naturel- 
les ou factices , les villes’etles villages. On n’aper- 
çoit dans les pleines que la cime des arbres, Le 
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fleuve baisse vers le solstice d’hiver : à peine les 
eaux sont-elles retirées , que les travaux com- 
mençent. Le pays offre bientôtun aspect agréa- 
ble : la terre fécondée par le Nil, se couvre et 
s’embellit de végétaux de toute espèce. L’humi- 
dité nécessaire à la végétation est entretenue par 
l’eau des citernes et des réservoirs , qui est dis- 
tribuée de tous côtés par des rigoles multipliées. 
Le vent da sud se fait sentir aussi en Égypte, et 
dure rarement plus de trois jours. L’air brûlantet 
malsain dans cette saison , y occasionne la peste 
naturelle à ce pays. L’ophtalmie fait aussi les plus 
grands ravages pendant les débordemens : elle 
attaque surtout ceux qui dorment en plein air , et 
reçoiveutles rosées abondantes , qui tombent pen- 
dant la nuit. 

Le Delta ou Basse- Égypte offre une riche vyé- 
gétation et des prairies inondées. Le palmier etle 
dattier,qu'on trouve partout,forment un coup-d’œil 
peu varié et ennuyeux : mais dans les environs de 
Laschid , des bosquets d’orangers réjouissent la 
vue par des aspects agréables et divers, La plus 
grande partie de l'Égypte ne présente que le ta- 
bleau d’une vallée fertile , étroite, arrosée par le 
Nil, bornée de chaque côté par des roches nues et 
des monts arides. C'est surtout sur le bord oriental 
que se trouventles villes et les parties cultivées ; 
par derrière sont de vastes chaines, qui s’étendeng 
jusqu’à la mer Rouge : elles abondent en marbre 
et en porphyre, mais elles manquent d’eau etne 
sont habitées que par des Bedouins. 

Près de Syène, dans le voisinage de Philæ, Vho. 
rison est borné de tous côtés par des montagnes 
formées d'énormes masses de granit et de grès 
rouge. Deux de ces montagnes, qui, dans leurs 
sinuosités, demeurent toujours parallèles l’une à 


Ae 
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Vautre, bordentle Nil et le resserrent étroitement. 
Ce chaos de rochers escarpés, leur couleur sombre 
et brülée, donnent à toute la contrée un aspect de 
bouleversement et de désolation, qui contraste de 
la manière la plus inattendue avec les masses régu- 
lières et les belles colonnades des édifices antiques, 
que l’on aperçoit dans l’île de Philæ.Entre lesiles de 
Pbhilæ et Syène,le Al est parsemé d’une multitude 
innombrable de rochers de granit qui s'élèvent du 
fond de son lit comme autant d'ilots.. Le fleuve se 
brise contre ces rochers, ou s’engouffre dans leurs 
‘intervalles avec une telle impétuosité, que toute 
sa surface blanchit , et qu'il semble entièrement 
réduit enécume: le choc des vagues et le fracas 
des brisans produisent un mugissement continuel, 
que l’écho des montagnes répète et prolonge au 
loin. Ge point est fameux sous le nom de cataracte 
de Syène. Gependant, à proprement parler , ce 
n’est point une cataracte. Le Nil y est , à la vérité, 
rapide , tamultueux et bruyant: mais on n’y voit 
point ces grandes chutes d'eau qu’on désigne sous 
le nom de cataracte, Une partie des eaux du 
fleuve s'écoule même dans un canal contign,que les 
barques peuvent remonter dans la saison des hau- 
tes eaux, La véritable cataracte da Nil se trouve à 
plusieurs journées au-dessus de Syène 

Rivières. — La seule rivière de l'Egypte est le 
Nil, qui la traverse du Ban N.Les vraies sourcesde 
ce fleuve ne sont pas encore bien connues, Les 
montagnes d’où il sort , à ce qu'on croit, se nom- 
ment Dyre et Tegla, qui font partie des monta- 
gnes Al-Qamar , ou montagnes de la Zune. Il 
reçoit le Tacaze , qui descend du plateau septen- 
trional de l'Abyssinie , et le fleuve Bleu , dans le 
même pays; tous deux grossissent le flenve Blanc, 


le Bah-el-Abiad , qui est le véritable Ai. Il forme 
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ensuite un vaste circuit dans le pays de Dongola, 
en tournant au S, O. Trois fois une barrière de 
montagnes semble arrêter son cours, trois fois il 
franchit cet. obstacle. La seconde cataracte en 
Nubie-Turque estla plus forte; la troisième oub 
vre au Nil l'entrée de l'Egypte , près de Syène où 
Assouan. La hauteur de cette cataracte , très- 
exagérée par quelques voyageurs , varie selon 
les saisons , et n’est généralement que de 4 à 5 
pieds. Depuis Syène jusqu'au Caire , il coule dans 
une vallée de 3 lieues de large, entre deux mon- 
tagnes , comme nous l'avons dit plus haut. A Pen- 
droit nommé Batu-el-Bakara , le fleuve se par- 
tage en deux bras, qui , en coulant l'un vers Ro- 
sette , l’autre vers Damiette ,embrassent le Delta 
actuel ; car cette espèce d'ile triangulaire était au- 
trefois plus grande. Les sept diflérens bras, qui 
étaient autant de canaux navigables , et, quise je- 
taient dans-la mer par autant de bouches , se ré- 
duisent aujourd’hui à deux principaux , qui sont le 
Phatnitique et le te La profondeur et la 
rapidité du Nil varient selon les lieux et les saisons. 
Dans un état ordinaire , ce fleuve ne porte que 
des bateaux de Co tonneaux , depuis les embou- 
chures jusqu'aux cataractes, Le Bogaz , ou bras de 
Damiette a cependant; à 8 pieds dans le temps 
des basses eaux : celui de Rosette n’en aque 4 à 5. 
Dans les hautes eaux, l’un et l’autre augmentent 
de 41 pieds d’eau, et les caravelles de 24 canons 
remontent jusqu’au Caire, La navigation est singu- 
lièrement favorisée pendant les crues, par les 
vents du nord très-violens , qui permettent de re- 
monter le fleuve à force de voiles , avec une égale 
rapidité} on fait ce trajet en 8 à 10 jours , et on le 
descend dans le même temps. C’est un spectatlé 
intéressant que de voirles nombreux bateaux-se 
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croiser dans leurs courses, Voyez plus haut , pour 
la crue et le débordement de ce fleuve. 

Lacs etcanaux. — Les principaux lacs de ce 
pays sont : celui de Birket-el-Karoun ( Mæris }, 
et ceux de Wenzalch, de Bourlos , d'Edhko et de 
Mareotis.—Le premier est formé par la réunion de 
deux grands golfes, et communique avec la mer 
par les deux bouches d’ Fbeh et d’Omfuredgié. Sa 
largeur est de 45,677 toises. On remarque encore 
ceux de Natron , ainsi nommés parce qu’ils pro- 
duisent du natron , sorte de substance saline. Ils 
sont situés dans le désert vers PO. , près d’un canal 
que l’on croit avoir été anciennement un bras du 
Nil , et que l’on appelle aujourd’hui Bahhar-béla- 
mé ou fleuve sans eau. Les lacs de natron com- 
prennent une étendue d'environ 6 lieues delon- 
gueur sur 6 à 8 mètres de largeur. L'exploitation 
des lacs de natron se fait dans un canton de la pro- 
vince de Gizéh ; des caravanes viennent le cher- 
cher, Terranchest l'entrepôt du natron.” 

Les principaux canaux #ontceux de Joseph ou 
Calitch-Menhr,d Alexandrie et celui de Suez,des- 
tiné à la navigation.—Le premier,le plus célèbre a 
4o lieues de long sur 50 à 300 pieds de large. — Le 
canal d'Alexandrie offre une longueur de 41,706 
toises , et rejôifi le Nil un peu au-dessous de la 
ville de Saoué. i 

Productions végétales et animales. —L'Égypre 
produit beaucoup de froment, de maïs , d'orge et 
de riz, L'épeautre , les fèves , les lentilles , le sé- 
zame, le séné, le lin, Panis; le carthame ou 
safranon’; la gaude , le tabac, le lupin, le pois 
chiche, le fenugree, la pastèque, les melons , les 
divers concombres qui y grussissent de quatre pieds 
de volume ena4 heures,et lalaïtue y abondent, bei. 

-cus doura esi la nourriture générale du peuple:onen 
mange le grain tandis qu’il esten lait, après l'avoir 
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it griller comme le maïs. On mâche la canne verte 
somme celle de sucre. La moelle sèche sert d'as 
madou ; la feuille nourrit le bétail. La canne rem- 
place le bois pour chauffer le four. On fait de la 
farine avec le grain , et de la première, des ga- 
lettes. On y cultive la canne à sucre , l'indigo., le 
coton et les rosiers , qui fournissent l’eau de rose 
dans tout l'Orient. Ce pays produit aussi des dat- 
res , des figues , des oranges et d'autre fruits ; il a 
aussi des pâturages excellens. i 

Les animaux d'Égypte sont : le cheval; le 
bœuf , le chameau , le bufle , le mouton de Bar- 
barie, la gazelle , l’hyène , Pichneumon , l’hippo- 
potame , l'aigle, l’autruche , le pélican, le cro- 
codile et différens poissons. ` ; 
GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Population et habitans. — La population de rÉ- 
gvpte est évaluée 2 millions d'habitans. Les 
Égyptiens forment deux classes : les uns descen- 
dent des anciens habitans de l'Egypte , et portent 
le nom de Cophies ou Coptes ; les autres descen- 
dent des derniers conquèrans de ce pays , Cest- 
à-dire , des Arabes ou des Turcs Les Cophtes 
sont en général de grands calculateurs; plusieurs 
d'entre eux vivent en donnant aux von des 
leçons de lecture et décriture, Les Mahométans 
les emploienten qualité de secrétaires et de commis. 
Les Arabes forment trois classes : les uns cultivent 
la terre , d’autres font paitre des troupeaux , et les 
autres vivent de pillage, Les Turcs ont l'orgueil et 
Pinsolence? qui caractérisent leur nation! Parmi 
eux , on disüingunit les Momelôouks qi formaient 
seuls la force miliuite du pays. Ils sont tous ca- 
valiers , ét leur unique oecupationest de geet: 
cer à manier les armes, d? , 

L'Egypte est remplie d'escamoteurs , de di- 
seurs de bonne aventure et d’autrbs charlatans. 
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Religion. — Les Arabes et les Túrcs professent 
la religion Mahométane ; les Côphtes professent la 
religion Chrétienne, Ces derniers forment deux 
classes : les uns sont Schismatiques , et les autres 
Hérétiques. Les Schismatiques suivent le rit grec: 
ils ont un patriarche, qni prend le titre de patriar- 
che d'Alexandrie , et qui est uni avec celui de 
Constantinople. Les Hérétiques suivent l’hérésie 
d’Eutichès et le rit cophte : ils ont aussi un pa- 
triarche , qui prend également le titre de patriar- 
che d'Alexandrie, Ces deux patriarches résident 
au Caire, 

Langue et sciences. — La langue cophte est 
l’ancienne langue de l'Egypte. Alexandre-le- 
Grand y introduisit la langue grecque, et les 
Arabes y introduisirent ensuite la leur. On parle 
aujourd’hui dans ce pays un arabe fort corrompu; 
on parle aussi le grec moderne. Toute la science 
des Égyptiens se réduit maintenant à des calculs 
arithmétiques, au jargon de l'astrologie ; et à 
quelques notions de médecine, 

Antiquités. — La Basse-Égypte a des monu- 
mens antiques, qui sont d’une grande beauté, et 
dont nous parlerons plus bas. La Moyenne-Egy pte 
offre plusieurs pyramides , dont l'architecture est 
très-imposante : la plus haute a 480 pieds d’élé- 
vation , si on la mesure perpendiculairement ; 
elle en a 65o , si l'on suit son obliquité, Elle 
renferme une salle fort spacieuse , où l’on trouve 
un tombeau de marbre, et des caveaux très-éten- 
dus, qui contiennent des momies, c’est-à-dire, 
des corps embaumés, La Hante- Egypte renferme 
un labyrinthe, qui est encore plus étonnant que 
les pyramides : ce vaste monument a été creusé 
sous terre, et taillé dans un rocher de marbre : 
son nom vient de ce qu'il renferme plusieurs pa- 
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fais, dont la distribution forme un grand nombre 
de sinuosités. 

Mänufactures et commerce. — On fabrique en 
Égypte des jarres de terre, qui, en laissant pas- 
ser la vapeur de l’eau, la privent de son calorique, 
et en font une boisson délicieuse ; des toiles de 
lin et de coton , et de l’eau de rose. 

Le commerce des Egyptiens consiste principa- 
lement en grains Im , chanvre , coton, fruits , toi- 
les peintes , cuirs , sel ammoniac , sucre , cire et 
safran , qu'il tirent de leur pays ; en calé; séné, 
casse et autres drogues médicinales , qu’ils tirent 
de l'Arabie, et en draps, qu'ils tirent de l'Eu- 
rope, 

Gouvernement. = L'Egypte dépend du sultan 
des Turcs ; et ce prince y entretient un pacha, 
qui est chargé de la gouverner au nom de son 
maitre , et de percevoir les revenus qui lui appar- 
tiennent; mais il se regarde comme indépendans 
et maître de l'Egypte. 
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On divise l'Egypte en trois parties,savoir : la Basse- 
Égypte , la Moyenne-Égypte, et la Haute-Égrpte. 
BASSE-EGY PTE. — Cette partie,appelée Bahri, 
portait autrefois le nom de Delta, parce qu’elle a, 
comme la lettre de l'alphabet grec qu'on nomme 
ainsi , une formé triangulaire : elle doit cette forme 
aux deux principaux bras qui partagent le Nil vers 
son embouchure. 

Alexandrie, capitale est située à lembonchnre oc- 
cidentale da NO ent une langue de terre sablonneuse, 
formée par la mer le long de l’ancien môle , qi an- 
trefois joignait l'ile de Pharos au continent ; elle a 
pris son nom d’Alexandre-le-Grand , qui l’a fondée. 
Elle a deux ports , le vieux et le nouveau. Le pre- 
mier est réservé aux Turcs, et les vaisseaux des 
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autres nalions sont admis dans le second, Mais lë 
vieux port est plus profond et plus sûr que le nou- 
veau. Alexandrie était le centre du commerce de 
l'Europe , quand il se faisait par la mer Rouge. On 
y trouve de belles ruines de monumens antiques , 
qui attestent son ancienne magnificence; et les mos- 
quées, les bains et les autres édifices qu’on a élevés 
sur ces débris , offrent un aspect majestueux, On y 
voit encore la colonne de Pompée , qui est de granit, 
et qui a 88 pieds de hauteur ; un des deux obélis- 
ques qui sont couverts d’hiéroglyphes , et qu’on ap- 
pelle Aiguille de Cléopätre , a été transporté en 
Angleterre, Cette ville a été fortifiée par les Fran- 
çais. Dist. 45 1. N.O. du Caire. Lat, N. 31° 135”; 
long. E. 27° 35° 30”. 

Près d'Alexandrie est la petite île de Pharos, où 
l'on a autrefois placé, sur le haut d’une toor, un 
fanal destiné à guider le navigateur pendant la nuit: 
c’est de-là que les fanaux maritimes ont pris le nom 
de phares, 

Aboukir, à PE., a un petit port sur la Méditer- 
rangée, Il est devenu fameux dans ces derniers temps, 
par le combat naval, livré, en 1798, entre les Fran- 
çais et les Anglais, et par quelques batailles, 

Rosetie ou Raschid , à PE., est agréablement 
située sur nn des principaux bras du AA. Ses mai- 
sons , bâties avec élégance , ont des terrasses sur 
lesquelles on dresse des tentes pour tempérer Par- 
deur des rayons du soleil. Elle fait un commerce 
considérable, 

Damiette, à VE, , sur la branche orientale du Wii 
fabrique de belles toiles , et surtout des serviettes 
qui sont bordées de franges de soie. Cette ville n’est 
point cêlle dont St-Louis se rendit maître; cette 
dernière a été détruite, et l’on a reconstruit la nou- 
velle à une lieue de l’ancienne , mais sur le même 
bras du Nil.Elle est en forme de croissant.P.40,000. 

Mansourah, à VE. , pr S., avec des minarets très- 
élevés , est célèbre par la bataille donnée sous ses 
murs , en 1250 et où St-Louis fut fait prisonnier. 

Tantah, à PE.S.E. , une des villes les plus con- 
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sidérables de l’intérieur du Delta, est célèbre par 
le grand concours de pélerins, au nombre de 150,000, 
qui s’y rendent de l'Egypte , de l’Abyssinie, de 
l’Hedjaz et du royaume de Darfour, pour rendre 
hommage au tombeau du Saint personnage Seyda 
Abhined-el-Pedaony. 

MOYENNE-EGYPTE. = Ou appelle cette 
partie ostani ( Heptanome ),"parce qu'elle était 
divisée en sept gouvernemens. 

Le CAIRE où Nour EAU-CAIRE, capitale de 
tonte l’Egypte , très-grande ville , est située sur Lu 
rive droite du Yil, et à quelque distance du bord ; 
mais deux faubourgs la joignent au fleuve, Elle est 
environnée d’un mur de pierre surmonté de beaux 
crénaus , et fortifié à la distance de roo`pas de 
superbes tours, Elle a trois on quatre belles portes, 
Ses rues sont étroites, et Vair y est malsain, Elle 
est défendue par on vieax château , bâti sur un 
rocher escarpé, et dont les retranchemens ont une 
lieue de tour, Les Francais Donat fortifiée de nouveau. 

La grande mosquée, ornée de colonnes de marbre 
et de tapis de Perse, possède une bibliothèque de 
manuscrits, Le Caire A Era de citernes et de 
réservoirs d’eau, On y montre encore le puits de 
Joseph ; et les greniers où l’on prétend que ce pa- 
triarche faisait serrer les récoltes. Gette ville pos+ . 
sède de vastes places publiques , des bains publics 
et des bazars ou marchés. Avant la découverte da 
cap de Bonue-Espérance , le Caire était entrepôt 
d’un commerce immense; il est encore le centre 
de celui de l'Afrique Orientale. Pop. 300,000 hab, 
Dist. 45 1. S.E. d'Alexandrie. Lat, N. 30° ai ai: 
long. E. 28° 58’ 30”. 

culak , port du Caire , sert à recevoir les vais- 
seaux qui ont remonté le Nil. C’est dans le port du 
Vieux- Caire que s'arrêtent les, vaisseaux venant de 
la Hante-Egypte. Entre ces denx villes s'étend le. 
Nouveau-Caire, appelé avec emphase le Grand- 
Caire. 
Sakara, au S. par O. , bourg, près duquel s'élève 
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un grand nombre de pyramides dispersées sur une 
ligne de 4 lieues, qui prennent aussi le nom de Py- 
ramides d'Abousir. Les habitans fout le commerce 
dé momies, ou de corps embaumés d'hommes on 
d'animaux sacrés, qu'on tire des caveaux taillés 
dans le roc. 

Atsar-en-Néby,sur la rive orientale du JVi,mos- 
quée très-fréquentée par les musulmans du Caire, 
qui y viennent en pélerinage honorer une pierre , où 
ils voient les pieds do prophète parlaitement em- 
preints ; elle est couverte d’un voile très-riche, que 
les prêtres ne découvrent qu’en faveur des fidèles 
croyans , qui témoignent leur piété par des présens. 

Fayoum, ( Mæris 3, au S:S.0., capitale d’une 
province du même nom, estune grande ville , située 
sur un canal qui va du Nil au lac Kern, dans on 
territoire très-fertile en fraits, 

Ghizèh, en face da Caire, est remarquable par 
sa situation près des famenses pyramides, dont nous 
avons narlé à lerticle Antiauités, : 

HAUTE-EGYPTE. — Cette partie, Saïd , por- 
tailautrelois le nom de Zhébaide,parce que Thèbes 
était sa capitale. 

Girgéh ou Dschirdsché , capitale , près du AO. 
ville considérable , avec des édifices et des places 
publiques, fait un bon commerce en grains , en lé- 
gumes, en toiles et en lainages. Dist. 26 1. S.S.O. 
du Caire, 

Siout , ( Lycopolis) , au N.E., près da Nil, 
grande ville , avec de belles mosquées et des ruines 

, don amphithéâtre bâti par les Romains , est envi- 
rounée de jardins agréables: Dans des grottes on 
trouve des peintures anciennes , très-curieuses et 
très-bien conservées, Sesenvirons et ceux d’ Abou- 
tiche produisent le meilleur opium. C’est dans cette 
ville que s’assemblentles caravanes qui veulent aller 
commercer en Nubie.On y fabrique des toiles de lin, 

Akhmym ; au N.O., résidence d'an émir,possède 
la plus belle église cophte, qui existe dans tonte PÉ- 
gspte. On trouve les ruines de ( Chemnis ou Pano- 
polis) hors de son enceinte actuelle, 


2 LEP eg, A HS 
TOPOGRAPHIE. G 717 

Kous, ( Coptos), au S. E. près du NU, est une 
ville assez commerçante, Près de Kous sont les 
ruines de l’ancienne Thèbes , qui avail cent portes, 
On trouve encore , au milieu de ces vastes débris, 
des colonnes et des statnes dont le nombre est con- 
sidérable , etdontla grandeur et la grosseur sont 
prodigieuses, . 

Esnéh on Assiout , ( Latopolis), au S., près du 
Nil , jolie ville. Ony voit des tombeaux magnifiques, 
qui ont des inscriptions égyptiennes et latines. Elle 
possède un temple d’une haute antiquité. 

Eléthya , offre deux grottes qui renferment un 
grand nombre de peintures relatives aux usages et 
aux occupations des anciens Égyptiens. On y décou« 
vre les diverses formes de leurs instrumensaratoires, 

Assouan , (Syène ) au S.S.E., près du Nil, a 
dans son voisinage descarrières de granit, où les 
anciens Égyptiens ont taillé leurs obélisques. Elle 
offre plus qu'aucun autre lieu da globe, ce mélange 
confus de monumens , qui rappelle la fragilité "ep 
nature humaine, 

EL-S 46 ( Elephantine ) vis-à-vis Syène , et EL- 
Herr (Philæ }, sont deux îles remplies de beaux 
restes de temples, de quais , et d'antres monumens 
Si attestent l’ancienne civilisation dont elles ont 

à être le siège. 

Les villages de Luxor et de Karnac offrent, sur 
la rive orientale du Nil, des ruines de monumens, 

Le vaste désert qui sépare ici la mer Rouge de 
la Thébaïde , n’offce en grande pare que des gor- 
ges étroites, des plaines stériles, couvertes de 
sable , bordées de roches nus, de ravins effroya- 
bles et de crevasses noirâtres. 
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SECONDE PARTIE. 
AFRIQUE CENTRALE. 


ARTICLE L 
SAHARA ou ZAARA., 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE, 


Nous ne pouvons pas marquer l'étendue et la 
situation du Sahara et des autres parties de PA- 
frique qui vont suivre, parceque leurs limites ne 
sont pas déterminées avec assez de précision, 

Limites. — Le Sahara est borné au N. par le 
Biledulgérid ; à PO. par l’océan Atlantique; au 
S. par la Guinée et la Nigritie, et à PE, par la 
Nubie et l'Égypte. l 

Noms ancien et moderne. — Le Sahara se nom- 
mait autrefois le pays des Garamantes, Son nom 
moderne vient de ce que ce pays a fort peu 
d'hħabitans : le mot Sahara , dans la langue arabe, 
signifie un désert, 

Division, — Le Sahara est divisé en cinq par- 
ties, qui sont, de l'O. à PE., le Zanhaga, le 
Zuenziga , le Targa, le Lemta et le Berdoa, 

Climat , sol et productions. — La chaleur est 
presque insupportable dans le Sahara, parce 
que le sable dont il est rempli réfléchit avec force 
les rayons du soleil. L’aumosphère embrasé con- 
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erve l'aspect d'une vapeur rougeâtre : on croirait 
percevoir vers l'horizon les feux de plusieurs 
olcans. La sécheresse du sol est si grande dans 
e pays, qu'on fait quelquefois 100 lieues sans 
rouver une goutte d’eau, p 

Une herbe aromatique semblable au thym , la 
lante qui porte les graines de Sahara, des aca- 
cias et d’autres buissons épineux , des orties, des 
ronces, voilà la végétation ordinaire du désert ; 
rarement on yoit un bosquet de dattiers ou de 
palmiers, 

Il y a dans le Sahara une quantité considérable 

de lions, de tigres, de léopards, d’autruches et 
de serpens énormes, 
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Habitans. — Le Sahara est encore moins ha- 
bité que le Biledulgérid. On y trouve des Arabes, 
des Maures et des naturels du pays : les Arabes 
sont mahométans, etles naturels du pays payens. 
Ces peuples ont le teint basané, Les principaux 
sont les Mouselmins et les Mongéarts ; ils habi- 
tent vers le cap Bojador; et sur les hauteurs de 
cette côte très-dangereuse ils font ordinairement 
des signaux aux vaisseaux, afin de les attirer à 
une perte inévitable; alors ces féroces Africains 
s'emparent des marchandises et des hommes de 
l'équipage. 

Les Wadelins et les Laddessebas, qui demeurent 
près le cap Blanc, ont été dépeints comme des 
monstres de cruauté , par un français qui eut le 
malheur de faire naufrage sur leurs côtes. 

Les forêts de gommiers, entre le cap Blanc et 
le Senégal, sont possédées par trois tribus arabes, 
nommées Z'rarsas, Aulad-el-Hadgi et Ebraquana; 
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elles campent en troupes, sans habitations fixes, 
Ces Maures où Arabes sont en général des hom- 
mes lâches et perfides; ils vivent sous des tentes, 
pêle-mêle , hommes, femmes , enfans, chevaux, 
chameaux et autres animaux, Ils se nourrissent 
de millet, de maïs, de dattes, de gomme; et 
leur sobriété est difficile à concevoir ; les Oasis 
leur fournissent la plupart de léurs fruits; les pal- 
miérs-dattiers y sont surtout en abondance.Ïls pos- 
sèdent des bœufs à bosse, et d’excellens chevaux, 
dont la course rapide atteint celle de l’autruche. 
Connaissant nos arts et nos métiers, ils les exer- 
cent même avec adresse : ilsont des tisserands 
qui fabriquent des étofles de poils d'animaux; ils 
préparent le maroquin , savent employer à des 
usages utiles les peaux deslions, des léopards, 
des panthères, des hippopotames : ils amincissent 
les peaux d’agneaux jusqu’à en former des feuilles 
comme celles du papier; enfin ils ont des orfèvres 
et des bijoutiers ambulans, qui fabriquent des 
bracelets, des chaînes, des anneaux d'or, des 
filigranes et des ornemens arabesques , dont ils 
enrichissent la parure des femmes et des princes. 

Plus à PE., nous ne connaissons les tribus du 
désert que par la caravane ou ak kabah marocaine, 
qui se rend tous les ans à Tombouctou , et dont 
les rapports sont vagues et ingertains, 
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ZANHAGA. — Cette partie est bornée à l'O. par 
l'océan Atlantique. L'air y est brûlant , et presque 
tout s’y corrompt par la chaleur, Les habitans qui 
sont voisins de la mer font quelque commerce avec 
les Français qui sont établis dans la Guinée-Septen- 
trionale. On tronve sur la côte deux caps remarqua- 
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es, qui ont été découverts par des navigateurs 
rlugais : le cap Bojador, au N. etle SKS aus. 
ZUENZIGA. — Cette partie fournit beauconp de 
1, dont se KA Am les caravanes de la Barbarie 
tde la Nigritie. Elle est en plusieurs endroits ha- 
itée par ds Arabes, qui sont redoutés de tous 
eurs voisins, surtout des Nègres, qu'ils prennent 
tqu’ils vont vendre à Maroc. 

TARGA. — Cette partie a quelques pâturages, 
t elle produit de la manne qu'on transporte dans 
es contrées voisines. 

LEMTA. — Cette partie est presque entièrement 
stérile. C’est d'elle que sortaient les Almoravides , 
qui établirent leur domination à Maroc et en Espa- 
gne , à la fin du onzième siècle, Les habitans qui s’y * 
trouvent aujourd’hui sont brataux et féroces : ils 
vivent principalement du pillage des caravanes qui 
passent sur leur territoire. z 

BERDO A. — Cette partie prodait des dattes dans 
les. cantons gni sont fournis dean, 
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GUINÉE: 
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Limites.—La Guinée est bornée ap Net ATE par 
la Nigritie ; à l'O. et au S. par l'océan Atlantique, 
Division. — La Guinée est divisée en deux 
parties, qui sont ` la Sénégambie ou la Guince- 
Septentrionale , etla Guinée-Méridionale. 
Climat et sol. — Les côtes maritimes de cette 
région ressentent la plus grande chaleur que l’on 
éprouve sur le globe. On en attribue la cause aux 
vents d'est, qui soufflent ici après avoir traversé 
35 
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‘le sol brûlant de l'Afrique dans toute sa largeur. 


On ne connaît que deux saisons , Pune tempérée, 
l’autre excessivement chaude ; mais pendant 
toute l’année on ne peut supporter le soleil à midi. 
Cependant en général la chaleur-ÿ est moindre 
qu'au Sénégal, où on remarque 36 degrés et 
même 44 ; 

Les vents du N. et du N.O, règnent presque sans 
interruption, On ne réssent les vents alisés ou d'E. 
qu'à 3o ou Ae L de la côte. Dans la saison des 
grandes chaleurs , on éprouve pendant 3o jours 
un. calme plat, qui amollit les corps. Depuis les 
premiers jours de juin jusqu’à la mi-octobre, il 


tombe de grosses pluies, qui donnent 5 pieds 
d'eau. Pendant le reste de l'année les rosées sont 


considérables: 

Rivières. — Les principales sont le Auger, la 
Gambie e le Rio-Grande. Le Sénégal, long- 
temps confondu avec le Niger , prend sa source 
dans le pays de Jallon-Kadou , et ne débouche 
dans là mer qu'après un cours de plus de 30o l. 
Parmi les chutes de ce fleuve, celle près de la ro- 
che Félou mérite le plus d'attention : la roche 
arrête les eaux pendant sept mois , mais pendant 
le reste de l’année elles sont assez hautes pour 
passer pardessus. À l'embouchure du Sénégal, 
une barre empèche l’entrée aux bâtimens qui ti- 
sent plus de ro pieds; mais en-dedans, sa pro- 
fondeur va jusqu'a 3o pieds, Les bords du 
Sénégal deviennent pittoresques à 5o l de la 
mer. Ce fleuve serait enchanteur sans le nombre 
prodigieux de bêtes féroces , telles que crocodiles, 
eien etc, qui se trouvent en quantte 
sur ses bords. Le Sénégal n’est navigabie que 
pendant la saison des pluies. Les marchands ai- 
ment mieux aller par terre. 
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On ne connaît pas exactement les sources de 
la Gambie, On croit qu’elle sort de la chaîne des 
hautes montagnes, qui forme la limite orientale 
dé Foota-Jallo. Dans le commencement de son 
cours, les natifs l’appellent Ba Deema ; à Bar- 
raconda , éloigné de 140 l. de son embouchure y 
une chaîne de rochers traverset cette rivière et 
Pempêchent d’être navigable, si ce n'est que pour 
les petits bateaux , qui la franchissent ayec peine. 
Le commerce de la Gambie est entre les mains 
des Anglais. Cette rivière débouche dans l’ Océan, 
au 16° Zei 0” de lat. N. ‘et au 15°, 55’ 0” de long. 
O. On estime la longueur de son cours à 250o L. 

Le Rio-Grande est remarquable par Sa pro= 
fondeur et sa large embouchure, environné d'îles; 
il aa qué vo lieues de tours. | 

Les rivières de la côte de Guinée paraissent 
prendre leurs sources dans les montagnes de 
Kong , éloignées de 100 à 150 lieues. < 

Productions végétales, — La végétation active 
et superbe offre les plus beaux arbres, parmi les- 
quels on remarque immense baobab , dontle fruit, 
nommé pain de singe, nourrit abondamment les 
Nègres, qui, au lever du soleil, épient religieux 
sement ses fleurs fermées pendant la nuit, H em- 
bellit toute la Sénégambie et la Guinée de sa 
verdure, Les forêts de ces contrées , aussi épaisses, 
que celles de la Guyäne et du Brésil , abondent en 
cocotiers , palmiers, mangliers, bananiers, tama= 
rins, papayers, citronnicrs, orangers , grenadiers 
etsycomores.On distingue le faroubier, qui fournit 
une boisson agréable , l’élaïs de Guinée , dont on 
tire de l'huile et une espèce de beurre ; un arbre 
à pois , nouvelle espèce de robinier, observée sur 
la Côte d'Or; le précieux schea, ou arbre àbeurre, 
qui forme une des princi pales richesses du royaume 
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des Bambouks. Parmi les autres plantes aromati- 
ques , la Sénégambie et la Guinée possèdent le 
eis appelé malaguette ; le piment, legiugembre, 
e coton et Pindigo excellent y prospérent. La 
production particulière àcetie contrée est la gomme 
précieuse, que cette partie de l'Afrique fournit au 
commerce ; et dont on distingue plusieurs espèces, 
savoir:la gomme gayac, la gomme rouge, la gomme 
copal, le suc d’euphorbe etle sang de dragon. Par- 
mi les plantes alimentaires, on remarque le holeus 
de deux espèces,le sorgho,le dourra,le millet,le riz, 
Le maïs, la patate, l’igname,le manioc, la grosse fève, 
les melons et courges. Le tabac, la canne à sucre, 
l'aloës , la basalmine , la tubéreuse, lelis, l'ama- 
tante y abondent et embaument Dar de leurs 
parfums. On y voit l'herbe croître de 10 à 13 pieds 
de haut, elle forme de vastes forêts; herbacées, où 
des troupeaux de sangliers et d’éléphans errent 
sans être vus. L'énorme serpent boa se cache sous 
ce gazon énorme. Souvent le Nègre brûle les sa- 
vanes pour rendre lair plus pur etla culture plus 
facile ; et pendant ces incendiesles oiseaux de proie 
les suivent en foule pour dévorer les serpensetles 
lézards étouftés dans les flammes. | 
Animaux. — Un ne voit nulle port on aussi 
and nombre d’éléphans , de singes, de gazelles, 
FA chevrotins", de rats et d’écureuils. On y ren- 
contre l'hippopotame , au S, du fleuve Cassemance; 
le lion , la panthère , le léopard, hyène tigrée , 
Je chakal, la girafe , le zèbre etle caméléon. Parmi 
les innombrables oiseaux, qui peuplent les forêts, 
on distingne l'aigrette, dont les plumes sont un 
objet de commerce ; les jolis perroquets, Les ter- 
mites ou fourmis blanches montrent une industrie 
surprenante : sur les bords de la Gambie elles 
construisent des édifices pyrawidaux de 16 pieds, 


0 ” >. fm | 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 725 
dont la base à roo pieds. Les crocodiles; cacha- 
lots, lamentins , habitent les émbouchures des 
grandes rivières. On trouve suspendues aux bran- 
ches des mangliers , des huîtres. 

Minéraux. — On pêche snr Les côtes beaucoup 
de coraux et d’ambre gris. On trouve des mines 
d’or dans lepays de Bambouk , sur la Côte d'Or 
et à Akini , du marbre rouge à veines blanches. 
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Habitans. = Les habitans de la Güinée , noirs 
ét presque tout nus, mangent de la chair crue. Ts 
sont assez Spiritnels , adroits et robustes ; mais or- 
gueilleux , fourbes , vindicatifs , paresseux et vo~ 
leurs. Ils regardent l’agriculture comme indigne 
de les occuper ; et ce sont leurs femmes qui cul= 
tivent les terres. 

Ces peuples professent un paganisme fort gros- 
sier. Hs vendent aux Européens beaucoup d’es- 
claves, qu’ils vont enlever chez leurs voisins, et 


auxquels ils joignent quelquefois leurs fémmes et 
leurs enfans. 
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SENÉGAMBIE op GUINÉE SEPTEN- 
TRIONALE. 


Celte partie souvent nommée le Sénégal , parce- 
qu'elle est arrosée par le fleave qui porte cenom , 
est habitée parles Foulahs , lës Jolofs , les Feloups 
etles Mandingues , qui sont gouvernés par dés rois; 
les Européens y ont plusieurs établissémens. Elle 
fournit une espèce de gomme, qu'on appelle gomme 
du Senégal , et qui est fort recherchée. 

Médina, principale ville de la Guidéé-Septen- 
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trionale , est située près de la Gambie, et entourée 
d'une haute muraille de terre. Dist, 450.1. S.de Ma- 
roc, et go O.de Bambouk. ? 

ÆKour-Karani, à PE. est habité par des Maho- 
métans qui y ont one mosquée. 

Jarra , à VE. a des maisons bâties en pierres. 

Le fort St-Louis et Podor , surle Sénégal , dans 
Ja grande et fertile île du Morfil, formée par ce 
fleuve ; les forts St-Joseph et St-Pierre , dans Pia- 
térieur desterres du royaume de Galam ; l'ile de 
Gorée, dont nons parlerons plusbas; Æ/breda et Joal 
sur la Gambie; Bintam , sur la rivière des Cérèbes , 
et l'ile Bissaos, appartiennent aux Français:la plupart 
de ces établissemens , naguère en ruines, et qu'on 
appelle Sénégal-Français , viennent, par Vart. 8 
du traité de Paris , du 30 mai 1815, d'être rendus 
à la France, qui en a pris possession en 1816. Pop. 
10.000 habitans , composés en grande partie d’es- 
claves. 

James , àl’O., sur la Gambie , est un fort qui ap- 
partient aux Anglais, lis possèdent en outre trois 
comptoirs, savoir : à Fingtain, à Joukakonda et à 
Pisania, 

Cachéo , ville située au S. O., a un port sur lo- 
céan Atlantique. Les Portugais y ont un établisse- 
sement considérable. 

Les Portugais possèdent de nombreux établisse- 
men s sur les rives du Rio-Grande, particulièrement 
sur le bord méridional ; des villages entiers sont 
peuplés de leurs colonies. 


GUINÉE-MERIDIONALE. 


Cette partie renferme trois pays , qui sont : la 
Malaguette , la Guinée Propreet le Benin. 

MALAGUETTE. — Cetie parlie, à l'O. des deux 
autres, prend sou uom de ce que le poivre, qui y 
croît abondamment, s'appelle Malagueite dans la 
langue du pays. Elle forme plusicers états inconnus , 
el Gel arrosée par la rivière de Sierra-Léoné, qui 


TOPOGRAPHIE. 727 


sort des montagnes du même nom, et se rend dans 
l'océan Allantiqne. Les Anglais ont fait, en 1791, 
un stabilias ment sur les bords de cette rivière. La 
uouvelle colonie a déjà bâti des maisons, et défriché 
ua terrain assez étendu, où la culture descannes à 
sucre réussit fort bien. : 

Outre lu ville de Freetown, on a bâti dernièrement 
celle d' Adamstown. Un fort élevé dans l'ile Bance, 
commande la rivière que l’on a remontée au-1elà de 
ses cataractes pittoresques. Les productions consis= 
tent eu indigo , gomme de l'arbre à beurre , écorce 
colla , qui ressemble au quinquiua : l'arbre pullam 
fournituu, coton soyeux. 

GUINEE PROPRE, = Cette partie, à l'E. de la 
de la Malaguelte , comprend la Côte des Graines , 
la Côte des Denis et la Côte d'Or. 

CÔTE pes GRAINES., — Celte côte , à l'O, des 
deux aulres , finit au cap des Palmes, et est ainsi 
appelée de ce qu'elle abonde en riz , pois, iguames 
manioc , coton el indigo de première qualité. 

Sestos ou Sestre, ville de Nègres , assez consi- 
dérable, et dont Les maisons ont deux étages , 
quoique leur forme approche de celle den cabines 
couiques, y 

Côre pesDenrs. — Cette côte, à l'E de cel- 
le des Graines , comprend toute la partie entre les 
caps des Palmes et d’Æpollonia. On la nomme 
ainsi parce qu'elle fournit beaucoup d'ivoire ; il s’y 
trouve un grand nombre d'éléphans, attirés par la 
quantité de cannes à sucre sauvages, dont ils sont 
très-friands, Elle produit da coton, de l'indigo, 
des orauges, des citrons et d’autres fruits. Les 
bœufs, les chèvres, les pores, les daims et les 
chevreuils s’y rencontrent en très-grand nombre ; 
et le poisson y abonde, On n’y connaît encore au- 
cune ville remarquable, 

Lët DOR. — Cette côte, à l'E. de celle des 
Dents, est aiusi uommée de ce qu'on y ramasse une 
quantité considérable de poudre d’or : la chaleur ` 
y est plus intense que dans toute autre contrée de 

a côte de l'Afrique Occidentale. 
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La contrée d’Anta et l’état d Appollonia, séparés 
par la rivière d'Ancobra, qui arrose cette côte, 
offrent un sol riche, bien boisé et arrosé par des 
lacs et rivières, Parmi les petits états despotiques, 
celui de Fanthée est le plusredontable. Deux nations 
puissantes habitent l’intérieur : les Æminas, au N. 
©., chez quil’orabonde ; et les Ashantees, au N.E, 

La Mine estun fort qni appartient aux Hollandais, 

Le Coast Castle on Cabo-Corso, à PE., fort qui 
dépend dés Anglais, est le chef L des établissemens 
Anglais sar cette côte. 

Nassau, à VE. , fort qui appartient aux Hol- 
łandais. 

Christianbourg, à VE. , fort qui appartient aux 
Danois, est le chef-lieu de leur établissement, Les 
forts Printzenstén et Xomgesten sont bien construits: 
ils jouissent d’ane grande faveur parmi les tribus 
de la côte. Viennent énsuité les côtes des Zscluves, 
de Benin, de Calabar, de Gabon- La première 
comprend les états de Coto, Copo, Ouidah et 
Arädra. La plaine garitime, plus éteodue que sur 
la Côte d'Or, est extrêmement fertile. Ces petits 
étals dépendept da roi de Dahomey. 

ASHANTER , ASSENTE ou ASSIENTE, — Ce 
royaume situé derrière les Etats qui occupent la 
côte d'Or, semble être le plus puissant , le plus 
civilisé et Le plas commerçant de tous les pays de la 
eôte occidentale de PAfrique. 

BENIN. = Cette partie, à l'E. et an S.E. de la 
Güainée Propre, renferme les royaumes très peu 
connus de Dahomey, de Benin, d'Ouari et de 
Calabar. 

Dauomey. — Ce royaume est à PO. Le souye- 
rain exerce des actes de cruauté qui révoltent. 

Abomey, capitale , à 281. de la côte, a 2,400 hab, 

Benin. — Ce royaume , à PE. et au S.E, de 
célui de Dahomey , est, dit-on, très-considéru= 
ble, etle monarque qui y règne peut mettre sur 

ied une armée de 100,000 hommes. Il fournit 
Étagcéop de poivre, de miel et de coton. Le roi, 
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vénéré comme un demi-dieu, est censé vivre sans 
nourriture: 

Benin, capitale, ville considérable, située sur 
la rivière du même nom, a des rues longues 
et larges ; mais ses maisons sont fort basses et 
construites eu argile. Les habitans, d'ane grande 
propreté , lavent et frottent si souvent leurs has 
bitations , qu’elles brillant comme des miroirs. Le 
roi réside dans un vaste palais, qui est entouré de 
hautes marailles. 

Aguthon, sur la rivière Formosa, fort large à 
son emboachure ; Pune des principales villes, est 
à 141. N.E. de la mer. 

Ouanr.— Ce royaume , au S, de celui de Benin, 

ournit des fraits, du coton et de l’indigo, IL offre 
des pays plats et marécageux. 

Ouari , capitale , a un port sur l’océan Atlantiques 
bet, em y font un commerce assez considés 
rapie. 

CALABAR ou KALBARY. — Cette contrée est 
arrosée par plusieurs rivières, parmi lesquelles on 
remarque le fleuve Rey , ou nouveau Calabar , qui 
reçoit des vaisseaux de 300 tonneaux, 

Bony est un grand marché d'esclaves. Une partie 
de Ja côte est couverte de sel marin, On exporte du 
Calabar et de Bony 14,000 esclaves, 

La rivière de Camarones ou de Jamour, très- 
large à son embouchure, possède un bon port et 
fournit de bonne eau. On trouve dans ses environs 
de la cire, du morfil, du bois rouge, et des rafraî- 
chissemeus à bon marché, Les Hollandais y font un 
assez grand commerce. 

La rivière de Gabon, au S. du cap d'Esteiras , 
dans le Pongo, west qu’à ro l. de l’équeteur; les 
approches en sont très-difficiles, à cause des cou- 
rans rapides , qui règnént dans ces parages, Cette 
rivière forme, à son embouchure , deux petites 
iles, dont l’une nommée fle du Roi, parce que le 
souverain y réside ; l’autre s'appelle Vile des Per- 
roquets, Les Nègres de cette côte sont très-hardigs ` 
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ILES VOISINES DE LA GUINÉE. 


Les îles qui avoisinent la Guinée , et qui en dé- 
pendent, sont celles de Gorée, Fernando-P6, du 
Prince, de St-Thomé, d Annobon et de St- Mathieu. 
La première est dans l'océan Atlantique ; les autres 
sont dansle golfe de Guinée, ou Biafra, qui fait 
partie du même océan. 

Gontr, — Cette île, située près da Cap Vert, 
a peu d'étendue , et ne produit presque rien ; mais 
elle offre aux navigateurs une rade excellente, Elle 
Ko ner aux Français, ` 

ERNANDO-P& on FERNAO-DO-Pô, — Cette île, 
près du royaume de Benin, tire son nom d'un geti- 
tilhomme du roi Alphonse V, qui la découvrit 
en 1472, et appela lui-même -Formosa ou Belle 
île, Elle a 8 l. de long dn N.E. au S.O., sur 3 de 
large , et est très-fertile en canues à sucre, coto, 
tabac , patates, fraits et autres denrées , qu'on y 
échange contre d’autres marchandises. Le Portu- 
gəl, après Pavoir abandonnée antérieurement , la 
céda , en 1778, à l'Espagne, On y tronye une rade 
assez bonne. 


TLE pu Princes. -— Cette île, au S.S.O, de Fer- 
nando-Pô, a 8 1, de long sur 6 de large. L'air y 
est sain, excellent; l’eau délicieuse. Elle abonde 
en toute espèce de fruits rafraîchissans, On y voit 
tontes sortes de nos animaux domestiques. La ville, 
“bâtie près de la pointe du N.E., contient 200 mai: 
sons à un étage, deux églises et un couvent. Un 
fortin, gardé par des Portugais exilés, défend 
l'entrée do port, 


Sarxr-Taomé. — Cette île, au S.O. de celle 
du Prince, a 40 l. de tour, et prodeit du maïs; 
du riz , des fruits des cannes à sucge et du gin- 
gembre. Le climat est extrêmement malsain; mais 
le sol est très-fertile. Les animanx domestiques y 

~ abondent , et le produit du sucre y- gel prodigieux, 
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Ses habitans sont un- mélange d'Européens et d'A- 
fricains, Elle appartient aux Portugais. 

Pavoacan , capitale, sur la côte orientale de l'ile, 
a un bon port, une citadelle , un siége épiscopal, 

ANNOBON. — Celte île , au S.O. de celle de St- 
Thômé , a 10 l. de tour , et abonde en maïs, fraits 
et coton; Ton y trouve beancoup de chèvres sau- 
vages. La plupart de ses habitans sont noirs. Elle 
appartient aux Espagnols. 

Sairxr-Marufeu. — Cette île, à l'O. de celle 
d’Aunobon , et de peu d'étendue , n’est point habitée; 
mais on y trouve un lac d’eau douce. Les Portugais 
y avaient un petit établissement. 


ARTICLE. M. 
CONGO: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Limites. —Le Congo est borné au N. par la Gui- 
née; à l'O, par l'océan Atlantique ; au S. par le Ma- 
taman , et à l'E, par la Nigritie. 

Nom. — Le Congo est quelquefois nommé la 
Basse-Guinée. 

Division. — Le Congo comprend les royaumes 
de Loango, de Cacongo Propre, d’Angola, 
et le pays de Benguela, 

Climat et sol. — Situé dans la zone torride ` 
quoiqu’au §. de l'équateur , le Congo jouit d'ur 
climat très-chaud. On n’y distingue que deux sai= 
sons , celle de la sécheresse et celle des pluies, 
Depuis notre équinoxe du printemps jusqu’à la 
fin d'octobre ilmne pleut pas ordinairement , mais 
les vents du S, et du S.E. rafraîchissent l'air‘, et 
la chaleur , quoique excessive , est supportable, 
Dans les temps brumeux l'humidité très-dange- 
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reuse mine la santé des étrangers, et les oblige 
de se sécher près du feu et de changer de vête- 
mens, Pendant l’autre moitié de l’année , le soleil 
est une fournaise ardente, qui ferait périr les ha- 
bitans , si la fraicheur des nuits égales aux jours, 
ne modérait cette chaleur étouffante. Dès la fin 
d'octobre, les pluies , accompagnées de tonnerre 
et d'orages, tombent en torrens; et la végétation 
repreud toute sa vigueur. 

Le sol de cette contrée est en général gras et 
fertile , quoique sablonnenx sur les côtes. 

Fleuves. — Les principaux sont la Coanza et 
le Zaïre Le premier a plus d’une liene de large 
à son emhouchure. H charrie ses eaux bourbeuses 
avec tant de force, que la mer en est colorée 
jusqu’à 3 à A lieues au large, On peut le remonter 
jusqu’à la ville de Masangano , à o lieues dans les 
terres. Ses grandes cataractes sont à Go lieues plus 
loin, Le Congo ou Zaïre a 3 lieues de large à son 
embouchure, ll coule de l'E, à l'O, Il a des cata- 
rates, à 120 lieues dans l'intérieur , plus majes- 
tueuses que celles du Nil. ; 

Productions. — Le Congo produit du maïs, du 
millet , des cannes à sucre , du tamarin , de la 
casse , des dattes et d’autres fruits. Les palmiers y 
sont d'une grosseur prodigieuse , surtout l'énorme 
baobab. Il fournit aussi de l'argent , du fer et du 
cuivre ; et l’on y trouve beaucoup d'éléphans , de 
Lions, de tigres, de léopards, de singes et de serpens. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Habitans , mœurs et coutumes. — Les Nègres 
da Congo paraissent inférieurs à beaucoup d'au 
tres peuples africains. Is ont cependant assez de 
mémoire; mais leurs sentimens et leurs peuchans 
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sont-brusques et grossiers. Leur manière de vivre 
se rapproche tant de l'animal, qu’il ne faut pas 
s'étonner s'ils ont regardé eux-mêmes les singes 
comme appartenant à leur race. Les femmes ont 
seules tonte la charge d’un travail pénible à sup- 
porter. Ils wont aucune idée de sciences, pas 
même d'écriture. Leur temps se divise en jour 
et en nuit, le jour en trois parties; mais ils ne 
connaissent pas l’année , et comptent par les 
saisons. La havigation se borne seulement à la 
pêche ; leurs filets sont très-grossiers ; ils réussis: 
sent encore moins à la chasse. Ils manquent de 
courage même dans les guerres qu'ils se font entre 
eux. Une armée de 200 hommes est très-rare 
dans ces pays. Ces êtres abrutis sont encore , 
malgré cela , les plus durs et les plus tyranniques 
des maîtres : leurs esclaves ne les approchent qu’à 
peine ; et les grands traitent le peuple , qui rampe 
devant eux , avec une insolence révoltante. Ils 
sont fidèles esclaves , etregardent leur roi comme 
le plus grand potentat ; celui-ci est fier de la pré- 
rogative de chausser de mauvaises hottes , ou de 
se revêtir de quelque manteau à moitié usé, Leur 
pays , qu’oiqu’infesté de bêtes féroces de toute 
espèce, leur semble le plus beau etle plas riant de 
l'univers. 

Les marchands composent cette foule immense, 
qui parcourt toute l'Afrique ee chercher des 
captifs qu'ils transmettent aux Européens par lin- 
termédiaire des courtiers; ceux-ci, quoique de 
toutes les elasses, sont très-considérés, parce que 
les Européens les regardent bien. Le roi est seul 
juge suprême ; les seigneurs des plaignans et des 
prévenus sont les premiers juges. L'audience est 
publique. 

Au N.E, de Loango, les anciens voyageurs 
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placent une nation de Nains , nommés Matembas 
ou Bake-Bake ; ils sont , dit-on, de la taille des 
enfans de 12 ans; mais très-épais. Ils vivent au 
miliea de vastes forêts, et s’adonnent à la chasse 
de l'éléphant , dont ils donnent les dents en tribut 
à un prince nommé Many-Kesock , demeurant 
à huit journées à PE. de Mayomba. Leurs femmes 
tuent les singes avec des flèches empoisonnées. 

Plus à PE. dans l’intérieur des terres, se trouve 
le pays d’Æuziho ou Ænzicana ,* N'teka ou 
Grand-Angeca , riche en métaux eten bois de 
sandal ; il est connu principalement par l’atroce 
ba barie de ses cruels habitans. On les dit anthro- 
pophages. Les Anziquois, excellens archers, ma- 
ent supérieurement la hache d'armes, Ils sont 
très-agiles , courageux et intrépides. 

L'étendue et la situation d’Anziko sont très-peu 
connues. Le roi d'Anziko, nommé #a-Kobko, 
domine sur treize rois vassaux , parmi lesquels on 
remarque celui de Fungeni, parce que ce nfm 
rappelle les Fungi de la Nubie, venus, d’après 
leuis propres traditions, de l'Afrique Méridionale. 


TOPOGRAPHIE. 


LOANGO. = Ce royaume, au N, des autres , a 
6o 1. de long sur 5o de large. Le peuple y est indus- 
trieux : car il y a des tisserands, des forgerons , 
des potiers , des charpentiers et des constructeurs 
de canots. On y exporte des dents d'éléphans , du 
cuivre , de l’étain , du plomb et du fer. Le clinfat 
est très-pernicieux anx étrangers Pop, 600,000 hab. 
dont on prétend qu'il y a des Juifs noirs. 

Loango ou Bouali , capitale , assez grande ville, 
dout les maisons sont isolées et environnées de pal- 
miers et de bananiers , est au fond d’une baie dont 
l'entrée est difficile. Elle a des rues longues, étroites, 
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mais propres, On y fait commerce de belles étoffes 
de feuillage, fabriquées dans la ville ; de grains, d’i- 
voire, de cuivre, de bois de teinture, viande, 
poule , poissons , huile et vin. Pop. 15,000 hab. 

CACONGO. — Ce royaume, situé au S.O, de 
celui de Loango, près de l'embouchure du Zaire, 
a peu d'étendue. On l'appelle aussi Malembé, d’après 
le principal port , situé à 15 1. S. de Loango. Il 
abonde en fruits, légumes, cabris , porcs, gibier 
et poissons, 

A ingelé , capitale , consiste en plusieurs milliers 
dé hulies couronnées de palmiers. 

La baie de Cabinde, à 51. S. de Malembé , donne 
souyent sou nom au royaume d'En-Goy ou Goy» 
Elle offre un très-bon port, suruominé le Paradis 
de la côte, et le lieu le plus riant de tous ses en= 
virous, 

CONGO PROPRE. = Ce royaume, au S. de 
celui de Loango , est arrosé par le Zaïre , dans 
lequel on trouve beaucoup de crocodiles etd’hippo- 
potames.Il produit deux récoltes daag l’aunée: 

San-Salyador, capitale, est nne grande ville, 
où le roi réside dans un vaste palais , qui est le-fort 
construit par les Portugais, Sa situation est tout à 
fait romantique : Les maisons sont des chaumières 
rondes, de même que tontes celles du pays. On 
ouvre les tombeaux une fois chaque année, et on 
en tire les ossemens des morts pour les revêtir 
d'ornemens. Les Portugais y ont formé un établis- 
sement considérable. e 

ANGOLA. — Ce royaume , borné au N. par la 
rivière Danda ; à l'E, par le Matamba, au S. par 
le Benguela, a des montagnes couvertes de forêts, 
des rivières et des lacs qui abondent en poissons $ 
des plaines fertiles,qui produisent citrons , oranges, 
ananas , grosses cannes à sucre; et l’on y trouve le 
mopou , arbre dont la circonférence est quelquefois 
de 36 pieds, etle fruit de la grosseur d’une citrouille, 
Ce pays est soumis aux Portugais , qui en tiennent 
le souverain dans leur dépendance 4. ils en tirent 
beaucoup d'esclaves. ` 
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ST-PAUL-DE-LOANDA où LOANDA SAN- 
PaAuLo, capitale, ville grande et bien peuplée. 
Cette capitale des établissemens portugais, dans 
PO. de l'Afrique, est située au fond d'un golfe, à 
lembouchure du Bengo , partie sur le bord dé la 
nier, et partie sur une éminence qui domine la 
pise. Elle possède un bon port, défendu par des 

atteries et par une garnison de malfaiteurs, un 
évêché, plusieurs convens et de belles églises ; rien 
égale la magnificeuce avec laquelle les fêtes des 
„saints y sont célébrées. On pêche pour le compte 
da roi de Portugal, dans Pie de Loanda, qui 
abrite le port, des cauris fins , bruns, brillans et 
très-recherchés. La jalousie des Portugais cache 
aux Européens le commerce et l’industrie de cette 
place. On croit que Loanda communiqne par terre 
avec Mosambique au moyen de caravanes qui cô- 
toient le fleuve Zambèze. 

Mapungo, à l'E. , estle lieu où le roi d'Angola, 
fait sa résidence, 

BENGUELA, — Ce pays, au S. du royaume 
d’Augola, s'étend depuis les rivières Cubegi et Co- 
anza jusga’au cap Negro. On y trouve de vastes fo- 
rêts , remplies d’éléphans et d’autres animaux 
sauvages: et les habitans y sont en petit nombre, 
Il appartient aux Portugais , qui en tirent du sel et 
des esclaves : il dépend du gouverneur qui réside 
dans le royaume d’Angola, à 

Saïnt-Philippe-de- Benguela , capitale, sur la 
rivière de ce nom, aun port sur Pocéan Atlantique, 
et ong garnison de 2,c00 déportés. 

MATAMBA, — Ce royaume , situé entre les li- 
mites intérienres du Congo et du Cat ee est ceint 
à PE. de très-haates montagnes et de forêts épaisses, 
On y jouit d’un climat tempéré : les rivières en fé- 
éondent le sol par leurs débordemens. Les bords 
et les îles du Congo et dela Coanza sont presque les 
seuls endroits cultivés du pays. Les naturels exploï- 
tent lé fer deleur territoire avec les ustensiles qu'on 
leur apporte. , 
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ARTICLE I. 


NIGRITIE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Limites. — Va Nigritie est bornée au N.par la Sa- 
hara; à DO. par la Guinée et le Congo; au § par le 
Maaman et le Monomotapa, et à PE. par la Côte 
de Zangucbar , la Côte d'Aan , l'Abyssinie et la 
Nubie, 

Nom et fleuves. — La Nigritie, nommée aussi 
Soudan, tire son nom du Niger, qui y prend sa 
source, et, après en avoir arrosé une partie, se 
perd dans un grand lac. M. Jackson a cherché à 
à démontrer l'identité du Niger et du Nil. 

Le Nil-el-Abéed ou Nil des Nègres, porte 
aussi, dit-il, le nom de Nil-el-Kcbir ou Grand- 
Nil. Celui de l'Égypte est appelé Nil-el-Masr 
ou Vikel-Sham. Les habitans de Tombouctou 
et de tout Pintérieur de l'Afrique soutiennent que 
ces deux rivières communiquent ensemble , et. 
même que ce n’est qu'un fleuve. 

Division. — La Nigritie comprend les royau= 
mes d'Ægadès , de Bornou, de Tombouctou, de 
Kashna, de Kaarta, de Bambara. de Gotto , 
de Baëdou , de Maniana , de Meczara , de Melli, 
de Wangara, de Ganga, de Gouber , de Kou- 
roufak et de Darfour. 

Climat et sol. — Le climat de la Nigritie est 
très-chaud ; mais il est sain. Le sol de çe pays est 
généralement sablonneux et aride, 
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Productions.. — La Nigritie produit riz, millet, 
lin, coton, dattes et gommes : elle fournit aussi 
des cuirs, ded'ivoire, de Pambre gris et de la 
poudre d’or; et l'on y tronve beaucoup d’ani- 
maux féroces. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Habitans , mœurs et usages, — Les Nègres 
sont noirs , et vont presque tout nus. Ils sont 
brutaux, lascifs et paresseux. Les uns professent 
un Mahométisine fort grossier; les autres sont 
payeus. La nature du sol perpétue chez toutes 
ces nations une légeruté indolente et une 
insouciance puérile qui semblent innées chez 
le Nègre : Vingt jours de travail suffisent pour 
assurer toute leur ‘récolte. Ils se conten- 
tent des plus grossiers nlimens : ils man- 
gent hadiféremaient la chair d’éléphant, la 
chair musquée du crocodile , et les singes, qni 
sont leur nourriture ordinaire. Ils boivent du vin 
de palmier ou bananier, et de la bière de millet, 
leur boisson accoutumée, Les Européens four- 
nissent aux Nègres ces funestes eaux-de-vie qui 
les font passer de l'ivresse à l’esclavage. Ils ne 
sont guère émbarrassés pour leur habillement; le 
coton vient sans culture; leurs cabanes ne leur 
coûtent guère plus de soin : un tronc d'arbre, des 
branches sans écorce , de la paille ou des feuilles 
sont les matériaux, Les-villes né sont que de 
grandes réunions de cabanes semblables. HU nr 
a aucun édifice public; on y voit seulement une 
grande case, nommée hourrie, ouverte de tous 
côtés, qui sert aux délibérations publiques, Les 
palais des grands sont seuls remarquables par 
le grand nombre de cases, dont ils sont composés. 
L'ameublement d’un pauvre se réduit quelque- 
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is à deux ou trois calebasses ; on voit quelques 
mes à feu en usage chez les riches. Les souve-. 
ains, quiornent leurs demeures de crûnes , d'os- 
emens et de mâchoires d'hommes, possèdent de 
a yaisselle et des tipis de fabrique européenne, 
éur trône est souyent un morceau d'or pûrement 
assif : ce qui prouve encore plus évidemment la 
paresse insouciante du Nègre, c’est surtout de 
n'avoir pas apprivoisé l'éléphant, animal si com- 
mun dansces pays, et si susceptible d'instruction. 
Quelques pays passent pour avoir essayé d'en 
faire usage. 

-En général, les Nègres ne se font pas remar- 
quer par leur courage à la chasse; ils sont bien 
plus actifs, plus adroits et plas heureux à la pê- 
che : nul ne sait mieux qu'eux conduire un frêle 
exquif à travers une mer orageuse, et ramener 
les filets succombant sous la charge. Leur indus- 
trie se développe dans la fabrication des étoffes , 
des couvertures, des voiles , des poteries, des 
pipes à fumer, et en toutes sortes d’ustensiles en 
bois; les forgerons et les orfévres se font égale- 
ment remarquer par leurs talens : ils fabriquent 
avec une adresse étonnante des haches , des cou- 
teaux, des tubes d'or : ils savent donner à l'acier 
une bonne trempe, et réduire le fil d'or à une 
finesse extrême Exeinpts d’avarice où d'ambition, 
ils regardent la vie comme un court moment, dont 
il faut jouir le plus tôt possible, Us n'attendent 
que le coucher du soleil pour se livrer à la danse 
et à toutes sortes de divertissemens pendant ia 
nuit; tous prennent part à ces bruyans plaisirs. 
Les chants et les concerts d'un village répondent 
à ceux d'un autre. Les Nègres, quelle que soit 
Ja variété de leur teint ou de leur conformation , 
ont rarement des infirmités : une vie simple , de 
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fréquens exercices et la wanspiration, entretien. 
nentleur santé robuste. ` 
 Lusage des incisions dans la peau règne avec 
des nuances chez toutes les nations nègres, qui 
ont conservé leur caractère primitif. Tout ce qui 
frappe l'imagination déréglée du Nègre devient 
alors son fétiche , son idole : il adore, il consulte 
un arbre, un rocher , un œuf, üne arrête de pois- 
son, un grain de datte , un fruit, etc. Quelques 
nations ont un fétiche national et suprême. Dans 
lPOuidab , ils considèrent le serpent comme le 
dieu de la guerre, du commerce , de l’agriculture 
et de la fécondité. Nourri dans une espèce de 
temple , il est servi par on ordre de prêtres. Les 
enterremens des princes occasionnent des évé- 
nemens trèsdéplorables ; le sang d'un grand 
nombre de victimes humaines coule sur la tombe 
royale. Cet usage règne chez les Æminas, les 
Dahomeys, les Beninois et les Zbbos , peut-être 
encore plus loin. 


TOPOGRAPHIE. 


Les royaumes d'’Agadès, de Bornou , de Tøm- 
bouctou, de Bambara et de Darfour, les moins 
inconnus parmi ceux qui composent la Nigritie, sont 
aussi les seuls dont nous allons traiter. 

AGADES. —Ce royaume, à Ir. du royame de 
Pornou , produit de la manne , du séné et de bons 
pâturages. . 

Agadès , capitale , est une assez grande ville, où 
le roi réside dansun palais fortifié. 

BORNOU. = Ce royanme ou empire , à PE. de 
celui d’Agadès , est fertile en riz et en millet, Ce 
vaste état embrasse , selon M. de Seetzen , plusieurs 
royaumes et Dë 

Bornou ou Barni, capitale, ville très-grande, 
avec 10,000 maisons ,-« un grand nombre de portes 
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et de gros murs. On y voit des mosquées sur- 
montées de tours très-élevées. Les habitations 
des grands et des riches, solidement construites , 
sont dans le même genre que les maisons du 
Caire, mais plus hautes, La grande mosquée ren- 
ferme la principale école, qui possède des ouvra- 
ges scientifiques. Le commerce de Bornou est très- 
actif, et on y voit constamment un grand nombre 
de négocians étrangers , dont les Tunisiens font les 
principales affaires. On y fabrique des bagues ou 
anneaux d’or , d'argent etde cuivre jaune; des ai- 
guilles , des couvertures de litet des étoffes. Il y a 
aussi des graveurs en pierres fines et en cachets. 

TOMBOUCTOU. = Ce royaume , an SO, de 
celui d’'Agadès, dont il est séparé par celui de 
Kashna , est ou des états les plus considérables de la 
Nigritie. Il fait un grand commerce de poudre d'or , 
de dents d’éléphans et d'esclaves. Le sol de ce 
royanme produit du riz, du millet, du fro- 
ment, du café , de l'indigo. Il y a anssi de riches 
mines d'or, et beaucoup de cire et de miel. 

Tombouctou, capitale, située près de Niger, 
dans une plaine , sous un climat très-sain, est une 
ville assez considérable , dont les maisons sont bâ- 
ties en bois et enduites de terne grase. On y trouve 
trois palais , parmi lesquels celui du roi est cons- 
trait en pierres détaille, des maisons spacieuses, 
des mosquées , de grands caravauserais , et des fac- 
toreries de diverses nations. T'omboucton fait un 
grand commerce d'expontation, Les caravanes de 
cette ville vont jusqu’au Caire , à Tunis , Alger , 
Maroc, etc, On y fabrique beaucoup d’étofles de 
coton et de soie mêlés. 

Cabra, est sitnéan S.O. , sur le Wiger. 

BAMBARA. = Ce royaume , au S.O.de celui de 
Tombouctov, a de bons pâturages. 

Sego, capitale, sur le Wiger, est une grande 
ville,dout les maisous sont faites avec de l'argile, et 
blanchies fort proprement. - 

DARFOUR. — Ce royaume , au S.E. de celui de 
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Bornon , en est séparé par ceux de Kanga , de 
Gouber et de Kouroutak. Les habitans sont voleurs, 
trompeurs et méchans.Le gouvernement est despoli- 
que : le sultan fait à son profit le commerce qui con- 
siste en échanges ,.faate de monnaie. Pour encon- 
rager et, honorer l’agriculture encore très-impar- 
faite , 11 creuse , chaque année, de sa main , plu- 
siears trous où ilsème du grain. Le sol prodait blé, 
wais, riz, milet, chanvre ; légumes, fruit, et 
gomme : il fournit aussi fer, marbre et albâtre. On 
d trouve beaucoup de lions, tigres , léopards, 
uflles , éléphans , rhinocéros , girafes , gazelles, 
chameaux , civettes, singes , caméléons ; lézards, 
autruches y vautours et perroquets, 
Coblé, capitale, est une assez grande ville, 
dont les maisons sont isolées et entourées de pa- 
lissades. Pop. 6,000 hab, Zu 


ARTICLE Y. 
NUBIE 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Linites. — La Nubie est bornée au N. par PE- 
gy pte; à l’O.par le Sahara et la Nigritie; au S., par 
l'Abyssinie; et à VE. , par la mer Rouge. Elle sé 
tend depuis le 11 jusqu’au 24° de latitude N., et 
depuis le 26 jusqu’au 36° de longitude E, 

Division.— La Nubie ( Ethiopie 3 comprend le 
royaume de Dongola , celui de Sennar , etle pays 
de Darfour. 

Climat et sol. — Les chaleurs sont très-fortes 
dans la Nubie, depuis janvier jusqu’en avril : le 
thermomètre monte quelquefois à 119 degrés de 
Farenheit; etles sables devenus brülans, ne pers 
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mettent aux voyageurs de marcher que pendant 
la nuit, L'airy est malsain dans lasaison des pluies, 
qui durent irrégulièrement depuis juin jusqu'en 
septembre. 

Les hautes terres ne sont que d'aflreux déserts; 
celui dit de Vubie s'étend , à PE. da Nil, depuis 
Syène jusqu'à Gooz; on n'y marche que dans 
des sables profonds , ou sur des pierres pointues. 
Souvent le voyageur ne trouve pour se désaltérer 
que des mares infectes ; car l'arabe ‘assassin se 
tient en embuscade auprès des sources en petit 
nombre. Le désert occidental, moins aride et 
moins vaste , sé nomme Pahkiouda. En général 
la Nubie n'ofie qu'un pays misérable , habité 
par un penple malheureux, Le sol, presque par- 
tout sablonneux et aride , est fertile dans le voi- 
sinage du Nil, quile traverse du S; au N. ,et 
forme une grande cataracte à Géanadil. Les par- 
ties méridionales , baignées par le Tucaze et le 
Bah-el-Abiad , offrent une végétation active. 

Productions. — La Nubie produit grains, can- 
nes à sucre , bois de sandal, tabac, tamarin , 
ivoire et poudre d’or. On y trouve aussi chevaux, 
civettes, éléphans , rhinocéros, gazelles et au- 
truches, 
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Habitans, — Les Nabiens ont le teint très-ba- 
sané. Les hommes vont presque tous nus, et les 
femmes on de légers habillemens de soie. Ils dif- 
fèrent essentiellement de tous les peuple qui les 
environnent , et forment une race distincte des 

gyptiens et des Nègres. Ils parlent une langue qui 
eur est propre. Deux tribus nomades vivent pres- 
que indépendantes dans la partie septentrionale ; 
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l’une , à l'O. du Nil se nomme Barabras ; Vautre , 
à PE. du Nil, depuis la vallée de Cosséir en 
Égypte , jusque fort ayant dans la Nubie , s’ap- 
pelle Æbabdès, La plupart des maisons sont faites 
avec de la boue , et couvertes de roseaux. Les 
Nubiens sont mahométans. Ils aiment le com- 
merçe , et trafiquent avec les Égyptiens. 


TOPOGRAPHIE. 


DONGOLA.=—Ce royaumeau N, ©; , a un sou- 
verain qui est tributaire du roi de Sennar. 

Donzola, capitale, sur le Nil , est une assez grande 
ville , dont les rues sont remplies de monceaux de 
sable, que les eaux y apportent des montagnes. Le 
roi y réside dans un vaste palais. Dist. 165 1. E. du 
Caire. 

SOUAKEM sr MASSUAH. — Ces pays, au S- 
E. da Dongola, sont très-montaenx, et jouissent d'un 
climat brûlant sur la côte ; mais le sommet des plus 
hautes montagnes se couvre de temps en temps de 
neige. Le sol produit deux récoltes de maïs et de 
millet : la canne à sacre est très-cultivée ; la gomme 
etle bois d'ébène y abondent. Les animaux qu’on y 
trouve sont le bœnf à longues cernes , lagirafe , la 
son , le chameau , l'éléphant etla civette : cette 

ernière donne le muse qui fournit un article de 
commerce. 2 

Souakem , est situé en partie dans une petite île 
stérile , très-près du rivage, et en partie sur le 
rivage même, Elle a des maisons baties en pierres , 
avec destoits en terrasses , 2 mosquées et 7 éceles. 
Cette ville sert de rendez-vous à tous les pélerins 
de la Mekke,qui viennent de l’intérieur de l'Afrique- 
Elle est três-commerçante : Dist, 125 1. E. de Don- 

ola. 
£ Massuah , an S. , rocher aride , avec une man- 
vaise forteresse et un très-bon port sur la Côted’4- 
bez. Ellea deux mosquées et des écoles ; elle est 
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V'entrepôt des esclaves de V'Abyssinie, destinés à 
être vendus dans les pays voisins. | 

SENNAR.— Ce royaume est au S. des pays de 
Souakem et de Massua. 

SENNAR, capitale de royaume de même nom! , 
et de toute la Nubie,est une grande ville, sitaée sur 
la branche occidentale du NU, qui , par ses crues 
subites, y cause souvent beauçoup de dégâts. Sa po- 
pulation est considérable , mais ses maisons mal- 
bâties. Le palais du roi estenvironné de hautes mu- 
railles de briques. Senuar envoie des caravanes eu 
Egypte , en Pigritia et au port de Djedda en Arabie. 
Dist. 400 l. S. du Caire. 

COTE D'ABEX ou d'ABESCH = On comprend 
sous ce nom toutes les côtes Africaines , depuis LE- 
gypte jasqu'au détroit de Bab-el-Mandeb. Lacha- 
leur et la rareté de l’eau reudent Ja partie la plus 
basse de la côte presque inhabitable. Partout les 
citernes remplacent les sources. Dans la saison sè= 
che , les éléphans , au moyen de leurs trompes etde 
leurs dents, crensent des trous dans la terre pour 
trouver de ’eau.Les vents duN.E.amènent les pluies 
périodiques. Les palmiers, les lauriers, les oliviers, 
les styrax et d'autres arbres aromatiques couvrent 
les îles etles côtes basses. 

Les habitans de celte contrée mènentune vie no- 
made et sauvage. Le laitet la chair de leurs cha- 
meaux , bœufs et brebis , leur fournissent ane nour- 
riture abondante, Chaque père de famille exerce 
chez lui l'autorité patriarcale; il n’éxiste pas d’antre 
gouvernement. Pleins de loyauté entre eux, hospi- 
taliers envers les étrangers , ils pillent les nations 
agricoles et les caravanes marchandes. Leurs hœufs 
portent d'énormes cornes ; leurs brebis ont la peau 
tigrée, Il y a des tribus qui se font arracher les dents. 
Une société de femmes, qui fabriquent des armes, 
vit à la manière des Amazones. L'usage d'élever 
une robe au bout d’une pique ensigue de paix , et 
pour commander le silence, leur est commun 
avec les Hazortas, tribu de l’Abyssinie 
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Un cheik arabe , qui porte le titre de Æaïb, do- 
mine sur cette côte en respectant la puissance du raz 
de Tigré. 

Les principaux lieux de cette côte, outre Souakem 
et Massuah sont les suivans. 

L'ILE DES EMERAUDES, vis-à-visle cap Rab-el- 
enf( mons Smaragdus ); ne contient plus que de 
beaux cristaux verts de spathfluor. 

L'ILE DE ZEMORGET , plus éloignée du continent 
qoe la première , passe pour être l’île aux Topazes 
des anciens. Ce n’est qu'un rocher stérile, 

Le Port-des-Abyssins , situé au fond du golfe 
nommé Baza ,ou Bejah , et qui forme dans cet en- 
droit un grand enfoncement , appelé la Baie sale 
par les navigateurs ancienset modernes. 

Port Mornington , grand port, reconnu par lord 
Valentia , quilui a donné son now. 

Danatap, — Cette île , la plus grande du golfe 
Arabiqüe , ‘a 25 1. de tour, Les chèvres y portent nn 
poil long et soyeux. Onentire une sorte de laque 
de la gomnie d’un arbuste. 

Arkelto , au fond d’un golfe, domine nne rade ou- 
verte aux vents du N.E. Elle a 400 maisons , les unes 
construites en argile , les autres faites d’herbes en- 
trelacées. 

Debarva on Barva , ville située sur le Mareb, 
passe pour être la clef de PAbyssinie du côté dela 
mer, | 

An S.de la côte basse , sablonneuse et brûlante 
de Samhar;une autre côte prend le nom de Dankali 
ou Denakil , selon Niebuhr. Cette contrée produit 
du sel. 

Baylour en est le port principal. Les, habitans 
nommés Taltals, quoique mahométans , sont alliés 
de PAbyssinie, 
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ABYSSINIE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


L’Abyssinie est bornée au N.O. par la Nubie ; 
à l'O. par la Nigritie , et à PE parla mer Rouge. 
Ce royaume surpasse tout autre état Africain en 
antiquités et en stabilité. TNS 

Nom. — L'Abyssinie (Éthiopie ) tire son nom 
moderne d’un mot égyptien , qui signifie mélange 
de peuples. ; 

Climat et sol. — Les rivières , les plules et Pé- 
lévation du sol rendent la température beaucoup 
woins Chaude que celle de l'Égypte et de la Nu- 
bie: il y a même des provinces plus tempérées que 
le Portugal et l'Espagne ; mais dans les basses 
vallées on éprouve les effets réunis d’une chaleur 
étouflante , et des exhalaisons de l’eau stagnante, 
L'hiver, en Abyssinie, commence en juin, et dure 
jusqu’au commencement de septembre. La pluie 
souvent accompagnée de tonnerre et d’éuragans 
affreux , oblige les habitans à suspendre tous les 
travaux. Les autres mois de l’année ne sont pas 
entièrement exempts de mauvais temps, et les plus 
beaux sont ceux de décembre et de janvier. 

Le sol de l'Abyssinie est généralement fertile, 

Rivières et lac. — Les principales rivières de 
l'Abyssinie sont : le A. le Maleg , l'Hanoza 
et l'Hawash. — Le premier prend sa source dans 
les monts Dyre et Tegla, qui font partie des mon- 
tagnes de la Lune , dans un canton nommé Donga, 
par le 8° degré de latitude N. entre dans le lac de 
T'zana ou de Dembéa , le traverse , et poursuit 


son cours vers la Nubie. Voyez - l'Egypte, pour 
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plus grands détails. — Le Maleg se jette dans 
le Nil ; l’Hanozo et l'Hawash se rendent dans 
la mer Robge. Le grand lac Dembéa change 
détendue selon les saisons. | 

Productions. — L’'Abyssinie abonde en blé, 
riz, orge, millet , avoine , séné , aloès, casse, 
tamarin , coton , lin, nul , fruits et bestiaux. 
On y trouye beaucoup de cheyaus, de bulles , 
d’éléphans , de rhinocéros , de panthères, de 
lions , de gazelles, d’hyèues, de sangliers, de 
crocodiles, d’hippopotunes, d'aigles, de mag: 
tours, de cigognes et d'insectes de différentes es- 
pèces. Elle fournit de Poret de l'ivoire. 
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Habiüaus. — Les Abyssins ont la taille bien 
puise, les cheveux longs, le teint bronzé ; les 
traits de leur figure les rapprochent des Europé- 
ens. Ils professent le Christianisme, auquel ils 
xmôêlent diverses superstitions : ils suivent l’hérésie 
d'Eutichès etle rit éthiopien. Ils n’ontpas d'autre 
évêque qu'un patriarche , lequel reçoit l’ordina- 
tion du patriarche d'Alexandrie , qui est de leur 
communion : ils ont beaucoup de prêtres et de 
moines, et sont gouvecnés par un roi, 

Commerce. — Le commerce que lAbyssinie 
fait avec l'Arabie est considérable : elle reçoit de 
Djedda plusieurs articles des manufactures d'Eu- 
rope ` des velours brodés , des armes, des usten- 
ailes de verre , des étoffes de soie et de satin ; 
des marchandises des Indes de toute qualité. Les 
seuls articles précieux que produit PAbyssinie 
sont l'or et l'ivoire ; mais ils sufisent à payer les 
objets d'exportation. Il arrive à Massuah , dans le 
mois de février, une grande caravane , qui ap- 
porte des esclaves, des mulets, du bétail, dn 
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miel - dun zébet, de l'ivoire; des cornes de rhino- 
céros. La balance dn commerse est en faveur de 


l’Abyssinie. 
toPoGrAPHIE. 
PRINCIPALES VILLES, 


GONDAR , capitale , est sitnée sur une montagné , 
prés du fue dé Teana. Les maisôns sont faites avec 
dé l'argile ; ét éénvettes eg chatnle : lé tout à la 
forme d'un cône | pärce que cétte forte facilite 
l'écoulement dek ploiés. Le palais dü roi est bâti en 
pierres, et entouré d'une haute muraille. Pop. 
5,009 hab. Dist, 466 L.S,, SE, du Caire: 

. dora, chef-lieu dela provinté d'Aanm ; ville 

e 300 maisons, Bes environs , hérissés de monta- 
gnes escarpées, donnenttrois moissons dans l’anpée. 

 Azžum , gupiéndg capitale, est située an Ñ. N, E. 
Dag vue Placé qüi parait avoir été lé centré de la 
ville, on voitles ruines d'un Grand nombré d’obé- 
lisqués renversés il'en existe encore nu dressé sur 
sa base , d'environ 8o pieds de baut, et fait d'op 
seol bloc de granitsculpté avec soin. lly a aussi une 
église très-belle. On fait dans cette ville de bon par- 
chemin et de grosses étoffes de coton 

Alata , au S.O, ,est remarquable par une cata- 
Täpté gut Deng lé Wil, eet dont la hauteur est 
Evahiéé y An pied LA rivière loiiBè avec fracas 
dans taste bassin nts à cretsé das le vo d de 
H elle retombe an fond du précipice ÿ en fortin! 
différentes, es. Get impétuenx torroht ; après 
s'être ainsi précipité , poursuit son Cours rapide dans 
un lit profond: së$ vaguës ` En Së rapprochant , 
s'agitent avec violence, ets’élèvent en bouillonnant. 


RACOMON , vd anni Du Mr 
` n 
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ARTICLE VIL | 
COTE DAJAN: 


La Côte d’Ajari, qui moffie au navigateur 
qu'une masse de rochers et de salles, est bornée 
au N. par le détroit de Bab-el-Mandeb ; à l'O. par 
l'Abyssinie et la Nigritie ; au, SO. par la Côte de 
Zanguebur , et à PE. par l'océan Indien. Elle: fait 
un commerce considérable d’or - d'ivoire et dam- 
bre gris. kW 

Division. — La Côte -d'Ajan comprend les 
royaumes d’Ædel, de Magadoxo, et là répu- 
blique de Brava. De tae 

Climat ct sol. — La chaleur est considérable 
sur la Côte d'Aian , quandelle n’est pas tempérée 
par les vents ou les pluies... , 41. 

Le sol de cette Côte offre généralement des 
sables arides. venus 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. | 


Habitans: — Les habitans de la Côte d’Ajan, 
nommés Berbères par les géographes arabes; ont 
le teint olivàtre, les cheveux longs, - et ne resem- 
blent en rien aux Caflres. Les uns.professent le 
Mahométisme et les autres sont payens.’ 


TOPOGRAPHIE. 


ADEL. — Ce royaume , au S. du détroit de Bab- 
el-Mandeb, fournit grains , bons pâturages, moutons 
dont la queue pèse jusqu’à 25 livres, et des vaches 
qui ont des cornes de la même forme que celles des 
cerfs. On y fait un grand commerce eu poudre 


n'a aha À 
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d'or, en ivoire, en encens et en marchandises de 
l'Arabie et l’Jnde. 

Augçagurel, capitale , est une ville assez con- 
sidérable. Le roi y réside dons an vaste palais. Dist. 
165 l. S.E.de Gondar. 

Zéila , au N., est une ville grande et bien peu- 
plée, qui a un bon port sur le détroit de Bab-el- 
Manbeb. 

Barbara, an N.E., est une île , qui a un port 
sur le même détroit. 

Au N.E. de Barbara est le cap Guardafui., 

MAGADOXO. — Ce royaume , au S. de celni 
d'Adel , produit grains, fraits et pâturages : il 
fournit aussi de Dor et de l’ivoire, Les vastes forêts 
recèlent des lions, des panthères, des léopards et 
des autrnches, 

Magadoxo , capitale, ville ben fortifiée, fait 
un commerce considérable, et a un bon port à 
l’embouchare d'une rivière de même nom, qui 
se jette dans l’océan Indien, On ÿ remarque le 
palais du roi, plusieurs mosquées et maisons pein- 
tes à fresque avec des toits en forme de terrasse, 

BRAVA. = Cette république, au S, du royaume 
de Magadoxo , fournit de lor ,de l'argent et de 
l'ambre gris. Elle payé tribut aux Portugais, 

Brava , capitale, avec un bon port sur l'océan 
Indien , fait un commerce assez considérable. Dist. 
240 l. S. d’Augagurel, 


ARTICLE VII. 
COTE DE ZANGUEBAR. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


La Côte de Zanguebar est bornée au N.E. par 
celle d’Ajan ; l'O. par des régions inconnues; au 


752 AFRIQUE CENT.—ZANGUEBAR. 
S. par le canal de Mosambique , et à PE, par le 
Canal de Mosambique et l'océan Indien. 
Division, — La Côte de Zanguebar comprend 
les royaumes de Mélinde ; de: Mbonbaza ; de 
Quiloa, de Mongallo, de Mauruva et de Mo- 
sambique: 
© Climat, sol et aert = Le climat de la Côte 
de Zanguebar est très-chaud , le sol marécageux 
ét att ihalsain, Un grand fleuve, rempli de croco- 
diles , l’arrose. Il offre des désertssablonneux. 
Productions. — La Côte- de Zangnebar: pro- 
duit le dourra , la banane etdes fruits : elle foür- 
nit aussi beaucoup d'or ét d'ivdire. Les éléphans 
Y.Sontsi communs, que les habitans se servent des 
dents de ces animaux pour palissader leurs jardins. 
On y voit d'énormes léopards, dés girafes, des 
zèbres et dés bœufs. 


A ` GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 
Fabitañs. — Yéshabitans dela Côte de Žan- 


gaébar sont noirsiles tribus voisines sont les Mose- 
gueyos et les Maracatas.Les uns professentle Ma- 
hométisme , et les autres sont payens. La religion 
Chrétienne estsuivie dans les établissemens des 
Portugais qui tiennent dans leur dépéndance tous 
les souverains de cette côte. 


TOPOGRAPHIE. 


MÉLINDE. — Ce royaume mahométan est an 
~ N. dés autres, On ÿ troûve beañcoup de nioutôns à 
grosse queue, 

Mélinde, capitale , ville grande et bien peuplée , 
aun port sur l'océan Jriđien , et fait un bon com- 
_merce, Les Portugais y ont un établissement con- 
Sillérable , qui est défendu par une forteresse. 
Dist. 130 L 5.5.0, de Brava. 
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MONBAŻA. — Ce royaumė , au S. de celui de 
Mélinde , a beaucoup de mines d’or. | 
Môhbazk , capitale , stoë dans Pile formée par 
“lës deux bras d'an fleuve , est une ville bien peuplée 
et très-commercçante , qui a nn bon port sër l'océan 
‘Andièn. Les Portugais y out un établissement qui 
‘est défendu par une forteresse. Dist. 25 L $.5.0. 
de Mélinde, - x 
ILOA, — Ce petit royaume, au S, dè celni 
de Monbaza, est sous la dépendance des Porlugais. 
Qriiloa, Capitale, dans Pile du même nom, est 
unè ville considérable, L'ile et la ville sont situées 
vis-à-vis d’une péninsule formée par déux grandes 
rivières, dont la plus importante se nomme Coavo. 
Cette sitnation lai donne trois ports sûrs, spacieux 
et indépendans Pun de l’autre. L'ile , abordable en 
tous temps, est l'entrepôt da commerce des ésclavés 
de tonte la Côte de Zangnebar. Dist. 130 l. S. de 
Mélinde. 
MONGALLO, — Ce royaume , au S. de celui de 
Quiloa , possède des mines d’or. 
Mongallo , capitale, estune ville peu considérable. 
MAURUCA.= Ce royanme, au S. et à l'E. de ce- 
lui de Mongallo , n'offre rien de remarquable, 
MOSAMBIQUE,. — Ce royaume, an,S. de celni 
de Maurnta, a peu d'étendue. On lai donne aussi 
le nom de Côte de Mosambique. 
Mosambique , capitale, est we ville grande , 
forte et situce dans une île qui porte le même nom, 
et qui est voisine de la côte, Et appartient eux 
Portngais ; et le gouverneur qui y réside dépend du 
vice-roi de God, Elle à on Pon port et une cita- 
delle, Ses maisons assez belles, sont bâties de pierres 
de corail peintes en Dlane on en javne; et les vais- 
seanx des Portugais , qui vont aux Indes, ou qui en 
reviennent ; s'arrêtent ordinairement dans pAr WA 3 
pour y prendre des rafraichissemens, Le commerte 
t Consiste en ivoire, dont on exporte 800 tonneaux 
par an ; en esclaves et en morphil, 
L'insalubrité , qui règne à Mosambique , aengagé: 


34° 
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les habitans à bâtir, an fond de la baie, V’agréable 
etle vaste bourg de Mesuril, aujourd’huit plus 
peuplé que la ville. La partie septentrionale du gon- 
vernement de Mosambique prend le nom de Qus. 
rimbe , de celui d'une petite île où les Portugais ont 
un fort, et où ils tolèrent le commerce. français, 
Oïbo est encore un de leurs postes. Dist. 255 Kä, 
de Mélinde. de / 

Moxria.— Cette île n’est peuplée que de hœufs 
sauvaces, que les habitans de Quiloa vont chasser. 

ZanzrBar.— Cette île, au N. de celle de Monfa, 
la plus grande et la plus importante de toutes ces îles, 
a 25 l. de long sur 5 de large, et un bon port. Elle 
abonde en orangers, citronniers, légumes et riz. Les 
habitans , au nombre de 60,000 , sont Mahométans. 
Le eheik a des relations avec les princes de l'Arabie. 
Les exportations consistent en esclaves, gomme, 
ivoire, antimoine et bleu de witriol. ` 

Drana, — Cette île , au N.E. de celle de Zanzi- 
bar, prodoit beaucoup de fruits et de grains. Les 
habitans , peuple timide , s’habillent d’étoffes de 
soie et de coton apportées de l’Inde, 
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TROISIÈME PARTIE: 
AFRIQUE MÉRIDIONALE: 


ARTICLE L 
MATAMAN. 


Le Mataman est borné au N. par le Congo; à 
VO. par l'océan Atlantique ; au S. E. par la Caf- 
“frerie,et à UE par le Monomotapa. Il prend son nom 
de celui du souverain du pays; il comprend les pays 


de Mataar: X Abutua et de Musumbo-Acalunga. 
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Nous,ne pouvons décrire ces régions trop in- 
connues , et dont le$ noms même sontincertains. 
On sait seulement que les peuples,quiles habitent, 
sont noirs, qu'ils professent un paganisme fort 
grossier , et qu’ilsobéissent à des rois. Les princi- 
paux habitans se nomment Cimbébas et Macasses 


ARTICLE II. 
MONOMOTAPA: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Le Monomotapa est borné au N. et à l'O. par 
des régions inconnues ; au S.par la Cafrerie , et 
à l'E.par le canal de Mosambique et l’océan Indien. 

Division. — Le Monomotapa comprend les roy- 
aumes de #onomotapa Propre , de Manica, de 
Sofala , de Sabia et d'Inhambane. 

Climat et sol. = Le climat du Monomotapa 
est chaud ; mais il est sain. Le sol de ce pays est 
généralement fertile. 

Rivières et lacs. — La principale rivière du 
Monomotapa est le Zambeze ou Cuama , un des 
grands fleuves de l'Afrique, qui se jette dans la mer 
pat quatre embouchures. Il sort, suivant les nas 
turels , d'un vaste lac, et reçoit son nom d’un vil- 
lage peu éloigné de sa naissance, Il est très-rapide, 
et large d'une lieue en quelques endroits. On le re- 
monte jusqu'au royaume de Sicambé , au-dessus 
de Téte, où ily a une cataracte d’une hauteur 
étonnante , et des chutes continuelles pendant 20 
lieues , jusqu’au royaume de Chicova, où sont des 
mines d'argent, Le Zambeze inonde le pays comme 
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le Nil j mais c’est dans le mois d'avril; Les croto- 
„diles y sont nombreux et hardis. | 

Le lac Maravi, un des plus grands du monde , 
et au N; du Monomotapa ; est trè$-pieu con. 
… Productions: = Le Monomotäpa produittiz , 
cannes àsticte èt fruits; et il ades mines d’or. On 
y trouve beancoup de lions, de tigres, de léo- 
pards , d’éléphans , dë rhinocéros, de singes, 
de bufiles , de bœufs,de montons à grosse Queue , 
d’antruches , d’aigles, de vautourset de perroquets. 

Habitans,— Les habitans du Monomotapa sont 
noirs. Ils prôfessent ün Paganismé fort grossier. 


TOPOGRAPHIE. 


. MONOMOTAPA. =— Ce royaume , au N; des ai- 
tres; a beaucoup de mines d'or: Le souverain est re- 
gardé par sës sujets comme one espèce de divinité : 
on ne lui parlé jamais qu'à genoux. Les marques de 
sa digaité sünf une petite bond qu'il porté à la cein- 
ture , et deux pélits dards qu'il tiènt å la brain. Ce 
sont dés sÿmibolès : lá hong avertit les sujets qu'il 
doivent së livret à l'agricültüre ; op des dards signi- 
fie que le souverain doit punir lesiméchans ; et l’autre 
marque dr doit défendrè l’état coûtre les énnëmis 
du dehors. V é 

Zimbaoë est l'endroit où le rot fait sa résidence. 

Tête ou San-lago , sur le Zambeze , est un fort 
qui appertient aux Portugais , ainsi que Sena, , — 

ATANICA. = Ce royaume est an S.O. de celui de 
Moñomolapa. | 
icd, Capitäle , dst ong Ville peu cohsidéräble. 

SOFALA.= Gé roÿannie ést au S.E. dé célot dé 
Monomolapa, - 

Sofala; capitale ; ost sitaéé súr op golfe de même 
nom ; qui fait partie du canal de Mosamhiqne: 
Comme celte ville se nommé aussi Saphira., on croit 
qu’elle est l’Ophiroù Salomon enyoyait sa flotte. 
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SABIA. — Ce royaume est au S. de celui de 
Sofala. | Greg tr 

Mambone , capitale , ést située sur le canal de 
Mosambique. ` 

INHAMBANE. — Ce roÿauiné ést au S. de celui 
de Sabia. ou. i 

Tòónge capitale ; est sitûéé sui la Seit? d’Jn- 
hambane ; près de sun étäboüchüré dans lé golfe de 
Mosambique. “ aus 


L2P M AGR SHIRA 


ARTICLE WI. 
CAFFRERIE 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


La Caffrerie est bornée au N: E. par le Mono- 
motapa jau. S. O. par l’océan Atlantique, et ap 
S. E. par l’océan Indien ; le Cap de bonne-Espé: 
rance la terrine an RB. up Tan 

Division. La Caflrerié comprend les pays des 
Caffrés , des! Betjouanas om Boushouanas et des 
Hotténtots. + VEH | 

Cer. sòt et Productions. — La témpérataté 
est yariée dans la Cafrerie : il Wy pleut guère jue 
pendant l'été — et alors la pluie est der HaEe 
d’orages. Le sol de ce pays est généra ement fertile 
et bien arrosé. -b P , 

La Caffrerie a des montagnes couvertes de fo: 
rêts , ou l’on trouve des lions , des tigres, des léo= 
paids , dës bebes, des éléphans , des rhinocétos 
des autruches et des gazelles: Lés/vallées ét Les 
plaîñés produisent el abôndihicé dés Végétdux de 


différentes espèces. 
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TOPOGRAPHIE. ` ` 
PAYS DES CAFFRES. ` 


Ce pays est S.E. des autres. Les habitans ont une 
haute stature , ane taille bien proportionnée , et des 
traits assez agréables. Leur couleur est d’un -noir 
peu foncé; leurs dents sont blanches comme de l'i- 
voire , et leurs yeux très-grands. Chez les deux 
sexes, l'habillement , presqne le même, consiste en 
peaux de bœufs , qui sont anssi moëlleuses que da 
drap. Les hommes portent des queues de différens 
animaux ; liées à Pentour de leur cuisses; et ils 
ont de grands auneaux d'ivoire autour des bras, lls 
se parent aussi de poils de lion, attachent des plumes 
à leur tête , et portent d’autres ornemens qui ne sont 
pas moins bizarres. Ils s’'exerceut à la chasse, à la 
ütte et à la danse; ils sont adroits à manier la 
lance ,-et, ‘en temps de guerre, "ls se servent de 
boucliers faits avec des peaux d'animaux, Les hom- 
mes condoisent ans pâturages de grands troupeaux 
de boeuf et de moutons àigrosse queue. Les femmes 
sont chargées des travaux de l’agricultare : elles 
cultivent du blé , des baricots , du chanvre , du ta- 
bac et des melons d'ean, Elle font aussi des paniers 
et des naltes sur lesquelles on couche. 

Les maisons des Cuffres sont construites avec des 

ieux , ét enduites en dehorset en dédans d’un Mé- 
Ar de terre et de fieute de a wé L'entrée eń est 
si basse, que , pour pénétrer dans l’intérieär ; il 
faut se lraînersur les mains et-sur les genoux : le 
foyer est. placé dans le milieu/ 

Les Coffres sont payens.Ils ébéissent à un roi dont 
le pouvoir est très-limité. 

Le pays des Caffres ne contient aucune ville remar- 
quable. , 
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PAYS DES BOUSHOUANAS 


n SUD EI XC AA 
Cette nation, partagée en plusieurs Wier » habite 
une vaste contrée, siluée entre les 20 et 25 deg. de 
lat. S. , et les 2r et 28 deg. de long, E. Ils parlent 
une seule langne , et leurs mœars, coutumes et 
manière de vivre se ressemblent Quoique de la 
même räce que les Caffres , ils, ont quelque chose 
de particulier dans leur constitution physique + les 
hommes de six pieds sont plus rares chez eux ; leur 
taille robuste et élancée a plus d'élégance que celle 
des Caffres : leurs membres sont mieux proportion 
uge ; la teinte brune de léur peau tient le milieu en- 
tre le noir brillant des Nègres et le jaune-terne 
des Hottento!s. Ils ont peu de barbe , et ne la lais- 
sènt croître qu'en temps de guerre , on lorsqu'ils 
voyagent. Les femmes se distinguent par de beaux 
yeux , des dents très- blauches et une taille svelte, 

Ce peuple vit da produit de la chasse ; il tue ra- 
rement da bétail. 

Les vêtemens de Boushouanas sont faits de peaux 
d'animaux :les gens riches portent des manteaux 
qui consistent en 15 à 18 peaux de civettes , de cha- 
kals ,très-bien consues ; de manière que les têtes 
sont réunies en haut, et que les quenes et les jambes 
peudent en bas comme autant de franges. Au lieu 
de fil, ils se servent de nerfs d'animaux. 

Les ornemens les plus recherchés chez enz, sont 
des bracelets encaivre et en ivoire; des anneaux 
d'ivoire servent à distinguer les rangs; Pont faire 
ces anneaux, ils laissent amollir les dents d'éléphans 
dans du lait aigris ensaite ilsles taillent avec ui cou 
teau. A Pinstar des Caffrés , ils enduisent leur corps 
de graisses mêlées de terres colorantes. Les femme 
mes prennent beaucoup de soin à s’arranger la téte 
pour cacher leurs cheveux laineux et très-courts. 

Les Boushouauas ou Betjouanas sont supérieurs 
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à leurs voisins pour la construction de leurs maison 
Setables. La Tanille habite l'enceinte in- 
térieure get les esclaves et domesti “pecupent 
le been ` éi Pr CG peuple eg ONE 
à un âge avancé. Lorsqu'une fille se marie, Ja pre, 
iber otétpatidi de la nouvelle mariée est de batir 
aile fais WÉI Construction Sale À doit 
éllémême abattre le bois nécessaire ; quelquelois 
‘sa mère elses sœurs l’aïdént dans ce WE n gé- 
méral . les féimimés sont chargées des soins, de Va- 
gricultare ? les Wémines vont à a chasse, surveillent 
ès troupeaux ét traïént les vaches : à la maison , ils 
#occupént à préparer lé cuir et à faire des babits 
pour éax et pour lèúrs fémmes. Ces Africains con- 
missen) peù dé thaladies, et n'emploient pour les 
pur que les sorcelléries de leurs prêtres, anxquels 
H e e grandè còiifiancë dans toutes LE Da 
rises; ils croient cépendant à nn être invisible, qui 
produit les Sek do te datora et qui LA 
es biens et les maux. 7 | 
i LérBhitél pile tivière de celte région est le Xouron- 
mára , Qui pré nl sa source dans une fontaine remar- 
quable par l'abondance de ses eaux ; et la principale 
villé est Litakou , qui vient d’être détruite dans ane 
verre civilé. 


CRI 


} PAYS DES. HOTTENTOTS. 


Ce paysest au S. de celni des Boushonanas, Les 
habilans sont pasteurs et errans, excepté ceux qui 
se trouvent sur le territoire de la colonie du Cap ; 
ils forment un peuple libre ,qui est fort jaloux de 
conserver son indépendance. Les Hottentots ont 

ans leurstraits quelqae chose de particulier qui les 
distingue : les os de leurs jones sont très-saillans , et 
ceux de leur mâchoires forts étwoils. 

Les Hottentots- ont unair tranquille même dans 
lenrs momens les plus joyeux, Uue profonde iwdif- 
férence pour les affaires qui occupeut la plupart des 
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omies , les porte à Pindolence et à Tinaction : la 
ardè de leurs troupeaux et le soin de se procurer 
ja subsistance, sont les seuls objets qui occupent leur 
pensée. S'ilsse mettent à la poursuite des animaux 
sauvages, ils ne le font pas pour goûter leplaisir de 
la chasse, mais pour écarter des ennemis féroces, qui 
pourraient së jeter sur enz et sur leurs tronpeaux. Íls 
sôtit nédhimoihs des chasseurs très-adroits : oulre lés 
pièges yiil teñdentpóur prendre de grands animaux, 
ils se Mettënt eñ embuscade, les altaquent dès qu'ils 
pañaiséént et lės taent avec des flèches empoisonnées 
où arëe gie dspècé de lance. Us n’ont point la moin- 
dre tiotion d'agrieulture : il ne savent ni semer , ni ' 
blantér , ét ils në font atiéune récolté. Leur prin- 
cipalé nôufritare consiste dans le lait de leurs va- 
chez et de léursbrebis ; én un mot, ils oublient le 
Passé , et he #’ihquièlént pas A l'avenir : le présent 
seul les frappe ét caplivé toute leur altenlion, Leurs 
tte ont en viroan bi eds dë dianiètre : elles sont 
files avec des pieux , êt convérles de nattés ou de 
péauüx de bœufs et de moutons. Ch 2e "ër 
Lés Hottèntots proféséentun Pagatisme fort gros- 
siër, Set 
Parmi lës autres péñplädes de cétle contré on 
distinde les Barrdlous qui habitent sur les bords du 


enee Melippo ; les Boschismens. | O 

Les Bo$chisinens „appelés aussi Saabs, ap 5. 0. 
des Hotténlots dont ils dee , sont les êtres les 
plas dégradés de l'espèce humaine. Les principanx 
traits qui les câraclérisént sont un regard farouche., 
incéftaïn et sinistre ; des traits GE ; noirs, el insi- 
diéux ? une excessive maigreur ; pourtant si, on les 
comparé avec leurs femmes très-laides ` i peuvent 
paésér pour beaux. En güerre vec les Cafres., ils 
sont les $euls quiemploient les flèches empoisonnées. 
Münis de cette arme , ils guettent les passans dans 
des rochers inaccessibles, La vue du meurtre semble 
leor faife plaisir ; ils t’aiment que le pillage et la 
destruction. 


CAP DE BONNE-ESPÉRANCÉ. — Cette co- 
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lonie s'étend de l'O. à PE., depuis la pointe da Cap 
Jusqu'au pays des Caffres , et da N. au S. depuis la 
rivière Æoussie jusqu’à la pointe du Cap; elle a 19) 
lieues de tong et 101 de large. Elle est située entre 
les 16et 26° de long. E. , et les 30 et 359 de lat. S. 
Ce pays , indépendamment de la ville da Cap, n’est 
peuplé que de 15,000 habitans, qui possèdent chacan 
un terrain. d’une lieue carrée , qui est très-peu fer- 
tile. La saison la plus agréable est le printemps, qui 
commence au 21 septembre ; lété se fait sentir au 
22 décembre ; automne commence au 2 mars ; Phi- 
ver exerce son influence au 22 juin : cette saison 
est marquée par des tempêtes, des pluies et des 
froids, Le pays renferme un grand nombre de mon- 
tagnes, entre lesquelles s'étend le grand Æarrou, 
désert aride el inhabilable , d'environ too lieues de 
longueur sur 80 de largeur, Toute l’étendae du pays si- 
tué au N. du Cap est beaucoup moins peuplée et plus 
stérile que la partie orientale, dans laquelle sont les 
plantations les plus importantes, Le sol produit ac- 
tuellement blé, en vin et fruits excellens, tels que 
châtaignes, pommes, bananes , fruits d'Espagne, 
cerises , figues , abricots , amandes et oranges ; les 
légumes y abondent; le murier , le cafeyer et Par- 
buste à thé commencent à y prospérer, 

Ony remarque les animaux suivaus, savoir : le 
lion, les hyènes , les chakals , le chat tigré , le loup, 
le blaireav, la mangouste, la gerboise , les antilopes 
lå gazélle bleue , les singes , le porc , les zèbres, la 
girafe, lesrhinocéros, l'éléphant, les bufflessanvages, 
Paatrache , les condors, les coucous ; volailles, 
chevaux et les sauterelles qui ravagent tout. 

Ont trouve anssi du fer, du cuivre , du pétrole; 
La colonie du Cap est divisée en quatre districts, 
savoir : celui du Cap à l'O.; celui de Stellentosch 
ou Drankensten , au N.O.; celui de Zwellendam, 
au S. set celui de Graff-Reynet , au N. E. à 

LE CAP, capitale, située près du Cap de Bonne- 
Espérance , estone ville grande et bien fortifiée. 
Les maisons sont bâties en briquės ; les rues se cou 
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nt à angles droits, et sont-tirés au cordean. Tous 
s vaisseaux européens, qui vont en Asie ou qui en 
vieaneut , peuveñt, en payant le droit d'ancrage 
rendre dans cette ville les rafraîchissemens dont ils 
nt besoin. On y trouve un magnifique hôpital , qui 
eut contenir, 600 malades , et dat est bien pourvu 
e médecins et de chirurgiens: on y voil aussi des 
agasias qui sont remplis de toutes sortes d’agrès, 
es Hollandais, commencèrent à s'établir dans ce 
ays, en 1650. Dans le voisinage de la ville on a 
planté des vignes qui produisent d’excellent vin, au- 
quel où donne le nom de vin du Cap. Les habitans qui 
sont entétat dé porter les armes , forment une mi- 
lice.d'environ 40,000 hommes, sans comptér la gar- 
nison du fort qui est dé r,002 soldats. Les Anglais 
s’enemparèrent le 18 janvier 1805, et les Hollandais 
leur ont cédé cette colénieea"r@r4 Pop. 70,000 h. 
A PE, da Cup de Bonne’Espérance est le Cap des 
Aiguilles. à | , e 
COTE DE NATAL. = Elle s'étend de la grande 
rivière du Poisson’, limite de la colouie du Cap, 
jusqu'à la ba e de Lagon. Elle est arrosée de nom- 
breuses rivières , parsemée de bois et ‘coupée de 
prairies on savanes magnifi ques ; ‘maïs aucun port 
sûret profond n’offre un asile aux grands navires, 
Dans l’intérieur s'élèvent dés chaines de montagnes, 
Le holcus, le maïs, les troupeaux ; forment la ri- 
chesse des habitans! On tire une espèce de soie 
d'une plante qai paraît semblable à Päsclépiade de 
Syrie, Parmi tes ânimatix ob remarque RE 
les antilopes “les fhinotéros etl’hippopoläme. 
lits 'soiarsh 7 H 
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PA A AS AAA Ae AUS SA a AA NAS A RAA AR a dax Un 
‘ÎLES DE L'AFRIQUE. 


„Les îles de l'Afrique sont situées, les ones dans Tu 
céan Indien, et les autres dans l'océan Atlantique 


ILES DANS L'OCÉAN INDIEN. 


... SOCOTORA. = Cette île , sitnée à l'E. dn cap 
` Goñrdafui , entre les 12 et,13° de Jatitndé N. 3 ét 
entre les Ae et 52° de longitude E. s-a 25 lieues de 
long sur 10 de large. On y trouvé deux bons perts. 
Elle produit de Paloës., de la gomme adragant , da 
<inabre , des, moutons, cabris très-petits ; mais 
excellens: de la, volaille et. très-pen de bænfs. Elle 
„est très-bien peuplée. Les habitans sont de Arabes 
„qoi professent le Mühométisme , et.qui obéissent à 
an roi. Is ont le teint basapé. uua; shoo ous | 
,. J'amarida , principale ville, située au fond ile la 
baie du mème nom , se découvre de om Ber ses 
re Ge cha ed de corail étenduites de 
chaux Sestemples sont ronds et sarmontés d’un dôme. 
AN TRANTES gT SÉCHELLES. — Ces iles for. 
ment de pelits archipels,, découverts parles Port 
fais. On, comprend sous çe nom les petites iles, 
silnées CE 4.et 6°, de latit. Set Je br et 
54% de long, E, Depnis long-temps on la. res- 
reiht le nom d’Amirantes au groupe le plas occi- 
dental composé de 13 petites, îles peu éleréés, 
ournies d'eau douce., abondantes en cocotiers, et 
peuplées don grand nombre de tourigreaux, Ee 
gronpe, le plus oriental a reçu le nom de uSéchelles. 
Les principaléssont celles de Mahé et des Pamiers. 

M ané. — Cette île est devenue célèbre par l'é- 
tablissement des Français, qui y cu'tivaient avec 
succès le mnscadier et le giroflier. Elle a au excel- 
lent port , et appartient aux Anglais. 

Pazmrers. — Cette ile est remarquable par one 
espèce de palmier qui donne naissance an fruit 
nommé la noix maldive , ou le coco de mer; le 
noyan est dun goût amer, On attribue à ce fruit 
beaucoup de vertu, ilse vendait à nn très-hant prix: 
on le cultive maintenant à l'Ile de France, 
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COMORES. — Ces îles sont situées au BO. de: 
les des Amirattes , entré les 12 et A degrés de 


ucre.Les animaux sont leschèvres, le zèbre, la pin- 
ade , les cailles , les tourterelles remarquables par 
leur beauté , et le mákis hran. Les Comorois, très- 
doux et très-hospitaliers, se distinguent par une 
adresse étonnante ; leurs habitations , simples et 
mêmes misérables , sant parfumées de musc, Le 
vol y est puni par la perte d'un poignet, En général 
les souverains y sont très-respectés. 

On encompte, quatre , savoir: celles d'Ænjouan, 
de la Grande Comore ; de Moukilly ou Malalé, et 
de Mayotte.La première avec plusieurs rades com- 
modes est dua aspect très-pittoresque: Les autres 
wont rien de remarquable, 


beggen 


MADAGASCAR. 


Cette île , sitaée au S.E, de celles de Comore, 
entre Les 12 et 26° de latitude S., et entre les 43 et 
49° de longitude E. , a 340 lieues de long sur 100 de 
large. Son climat est très-chaud , maïs sain, Son 
territoire offre une agréable variété de montagnes , 
dont les plus hautes ont 1,800 toises au-dessus du 
nivean de la mer ; de forêts, de vallées , de plaines 
et de prairies, Les montagnes contiennent des mines 
d'argent, de fer, de cuivre, d'étain; des pierres 
précieuses et des blocs de cristaux, Les forêts fonr- 
nissent des bois estimés, commé le sandal et lé- 
bène ; les vallées et les plaines prodaisent des grains 
du riz, des légumes, des cannes à sucre , des fruits, 
du miel et des gommes de différentes espèces ; les 
Prairies donnent d’excellens pâturages, où l’on 
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température et ses productions sont les mêmes que 
celles de l'ile de France : mais onremarque, vor 
son extrémité méridionale, un volcan qui jette con- 
- tinuellement de la fumée et des flammes, et dont 
les broyantes éruptions effraient les navigateurs 
pendant la nuit, On y a introdait la culture du clou 
de girofle ayec beaucoup de succès, celle de l'arbre 
à pain, de la muscade et de la cannelle. Le sol 
de Pile est eu général excellent. Les Anglais sem- 
parèrent de cette ile en (ig, et la rendirent à la 
France., en 1814. Pop. 8,350 hab. 
Saint- Denis west pas proprement nne ville , mais 
un véritable bourg. 


ÎLES DANS L'OCEAN ATLANTIQUE. 


MADERE. — Cette île est sitoée à l'O. de la 
Barbarie , entre les 33 et 34 ré de lat. N., et 
entre les ro et 20-degrés de longit. O.; elle a 
181. de long sur 7 de large. Elle produit grains, 
raisins dont on fait d'excellents vins, connus sous 
les noms de ÆMalvoisie et de Madère , fruits dé- 
licieux , miel et gommes de différentes espèces : 
elle fournit aussi des bestiaux et de la volaille, L'in- 
térieur consiste en hautes montagnes , visibles à la 
distance de 20 lieues. Elle appartient aux Portugais; 
les Anglais sen emparèrent en 1808. 

Le climat est doux , tempéré et fort agréable : on 
y. jouit d’un éternel printemps. Cette île est riche en 
sources et arrosée par une quantité de petites ri- 
vières. Les abeilles y donnent un miel exquis. Cette 
île a 80,000 hab. Le peuple y mène, en grande 

artie, une vie misérable : les femmes sont acca- 
Llées des plus rudes travaux. Lat, N. 32% 37° 40”; 
long. O. 19° 16” 0” , pointe occidentale: 

Punchal, capitale, a un port et un siége épis- 
copal. Population, 11,000 habitans. 
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CANARIE S. 


Ces îles, situées au S. de celle de Madère ` entre 
es 27 et 29° de latit. N., et entre les :15 et zen 
le long. O., se nommaient autrefois les {les For- 
unces. Elles sont au nombre de huit, et voisines 
es unes des autres. Les principales s'appellent Ca- 
arie, T'énériffe et Palma ; les autres se nomment 
Hiero , Gomère , Forta-Ventura, Lancerotte et Vile 
de Fer, d’où l’on comptait autrefois le premier 
méridien. La température de ces îles est très-douce, 
Elles abondent en excellent vin et en fruits déli- 
cieux ; et l’on y trouve beaucoup de serins. Elles ap- 
partiennent aux Espagnols. On évalue le nombre 
des habitans de tontes ces iles à 200,000, dont 81,000 
appartiennent à Ténériffe. 

CANARIE. — Cette île, qui donne son nom à 
tout le groupe , a 5o lienes de tour , et est fertile en 
grains, vin, légumes, fruits et cannes à sucre : elle 
fournit aussi bestiaux , volaille et gibier. P. 58,000h. 

Canarie ou Ciudad- de-las- Palmas , capitale de 
l'ile et de tontes les Canaries, a an bon port, un 
château et un siége épiscopal. 

TENERIFFE. — Cette île, à l'O. de celle de 
Canarie, a 3o lieues de tour, et produit grains, 
vin et huile, On y trouve une fameuse montagne ` 
nommée le Pic de Teide, de 1,900 toises d'élé- 
vation ; cette montagne est un volcan. On lapper- 
çoit de zo L Au pied de ce mont igniyome s'étend 
une surface déliciense : on voit dés coteaux qui 
produisent les vins les plus suaves et les plus recher. 
chés ; le vin est de deux espèces , savoir :le Mal. 
voisie et le Vidogne:il gien récolte par an 20 mille 
Pipes. On y trouve toutes sortes de plantes, On 
admire, dans le bourg d’Orotava, le célèbre arbre à 
sang-de-dragon , de 45 pieds de tour, un peu au- 
dessus de la racine. 

Santa-Cruz, capitale , a 10,000 habitans , et sert 
de siége au gouvernement des Canaries. 
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PALMA. — Cette ile, au NO. de celle de Téné- 
riffe, d'environ 201. de tour, fournit le meilleur 
vin des Canaries. Pop. 24,000 habitans. Lat, N. 28° 
38 ei: long. O. 20° 18° o” 

Santa-Cruz-de-las- Palmas , capitale, a un bon 
port, qui est,très- fréquenté. Pop. ON hab. 


ILES DU CAP VERT, 


Ces îles , situées S.O. des Canaries, entre les 14 
et 18° de lat. N., et entre les 26 et 20? de long. O., 
een leur nom da Cap Vert de l'Afrique, vis- 

-vis lequel elles se trouvent, à la distance de 100 
lieues, Elles sont peu étendues, et voisinesles unes 
des autres. On en compte environ 20 : lair y est 
chaud et malsain, La plupart n’offrent que des ro- 
chers stériles et inbabités, Les autres sont fertiles, 
et ont pour habitans des Européens et des Afri- 
ċains d’origine, Elle appartiennent aux Portugais. 
Le principal commerce consiste en-sel et en peaux 


‘de chèvres ; quelques-unes produisent , riz, mais, 


bananes, limons, oranges , citrons , coton et cannes 
à sucre. Il y a des volailles en abondance, Les prin- 
cipales sont : Sant-lago, Brava, Mayo et Fuogo; 
ou de feu, ainsi nommée à cause d’un volcan très 
actif qu'elle renferme. 

SANT-IAGO, — Cette île , au S.E., de 5o lieues 
de tour, produit maïs, vin, légumes, coton, Bi: 
rance et fruits ; et l'on y trouve beaucoup de porcs ; 
de volaille et de singes. La vigne et la canne à st- 
cre y prospèrent supérieurement. On y voit des édi- 
fices considérables, 

* Sant-lago ou Ribera , capitale, a un port et un 
siége épiscopal. r 

Praya,à V'E.,a un bon port. Le gonvernenr des iles 
du Cap Vert y fait sa résidence. Lat, N. 14° 24 
ào” ; long. O. 25° 51° 30”. 
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ILE DE L’ASCENSION- 


ette île ; située au S.E. de celles du Cap Vert ; 
d'environ 15 l. de tour, est, montagneuse, stérile 
et _inhabitée ; mais ellea un bon port , où les navi- 
galeurs relâchent très-souvent pour Sapprovision= 
ner de grosses tortues de mer qui s’y trouvent en 
grand nombre. La chair de ces tortues est fort 
nourrissante , eLtrès-propre à guérir le scorbut, Lat, 
N. 7° 57 0” ; long. O. 1619 o”. 


nn 


ILE DE SAINTE-HÉLENE. 


nu 
Cette île , point imperceplible dans l'océan Atlan< 
tige , située au S.E. de celle de l’Ascen= 
sion, à 159 55 o” de lat. S., et à 8° 9’ 0” de 
long. O., agl. dans sa plus grande circonférence, 
Des rivages escarpés, des rochers inabordables,. 
lui forment un rempartnaturel et presqu’inexpugna 
ble, Elle est partagée en deux parties inégales , par 
une longue chaîne de montagnes continues et entres 
coupées de ravins profonds, Le Pic de Diane ,à 
l'extrémité orientale de la grande chaîne , a 2,692 
pieds d'élévation au-dessus du niveau de lamer. La 
côte présente wne stérilité affreuse , qui rebute 
l'œil par Puniformité qu’on y rencontre, Les re- 
gards plongent au loin dns LA: abîmes sans fond s 
mais dans l’intérieur un aspect riant vient récréer 
a vue : des sources d’eau sans nombre jaillissent de 
tous côtés: on y voit les plus belles fleurs de l'Europe 
étaler leurs couleurs brillantes. La culture de 
presque tous les fruits et denrées de l'Europe et de 
Asie y réussit supérieurement. L'ile abonde en 
moutons , bœufs ei chèvres, Pop 2,000 habitans š 
dont 500 blanes , et 1,500 Nègres , non compris la 
garnison, Elle appartient aux Anglais, Cette île est 


Célèbre par l'exil de Napoléon Bonaparte . qui y fut 
relégué en 1815, ` A à 


— 
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Jamestown , sur la côte du N,O. , est la seule ville 
et le seul port de Srinte-Hélèrie. De bonnes forti- 


fications en défendent les approches. C’est la relâche 
ordinaire des vaisseaux. 


AÇORES. 


Ces îles , sitaées au N.O. de celle de Madère, 
entreles 37 et 40° de lat, N. , et entre les 27 et 54° 
de long. O., sont au nombre de neuf, et voisines 
les unes des autres. Les principales s'appellent Ter 
cère , Saint-Michel Piéo, St-Géorge, Gratiosa et 
Fay al. Les traits les plus frappaus.de la physiono- 
mie de ces îles, consistent dans les erer 
qu’elles offrent à leur aspect. Leur surface est hé- 
rissée de collines de formes et de dimensions en- 
tièrement différentes , et qui portent tontes Pem- 
preinte des effets volcaniques, dont elles. semblent 
être le produit, Le théâtre des plus affreases. con 
xulsions de là nature s’y déploie d’une manière 
vraiment prodigieuse, Ces îles ont été , à différentes 
époques, bouleversées par des tremblemens de terre, 
dont le-plus redoutable fut celui de 1591, qu 
exerça ses ravages pendant douze jours consécu- 
tifs, et détruisit entièrement la ville florissante de 
Villa-Franca, On voit encore les traces de ces ter- 
ribles secousses , par la scission d’un grand nombre 
de montagnes , où Don voit dans leurs flancs séparés 
des sentier onverts; un autre phénomène plasextra0r- 
dinaire est celni des rochers ou des îles qui s'élèvent 
subitement du sein de l'océan: en 1720, un eapi- 
taine anglais vit, dans les environs de Tercère: 
sortir un fea dela mer , et le jour suivant à la même 
place, il aperçut une île, qui s’élança du sein des 
flots avec une explosion anssi forte qu’une décharge 
oh RENE t couvertde cendres par cette érup- 
tion , il ne perdit pas de temps pour échapper à on 
pareil désastre. En février 1811, le même prodige 

LI 


it Ee 7 
TOPOGRAPHIE. 773 
riva à l'extrémité occidentale de Die de St.-Mi- 
el. Outre ces terribles phénomèues on reconnaît 
action de feux souterrains par leur influence sur 
s sources nombreuses, répandues dans ces îles. 
Juelques unes sont si chaudes qu’elles brûlent la 
iain ; on voit âilleurs des fontaines bouillantes, qui 
‘’élevent à une hauteur considérable et se dissipent 
en vapeurs, En général il n'existe pas de contrée où 
les révolutions intérienresdela terre se développent 
sur une aussi grande échelle que dans ces îles. Il est 
étonnant et à regretter qu'aucun sayaut observateur 
ne les ait pas encore visitées. Ces îles appartiennent 
aux Portugais. i l 
Les fait des montages formées de laves, tels 
que ceux de Pico, fournissent les meilleurs vins , 
qui, quoique inférieurs à ceux de Madère, sont 
d'un A 4 grand débit, On jouit dans ces iles d'an 
climat agréable et plus doux que dans les pays de 
l’Europe situés sous la même latitude, Le sol très- 
fertile et arrosé par des ruisseaux innombrables, 
produit lin, froment, légames , olives, oranges 5 
on évalue le produit annuel du vin à 34,100 pipes. 
Le pastel y forme nne grande brauche de commerce, 

Les animaux sont de dëi bœufs, béaucoup de pores, 
de moutons et de mulets. Le cèdre y fait le plus 
bel ornement des forêts. Les habitans , blancs en 
général, sobres, laborieux et actifs, sont dénués 
de moyens d'instruction, Pop. 150,000 hab, 

TERCÈRE.— Cette île, de 15 lieues de long 
sur 6 de large, fournit beancoup de bois de char- 
pente, Elle est sujette à des tremblemens de terre; 
il sy est même formé , en 1761, un volcan fort re- 
doutable, On y voit des châtaigniers , des mûriers, 
Citronniers, orangers et pommiers. On y fait de 
grandes exportatious de froment. Les habitans sont 
sobres , laborieux et vaillans. Pop. 28,900 âmes. Lat, 
N..38° 38 10”; long. O. 29° 32° 55”. 

, Angra , capitale, a un port, ane citadelle et un 
siége épiscopal, Le gouverneur des Açores y fait 
sa résidence, C’est la relâche ordinaire des vaisseaux 
Portugais, qui se rendent au Brésil et aux Indes. 
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SAINT-MICHEL. — Cette ile ; an S. de celle de 
Tercère , de 18 lieues de long sur 4 de large, abonde 
en gibier et poisson. Dé hautes montagnes bordent 
la côte de VE. à l'O. La végétation y brille du plus 
bel éclat : les champs produisent fruits, et légumes 
de toute espèce ; et en abondance, On y récolte 
cinq Milles pipes de vin; les pâturages sont déli- 
cieux.Les habitans fabriquent de grosses toiles, qu’on 
envoie au Brésil. Pop. 62,214 âmes. Lat, N. 37° 54, 
15”; long. O. 280 17° 17”. 

Punta-Delgada, capitale , commerce en pastel 
qu'on cultive sur son territoire. Elle a opp mau- 
vaise rade, | 

Fibeira-Grande , ville | avec de nombreux mé- 
tiers pour toiles, a un gouverneur. 
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CHAPITRE QUATRIÈME 


AMÉRIQUE. 
DESCRIPTION GÉNÉRALE 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


NOM, SITUATION ET ÉTENDUE 


| E forme un continent opposé à celni 
que nous habitons, et qui n’a été découvert quà 
la fin du 15° siècle; eest pour cela qu'on EN 
souvent le Vouveau- Monde, Lorsque les Portu- 
gais eurent réussi à pénétrer dans l’inde par UO 
rient , les Espagnols, conduits par Christophe 
Colomb , Génois de naissance , entreprirent d'y 
pénétrer aussi par l'Occident. En 1492 ils abor- 
dèrent à une des îles qui se trouvent dans le 
golfe du Mexique, et l’on nomma alors ces îles 
les /ndes-Occidentales, pour les distinguer de 
l'Inde proprement dite, qu’on appela les Indes- 
Orientales. 

L'Amérique a reçu son nom d'Améric Vespuce, 
Florentin, qui y fit un voyage en 1499. Il ravit 
ainsi à Colomb l’honneur que celui-ci méritait, de 
. donner son nom au nouveau continent. 

L'Amérique est située à l'O. de l'Europe et de 
l'Afrique, dont elle est séparée par l'océan Atlan= 
tique ; à PE. de l'Asie, dont elle est séparée par 
le détroit du Nord et locéan Pacifique : elle 
s'étend entre le 56°,de lat. S. et le 80° deg. de lat. 
N. et depuis le 27° jusqu'au 172° deg. de long. O. 
Elle a environ 3,000 lieues de longueur et 1,500 
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contrées de l'Afrique, : les régions tempérées de 


de largeur qui à l'isthme de Panama n’est que 
de 11 lienes. 

| CLimars, saisons ET ASPECT. — La variété de 
climats et de saisons en Amérique est beaucoup 
plus grandé que dans aucune des autres parties 
du monde. Ce continent s'étend dans la zone 
torride , dans la témpérée du nord , dans une 
grande partie de la zone tempérée du sud; et 
il occupe une portion considérable des zones gla- 
ciales, On éprouve dans l’ Amérique Septentrionale 
des hivers plus froids et des étés plus chauds qu’en 
Europe, aux mêmes latitudes ; et ils se rappro- 
chent plus de ceux de l'Asie orientale, La tempé- 
rature subit aussi des variations extraordinaires : 
les régions équatoriales ne ressentent jamais ceue 
chaleur concentrée , qui règne dans les mêmes 


l'Amérique Méridionale sont sujettes à un plus 
ee degré de chaleur que celles de l'Amérique 
Septentriouale , correspondantes aux mêmes lati- 
tudes. Il en est de même de la côte N,Q. , qui 
est plus chaude que celle N.E. , dans les mêmes 
parallèles, 

 MonraGnes ET PLAINES, — Les principales 
montagnes de l'Amérique sont les Cordillières ou 
les Andes ; elles forment une grande chaîne qui 
s'étend du N. au 5. dans toute la Jongueur de 
l'Amérique méridionale, Ces montagnes sont les 
plus hautes de la terre : et leur sommet est tou- 
jours couvert de neige, même dans la partie qui 
se trouye au milieu de lazone torride. 

Dans l'Amérique septentrionale on distingue les 
monts Moche ct les monts Alleganys où Apa- 
laches , au centre; le mont Suint-Flie est à VO. 

Fleuves, — Les principaux fleuves de l’Amé- 
rique sont le fleuve Saint-Laurent et le Mississipi 
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ui arrosent l'Amérique septentrionale ; les fleuves 
Orénoque, des Æmazones et de la Plata, qui 
arrosent l'Amérique méridionale, — Le fleuve 
Saint-Laurent sort du lac Ontario, traverse du 
S.O. au N.E, une partie du Canada , et se jette 
dans un golfe auquel il donne son nom, et qui 
fait partie de l'océan Atlantique, — Le Mississipi 
prend sa source dans le Canada, traverse les 
Etats-Unis du N. au S., reçoit le Missouri , 
PIllinois et l'Ohio, et après un cours de plus 
de Goo lieues , se rend dans le golfe du Mexi- 
que. — L’Orénoqüe coule du N. au S., laisse 
à Go lieues de sa rive gauche le lac Parima ; se 
dirige de PE., au N.O. , communique avec le fleuve 
des Amazones par le Casiquiare, monte au N., 
s'incline au NE. , et court ensuite à UE. jusqu’à 
la mer. — Le fleuve des Amazones prend sa 
source dans les Cordillières , traverse de PE, àl’O, 
le pays des Amazones , et, après un cours de plus 
de 1,000 lieues , se jette dans l'océan Atlantique, 
— Le fleuve de la Plata est formé des rivières de 
Parana et d'Uruguay , et se rend dans l'océan At- 
lantique, On donne différens noms aux plaines, 
savoir : ceux de Savanes dans l'Amérique sep- 
tentrionale ; de anos et Pampas, dans l'Amé- 
rique Méridionale. Cette vaste étendue de plaines 
américaines donne aux fleuves une longueur im- 
mense de cours 

Mens Ixrènieurrs. — L'océan Atlantique qni 
baigne l'Amérique à l'O. , et la mer glaciale Arcti- 
que, qui l’environne au N., d’après les nouvelles dé- 
couvertes du capitaine Parry , dont nous parlerons 
au chapitre cinquième , y forment plusieurs vastes 
golfes ; Qu'on peut regarder comme autant de mers 
intérieures : telles sont ceux du Méxique, de 
Saint-Laurént , la baie d'Hudson , les détroits de 
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- Davis, de Lancaster, de Barrow; le ca- 
pitaine Parry a traversé ces deux derniers ; dans 
son expédition au Pôle-Nord. Dans le grand- 
Océan , on remarque le golfe de Californie. 

Lacs. — L'Amérique Septentrionale a beau- 
coup de lacs; les principaux sont les lacs Supé- 
rieur , Michigan, Huron, Erié ex Ontario, qui 
séparent le Canada des États-Unis, et qui com- 
muniquent entre eux par des détroits ou des ri- 
vières. Dans l'Amérique Méridionale on remarque 
les lacs Maracaïbo et Titicaca, Nous les dé- 
crirons dans les contrées où ils se trouvent, 
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POPULATION ET HABITANS. — On estime la po- 
pulation de ce continent à 25 millions et demi 
d'hubitans , dont 15 et demi pour l’Amérique sep- 
tentrionale et ro pour l Amérique Méridionale., ` 
d’autres, géographes tels que Morse, la font monter 
à 35,000,000, 

ll y a dans l'Amérique cinq espèces d’habitans 
savoir , les Æméricams naturels , les Européens 
d'origine , les Créoles , qui sont nés d'un Européen 
et d'une Américaine, ou d’un Américain et d’une 
Européenne; les MNôgres qui ont été transportés 
de l'Afrique dans le nouveau continent, et les 
Muldires, qui sont nés d’un père blanc et d’une 
mère noire, ou d'un père noir et d'une mère 
blänche. La plupart des Américains naturels mè- 
nent encore une vie sauvage, et quelques uns 
même sont anthropophages : les uns se couvrent 
de peaux de bêtes , les autres vont presque tout 
nus, et se peignent le corps de différentes cou- 
leurs : ils ont en général le teint basané : leurs 
armes sont des arcs et des massues. Us ne s'oc- 
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upent que de guerre et de chasse : le peu d’a- 
griculture qui se fait parmi eux est l'ouvrage 
des femmes. Les Américains sauvages sont graves 
et sérieux jusqu’à la mélancolie. 

ReziGron. — Les Européens ont établi le 
christianisme dans les différentes parties de PA- 
mérique où ils ont formé des établissemens : il 
reste néanmoins encore un grand nombre de 
payens dans le nouveau continent; on y trouve 
aussi des juifs. 

GOUVERNEMENT. — Les Européens ont établi 
dans l'Amérique les formes de gouvernement qui 
ont lieu en Europe : il reste néanmoins encora 
dans le nouveau continent beaucoup de peuplades 
qui ont conservé leur indépendance. 

Diviston. — L'Amérique contient les parties 
qui sont marquées dans le tableau suivant, 
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Le El Distance 
PARTIES, CAPITALES, de SOUVERAINS.| 
Päris, 
DE NEE 
Liege, 


Groboland its 1e dot le NN CUS aka 
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Canada, . . Quebec + «+ +/277 0 . , (Anglais. 
Noôuv.Ecosse | Halifax . e . 1664 O 2 $ Wr 


et Zo TK dE 

États-Unis . . | Washington , 1350 S.0. DS 

Mexique,;ouN. 

Espagne . .[Mexieo , . .{2100S.0. | Espagnols. 

tte 
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"Distance 
PARTIES, CAPITALES, de SOUVERAINS.| 
Paris. 


Lieues. 
Nouv. roy. 
( de Grenade, | Carihagène . 1600 8.0, 
Pérou . . «| Lima . , . .| 2500 S.O. 
Paraguay ou | Espagnols. 
r.de la Plata, | Buenos- Ayres. | 2300 S.O. | 
Chili . , «Í Saint-Iago . . | 2500 SO. 
Cayenne . , ,| 1200 S O. fin 


Guyane . . seed . . | 1500 8,0, 7 Hollandais. 
Anglais. 
Pays des Ama- Portugal. 
zones o e efes o 3 + ofe e o e! Espagne, 
Brésil . . .|Rio-Janeiro . ,| 1509 8.0. L3 


Terre Magella- 


nique, e e ele, o + + «ls + « o .]Amér. sauv. 
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L'Amérique contient beaucoup d’iles ,. dont les 
principales sont marquées dans le tableau suivant, 
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| 
! 
kb 


ILES: Nations auxquelles 


SITUATION. elles appartiennent. 


Saint-Jean . ©  . .|id. 
Îe-Royale . « « . jid. 
Miquelon . «+ + . «|France. 
Saint-Pierre . . ,. fid. 
Bermudes . . . . .| Angleterre. 


Lucayes . « + , .|lid. 

Cüba . , . . , „| Espagne, 

La Jamaïque, . . . | Angleterre. 
Saiut-Domingue . é Partie Indép. 


Dans l'océan 
Atlantique. 


E + + + + | Angleterre, 


Partie à l'Espagne, 
Porto-Rico . . : : oem 
Saiut Thomas . 
Saiut-Jean . . 
Sainte Croix ` 
Des Vierges ` 
L'Auguille ` . jid. 
Saint-Martin . + [France , Pays-Bas. 


teg 
H S y 
+ [Angleterre. 


D 
D 
D 
D 
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Saint-Rarthélemy. . , |Suède, 
La Barboude . . ,|Angleterre, 
Saba . . . . . , | Pays-Bas, 
Dans le golfe Saint-Eu stache . . , | éd. 
| du Mexique /Saint- Frog os + . | Angleterre, 
| Antilles, Nevis. . + „fid. 
Antigoa . . . « „fid. 
Montserrat . . . ,|rd. 
La Guadeloupe, . , |France, 
La Désirade . , , „fid, 
Marie-Galante . , 
Les Saintes . . .” 
La Dominique . , Angleterre. 
La Martinique , . , |France. 
Saint.-Lucie . , . , | Angleterre. 
Saint-Vincent, . , . fid. 
La Barbade , , , . . fid. 
La Grenade , . . . . fid. 
Tabago e . . id, 
La Trinité ; e . . fid. 


La Marguerite . «+ . | Espagne] 
Curaçao , , . . . Pays- Bas, 
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Nations auxquelles 
SITUATION: gr elles appartiennent, 


Fernaudo - de - No- 
ronha . e e « e 1 Portugal. 

Malouives ou Fal- è 
Dans l'océan kand . . + , .| Espagne. 
Atlantique. \Terre-de-Feu . . ,} Américains sauv. 

Terre-des- Etats. id. 

Ile du roi Georges. Inbabitées, 

Terre-de- Sa ndwich. fid. 

Iles Gallapagos . . -| id. 
Dans l’océan " Saint: Ambroise . . .| id. 
Pacifique. ` Saint-Félix . . . fid. 

De Juan-Fernandez . | id. 
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PREMIÈRE PARTIE 
AMÉRIQUE SEPTENTRIONALE: 


ARTICLE I. 


GROENLAN D. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Nous ne donnerons pas l’étendue et la situation 
du Groënland , parcequ'elles sont trop peu con= 
nues. 

Limites et nom, — Le Groëniand est borné 
à PE, par la mer Glaciale et un détroit qui la sé- 
pare de l'Islande ; au N, par la mer Glaciale ou 
par le pôle Arctique; à PO. par le détroit de 
Davis et la baie de Baffin, et au S.E. par l'océan 
Atlantique. C’est la région la plus septentrionale 
de l'hémisphère occidental du Globe. Elle s'é“ 
tend d'après les dernières découvertes, depuis 
le cap Farewell , au 59°. 30” jusqu'au 78° de 
lat. N. 

Le nom de Groënland est pris de la mousse qui 
tapisse ses côtes. 

Climat, sol et aspect du pays, — L'hiver 
est très long et très Com ena dans le Groënland, 
et le sol n'y produit presque rien. Cette région 
est hérissée de montagnes, qui sont couvertes de 
neiges et de glaces , dont la plus grande partie ne 
fond jamais : les plus hautes et les plus larges 
chaînes la partagent en partie ortentalé et en 


partie occidentale, On distingue , de 25 à 30o L 
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en mer, les trois pointes appelées cornes de cerfs; 
le Pic de glace , masse énorme , s'élève près de 
l'embouchure d’une rivière ; il se jette un tel éclat 
qu'on l’apperçoit distinctement à 10 1. Des aiguilles 
plus hardies et une voûte immense donnent à cet 
édifice de cristal l'aspect le plus magique. Les 
côtes , la seule partie qui soit habitée, sont cou- 
pées de plusieurs golfes considérables, et bordées 
d'un grand nombre d'îles; celle d'Onartok a une 
source dont l’eau est toujours bouillante. 

Productions. — Les montagnes du Groënland 
renferment l’asbeste, Ja pierre ollaire, dont les 
habitans font des lampes , des chaudrons et autres 
wstensiles. Les plantes de ce pays sont l’angélique, 
Je cochléaria et le romarin. Ou y recueille des 
groseilles et d’autres baies. On cultive les choux 
et les navets,près les colonies danoises. Les lièyres 
et les oiseaux de mer y abondent. L'ours est re- 
mmarquable par sa taille, sa forme hideuse et son 
poil blane et long : cet animal se nourrit de veaux 
marins et d'autres poissons, On y trouve le renne, 
nn chien qui ressemble au loup et le renard du 
pôle Aretique, 

Des navigateurs de différens pays vont pêcher 
des baleines sur les côtes du Groënland. 

Les habitans se bornent à la pêche du chien 
marin. La chair de cet animal fait leur nourriture 
principale. La peau leur fournit des vêtemens, et 

sen même temps ils en construisent leurs bateaux. 
Les nerfs servent de fil, les vessies de bouteilles ; 
la graisse supplée au beurre et tantôt au suif ; le 
sang même leur paraît excellent pour faire du 


bouillon. 
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Population et habitans. — La population du 
Groënland est très peu considérable : on la porte 
à 10,000 habitans. Les Groënlandais sont petits : 


on en voit très peu qui aient plus de cinq pieds , 
et en général ils ne les ont pas ls se distinguent - 


par une taille courte, un visage aplati et ung 
peau d'un jaune brun : on reconnaît en eux les 
traits des Esquimaux. [ls portent des cheveux 
longs et noirâtres; mais ils ont rarement de la 
barbe , parcequ’ils sont dans l'usage de l’arracher, 
[ls ont la poitrine élevée et les épaules larges, pars 
ticulièrement les femmes, qu'on habitue dès 
leur jeunesse à porter des fardeaux très pesans. 
Ils sont lestes, agiles et très adroits de leurs mains, 
Leur nourriture habituelle consiste en poissons 
ct en oiseaux de mer; l’eau est leur boisson or- 
dinaire. Les hommes font les instrumens néces- 
saires à la pêche et à la chasse auxquelles ils se 
livrent , et construisent les bateaux : ces bateaux 
montés par un seul homme leur servent pour al- 
ler à la chasse des veaux marins , à la pêche de la 
morue et des baleines : les femmes servent de 
bouchers, de cuisiniers et de corrgyeurs ; elles 
préparent des peaux “dont elles font des habits, 
des souliers et des bottines : elles bâtissent et ré- 
parent les maisons, en ce qui concerne la ma- 
connerie : les hommes fabriquent la charpente, 
Dans l'hiver les habitans habitent des huttes faites 
en pierre, et dans l'été ils demeurent sous des 
tentes de forme conique , couvertesen dedans de 
peaux de renne et en dehors de toile, 

Religion. — La religion du Groënland est un 
mélange de christianisme et de paganisme. La 
secte des Moraves y possède à l'O. les établisse- 
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mens -du nouvel Heruhut, de Lichtenfels et de 
Lichtenau. 


TOPOGRAPHIE. 


Les établissemens danois consistent en nne ving- 
taine de factoreries , parsemées le long de la côte, 
et divisées en deux inspeclorats, 

Upernawick ; au 72° 30° de lat, N. est leposte le 
plus avancé vers le pôle Arctique. Parmi les aulres 
on remarque Gothaab , la principale et la plus an- 
| cienne de ces colonnies , ayec un bon port. 


ARTICLE Il 
POSSESSIONS ANGLAISES. 


Limites. — Les possessions Anglaises dans PA- 
mérique septentrionale , sont bornées au N. par 
le détroit et la baie d'Hudson; à l'O. par les ter- 
ritoiresdes Chipewyans,Knisteneaux et les îles de 
Terre Neuve, du cap Breton , de St-Jean, et 
plusieurs îles plus petites. dans le golfe de St-Lau- 
rent; au S. par la chaîne des grands lacs; qui le 
séparent des États-Unis; à PE. en partie par l'o- 
céan Atlantique et le détroit de Davis, et en 
partie par la baie d'Hudson. Quoique l’ Angleterre 
réclame cet immense territoire, renfermé dans 
les limites ci-dessus, cependant elle n'en occupe 
qu'une petite partie. 

Division. — L'Amérique-Anglaise comprend 
les 6 provinces suivantes, savoir : 1. le Bas-Canada, 
qui comprend la Mouvelle-Bretagne , le Bas- 
Canada proprement dit, et Terre-Neuve H. le 


Haut-Cunada; UL La Nouvelle-Écosse , AV.le 
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ouveau-Brunswick ; V. L'ile du Cap Breton , 
t VI, St-Jean. Les quatre premières provinces 
nt leurs lois i b AN ct se gouvernent elles- 
ièmes ; les deux dernières obéissent à U Ang le- 
erre : chacune a un lieutenant-gouverneur, qui 
emplit la place du gouverneur général pend ant 
on absence, 
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Situation et étendue. — Cette vaste contrée est 
située entre les 5o et 63° de lat. N., et entre les 58 
et 115° de long, O. elle s'étend de Gool, de l'E. à 
l'O. et de 300 du N. au S, : 

Limites. — La Nouvelle-Bretagne est bornée 
au N par la mer glaciale Arctique; à l'O. ba la côte 
du N.O.; au S.par le Canada et le golfe Saint-Lau- 
rent; et à l'E. par l'océan Atlantique. 

Nom. — Plusieurs géographes anglais donnent 
à la Nouvelle-Bretagrie le nom de Nouvelle-Galles, 
subdiyisée en Galles septentrionale et méridio- 
nale. La partie de l'E. a été nommée Muin Orien- 
tab, 

Division. — La Nouvelle-Bretagne est divisée 
en trois parties , qui sont, les côtes de la baie de 
Baffin, celles de la baie d'Æudson et le Labrador, 
La baie de Baffin est au N.; elle a une grande 
étendue , et communique avec l'ovéan Atlantique 
par le détroit de Davis. La baie d'Hudson est au 
S.O. ; elle a aussi une étendue considérable , et 
communique avec l'océan Atlantique par les dé- 
woits. d'Hudson , de Frobisher et de Cumberland, 
qui sont separés par des îles incultes et inhabitées. 
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néralement aride et stérile , offre des campagnes 
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Les baies et les détroits, dont nous venons de par- 
ler, ont pris leurs noms des navigateurs anglais qui 
les ont découverts. 

Climat et sol.— La Nouvelle Bretagne a dans sa 
partieseptentrionale beaucoup de montagnes tou- 
oups couvertes de neige , etle vent souffle de cette 
partie pendant les trois quarts de l’année ; elle 
éprouve en conséquence un froid plus rigoureux 
que les autres régions de la terre,qui sont àla méme 
latitude. La glace sur les rivières a 8 pieds d'épais- 
seur : l'eau-de-vie y gèle; le froid fait éclater les 
rochers. Les aurores boréales éclairent le pays 
pendant l'absence du soleil. Le sol de ce pays, gé- 


couvertes de mousse, où l'on aperçoit que de mi- 
sérables arbrisseaux ou des brins de riz sauvage. 

Rivières et lacs. — La principale rivière es 
celle de Churchillon Missinipi qui nait des sources 
de la riy. Beaver , coule AV'E.N E. et se jette dans 
la baje d Hudson , après un cours de 550 |. ` 

A l'O. de la baie d'Hudson , soutlés lacs nom- 
hreuy , découverts par Hearn, parmi lesquels on 
remarque le Doobaunt, le Fath-Kyedeule lac sep- 


tentrional, Le lac de l’Esclave , à VO., s'étend en- 


tre les 60 et 63° de lat N, et entre les rya et 121 
de longO., on lui donne 1101. de long ,er 35o de 
tour. Il verse ses eaux dans la rivière Mackensie. 

Animaux. — On trouve dans la Nouyelle-Bret:- 


gne bufiles, loups, cerfs prenards , castors, loutres, 


martres, hermines, écureuils , lièvres, perdrix- 
Les côtes fournissent baleines, vaches ét veaux 
marins, morues ; les rivières abondent en bro- 
chets , en carpes , en percheset en truites. 

Les quadrupèdes de ce pays ont une fourrure 
épaisse , dont le poil est très doux. Pendant l'hiver 
ils deviennent blancs comme la nuige : les oiseaux 
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‘prouvent aussialors le même changement de cou- 
eur, e 
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Habitans. — Les Anglais ont formé quelques 
établissemens dans la Nouvelle-Bretagne ; mais 
presque tous ses habitans sont des Américains 


sauvages , dont on distingue trois principales na. 


tions, savoir : les Esquimaux, les Knisteneaux et 
les Chipewyans qui demeurent dans des huttes 
couvertes de mousse, vivent de chasse et de 
pêche , s’habillent avec les peaux de bêtes qu'ils 
ont tuées , et professent un paganisme fort grossier. 
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COTES DE LA BAIE DE BAFFIN. — Cette 
Partie am N. des antres,est située entré les 52 et 67° 
de lat, N. et entre les 57 et 80° de long. O. Elle a 
reçu son nom de Cortereal, navigateur portugais , 
qui la découvrit en 1500. | 

COTES DE LA BAIE D'HUDSON, — Cette 
région , reconnue par Hudson, en 1607 et 1610, 
s'étend à PO. aa S. et à DE, de la baie ou mer in- 
térieure du même nom , depuis le 72 jusqu'an 99°. 
de long. ©. , elle n’offre quun immense amas de 
glaces et de neiges. Les hivers y sont très rudes et 
l'eau-de-vie y gêle. On voit le soleil se lever et se 
coucher, précédé ou suivi d'on large cône de lu- 
mière. jaunâtre. On Į trouve la factorerie de Main- 
Oriental, les forts de Moose du Prince de Galles, 
d'York, de Sévern et d’Albany , où les Anglais en- 
tretiennent dès garnisons, et où les sauvages se ren- 
dent pour échanger leurspelleteries contre plusieurs 
denrées de l’Europe qui sont à leur usage. Le fort 
Y Albany est situé sur la baie de James, qui fait 
partie de celle d'Hudson, Au N.E. de cette baie 
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est un, archipel presque toujours convert de 
glaces, qai renferme plusieurs îles, parmi les 
quelles on distingue celles de James, Barren, 
North-Main, Southampton et mont- Ràleigh : à VE, 
le passage de Davis les isole du Groënland. Elles 
sont baignées par le golfe nommé #felcome. 
LABRADOR.—Cette partie est au S.E; dela pre- 
mière. Ses habitans, les Esquimaux , sont si san- 
vages, que les Anglais n’ont pas encore pp les 
apprivoiser , et qu’ils n’ont formé aucun établisse- 
ment parmi eux. Îls portent de longues barbes et 
se nourrissent de chair crue. 


‘2°. SECTION. 
CANADA. 
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Situation, étendue et limites. —Le Canada, situé 
entre les 63 et 86° de long. O. et entre les 42 
et 54° de lat. N., s'étend depuis le golfe St.-Lav- 
rent à PE., jusqu’au lac Winnipec. Il est borné 
au N. par la Nouvelle-Bretagne, à l'O, par la 
côte du N.O., au S. par les États-Unis, et à l'E. 
par la Nouvelle-Écosse et le golfe Saint-Laurent. 

Division. — Le Canada est divisé en deux par- 
ties ou provinces, qui sont le Haut- Canada, et 
le Bas- Canada. 

Climat, sol et aspect. — Le climat du Ca- 
nada est très froid, à cause des rivières et des 
lacs qui s’y trouvent en grand nombre ; et l'hiver 
y est long et rigoureux, Le sol de ce pays est as- 
sez fertile. Le pays est en général montagnéux 
et boisé, surtout dans le Haut-Canada où il y 4 
des sayanes et des plaines d’une grande beauté: 

Rivières et lacs. — Le Canada est entrecou 
de rivières qui sont larges et profondes; la prins 
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ipale est le fleuve Saint-Laurent , qui l’arrose du 
.O. au N.E., et se jette par une large embou- 
hure dans le golfe auquel il donne son nom. 
l est formé par l'écoulement du lac Ontario , qui 
’y dégorge à son extrémité N.E, son cours NE, 
est de 2/0 L le flux s’y fait sentir à plus de 134 
l. de la merjet il est navigable pour les plus grands 
vaisseaux, Ses bords sont peuplés de villages,dont 
les maisons paraissent suspendues sur le fleuve 
qui vivifie tonr le pays par le commerce. — La 
riy. Montmorency est célèbre par sa cataracte 
pittoresque , resserrée dans un im de 100 p. de 
large; elle se précipite à la fin perpendiculaire. 
ment de la hauteur de 240 pieds, et semble se 
transformer toute entière en flocons d'argent et 
de neige, Ce pays a beaucoup de grands lacs,qui 
communiquent entre eux par, des rivières, et 
dont nous parlerons dans les Etats-Unis, 
Productions des trois règnes. — Le Canada 
produit grains, maïs, riz, haricots, pommes de 


terre, citrouilles, melons , plantes médicinales , ` 


tabac et houblon. Il a de vastes forêts de pins, 
sapins, cèdres, chênes , frênes, hêtres, ormes, 
peupliers, érables, aunes’, palmiers et de coton- 
niers, On trouye dans ce pays des mines d'argent, 
de fer,de plomb, de cuivre et de charbon de terre. 

Le Canada abonde en loups , ours , élans’, cerfs, 
daims, chevreuils, renards, maättres, furets , 
belettes, putois , écureuils , lièvres, lapins, chats 
sauvages, buflles, bœufs et autres bestiaux; lou- 
tres, castors, aigles, vautours, faucons, grues, 
perdrix, alouettes, hirondelles, outardes , din- 
dons, cygnes, oies, canards , sarcelles , bécas- 
sines et autres oiseaux aquatiques : on y trouye 
aussi. des serpens à sonnette et d'autres reptiles, 
Les riyières et les lacs fournissent des saumons 
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des esturgcons, des truites, des aloses, des do- 
radés, des lamproies; des soles, des congres , 
des écrevisses, des épérlans, des maquereaux , 
et des anchois; et l’on pêche dans le golfe de 
Saint-Laurent des vaches marines, des loups de 
mer, des marsouins, des thons, des morues et 
des harengs. 


GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Population et habitans.—La population du Ca- 
nada est évaluéeà environ 300,000 habitans. Le 
Canada appartenait d’abord aux Français , qui lui 
donnaient le nom de Nouvelle-France: il appar- 
tient aux Anglais depuis 1963. Les habitans du 
Bas-Canada sont un mélange de Français , d'An: 
glais et d’ Américains civili és, qui professent le 
christianisme, Les premiers se distinguent par 
leur urbanité ; contens de peu, attachés à leur 
religion , à leurs usages, soumis au gouvernement 
qui respecte leur liberté , ils possèdent à côté de 
. eaucoup d’indolence un fonds naturel de talens 
et de courage. Les habitans du Haut-Canada sont 
des Américains sauvages, qui suivent encore leur 
ancien paganisme, et qui vivent de chasse et 
de pêche; les principales de ces peuplades sont 
celles des Æssenipouels,des Hurons, des Zroquois 
et des Ælgonquins. 
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HAUT-CANADA. = Cette partie est à ’O. On y 
trouve quelques forts , que les Français, quand ils 
étaient maitres da pays, ont bâtis sur les bords des 
rivières et des lacs , pour contenir les sanvages et 
trafiquer avec eux. e 

Fork , siège du gouvernement de cette province, 
a un superbe port, formé par une longue presqu'ile, 
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appelée Gibraltar, près de l’extrémité du lae 
Ontario. Pop. 4,000 hab, 

BAS-CANADA. = Cette partie est à PE. Elle a 
d'excellens pâturages, où l'en élève beaucoup de 
bestiaux. . 

QUEBEC, capitale, ville assez considérable , si= 
tuée sur le fleuve Saint-Laurent, assez profond et 
assez large pour que 200 vaisseaux de ligne y 
puissent moniller à Paise,a un bon port, une belle ci- 
tadelle et des maisons bien bâties. Elle est divisée 
en haute et basse. La première , construite sur un 
rocher nommé le cap Diamant ; a été encore dé- 
fendue par l’art. Ses environs offrent des sites pit 
toresques : Vile d'Orléans et les rives du fleuve sont 
remarquables par la richesse de leur sol. Son com- 
merce consiste principalement en pelleteries, Elle 
a un évêque catholique. Pop. 15,000 hab. lat. N. 
46. 47 30”, long. ©. 73°. 30’. 0”. 

Montréal, situé. au S.O. , dans une île du flenye 
Saint-Laurent , est une ville bien bâtie et bien for 
tifiée ; près d’une montagne dont elle tire son nom; 
c’est la seconde du Canada. Elle forme un carré 
long , coupé par desrues régulières et ceint d’un 
rempart. Son principal commerce consiste en fout- 
rures gni ,s’envoient en Angleterre. La compagnie 
du Nord-Ouest est surtout composée-de marchands 
de Montréal. Pop. 16,000bab. 

On a construit ane nouvelle ville, au coafluent da 
fleuve Saint-Laurent et de lariyière Chaudière , qui 
est d’une grande importance pour le commerce. 

ILE DANTICOSTI. — Cette île , située au milieu 
de l'embouchure du fleuve Saint-Laurent , a environ 
50 lieues de long sur 10 de large: Son territoire, 


Gage et couvert de forêts, n'offre aucun 
por 


34 


794 AMERIQUE SEPT, — NOUV. ECOSSE. 
3 SECTION. 


NOUVELLE-ÉCOSSE. 
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Limites. — La Nouvelle-Écosse est bornée au 
N. par l'embouchure du fleuve Saint-Laurent ; à 
IO. par le Canada et les États-Unis ; an S. par 
l'océan Atlantique , et à l'E. par le golfe Saint- 

aurent. | 

Climat, sol et productions. — Le climat de la 
Nouvelle-Écosse est très froid pendant une partie 
de l’année, parcequ’il y règne alors des brouil- 

lards épais. Le printemps offre quelques momens 
délicieux. Les chaleurs de Pété égalent au moins 
celles. dont nous jouissons en Europe, et font mû- 
rir rapidementles récoltes. Le sol de ce pays aride 
et stérile en beaucoup d’endroits , produit blé , 
lin , chanvre , bois de construction , poix et gsu- 
dron : il abonde en animaux de diverses espèces, 
particulièrement en daims, en'castors et en oi- 
seaux sauvages ; et l'on pêche sur ses côtes des 
mornes , des harengs et d'autres poissons. 
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La Nouvelle-Ecosse est maintenant divisée en 
deux parties, qui sont le Nouveau Brunswick et la 
, Nouvelle-Écosse, proprement dite. On estime la 
population des deux pays à 150,000 habitans. : 

La Nouvelle Ecosse appartenait d’abord aax 
Français, qui lui donnaient le nom d’Acadie, Elle 
appartient aux Anglais , depuis 1613. 

NOUVEAU-BRUNSWICK, = Cette partie , au 
N.O. est peu peuplée. 
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St-Jean, capitale , à l'embouchure de la rivière 
du même nom, a des rues larges et régulières, 
des maisons bien bâties, une belle église et un 
hôtel de ville. La mer y remonte à la hauteur de 
3o pieds et y forme un bon port. 

NOUVELLE ÉCOSSE.— Cette partie, au S.O., 
forme une presqu'ile, nr 

HaLrırax , capitale, ville florissante, fortifiée 
el située sur la côte orientale de la presqu'ile, a un 
bon port et une forteresse bâtie en bois. Ses rues 
se coupent à angles droits. Pop. 1 5,oco hab. 

Annapolis , amélenne capitale , siluée sur la côte 
occidentale de la presqu'ile, a un port capable de 
contenir mille vaisseaux. 
ILES VOISINES DE LA NOUVELLE- 

ECOSSE, l 


TERRE-NEUVE, = Cette île , située à l'entrée 
du golfe St-Laurent ; entro les 47 et 52° de lat.N. èt 
entre les 55 et 61° de long. O., fat découverte en 
1496 par Sébastien Cabot, français. Le détroit de 
Beile-lle la sépare da Labrador. Elle a 1001. de 
long sur go de large, Ba forme »pproche de celle d'un 
triangle. L'hiver y est rude : car on n’y voit que 
neige et glaces , dont les baies et les ports sont en- 
combrés. Les côtes,très esearpées sont sujettes à de 
grands brouillards, suivis presque toujours de bour- 
rasques de plaie et de neige. Les montagnes au $.O., 
près de la mer, sont très-élevées , et se terminent 
par de hauts promoutoirs. Le sol de cette île, géné- 
ralement aride , ne produit guère que des pâturages 
et des bois de construction. Il offre çà et là des fon- 
drières et des marais , qui donnent au Pare un as- 
pect sauvage , mais pittoresque. Les forêts servent 
de retraite à un grand nombre d'ours , de loups , 
d’élans et de renards, Les rivières et les lacs abon- 
dent en castors, Loutres, saumons. On y voit une 
belle race de chiens remarquables par Teur grande 
taille et leur long poil soyeux. P. 40 à 50,000 h. Le 
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commertede bois et de pelleteries occupe un grand 
nombre de bätimens.Cette ile dépend du Das Canada, 

Plaisance, principate ville, eat sitnée à Poxtrémité 
méridionale de ta vaste baie du même nor, qui y 
forme un excellent pürttrèsfréquenté parles ba- 
Léaus pécheurs. Pop. 3,000 hab. 

Saint-Jean , près de l'extrémité méridionale de 
l'ile, ville aussi grande que Plaisance. 

Près de Vile de Terre-Neuve, aù S.E., est le 

` grand Zong de sable, oni porte le même nom, ct 

sur lequel on va pêcher la morne. TI a envirou 200 
lieues de long sur 80 de large. La saison de la pêche 
commence vers le mais de mai, et ne finit qu'à la 
fin de septembre, 

CAP BRETON ov ILE ROYALE, = Cette île, 
an SO. de celle de Terré-Nente , ét située entre 
les 45 et 47° de lat. N. , ‘ét entre les 62 et 63° de 
long, O. , a 5ol. de long sur 30 de large. Son climat 
froid est sujet aux bronillards et à de violentes tem- 
pêtes,quiobseurcissent Pair par des tourbillonsde 
neige et de réie, Elle produit mn peu de grain, 
du lin, du chanvre , du bois de construction." Elle 
fournit de la volaille sauvage , telle qu'une espèce 
de grosse perdrix , qui ressemble à des faisims par 
la beanté du plamage. Cette île renferme  d’inépui- 
sables mines de houille, 

Louisbourg où Port- Anglais , er ; possède 
Dan des plus beaux portsde toute l'Amériqne. 

SAINT-JEAN: = Cette île , à VO. de celle du 
cap Breton et située ‘vers le 40° de lat. N. , et vers 
le 65°.de long, O», « 20 lieues de long ‘sur ro de 
large. Elle est bien supérieure à cette dernière par 
la fertilité de son sol et sun espectriaut, Les Frad- 
çais, lorsqu'ils la possédaient , V'appelaiënt le’ gre- 
nadier du Canada. Les rivières abondent en saumons, 
traites, anguilles;et la mer dn esturgeons et em toûtes 
sortes de coquillagés. Elle possède un bon port poùr 
la pale, et tont le bois nécessaire àla constraction 
navale, Pop, 5,000 hab, 

Chalottétown , Capitale et résidence du lieutenant 
gouverneur 
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ARTICLE IH, 
COTE. DU NORD-OUEST. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Limites et étendue.—La Côte du Nord-Ouest de 
l'Amérique , est bornée au N.par la mer Glaciale ; 
à l'O. par la même mer, le détroit de Bhéring 
et le grand océan Boréal ; au S. par le Nouveau 
Mexique, età l'E. parles États-Unis, le Ca- 
nada et la Nouvelle-Bretagne. 

Cette côte, qui a plus de 1,200 lieues de 
long, n’était pas connue avant Les voyages de 
Cook et de Vancouver, navigateurs anglais, qui 
lont successivement visitée dans ces dexniers 
temps; et la description qu’ils en ont donnée 
nous l'a fait connaître. Le climat et le sol y sont 
très-variés à cause de la grande étendue qu'elle 
embrasse, Dans certaines parties elle est inhabi- 
tée; dans lës autres, elle a pour habitans des 
Américains sauvages, qui vivent de la chasse et de 
la pêche, se couvrent de peaux de bêtes , et pro= 
fessent un Paganisme fort grossier, 
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Pour décrire la côte du Nord-Ouest avee plus 
d’exactitude , nous La diviserons en quatrerégions. 


AMERIQUE-RUSSE. 
L'Amérique-Rosse comprend deux parties savoir: 


la partie de la Côte du Nord-Ouest, depuis le hâvre 
de Portlock jusqu'an cap du prince de Galtes, et 
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les Iles Aléoutes. Vitas Bhéring , danois , découvrit 
le premier ces régions hyperborées, 1l fit voile le 
14 juillet , de la rivière de Kamtschatka, et s’avança 
dans le détroit qui reçut sou nom, jusqu’an 67° 16, 
En 1741, Bhéring'et Steller reconnurent le conti- 
nent, près de la baie de Bristol. Depnis ce temps 
jusqu'au voyage du capitaine Cook, les Russes ue 
cessèrent d'explorer celte partie de l'Amérique. 
Cook, dans un seal voyage, fitplus de découvertes 
que les Russes en 5o ans : il fixa la ligne de la Côte 
Nord-Ouest de l'Amérique ,.et les limitesdés deux 
continens : il détermina la côté orientale de l'Asie, 
jusqu’au 68° de lat: N., et la côtesoccidentale de 
l'Amérique , jusqu’au 71°. yal 

La partie du continent, désignée ci-dessus sous le 
nom d'Amérique. Russe , et dont la cour de Russie 
réclame la souveraineté comme d’une terre dé- 
couverte et occapée antérieurement par des sujets 
russes offre les aspects les plus sanvages etles plus 
sombres. Les montagnes nues, couronnées d'énormes 
glaces, s’écroulent souvent et roulent avec un fracas 
épouvantable vers les vallées qu'elles remplissent 
ou jusque dans les rivières et baies; ouj restant sans 
fondre , elles forment autant de rivages" de cristal. 
Lorsqu'une pareille masse tombe , les forêts s’écrou- 
Jent déracinées et dispersées au loin : les échos da 
rivage en retentissent comme d’un coup de tonnerre; 
la mer s’en émeut ; les vaisseanx éprouvent une se~ 
cousse violente , et le navigateur effrayé voit sere- 
souveler presqu’au milieu de la mer les scènes terri- 
bles qui RCE RL réservées aux régions alpines. 

Les pelleteries , que les Russes tirent de ces con- 
trées, proviennent surtout des loups marins, des lou- 
tres de mer et des antres animaux du genre des 
phoques. Les facioreries, semées sur les côtes du 
continent et dans les îles, sont des amas de cabanes 
entourées d’une palissade en bois. On comptait, en 
1784 , 50,000 habitans de diverses tribu: , qui obéis- 
saient à la Russie ; mais, depuis cette époque , ce 
nombre est beaucoup diminu 
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L'Amérique-Rosse comprend les deux premières 
régions des quatre de la Côte du Nord-Ouest. 

PREMIÈRE REGION. = Celte région s'étend 
depuis l'extrémité septentrionale! de Ja côte , dont 
nous avons parlé ci-dessus , jusqu’au détroit de Bhé- 
ring. La mer Glaciale , qui le borne au N. et à PO., 
y Amèue sans cesse d'énormes glaçons , qoon. peut 
appeler des At vi flottantes. On trouve ; sur les 
glaçons, dont ses bords sont hérissés , de nombreux 
troupeans de lions marinset d’autres animaux am- 
phybies. 

Le détroit de Bhéring , de Béring ou du Nord , 
situé au 66° de lat. N., et au 172° de long. O.,a en- 
viron 12 lieues de large ; et dans cet espace il se 
frouve une île assez considérable, La découverte de 
ce détroit a résolu le problème de la population 
de l'Amérique. Les tribus qui habitent le long du dé- 
troit sont en guerre perpétuelle avec les Tchouktchis 
qui habitent la côte d'Asie. 

SECONDE REGION. = Cette région s'étend de= 
puis le détroit du Nord jusqu'au mont Saint-Elie. 
Au 60° de lat, N., la côte s'avance au S» O. dans 
l'océan Pacifique, où elle forme une longue presqu'île, 
qui porte le nom d’Alaskka. À la suite de celte pres- 
qu'île,se trouvent les îles d’ Ounimak et d’ Ounalashka: 

A PO, de la presqwile d’Alashka est la baie de 
Bristol :à VE. de la même presqu'ile sont les golfes 
de Cook et du prince William ou Guillaume. 

Le mont Sainte- Élie , à DE, du golfe du prince 
William , au 50° delat ,N. , et au 142° deg. de long. 
O:, est d’une hauteur considérable: ila 2,792 toises. 

Sitka , ou Nouvel-Arkhangel, dernier Zekline- 
ment des Russes , est situé dans l’une des îles nom- 
mées Archipel du roi Georges , par Vancouver. 


ILES ALÉOUTES. 


Ces îles, sitaées dans le grand: océan Boréal, à PE. 
da Kamtschetka, entre les A1 ei 53° de lat. N., 
vers les côtes de l’Amérique-Russe , dontelles font 
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partie, furent découvertes la plupart dans le 10° 
siècle, tant pendant les voyages entrepris par les or- 
dres du gouvernement Russe , que par divers parti= 
culiers qui faisaient le commerce de fourrures.Bhé- 
ring et Tehirikof commencèrent en 17413; Billings 
et Sarytchef, dans leurs voyages depuis 1793 jusqu 

2795 , ache vèrent les déconvertes de toutes Iks îles 
qu’on connait à présent. Cependant, on peut supposer 
avec probabilité , qu'il en reste encore une infinité 
qui ne sent pas connues dans cette partie de l'océan. 
Oriental ou Boréal. | 

Les iles Aléoutesse ressemblent presque toules 
par Leur description topographique et physi- 
que. Elles sont en général remplies de To: 
chers - et s'élèvent considérablement vers leur, 
ceatre:; leurs bords sont entourés de bas-fonds 
et de rochers cachés sous Pedu , ce qui y rend la 
navigation très-dangereuseé; op y tronve un grand 
nombre de ruisseaux et de tacs dont [a plupart man- 
quènt de poissons. L'hiver yest beaucoup plus doux 
qu'en Sibérie. IN rn des volcans dans Em op A 
unes de ces iles dont plusienrs renférment du soufre 
et d'antres des sonrees d’eau chande, où Don peut, 
faire cuire de la viande ;'élles sont en général 
passablement peuplées , relativement 3 leur 
étendue, Les insulaires habitent soûs terre. hiver et 
été ; ils sont d'une taille moyenne , et jouissent de 
leur liberté, moyenvuñitun petit tribhteu fourrures 
qu'ils payent à la Russie, encore v'est-il pas général 
pony toutes ces iles; car il y en a plusiéurs dont les 
habitans sont entièrement libres. Wi? 

On divise les îles Aléootes en ALÉOUTES PROPRE- 
MENT DITES, ice sont lés plus proches: on en 
compte trois, satoir: ta, Agulla et Sémiche , 
en ILES DES RATS , au nombre de quatre , qui sont 
Bouldyre , Kiskà , Amitehitka ; et Arysiy ostrov 
ou l'Île du Rat ; en iles d'ANDREANOF ,qui sont au 
nombre de #4 +: en TLES pts RENARDS, en grand- 
nombre savon : Odmriak, Oùnalashka, Spirkine 
Acoutune, Acone’, Cagalÿa - Ounimak, San- 
nakl et Choumaguine. 
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Les principales et les plus remarquables de ces 
îles sont celles POUNALASHKA , la plus peuplée z 
de SITIGNAK, qui en ést voisine ; d'OUMNAK, 
la plus grande et la plas voisine dn cons 
tiuent , qui a un volcan et des sources houillantes, 
Les Russes y ontun évèque , une petite garnison ct 
un chantier de constraction. Celles de TANAGA, de 
KaxAGA et d'Axura, sout célèbres par des volcans 
en activité. 

L'ile de KAprAK a 2,500 hab, sans compter les 
Russes ; qui $ ont leur principal établissement. 

TROISIEME REGION = Cette région s'étend 
depuis le mont Saint-Elie jusqu’au mont Olympe. 
Elle est entrecoupée par des golfes qui s'avancent 
plus on moins dans les terres : et ces golfes commn: 
niqueut entre eux par des canaux qui forment un 
grand uombre d’iles. Les principales sot. du 
N. O. au S.E., celles du roi Georges, del 4mirauté, 
du prince de Calles, dn duc d'Yerk, de la reine 
Charlotte et de la princesse, Royale; et celle da 
Quadre et Vancouver, où se trouve le port de 

Q0tka. | } 

Vancouver a donnéles noms de Nouveau-Norfolk , 
de Nouveau: Cornouaille, de Nouvel-Hanovre et de 
de Mouvelle-Géorgie aux différentes parties de la 
côte , qui sant comprises dans la troisième région, 
et sont assez bien peuplées, 

Le mont Olympe est situé au S. de l’île de Quadra 
eL Vancouver, au 46° degré de lat, N. et au 1269 de 
ong., O. 

Le mont Rainier , dans cette contrée pe décou- 
vreà près de 4o lienes, 

QUATRIEME. REGION. = Cette région sé: 
tend depuis lemont Olympe jusqu'aux limites se pten- 
trionales du Nouveau-Mexique. Dans tout çet es- 
pace la côte est bordée d’une chaîne de montagnes, 
ct n’a aucune rivière qui soit considérable, Vaa- 
conver lui a douné le nom de ÆVouwelle-Albion, 
Elle est habitée. Les Anglais réclament la souve+ 
raineté de ces deux deruiéresrégions.La Compaguie 
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du Nord-Ouest y a établi des factoreries. D'après les 
nouvelles découvertes du éapitaine Parry, dont 
nous parlerons au chapitre cinqnième.On est mainte- 
want presque assuré que dans toute étendue de la 
Côte du Nord-Ouest, illexiste an bras de mer, 
onun détroit qui établit une communication entre 
Focéan Pacifique et la baie d'Hudson, comme on 
Pavait supposé pendant long-temps. š 


RÉGIONS INTÉRIEURES. 


Les contrées, qui s'éténdent' au S. de l'Amérique- 
Russe jusque vers la Californie , paraissent former 
ane longue suite de plateaux ou de bassins très-éle- 
vés , circonscrits à PE. et à 1.0. par deux chaînes 
de montagnes. La plus occidentale est celle nommée. 
par les Anglais Stoney mountains ou monts Rocheux. 
Cest de leur pied que sortent les plus grands fleu- 
ves de l'Amérique Septéntiionale , tels que le Mis- 
souri qui coule an S. E. ; ln Saskätchawine où fleuve 
Bourbon, qui court à VE’, et l'Oungigah on fleuve 
-de la Païæ , qui se perd verslé N. L'autre escarpe- 
ment du plateau du Nord-Ouest forme la grande 
elaîne parrallèle anx côtes maritimes , et toujours 
voisine de l’océan Pacifique, Les voyageurs, no- 
tamment Mackenzie - qui ont traversé ces régions 
de PE. à PO. , ont reconnu ces denx chaînes distinc- 
tes, et très-éloignées l’une de l’autre: La première 
est à plus de roo lieues des côtes de l'Océan. Van- 
emer vit constammént la seconde border de trés- 
près le rivage. 

Les monts Rocheux commencent à la latitade de 
Veutrée de Cook , à suivre parallèlement la côte , 
et contingent à courir dans celte direction au S. 
jusqu’à l'embouchure de la rivière Colombia. Là ils 
dévient à PE., et baissent considérablement de 
banteur, Pendant leur inclinaison parallèle à la côte, 
ils s'éteadent en longitude de 6 à 8 degrés. 

La hauteur des principaux sommets n’a pas été 
‘déterminée. Mackenzie les évalue à 3,000 pieds. 
Une longae branche de ces montagnes n’a pas en- 
core reçu de nom, Elle sen sépare au 54° de lat. , 
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et an 123° de long, O. , vers les sources du Tacout- 
ché-Jessé et de la rivière de la Paix. Elle se dirige 
à l'E. en séparanf la Saskstchawine de PEI, 
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ÉTENDUE: ! i a SITUATION, 


Long. 525 1. f Entre) ab et 50° de lat: N. 

Larg. 430 1. { les j 69 ét125° delong O 

Limites. — Les États-Unis sont bornés an N, 
par le Canada ; à l'O, par la Côte du Nord-Ouest à 
laquelle elle touche , et les Provinces Intér.eures 
de la Nouvelle-Espagne ; au S. par le golfe du 
Mexique ; à PE, par l’océan Atlantique et la ri- 
vière de Sainte-Croix , qui les sépare de la Nou- 
velle Écosse. 

Histoire el nom. — Les États-Unis sont origi- 
nairement des colonies anglaises, qui se sont éta- 
blies en Amérique dans le dix-septième siècle , 
et qui pendant long-temps ont dépendu de leur 
métropole, Fatiguées des nombreuses vexations du 
gouvernement anglais, elles ontseconé le joug, 
et ont pris les armes pour défendre leur liberté, 
Après une guerre de plusieurs années , qùia fini 
en 1785 ; l'Angleterre reconnut leur indépen- 
dance , et consentit à ce qu’elles formassent une 
république fédérative, sousle nom d’Ltats- Unis, 
Les Anglais ont ensuite cédé à cette république 
une portion du Canada et la Louisiane-Orientale, 
c'est-à-dire , la partie de la Louisiane qui se trouve 
à PE. du Mississipi , laquelle leur avait été donnée 
par les Français , en 1:63; et la France lui a cédé, 
en 160$ , la Louisiane-Occidentale , c’est-à-dire, 
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Ja partie de là Louisiane qui est à PO. du Missis= 
sipi, et qui avait DD Tat appartenu àl’Espagne. 
Si Di visión, — Le létriloire des États-Unis est di- 
YIsé comme il est marqué dans le tableau suivant. 


ÉTATS, 33 
That ours ý mn 
DISTRICT , 1e 


CAPITALES, 


emm 
Poriland, y 


Maine — "e 
New Hampsbire . | Portem: et Gogo, 
Wivdsor et But, i 


Vermont . , - . 

Massachusséts . :|B 
Rhode-sland! +, Newport. j i 
icut e , a| Harter New- Dax Al 


zonne 
New Yoik où N 


(Nouv, York À York - ts +] News York eAlb: y 


> 
s Jeréeÿ uote. $ Won Äeren. - 'Feeuten, 
F veer PER y e wi : 
E J Peñnsyléanie, . . Philadéfp. et Lanc 
? f Pènnsylvràie 4 Delaware . : . Duren 
Oliè : . . 1o ,POhilieothe: 
(Tenit. du Michigan Detroit, 
Indiana s. .. .| Vivcénnes. 


cl agent DE ve + Kaskarkias. 
EN IK ETH ME 
lie Tériudu Minett. et Su! epes 
D Gët täu Miéour et St nev. 
deng Y * I$ Betrite d'Arkansasf. ee siie 
{Maryland + «+ « «| Annapolis et Balt. K 


. JWasntgerogLN 
| Ÿ Dist. de Geint) 38,55 L DEEG à 


Ae gie) Í Virginia . — Richmond, 
age Ee Agence d 29 Franéfort. 
CAT f Teunessée ; + o | Kroxville, 
Carolité du Ns’, Carole du Nord’ | Raleigh. 


Caroline du S. [Caroline du Sud , Charlést.et Colam, 


Géorgie . . | > | Miledgeville. 
TEE E Kei G k WAS tent SC 
į t Mississipi., . . + PNatchès. TE 
\ Lonisiane en p; }Louisiane ..4.,. Nouvelle- Orléans. 


Les territoires du Missouri, Michigan, du Nord- Ouest 
lei d'Arkansas »s0rit des gotivernemens provisoiés ; ee 
autorité du président et du congrès, en attendant qu’ils 
soient assez peuplés pour être constitués eu états. 
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Climat et sol. — Le territoiré des États-Unis 
ayant une étendue considérable, ke climat y est 
varié : la partie septentrionale éprouve pendant 
l'hiver un froid assez rigoureux ; dans la partie 
méridionale on jouit constamment d’une douce 
tempéra ure, et l'été y est fort chaud. Le sol. de ee 
grand pays est généralement fertile. 
.… Montagnes.. = Le territoire des États-Unis est 
traversé da N. E, au SU. par une chaîne de mona 
tagues qui portent le nom d'Alleganys ou Apan 
laches ;elles forment deux chaines , dent on peut 
estimer toute In largeur à 40, lieues. De ecs mon< 
tagnes sortent beancçoup de rivières,qui vont se je 
ter, les unes dans l'océan Atlantique , et les autres 
dans le Mississipi. d 
. Réières.— Les principales rivières. des États 
Unis sont : le Mississipi, le Missouri , V Hli- 
vos, l'Oluo, qui se rendent dans le Mississipis 
la Delaware, le Potowmac et la Savannah, quise 
jettent dans l'océan Atlantique. | 
Le lac du Cèdre-Rouge, à 5 lieues au-dessus 
du petit lag Winnipec , peut être regardé comme 
la plus hautesource du Mississipi,dontilest éloigné _ 
de » lieues de sa rive orientale. Le fleuve coule 
auS,S.O., serpente ensuite à travers des plaineson 
savanes couvertes de hautes herbes, 4 lieues ayant 
le confluent de Ju rivière St-Pierre , le Mississipi 
se précipite de :5 pieds de hauteur perpendicu- 
laire par-dessus des rochers : la cataracte est in= 
lercompue par une gtande ile a l'E, , et une petite 
à l'O, Il offre après une suite continue de rapides, 
jusqu’à la rivière St-Pierre , devient fortéuroit , 
tourne au N. O. se grossit à droite et à l'O. du 
Missouri , de V Arkansas , de la rivière Rougeou 
Colorado, à gauche et à l'E. de l'{inois , de l Okio 
et de U Faso, et se jette dans le golfe du Mexique 
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par plüsieursbouéhes,' qui forment unë grande ile 
et une multituded'autres plus petites. Ce fleuve est 
obstrué par des barres appelées la Balise. Il est 
navigable , sans interruption , jusqu’au saut de St- 
Aritoine , et ensuite au-delà. Le saut situé au 45° 
est une cataracte de Zo pieds perpendiculaires. 
Le enee a en cet endroit 250 toises de largeur. 
Oùütre son embouchure principale et permanente y 
qui offre des singulärités remarquables, il s’y forme 
des canaux d'écoulement, qui changent souvent de 
direction : car le niveau des eaux du fleuve est dans 
la plus grande partie dela Basse-Loisiane", plus 
élevé que celui de la contrée voisine. Bon immense 
volume d’eau n’est retenu que par de faibles digues 
de terres, de 5 à 6 pieds de haut ; màis ce sol si 
bas par rapport an fleuve, s'incline cependant 
un peu vers la mer ; ce qui fait que les eaux da 
fleuve; en se débordant, ne trouvent aucun obsta- 
cle, et s'écoulent vers la mer asseztranquillementt. 

Le Mississipi n’épronve point de marée ; à cause 
des nombreux détours de son cours. Il ést très- 
difficile de le remonter pendant les crues, qui ont 
lieu dans les 6 premiers mois de l'année La force 
du courant est alors d’une lieue par heure. 

Les arbres déracinés par les vents ; ou tombés 
de vétusté , s'amassent de toutes ‘parts sur les 
eaux du Mississipi. Unis par les lianes, cimentés 
par des vases , cesdébris de forêts deviennent des 
îles flottantes: de jeunes arbres ÿ prennent racines. 
Les années aocumulent les dépouilles des rivages 
lointains , qui forment des îles, des péninsules, 
descaps nouveaux, qui changent le cours du fleuve 
et le-forçent à s'ouvrir de nouvelles routes, 

Le Missouri prend ses sources dans les monts 
Rocheux, forme trois branches qui se réunissent: 
il a plusieurs chutes, coule à l'O. , descend au SO. 
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et se réunit au Mississipi , à 6 lieues au-dessous du 
confluent de PHlinois : il est plus long , plus large, 
plus profond quece dernier, i 

L'Ilinois , large rivière navigable , est formé par 
le confluent des rivières Plein et T'heakiki, au 41° 
Ar de lat. N. Ce noble affluent du Mississipi , après 
avoir serpenté , au S.O. , dans un territoire riche 
et fertile , et reen un grand nombre de grosses ri- 
vières ; s'approche de 2 lieues de ce fleuve , se 
dirige à VE. l’espace de A lieues, et verse lé 
tribut de ses eaux par une embouchure de 300 
toises de large. — L'Ohio, où la Belle rivière, 
est formé, à Pittsbourg en Pennsylvanie, par 
l'union des deux rivières Ælłegany et Monon- 
gahela. Il coule à l'O , puis au S,, ensuite au S. 
O. „etse jette dans lè Mississipi. Son cours est lent 
etses eaux sont claires Près de Louisville, il forme 
une suite de rapides ou cascades de 50 à 25 pieds 
de hauteur , occasionnées par les rochers qui bar- 
rent le lit de la rivière. — La Delaware prend sa 
source dans la Nouvelle-York, sépare ensuite la 
Pennsylvanie de l'état de Jersey, et forme la baie 
du même nom, qui se décharge dans l'Océan , à 
4o lièues au-dessous de Philadelphie, — Le Po- 
lowmac prend ses sources dans les monts Allega- 
nys , forme ; dans toute l'étendue de son cours, la 
limite entre la Virginie et le Maryland , et débou- 
che dans la haie de Chesapeak , où se jette aussi 
Ja Susquehannah. — La Savannah sépare aussi Tà 
Géorgie de la Caroline-du-Sud , coule dn N. au 
S.E , et se jette dans l'Océan, près de la vileda 
même nom. 

Lacs. — Le territoire des États-Unis contient 
plusieurs grands lacs,qui formentune longue chaîne, 
qu'on pourrait appeler des mers d’eau douce, et qmi 
abondenten poissons de diverses espèces. Les prin- 
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cipaux sont , leslaes Supérieur | Huron , Michigan 
Erié , Ontario et Chumplam, qui servent de li- 
mites à ce vaste pays , du çoté du N. Le lae Su- 
périeur a ) 25 lieues de long sur 38 de large. On y 
trouve une Île qui parte le nom de Royale , ex dont 
l'étendue est assezconsidérable, — Lelac Huron, 
de 75 lieues de long sur Ge de large, conunuuique 
avec le lac Supérieur par le détroit de Sainte-Marie 
— Le lae Michigan „de 110 lieues de long sur 35 
de large , et où Don pêche des gi tes qui pèsent 
ei go livres , se lie au lac Huron par la déuioit 

e Michilimakkinak. — Le lac Érié a 80 lieues 
de long sur 25 de large ; il commamique par la ri- 
vire du Détroit, qui forme un aptre peut lac, 
nommé Saint- Clair. — Le lac Quiarioa zo lieues 
de long, sur 25 de large ; il communique avec le 
lac. Erié par la rivière de Fragara, — Le ae Gham 
plain a Zo lieues de long sur 5 de large; il commu 
nique avec le fleuve Saint-Laurent par la rivière de 
Chambley. 

Baies et détroits. +— Parmi les vastes baies des 
Étts-Unis , on remarque celle de Chesapeake, de 
70 lieues de long sur6 de large , celle de Dela- 
ware., de 15 L de long sur 10 de large, celles de 
Massachussets et de Narragaset. 

Les principaux détroits où soundssons eenz de 
Fos or , d'Aibemarle et de Pamlico. 

Curiosités naturelles. —Le Niagara, avant d'en- 
trer dans Je lac Ontario , forme une admirable ca- 
taracte, qui a au moins Gco toises de largeur et 150 

ieds de hauteur perpendiculaire. Avant d'arriver 
à cete cataracte, les eaux de la rivière roulent 
ayec fracas sux un lit de rochers; dès qu'elles ont 
atteint le bord du -précipice , elles s'y jettent en 
masse sans rencontrer aucun obstacle dans leur 
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hute: Après s'être précipitées jusqu'au fond du 

souffre , elles sont pendant long-temps dans une 

iolente agitation, et forment dans leur cours des, 
tourbillons pleins d'écume, 

A environ 2 l. de l'extrémité occidentale du 
lac Ontario, est une caverne curieuse, que les In- 
diens Mississaguis, habitans de Niagara et des 
lieux cireonvoisins dw lae Ontario, appellent 
maæisom da Diable: Fouverture d’ane montagne , 
qui berne le lac en cet endroit, forme un pré- 
cipice de 200 ‘pieds perpendiculuires , au fond 
duquel la eaverne: commence ÿ 3 hommes peus 
vent entrer de front par sa prehtière ouverture , 
pendant l'espace de ya toisés; alors Ja caverne 
s'enfonce presque perpendiculairement de 5o t 
On peut y descendre par des degrés éloignés 
Don de laure de 4 pieds. 


La province de Vermont renferme une grotte 
curieuse de stalactites, de 100 pieds de long sur 
20 de large, Près de Durham, dans le Nouvel- 
Hampshire , est un rocher tellement en équilibre 
sur mm autre, qu'on le fait meoux dp en le tou- 
chant du bout du doigt. Le Pont- Naturel, dans la 
Hante-Virginie, offre un aspect ellrayunt et su- 
blime : C’est ún vaste rocher , recouvert de terres 
et d'arbres, suspendu au-dessus d’un abime qu'il 
traverse.Un ruisseau paraît s’y étreouvert un pas- , 
sage dans le cours des siècles; l’eau coule mainte- 
nant de 2 à 300 pieds au-dessous. La largeur de 
ce pont peut-être d'environ 6o pieds, et l'épais- 
seur de Ja masse, de An, 

Productions des trais règnes.. — Le territoire 
des Etats-Unis - produit du bé. du seigle, de 
l'orge, de l’avoine , du sarrasin:, du mais , du tz 
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du lin , du chanvre, du coton, du tabac, du Hou- 
blon, des patates, des légumes, des fruits de beau- 
coûp espèces , des plantes médicinales et des 
plantes propres à la teinture. H'a de grandes forêts 
de chènes , frênes omes; hêtres, noyers y chà- 
taigniers , coudriers, pins; sapins, érables cèdres 
ct cyprès ; il fournit de la poix , du goudron , de 
la térébenthine , des baumes et des gommes de 
plusieurs sortes, Ce territoire contient des mines 
de fer, de cuivre, de plomb, d'étain, d’alun, 
de sel et de charbon; il a aussi des carrières de 
marbre et de pierre , et des eaux minérales. 

On trouve, sur leterritoire des États: Unis ,beau- 
coup de buffles, bisons, tigres, ours, loups , élans, 
daims , singes , renards, martres, écureils , liè- 
vres , lapins , loutres et castors; beaucoup de che- 
vaux, mulets, bœufs, moutons , chèvres et porcs; 
beaucoup de poules , dindons , oies, canards , 
faisans, pigeons, perdrix , cailles et alouettes;, 
beaucoup de cygnes , hérons, cigognes, cormo- 
rans, corbeaux et perroquets. Les rivières et les; 
lucs abondent en saumons, carpes, brochets , 
trüjtes., perches et anguilles ; et l'on pêche , sur 
les côtes de la mer, des morues, des-harengs, des 
maquereaux et bien d’autres poissons. 
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Population et habitans. — La population des 
tats-Unis est évaluée,en r820,à environ 16/000,600 
d'habitans: Les habitans sont un mélange d'An- 
glais, d’autres Européens qui se sont joints à eux, 
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et d'Américains civilisés. Il reste néanmoins en- 
core,dans ce grand pays,des Américains sauvages, 
qui vivent à peu près dans l'indépendance. 

Langue. — La langue anglaise est celle qu'on 
parle dans les États-Unis , excepté dans les can- 
tons habités parles Américains sauvages, qui con- 
servent leurs idiomes barbares, , 


. Religion. — Toutes les religions ont dans lés 
Etats-Unis, le libre exercice de leur culte. Le 
gouvernement fédéral et les états en particulier 
n'en reconnaissent aucune, 


Industrie et commerce. — L'industrie fait des 
progrès rapides dans les États-Unis, depuis la 
prohibition des marchandises Anglaises : on y a 
élevé des fabriques dans tous les genres; et les 
Américains s'affranchissent du joug des Anglais. 

` Le commerce des États-Unis consiste princi- 
palement en blé, orge , maïs, riz, lentilles, pois, 
haricots, fèves, pommes de terre , oignons, noix 
lin, chanvre , graine de trèfle, graines de mou- 
tarde , houblon , tabac ; indigo, coton, ‘potasse , 
glu, cire , miel , huile de lin, bois de construction 
et de charpente, merrain, poix, goudron , téré- 
benthine , farine, empois, chevaux, bestiaux, 
bœufs et pores salés , suif, cuirs ‘poissons secs et 
salés, huile de baleine , beurre, fromage, savon, 
bière, cidre, ram, eaux-de-vie de grains et de 
fruits, pelleteries , fer en barres, fer , ouvrage, 
acier, cuivre, étain , plomb , papier, carton, par- 
chemin, vernis et plantes médicinales, | 

Gouvernemens.— Chacun des États-Unistorme 
une république particulière ; dont le gouvernement 
est plus ou moins démocratique.-Les 23 Étatsréu- 
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nis forment une république fédérative , dont le 
congrès est établi dans la ville fédérale de Was- 
hington , district de Columbia, Le chef du con- 
grès a le tiwe de président, et il en exerce les 
fonctions, pendant quatre ans. ` 


TOPOGRAPHIE, 
ÉTATS DU NORD-EST: 


MAIN. — Cet état, nouvellement créé en 1820, 
est au N.E. des autres. 

Portland , capitale , ville bien bâtie sur ane pres- 
qu'ile, dans la baie de Casco, est la plus commer- 
gaute de l'état, Elle possède un bon port une, 
académie et, un, bel hôtel de ville. Pop. 7,000 hab, 

NEW-HAMPSHIRE. — Cet état, au N. E. des 
autres, est borné an S.E. par l'océan Atlantique. 

Portsmouth, eapitale, est située à l'embouchure 
de la Piscataqua , où elle a un excellent port, Pop. 
71000 hah, 

VERMONT. => Cet état, à, VO. du New- 
Hampshire, prepd son nom de ce que les montagnes, 
qui s’y trouvent, sout. couvertes d’arhres toujours 
verts, 

Windsor et Rutland', situées į la première sur le 
Connecticut, et l’autre sur l'Orter. Creek, sont les 
villes capitales du Vermont, parceque le gouverue= 
nent de cet état y siège alternativement, La pres 
mière florissante, a dés rues propres et jolies et un 
des plus beaux ponts sur le Connectieut, 


Bennington , ville la plas considérable de cet 
dat est célèbre par la batailléqni sy livra,èn 1797, 
entre les Anglais et les Américains. Les premiers 
y furent battus. Pop. 3,000 hab, 
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MASSACHUSSETS,.=— Cet état, sur l'océan At- 
lantique,est au S, du New-Hampshire et du Vermont. 
Boston, capitale , est située sur une péninsule, 
au fond de la baie de Massachmssers, où elle a un 
bon port. Un large quai, qui a plas de 500 toises de 
longueur, est bordé de magasins pour la mürine et 
le commerce. Boston a de beanx édifices publics, 
de jolies maisons, d’agréables pronienndes , deux 
théâtres, une académie des sciences et des arts, 
une société de-médecine ; une société d'agriculture 
et une société de marine.Cette ville est;après New- 
York, la principale ville des Etats-Unis pour le 
commerce marine Ele envoie des vaisseaux sur 
toutes les mers du Globe, Elle a donné naissance à 
‘Franklin. Pop. 40,000 hab, Dist. 75.1 N.E. de New. 
York. lat. N. 42.42. 22’ 11”, long. O. 73. m9’ 20”. 
Cambrigde , au N., sur la baie de Massachussets, 
est une jolie ville, qui a une uuiversité , uue bonne 
bibliofhèque , un cabinèt de physique.et ug cabinet 
d'histoire naturelle, Pop. 2,500 hib, 

Salem , au NE, ar wie péninsule, ville bien bå- 
tie, ‘avec des ‘rs ei des maisons propres; son 
port est si profond qne les yaïssenux approehent 
Jusqu'au quai pour Charger, Les hübitans se distin- 
Pret par leur industrie et leur économie; relati- 
vementà sa grandeur , c’est la plus riche ville des 
Etats-Unis. ite fait un commerce très avantageux 
dans Dinde et à la Chine. Pop. 15,060 hab. 

Nesbury-Port, "mn NNE. près l'embouchure 
de la Merrimac est la-troisièmre ville commercante 
de l’état, Elle a von bon port , de belles rues, des 
maisons bienbâtiessentinellepassé pour la plus belle 
des Etats-Unis. Les habitans se distinguent par Fedr 
hospitalité et létraffübilité, Pop. 8,000 hab. 

Près des côtes du district de Massachussets ; se 
trouvent plosieufs iles , dbnt-lés principales sont 
l'igne-de-Marthe , Plumbisland et!Nantucket , dont 
les habitans s'adonnent à la pêche de da-morue. 
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RHODE-ISLAND. = Cet état comprend l'ile 
de Rhode , etle canton de Frovidence , situé sur le 
continent, 

ILE DE RHODE. — Cette ile estan S. d'une prés- 
qu’ile qui termine à VE. le district de Massachussets; 
ses habitans s’adonnent à la pêche, 

Newport, capitale de cette île et de tout l’état, 
a un excellent port, et commerce en poissons. P. 
8,000 hab. : A 

CANTON DE PROVIDENCE. — Ce canton est au 
S.Q. de la presqu'île qui termine à l'E. le district de 
Massachassels, : 


Providence, capitale , située sur une rivière du 
même nom, navigable pour de grands vaisseaux , 
a un très beau collège , des rues droites et bien pa- 
vées. On remarque les églises, les plus belles de 
PUnion. Les babitans font on très grand commerce. 
Pop. 10,000 hab. Dist. 19 l. S.S.0. de Boston. 


CONNECTICUT. = Cet état, à l'O. du canton 
de Providence, prend son nom da Connecticut, 
qui Parrosé du N.au S., et se jette ensuite dans la 
mer. 

Hartford , Done des deux capitales , situéesur le 
Connecticut , est une ville bien bâtie, dont les en- 
virous sont très agréables. Elle a une banque et 
une société de médecine. Pop. 6,000 bab. Dist. 45 
l. N.E. de New-York, 

D'ew- Haven, seconde capitale , au S:S.O. de la 
première , ‘ville charmante, avec des rues droites , 
sablées et plantées d’arbres, possède un célèbre 
collège ainsi que d’autres beaux édifices. Le gou- 
verneur et le corps législatif siégent alternativement, 
tous lest mois, à Hart{ordet à New-Haveu.P.6,000 h, 


ÉTATS DU CENTRE. 


NEW-YORK on NOUVELLE-YORK. = Cet 
état; à l'O, da Vermont du Massachussets et du 


wel rp 
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Connecticut, est borné, au S.E. par l'océan At- 
lantiqüe. 

New-York , capitale , située À l'extrémité méri- 
dionale de l’île Manhattan, et ap confluent des ri- 
vières Mudson et de l'Est, aun bon port, de beaux 
édifices publics, parmi lesquels on remarque l’hô- 
tel de yille; l'hôpital, la prison d'état , l'arsenal , le 
muséum, Elle possède de belles rues des maisons 
bien bâties, une université, un collège, un théâtre, 
des chantiers où l’on construit des vaisseaux , une 
manufacture de glace , des fabriques de quincaille- 
rie , des raffineries de sucre et des brasseries, Elle 
fait un grand commerce, New-York est la première 
ville de commerce des Etats-Unis. Les catholiques, 
au nombre de 15,009, y ont an évêque. Pop. 120 
à 130,000 hab. lat. N, 40. 40. 0, long: O. 76. 18. 52. 
Dist. 40 1. N.N.E. de Philadelphie. 

Albany , au N. sur la rivière d'Hudson, est le 
siège de l'assemblée législative et la résidence du 
gouvernement pendant sa séance. Elle a deux ban- 
ques, et est l’entrepôt de tout le commerce, entre 
la partie occidentale de l'état et New-York ; c'est 
la plus ancienne ville des Etats-Unis. 


Troy , au N. sur la riv. d'Hudson , jolie ville, 
très commercante , avec une banque. P. 5,000 hab. 

A VE. de New-York se trouve une île assez con- 
sidérable; qni est séparée du continent par vn dé- 
troit, et qui porte le nom de Long-fsland. Elle est 
fertile en grains; et ses côtes sont très poissonneu- 
ses. Sa principale ville est celle de Fatbusch, qui 
a un bon port. 


NEW-JERSEY.— Cet état est au S, de la 
Nouvelle-York. 


T'renton , capitale , sur la Delaware , est une ville 
bien bâtie, dont les environs sont très agréables 
par ses jolies maisous de éampagne. Elle possède 
une académie. Dist. ro l. N.E. de Philadelphie. 

Newark, au N.E. près du Passaik, ville très 
bien bâtie, Elle a de grandes fabriques de souliers 
et de cuir. Pop, 8,000 hab. 
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Brunswick, au N.N.E., sur le Rariton , ville 
avec un collège., a des rues payées et des eaux mi- 
nérales chaudes. Les habitans font on grand com- 
merce intérieur. Pop. 6,500. d 


PENNSYLVANIE. — Cet état est à VO. d 
New-Jersey, dont il est séparé par a Dela- 
wave. Elle tire son nom du célèbre ët On), en 
1683, y fonda une colonie de Quakers qu'il avait 
amenés d'Angleterre, 


Philadelphie , capitale, entre les rivières de De- 
daware et de Schuy kill, dont la première est na- 
re pour lesplus gros vaisseaux , ost ung des 
villesles plus belles et les plus régulières du monde. 
Elle offre un carvë -tong avec desrues larges , droi- 
tes, bordées de darges trottoirs pavés de cailloux 
et de briques , et généralement ornées de deux 
rangées d'arbres ;lagrande rue a roopieds de large, 
et les autres 60. Elle possède une belle place pu- 
blique avec op cliätean denn, 4 banques, dont 2 
dans le style grec , sont desédifices magaifiques ; 
ube belle bibhotbièque , un riche cabinet d'histoire 
naturelle, une université, une académie des Scien- 
ces et arts, plus de 50 imprimeries ot plusieurs 
manufactares. Elle est renommée par la Construc- 
tion des voilures de toute espèce; c’est la seule 
ville des Etats-Unis où l’on batte monnaie, Elle fait 
le plus grand commerce avec la Chine et l'Inde. Les 
Catholiques,qui y passent 15,000 , y ont unévêque 
et 4 églises. Pop. 120,000 hab. Dist, 55 de NÆE.de 
Washington, 15 S.O. de Baltimore, ,100 SO. de 
New-York et 1,350 S.O. de Paris, Lat. N, 39°60 
55”; long. O. 77° 31° 45”. - 


Lancaster , à VO „siége do gouvernement , ville 


régulièrement bâtie, fabrique beaucoup d'armes à 
fen et d’oùvragesen fer. Pop. 7,000 hab; 


Pitisbourg, à l'O, sûr Ohio, ville bâtie sur-le 


TOPOGRAPHIE. ; 
même plan que Pbiladelphié , fait un grand e 


merce. Pop. 6,000 hab. 

DELAWARE. — Cet état est au $. du Nou- 
veau-Jersey, dont il est séparé par la baie de la 
Delaware, Îl prend son nom de cette baie , dans la- 
quelle se rend la rivière dn même nom. 

Douvres, capitale, située près de la baie de 
Delaware , est une ville peu considérable , avec un 
collège et A qui sé coupent à angles droits, 
Pop, 1,506 hab. 

FF ilmington yau N, , près de la Delaware, est la 
principale ville de l'état, Elle a une banque. Pop. 
5,000 hah, 


ÉTATS DE L'OUEST. 


ONTO. = Cet état an N, et à l'O. de l'Ohio, qui 
le sépare de l’état de Kentucky , de Ía Virginie ét 
de la Pennsylvanie , est borné au N. par les lacs Su 
périeur, Huron, Michigan et Érié; et à l'O. par 
le Mississipi. Les principales rivières qui l’arrosent 
sont le Muskingum, la Hockocking , le Scioto, la 
Miami, la TNabash, qui se jettent dans lOhios 
et P/Winois , quise rend dans le Mississipi. Ses pro- 
ductions consistent principalement en grains , maïs, 
ria, patates, froits, lin, chanvre , coton, indigo 
tabac , plantes médicinales , bois de constraction et 
de charpente, bestiaux, gibier, volaille, oiseaux 
aquatiques, poisson , fer, plomb, sèl , ét éliarbon 
de torre. Les Européens ont déjà fait sui ce vaste 
territoire des établissemens assez considérables : 
sa plus grande partie est néanmoins habitée pat des 
Américains sanvages, dont les principales nations 
sont celles des Outagamis, des Hurons et des Illinois. 

Chilicothe , capitale , sur le Scioto, est bien bâtie 
Pop. 2,000hab, Diet, 541. N.E. de Francfort. 
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incinnati , sur l'Ohio, possède le fort de PFa- 
iington, qui commence la ligne de fortification, qui 
s'étend à PO. Pop. 2,500 hab. 

MicuiGAn.— Ce territoire , au N. O. de l'Ohio, 
est ainsi appelé du [ne du même nom. C’est une pres- 
qu'ile formée par les lacs Huron et Michigan La 
plos grande partie du pays est habitée par des sau- 
vages. l 

Détroit, chef-lieu, ville bien fortifiée , sur la ri- 
vière du même nom , de forme oblongue , avanta- 
gensement sitnée , commande entièrement la ri- 
vière d'un côté, Elle a près d’un-tiers de lieue de 
tour , avec des rues parallèles, qui se coupent à an- 
gles droits Sa situation est déliciense , et au centre 
d'une contrée agréable et fertile. Les Anglais s’en 
emparèrent en 1812, et détruisirent le fort. Dist. 
1901, N. O. de Philadelphie, e 

INDIANA.=— Cet état , érigé en 1817, est situé à 
l'O. de celui d'Ohio, 

Vincennes ; capitale , sur la abash , dans une 
situation charmante , a été fondée il y a plos d’un 
siècle, par des Français dont les descendans forment 
encore la majorité de la population, qui est d’en- 
viron 2,000 hab. Dist. 70 1. O. par N. de Francfort, 

ILLINOIS. — Cet état, érigé en 1917 , est si- 
tué à l’O. de celui d’Indiana, dont il est séparé par 
Ja Wabash sil a POhio an S., et le Mississipi à l'O. 

Kaskaskias , capitale , sur le Mississipi , a une 
origine française. Pop: 1,500 hab. Dist. 6o. 1. S. O; 
de Vincennes. 


TERRITOIRE DU NORD-OUEST. = Ce ter- 
ritoire , qu'on appelle aussi le Nouveau T'erritoire, 
comprend le pays situé au N, O. de la rivière d’Illi- 
nois, qui le sépare de l'état de ce nom, entre 
Je lac Michiganet le Mississipi,jnsqu’aox sources de 
ce fleuve et au lac Supérieur. La plus grande partie 
en est déserte ,etle reste est habité par des sau- 
vages. Il n’y a point encore d’établissemens remar+ 
quables. - 
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MISSOURI. — Ce noma été, donné , en 1812, 
au territoire de la Haute-Lovisiane , depuis que ce- 
lui d'Orléaus ou dela Basse- Louisiane , a repris, 
exclusivement le nom de Louisiane , avec le rang 
d’état.Ce vaste pays égale en étendue la Russie d'Eu- 
rope; mais il n’est habité que surle bord du Mis- 
sissipi. Il est en général fertile., et jouit d'un climat 
doux et très-sain. Les nations sauvages les plus con= 
nues sont celles des Sioux, des Missouris, des 
Osages, des Cadodaquis, des Xansès, Cet étataété 
érigé en 1817: 

Saint-Louis , capitale, près du Mississipi y ville 
florissante , est le siège épiscopal de l’évêque de la 
Louisiane, qui résidait auparavant à la Nouvelles 
Orléans, Elle fait on commerce très-important de 
pelleteries. Pop. 2,500 hab. Diet, Gol, O. de Vin 
cennes. 

Sainte-Geneviève , au S., près da Mississipi, 
presque vis-à-vis Kaskaskias, est l'entrepôt des 
mines de plomb extrêmement abondantes ; elle fait 
un bon commerce, et a desmarais salans dans son 
voisinage, Pop. 2,500 hab. 

Nouveau- Madrid , au S. par O., Der. A dans 
une riche plaine, près la rive droite du sissipi , 
à 25 l. au dessous du confluent de l'Ohio, 


RÉGIONSET SOURCES DU MISSOURI 


Quoique dépourvu de hautes montagnes et n’offrant 
en général qu'un terrain d’alluvion ; le sol de cette 
contrée s'élève considérablement vers l'O, où il 
forme la base de la chaine des monts Rocheux , dont 
avons parlé dans la description des regions  iuté- 
rieures du grand platean Mexicain , 

Le Missouri , à l'endroit de l'embarqnement de 
M. Lewis, avait près de 2,400 pieds de large, Son 
Courant rapide. entraine un prodigieux amas de 
sable, qui s’'amoncèle de:distance en distance , et 
forme des bancs mobiles , Irès-dangerenx pour les 
navigateurs, I| charrie aussi beaucoup de bois, dont 


820 AMERIQUE SÉPT.-— ÉTATS-UNIS. 


une partiereste au fond de ton lit. Ses bords minés 
par lés eaux, s'enfoncent souvent , et le font changer 
de cours. Il- se grossit d'ùn grand nombre de larges 
vières, qui viennent du S. et de l'O, La ri- 
rivière Platte sort des monts Rocheux , vers le 112° 
de long. O., coule vers l'E. jasqwau 97°, ou, se 
rendant dans le Missouri , elle a 6co verges de lar- 
geur à son confluent; mais sa profondeur n’est guère 
que de 6 pieds. Sa rapidité et la quantité de sable 
qwelle charrie , empéchent de naviguer : ce m'est 
que dans de petits canots de cuir que les Indiens la 
traversent, 

A un endroit nommé le Grand-Détour, situé à 
43°. de lat, N. , le Missouri forme une grande 
courbe : la langue de terre,mesurée par MAM Lewis, 
n'avait que 2,000 verges , landis que le circuit de 
la rivière avait 10 lieues. La rapidité du courant, 
mesurée par le mouvement du bois qu'il charrie , 
setronva dans un endoit, de 7 pieds et demi par 
secondé ; en beaaconp d’autres endroits , elle était 
du double. Cette vitesse doit donner près de 2 lieues 
par heure. Elle surpasse de beanconp la rapidité 
des antres rivières connues de l'Amérique , et par 
conséquent , suppose nne chute considérable, 

Le climat de cette région ‘traversée par l’expé- 
dition de MM Lewis etClarke, est en général très- 
rude: à l'endroit où elle eampa pendant lhiver, 
le thermomètre descendit à 20 degrés au-dessous 
de zéro, De petites tribus isolées d’Indiens habitent 
les deox rives du Missouri ; ancun pays sur la terre 
n’a peut-être moins d'habitans, quoique le sol d 
raisse fertile, La petite-vérole , les liqueurs for- 
tes et les guerres diminuent sensiblement la 
population. 

Vers le 47° 20'0”de lat.N.et le 112° de long.O.,l'ex- 
pédition fat arrêtée par le confluent de deuxrivières, 
entre lesquelles on distinguait difficilement le vrai 
Missouri , dont elle explorzitle cours et la sonrce. 
A : de liene de ce confluent, M. Lewis entendit le 
bruit d’une chute dean, et, en avançant , il aperçut 
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une rosée fixe , qui, poussée par un vent duS. Os; 
traversa la plainecomme nne colonne de vapeurs, 
Il se porta vers cet endroit. A mesure qu'il approcha, 
le bruit augmenta , aa point qu'il ne douta plus que 
ce ne Tit la grande chate du Missouri. Au bout de 
31.41] parvint à travers des rechers de 200 pieds 
de baat, à jouir du spectacle magnifique des plus 
belles cataractes da monde, mais qui, depais la 
création, roulent lenrs eaux dans un désert. Ces 
chutes s'étendent à une distance d'environ 4 l., et la 
largeur moyenne dela rivière varie de 300 à 600 vers 
ges. La principale chute , et la première qu'on ren- 
coutre en remontant le courant, a Bo pieds de 
hauteur perpendiculaire et 300 verges de longueur, 
Des rochers de 100 pieds de haut bordest les deux 
côtés. A 9 lieues de là, l’eau se précipite dans un abîme 
nu bas duroc: le reste de la cataracte, hérissé de 
blocs saillans , ne tombe pas en masse , mais il n’en 
est pas moins beau : c’est une masse d'écume de 200 ` 
verges de larges sur Do de haut , qui se forme et se 
disperse sans cesse de nouveau , et qui , frappée des 
rayons du soleil, reflète toutes les couleurs brile 
lantes de l'arc-en-ciel, | 

En remontant le courant du Missouri, on rencontre 
vne autre cascade d'environ 47 pieds. Enfin la der- 
nière n’en a que 26 ; mais entre ces trois chutes , il 
s'en éleve beaucoup d’autres plus petites , de sorte 
que tonte la pente de laxivière , depuis la dernière 
cascade jusqu'à la première, est de 334 pieds. Au- 
delà des cataract’s l'expédition se dirigea au S.S, 
L. Après 251, , larivière sort de la première chaîne 
des monts Rocheux ; appelée par nos voyageurs 
portes de celte chaîne, Ce passage se trouve à 46e 
46 50” de lat.. son aspect a quelque chose de ma- 
Jeslueux : il offre deux murs noirs,de l'énorme hau» 
tent de 1,200 pieds, qui encaissent la rivière dans 
l’espace d’une lieue s etse penchent même sur les 
Caux „en semblant menacer le voyageur assez té- 
méraire pour oser franchir ce sombre défilé de 
de 350 verges de largeur, La rivière qui s’est frayé 
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toute seule cette route , occupe entièrement, Dans 
la première lieue on ne saurait trouver on lieu oùse 
placer entre la rivière etles rochers, et elle est 
rès-profonde sur les bords, 

Malgré sa longueur etsa profondeur, le défilé a 
partout la même largeur, Au-dessus du défilé , les 
rochers perpendiculaires disparaissent , les collines 
s'éloignent des bords de la rivière, et les vallées 
s'étendent considérablement. Cette région, abon- 
dante en gibier,produit le cotonnier à feuille étroite, 
le tremble et le pin. 

À la lat.N.de 13° 24 8”, l'expédition se vit arrêtée 
y le confluent de troisrivièresà peu près égales en 

argeur, entre lesquelles il fallait distinguer le vrai 

Missouri. Eu l'honneur des trois illustres hommes 
d’état américains , la branche du S. O. fut nominée 
Jefferson, celle du milieu Madisson ; et celle de 
VE, Galatin, On doitregarder celte dernière comme 
la principale, Elle a ses sources dans les mêmes 
montagnes, d'op jaillisssent PÆrkansas, le Aio-del- 
Iorte, le Mullomah. Ces montagnes, nommées 
Sterra-Verde par les Espagnols de Santa-Fé, for- 
meutle point central de l'hydékrebiits de l'Amérique 
Séptentriovale, Dr? i ! 

* Malgré l'élévation du terrain près! du confluent, 
la chaleur était excessive en cet endroit: le 28 juillet 
le thermomètre marqua dans l'après-midi oer, L'ex- 
pédition résolut de remonter le Jefferson, comme ré- 
pondant le mieux à l'espoir qu’on avait de parvenir, 

- par la route la plus courte à travers les montagnes , à 
une des petites rivières qui vont se réunir à la Colum- 
bia, et verser leurs eaux dans l'océan Pacifique. Le 
capilaine Lewis el ses trois compagnons eurent à vain- 
cre beaucoup d'obstacles avant de Pouvoir arriver 
à leur but. Ils coutinuèrent à longer une rivière qu'ils 
jugeuient être une continuation du Jefferson où du 
Missouri-occidéntal, réduit à cette hautear à ane lar- 
peor qu'on-ponvait franchir d'un saut; elle sortait de 

a base d'une montagne voisine. En se reposant près 
la fontaine glacée,quiétanchait leur soif, nos voya- 
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geurs se sentirent dédommagés de tous leurs travaux 
et de toutes leurs peines. IJs montèrent vers DO Aus- 
qu’à ce qu'ils arrivassent à la hante chaîne,qui forine 
Ja ligne de partage entre les eaux de l’océan Atlan- 
tique et celles de la mer Pacifique, doit nous avons 
parlé plus haut. Dès-lors ils commencèrent à descen- 
dre vers l'O. par une pente plas rapide que la mon- 
tée par laquelle ils étaient venus. Apérce vant bientôt 
un ruisseau limpide, coulant à l'O, , ils s'arrétè- 
rent , afin de boire pour la première fois des caux 
de la Columbia. 8 

Les principales nations de ces régions sont les 
Indiens-Sehoschonies, qui formentun tribu de la na- 
tion des {ndiens-Serpens , nom que! l’on donne à 
tousles habitans des contrées méridiorales des monts 
Rocheux , ainsi que des plaines qui sétendent des 
deux côtés; les Æansès et les Osages, qui se por- 
tent plus à PE; les Panis, nation nombreuse, 
disséminée sur les bords des riv. Platte et Kansès , 
les T'etauæ, établis sur les bords de lu haute rivière 
Rouge, de l'Arkonsas , et près du Rio-del-Norte ; lus 
Kiaways et lesFutas, qui erreut vers les sources 
de la riv. Platte, 


ÉTATS DU SUD. 


MARYLAND. — Cet état est à PO. de celui de 
Delaware. La bafe de Chesapeak le coupe du S.au N. 

Annapolis , capitale , est située sur la baie de 
Cliesapeak. Ses maisons sont élégamment bâties en 
briques , et plusieurs d’entre elles ont des jardins 
agréables, La maison d'état est un des plus grands 
et des plus beaux bâtimens publics des Etats-Unis. 
Pop. 2,200 hab. 

Baltimore, au N., sur le Patapsco , qui reçoit 
des Vaisseaux de toutes grandeurs, est une belle 
ville > Qui fait un commerce considérable, Elle est 
bâtie en amphithéâtre, antour d'an bassin formé par 
larivière, Ou remarque la nouvelle maison de ville, 
la banque de l’union , la belle cathédrale des ca- 
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tholiques , leur séminaire et leur collège en grande 
répulation.Ballimore possède des forges et des ver- 
reries. Pop. 40,000 hab. 

CoLUNBIA.— Ce petit district, de Z de l. carrée , 
a élé distrait du Maryland et de la Virginie, et 
renferme la mètropole. 

IV ASIN GTON ; capitale de tous les Etats-Unis , 
sur le Potowmac et l’'Eastern-Branch , est la ville 
fédérale , où siège le congrès : elle appartient en 
commun ang Etats-Unis, Ou l'a fondée en 17925 
mais elle n’est pas encore achevée. Elle a déjà de 
beaux édifices publics, parmi lesquels on distingue 
le Capitole, l'hôtel du président, et de larges rues, 
qui se coupent à angles droits. Les grands vais- 
seaax peuyeut , avec la marée , arriver jusqu'au 
port. Chacun des Etats-Unis doit y avoir uae vaste 
place , où i| pourra ériger des monumens en Phone 
neur des hommes qui auront illustré leur patrie. 
Cette ville fut prise et saccagée , en 1814, par les 
Anglais, qui détruisirent les établissemens publics, 

won vient de réparer. Pop. 9,000 hab, Dist. Sol, 
do. de Philadelphie ; 15 S.§.0. de Baltimore. lat. 
N. 33°. An, 0”. long. O. 79°. 197. 0”. 

Alexandrie, à 1 LA dät. sur le Potowmac, ville 
commerçante , considérable ethien bâtie. P.7,200 h. 
près d'Alexandrie, est le mont Fernon , où le gé- 
néral Washington faisait sa résidence. La maison 
qu'il habitait a une vue très étendue sur la campagne 
qui arrose le Potowmac. 

VIRGINIE. — Cet état, à l'O. et au S. du Marys 
Jand , a un territoire fort bas dansle yoisinage de 
lą mer. 

Richmond, capitale, sur la rivière de James, 
ville riche et commerçante, a de beaux édifices pus 
Llies. Pop. 6,000 hab. 

Monticello , résidence de l’ancien et illustre pré- 
sident Jefferson. Sa maison est bâlie sur le sommet 
de la montagne élevée de 500 pieds. 

Norfolk, au S.E., près de l'embouchure de la 
rivière d'Elisabeth dans la baie de Clesapeak, a 
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un bon port et des chantiers où l’on construit des 
vaisseaux. Elle faitun commerce assez considérable 
en grains, farine, tabac, lin, chanvre „fer et viande 
salée, Pop. 13,000 hab. wi 

KENTUCKY. = Cet état, à l'O, de la Virginie, 
est borné au N. par l'Ohio , et à l'O. par le Missis- 
sipi, Il prend son nom de la Kentucky, qui l’arrose 
du S,E-au N O, , et $e jette dans l'Ohio. 

Francfort, capitale , sur la Kentucky , est une 
ville quicommence à devenir florissante. P. 2,600 h, 

Lexington, au S,E,, sur la rivière d'Elkorn, ville 
assez bien bâtie, est la plus commerçanteet la plus 
considérable de l’état, Pop. 5,000 hab. 

Louisville, àVO,N,O., sur l'Ohio , ville floris- 
sante et agréablement située sur une éminence,d’où 
on jouit de la plus belle vue desenvirons. Elle fait 
un grand commerce avec Natchèz, la Nouvelle- 
Orléans et St-Louis. Elle a deux banques , une aca- 
démie et d’autres édifices publics. Pop. 4,000 hab. 

TENNESSEE. =— Cet état, au S. de celui de 
Kentucky, est borué à l'O, par le Mississipi , et à 
VE. par la Caroline-du-Nord. Il prend son nom de 
la Tennessée , qni l’arrose du S.E. au N.O., et se 
rend dans l'Ohio, 

Knoxville, eapitale , située surla rivière d'Hois- 
ton, est une ville régulièrement bâtie , avec un 
collége. P.3,000 h. Diet, 70 l. S:S.E. de Francfort, 

CAROLINE DU NORD. = Cet état, au S-dela 
Virgiaie, a ua territoire fort bas dans le voisinage 
de la mer. 


Raleigh , capitale , située sur la-Ronnoke, qui se 
rend dans la baie d'Albemorleg a été CN 


1791, Elle n'est pas encore bien considér 

La Fayette, au S. sur la Clarendon,ville ®, 
régulièrement bâtie , est ainsi appelée du général 
français de ce nom, en mémoire de ses services 
dans la guerre des Etats-Unis contre l'Angleterre. 

CAROLINE DU SUD, — Cet él S. de 
la Caroline du Nord ; et son territoi bas 
dans le voisinage de la mer. | 
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Charleston , capitale , près du confluent des ri- 
vières d Asley et de Cooper, où elle a un bon port, 
est une ville très commerçante. Ses euvirons offrent 
un aspect agréable. Pop. 26,000 hab. 

Columbia , aa RO. sur la Congaree , ville nou- 
velle, située au eentre de l’état , est le siége du gou- 
veruement, et a de beany édifices publics. 

GEORGIE.— Cet état est au BO, de la Caroline- 
du-Sud , dont il est séparé par la Savanuah. 

Milcageville, capitale ,! sur FOconeë, branche de 
l'Alatamaha, est le siége da gouvernement. P. 2,000 
h. Dist: 30 1. O. d'Angusta. 

Louisville, auN.E. , sitaée sur la rivière d'O- 
géchée,n’est pas encore bien'considérable.P.8,0c0h. 
1 Savannah , au N.E., sur la rivière du même 
nom , ville bien bâtie, considérable et commer- 
çante. Pop: 7,000 hab. 

ALABAMA. = Cetétat, à PO. de la Géorgie, 
nouvellement érigé en 1820 , a été distrait en 1817 
du territoire du Mississipi. UU tire son nom de DA- 
läbama , rivière qui le traverse du N.E; au S.E. il 
n’a pas de villes remarquables. 

MISSISSIPI. — Cet état, érigé en 1817, avait 
été distrait avec le précédentde la Géorgie, en 1799- 
Il est barné au N. par Ia Tenvéssée , à VE. par 
l’état d'Alabama , au S. par le golfe dou Mesique et 
la Louisianne , à PO. par la rivière au Perles, et 
le Mississipi , qui le sépare de la Louisiane, et du 
territoire du Missouri. La partie orientale , est ha- 
bitée par les sauvages de la nation des Chaetas , 
on Tétes-Plates, devenue célèbre par le roman 
d'Alalia les Chicas demeurent dans la partie sept, 

Monica , capitale , nouvelle ville, située sur la 
rivière aux Perles. a 

Natchè:, sur le Mississipi, tire son nom de Pan- 
cienne nation sauvage, dont elle était le chef-lieu. 
Elle est considérable et commerçante, Elle pos- 


sède nque , une académie et 2 églises , dont 
une atholiques. Elle a des rues qui se cou- 
pent droits, et des maisons bien bâties P. 
3,500 kab. 


# 
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On n'a pas encore fixé avec exactitude les 
limites de cétte vaste région ; cependant on 
peut dire , en général, que le Mississipi forme la 
frontière occidentale ; elle est bornée au N. par 
unë ligne tirée de sa source, au 47°. 42’ de lat, N ; 
à l'O. par les monts Rocheux ; au S, par le golfe du 


Mexique; et au S.O. par le Rio-Bravo. Une grande 


parlie de sou terrain est marécageux; mais il pro- 
duit sucre , riz . colon , noix estimées, @ranges , 
et autres fruits de la zone torride, La Louisiane fut 
fondée parles Français, à la fin du 17° et au com- 
mencement du 18° siècle. Elle fut cédée à l'Espagne 
cu 1769 , vendue à la France en 1802, qui la vendit 
celte même année aux États-Unis. 

LOUISIANE. = La partie méridionale de ceite 
vaste contrée fut formée en territoire, sous le nom 
d'Orléans ; mais en 1812, elle fut érigée en état, et 
reprit le nom de Louisiane.Elle sétend entre les 29 
et 33° de lat.N elle est bornée au N, et à l'O. par le 
territoire du Missouri ; au S,par le golfe du Mexi- 
que, et à PE. par l’état da Mississipi. La partie de la 
Floride Occidentale, entre les riv. Mississipi , Iber- 
ville, aux Perles, etle 31° de lat, N. , a été réunie 
à cet état par le congrés. Il y a aujourd’hui très- 
peu de saüvages dans toute son étendue, Pop.130,000 
hab, ; dont environ 35,000 esclaves, 

La Nouvelle-Orléans, capitale, sur le Missis- 
sipi , à 3o l. de son embonchure , grande ville , ré- 
golièrement bâtie, avec deux grands faubourgs, 
a plusieurs édifices publics et une banque, Elle 
est Lrès-mal saine , sujette aux inondations et aax 
incendies, la plupart des maisons étant en bois ; 
mais sa sitoation, à l’embouchore d’un des plus 
grands fleuves dumonde , qui en reçoit tant d'autres 
presqn'aussi considérables , la rendra bientôt une 
des villes les plus commercantes et les plus impor- 
tantes de l'univers. Pop. 25.000 hab. , ED 1810 ( ce 
nombre a dû angmenter considérablement), dont 
la plupart ne parlent que français. Celte ville est cé- 
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lèbre par la victoire complète remportée, en1814, 
sur les Anglais par les Américains. Diet, Bel, O de 
Pensacola, Lat, N zo 57° 45” ; long. O. 92° 18° 45”. 
Natchitochez, l'O NO! , Sur la Rivière-Rouge, 
vers les frontières des Passessions Espaguoles , est 
un établissement renommé pour son tabac. Pop. 
1,000 hab. ` 
ARKANSAS., — Ce vaste terri loire , détaché de 
celui du Mississipi, est au NO. de l’état de Ia Loui- 
me arat ne sont pas connus. Il est ainsi 
appelé la riv. du méme nom , qui prend sa 
source dans les monts Rocheux , versle Aen, de lat. 
N., dans le voisinage ct du même côté de la riv. 
Platte ; coule au SE. et se jette dans le Mississipi, 
environ au 33°, de lat. N. Cette riv. en comptant 
ses sinuosités , a 700 l, de cours , depuis son ewm- 
bouchure , jusqu'aux montagnes , et delà à sa source 
plus de 701. ce qui donue eu totalité, 770 à Boo l. 
pour l’'étend cd son cours. Elle est navigable de- 
puis son confluent jusqu'aux montagnes, au moyeu 
de petits bâteaux , dont on se sert à cet effet, Le 
temps propice pour la remonter , est au mois de 
février , quand les pluies l'ontgrossie. Après celle 
époque, ses ennx , depuis l’espace de 500 l., à comp- 
ter de sou embouchure, sont presque à séc. Plus 
hant, en remontant vers les montagnes } son lit est 
large , mais barré par un banc de sable, qui Pas- 
séche,dans certaines saisons, par lastagnation de ses 
eaux dans un grand nombre de trons. Plus près 
des montagnes , son lit, résserré et profoud , offre 
une navigation sûre. M, Pike, qui æ reconnu cette 
riv.considérable et inconnue j'usqu'àlors, l'appelle le 
radis des Sauvages , d'après l’immense quantité de 
Fêtes fauves , dont elle abonde , telles que buflles, 
élans, daims , qui errent sur ses bords, Le sol, que 
celte riv. baigne, contient de grandes masses de sel, 
dont les eaux soul imprégüées et nou potables. Ce 
vaste territoire sera bientôt érigé en état, d'après sa 
pop. croissau e. H ne çontigut aucune ville conuue, 
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FLORIDE. , 


La Floride est bornée au N. par la Géorgie; à PO. 
par la Louisiane , au S. par le golfe du Mexique , et 
à PE, par l'océan a pa Île s'étend entre les 
DA et 94° de long. O. , et les 25 et 31° dé lat. N. On 
divise la Floride en deux parties, savoir : la Floride 
Orientale et la Floride- Occideniale ? la rivière Apa 
et la Chicola les séparent. Une chaîne-de collines 
peu élevées traverse la péninsule de la Floride- 
Orientale; mais ses deux côtes sont unies et basses 
pendant une grande distance, La Floride offre par- 
ticulièrement un pays plat: Le climat passe pour 
humide et malsain vers lescôtes, quoique les e 
de mer et les vents alisés y doivent rafraîchir et 
renouveler Pair, On y jouit d’un hiver si doux, 
que les végétaux les plus délicats des Antilles, les 
orangers, les bananiers, les goyaviers,se ressentent 
raremeul de la rigueur de cette saison. Aux équi- 
noxes, et surtout en automne, il pleut showdam- 
ment chaque jour pendant plusieurs semaines. La 
Floride présente une grande variété de sols. La 
Partie orientale , aux environs de Saint- Augustin , 
est loin d'être fertile; cepeudant on y feit deux ré- 
coltes de mais. Le terrain des KN des rivières 
qui baignent les Florides , est dung qualité supé- 
rieure et bien favorable à la culture du riz et du 
blé; tandis que les parties dans l'intérieur , qui sont 
élevées , abondent en bois de leute espèce , tels que 
Dos rouges el blancs, sapins , chênes toujours verts, 
Châtaignier , acajou , noyer, cerisier, érable, bois 
de cam pëche , bois de brésil , sassafras : on y voit 
des forêts entières de mûriers blancs et rouges , 
vlus beaux que dansaucune partie de PAimérique. 
Tous les arbres fruitiers de l’Europe y ont été natu- 
ralisés : lorange y vient plus grande, kra aromatique 
et plus succulente qu'en Portugal ; le myrte à cire 
croit, dans tous les terrains, en très-graude quantité, 

Sébaslieu Cabot découvrit la Floride, en 1497. 
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Ponce reconnut la côte vrieutaie , en 1512, ety 
aborda le 2 avril, le dimauche des Rameaux, que 
les Espagnols appellent Pâques-Fleuri, et d’où vint 
Je nom de Floride ; il en prit possession au nom 
du roi d'Espagne. En 1763 , ellefut cédée par l'Es- 
pagne a la Grande-Bretagne , en échange de la 
Havane. Les Espagnols s'emparèrent de la Floride- 
Occidentale en 1781, et les reconvrèrent toutes 
deux par Je traité de 1783. Depuis la cession de la 
Louisiune,le gouvernement des Etats-Unis a réclamé 
la Floride-Occidentale ; qui fut réunie en graude 
partie à létat de la Louisiane, comme nous Pavons 
dit ci-dessus, Les Auglo-Américains së sont em- 
parés, eu 1818, des autres parties de la Flüride; 
et l'Espagne leur én a assuré la possession, par un 
traité ratifié en 1820. 

FLORIDE-ORIENTALE.— Celte partie forme 
une longue presqu'ile,terminée, par le cap de Sable, 
et est l'extrémité S.E.de l'Amérique Septeutrionäle, 

St- Augustin , capitale de toute la Floride, petite 
ville fortifiée , d’une forme oblongue , est. percée 
de qualre rues , qui se coupent à angles droits, Les 
brissns, à l'entrée du port , ont formé deùs canaux. 
De larges bancs d'huitres, qui souvent contiennent 
des perles, s'étendent le long de la côte. On y 
trouve aussi de Pambre gris, et surtout, après les 
vents de mer, vne espèce de bitume, que les Es- 
pagoolsemploient souvent au carénage des vaisseaux, 
eu le mêlant avec du saindoux; sa grande consis- 
tance, qui l'empêche de fondre facilement au soleil, 
le rend même préférable au goudron dans les cli- 
mats chauds. Pop.3,000 bab. Dist, 100 1.0.8.0., de 
Charleston. 

Nouvelle Smyrne (la), sur le bord occidental 
de la branche méridionale de Musauito , fut fondée 
par une colonie de Grecs venusde Pile de Minorque, 
pour y cultiver la vigne. Cette colonie est dispersée. 

ANÉLIA. — Cette île, naguère célèbre refuge 
des contrebardiers et dés pirates , est située au N. 
E. de St-Augustin , très près de la côte et de l’ém- 
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bouchure de la rivière Ste-Marie, vis-à-vis Pile 
de Cumberland, Elle a 51. de long sur + de large, 
et offre une rade sûre et commode. Les Etats-Unis 
s’en Cmparèreal en 1818. 

PLORIDE-OCCIDENTALE. = Celte partie 
séiend à PE, surle golfe du Mexique. , 

Pensacola , capitale est siluée au fond de la baie 
du même nom , qui forme un vaste port,bien abrité 
contre tous les vents, La ville , de forme oblongue , 
dans ùne situation saine el agréable ; a + de lieue 
de long, Le palais du gouverneur est uù grand bå- 
timent en pierre. Les ëlo Sen emparèrent ea 
1781, ainsi que de toute la province. Pop. 1,500 
hab, Dist. 78 l. E. de la Nouvelle-Orléans. 

Mobile , à 251. O. p N.,jolie ville, sur la ri- 
vière du même nom; on la dit malsaine eu juillet, 
aoû: , seplembre et octobre, Le fort, bâti en bri- 
ques, est à quelque distance de la ville. P, 1,500 he 
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Ces contrées , plus vastes que l’Europe , em- 
brassent dans les deux Amériques , selon M. de 
Hab Jd , neuf grand gouverriemens indépen- 
dans les uns des autres , savoir. : sous la zone 
torride , les yice-royautés du Pérou et de la 
Nouvclle-Grenade ; les capitaineries générales de 
Guatimala , de Porto-Rico et de Caraccus : dans la 
zone tempérée , les vicé-royautés du Mexique, 
de la Plata ou de Buenos-Ayres ; les capitaineries 
générales du Chili et de la Baba 

Le feu de la guerre civile a longtemps ravagé 
ces régions magnifiques, habitées seulement par 
12 à 13 millions d'habitans. Mais l'insurrection 
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parait devoir s’appaiser , depuis la révolution de 
l'Espagne; et la constitution des Cortès a été pro- 
clamée et adoptée dans plusieurs provinces. : 
Toutes ces riches possessions s'étendent depuis 
le 44° de lat. N. jusqu'au 41° de lat. S. , espace im- 
mense de 86 degrés , de plus dë 2,000 lieues, 
qui égale toute Afrique en longueur, et surpasse 
en largeur l'empire russe. 
` Le Mexique ou la Nouvelle-Espagne, dont 
nous allons parler, occupe saws contredit le pre- 
mijer rang parmi ces vastes colonies Européennes, 
soit par le grand nombre de villes qu’il renferme, 
soit par ses richesses verritoriales et par l'énorme 
valeur de ses exploitations métalliques , soit enfin 
par sa position géographiqne , si favorable au com- 
merce avec l'Europe ei l'Asie. Toutefois , plusieurs 
des provinces qui composent le Mexique sont sté- 
riles et manquent d’eau. 
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ÉTENDUE: SITUATION. 

Long. 6501. , Entre r ro ét 44° déla. N 
Larg, 364 F. (les { 8retr18° de long. O. 

Limites. — Le royaume de Ja Nouvelle-Espa- 
gne , ou Vice-royauté du Mexique, est borné au 
N. et à l'E. par la Louisiane ; au S.O. par l'océan 
Pacifique; au SE. par le golfe du Mexique. Ses li- 
mites au N.O. ne sont pas déterminées, Il est joint 


à l'Amérique Méridionale par l’isthque de Panama. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 833 


Nom. — Le nom de Nouvelle-Espagne ne 
ut d’abord donné , en 1518, qu'à la province 
Yucatan; mais Cortez, dès 1520 , étendit cette 
énomination à tout l'empire de Montézuma. Ce 
sultan Mexicain n'avait sous sa domination qu’un 
space de pays , bien moins vaste que le Mexique 
actuel, 

Division. — Le royaume de la Nouvelle-Es- 
pagne se divise ea rux gouvernemens distlucts 
et indépendans ; savoir : les Provinces Intérieures 
ct la Fice-royauté du Mexique - ou Nouvelles 
lspagne proprement dite , qui se subdivisent 
ainsi qu'il est marqué dans le tableau suivant. 


FE" 


“ROILYALIS" 


GOUVERX. INTEN DANCES CAPITALES, 


b 2. et Provinces , 20. 
f KEE 
d Nouveau-Mexique. Santa Fé 


ny 


Sonora . . . « . «| Arispea, 
|z Provinces In-J Sinaloa. , : . + : | Sinaloa. 
HO; wrieures. - | N.BiscayeouDurango | Durango, 
H l Texas s.c. a. +j Savt Antonio, 


Cobahuila. .. . .| Moutelovez. 
| Nouveau-Léon . . . | Mome- Rey, 
Californie 4 ; 4. | Loreto, 
Nouveau-Sant-Ander | Nour.Sant Ander 
fl Guadalaxara. . . . | Guadalaxara. 


| Zacaiecas o e f Zacatecas. 
| San Louis- de-Potosi, | San L..de.Potosi 
| Guansauato , s . .| Guanuxualo. 
| i Valladolid , . , . .} V.de Méchnacan. 
| , Mexico ou Mex, Pr. } Mexico. 
Kalte Vess-Cruz lU Vera-Cruz. 
Bet *\ Ca Puebla , . . „| LaPue. de los An- 
PABNE + + Onaca . , + | Oaxaca: (geles. 
Goatimala, royaume, 
comprenant la prov 
de ce nom etcelles d 
Chispa, de Méridncde 
la Vera- Paz deHou 
duras, de Nicerogus 
et de Costa Rica . . | Guatimala. 
Verogua + e + +. ]Sanm Yago: 
Fm. 
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Climat, sol et aspect du pays. — Une moitié 
sculement du Mexique appartient à la zone tem- 
pérée ; l’autre est ams le ciel brûlant des tropi- 
ques. En général , la température moyenne de 
tout le grand plateau du Mexique est égale à la 
température de Rome; mais les régions appelées 
froides, tierras frias, telles que les Provinces Inté- 
térieures , ne jouissent que d'un climat égal à ce- 
lui de la France et de la Lombardie; la végétation 
y est même beaucoup moins vigoureuse, le soleil 
n’échauffant pas assez l'air raréfié des montagnes, 
Le climat paraît rude et désagréable à Vhabitant 
du nord de l'Europe : aussi la température des 
régions équinoxiales du Mexique et da Pérou dé- 
pend-elle bien moins de la latitude géographique 
que de l'élévation do scl au-dessus de la surface 
des mers, 

Sur la pente de la Cordillière, à la hauteur de 
1200 à 1500 mètres , règne perpétuellement une 
douce chaleur; c’est la région que les indigènes 
appellent terras templadas. Là, sont Tasco, 

* Xalappa et Clilpaningo, wois villes célèbres par 
Ja salubrité de leur climat et l'abondance des 
arbres fruitiers. Dans la région équinoxiale , on ne 
connaît que deux saisons, celle des pluies, qui 
commence au mois de juin et fuit en septembre 
ou octobre ; celle des sécheresses, qui dure 8 
mois, depuis octobre jusqu’à la fin de mai. Les 
côtes maritimes seules jouissent de cette cha- 
leur soutenue, nécessaire aux productions des An- 
-tilles. Aussi les indigènes nomment-ils tierras ca- 
lientes , ces régions fertiles où le sucre, le coton, 
les bananes et l’indigot viennent en abondance : 
mais pour peu que les Européens non acclimatés 
s'y Mn. At des villes populeuses , linya- 
sion du vomito pietro ; ou AP groete change 
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es belles contrées en un séjour mortel. Cepen- 
dant, à l'exception de quelques ports de mer et 
de quelques vallées profondes et humides, la 
Nouvelle-Espagne passe pour fin pays éminem+ 
ment sain : une chaleur sèche et invariable est 
très-favorable à la longévité. 

Des tempêtes violentes rendent les côtes orien- 
tales et occidentales de l'isthme inabordsbles 
pendant plusieurs mois , empêchant presque tonte 
navigation dans ces parages. 

Montagnes et volcans. — Tout l'intérieur da 
Mexique forme un plateau immense, élevé de 
2,000 à 2,500 mètres au-dessus du niveau des 
mers voisines, et dont la crête occupe le centré 
même de l'isthme Mexicain, La chaîne des mon- 
tagnes colossales , qui compose ce vaste plateau, 
peut être considérée comme une prolongation des 
Andes du Pérou. Une crête hérissée de cônes 
volcaniques longe la côte occidentale , depuis le 
lac Nivaraga jusque vers la baie de Tehuantepec; 
mais, dans la province d'Oaxaca, elle occupe le 
centre : depuis le 18 au 20° , dans la province de 
la Puebla et de Mexico, la Cordillière se dirige 
du S, au N, , et se rapproche des côtes orientales, 

C'est dans cette partie du grand plateau , entre 
la capitale et les villes de Cordova et de Xalappa, 
que parait un groupe de montagnes qui rivalisent 


avec les plus élévées du continent, Les principales : 


cimes sont le l’opoca-T'epetl où Montagne-Fu- 
mante , de 5,400 inètres ( 2,771 toises ); Pi 
zacci- Huatl ou là Fée Bas: de 4,786 
mètres ( 2,455 toises ); le Citlal- Tepetl où Die 
d'Orizava, de 5,295 mètres L 2,717 loises ); le 
Nevado de Toluca, de 2,364 toises, et le Vauh- 
campa- Tepetl on le Coffre de Parote , de 4,089 
mètres ( 2,089 toises ; plus au N. du parallèle de 
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19° , près les ruines célèbres de Zimapae et du 
Doctor, la Cordillière prend le nom de Sierra- 
Madre ; s'éloiguant de nouveau de la partie orien- 
tale du royaumes clle court au NO. vers Gua- 
zaxuato : au N. de cette ville, regardée comme le 
Potosi du Mexique , la Sierra-Madre s'élargit con- 
sidérablement. 

Le volcan de Colima, dans l’intendance de 
Guadalaxara, est le plusoccidenta! de la Nouvelle- 
Espagne. I vomit des cendres etde la/fumée. Son 
élévation au-dessus de POoéan est de 2,600 
mètres, On remarque celui de, Tuxtla , adossé à 
la Sierra de St-Martin, à 4 LS E. de Vera-Cruz; 
celui de /orullo, montagne de scories et de cen- 
dres , haute de 410 toises au-dessus de l'Océan, 
et où le thermomètre monte de 95° , quand on le 
plonge dans des crevasses, Il en sort, continnelle- 
ag une fumée épaisse, jusqu’à 30 à 45 pieds.de 
laut, 

Rivières. — La Nouvelle-Espagne*manque de 
sivières navigables., et soufre de la diseue d’eau. 
Dans les Praviuces Intérieures , te /tio-del-Norte 
prend sa source dans les monts Rocheux , près 
celle de l’Arkansas, fait tant de détours , que de- 
puis sa source jusqu'à son embouchure A peut 
ayoir 666 lieues de cours. 11 arrose les provinces 
du Nouveau-Mexique, une partie de la Biscaye, 
du Cohahuila et du Nouveau-St-Ander, où il se 
jette dans le golfe du Mexique, par 26° de lat, 
N. ; son cours est encombré de bancs de sable. Il 
n'est navigable que pour des bâteaux et pour 
des canots, dans la plus grande partie de son 
cours, 

Le Rio Colorado de Texas prend sa source au 
33° de lat. N, et aa 104° de lang. O., coule à l'E., 
entre dans la province de Texas, et, après un 
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oars toitueux de 2:01, tombe dansla baie de 
Saint-Bernard, au 29° de lat. N. : à l'endroit où 
la rivière joint la grande route, elle x près de 500 
pieds de largeur, Elle est navigable pour des bas 
teaux de 3 à A tonneaux. Ses eaux sont remar- 
quables par une teinte rougektre. 

Lacs, — Les principaux lacs de la Nouvelle 
Espagne gont le lac de Parzuace , dans Vinten- 
dance de Valladolid , l'an des sites les plus pit- 
toresques des deux hémisphères; les lacs de la 
vallée de Mexico, le lac de Nextitlan et celui 
de Parras dans la Nouvelle-Biscaye ; le grand 
lac de Chapula , dans la Nouvelle: Galice, Celui 
de Nicaragua, de 48 lieues de long sur 24 de 
large, mérite une aitention particulière, par 
ses marais et par sa position entre les deux 
océans. 

Productions végétales. — Le sol de ce grand 
pays produit en abondance toutes les nécessités et 
les superfluités de la vie : il fournit grains, maïs, 
riz , vin, lentilles, fèves , olives , sucré ; oranges 
beañeoup d'autres fruits; lin , coton, poivre, sa- 
fran , cannelle, cocos, cacao , vanille , indigo , co- 
chenille , soie , jalap, salsepareille et miel, 

Parmi les plantes propres à l’Amérique:Espa- 
gnole septentrionale , on distingue le cactier , sur 
lequel se nourrit l’insecte qui fournit la cochenille; 
l'agavé d'Amérique , appelé magney par les Mexi- 
cains; ils le cultivent et en retirent un suc qu'ils 
font fermenter , et qui est leur boisson ordinaire, 
Le portlande du " Wine remplace en quelque 
sorte le quinquina, 

Les arbres et arbustes particuliers à ce pays , 
sont ceux qui fournissent les baumes de Tolu et 
de Copahu , les bois d’acajou et de campêche , qui 
abondent sur les côtes d'Honduras et de Campé- 
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che ; le gayac et le tamarin , l’arbre qui produi 
le storax liquide , et dont les feuilles ressemble 
à celle de l'érable; le mézquil , espèce d'acacia, 
qui distille un gomme pareille à la véritable gomme 
arabique, et dont le fruit est agréable au goût. 

Le caout-chon , qui produit la gomme élastique, 
est très-ahondant. Les naturels en font des bal- 
Jons,avec lesquels on joue en les poussant ayec le 
pied ou le poing. Quoique pesans, is ont plus 
d’élasticité que ceux qu’on remplit d'air. On em- 
ploie cette substance pour vernir les chapeaux, les 
manteaux , les bottes et les habits de pluie , que 
l’on rend imperméables à l'homidité, 

Métaux et minéraux. — On trouve dans. le 
Mexique près de 500 endroits célèbres par les 
exploitations de métaux précieux,qui sont dans le 
environs. 

Le Mexique fournissait annuellement à PEu- 
rope et à l'Asie, par les ports de Vera-Cruz et 
d’Acapulco , deux millions cinq cent mille marcs 
d'argent. Les trois districts de Guanaxualo , de 
Zacatecas et de Catorce( dans l'intendance, de 
San-Louis-de-Poiosi ) fournissent plus de la moi- 
tié de cette somme. 

L'or n'ést pas très-abondant à la Nouvelle Espa- 
gne: la quantité du produit annuel de ce métal ne 
monte qu’à 17,000 mares. L’or mexicain provient, 
pour la plus grande partie, de terrains d’alluvion , 
dont on l'extrait par les lavages, Ces terrains 
sont fréquens dansla province de Sonora. Une 
autre partie de Por mexicain est extraite des 
filons , qui traversent les montagnes de roches 
primitives, 

L'exploitation des autres métaux, tels que le 
cuivre, le plomb, l’étain , le fer , le mercure, est 
extrèmement négligée, 
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u Mexique, on trouve des pierres précien- 
, telles que l’améthyste, l'œil de chat, là 
quoise , la cornaline , et des pierres vertes , as- 
semblables à l'émerande. On tire de plusieurs 
ntagnes quantité de cristul de roche , de jaspe, 
marbre , de tale, etc. La plus fameuse de ces 
erres est celle de galinazzo , que l’on trouve 
ans diverses parties du Mexique. 


Animaux. — Les animaux communs au 
lexique sout le porc, l'opossum , larmadille , 
es phognes, le raton , le vorace tapir, et un 
etit animal, ressemblant à un chien, mais qui 
"ant muet, à donné lieu à l'opinion vulgaire que 
es chiens du Mexique waboyaient pas. On mange 
a chair de cet animal, On raconte des choses mer- 
veillenses du chat sauvage , appelé ocotochli : lors- 
que cet animal guette sa proie , il se couvre de 
feuilles, gravit ensuite au haut d'un arbre, et 
pousse des cris lamentables, Il attiré ainsi d'autres 
animaux , qui viennent pour le manger; mais il 
darde sur eux sa langue rempli de veninę et les 
fait expirer sur-le-champ. Il se gårde bien de les 
manger aussitôt, parce que sa proie est encore in- 
fectée de poison , etil attend qu’il soit dissipé. On 
trouve , dans le Nouveau-Mexique , deux espèces 
de bœufs sauvages, dont l'une à bosse et l’autre 
avec poil floconneux, La Californie a des mou- 
tons sauvages , des cerfs de haute taille et 
des chèvres. 

Les oiseaux sont si nombrenx et si variés, que 
le Mexique a été appelé le pays des oiseaux, e 
aigles et les faucons passent pour supérieurs à 


ceux de l'Europe 


Les oiseaux plus petits sont recherchés pour Pé- 
clat de leur plumage. Le plus remarquable des 
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oiseaux chanteurs est l’espèce de rossignol ap- 
pelé oiseau moqueur , perce que ce volatile 
contrefait le chant de toutes les autres eat Zoe 
d'oiseaux. | 

Les reptiles, dans cette contrée, parviennent 
à des dimensions prodigieuses. Les alligators ou 
crocodiles ne sont pas moins redoutables que ceux 


d'Afrique ou d'Asie. 
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Population et habitans. — On estime la popu- 
lation à plus de > millions d’habitans. dont la 
Nouvelle-Espagne renferme plus des 8 dixiè- 
mes, Le caractère et les mæurs des Espagnols 
sont A pen près les mêmes que dans lai mère- 
patrie, Les indigènes, dent la population va 
toujours en croissant , et qui sont plus nombreux 
aujourd'hui qu’ils ne l’étaient avant l’arrivée des 
Européens , ont le teint olivâtre et la taille en gé- 
néral ag dessus de la moyenne , les membres bien 
ét onnés , le front étroit , les yeux noirs, 
es dents propres, blanches et régulières, les 
cheveux noirs, épais et luisans. Leur barbe est 
clair-semée. Îls sont presque tous exempts d'in- 
firmités corporelles, Us ont les sens exquis, par- 
ticulièrement celui de la voe,qu'ils conservent jus- 
que dans l'âge le plus avancé. Un grand nombre 
parviennent jusqu’à l'âge de 100 ans : naturelle- 
ment sobres quant aux alimens solides , ils boi- 
vent des liqueurs fortes avec un tel excès, que plus 
de la moitié de ces mulhevreux sont devenus hé- 
bétéset stupides. Cette intempérance et leur mi- 
sérable manière de vivre,les refdeñt Les principa- 
es victimes des épidémies qui, de temps en 
temps , aflligent leur pays. Ils sont peu violens, 
lents dans leurs actions, mais très-persévérans 
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pour les ouvrages qui demandent du temps et de 
la patience, La générosité et le désintéresseiment 
forment les traits distinctifs de leur caractère. Log 
n'a pas, à leurs yeux; lé même prix qu'y atta- 
chent les autres peuples ; ils donneñt sans répu- 
gnance lé salaire de wavaux longs et diffieilés. Four 
à tour courageux et pusillanirnes , ils affrontent 
avec intrépidité le danger qui provient de causes 
naturelles , et tremblent an regard sévère d'un 
Espagnol. | 

Les Indiens-Mexicains ont conservé un goût 
particulier pour la peinture , et la sculptère en 
pierre et en bois : on est étonné de voir ce qu’ils 
exécutént aÿec un mavais coutéau ét sûr lés bois 
les plus durs; ils s'exerceut surtout à prindre des 
images et à sculpter des statues de saints, Mais pat 
un principe religieux, ils imitent sérvileiient , 
depüis 200 ans ; les modèles quë les Européens 
ont apporté avec eux , lots de là conquête, Jls ont 
aussi conservé le même goût pour lés fleurs , dng 
Cortez lent trowvait de son temps, 

En général ces Indiens présentéñt le tableau 
d'une grande misère : ils ne vivent qu'a jout 
lu jour, si 

La prédilection da gouvernement pour les És: 
pagnols nés en Europe , a réduit les Créolës aût 
places subalternes, Les descéndans des compagnons 
de Cortez, extlüs de toutes les charges d'hon+ 
neur où de confiance , sont bien dégénérés de leurs 
ancêtres, Exposés sans cesse à d’injustes mépris , 
ils ont Gni par devenir en effet méprissbles, et 
ont pérdi cette fermeté et eet orgnéil qui avaient 
toujotifs caractérisé la natioù espagnole, 

Les Pts, qui constituent le troisième or 
dre d'hinbitans , larigaissenr dans on état éncoré 
plus ahÿéer. 
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Langue et éducation. — Dans le: Mexique, on 
parle 20 langues, dont plusieursont déjà des grani- 
maires et des dictionnaires assez complets. La 
mexicaine est très-répandue ; et après'elle la lan- 
gue des Otomites.}, — e al 

La Nouyelle-Espagne a plusieurs établissemens 
excellens pour l'éducation: On. s’y occupe même 
de former celle des naturels : à l'académie des 
beaux-arts de Mexico, l’enseignement. se donne 
gratis. Dans la réunion des élèves y on n'a égard 
ni aux rangs , ni aux Couleurs , ni aux races 
d'hommes. Zuch aile 

Autiquités. — Les anciens, monumens du 
Mexique consistent dans un petitnombre de pri: 
tures symboliques , dont les couleurs sont 
vives, mais le dessin grossier. On voit encore, 
près de Tehotibuacan , dans la vallée du Mexico, 
les restes de deux pyramides nommées les deux 
maisons du Soleil et de la Lune, qui par leur 
grandeur et leur masse, peuvent en` imposer aux 
yeux des Européens. La première, la plus au 
S., a 104 toises de circonférence à sa base, et 
28 de haut. La seconde , de 5 toises plus basse, 
est beaucoup moins grande. Une parücularité 
très-remarquablé , c'est que tout autour de ces 
pyramides on voit un groupe de petites pyramides 
de A Ab toises d’élévation. On remarque aussi 
dans cette vallée le retrenchement militaire de 
Xochicalco. Il ressemble pour la forme aux téocalls 
ou monomens religieux ; les pierres qui le re- 
vêtent sont de porphyre à base basaltique ; elles 
offrent une coupe très réglière, et des figures 
hiéroglyphiques , parmi lesquelles on, distingue 
des cracodiles jetant de l'eau , et des hommes as- 
sis les jambes croisées à la manière asiatique : la 
plate-forme de ce monument extraordinaire a plus 
de 9,000 mètres carrés. 
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Près de Cholula ; sur le plateau dé la Puébla, 
est une pyramide qui, dans son état actuel , n’a 
que 25 toises de haut , mais dont les côtés ont 326 
toises de long. . i 
Dans la partie septentrionale de l’intendance 
dela Véra-Cruz, on voit une pyramide construite 
d'immenses pierres de taille porphyritiques , et 
moins rémarquable par sa grandeur que par son 
ordonnance , par le poli des pierres et par la grande 
régularité de leur coupe. Cette pyramide était res- 
tée inconnue aux anciens conquérans , et le ha- 
sard' la fit découvrir à des chasseurs, il y a ên- 
viron 56 ans. a. 
Dans l’intendance d'Oaxaca,se trouvent les rui- 
nes d'en monument appelé le Palais de Mila, 
et dont les murs sont décorés de grecques et de 
labyrinthes formés en mosaïque de petites pierres 
porphyritiques. Ce moniment , ou Aa ces tom- 
beaux , forment trois édifices placés symétrique 
ment dans un site extrêmement romantique. L/é- 
difice principal est le mieux conservé ; il a près de, 
20 toises de long. Mais ce qui distingue les ruines 
de Mitla, ce sont six colonnes de porphyre ; pla- 
cées au milieu d’une vaste salle , et soutenant le: 
plafond.'Ces colonnes , presque les seules trouvées 
dans le nouveau continent, manifestent l'enfance 
de l’art; elles sont dépourvues de bases et de 
chapiteaux , et ont 15 pieds de haut. Ona trouvé 
dans ces ruines des peintures curieuses, repré- 
sentant des trophées de guerre et des sacrifices, 
Enfin, dans les savanes immenses, qui bornent 
au N. la province de Sonora, deux religieux Fran- 
ciscains, les pères Gariès et Font, reconnurent, 
en 1773, sur'la rive S. du Rio Gila , les ruines 
d’une ancienne ville Aztèque , au milieu desquelles 


s'élève l'édifice que l’on appelle Ia Casa de 


844, AMÉRIQUE SEPT: — MEXIQUE. 

Les ruines occupent, près, d’une lieu carrée de 

terrain. Toute la plaine estencore couverte de Viz 
vases de terre peints avec art. L'édifice princi- 

pal, consteviten Pagasi non cuites ,a 480 pieds 
longet260 de large. 

Religion. — Les colons espagnols professent 
la religion catholique. |! 

Gouvernement, — La Nouvelle-Espagne est 
gouvernée par un vice-roi, dont dépendent les 
gouverneurs particuliers, Les, provinces iatérieu- 
res, ainsi que la capitainerie de Guatimala, sont ré- 
gies par un gouverneur particulier et indépen- 
dant dù vice-roi de la Nouvelle-Espagne, 
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PROVINCES INTERILURES. 

Ces provinces, an N.O. de Mexique, se divisent 
en orientales ét occidèmales. La grande chdiné du 
Mexique les sépare, Elle comprennent 6 inthrdan- 
oes, savoir. : celles du JNoime age Mexique ; de A: 
nára, de Sinaloa , de Nouvelle-Biseaye , de Texas 
et de Cohahuila. | 

NOUVEAU-MEXIQUE. = Cette province, li 
plus septentrionale de la Nonvelle-Espagae, située 
entre les 31 et 449 de lat. N., €t les 104 et 1089 de 
Tong. O. , wa pas de limites déterminées vers le 
N.0. Elle est Bôriée du N. et à PE. par la Loui- 
siané, aù S. par la Notivelle-Biscaye et te Goba- 
Boita, à PO. par la province de Sonora et Ia Cali- 
fornie. Elle renferme un désert de plus de 84 
lieues, ` 

Santa-FFé , capiiale , bâtie sur les bords d’un 
ruisseau qui tombe dans be ARio-del-Norte, à wi 
mille d'étendue (700 toises ); on y voit trois grande: 
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rues et denx églises, dont les clochers magnifiques 
contrastent avec l'extérieur misérable des maisons $ 
on remarque la place publique, les casernes et 
Je palais du gouverneur; en géuéral A les maisons 
offrent un hangar op portique sar {a GR set quel 
ques-rinés an perron où trottoir de briques, ce qui 
rend les rues étroites : elles Sp, que 25, pieds de 
largeur: Pop. 4,500 hab, Dist, 45 L N.O, de la 
Nouvelle-Orléans. Lat, N.36° 12 0”; long, O. 107 
19 0”. | 
SONORA.— Cette province, appélée autrefois 
Nouvelle-Navarre., située entre les 27 ei Ain de 
lat, N., et les ect 117° de long. O., est bornée 
au N.parle Nouveau-Mexique , à TO, par la Ca- 
lifornie, au S. par la province de Sinaloa ot le golles 
à PE, par la Nouvelle-Biscaye et le Nouveau-Mexi- 
que. On appelle la partie septentrionale Pimeria y 
du nom des Indiens Pimas , nation nombreuse, 
Arispea ; capitale, située près de la source de 
P Yaqui , possède un évêché, et est célèbre par Pur- 
baaité et l'hospitalité de ses habitans, non moins 
que par leur luxe, Pop. 15;000 bah, 
SINALOA, — Cette province, siluée entre les 
23 et 29° de lat. N. , et les 108 et 11° de long, O., 
est bornée an Ñ. par le Sonora et la Biscaye , à l'E. 
par cette dernière, an S. par l'intendance de Gua- 
dalaxara,et à l'O. par le golfe de Californie. ` 
Sinalog ;cnpitnle , n’a rien de remarquable, Pop. 
1,000 hab, Dist. 250 l, N.O: de Mexico. "+ 
NOUVELLE-BISCAYE ou DURANGO, —Cette 
province, située entre lés 24 et 33° de lat, à > et 
les 105 et rr1° de long. O, , est bornée au N. par 
le Nouvean-Mexique, à l'O. par le Sonora et le Sj- 
naloa, à l'E, par le nouveau royaume de Léon et 
le Cohahaila, e i 
Durango, capitale et siège du gouvernement et 
d'un évêché, (E hako. Diet, 250 L NO. de 
Mexico. | | 
Chiluagua , à 100 l. N., résidence du capitaine- 
général des Provinces Intérieures. On remarque 
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son église, la plus belle de la Nouvelle-Espagne, 
son superbe hôpital, l'hôtel de ville, l’academie 
militaire , les casernes et l'aquedac considérable , 
qui conduit l’eau tont autour de la ville. La place 
publique est ornée d'une fontaine et d'un jet d’eau, 
etla promenade publique est fort agréable. Pop. 
11,600 hab. 

TEXAS. — Cette province, comprise entre les 
27, et 35° de lat, N., et lés 98 et 104° de long. O. , 
est bornée au N. par la Louisiane, à PE. par la 
Nouvelle-Orléans, à l'O. par le Cohahuila et par 
le Nouyenu-Mexique, et au S. par le Nouvent- 
Saut-Ander. Cette province a été nommée Wou- 
velle- Estramadure. Des militaires français réfugiés 
"J établirent, en 1818, une colonie sous le nom de 
Champ d'asile. Pop. 7,000 bab. 
~ Afant-Antonio-de- Bejar , capitale , située vers les 
sources de la rivière de même nom , west présque 
composée que de misérables cabanes,couvertes de 
gazon. Pop. 2,000 kab. Dist. 180 1. N. de Mexico. 

COHAHUILA. = Cette province , sitaée enlre 
les 31 et 33° de lat. N., et les or et 105° de long. 
O., est bornée au N. par le Nonveau-Mexique: et la 
province de Texas, à PE. par cette dernière, le 
:Nôvdyeaë-Sant-Ander et le Nouvean-Léon; au S. 
‘par lintendance de Zacatecas, et à l'O. par la 
Nouvel Biscagé. 

Montelovez, capitale, a 2 places publiques, 7 
“églises , un magasin à poudre, des moulins à eau, 
un hôpital et des casernes. C’est le principal dépôt 
militaire pour les provinces de Cohahoila et de 
Texas. On l’a embellie de promenades publiqnes , 
de colonnades et de fontaines. Pop. 5,000 hab. Dist. 
rel N.N.E. de Durango. 


NOUVELLE-ESPA GNE. 


Cette vice-royauté comprend 3 provinces, g in- 
tendances et la capitainerie de Guatimala. Les pro- 
Jinces sont celles de Vouveau-Léon, de Californie, 
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de Nouveau-Sant-Ander , voisines des Provinces 
Intérienres. Les intendances sont celles de Guada- 
laxara etde Zacatecas , formant ensemble la Nou- 
velle-Galice : de San-Louts-de-Potosi, de Guana- 
æuato, de Valladolid, de Mexique Propre,de 
Vera-Cruz, de la EA et VOaxaca. 

NOUVEAU-LÉON. — Cette province est bor- 
née à PE. par le Nouveau-Sant-Ander, au N. par 
le Cohabuila, à l'O. par la Noovcelle-Biscaye, an 
S. par les provinces de San-Louis et de Zacatecas. 

Monte-Rey , capitale, située vers la source de 
la rivière du T'igre , est le siége d’un évêché, Pop. 
11,000 habitans. D 

CALIFORNIE, — Cette province se divise en 
Vicille eten Nouvelle Californie.La première estune 
grande péninsule où langue de terre entouréé par 
la mer da Sud à PO., et à l'E. pur le golfe de Cali- 
fornie , appelé aussi Mer-Wermeille, Elle passe le 
tropique , et s'avance sous la zone torride jusqu'au 
cap San-Lacas. fr 

Loreto , chef-lieu, ‘est une petite bourgade avee 
un présidio, On estime la population à r,000 hab., 
tant Espagnols qu'Indiens. A 14 lienes de D, on a 
découvert des mines dargent assez riches, Tl y a 
dans l’intérieur des plaines couvertes d’un beau sel 
en cristaux. "` 

NOUVELLE-CALIFORNIE. + Celle province , an 
N.O. de la Vieille, est très-péu connue, Elle offre 
uue lisière étroite, qui longe les côtes de l'océan 
Pacifique , depuis le port San-Francisco jusqu'à 
San-Diego. 

San. Carlos-de-Monte- Rey , siége du gouverne- 
ment des deux Californies. Son port,tant vañûté, got, 
fre qu'une baie ayec un mouillage médiocre. 

NOUVEAU-SANT-ANDER.— Cette province 
est bornée au N. par ln province de Texas, à l'O, 
par le Nouveau-Léon et le Cobahnila, au S. par le 
San-Lonis-de-Potosi, et à UE, par océan Atlantique, 

Nouveau -Sant- Ander , capitale , est sur la rivière 
de ce nom, à 13 lieues de la mer. 


848 AMÉRIQUE SEPT. — MEXIQUE. 
NOUVELLE-GALICE. 


Ce royaume comprend les depx intendonces de 
Gkzocack et de Zacatecas, | 

GUADALAXARA, — Cette intendance , située 
entre les 18 et 25° de lat, N.,les1og et too de long, 
O., est bornée au S. et à l'Q.par la mer du Sud. 

Guadalaxara, capitale sur Ja rive gauche du 
Aan Tage, est le siége d un éyéché, dung universilé 
et d'un tribunal supérieur. Gette ville est belle et 
florissante, Pop. 20,000 hab, Dist, 100 L N.O. de 
Mexico, 

La Purification , au S.O., ville considérable , 
et chef-lieu de la partie méridiouale dela Nouvelle: 
Galice, où la cochenille et le sucre sout les prin- 
cipales productions. 

ZACATECAS, — Cette intendance , entre les 27 
et 25° de lat. N. et les 103 et 106° de long. O., est 
bornée au N. par la Nouvelle-Biscaye , à VE. par la 
province de San-Lonis, à DO. par le Guadalazora , 
et au S. par le Guanaxualo. 

Zacatecas , capitale. L'exploitation des mines 
entrelient une grande activité. Pop.3,300 hab. Dist. 
nol, N,N.O, de Mexico. 

SAN-LOUIS-DE-POTOSI. = Celte intendance; 
située, entre les 21 gt 29° de lat, N., les gpet:102° 
de long. Q», est bornée au N, par le Nopurau-Léon, 
à l'E, par le Nouxeau-Sant-Ander, au S» par le 
Guangsualo et le Mexique Propre, e à l'O, parle 
Zacatecas. | E 


-Louis.de-Potosi, capitale, ast sitnée sur la 
ue du platean tort: P. 12,000 h. 
Dit 84 LN. N:O. de Mesica, 


 AMËCHOAC AR, "— 
Les intend anceasvivantes forment ancien royaume 


de Méchoaçan , qui fut indépendant de l'empire! du 
Mexique. dag 
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GUANAXUATO.=Cette intendance, siluée éntre 
les 21 23° de lat, N.,les 103 et 105° de oU Kee 
bornée au S. par celle de Valladolid , à l'E. par le 
Mexique Propre , au N. par le Zacatecas , et à PO, 
par le Guadalaxara. d pE 

Guanaxuato , capitale , située entièrement sur le 
dos du plateau de la hante cordillière d’Anahuac', 
cst ornée d’édifices somptueux, et placée auprès 
des mines d'argent les plus riches que Ton connaisse. 
Pop. 70,600 hab, Diet, Gol, O.N.0.de Mexico. Lat, 
N. 219 oi 15”; long. O. 1039 15 0”. 

VALLADOLID. = Cette intendance, située entre 
ləs 19 et 20° de lat, N., 102 et 105° de long. O., est 
bornée au Sapar la mer du Snd et une partie de Vin- 
tendance de Mexico, à PE. ct au N.E. par eette der- 
nière , et au N. par le Gunmaxuato, 

Valladohd-de Méchoacan , chef-lieu et évêché, 
ville très-jolie , jouit d'un climat délicieux, Elle est 
animée par un grand commerce, Dist. 45 1. 0. dò 
Mexico. 

MEXICO on MEXIQUE PROPRE. = Cette in- 
tendance, située entre les 17 et 220 de lat. N, , les 
99 et 105° de long. O., est liornée ou S. KE mer 
du Sud AE. par les proviners de Poebla ei de 
Vera-Cruz, au N. par celle de San -Louts, et à PO. 
par celles de Valladolid et de Guanaxoato: 

Mexico , capitalo de eette province et de tonte 
Ja Nonvelle-Pspagne, est sunombre des plos belle 
villes que les Européensaicut fondées dans les deux 
hémisnhières , par son étendue , le niveau uniforme 
do ses rues, et la grandeur de ses places publiques, 
L'arehitectare, généralement d'on style assez pur , 
offre même des édifices , dont l'ordonnance ne dé- 
KE pas les plas belles capitales de l’'Enrope, 

as maisons y ont desterrasses au Wen de toits, Cette 
ville est anssi remarquable pr la bonne palice qui 
y règne. La plupart des rues ont des trottoirs très- 
larges; elles sont propres et hien éélairées par des 
réverbères, Oa y remarque plusieurs établissemens 
scientifiques , dont les principaux sont : l’école des 
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mi geg, l’auiversité, le jardin des plantes , Vaca- 
démie de peinture et de sculpture 3 la statue équestre 
du roi Charles IV. Les églises y sont richement dé- 
corées. Mexico est le centre d'an vaste commerce 
entre Vera-Cruz et Acapulco; le vice roi y fait sa 
résidence. C’est aussi le siége d’un archevêché. Cette 
ville possède peu de monumens antiques. On voit 
la statue colossale de la déesse 7'eo-Faomiqui, 
couchée sur le dos, dans une des galeries de luni- 
versité. Pop.150,000 hab, Dist.661.O.de Vera-Cruz. 

Quérétaro , au N.E. ville qui égale les plus belles 
cités de l'Europe par l'architecture de ses édifices. 
Elle possède des mantfactores de draps et de ma- 
roquins. Pop. 30,000 hab. P: 

Acapulco, au S., port célèbre, vaste et commode 
sur le Grand- Océan.La ville est adossée à une chaîne 
dé stra Der granitiques , dont la réverbération 
angwiente la chaleur étouffante du climat.C’était l’en- 
droit où le galion de Manille arrivait chaque année. 


Pop, 4,c00 hab. Lat. N, 16° 50 19”; long. O. 102° 
3 33” 


VERA-CRUZ. = Ceite intendance , au SO. de 
celle de Mexico , est située sur le golfe du Mexique. 

Vera-Cruz, capitale , centre da commerce avec 
l'Europe et avec les iles Antilles, jolie ville, ré- 
gulièrement construite , est située dans nne plaine 
aride. Le port , peu sûr , et d’un accès difficile, est 
bien fortifié. Pop. 16,000 hab. Dist. 66 l. E. de 
Mexico. Lat. N. 19° 11° 52”; long. O. 98° zu e, 

Xalappa , à VO. pr N., celte ville, au pied d'une 
montagno , dans une situation très-romantique, est 
catourée de forêts très-épaisses, qui offrent de 
belles promenades : elle a une école de dessin. Pop. 
13,c00 hèb. ! 

LA PUEBLA. =— Cette intendance , située entre 
les 16 et 20° de lat. N., et les 100 et 102° de long. 
O:, estbornée ap S. par la mer du Sud, à l'E. par 
les provinces d'Oasacn et de Vera-Cruz , au N. et 
à PO. par celle de Mexico. 

La Fuebla de los Angeles, capitale, ville bien 


TOPOGRAPHIE. ‘! 85t 


bâtie, n nn évêché, beancoup de maunfactures 
d'armes blanches, et faituu commerce considérable. 
Pop. 68,000 hab. Dist. Jo 1. E. de Mexico. i 
Tlascala, au N. , chef-lieu d'une ancienne répu- 
blique , est tellement déchne de son ancienne. splen- 
deur , que l’on wy compte plus que 3,400 hab. 
Cholula, ville remarquable par une pyramide 
tronquée , bâtie en briques et élevée de't72 pieds, 
sur une base longue de 1,355 pieds. Pop. 16,00ohab. 
OAXACA on GUAXACA, = Gette intendance, 
située entre les 16,et 18° de lat. N., et les ai et 
112° de long. O., est bornée au S. par la mer: du 
Sud, à l'O. par celle de Puebla, an D. par le 
Mexique etla Vera-Cruz , à l'E. par le Guatimäala, 
Oaxaca, Guaxaca op Antequera , chef-lieu, 
dansune vallée charmante , que Charles-Quint donna 
anx descendans de Cortez,sous le titre de marquisat 
de la Valle, est le ‘siége d'an évêque. Cette ville 
fait un grand commerce en soie ; laine et coche- 
nille. Pop. 24,500 hab, Dist, 75 1. S.E. de Mexico. 
Tehuantepec , à VE. pr S, ; port important , sur 
l'océan Pacifique , sert comme d’eutrepôt entre le 
Mexique et Guatimala. E 


GUATIMALA. + 


Ce royaume est gouverné par un capilaine-gé- 
néral, Il comprend la province de Guatimala- 
Propre, celles de Chiapa de Mérida’, de Ia Fera. 
Paz , de Honduras , de Nicaragua et de Costa-Rica. 

GUATIMALA.=—= Cette province s'étend sur la 
côte de la mer du Sud, et confine avec" celle de 
Nicaragua. i 

Guatimala, résidence du eapitaine-général, siége 
d’une audience , d’un archevêque et d'une université, 
fait un grand commerce en cacao et en indigo. Les 
feuunés passent pour les plus belles de toate PA= 
mérique Espagnole, Dist. 185 1, SE. de Mexico. 

CHIAP A. — Cette proviace est située au N-O. 
de Guatimala , et à DE, de celle de Guaxaca. 
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Chiapas capitale et évêché, est habité par plus 
de 40e familles d'Iudiens qui vivent des manufac- 
tures, On donne à celte ville le nom dé Chiapa de 
los Indios; pour ba distinguer de celle qui suit, Dist, 

1 N.N.0, de Guatimalé: | 

Ciudad-Réal, où Chicpa de los Spognolos, est 
habité seulement par 400 familles espagnoles, 

MERIDA ou YUGATAN, — Cette province, qui 
comprend celle de Fabasco , est ube péninsale en: 
tourée!de la merde tout éôté. 7 pe 
` Mérida capitale, siége de Vévééhé de Yucatan, 
est située dans; l’intérieur des terres, et n’a rien de 
ré mangquable, Dist. 1151, N.N.E. de Gualimala, 

i ZE auyS.O., a an port qui n’est'pas très- 
sûr. Elle fait-quelque commerce avec ses salines, 
quelques toiles de coton et du beis de campêche, 

Fabascoou Nuestra Sennora de la Filloria, an 
S.O. , capitale de la province de Tabasco, a un bou 

ort sur la baie de Campéche. 

YucATAN-ANGLAIS, — Cette contnée comprend 
la partie de la péninsule an S. de la rivière Hondo, 
et du pus militaire espagnol de Salamanca. Elle 
est habitée par des Indiens-indépendans ; mais les 
Zä y font la coupe du bois de campèche et 

jon. 4 
Balise, à 1001, N., nouvelle ville, résidence d'un 
roi iudien titulaire, nommé,par le gouvernement de 
la Jamaique. 
. Desiles, Batan, Turnefs ebantres, dans le golle 
d'Honduras , sontogcupées par. de petites colonies 
anglaises, ` 

VERA-PAZ%. — Celte province confine au N. 
avec celle d'Yucatan, ` 

Coban, capitale, n’a vien de remarquable, Dist. 
14 1, E. pi N, de Gugtimala. 

HONDURAS.2= Cette prexince, Lrès-pen con- 
nue, et à VE. detelle de Guatimala, s'étenddepuis 
celle de Veragua jnsqu'à celle de Nicaragoa. On 
ne, connaît pas l’intérieur du para iest occupé par 


la nation sauvage etindomptabledes Hosquitos som- 
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bos, Les côtes, surlout près le cap Gracias à Dios, 
sont habitées par une autre tribu d’Indiens,appelés 
par les Anglais Mosquitos shore ou de la côte. Les 
Anglais possèdent toujours, sur la côte des Mosqnitos, 
des établissemeus dont les Espagnols out vainement 
tenté de s'emparer en 1800 et (ier, Les Auglais 
exportent de ce pays une grande quantité d’acajou, 
de salsepareille et d'écaille de tortue. | 

Les villes de Comayagua , avec évêché, et de 

ruxillo , sout petitas: La, deruière a été bâtie près 
d'un lac,où Von voit des iles flottantés,couvértes de 
gros arbres: 

NICARAGUA. = Gette province confine au Ñ. 
avec celle de Gnatimala, 

Saint-Léon de Nicaragua , capitale et évêché, n’a 
rien de remarquable. A 3lienes de D est le volcan 
de Momantombo, qui womit continuellement des 
pierres et de la fumée, H y! à angst on grand lac 
de ce nom A pen de. distence de cette ville. H est 
rempli Viles riantuset peuplées, Le volcan d’Omo- 
T'epetl élance son sommet onflammé du sein de ses 
eaux. Dist. 1251 EAR, de Guatimala. 

Les autres villes sont celles de Granada, de Xerès, 
près du golfa Fonseca , rempli d'îles boisées, 

COSTA-RICA. = Cette province est au S, de 
celle de, Nicaragua, A 

Carthage, petite ville , capitale , a mm. siége: épis- 
copal etungouyerneur. Dist: 95ih S.E. de San-Léon. 

VERAGUA. == Celte, province, au $.0:de celle 
de Costa-Rica, dépend ; ponp lesciwil,: du gamer- 
nement de Terre-Ferme et de fn vice-royauté de 
la Nouvelle- Grenade. 

. Sani-Frgo., capitale , ville. petite, mais, bi en 
se , a vn siége épiscopal: Dist. 70 l. S.E, de Car- 
thago, - í 
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ILES DE L'AMÉRIQUE SEPTENTRIONALE. 


Les îles dé l'Amérique Septentrionale sont situées, 
les unes dans l’océan Atlantique , et les autres dans 
le golfe du Mexique. 


ILES DANSL'OCÉAN ATLANTIQUE. 


MIQUELON er SAINT-PIERRE. — Ces iles, 
à l'E. de l'Ile-Royale, situées dans la partie S. de 
Vile de Terre-Neuve, vers le 47° de lat. N. et le 
58° de long. O., quoique peu considérables, sont 
très-importantes pour la France, sous le rapport 
de la pêche de la morue, car il existe sar ces 
iles des échafauds , où les pêcheurs français vien- 
nent préparer et sécher le produit de leur pêche, 
ayant de l'envoyer en Europe, 

BERMUDES. = Ces îles, au nombre d'environ 
400, pelites et rocaillenses , offrent la forme d'ane 
houlette de berger , et sont siluées au 32° Jo’ ei de 
lat.N., et au 66° 50° 0” de long O Ces îles tirent leur 
nom général de J. Bermudas , espagnol , qui les 
déconvrit en 1527. On les appelle aussi Somers, da 
nom de celui qui y fit naufragé en 1609, etyresta 
9 mois. Les habitans et les Nègres sont d’'habiles 
marins. Les pêcheurs de baleines fréquentent ces 
iles , qui appartiennent aux Anglais, 

Saint-Georges , capitale , dans Vile du même nom, 
contient 500 maisons, 


ILES DU GOLFE DU MEXIQUE. 
ANTILLES ov INDES OCCIDENTALES. 


Les îles du golfe du Mexique forment une espèce 
de demi-cercle , qui s'étend depuis le 10° jusqu’au 
27° deg. de lat. N., et depuis le 61° jusqe’au 87° 
deg. de long. O. On leur donne le nom général 
d'Aniilles. Quoique situées presque toules sous lą 
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zone torride, elles n’éprouvent pas une chaleur aussi 
grande etaussi insupportable qu’on pourrait le croire: 
les pluies, qui tombent par torrens sur ces îles, pen 
dant une partie de l’année , font cesser la séché- 
resse, en humectant les terres. Dans la saison 
pluvieuse , il survient assez souvent des onragarns 
désastreux , qui détruisent en un moment toute l'es- 
pérance des cullivateurs et tout le fruit de leurs 
travaux : ils sont produits parles vents alisés, qui 
dominent partout sous les tropiques , à une distance 
de la terre. Ces ouragans consistent eu une violente 
tempête de vent, de pluie et de tonnerre , quiest . 
accompagnée d'an gonflement de la mer , et quel. 
quefois d’un tremblement de terre. Les rivières 
s'enflent en an moment : tont le plat-pays est sub- 
mergé. L'air, fortement imprégné d'humidité , 
couvre de rouille tous les métaux snsceptibles de 
s’oxider, L’humidité souvent continue sous un ciel 
cuflammé , qui fait en quelque sorte vivre les habi- 
lans dans un bain de vapeurs, et rend le séjour , 
dans la partie basse de ces îles , désagréable, mal- 
sain, et même dangerenx pour un Européen. 

Le sucre et le café sont les principales produc- 
tions des Antilles : le jus de la canne à sucre est 
très-sacculent et très-sain;lorsqu’on le snce naturel- 
lement; l’écume qui en sort,quand on le fait bouillir, 
sert à faire da rbnm ; les extrémités des cannes, 
et les feuilles,qui en garnissent les nœuds, fournissent 
une excellente nonrriture aux bestiaux; et l'on fait 
du feu avec le marc des cannes , après qu’elles ont 
été moulnes. Ainsi , il n’y a aucune partie de cette 
plante qui soit inutile. Un ‘champ de cannes , au 
mois de novembre , a. de leur floraison , offre 
un des coups-d’æil les plus ravissans qu’on _ptisse 
voir, La hanteur des tiges qui varie Ce usqu’à 
8 pieds et plus, caractérise fortement la différence 
de sol on de culttre. 

Les habitans des Antilles sont des Européens d’o- 
rigine , des Américains civilisés, qui professent le 
Christianisme, et des Nègres transportés d’Afrique 
eu Amérique, qui sout Chrétiens où Payens, 
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Les. Antilles se divisent en grandes et en petites: 
la première classe comprend Cuba , la Jamaïque, 
Saint-Domingue et Porto-Rico ; la seconde classe 
comprend les autres petites iles, appelées aussi 
Caraïbes. On appelle anssi les Antilles , Andes Oc- 
cidentales, parce qu'ellessont à FO, des /ndes-Orien- 
tales, ou Grandes-Indes. 

Les Anglais , les Français et les Espagnols don- 
nent des sens lrès-diffévens aux termes d'Mes du 
Vent et d’Iles sous le Cent. Les marins Anglais don- 
nent ces noms à ces iles j en conséquence de lear 
situation relative par rapport aux vents alisés. Nous 
n’adopterons pas cette dernière division, 

Les iles Luceyes on Bahames qui snivent, sont 
un groupe séparé , et ne font pas purtie des Antilles. 


LUCAYES on BAHAMAS. 


Cette immense chaîne d'iles , au N, des Grandes- 
Antilles , est située entre les 20 et 27° de lat. N., 
et les 71 et 82° de long. ØO., elle s'étend de Acel, 
en longueur. Le golfe de Floride , ou le nouveau 
canal de Babama, la sépare de la côte E. de la 
Floride-Orientale. Ces îles appartiennent aux An- 
glais. Les habitans forment deux classes, les rési- 
dens, et ceux qui s'occupent de sauver les raisseanx 
naufragés avec leurs cargaisons. Pop 12,000 hab. 

Nassau , enpitale de tontes les Bahamas, est située 
sur la partie N. de Die. Sen port est formé par une 
langue langue de terre, nppellée Zog-/s/and. La 
ville, au S. da port , située sur une colline qui 
borde la côte, est une des mieux bâties des, Indes- 
Occidentalas, avec des rues bien distribuées et 
pavées, des maisons cons'ruiles en pierres, Elle 
a une vaste citadelle et des baraques pour les Irou- 

es. Elle fait un bon commerce avec l'Angleterre, 
vi Jndes-Occidentales , et les Etats-Unis qui l'ap- 
provisioaneat. Pop. 6,200 hab, 
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GRANDES, ANTILLES, 


Ce groupe est sind entre les Diet e de long. Os, 
et entre Îles 19 et 25° de lat. Ne Cuba, Saint Do- 
mingue et _Porto-Ricé forment une ligne qui s’élend 
de PE.S.E. à VO.S.0, Le Jamaique est an 8. de 
Cuba et à l'O. de Saint-Domirigne, 

CUBA. — Cette île , au 8.0: des îles Lucayes , a 
été découverte par Curistophe Colomb , dans son 
premier voyage; elle est située entre les 76 et 878 
de long, O., et entre les zaet 23° de lat. N, Elle s'é- 
tend de 230 L de long sur 40de large, On y fabrique 
une quaulité considérable de sucre, et sonstabae 
est regardé comme le meilleur d'Amérique. Une 
grande chaîne de montagnes traverse cette île de 

E. à l'O. : les Paps deM anagua sont les plus hauts 
sommets, Celte île renferme de bon ports, elpos- 
sède.nn sol excellent ; on y jouit d'un climat chand 
et sec , mais plos tempéré qne celui de Saint-Damin- 
gue , par les pluies et les vents qui Je rafraiehissent, 
Elle ahonde en mate, café, çatan , tahac , eneno , 
gingembre » piment, casse, aloès. bois d’acajou, 
e gayac et d'ébène ; et l’on y trouve des minesd'or, 
de fer et de cuivre, On y rencontre des cèdressi 
gros , qu'on En fait des canots capables de contenir 
59 hommes, Elle appartient aux Espagnols > et est 
gouvarnée par au Gapilaine-général. P. 350,000 h, 

Havane (la) , capitale , grande ville, avocnn ex- 
cellent port ,qui peut contenir 1,000 vaisseaux de 
guerre , fait un commerce considérable. Le capi- 
taine-général y réside. C’est un département de la 
marine, et le rendez-vous de tous les bâtimens es- 
pagnols , qui y viennent de leurs etoblissemens, et 
qui en partent pour revenir eu Europe. Elle possède 
une oniversité, nn évêché et 70,000 hab. Latit, N, 
29° oa: long. O,.84 43 8”. | 

Puerio-del-Prinçipe, an N. O. , presqu’au centre 
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de Die. est le siège de l’audience et du gouverne: 
ment; on la regarde comme la vraie capitale. Pop. 
20,000 hab. 

Bayama où San- Salvador , au N.O., près de la 
côte méridionale de Vile, sar une rivière qui se 
jette dans la baie du même nom, Pop. 12000 hab. 

Sant- Yago ; au S.E., a un vaste port et an siége 
archiépiscopal ; cette ville fait un grand commerce 
en sucre et en tabac. Pop. 35,000 hab. 


ee 


LA JAMAIQUE.— Cette île, découverte par 
Colomb en 1404, et an S. de celle de Cuba, est si- 
tuée etre les 17 et ron de lat. N. , et entre les 73 
et 859 de long. O. Elle a 50 |. de long sür 20 de 
lorger Malgré cé brises de la mer , la chaleur y est 
étouffante. Une chaîne: de montagnes élevées, qu 
court de DE, à VO., la divise en denx parties. Le 
pic de la montagne Bleue s'élève de 7,431 pieds au- 
dessus du niveau de la mer. Cette fle renferme des 
sourecs minéralés et ane mine de plomb. L'arbre à 
pain y a été introduit, Elle abende en maïs , pois, 
légumes , fruits, sucre , cacao, café, coton, indigo; 
bois d’acajou et de gayne , salse pareille , casse , ta- 
marin, gingembre, piment, savonnier, dont la 
graine a toutes les EN du savon ; fastic, bois 
rouge et ‘dé campêche; chevaux , pores, volaille, 
torlues et poissons de diverses espèces. Elle ap- 
partient anx Anglais ; un gouverneur où capitaine- 
général y commande. L'ile est soümise à un gouver- 
nementreprésentatif, Pop: 280,000 habitans, parmi 
lesquels il se trouve les quatre cinquièmes de Nè- 
gres esclaves, Cette île est à 3o l. de Cuba et 40 de 
Saint-Domingue, 

Kingston, capitale , jolie ville, a un bon port. On 
y compte 2,000 müisons, dont plnsieurs sont élégan- 
tes, avec un seul étage et des portiques, d’après le 
goût de ces îles. Pop. 30,000 hab. 

Sant- Fago-de-la Vega où Spanishtown, à PO., est 
lersiége du gouvernement. On remarque le palais du 
gouverneur. Pop. 6,000 hab. 
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SAINT-DOMINGUE. — Cette île , nommée 
Hispaniola, par Colomb , est à l'E. de celle de la 
Jamaique ; elle a 150 lieues de long sur 60 de large. 
Le centre de l'ile est occupé par le Cibao, groupe 
de montagnes plus élevées que les autres, d’où sor- 
leot, comme d’un point central, trois chaines qui 
courent lane à VE. eist la plus longue ; elle tra- 
verse le milieu de l'ile dans cette direction; une 
seconde chaîne se dirige vers le N.O., et se ter- 
mine au cap Fou. La troisième suit la même duree- 
tion , puis se courbant vers le S., finit au cap St- 
Marc. Cette mültiplicité de montagnes rend très- 
diflicile la communication entre le N. et le 5. de 
Vile. Au bas de toutes ces montagnes et des collines 
de la Partie Française , qu'on peut cultiver jasqu'au 
sommet , se trouvent ces plaines autrefois couvertes 
des plus riches productions, et qui rendaient cette 
Île la plus belle colonie européenne des Indes-Occi- 
dentales. On remarque; en beaucoup d'endroits, 
des excavations , des précipices, dés cavernes ap- 
pelées mornes, Elle est arrosée par ùn assez grand 
nombre de belles rivières: Ses productions consis- 
tent principalement en mais, manioc, fruits déli- 
cieux , sucre , cacao, café , thé , coton , tabac , in= 
digo , plantes ntiles à la médecine et aux arts, bois 
d’acajon et d’ébène , chevanx et bestiaux 3 elle a des 
mines d’or , d'argent, de fer, de cuivre et de mer- 
cure ; des carrières de merbre et de porphyre. 

L'ile de Saint-Domingue appartenait en entier 
aux Français, depnis que les Espagnols leur avaient 
cédé la partie orientale , qu'ils possédaient. Elle 
formait 5 départemens , qui étaient cenx do Nord , 
de l'Ouest, du Sud, de Samana et de l’'Inganne: 
les deux derniers comprenaient la partie qui appar- 
tient maintenent aux Espagnols. 

L'île de Saint- Domingue „fot borleversée par les 
orages de la Se ai françaises les Nègresaprès 
avoir massacré presque tous les Blancs,se sont décla- 
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rés indépendans de Ja France, et ont renda à l'ile 
le nom d'Haïti, qu'elle avait originairement porté. 
Après la mort de Christophe ,! en 1820 , le président 
Poyer, est resté mitro de là Partie Française, main- 
tenant république d'Haïti, La laugne frangaise et la re- 
ligion catholique contisnent à dominer dans cette ré- 


ou. 
PARTIE FRANÇAISE, — Celle partie est à l'O, de 
la Partie Espagnole, Zë 

Cap-Français (ie) , chef-lieu , et capitale de l'ile, 
élait nne ville riehe et florissante pqr a an très-bon 

orl, où se versait plus de la moilié des denrées de 
la colonie, Lat, Norg? 46! 20” ; long: O. #49 38’ 10. 

Port-au-Prince (le), au S., estne ville consi- 
dérable, avec un port vaste el commode. Lat. N. 
16° 43 42” ; long, Q. oa 47.26”, 

PARTIE ESPAGNOLE, — Celle partie ; à l'E. de la 
Partie Française, comprend le centre de l'ile et sa 
partie orientale Pop, 100,000, dont 30,000 esclaves, 

anta:Daminge ; chef-lieu, ville grande et bien 
bâtie, qui a un bon port, à l'embouchure de larivière 
d'Ozama.Elle a donné son nom à l’île, et est letsiége 
d'un archevêché, Cette ville est célèbre pour avoir 
été Le lieu où les conqnérans du Mexique , da Pérou 
et du Chili formèrent leurs vastes projets , el trou- 
vèrent les moyens de lesexéeuter. Pap. 25.000 bah, 
Diet, 6o 1, S.E. dn Cap-Français. Lat. N. 18° 38 40”; 
long. O.72° 19° 42), | 

"e 

PORTQ-RICO. = Cette, ile, à VE de Saint 
Domingue, a 33 lieues de long sor 15% de large. 
Ce beau pays, fertile et bien arrosé, fut découvert 
par Colomb,en 1493. Ses montagnes , qui paraissent 
s'étendre de l'E à lO., en se courbant yers leS., 
ont moins d'élévation que celles de Saint-Domingue. 
Le Layvonito domine la partie-orieatale, et le 
Lopello celle du S.; il ya de vastes savanes dans 
l'intériear et sur la côte septentridhale, Les monta: 
goes de l’intérieur , ornées de cascades pittoresques, 
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renferment des vallées très-salubress mais dans léd 
‘plaines basses, lair est malsain dans quelques en- 
droits, pendant la saison plurieuse, Un grand avans 
tage pour cette île , c'est d'être un lieu de relâché 
our les vaisseaux qui vout à la Terre-Fermt'ou à 
a Nouvelle-Espague. Elle est fertile en mais, riz, 
légumes , fruits, tabac, sucre ; café, coton ; lin, 
gingembre , encens; oranges , citrons, cassé ; bois 
de construction et de charpente. Elle appartient aûx 
Espagnols, et son gouverneur dépend du capitaitié 
Général de l'ile. de Cuba, Pop. 40,000 hab, 
Saint-Jean de Porto-Ricmy capitale , située dang 
une presqu'ile, a ua bou port et un siége épiscopal. 
Elle wt prise parles Hollandais ; en 1605; Lat. N. 
ibe Zo eis long. Qi 66° A1 Ac, | | 
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PETITES ANTILIÉS, où ILÉS 
o CARAIBES. 


Les iles Cardibes prennent leur nos de là Mer 
des Caruïbes où Cartbes yani les baigae , ét s'étend 
entreiles Antilles; l'Amnériqué Méridionalé, leg 
côtes des Mosquitos , de: Gosta-Riea et dr Dirien, 

ette mer, une des plus fréquentées du globé, nous 
présente plusieurs, phénomènes done d’attedlion. 

e premier est ce mouvement desednx-cbnina sôus 

e nom de da golfe: On doit le cünisidérer 
comme l'effet du mouvement dout, inais dnivérsel 
de toute la masse des eaux de l'Océan , portées par 
le grand tourant-équatorial de l'E. à PO: , ét pous- 
sées à travers les ouvertares de la chaîne dés Petites 
Antilles, contre lè continént Américain. i 

La tranquillité habituelle de la mer des Càtibes 
est de eps en temps troubiée par des Conps dé 
vents: éponrantäbles, qui, se propageut à trävérs 
les étroites onvertnres de la chaine pe ` eco En 
temps ordinaire , les ondes sont assez fransparen- 
tes pour dislinguer les objets A soixante brasses de 
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profondeur. Le canal, entre PYucatan et l'ile de 
Cuba , présente de deux côtés le phénomène des 
sources d'ean douce jaillissantes au sein de l'onde 
amère; elles sont sur la côte occidentale de Caba’, 
au SO. do port de Batabano , dais la baie de Xa- 
gua ; environ à une lieue de la terre , elles jaillis- 
sent avec un si haut dégré de violence , que leur 
approche devient périlleuse pour les petites em- 
barcations, à cause des lames très-élevées qui se 
croisent, Les navires côtiers viennent quelquefois 
y prendre, au milien de la mer , une provision d'ean 
douce ; plus on puise profondément , plus Peau a 
de douceur. | 

Les Anglais se sont emparé , dans cette guerre, 
dë toutes lesiles Françaises, Hollaudaises et Da- 
noises , el les ont rendues en 1814, à l'exception de 
Sainte Lucie et de T'abago. 

Les Français possèdent la Guadeloupe - la 
Martinique, et quelques autres petites îles. Les 
Hollandais possèdent Saint-Eustache , Saba , et la 
moitié de Saint-Martin. 

Les Fierges, l Anguille,\a Barboude ; Saint-Chris- 
tophe , Neviset Mniserrat, Antigoa , la Domini- 
que , la Barbade Saint-Vincent, la Grenade, la 
J'rinité, Sainte-Lucie et Tabago appartiennent aux 
Anglais. 

Poyez le tableau de division, page 781. 

En décrivant cesiles , nons nesnivrons pascelle 
division politique , mais Pordre géographique. 

SAINT-THOMAS. — Cette île est à l'E. de celle 
de Porto-Rico. 

Suint- T'homas, capitale , a un excellent port 
capable de contenir 100 vaisseaux de ligne. Lat, N; 
18° 20° 30”; long O. 67° 23? 21”. 

SAINT-JEAN. = Cetteile ; au SE, de celle de 
Saiut-Thomas, fournit du maïs, des fraits, du 
sucre ét du café. Lat, N.18° 20° 30”; long. O. 67° 
of 247 
$ Saint-Jean en estla capitale. 

SAINTE-Croix.—Cette ile ,au S.de celle de Saint- 
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Jean , est fertile en mais, fruits, sucre, café ; co- 
ton , tabac et indigo. Son sucre , pour la finesse et 
la blancheur , tient un des premiers rangs, et son 
rhum égale celui de la Jamaïque. W 

Sainte-Croix, capitale , a un bon port: Lat, N. 
17° 44 8” „longs O. 67° 8/44”. 

ILES pes Vrerges, — Ces iles , sitaées au NE, 
de celle de St-Jean, sont la plupart voisines les 
unes des autres. Elles n’ont de valeur qne par le 
commerce de contrebande avec Porto-Rico., 

D’'ANGUILLE. — Cette île, à PE. de celles des 
Vierges , fournit du maïs, des fruits et d’excellent 
tabac, On n’y trouve aucune ville remarquable, Lat. 
N.18 126”; long. O. 65032 17”, S 

SAINT-MARTIN., — Cette île , au S. de celle de 
l'Anguille, est peu considérable. Uu marais sa- 
lant, donne un profit annuel , estimé à 300,000 
francs. La France en possède la moitié , et les Pays- 
Pas l’autre moitié. 

SAINT-BARTHÉLEMY. — Cette île est au S. E. 
de celle de St-Martin. Le colon y réussit très-bien. 
On en exporte aussi de la casse , do tamarin et du 
Lois de sassafras. Cette île est battue par des coups 
de vents très-violens, Elle appartient aux Suédois, 
Lat. N. 1804 ap: long. O. 65°, 34! 42”, 

Gustavia , chef-lieu et unique ville de l'ile, est 
bâtie sur le port dit le Carénage, qni peut contenir 
` 00 vaisseaux, mais ne tirant pas plus de o pieds 

eau. i | , 

La Banroune, — Cette île , à l'ES.E, de celle 
de Si-Barthélemy, abonde en bestiaux , en porcs , 
fruits, noix de cocos lrès-recherchées, coton , 
poivre, tabac, anis, gingembre , cannes à sucre, On 
Dy tronve avenne ville remarquable P. 6,500 hab. 

Saixr-Eustacue — Cette ile; an SE. de celle 
de Saba, est formée.de deux SC laissent 
entre elles nn vallon très-resserré, Elle fournit: 
sucre et tabac. Elle appartient aux Pays-Bas. 

La Baie en estla capitale, Lat, N. 19° 29 ©”; 
long. O, 65° 25° 0”, 7 
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 SainrT-CGurisropne. — Cette He, au SP, dé 
celle de St Eustache , est fertile en fruits > Sutrë, 
gingemhre et en.coton. Les Anglais là nomment vul- 
goirement Saint Kitts, Pop: 28,060 hab., dont ùi 
blane str 13 noirs. l , 

Basse-Terre enest la capitale. Lat, N. 17° 19 80”; 
lona: O: GB ei Zeit, 

Nevis. Cette île ati SE. de éelle de St-Chris- 
tophe, est un peu considérable, maïs fertile en 
cilrov , tabac et sucré. Lat, Non Bi ra: Tong. O. 
G4 53 536. | 

ANTIGUE ou ÅNTIGOA, = Cette Në, ar PE. dé 
celle de Nevis, prdduit sucre, g'ngembré, anis, 
tabac , bois de Coustraction et de charpente. Elle 
est uie des plus importantes ‘îles des Anglais: Lat 
No a 30”, long: 64° 15 0”. ? 
 Enëiich- Zartour , port principal ,(rès2sûr, poi- 
sède des éhastiers pour la coustiuction des vn. 
seaux de la marine royale. Anc 
 Adint- dean, résidence ordinhire dn genxetië: 
des îles Anglaises, dites sous le fent, est le port qui 
fait plus de commerce: | 

Monrsennar — Cette île, dituéé ap SO. de 
celle d'Autigoa , peurcousidérable , prodiit coton, 
tabac etsucre. Lat, N: 16° ri 35°; long, ©. 6° 
3 40”. : 

Ces quatre îles appartiennent aux Anpldis. 

LA GUADELOUPE, == Cette île, ap 8.0. dé 
celle de Montserrat , consiste en deux îles séparéés 
pit onbras de mar fort étroit, Lune appelée Grande- 
Terre, a 14 lieues de long súr 6 dé tarse; l'autre, 
la Basse- T'erre, s'étend de 15 liènes sur 7 de lärse. 
Celle-ci offre nn sol agréablement diversifié par 
dés collines, des baies et des plantations, Elle con- 
tiént quelques montagnes volcäniqués, dout Pime 
jette encore de la fumiée ; maïs ne fait pas d’explo- 
sions. On l'appelle da Saufrière. On” distingue Ia 
Basse-Terre Propre de sa partie pluis élevée, nom- 
mée la Cabesterre. La Grande-Terre est nraréca- 
geuse et stérile en plusieurs endroits.Blleahonde en 
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fruits, sucre, gingembre, coton, miel et indigo. 
Cette île appartient aux Français , à qui les Anglais 
Dout rendue en 1814. Pop. 159,000 habitans , y com- 
pris Les trois petites îles suivautes,qui en dépendent. 

Basse-Terre, chef-liee, a un bon port, des rues 
régulières et ornées de jolis bâtimenus , des prome- 
uades , des jardias et des foulaines jaillissantes , qui 
contribuent à l'embellir. Le fort,qui la défend, pour- 
rait même , en Europe , passer pour une bonne for- 
teresse : il domine uae rade ouverte, la ville n'ayant 
pas de port, Lat. N. 15° 59° 30” 5 loug. O.64° 5° 15”, 

Pointe à Pitre (la), chef-lieu de la Grande» 
Terre, ville bieu bâtie et régalière, possède un 
port vaste et l’un des meilleurs de l'Amérique. 

La DesiRADE, MAIE-GALANTE ST ILES DES 
SAINTES, — Ces îles, au S.E. de celle de la Guas 
deloupe , wont pas une grande étendue. Leurs pro- 
ductions consistent principalement en maïs, ma- 
nioe , café , patates , fruits, suere, tabac et coton. 
On wy trouve aucune ville remarquable. Ces iles 
dépeudeut de la Guadeloupe , et font partie de soa 
gouvernement. 

La Don:NiQuE. — Cette île, au S. de celle de 
la Guadeloupe, fouruit maïs, sucre, café, cacao, 
coton , ams , tabac , pores, volaille , bois de cons- 
ruction et de charpente. On n’y trouve aucune ville 
remarquable. Cette ile appartient aux Anglais, et 
forme un gouvernement à part. La baie du Prince- 
Rupert est une des plus grandes des Antilles. Lat. N. 
15° 18 23”; long. O. 63 Bai 30”. 

LA MARTINIQUE. = Cette île, an S.E. de 
celle de la Dominique , a 20 lieues de long sur 10 
de large. Elle est hérissée de montagnes escarpées 
et rocheuses, dont plusieurs sont très-élevées : elle 
produit le meilleur café des Antilles, et en expor- 
lait 70 mille quintaux, ainsi que 250 milliers de sg- 
cre, dont la valeur totale , avee d’autres denrées, 
montait à 25 millions de francs. Cette île , qui pos- 
sède plusieurs ports et baies très:commodes, est 
fertile eu maïs , manioc , fruits, sucre , gingembre, 
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coton et indigo. Elle appartient aux Français. P. 
100,000 hab, 

Port-Royal (le), chef-lieu, a un bon port, dé- 
e par une forteresse. Il est situé sur la baie du 
cul-de-sac Royal. Lat, N. 14° 35° 49”; long, O. 
63 26° o? Oé 4 49 3 $ 

Saint-Pierre, ville la plus commerçante de ton- 
tes les Petites Antilles , n’a qu'une rade. P, 20,000 h. 

SAINTE-LUCIE. — Cette île, an S. de celle de la 

Martinique, fournit sacre , coton et excellent bois 
de charpente. Le sol y est excellent. Les montagnes 
en occupent la partie orientale on la Cabesterre. 
L'air de l'île est extrêmement chaud et malsain. Les 
reptiles venimeux y abondent. Elle appartenait aux 
Français; mais en 1914, elle a été cédée à l'An- 
gleterre , ainsi que Tabago. Pop. 20.000 hab. 
-. Carénage de Sainte-Lucie , chef-lieu, a un ex- 
cellent port, qui peut contenir 32 vaisseaux de li- 
gne. On en sort avec tons les ventsÿ mais il ne peut 
y entrer qu'un vaissean à la fois. C’est on des séjours 
les plas dangereux pour la santé des Européens. 

SAINT-VINCENT. — Celte île, an S.S.O. de 
célle de Sainte-Lucie, a éprouvé de grands dé- 
sastresjen juillet 1812 , par plusieurs éruptions vol- 
caniques. St-Vincent produit du sucre , de Vindigo 
et du tabac estimé. La côte orientale est peuplée 
d'une race appelée Cartes noirs. Pop. 24,000 hab. 
Elle n’a pas de villes remarquables, 

La BARBADE. — Cette ile, à l'E. de celle de 
Saint-Vincent, fournit sucre, same coton, 
täbac et indigo. Pop. 90,000 habitans , parmi les- 

uels"il se trouve 70,000 Nègres esclaves. Lat, N. 
13° 5 ois long. O. 620 0? 15°. 

Bridgetown , eapitale ; a un bon port. 

La GRENADE. — Cette île, au S.S.0. de celle 
de St-Vincent , est fertile en sucre, café, tabac et 
indigo. Un lac , sur le sommet d’une montagne, an 
milieu de Pile, Iui fournit ane multitude de rivières 
iqui servent à la fois à l’ornér et à la féeonder. Elle 

.j vuit du bonheur de ne pas être sujette aux oura- 
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gans ; elle a un port vaste et sûr. Ces deux îles ap- 
partiennent aux Anglais. Lat, N. 12° 2 54; long. 
D, ACHEN Ent 

Saint-Georges ,, capitale, a un bon port au fond 
d'une large baie. Ltd 

TAasAGo.— Cette île , au S.E. de celle de la Gre- 
nade , renferme des montagnes. Sa position lui donne 
une grandè importanée en temps de guerre. Son 
sol, riche et encore vierge , est très-propre à la 
culture da sucre et du coton; elle produit maïs, 
fruits et tabac. Elle appartenait aux Français, et a 
été cédée Seat ; en 1814. Pop. 18,000 hab. 
Lat. N. 11° 6 0” ; long. O. 63° 9! 0”. 

Georgestown , capitale, aun très-bon port. 

LA TRinrré. — Cette île, au S.O. de celle de 
Tabago , fut découverte par Christophe Colomb, 
en r408elle appartenait à l'Espagne.Il y plent beau- 
Coup , depuis, mai jusqu’en octobre. Dans l’intérieur 
sont quatre groupes de montagnes , qui couvrentun 
tiers de l’île : les deux autres tiers sout très-fertiles, 
La côte du Sand convient beaucoup au café. A P'O , 
un vaste port offre un abri sûr dans toutes les saisonss 
c'est D que sont les établissemens principaux. Cette 
île produit maïs , fruits, sucre , gingembre , coton, 
tabac et indigo. Elle appartient aux Anglais , depuis 
1801. Cette île est très-importante par sa position 
qui domine l’Orénoque et la fameuse Bouche du 
Dragon. Pop. 28,000 habitans, parmi lesquels il 
se trouve 10,000 Nègres esclaves. Lat, N. 100 38’ 
42? ; long, O. 68° 58° 15”. 

Saint-Joseph d'Oruna en est la capitale. 

Chacagamus est le meilleur port. 

LAMaRrGUERITE. — Cette île, à DO. pe, N. de 
celle de Tabago, et bien fortifiée, est fertile en 
mais, en fruits et en pâturages. On y fabrique des 
iamacs de coton et des bas d’une finesse extrême ; 
Pon gross des perles sur ses côtes. Elle appartient 
aux Espagnols, et dépend de la capitainerie de Ca- 
raccas, Pop. 14,000 abitans. Lat, N. 11° AN 30”; 
long. O E 47 30”. 
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L'Assomption , située au centre de Vile, est la 
capitale. 

Curacao. — Cette ile , à PO. pr N. de eelle dela 
Margoerite , fournit beaucoup de sucre, de tabac et 
de sel. Elle appartient aux Pays-Bas. P, 12,800 hab. 

W/illemstadtou Curaçao, capitale , est une grande 
ville , qui a an bon port , de beaux édifices publics, 
des magasins spacieux et des maisons bien bâties 
Elle fait an commerce considérable, 
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SECONDE PARTIE: 
AMÉRIQUE MÉRIDIONALE: 


DESCRIPTION GÉNÉRALE. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


Etendue et situation. — L'Amérique Méridio- 
nale s'étend depuisle 10° de lat, N.jusqu’au 56? de 
lat. S. en y comprenant laTerre-de-feu. Elle est si- 
mée entre les 37 et 83° de long. O. Onpeut es- 
timer sa longueur à 1,500 l. et sa largeur à 1,000. 

Climats et saisons. — La différence des cli- 
mats de l’ Amérique Méridionale ne provient pas 
uniquement des degrés de latitude sous lesquels 
les contrées sont situées , mais de diverses autres 
causes , telles que la plusou moins grande éléva- 
tion des terres , la nature du sol , la proximité ou 
l'éloignement des mers ou des rivières, la sareté 
ou le grand nombre de forêts environnantes , etc: 
Aussi telle est la diversité des zones et des climats 
dans la chaîne des Andes, que pendant què 
Vhiver domine dans les vallées KS règne dans 
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les régions plus élėvées, De même la saison des 
plaies et celle de la sécheresse règnent, à diverses 
époques, dans différens lieux, séparés par une pe- 
tite distance les uns des autres. En général, les 
contrées situées à VE, des Andes sont sujettes à 
des pluies très-violentes, tandis que celles situées 
à l'O, étant abrités contre les nuages par de hau- 
tes montagnes, en sontassez constamment exemp- 
tes. Elles jouissent d’une atmosphère toujours 
sèche,et la sérénité de l'air n’y est jamais troublée 
pat la violence des KH , des tempêtes et dee ou- 
ragans. Au 55 de lat. S., dans la Terre-de-Feu, 
on éprouve l’hiver presque perpétuel du Groën- 
land. La Patagonie, couverte de savanes , et dont 
les rivières sont à peine bordées de quelques 
saules , jouit d'une température plus douce , qüoi- 
que froide. | 

Montagnes et volcans — Les montagnes de l'A- 
mérique Méidionale sont un des plus imposans 
objets de la géographie physique , non-seulement 
parce qu’ellesrécèlent un grand nombre de volcans, 
qui les rendent le siège de scènes également ad- 
mirables et terribles , mais encore parce que l'im- 
ménsité de ces montagnes n’est pas un moindre 
prodige. Les Andes s'étendent du B. au N. sur 
une même ligne , depuis les caps d’Esidro et de 
Pilares, A l'extrémité méridionale du continent , 
jusqu'à la partie occidentale du golfe de Darien 4 
espace qui n’a pas moins de 1,300 lieues, parces 
qu'en général la Chaîne suit les détours de la côte, 
à uhe distance moyenne d'environ 33 lieues, Les 
principaux sommets , dans le voisinage de l'équa- 
teur, ct assez près de Quito , sont d’une hauteur st 
prodigieuse , qu'ils forment les points les plus 
devés du globe. Le Chimborazo, laplns haute de 
ces iMorilagnés, est à environ 3o lieues , au S. de 
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Quito , et à 3 lieues au N. de Riobamba ; sa ban, 
teur,de 3,357 toises au-dessus du niveaudeJamer, 
surpasse , de 911 toises, op d’un quart de plus, 
celle du Mont-Blanc. Le sommet est convert d'une 
neige éternelle ; et jusqu’à une ligne qui serait ti- 
rée à 2,400 Die ds plus bas que la cime , cette 
neige ne fond point, Mais ces montagnes sont si- 
tuées sur la plaine de Quito , dont l'élévation peut 
former environ un tiers de la hauteur totale. 
Parmi les volcans qui bouleversent cette contnée, 
le Cotopaxti,le plus redouté , est celui dont les 
explosions eech les plus fréquentesetles plus dé- 
vastatrices : après le Chimborazo et l'Antisana de 
2,993 toises , il offre le sommet le plus dere ila 
12,952 toises, Les autres cimes’ remarquables sont 
le Cayambé, de 3,055 toises ; le Zunguragua, de 
2,531 voises; celles du Pichincha, volcan de 3,506 
toises, à quelques milles au N, E. de Quito ;: de 
l'Autel , de 2,730 toises; et du Sangay , de 2,680 
toises , au S. E. du Chimborazo. En général „ les 
Andes forment one double chaîné , coupées par la 
plaine de Quito. Le Pichincha , l'inizza etlé 
Chimborazo , appartiennent à celle de l'O. La 
chaîne de l'E. est couronnée par le Cou. 
J'Autel et le Sangay. Cette forme continue dans 
une étendue au moins de 166 lieues, depuis le S, 
de Cuenca jusqu'au N. de Popayan. 

Les Andes ou Alpes Américaines , couvertes 
d’une neige perpétuelle , s'étendent à une grande 
distance , plus au N. vers la jonction des rivières 
Cauca et la Madelaine; mais environ à deux de- 
grés de latitude S., elles ont au plus le quart.de 
leur plus grande élévation. Plus au loin, au S., 
leur hauteur décroit encore considérablement. 
Selon M. de Humboldt , il y a trois autres chai- 
nes remarquables , qui vont de l'O, à l'E. parallè- 
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lement à l'équateur ;et qui , par leur hauteur , 
méritent l'attention des naturalistes, au moins au- 
tant que les monts Karpathes , ou les Pyrénées. 

Les chaines sont : 1° celle de la Côte septen- 
trionale , entre les 9 et o deg. de lat, N. , 

2°. Celles de Parima , ou la chaîne des cata- 
ractes de l'Orénoque , entre les 3 et 7 degrés de 
lat N, 

3° La chaine de Chiquitos , entre les 15 et 
25 degrés de latitude S. 

Fleuves. — Les trois principaux fleuves sont 
l’Orénoque , D Amazone et la Plata , qüenous dé- 
crirons dans les pays qu’ils arrosent. 

Lacs. — L'Amérique Méridionale ` pen de 
lacs , les principaux sont : au N; , ceux de Mara- 
caïbo, de Falencia et le Titicaca: — Le premier 
a la forme d’une carafe couchée du S. au N., dont 
le col communique à la mer: sa longueur est de 
30 lieues, sa largeur de 30 , et sa circonférence : 
de 150, -a f ) 

Ce lacy qni est calme et très-poissonneux ; res- 
sent sur ses rives les effets de la marée , qui s'o-’ 
père par seseauxet non par celles de la mer: An 
N. E., dàns la partie la plus stérile de ses bords, et 
dans un endroit appelé Mena „il existe un fond 
inépuisable de poix minérale , qui, mêlée avec du 
suif , sert à goudronner les bâtimens ; les vapeurs 
bitumineuses , qui s'exhalent du foyer de cette 
mine , s'enflamment si facilement ; que pendant la 
nuiton y voit sans cesse des feux qui font l'effet 
deséclairs, et sont plus multipliés dans les grandes 
chaleurs que dans les temps frais: on les appelle 
la lanterne de Maracaïbo, parce qu'ils servent de’ 
phare et de boussole à ceux qui naviguent su r ce 
lac, dont l'extrémité S. estinculte et inhabitée. — 
Le lac de Valencia offre un aspect plus agréable 
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que celui de Maracaïho , celui d'une fertilité at- 
trayante et d'une température agréable et assez sai- 
ne. Ba forme ressemble exactement à celle de celui 
deGenève.Il a 13 lieues et demie, et 4 dans sa plus 
grande largeur. Le lac Parime ou Parima est une 
grande lagune,qui se forme dans la saison des pluies. 

Le Titienca ou Chucuito, lac le plus vaste de 
tous ceux de l’Amérique méridionale , a une forme 
ovale , et inelme du N. QO. au S. E. Sa circonfé- 
rence est de 8o lieues, et sa profondeur de 7o à 
8e pieds. 

Productions des trois règnes. — Dans le voisi- 
nage des cètes,le sol produit naturellement tous les 
fruits et tous les Dr d des tropiques, tels que le 
chou palmiste , le cacaotier, le cotonnier , l'ananas, 
le gingembre , le sonchet , le bananier , la canne à 
sucre; tandis que dans l’intérieur des terres, dans les 
régions tempérées et le long des chaînes des An- 
des , eroissent des plantes et des végétaux d’une 
dimension bien plus grande et d'une nature bien 
plus vigoureuse. Parmi les plantes curieuses ,on a 
découvert un nouveau genre de la famille des pal- 
miers, auquel on a donné le nom deceroxilon , à 
cause de sa singulière propriété de produire de la 
cire. Il s'élève à la prodigieuse hauteur de 180 
pieds , et ses feuilles en ont 20 de longueur. La 
matière qu'il jette,couvre tout son tronc de épnis- 
seur de près de deux pouces. Cette substance con- 
siste en deux tiers de rèsine et en un tiers de cire. 
Cette matière,étant inflammable, est employée par 
les habitons , en la mêlant avec un tiers de suif ; 
dans les manufactures de chandelles. La cardana 
alludora , autre grand arbre, très-propre à la cons- 
truction des vaisseaux et à d’autres usages de l'éco- 
nomie domestique, est principalement remar- 
quable par une uès-forte odeur d'uil , qoi s'exhale 
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de ses feuilles et même de son bois, quand 
ìl est vert. Le tabac, le quina ou quinquina, et 
le jalap, croissent aussi naturellement dans l'inté- 
rieur de l’'Amérique,principalement dans les petites 
forêts, qui sont au pied des Andes. 

Les richesses minérales consistent enor , argent 
mercure , platine , étain, éméraudes, Les mines 
d'argent, beaucoup plas nombreuses , plus produc- 
tives,et d'une exploitation plus facile que celles d’or, 
ont fixé principalement l’atention des colons. La 
célèbre montagne de Potosi a offert, pendant deux 
siècles etdemi, des trésors inépuisables : elle est 
de forme conique , aenviron 17 milles de circon- 
férence , et estpercée de plus de 300 puits. Dans la 
province de Carangas , on trouve, en creusant 
le sable , des masses d'argent détachées, qu’on 
appelle des papas où pommes de terre, à cause 
de leur forme, Les mines les plus intéressantes 
aujourd’hui, sont celle de Gualgayos , dans la pro- 
vince de Truxillo , et celle de Lauricocha , près 
la petite ville de Pasco,dans la province de Tarma, 
Le Pérou produit du mercure à Guancavelica. Les 
mines de vif-argent sont aujourd’hui si considé- 
bles , qu’on dit qu'il y a des rues et des chapelles 
où on célèbre la messe :la platine se trouve dans 
les mines de Choco et de Baroacoas. On déconvre, 
suivant Helm , l'étain à Chayanta et à Paryas , où 
sont plusieurs mines de cuivre et de plomb. Parmi 
les autres minéraux, on peut citer la pierre de gali- 
nazzo,ainsi appeléeà cause de sa couleur noire:c’est 
un verre volcanique, qui sert de miroir. C'est dans 
la vallée de Tunca , près de Santa-Fé-de-Bogota , 

w'ontrouveles principales mines modernes des 
émeraudes da Pérou , préférées ; ayec raison , à 
tontes les autres, depuis du on a négligé celles 
d'Egypte. 
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Les principaux animaux particuliers al’ Amérique 
Méridionale sont : le lama ou runa, la vigogne, 
le guanaco : le premier ressemble à un petitcha- 
meau , et pèse un quintal ; la vigogne plusipetite, 
a une laine plus.fine et de couleur brune , tandis que 
celle des autres est variée;le gnanaco,au contraire,est 
un animal plus gros et plus robuste que le runa, et 
généralementemployé dansle pays desmines. Lia- 
gouarette ou jagar de Buffon , est le plus grand des 
individus du genre felis : cet. animal très-redou- 
table , terrasse les taureaux et même l'homme, On 
rencontre aussi des tigres aussi gros et aussi Sau- 
vages que ceux d'Afrique. Heureusement ils 
sont en petit nombre , et un ou deux suffiraient 
pour désoler une province. Un des animaux les 
plus curieux de l'Amérique Méridionale est le ta- 
tou, dont on compte 8 espèces : ces singuliers 
animaux creusent des terriers, qu’ils dirigent 
communément sous un anglede 45 degrés; mais 
tout-à-coup ils les détonrnent.[ls ont l’odorut très- 
fin. Le grand tatou se trouve dans les bois du 
Paraguay. 

GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 

Population. — On estime la population de PA- 

mérique Méridionale à 10 millions d’habitans, 


tandis que celle de l'Amérique Septentrionale est 
évaluée à 13 millions. 


ARTICLE I“. 
POSSESSIONS ESPAGN OLES. 
COUP D'ŒIL GÉNÉRAL, 


L'Esracxx occupe ou réclame tout le plateau 
occidental , ou la plus grande partie des plaines de 
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cette partie de l'Amérique Méridionale. Cés'pos- 
sessions comprennent. les trois vice-royattés de la: 
Nouvelle-Grenade, du Pérou , de la Plata; et 
les deux capitaineries générales de Caracas et’ 
du Chili, Nous avons parlé 831, de l'inéürréc- 
tion complète, qui ravage depuis long-temps: 
ces belles contrées; et qui est sur le point de 
s'appaiser : déjà un armistice a été conclu,en Bnp, 
entre Bolivar, général des Indépendans dans la’ 
nouvelle république de Colombie ; qui comprend 
la capitainerie de Caraccas , et Morillo , eomman- 
dant des troupes royales. mmh evi 

On estime la population des deux Amériques- 
Espagnoles de 15 à 16 millions, savoir : six et 
demi pour les: Mexiqués , un et demi pour Guati- 
mala , un pour Caraccas , un et demi pour Lima, 
deux et demi pour Buenos-Ayres , 900,000 pour 
le Chili , 500,000 poar Cuba et Porto-Rico. ‘Sur 
cette population-on compte à peine:un tiers de 
blancs. Le nombre des Indiens est considéra ble-" 
ment plus grand. i 

Les Espagnols d'Amérique ont quelques insti- 
tutions politiques,susceptibles d'un grand dévelop- 
pement, Chaque commune libre est régie par un 
cabildo où conseil municipal, presque indépen< 
dant pour toutes les affaires locales. Les audiences 
ou cours souverainés jouissent d'an respect bien 
supérieur à celui qu’on accorde aux vices-rois. Un 
président ou gouverneur civil paraît être plus res- 
pecté qu'un capitaine-zénéral. Quoique l’instrac— 
tion soit publique dans lesi grandes villes, elle 
n'est pas répandue dans les campagnes ni parmi 
le peuple. Et e 

L'imagination des Européens est frappée de 
l’idée des mines du Pérou et da Mexique ; mais’ 
leur exploitation dépend d'une substance , qu’on- 
n’a pas trouvée en quantité suffisante dans toute 
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la vaste étendue de l'Amérique-Espagnole. Le 
mercure de Guanca-Velica , dans le: Pérou , est 
en trop petite quantité, Les mines d’Almaden, 
dans la province de la Mancha , y suppléaient fai- 
blement. On évalue la valeur annuelle de tous les 
métaux précieux à 36 millions de piastres , qui 
payent le quint ou le cinquième, et 3 millions 
d'exportation frauduleuse , total 39 millions, dont 
10,418 kilogrammes d'or, et 395,581 d'argent. 
La somme de 44 millions de piastres, ou de 
220 millions de francs, que l’Europe recevait des 
deux Amériques, a dù être réduite à un tiers, dans 
ces dernières années , où la guerre civile entre 
les Espagnols , les insurreetions des Indiens, le 
défaut de mercure et les désastres causés par les 
inondations des mines , ont fait abandonner les 
exploitations les plus importantes du Pérou méri- 
dional , du Mexique et de la Nouvelle-Grenade. 
C'est précisément , aux environs du Potosi et de 
Guahaxuto;que s'est livré le plus grand nombre de 
combats. 


ivre, SECTION. 
NOUVEAU ROYAUME DE GRENADE. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long, 300 }, , Entre (13° de lat. N. et 5° de lat. 5. 
Larg. 200 kb les {69 et 83° de long. O. 


Limites, = Cette vice-royauté est bornée au, 
N. par le golfe du Mexique ; àl'O.,par l'océan Pa- 
cifique ; au S. Er le Pérou , et le pays des Ama- 
zones, ei à l'E. par la Guyane-Française : elle 
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est jointe à l'Amérique Septentrionale par l’istlne 
de Panama, 

Division, — Le nouveau royaume de Grenade 
est divisé comme il est marqué dans le tableau 
suivant. 


PARTIES. PROVINCES , ar: CAPITALES. 


Terra ZE RA « so o a «| Panama, 


Nord-Ouest. ` 1 Darien . . e .| Darien. 
j Carthagène . + + . . | CantThactse.L. 
N, a10, 0.777 
Ssimé-Maorthe . . | Sainte-Mart 
Capitainerie de Carac- 
cas, comprenant les 
uatre prov.suivantes 
rácaibo . . . „f Maracaibo. 
Nouv.-Grenade, {Venezuela avec Varinas | Caraccas. 
propre Cumans , . . ; . .| Cumana.. | 
su Nord-Ouest. \Guyane . . : . . . | Saint Thomé, 
Ohoew e, „| Novità. 
Opayan, + + + «| Popayan. 
apta-Fé-de-Bogata ,| S Fe de Bogota. 
Lg Jeer omg , | S Jean-de-Jiron. 
San-Faustino » se Jee wa’ 
Saint- J de-los=Llanos |. + s «+ ata 
Mariquita .. A Wia e wia pN 
Esmeraldas — LÁ monès. 
see à « Quito. 


Geltg / dé Bei Quixos ; » $ | Quixos, 


Guyaquil . . . . . Guyaquil. 
es sg KE Vie $ 
Jeun-de-Bracam'oros . 


Cuenca. 
Jsde-Pracamoros. 


Chacune deres provinces es! partagée enplusieurs juridictions, 


Climat. — Le climat , particulièrement dans les 
divisions septentrionales , est exuwémement chaud 
et humide. Les chaleurs excessives pompent les 
vapeurs de la mer , qui retombent ensuite en tor- 
rens si considérables , qu'ilssemblent menacer d’un 


déluge universel : une grande partie du pays est 
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donc presque toujours inondée ; et cela , joint à 
l'excès de la chaleur , imprègne tellement Pair de 
vapeurs , que plusieurs provinces, particulière- 
ment celles qui se trouvent dans les environs de 
Popayan et de Porto-Bello, sont extrêmement 
malsaines. 

Montagnes. — Dans ce royaume , depuis le 
2° Zo jnsqu’au 5° 15° de lat: N., la Cordillière des 
Andes est divisée en troïs chaînes parallèles qui 
se dirigent du N. au S, La chaîne orientale sépare 
la valléé de la rivière de la Madelaine, des plaines 
de Rio-Meta. Les plus hautes cîimes sont le Pa- 
ramo-de-la-Summa-Paz , ceux de Chingasa , de 
Cerros-San-Fernando et de Puquillo ; aucune 
d’elles ne s'élève jusqu'à la égion des neiges: 
leur hauteur-moyenne est ou peu plus de 2,000 
toises. La chaîne centrale partage les eaux ‘entre 
le bassin de la rivière de la Madelaine et celle 

"de Rio-Cauca. Elle atteint souvent la limite des 
"neiges perpétuelles; elle là: dépasse de beaucoup 
dans les cimes colossales du Guanacas , du Ba- 
ragan et du Quindiu , qui sont toutes élevées de 
plus de »,000 à 3,306 toïsés. La chaîne occidentale 
des Andes sépare la vallée de Cauca de la pros 
vince Choco etdes provinces de la mer duSud.Son 
élévation est à peine de joo toises:elle s’abaisse tel- 
lement entre les sources du Rio-Atracto et celles 
dn Rio Saint-Jean, qu’on a de la peine à suivre 
son prolongement dans l’isthme de Panama. Ces 
trois chaînes se confondent vers le N.sous le paral- 
lèle de Muzo et d'Antioquia,par les Get 7° de lat. 
N. Elles forment aussi une seule masse , au S. de 
Popayan , dans la province de Pasté, 

Golfes et caps. — Les principaux golfes , dans 

la Terre-Férme , sont ceux de Paribma , de Saint- 


Michel, dans la mer du Sud; ceux de Porto-Bello, 
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de Darien, de Venezuela , de Triste ou de 
Paria , dans la mer des Caraïbes ou des Caribes. 

Parmi les caps, on distingue ceux Agua, de 
Vela-Coquibocoa ; Cabelo , Blanco, Galkera, 
Trois-Pointes et le cap Nassau, tous sur la côte 
septentrionale de la Terre-Ferme. 

Fleuves et rivières. — Parmi les rivières, on 
remarque Oronoc on ? Orénoque , V'Apure , et le 
Caroni. — Le premier fleuve prend sa source dans 
le petit lac d’Ypava , au 5° 5 00" de lat, N.; de 
là , par un détour en forme de spirale „ce fleuve 
laisse le lac Parima à 60 lieues de sarive gauche. 
Le grand nombre de rivières qu'il recoit le gros- 
sissent tellement , qu'avant même 100 lieues de 
sa source ; il a autant d’eau et de force que les ri- 
vières les plus considérables , depuis les Esmé- 
raldas jusqu’à San-Fernando de Atabapo; L’Oré- 
noqué court de PE. au N.0:: c’est dans cet espace 
qu'il envoie au S., au 3° 30 de lat, N. „un bras 
très remarquable , appelé le Casiquiare „pèu 
connu , qui forme la communication de ` l'Oré- 
noque avec le fleuve des Amazones par le Rio- 
Negro, exemple unique de l’embranchement.de 
deux grands fleuves. Il se dirige brusquement au 
N. jusqu’à l'embouchure de la rivière Meta, d'où 
il s'incline au N.E. pour prendre enfinvsa direc- 
tion à l'E: et la soutenir jusqu'à la mer. À San- 
Fernando de Atabapo , ce fleuve perce, une partie 
de la chaîne des montagnes , et c’est là que sont 
situées les grandes cataractes d’AÆturès etde May- 
purès. Là son lit est rétréci par des masses d'ilots 
ou de rochers gigantesques, et comme partagé 
en différens réservoirs par des digues naturelles; 
ces cataractes n’offrent pas , comme le saut du 
Niagara ,la chute d’un énorme volume dean, qui 
se précipite à la fois tout entier , mais une quantité 
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innombrable de petites cascades , qui se suivent 
en tombant de degré en degré. 

L'Orénoque , à environ 4o lieues de la mer ; 
forme , comme le Nil, une espèce d’éventail par- 
semé d'une multitude de petites îles, qui le divi- . 
sent en plusieurs bras et canaux, et qui oceupent 
une étendue de plus de 6o. L On compte 5o bou- 
ches, dont 7 seulement navigables. Ce fleuve , 
après avoir fait beaucoup de détours à l'O. et à 
VE., prend enfin une direction tellement rétro- 
grade , que son embouchure se trouve presque 
sous le même méridien que sa source. Ses bo es 
sont peuplées de cayinans, amphibies plus gros 
que le crocodile, et qui ont la figure d'un lézard 
de 15 ou 18 pieds + ou y voit aussi beaucoup de 
chiens d'eau et de lamentins ou vaches marines. 
-On estime la longueur de son cours à plus de 500 
lieues;la largeur de l'Orénoque devant Saint-Thomé 
est de 3,850 toises, et sa profondeur de65 brasses, 
dans les eaux les plus basses. Il se précipite dans 
-ta mér avec tant de force et de rapidité , que ses 
eaux se conservent douces à plus de 3o lieues de 
son embouchnre, Ses ondes verdätres , ses vagues 
d'an blanc de lait, au-dessus des écueils, contras- 
tent avec le bleu foncé de la iner,qui les coupe par 
une ligne bien tranchée, l 

Ce fleuve éprouve comme le Nil une crue an- 
nuelle et périodique : elle commence très-régu- 
lièrement avec le mois d'avril, et finit avec le 
mois d'août, il se déborde à 20 et 30 lieues dans 
la partie septentrionale de son cours, Sa crue or- 
dinaire , de 13 brasses devant Saint-Thomé , est 
plus forte à mesure qu'il se rapproche de la mer, 
et elle et sensible à 350 lieues déson embouchure. 

T’ Apure ear des montagnes voisinés de Saint- 
Christophe, dépendant de la province de Santa-Fé, 
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se dirige au S.E. , ensuite à PE., puis descend 
au S., et forme plusieurs bras pour déboucher dans 
l’Orénoque. Elle est navigable plus de Go lieues ; 
ct dans son cours elle se grossit considérablement 
d'un grand nombre de rivières, 

Le Caroni naît à 100 lieues de son embouchure, 
court directement au N, et se jette dans Oré- 
noque,vis-à-vis l’île de Faxardo, Seseaux , quoique 
limpides et claires, paraissent noires , parce 
qu'elles coulent sur un sabie noir et fin. Son cours 
cst rapide et bruyant; une lieue avant d’arriver à 
l'Orénoque , trouvant son passage obstrué par des 
rochers , il fait des efforts terribles , mais vains, 
pour franchir cet obstacle qui brave sa fureur , 
ile force de s'élever pour retomber avec un 
bruit qai se fait entendre de très-loin. À son em- 
bouchure il refoule, avec une impétuosité terrible, 
les eaux de l'Orénoque , à plus d'une demi -liene. 

Sol et productions des trois règnes.— Le sol de 
eette contrée, comme celui dela plus grande partie 
de l'Amérique Méridionale , est prodigiensement 
fertile et abondant. Les arbres les plus remarqua- 
bles par leur grosseur , sont le eaobo, le cèdre, 
le maria , et l'arbre à baume, Le mancenillier , 
particulièrement remarquable , porte un fruit res- 
semblant à la pomme d'api; mais , sous cette ap- 
parence trompeuse, il cache le poison le plus subtil, 
contre lequel huile commune est regardée comme 
l'antidoie le plus efficace : cet arbre a des qualités si 
pernicieuses,que lorsque quelqu’uns'endort, même 
sous ses branches , son corps Senhe; et il éprouve 
les douleurs les plus aiguës. Les animaux l’évitent 
toujours par instincte L'habelle , ou l’hubella de 
Carthagène , est le fruit d'une espèce de saule, 
et contient un noyau ressemblant à une amande , 
wais moins blanc et extrêmement amer : ce noyau 
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est un remède excellent et infaillible contre la 
morsure des vipères et des serpens les plus ve- 
nimeux , quisont très-fréquens dans tout ce pays. 
Des mines d'argent, de fer et de cuivre, ont de- 
puis été ouvertes , et les habitans trouvent des 
émeraudes, des saphirs et d'autres pierres pré- 
cieuses. Ce royaume fournitannuellement 22,000 
marcs d'or, mais peu d’argent. Tout l'or que pro- 
duitla Nouvelle-Grenade est le produit des lavages 
établis dans des terrains de rapport. 
© Entreles animaux,qui sont particaliers à ce pays- 
ci, on distingue les Zamas , les condors , espèce 
de vautour ; le plus remarquable est le paresseux. 
Il ressemble à un singe ordinaire pour la taille et 
pour Ja forme; mais il a l'apparence plus chétive, 
les jarrets etles pieds dépouillés, etla peau ridée. 
U ne fant ni chaîne ; ni loge pour le garder, car 
il ne bouge jamais, à moins qu’il n’y soit forcé 
par la faim. Quand il marche , ses efforts sont ac- 
compagnés d’un cri si larmoyant, et en même 
temps si désagréable, qu’il excite à la fois la pitié 
et le dégoût. Ce cri est la seule défense de ce 
malheureux animal : car, à la première approche 
hostile, jl est naturel pour lui de se mettre en 
mouvement , ce qui est toujours accompagné de 
hurlemens dégoûtans; de sorte que celui qui le 
poursuit est obligé de fuir à son tour, pour ne 
plus entendre ce bruit affreux. | 
Curiosités. — Parmi les vallées admirables , 
celle d’Zcononzo ou de Pandi, se distingue moins 
par ses dimensions que par la forme extraordi- 
naire de ses rochers, qu’on dirait taillés par la 
main des hommes. On y voit le petit torrent de 
Rio-de-la-Summa- Paz encaissé dans un lit pres- 
que inaccessible, où la nature a formé deux porits 
de rochers, une des merveilles du pays. 


TOPOGRAPHIE. ` Dä 
TOPOGRAPHIE. 


TERRE-FERME. — Cette partie est bornée 
au N, par le golfe du Moxique ,.etau S, par l’océan 
Pacifique. Elle forme deux provinces ou gouverne- 
mens, qui sont ceux, de Ranama etde Darien, 

P ANAMA. — Ce gouvernement est au N.O. 

Panama, capitale , située sar l’isthme du même 
nom, a un bon port sur l'océan Pacifique. Son coma 
merce pest plus aussi considérable qu’il était an= 
trefois. Elle awn siége épiscopal, Bist: 160 I S.E. 
de Léon-de-Nicaragua, Let, N. 8° 21 50”; long. O. 
Du 47! 30”. 3 y i 

Porto: Bello, au Niș sur Pisthme-de Panama, a 
ua bon port sur le golle’ de Menique: Bon com- 
merce est bien déchu»de ce qu'il dat autrefois. 
Colomb découyritee liem ; en 1504: Lat, N. 9° 33 
9” slong. O. 819,55 807. 0 

Le gouvernement de Darien n'offre rien!de re- 
marquable, A i 


NOUVELLE-GRENADE. 


-Gette partie, aù NSE., est bornés au N. par le 
golfe du Mexique, et à VO; par l'océan Pacifique. 
Elle forme 13 provinces, qui sont celles de Cartha- 
gène ; Sainte-Marthe, Maracaïbo , Venezuela où Ca- 
raccas, Cumana, Guyane, Choco, Popayaän, Santa- 
Fé-de-Bogota, Saint-Jean-de-Jiron, San- Faustino, 
Saint-Jean-de-los-Llanos et Mariquita, ` 

CARTHAGÈNE, = Cette province est an NO. 
des autres. H NUL 

Carthagène , capitale et résidence d’un comman- 
dant général , ville grande et riche par son com- 
merce , a un bon port au bordd’une vaste baie, et 
défendu par plosieurs forts; elle possède un siége 
épiscopal et une université. Pop. 25,000 hab.Dist, 160 
1. E.N.E. de Panama. Lat. N. 10° 25? 18”; long, O. 
77° Se e, 

Angustura , chef-lieu de la rép.'de Colombie , sì- 
tué sur la riy. Madelaine. 
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© SAINTE-MARTHE, — Cette prosiace est à l'E, 
de celle de Carthagène; 

Sainte-Marthe ou Santa- Martha , capitale , 
avec nn port sor le golfe da Mexique , et un siége 
épiscopal, commerce en cacao, vanille, sacre, 
eoton et cuir. Dist, 120 l. E.N.E. de Panama. Lat. 
N.119 19 34”; long. O.76° 26 45”. 


CARACCAS. 


Cette capitaimerié ; située sur les bords de Fa mer 
des Carïbes,comprend les provinces de Maracaïibo, 
de Venezuela, de Cumana de Guyane et Pile de 
Marguerite Cette contrée fat long-temps le foyer gé- 
néralde l'insurrection ris est propagée dans lesdeux 
Amériques. Sa population est GES diminuée, 
| MARACAIBO. = Cette province , à PE. de cellé 
de Venezuela , est bornée.au S. par la province de 
Santa-Fé , et au N. par la mer. 

Maracaibo , capitale , est située snr la rivé ganė 
che du lac da même nom, dans nn climat très- 
chaud , et shjet à de terribles orages. Cette ville 
a d'assez belles maisons, Pop.22,000 hab, Dist. 75 
1. E. de Sainte-Marthe, 

Mérida , an S. sur la Champ, ville, avec un siége 
épiscopal , fabrique des ouvrages en coton et en 
laine , tels que tapis ornés de fleurs , et teints sur 
les lieux avec des plantes dn pays. Pop. 11,500 hab, 

Truxillo , au S.E. , ville sitaée entre deux mon 
tagnes, fait de bonnes confitures. 

VENEZUELA. — Cette province , an N.E. de 
celle de Maracaibo , comprend celle de Varinas. 
. Caraccas , capitale, résidence du capitaine gës 
néral, siège de l'audience et de l’intendance ; est 
une grande ville , bien bâtie , avec de belles mai- 
sous, de large rues, tirées au cordeau , et un siége 
archiépiscopal. On y comptait:40,000 hab, Dist. 
90 l. E. de Maracaïbo. Lat, N. 10° 30° bei": loug-O: 
69° 25’0”. Le jeudi saint 1812 , on affreux tremble- 
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ment de terre eu era Caraccas, la Goaÿra et Vas 
lencia,La majeure partie des édifices s’écroulèreut; 
1,400 personnes dans la première ville, 3,000 dans 
la seconde, y périrent, La troisième fat entièrement 
détruite. Ces malheureuses villes, en proie depuis 
long-temps à la guerre civile, eurent encore à sup 
porter ce nouveau fléau. 

La Goayra est le port de Caraccas. Pop, 
6,000 hab. r 

Porto- Cabello, à l'O., place forte , etle meil- 
leur port de toute la Terre-Ferme, fait un come 
merce, Sa situation au miljeu des marais y reud 
Pair malsain, Pop. 9,500 hab. 

Falencia, à PO.S.O., ville bien bâtie, a 6,500 hab, 

Carora, à PO. ,sur le T'ucuyo, ville bien bâ- 
tie, avec des rues larges et tirées au cordeau , fa- 
brique boites, souliers, selles , brides, courroies 
et hamacs, 

Barquisimeto , à O., ville bien bâtie, a anssi 
des rues larges et tirées aucordean , avec une belle 
église. Pop. 11,300 hab. ` 

T'acuyo , àVO.S.0., dans une vallée, ville bien 
construite ; a des fabriques de couverturesde laine , 
de tissus ; des tanneries et des mégisseries, Elle 
commerce en farine et en sel, Pop. 10,000 hab, 

Varinas ,au S.O. , chef-lieu da la petite province 
du même nom , est renommé, par l'excellent tabac 
de sou territoire Pop. 10,000 hub. 

Guanare, au S.O., belle ville , célèbre par son 
église dédiée à la Vierge. Pop. 12,000 hab. 

CUMANA. — Cette province est hornée au N. 
et a PE, par la mer, au S, par l'Orénoque. 

Cumana, capitale , sur le Mançanarès „a des mäi- 
sons basses et peu solides, à cause des tremblemeus 
dë terre auxquels elle est souvent sujette par son 
voisinage des volcans de Cumucuta , qui vomissent 

soufre et des eaux chaudes et sulfureuses. Dist, 
75 1, E. de Caraccas. Lat, N. 10° 27 37” ; long. O» 
66° 30 o”. 

Cumanacoa,au S., ville située dans une vallée cé- 
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lèbre par son tabac , préféré à tous ceux de la 
Terre-Ferme. i 
Cariaco ou San-Philippe-de- Austria ,à VE. , sur 
le Cariaco , est renommée par son coton, le plus 
bean de la Terre-Ferme. + 
Nouvelle-Barcelonne , an S.O., près de l’'embou- 
chure du Weveri a 14,000 hab. 
GUYANE-ESPAGNOLE, — Cette vaste con- 
trée est bornée à PE. par da mer ; au N.et à DO, 
par l’Orénoque ; au S., par la rivière des Amazones. 
San- Tomé, capitale , sur la rive droite de DO, 
rénoque, a un siége épiscopal , des rues alignées, 
et des maisons avec des terrasses au-dessus , où l’on 
dort dansles plus grandes chaleurs. Son commerce 
consiste en bêtés à cornes. Dist.68 1. S.S.E. de Ca- 
raccas. Lat, N. 80 8” rr’; long. O. 669 15° 30”, , 
La province ou district de Choco n'offre rien 
de remarquable. ` - , 
POPAYAN, — Cette province est au S. du dis- 
triet de Choco. h 
Popayan, capitale ; dans une situation pittores- 
que sur la rivière Cauca , au pied des volcans de 
Soroce et de Solara , couverts de neige , a un siége 
épiscopal, et fait un commerce assez considérable, 
Pop.30,000 hab. Dist. 1801. S.S.E. de Panama. Lat, 
N. 2° 267 18” ; long. E. H og’. d 
SANTA-FÉ-DE-BOGOTA. = Cette province 
est à PO. de celle de Choco. "7, ŠE 
Santa-Fé-de-Bogota , capitale , résidence, da 
vice-roi et d’un litatenant qui fait les fonctions de 
commandant , a un siége archiépiscopal et une uni- 
versité, Elle fournit des toiles de coton et des cuirs, 
Cette ville est célèbre par le saut on cataracte de 
Tequendama, que forme dans ses environs, près 
dela ferie de Tequéndama , la rivière de Funzha, 
appelée ordinairement Bio de Bogota : c’est peut- 
être la seulé cascade qui, à une hauteur at considé- 
rable réunisse ane aussi grande masse d’eau. La rivière 
un peu au-dessus du sant, conserve une largeur de 20 
toises , et se rétrécit beaucoup près de la cascade mê= 
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me,où la crevasse n’a que 10 à 12 mètres d'ouverture; 
à l'époque des grandes sécheresses,le volame d’eau, 
qui des deux bouts se précipite à une profondeur 
de 510 pieds, présente un profil de 45 toises. On 
a placé,au-dessous de la cascade, la figure de deux * 
hommes, pour servir d'échelle à la mesure totale 
du saut, Lorsqu'on en approche, l'œil est ébloui 
pe une clarté subite, produite par les vapeurs 
blanches , qu'élèvent sans cesse les rejaillissemens 
de l’eau précipitée sur les rochers avec un fracas 
épouvantable. Le sommet de la montagne, ‘qui en- 
vironne,la chute est couronné d'arbres majestueux , 
et orné des fleurs les plus belles, Dist, 751. N.E. de 
Popayan. Lat, N. 4° 35” 48” ; long. O. 760 Au Dn. 
Les provinces de Saint-Jean-de-Jiron, San-Faus- 
tino, Saint-Jean-de-los-Llanos et de Magriquita ,' 
sont très-peu connues et n'offrent rien de remar- 
quable. , 


H 


QUITO. 


Cette partie , au S., est bornée à PO. par l'océan 
Pacifique. Elle faisait ci-devant partie du Pérou : 
elle dépend maintenant du Nouveau-Royaume de, 
Grenade, et forme les six provinces d'Esmeraldas, 
de Vue » Quixos, Guyaquil, Cuenca et de Jean- 
dé-Bracomoros. | 

ESMERALDAS.— Cette province, au N. des au- 
tres,prend son nom des éméraudes qui sr trouvent. 

Limonès, capitale, avet on port, sur l'océan Pa- 
cifique, fait vn assez bon commerce. ? 

QUITO. — Cette province est an S. de celle 
d'Esmeraldas, | Kr 

` Quito, capitale, a nn siége épiscopal, nne auz, 
dience et des manafactures de toiles de coton , de 
laine et de lin, Le eiel y est triste et nébuleux , et 
le froid assez âpre. Le A février 1797, un affreux 
tremblement de terre boule versa toute la province, 
engloutit 40,000 personnes, et fut également fatal 
aux habitans de la capitale, Malgré ces horreurs et 
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ces dangers dont la nature les a environnés, les 
habitans de Quito sont vifs, gais, aimables : ils ne 
respirent que le plaisir et le luxe ; et dans le monde 
on ne trouve aucune ville qui offre autant d’amuse- 

+ mens et de pluisirs de tout genre. Cette ville , do- 
minée par le Pichinca, volcan enflammé, qui 
cause des ravages affreux, est élevée de 1,480 toi- 
ses au-dessus dela mer, Elle est la résidence d'un 
commandant général. Pop. 50,020 hab. Dist, 80 l. 
S,S.0. de Popayan. Lat. N. 0° 13 17”; long. O. 
81° 5? 30”. 

Sur la route de Guyÿaquil à Quito, à Manca-Rumi, 
appelé Madre de Fiedra , on voit la plas belle cas- 
cade qu'on puisse imaginer. Le rocher, d’où l'eau se 
précipite, a au moins 150 toises de hant. Il est taillé 

pic, et bordé à droite et à gauche d’arbres ex- 
trêmement hauts et touffus; la blancheur de leuu 
éblouit la vue , et rien n’égale la clarté et le cristal 
des ondes dont elle forme la nappe de sa chute. Les 
Indiens nomment cette cataracte Paccha , et les 
Espagnols Chorrera. 

La province de Quixos n'offre rien de remar- 

oable, 

GUAYAQUIL. = Cette province est au S. de 
oelle de Quito. 

Guayaquil, capitale , est sitoée près de l'em- 
bouchure d’une rivière qui se jette dans l'océan Pa- 
cifique. Elle a un bon port et des chantiers où l’on 
construit des vaisseaux. Son commerce est consi- 
dérable. Pop. 13,000 bah, Diet, 70 l. S.O. de Quito. 

CUENCA. = Cette province est à VE, de celle 
de Guayaquil. 

Cuenca , capitale, a des manufactures de toiles 
de coton et des raffineries de sucre. Pop. 2,600 h. 
Dist. 75 1. 1. S. de Quito. 

_JEAN-DE-BRACAMOROS, = Cette province 
est au S. de celle de Cuenca, 

Loxā, capitale fournit tabac et excellent coton» 
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ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 4501 1 


3 et 23° de lat. 8. 
Lag, 200 l; f 


Entre les d Goet 84° de long O 

Limites: — Le Pérou est borné au N; par la 
rivière de Guayaquil, qui le sépare dù Nouveau 
Royaume de Grenade ; à l’O, par lé Grand. Océan; 
au S. par le territoire d’Atamaca, du côté da 
Chili; à PE. par un désert affreux, de plus de 500 
lieues de long , qui se trouve entre le Pérou et les 
provinces du Paraguay ét de Buenos. Ayres. 

Division. — Le Pérou est divisé comme il est 
marqué dans le tableau suivant. 


BE H PROVINCES LES, 
SITUATION. OUINTENDANCESS, CAPITA 


Truxillo , ... Lët g ap 
' Lima 4. +., f Erma, Lat, 8.12% a: 
A PO long: O. og" 2745". 
Guamanga . . .| Guanca» Velica. 
A l'Est Cusco . . , . . | Cusco, 
| à Arequipa, . . .| Arequipa. 


Les gouverneurs des provinces obéissent au vice-roi. Cha- 


cune de ces Intendances est prrtagée en plusieurs juri- 
dictions ou corrégidereries. 


Montagnes , volcans , climat et aspect du pays. 
— Nous ayons donné plus haut, à l’article des 
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Possessions Espagnoles, une légère esquisse des 
Andes en général. Nous rie parlerons ici que des 
Cordillières qui sont comprises entre l'équateur et 
le topique du Capritorne!, et férment deux bran- 
ches parallèles l’une à l’autre, et séparées par une 
vallée longitüdinalé ;'la première , ou la branche 
orientale, commence aux montagnes de Sainte- 
Marthe , situées sur les bords de l’océan Atlanti- 
pe ; court vers le tropique , s'incline du côté du 
SE, et disparaît dans les plaines de Chaco. La 
branché occidentale s'étend dans le Chili, et sem 
ble Ca au S.une digne à la mer jusqu'au 
cap Horn, Les plus élevées des montagnes ; qui 
composent les ramifications de cette chaine , sont 
couvertes d’une neige aussi ancienne gue le monde, 
et leurs flancs renferment des volcans qui vomis- 
sent continuellement de la fumée et des flammes 
dans cetie région, où règne un hiver perpétuel. 
Les Cordillières du Pérou sont les montagnes. les 
plus élevées du monde , et les masses, qui les eow- 
posent, sont les plus solides et les plus pesantes: 
c’est donc le Pérou qui forme et maintient l’équi- 
libre de notre globe.’ 

On divise , relativement au sol et au climat , le 
Pérou en trois parties , savoir : celle des monta- 
gnes des Andes , celle de la Sierra, etla côte où 
les plaines. La première offre des montagnes très- 
rapprochées, une température chaude et des pluies 
continuelles ; la seconde jouit de saisons réguliè- 
res, et est remarquable par des météores; l? 
troisième éprouve la sécheresse et voitun printemps 
perpétuel : on n’a jamais yu tomber de pluie dans 
cette contrée , située entre les 5° et 15° degrés de 
latitude S. ; et qui a 250 lieues de long sur 15 de 
large. Les vents,qui y règnent constamment, vitn- 
nent du S. , et leur direction est parallèle aux Cor- 
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dillières : ils amènent toujours des brouillards qui 
tournent en rosées , et he sufisent pas pour entre- 
tenir la végétation , qui n'est en vigueur , ainsi que 
la culture , que dans les vallées arrosées par un ruis- 
seau ou un bras de rivière, 

Le Pérou est sujet à de fréquens tremblemens 
de terre : celui de 1747 renversa les trois quarts 
de la ville de Lima , et en démolit entièrement 
le port; et le A février 1797 , un tremblement de 
terre affreux bouleversa les quatre provinces de 
Tacungo , d’Ambato , de Riobamba et d’Alaosie , 
et partie de celles de Chimbo et de Quito. Des 
montagnes se sont renversées en lançant des tor- 
rens de lave, et les autres des torrens d’eau. 

Parmi les scènes majestueuses et variées qua 
présentent les Cordillières du Pérou , les vallées 
offrent au voyageur européen le spectacle le plus 
frappant : on ne peut voir en entier qu'à une grande 
distance l’imiménse hauteur des montagnes, et 
lorsqu'on se trouve placé dans ces plaines qui se 
prolongent depuis les côtes jusqu’au pied de la 
chaine centrale. Les plateaux,qui ceignent les som- 
mets couverts de neiges perpétuelles , sont éle- 
vés d'environ 1,500 toises au-dessus de la mer ; 
les vallées, plus profondes et plus étroites que 
celles des Alpes et des Pyrénées , offrent unas- 
pect sauvage , affreux et étonnant : ce sont des 
crevasses ornées dans lears fonds et sur leurs bords 
d’une végétation florissante. Souvent leur profon- 
deur serait assez grande pour contenir le Vésuye 
et le Puy-de-Dôme , sans que leur cime excédât 
le rideau des montagnes voisines ; et le fond de 
ces crevasses n’est que d'un quart moins élevé au- 
dessus du niveau delamer, que les passages du 
St-Gothard et du Mont-Cenis. 

La stérilité du sol du Pérou, en grande partie, 
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s'oppose constamment à la perfection de l'agrienl. 
ture : on y trouve des déserts de 20 à 30 lieues de 
longueur et des plaines, sablonneuses et arides, 
où l’on ne voit pas une seule plante, 

Rivières. — Les principales rivières sont : le 
Nouveau-Maragnon , V'Apurimac où Antiguo- 
Maragnon, U Ucayal , V Huallaga etle Beni. Nous 
Les neg de la première à l’article du pays des 

azones. 

L'’Apurimac a sa source au milieu des savanes 
de Condorama, dansle district de Tinto, au 6° de- 
gré de latitude S. ; courtà l'E, puis à l'O, ; il se 

irige ensuite au N.O. , monte droit au N, , tra- 
verse le territoire des Andes , et coule entre des 
montagnes d’une hauteur prodigieuse ; il forme 
un coude auN E.,poursuitson cours dans la mème 
direction, et parvient au 8° 36 de lat, S., 
où il reçoit la Pachitea , ét prend le nom d'U- 
çayal : on l'appelle aussi Æntiguo-Maragnon. 

L’Ucayal, la véritable souche du Maragnon , ou 
rivière des Amazones , prend sa source au 10° 
degré de lat. S., coule au N., fait un coude en 
tournant vers l'E, , et se réunissant au nouveau 
Maragnon , forme la rivière des Amazones. Cette 
rivière est navigable dans la majeure partie de 
son cours, 

- L Huallaga commence sous le nom d’Æuanuco, 
et sort vers le 11° degré de lat, S, du lac Chiquia- 
cobo. Elle court d’abord au N,, tourne ensuite à 
YE. , coule au S. de la ville de Léon d'Huanuco, 
remonte au N, , prend le nom de //uallaga dans 
la province de Lamas , et débouche dans le Ma- 
ragnon par deux bras. Le confluent des deux 
rivières a une lieue de largeur. Cette rivière est 
navigable. | 

Le Beni prend sa source au 19° degré de lati- 
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tude, à l'E, , du territoire de Sicasica, court au 
N., tourne à l'E. , forme un bras qui entre dans 
le lac de Roguaguado , et se réunit à l’Apurimac , 
dans lequel il entre sousle nom d’4po-Paro où 
de Grand-Paro , par vue embouchure d’une demi- 
lieue de largeur. Cette rivière estla principale de 
celles qui composent le Maragnon. 

Productions des trois règnes; — Les productions 
du Pérou consistent principalement en grains, 
maïs , orge, poivre, Coton , cacao , vanille, baus 
mes de plusieurs sortes, bois propre à la teinture ; 
plantes médicinales , quinquina ; chevaux , bes- 
tiaux , lamas , vigognes , gibier , volaille et poiston. 
Le quinquina est l'écorce d’un arbré qui croît sur 
les montagnes, Le lama est une espèce de bélier, 
et la vigogne une espèce de chèvre ; ces animaux 
servent à porter des fardeaux ; etfournissent une 
laine twès-fine, e 

La nature contre-balance souvent sés propres 
bienfaits par la manière dont elle les accorde : lor 
et l'argent, indépendamment de ce qu'ils sont 
enfouis dans les entrailles de la terre, nesont en 
général produits que dans des contrées désertes 
et sous un climat rigoureux; les mines les plus 
richesse trouvent dans des montagnes escarpées ÿ 
rarement dépouillées de neige , et situées dans une 
contrée inhabitable par sa stérilité. Les pripei- 
pales mines d'argent sont celles de Pasco; de 
Micuipampa, de Gualgayos où Hı yos , dans 
l'intendance de Truxillo ; celle de Huantajayá , 
dans l’intendance d’Arequipa ; et celle de Guaro- 
chiri, dans la province du même nom. Le Pérou 
a aussi des mines de vif-argent, de cuivre; de 
plomb, de mercure et de pétrole. 
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Population, hàbitans , mœurs et usages. — 
On évalue la population du Pérowà un million 
d'habitans, y compris 400,000, Indiens Le reste 
consiste en Blancs , Nègres et Mulâtres. La viva- 
cité d'esprit et la pénétration des habitans ont 
ainsi que leur gout pour l'étude , infiniment pro- 
pagé parmi eux les connaissance utiles. Dans tout 
ce qui n’exige pas une forte contention d’ésprit, le 
beausexe y a ordinairement l'avantage sur les hom- 
mes. Les universités y forment un centre de lu- 
mières qui se tn AT sur tout le pays. Sous 
les auspices de ces corps ; les sciences y ont fat 
depuis peu des progrès incroyables : elles sont gé- 
néralement cultivées. Ony connaît et on y suit 
toutes les découvertes faites en Europe. Le bon 
goût , l’urbanité , beaucoup de qualités sociales 
semblent héréditaires parmi eux. Les indigènes 
ou Indiens forment une classe uès-laborieuse ; 
ils ressemblent aux habitans du Mexique par leur 
constitution physique et leur caractère moral ; ils 
sont forcés de travailler dans les mines royales. 
Les Métis leur ressemblent beaucoup ; mais les 
Mulâtres sont en général ceux dont la conduite est 
Ja moins regulière , ce pays s’est déclaré indé- 
pendant. f 

Manufactures et commerce. — On fabrique au 
Pérou des frises pour l’usage des Indiens et des 
Nègres,une grande quantité de chapeaux, de toiles 
de coton et de vases. Le sucre, la laine de vigo- 
gne, le coton , le piment , la cochenille , le quin- 
quina sont, avec les métaux, les seuls articles 
d'exportation. Les mines offrent l’unique resource. 
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TRUXILLO: = Cette province est ag N. des 


autres. , l 

Truxillo , capitale} bâtie en'1555, par François 
Pizarre,.est à+ de laimer; dans une contrée agréable 
et fertile, et ceinte d’un mur de briques, Les maisons 
sont construites en briques , et ornées de eh wë 
et de balcons qui produisent un bel effet : on leur 
donné peu d’élévation, à cause des tremblemens de 
terre.Le port de Guanchaco sert au commerce ma- 
ritime de cette ville, Pop: 5,800 hab. Dist; 110 l. 
N.N:0. de Lima, 

Caxamarca ; au N.,une des plus riches, des 
plus industrieuses villes du Pérou , est située au pied 
d'une montagne,sur la rivière du même nom. À une 
lieue sont. des bains dont l’eau est si chaude , qu’on 
peut y faire cuire des œufs ; et néanmoins, quand 
on met cette eau sur le feu, elle ne bont pas plus 
vite que l’eau. Pop 12,000 hab, 

LIMA.—Cette province, au S.de celle de Truxillo, 
est bornée à DO, par l'océan Pacifique, 

Liu4, capitale de tout le Pérou , est une grande 
et belle ville , agréablement située , en forme: de 
triangle, sur la rivière de Rimac , au milieu d’une 
plaine sablonnense dû même nom. Le vice-roi y fait 
sa résidence, Lima a des raes larges,qui se coupent 
presque toutes à angles droits , et qui sont pavées et 
embellies par de petits canaux, alimentés par la ri- 
vière, On remarque de beaux édifices publics, des 
maisons bien bâties et basses à cause des tremble- 
mens de terre, un siége archiépiscopal , la grande 
place de 600 pieds de longueur , etornée de beaux 
monuniens , tels que la cathédrale, le palais magni- 
fique da vice-roi : la fontaine en bronze , surmontée 
de lä statue d’une renommée , au milien de cette 
place, est formée de trois bassins posés lan sur 
l’autre. On compte 56 temples , dont on admire la 
beauté de la construction, l'étendue et la richesse 
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des ornemens. Elle a une université avec quatre 
colléges, daustroisdesquels on professe la théologie, 
le droit, la médecine et les arts. Cette ville jouit 
d'un climat sain et agréable. Ele-éproukä!, en 1678 
et 1687 , des tremblemens de terre qui y causèrent 
de grands dommages. Celui de 1747 faillit La dé- 
truire entièrement. Il ne reste plus que la citadelle 
bâtie sor ue hanteur. Pop. 50,600 hab. Dist. rro |. 
Dec Truxillo, Let, S. 12° 2’ 34”, longs O, 79° 
27 45”, | 

T'arma , à VEN.E., dass uue-vallée étroite et 
profonde , est une ville bien bâtie, dans un canton 
fertile où lon jouit d’un climat délicieux. Elle u 
des mines d'argent dans ses environs: P. 5/600h..: 

GUAMANGA. = Cette province, au SE, de 
celle de Lima , est située entré les deux chaînes dés 
Andes. | 

Guamanga , capitale, ville bien bâtie; à des 
maisons den des, construites enpierres eteouvertes 
entuiles; de hellesplaces, une cathédrale fort ornée, 
et des faubourgs. Elle possède une université, On 
fait beaucoup de conserves , qui sont l’objet dun 
grand commerce, ainsi queles cuirs P. 26,000 hs 

Guanca-Pelica,au N-O, située dans une crevasse 
de la Cordillière , a une fontaine dont l’eau est pé- 
trifiante ; ei les habitans emploient , pour bâtir, les 
pre qu’en forme le sédiment. Elle est célèbre par 

riche mine de vif-argeat ; exploitée dans sesen- 
environs. 

. CUSCO. = Cette province, an SE. de celle dé 
Goamanga , occupe le centre de l’ancien empire 
Péruvien , dont elle a été.le berceau , et jouit d'un 
climat tempéré. 

Cusco , capitale , bâtie sur le penchant de plu- 
sicurs collines, est à peu près de la grandeur de 
Lima. Ses maisons , construites en pierres et con- 
vertes en tuiles, sont bien distribuées et magnifique: 
ment meublées. On voit encore des restes de cette 
ancienne capitale du Pérou.fondée par Mangen Cape, 
Elle a une cathédrale , plusieurs paroisses etcouvens, 
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des tribunaux et des colléges. Ses habitans, indus- 
trieux , se distinguent par des ouvrages de peinture, 
de sculpture et de broderie. François Pizarre s'em- 
para de cette ville, au mais d’octobre1534: Dist: 140 
l. E.S.E. de Lima. 

AREQUIP 4A.=— Cette province , au BO, de celle 
de Cusco , renferme une partie de la chaîne des 
Andes , et s'étend aussi sûr lé bord de la mer. 

Arequipa , capitale ; ville très-peuplée eteélèbre 
par la douceur et la salubrité de son climat. Les 
édifices publics et particuliers sont construits en 
pierre , et les maigons bien distribuées et meublées, . 
Elle a on évêché , et est sijette à des tremblemens 
de terre, dont celui de 1725 fut accompagüé dé 
l’éruplion du volcan Guyana-Patena , situé près de 
la ville, P. 24,060 h. D. 75 |. S.O. dé Cusco. 

Arica, auS,S.É. ; sur le bord de la mer, a un bon 
port cominerçant. Où fait du bon vin dans ses en- 
virons, où l’on remarque un volcan qui lance dé 
l'eau,infecte et chaude. . 


ze SECTION. 
LA PLAT A: 
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ÉTENDUE. SITUATION, 


Long. 55014 Entre f15 et 37° de lat. S, 
Earg. 400 + les je et 70° de long. O, 
Limites. = Cette vice-royauté est bornée ati S. 
par la Patagonie ; à l'O. par la ec? la plas ori- 
entale de la chaîne des Andes ; à PE. par la côte 
des Patagons , jusqu’à la rivière la Plata , en sui- 
vant après la ligne de démarcation entre les Pos- 
sessions Espagnoies et le Brésil. ? 
Nom. == Les Espagnols donnentinaintenant ay 
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Paraguay le nom de vice-royauté de la Plata ou de 
Buenos-Ayres. 

Division. — La vice-royauté de la Plata est di- 
visée comme il est marqué dans le tableau suivant. 


PARTIES. 


PROVINCES, 13. CAPITALES. 


La Paz. ss «| La Paz, 
Potosi: , ex . : | Potosi. 
Part. du Pérou, }Punto, . . . .-. .| Lipez. ( 
au San.-Cruz-de-la- Sier. | San -Cruz-de- la-Si 
Nord-Ouest, |La Plata . « — La Plata. 
Moxos . « « + p 
Chiquitos , . « 
Paraguaÿ . . s 


d L'Assomption. 


Tucuman « «++ + + | TucumanouS, Yago 
Poragüay ; J Buenos-Ayres — . + | Buenos-Ayies. 
au Nord-Estet\ Monte-Video. . . . | Monte- Video. 
au Sud. Notteau Obili 01130 50, 54 4 
Cuyo : . . .. e el Mendoza. 


Chacune de ces provinces est partagée en plusieurs juri- 
dictions. 


VEETA RE e 


Climat.—Ceug vaste contrée éprouve une grande 
variété de climat, occasionnée par la différence de 
latitude : à l’Assomption , le thermomètre de Fah- 
renheit monte de 85 à 100 degrés ; dans les jours 
que l’on appelle froids, il descend à 45 degrés; 
mais dans les années extraordinaires, l’eau gèle. 
En généralla chaleur et le froid proviennent plus 
des vents que de l’action du soleil : les vents qui 
règnent sont ceux de l’est et du nord ; celui de 
V’ouest y est presqu'inconnu ; on présumie que les 
Andes l’arrêtent à plus de 200 lieues de distance. 

A Buenos-Ayres la chaleur est moins grande - 
et l'hiver plus rude. Partout l’atmosphère est hu- 
mide et gâte les meubles : on voit le gazon et la 
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moussé attachés aux murs ; les toits se couvrent 
d'herbes touflues , hautes de près de trois pieds, 
Les brouillardsobscurcissent rarementle ciel clair 
et serein, 

Cependant, dans toutes les saisons, il tombe 
fréquemment dans cette région des pluies suivies 
d'un grand nombre d’éclairs: le tout avec de vio- 
lens coups deronnerre qui se succèdent avec tant 
de rapidité , que souvent il n’y a pas d'intervalle z 
l'on croirait le ciel embrasé: Comme il n’y a ni 
bois ni montagnes à plus de 100lieues de distance, 
ils nt par conséquent occasionner ces vio- 
len jon les attribue à la yature inflam- 
mab lathmosphère. A latitude égale , Pat- 
mosphère du sud est plus froide que celle du nord. 

Quand à la salubrité de Pair , il n’existe pas de 
pays plus sain oe le Paraguay: 

Sol, — Le eeng n'offre qu’une immense 
plaine unie, et dontla majeure partie est tellement 
horizontale - que les rivières et les eaux n’y ont 
pas de cours ;et par la raison qu'aucun endroit n’est 
sensiblement plus bas qu’un autre, ce pays ne 
pourra jamais avoir de canaux, ni moulins à eau; en 
revanche les lacs y sont vastes et nombreux; nous 
en parlerons plus bas. H 

Fleuves. — Les principaux sont le Paraguay ; 
qui a donné son nom à cette vaste contrée; le 
Parana , le, Rio-de-la- Plata et V Uruguay. — Le 
Paraguay prend sa source au 13° degré de latitude 
S , dans les montagnes de Sicrra-del-Paraguay - 
il coule constamment au S. , et se réunit au Pa 
rana : il est navigable depuis le 16° jusqu’à son 
embouchure, Sa largeur à l’Assomption est de 
1,332 pieds. Ce fleuve éprouve une crue périodi- 
que, qui commence à l’Assomption, à la fn de juin, 


etaugmente par degrés jusqu'à la fin de juillet.» 
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A cette époqueril diminue de la même manière et 
dans le même espace de temps. Cette crue estoc- 
casionnée par le lac de Xarayes ; dont nous parle- 
rons, Le Parana nait entre le 17° Ae ele 
18° 30 de lat: S., il est formé de la réunion de 
beaucoup de ruisseaux ; coule an 8. , tourne à 
VO. , redescend an S., se joint au Paraguay 
reçoit PUruguay , et forme la rivière de la Plata, 
qui pour une des plus grandes du monde. 
= Le Parany est plus rapide que le Paraguay et 
renferme une multitude innombrable « ; ses 
plusgrandes crues ontlieu en déecmbre 
tout autre temps : il n’est pas navigabl 

son cours , parce qu’il a beaucoep de cataract 
de récifs. La première cataracte , appelée saut de 
Guayra ou de Cauendy iu,à cause du voisinage de 
la province de ce nom, et située ap air A 
27" de lat S, n'est pas éloignée du tropiqte du 
Capricorne, Elle est effroyable : lorsqu'on pense 
que la rivière, dont nous parlons, a plus d’eau que 
la plupart des plos grands fleuves de l'Europe ( sa 
largeur étant d'une liene et sa profondeur à pro= 
portion ). On a peine A concevoir qu'un sigrand vo- 
lume se réunisse subitemeur à un canal unique de 
30 toises , dans lequel se peer toute Ia masse 
ayecune fureur épouvantable, On diraitque cette 
rivière. fière du volume et de da vitesse de ses eaux, 
veut ébranler la terre jusque dans son centre : elle 
ne tombepas verticalement ; mais sur un plan in- 
cliné de 50 degrés à l'horizon, de manière former 
uuchauteur perpendiculaire de Ba pieds. La rosée 
ou les vapeurs,qui s'élèvent au moment où la rivière 
s'élance dans les précipices du roc , se découvrent 
plusieurs lieues en forme de colonnes ; et de près 
elles figurent aux rayons du soleil différens arcs- 
eu-ciel des couleurs les plus vives. De plus, ces 
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vapeurs oocasionnent une pluie éternelle dans les 
environs ; le bruit se fait entendre de 6 lieues : 
on eroit voir trembler les rochers des environs, 
Pour reconnaitre cette cata ormiée par une 
colline appelée, Cordillière ayu, et qui 
traverse la rivière, il faut fa lieués dans un 
désert, depuis le bourg de Curuguaty jusqu’à la 
rivière Gatemy.. j 

Ce fleuye a uneamre cafaracte ou saut - situé an 
27° 27 dela. S ét au 39° de long, CL: mais le 
passage est toujours libre pour les petits batimens, 
quand les eaux sont grandes; de sorte que le Parata 
est navigable depuisle confluent de PYguüaza jusqu’à 
la mer. Cette dernière rivière - appelée aussi Curi- 
tika; dont la largeur égale celle des deux plus grands 
fleuves de V Europe , x aussi une cataracte, à » lieues 
de son confluent avec lé Parana. Sa longueur to- 
tale est de 656 toises ; et sa hauteur perpeudicu- 
laire de 171 pieds ;mais elle est diviséé en trois 
degrés prmcipaux , dont chacan a différénis canaux. 
l'eau se précipite à plomb de plusieurs de ces ca- 
naux , et le plus grande hauteur de sa chute èst de 
28 pieds, 4 


tà 


Uruguay prend sasouree versle 28° de lat. S. , 
dans des montagnes à PO. , et près de lile Sainte- 
Catherine ; coulé d’abord à ILL. et reçoit tant de 
ruisseaux , qu'à 25 lieues , de sx sourcé il'est déjà 
fort, et s'appelle la rivière des Canots; de laréunion 
de la rivière d'Uruguay-Miry et du Rio-de-las- 
Pelotas , résulte PUruguay. 

Lacs, — Les principaux sont celui de Neem- 
bucu, au as dela. S. , celui de los-Xarayes, 
formé par le concours de toutes les eux produites 
par les pluiés abondantes ; ce dernier commence 
au 16° 30? , et continue jusqu’au 170 30° de hit S), 
en s’eufonçant dans la province de Chiquitos; il a 
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x 10 lieues de long ; et 40 de large, On remarque 
une singularité: c’est que pendant la plus grande 
partie de l’année "est à sec , sans qu'on ytrouve 
une goutte d’eau. ncontre encore d’autres lacs 
au N. etau S une Fpoa , située au 26° 
de latit. S. fi | 
Montagnes et mines. — nous avons décrit la 
chaîne des Andes qui bornent la vice-royauté H 
UE. , à l’article des Possessions Espagnoles. La 
plus grande partie de ce qui n’est pas compris dans 
les Andes et dans la Sierra, étant un pays plat, 
et qui n’a qu’un petitnombre de montagnes peu éle- 
vées , Pon n'y trouve point de minéraux. C’est en- 
tièrement à la partie la plus occidentale , aux pro- 
vincesde la Sierra qui ont été détachés du Pérou, 
qu'est due la gr, nde masse de métaux précieux,que 
fournit la vice-royamé de Buenos-Ayres. On peut 
évaluer leur produit annuel a A millions 200,000 
piastres ; sur celte quantité , on compte 299, 46 
piastres ou 2,204 mares en or, et3,923 , et 175pias- 
tres , ou,462,609 marcs en argent. Ce dernier mé- 
tal provient presque en entier du Cerro de Potosi. 
Ces mines , dans leur état actuel , sont les plus pré- 
cieuses du monde , après celles de Guanaxuato. 
L'abondance de sel gemme, que l’on exploite sarle 


` 


plateau des Cordillières, facilite beaucoup Pamal- 


gamation au Potosi. On trouve aussi,dans cette par- 
tie de la vice-royauté , ainsi que dans le Tucuman 
et dans le Cuyo , des mines- Ror , d'argent, de 
cuivre , de plomb et d'étain; 

Productions des trois règues:: — Le Paraguay 
produit blé ; vin, bon tabac, sûcre ; coton, racine 
de manioc, qui sert à faire du pain ; maïs ; patates , 
fèves, lentilles, huile de palma christi, oranges, 
bananes , ananas, figues , grenades , chanvre etlin 
qu'on ne cultive que pour lagraine , et du miel. 
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On y trouve de l’alun, du vitriol de fer , du sel 
d'Angleterre, du nitre pur, de la soude, du vert- 
de-gris et l’orpiment du Pérou. j 
On rencontre dans ce pays:des singes de diyer- 
ses espèces,qui vivent en société , des jaguars , des 
cougouars , et d’autres animaux féroces du genre du 
tigre. Les brebis, les € èvres , les bœufs et les. 
chevaux, apportés d'Europe par les Espagnols, se 
sont prodigieusement multipliés ; et Jes deux der- 
nières espèces sont devenus sauvages ; tous suppor- 
tent les Vers climats..Les chevaux sauvages par- 
courent les pampas de Buenos-Ayres jusqu'au dé- 
troit de Magellan ;ilsen sontindigènes , de même 
que des hordes de chiens aussi devenus sauvages , 
qui vivent en société dans des antres souterrains , 
et qui souvent attaquent les hommes avec achar- 
nement. Les troupeaux de bœufs sauvages sont 
si nombreux , que souvent on ne tue un animal que 
pe avoir sa peau. "Tops les ans on exporte de 
uenos-Âyres près d'unmillion de cuirs. On re- 
. marque l'insecte nommé sustillo , qui ressemble 
beaucoup à notre ver 3 soie , et fait du papier. 
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Habitans. — La vice-royauté de la Plata appar- 
tient aux Espagnols , et est gouvernée par un vice- 
roi, dont dépendentles gouverneurs particuliers. 
Les habitans sont un mélange d'Espagnols, d’A- 
méricains civilisés,qui professent le Christianisme, 
et d’Américains sauvages, qui sont encore païens, 
On évalue à un million à peu près le nombre de 
Blancs , Métis et Indigènes soumis. Ceux de ces 
dérniers ,qui ne le sont pas , sont peu nombreux, 
Un grand nombre d’Indiens font le métier de ber- 
gers, et sont occupés à garder 12 millions de ya- 
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ches; 3 millions de chevatix , avec un nombre 
considérable de brebis. Onne comprend pas dans 
cette énumération les animaux sauvages. Tous les 
troupeaux domestiques sont divisés en autant de 
troupeaux particuliers qu'il y a de propriétaires. 
Un pâturage, qui n’a que Ä où5 lieues carrées de 
surface , est regardé commie 6rdinaire. C’ést dans 
l’intérieur de ces possessions que sont établies les 
habitations des bergers. ` 


TOPOGRAPHIE. 


LA PAZ. = Cette province est au N.O. de celle 
de Potosi. 

La Paz, Capitale, est grande, bien bâtie ét ornée 

dr fontaines et d'édifices publics. Elle possède ua 
évêché. Le principal commerce de éette ville con- 
siste dn herbe do Paraguay , qne l’on fait passer en 
grande quantité dans le Pérou. Pop. 20,000 hab. 
Diet. 100 l; S.S.E- de Cusco., 
. = À 20 lieues au N.O. de cette ville , se trouve le . 
lac de T'iticaca, de Do lieues de circonférence, qui 
forme un ovale, dont Ia partie la plus longue s'é- 
tend da N.E. au S.E. Il reçoitles eaux de dix à douze 
grandes rivières, et contient plusieurs îles, Ses 
bords se resserrent vers le Sud, et forment nne es- 
` pèce de golfe qui se termine en uné sorte de rivière 
ow en on canal de cent aunes de largeur. Quoique 
ses eaux paraissent calmes sur sa surface , elles ont 
en dessous beaucoup de rapidité. 


CHARCAS ou PÉROU MÉRIDIONAL. 


Cette partie, au N.O., est bornée à VPO. par lé 
Grand-Oséan , et est traversée, du N. au S., par 
la grande chaine des Cordillières. Elle dépendait 
ci-devant da Pérou; elle appartient maintenant au 
royaume de la Plata, ét elle forme Les six provins 
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ees: de Potosi, de Puno, Santa-Cruz-de-la-Sierra, 
la Plaia , Moxos et de Oliiquitos: 

POTOSI. — Cette province est au N.O. des 
aulres, S l ANS ae, 

Potosi, capitale; villeconsidéralile et coinmer! 
çante est située sur une “wtineuce et sur la pente 
méridionale d’une montigne, duns un pays froi et 
stérile, Elle est fniieuse par la montagne du Kay 
de Potosi, qui, depuis sa découverte, ën1515, jab: 
qu’à nos jours, à fourni une éuorme quantité dr? 
gent. La yille de Potosi est le siége de l’adiministration 
des mines et des divers établissemens , qui y'soiit 
relatifs. Pop. 50,000 hab. et 1c0,000 suivant M. 
Helm. Dist:75 l; S. pr. E.de lu Paz. 

PUNO. = Cette province est au S. de celle de 
Potosi, 

Lines, capitale , fabrique de la poudre à canon, 
Dist, 40 lieues S.S.0. de Potosi. 

SANTA-CRUZ-DE-LA-SIERRA. = Cette pro- 

viuce)estaa N. de celle de Moxos: 
. Santa-Cruz: de-ta- Sierra , capitale. avec mn siége 
épiscopal, est située au milieu d'un paÿs coapé de 
uiontagnes peu élevées , et dont le climat est chaud 
et assez humide, Dist. 145 l. E. de la Paz. 

LA PLATA. — Cette province, au S. de celle 
de Santa-Cruz-de-la-Sierra, comprend lés plaines 
basses et les vastes contrées, qui s'étendent éhtré lé 
P araguayiet le Pilcomayo. 

La Plata où Chuquisaca , capitale,- ville’ assèż 
considérable , sur une branche du Pilcômayo , a un 
siége archiépiscopal, Pop. 14,000 hab. Dist: 20 1. 
AN dé Potosi, Lat, S. 2° 23 oi: long: O. 78° 
LU 50”. 

MOXOS. — Cette province, très-éténdue , est 
au S. de celle de Santa-Cruz-de-la-Sierra. 

CHIQUITOS. — Cette province est an S. de 
celle de Moxos: Ces deux provinces wont pas de 
villes reniarquables, 
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NOUVEAU CHILL 


` Nous comprenons , sous cette dénontination , tou- 
tes les côtés occidentales, qui s'étendent depuis les 
limites de Buenos-Ayres jusqu'au 47° de lat. $. Au- 
cune froïitière oe sépare le Nouveau-Chili des terres 
des sauvages. Ce pays est peu connu. Les Puelches, 
dits Serranos où de la moutagne , habitént près le 
mont Casuhati, qu'ouspperçoit à 20 liëues du ri- 
vage. Quoique éloignés des bords de la mer, les 
Puelches errent dans les pampas où plaines sablon- 
neuses; qu'on croit s'étendre depuis Le Tücuman jus- 
qu'au 40° degré de lat. Les deux rivières , nommée: 
Colorado etNegro,parcourent ces déserts innnenses, 
peu connus, Elles sortent des Andes du Chili. Le Co- 

orado a sa source an 31°, et l'autre au 41° degré 
dé latë S. Dans l'espace intermédiaire , un bras de 
rivière , ou plutôt une suite de lacs et de petits ca- 
vabx } s'étend parallélenient aux Andes , el fait com- 
muniqaer ensemble ces deux fleuves : phénomène 
aussi curieux que celui de la communication entre 
l’Orénoque et le Rio-Negro de là Guyane. 

La Comarca desierta, où proviüce déserte , 
est Située entre les 40 et 45 degrés de lat. S. Les haies 
Ancgada , Cararones , Saint Géorges et autres , of- 
frent de bons mouillages, Les oiseaux aquatiques et 
lés loüps mürins sont lés seûls êtres vivans , qu'on 
aperçoive sur ces côtés stériles. Les 7éhuels babi- 
teût l'intérieur de cette régioh ; æntre la Comarca 
déserte et les Andes : ils ont six pieds et quelquefois 
sejt, etbeaucoüp de voyageurs les ont pris pour 
lës Patagons. i E 

CUYO. — Cette province est située entre le Chili 
et le Tucuman. 

Mendoza, capitale , ville bien bâtie, sur ane ri- 
vière du même nom , est située sur la pente orien- 
tale des Indes. La plapart des maisons ont des jar- 
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dins arrosés par de leau vive. Lesfruits et légumes 
y sont excellens. C'est un des passages les plus fré- 


quentés pour aller au Chili. Dist, 35 1l. E.S. E de 
Saint-Tago. 


4. SECTION. 


ANCIEN CHILI- 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 500 l. } Entre f 24 et 44° de latit S. 

Larg. 100 L les ? 72 et 76° de longit. Q. 

Limites — T'ancien Chili est borné au N. par le 
royaume de la Plata ; à l'O. par océan Pacifique ; 
au $. parle Nouveau-Chili, età l'E, par le royaume 
de la Plata. ` 

Division. — Le Chili est divisé comme il est 
marqué dans le tableau suivant. 


| SITUATION. | PROVINCES , 4. CAPITALES. 


Au Nord. |Sant-Iago . . ./Saxr 1460. Lat, S. 
349; long. O. 74°. 
Au Centre, | La Conception, ,, La Conception, 
Au Sud, Valdivia . . , «f Valdivia, 


Dans l'océan- 


Pacifique. Que de Chiloé . .| Castro, 


Chacune de ces provinces est partagée ev “plusieurs juri. 
dictions, 
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+ Climat et sol. — Le Chili, le plus beau pays 

de toute l'Amérique Méridionale , jouit, d’une 
douce et saine température, et son sol est géné- 
ralement fertile et propre à recevoir et à nourrir 
toutes les plantes dé l'Europe. Tous les fruits, que 
l’on y a apportés de notre continent, y arrivent à 
une parfaite maturité, Les animaux de notre 
hémisphère s’y multiplient; et les races s'y per- 
fectionnent. 

Montagnes et mines. — Le Chili est traversé, 
du N. au S.par la grande chaîne des Cordi- 
lières , qui le sépare des pays limitrophes à l'E. 
et au S. La chaine, qui borne le Chili à l'E., a en- 
viron o lieues de large : quelques montagnes sont 
d’une élévation très-considérable ; la chaine ne 
EST qu’un pètit nombre de passages étroits, 

rdés de précipices escarpés, pour pénétrer dans 
les pays situés à PE. Les plus hauts sommets 
sont le Manflos , au 48° 45° ; le T'apungato , au 
33° 24; le Descabezado , le Blanquillo , au 35°; 
le Chillan , vers le 36°. et le Coccabado , au 43°, 
Les naturalistes assurent que ces montagnes ont 
plus de 20,000 pieds au-dessus de la mer. La région 
“moyenne , formée par des branches transversa- 
les, comprend des plaines etdes vallées arrosées par 
des torrens et des cascades qui répandent la fertilité 
dans les prairies. On compte, dans la partie la plus 
éleyée des Andes jusqu’à 14 volcans enflammés. 
La plus grande éruption qui se fit, fut celle du 
Peteroa , à 30 lieues S.E. de Sant-Iago. Elle eut 
lieu le 3 décembre 1760.Ce volcan se forma un nou- 
veau cratère, et fit écrouler une montagne des en- 
virons , qui couvrit de ses débris plusteurs lieues 
de terrain, "On peut attribuer à ces volcans les 
tremblemens de terre , auxquels le Chili est assez 
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souvent exposé , et qui y causent quelquefois de 
grands désastres. 4 
Productions. — Les productions du Chili con- 
sistent principalement en grains, vin , huile, 
fruits , légumes , lin , chanvre , tabac , plantes 
médicinales ; bois de construction et de charpente, 
chevaux , bestiaux, gibier, tortues et poissons 
de diverses espèces. Le Chili produit. annuelle- 
ment en or et en argent 1,708,000 piastres, Les 
mines d’or sont les plus nombreuses, et les plus 
abondantes. L'exploitation des mines d'argent est 
en général peu productive. On y touve des mines 
de cùivre,que l’on exploite avec beaucoup de suc- 
cès ; celles de Coguimbo donnent des masses de 
cuivre natif, extraordinaires par leur volume, On 
envoie annuellement plus de 100 mille quintaux 
de cuivre en Espagne , et plus de trente mille à 
Lima. Le plomb , l'étain , le mercure etle fer y 
abondent ; mais on néglige ces métaux! On trouve 
aussi de l’antimoine, du sel gemme; de l'alun , 
du soufre, des bitumes de différentes sortes, du 


marbre , du porphyre', et diverses espèces de 
pierres précieuses. K 


+ GÉOGRAPHIE POLITIQUE. 


Habitans. — Le Chili appartient aux Espa- 
gnols ,et il est gouverné par un capitaine-général , 
dont dépendent les gouverneurs particuliers. Les 
habitans sont un mélange d'Espagnols, d’Améri- 
cains civilisés , qui proféssent le Christianisme, et 
d’Américains sauvages,qui sont encores païens, Ce 


pays {s’est déclaré indépendant. 
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SANT-IAGO .— Ce gouvernement, aa N. de 
autres, est borné à DO. par l'océan Pacifique. 

SANT-1460 , capitale de tout le Chili, surle 
Mapucho , résidence du capitaine-général et d'w 
évêque , est située dans l’intérieur des terres, à 3o 
lide Ja mer: il aplus d’une lieue de circonférence; 
ses rues sont larges et bien alignées ; on remarque 
quelques: édifices magnifiques et même des maisons 
particulières, fort belles , mais. qui n’ont qu’un étage, 
à cause des tremble mens de terre. La grande place 
est ornée d’une superbe fontaine, Le climaty ei 
tempéré et salubre; les environs sont remplis de 
jardins, de vergers , etde vignobles. Pop. 30,50% 
hab. Dist. 35 1, O.N.0. de Mendoza, ` 
. Walparaïiso, à 1. O.N.O. , a un bon port , mais ex 
posé au vent du nord, Sa position centrale le rent 
Je principal entrepôt du commerce de ces contrées 
Lat, S. 33° oi 30” ; long. O. 78° 58 30”. 

Coquimbo , au N. , jolie ville, sur une petite ri- 
vière , à un quart de lieue de la mer, a un port 
commode et très-fréquenté , et un.siége épiscopal: 
elle fait un commerce considérable en-vin , huile, 
chevaux, bestiaux, cuirs et savon. Ses rues sont 
tirées au cordeau; et les maisons ornées de beaux 
jardins. Lat. S. 29° 54 40”; long. O. 73% 39° 30”. 

LA CONCEPTION. — Ce gouvernement, an 
S.de celui de Sant-Iago , est borné à l'O. par l'o- 
céan Pacifique. 

La Conception, pue , a un port excellent et 
un siége épiscopal. Elle fournit grains , sel et ma- 
roquin. L'ancienne ville de ce nom,ayant été boule- 
versée et détruite par la mer dans un tremblement 
de terre, on en a bâti une nouvelle à quelque dis- 
tance du rivage, Pop. 10,000 hab. Dist, 100 lieues 
S.S.O. de Sant-lago. Lat, S, 36° 49’ 10” ; long. O» 

50 25 oi, 
VALDIVIA. — Ce gouvernement , au S,de celai 
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e la Conception, est borné à P'O., par l'océan Pa- 
ifique. i 

Paldivia , Capitale, sur une éminence , a un bon 
ort, à l'embouchure de la rivière da même nom, 
t commerce en hois de construction etde charpente. 
ist. 74 l. S. de la Conception. Lat, S. 399 A 0”; 
ong, O. 75° 46” 30”: d 

ILE DE CHILOE, = Cette île, située au S.O. 
da Chili, dans le golfe de Chonos ou de Guayateca, 
qui renferme l'archipel da même nom ,-est la'plus 
considérable des 47 es ; dont il est composé; 27 de 
ees les sont peuplées. Celle de Chiloé'a 40 lieues de 
long sur ro de largë. La côte est découpée par plu- 
sieurs baies profondes , qui partagent presque l'ile 


San-Carlos de Chacao, peut recevoir dergros bâ- 
limens, Le corrégidor, nommé par le capitaines 
général. da Chili, réside à Sant-lago de Castro, 
Cette île produit du froment qui ne mûrit pas tou- 
jours; orge, fèves et pommes de terre. Les bœufs 
et les moutons y ont très-bien réussi. Les forêts sont 
remplies de puiser de charpente , et peuplées 
de ‘sangliers dont on fait d’excellens jambons. La 
pêche est abondante,le long des côtes ; et Pintérieur 
du pays fournit beaucoup de gibier. L'ile de Chiloé 
faitun commerce assez étendu avec le Pérou. Les 


îles de cet archipel sont en partie d’origine.volca- : 


nique; la plapart sont petites et peu fertiles. Lat, S. 
41°53 0”; long. O. 75° 15° 0”. 
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en deux,dans la partie moyenne; Le port principal, 
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ARTICLE IL 
PATAGONIE. 


® ou 
TERRE MAGELLANIQUE. 


La terre Magellaniquė est bornée à l'O. par le 
nouyeau Chili et l’ecéan Pacifique ; au S, par le 
détroit de Magellan , et å PE. par l'océan Atlanti- 

ie. Elle s'étend au N, jusqu’au 47° de lat, S. 
Elie prend son nom du détroit qui la borne au S. 
Le climat y est tempéré; et son sol serait fertile; 
s’ik était cultivé, La région, qui se prolonge jusqu'à 
l'extrémité méridionale du nouveau continent, et 
qui est Ia plus australe du globe , est froide; sau- 
vage et stérile. Sa situation entre trois océans im- 
menses, son élévation due à une haute et large 

: chaîne de montagnes,qui la parcourt et la remplit 
presque tonte entière , l’exposent en tout temps à 
des vents impétueux et à des changemens subits 
de température. Quoique cette région; soit stérile; 
les troupeaux de bœufs et de cheyaux sauvages 
abondent dans l’intérieur, où ils sont attirés par 
les ruisseaux et les étangs salés. On y voit aussi 
l'espèce de lièvre appelée viscacha , des vigognes, 
des jaguars, et des maudus ou autruches de Ma- 
gellan. 

Les habitans de cette contrée sont des Améri- 
cains sauvages, qui vivent de la chasse et de la pê- 
che, s’habillent des peaux de bêtes qu’ilsonttuées, 
professent un Paganisme fort grossier.Les principa- 
le de ces peuplades sont celles des Fehuels ou Pata- 
gons, qui sont d’une trés-haute stature : les plus 
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grands ont 7 pieds 1 pouce. La taille moyenne est 
de 6 pieds et Feri: n remarque aussi les Molu- 
ches ou Æraucans, qui habitent les côtes du Grand- 
Océan jusqu’au 47° de latitude.S.Ils sont aussi ré: 
pandus dans l'archipel de Chonos. Cette peuplade 
est très- civilisée : elle cultive les lettres et les arts. 
Leur langue est douce , riche et élégante. Ils ont . 
atiré dans leur confédération les Puelches , qui 
occupen le nouveau Chili. 


DÉTROIT DE MAGELLAN. 


Ce détroit , qui borne au S, le continent Amé< 
icain et le sépare de la terre de Feu , fut ainsi 
ippelée en l'honneur du célèbre navigateur por- 
ugais , qui le découvrit en 1519. De nombreux 
ourans , de fréquentes sinuosités y rendent la 
iavigation pénible. Sa longueur est de 18o lieues ; 
a largeur varie depuis moins de 2 lieues jusqu’au 
lelà de 15. A son entrée orientale, le cap des 
ierges et des rochers calcaires,très-escarpés,res- 
errent beaucoup le passage. A l'extrémité occi- 
dentale, le cap de la Victoire, au N.; et le cap 
Pillar , au S., terminent le détroit : au milieu du 
passage est situé un vaste bassin,sur le bord duquel 
est le port Famine ; où lés Espagnols avaient 
fondé une colonie qui périt par suite d'impré- 
voyance. 


TERRE DE FEU. 


On a donné ce nom à un groupe d'iles} qui se 
trouye au S, du détroit de Magellan , à cause de 
quelques volcans qui vomissent des lorrens de 
flammes, au milieu de neiges éternelles. On avait 


416 ' AMERIQUE MÉR.— GUYANE. 

cra d’abord que ce n’était qu’une seule terre; mais 
on fécünnut par la suite du elle était divisée en un 
grand nombre d’iles montagneuses , par plusieurs 
passages étroits et tortueux, où les courans sont 
très*violens! et où le vent soufle'avec tant d'im- 
pétuosité , qu'il est dangereux de s'engager dans ce 
labyÿtinthé. Les naturels sont d'une stature moy- 
ennè.! Leur habillement consiste en peaux de 
veaux marins. Ils habitent des buttes misérables , 
en forme de pain de sucre ; et nese nourrissent 
que de poissons et de coquillages, Au milieu de 
l'aridfé de cette affreuse contrée, on trouve, 
dans les’ parties orientale"îet Séptentrionale , des 
vallées: -embellies pàr “des ruisseaux et de la 
verdure, des-arbres ornent lés/flancs des collines ; 
mais les côtes occidentaleret méridionale n’oflrent 
vu une Plage aride , battue sans cesse par les-vents 
et les flots: des granits - des basaltes , jetés en dé- 
sordre; 'yforment d'énormes falaïsés,convertes de 
neiges’ naar Le cap Horn, que Schouten 
doubla le premier ; en 1616 ; est la pointe la plus 
australe de eet archipel. La, S. 55° 58’ 30” long. 
O. Go, 4V 29” 


ARTICLE UL 
GUYANE. 
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ÉTENDU E. SITUATION, 
Long. 5001. Entre ¢ x et 8° delat, N. 
Larg. 4ool. f les { 54et62° de long, O. 
Linites..— La Guyane est bornée ap N. et à 
PE. par l'océan Atlantique ; àl'O. par la Guyane- 
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Espagnole ; au S; par la rivière de Çarapanatuba. 
Division. — La Guyane est, divisée maintenant 
en trois parties ,, qui sont la Guyane-Française , 
la Guyane- Hollandaise etla Guyane- Anglaise. 
Climat et sol, — Le climat, de; la Guyane et 
très-chaud , et lair généralement malsain,, parce 
que le territoire se trouve märéçageux en. beau- 
coup d'endroits. La sécheresse est grande, depuis 
le mois de juillet jusqu'à celui de novembre; alors 
commencent des pluies , abondantes , qui durent 
pendant tout l'hiver. | 
Le sol de ce pays serait fertile s’il était, mieux 
cultivé. L'humidité qui y. règne donne beaucoup 
de force à la végétation, Elle occasionne des fiè - 
vres continues,qui attaquent les Européens nouvel- 
lement arrivés. Les abatis nouvellement faits ex- 
pan le plus la santé des, nouveaux colons. 
e soleil développe les miasmes d’une terre vierge; 
mais ce danger. n'existe que dans les, premières 
années. Y | 
A spect dupays. — De grandesrivières couvrant 
la surface du pays; mais elles ne sont pas toujours 
geren) et des rochers énormes , qui barrent 
eur lit de distance en distance,empêchentpresque 
toujours de les remonter, Lesterresse divisent en 
hautes et basses , les secondes, qui offrent des plai- 
nes fort peu au-dessus du niveau de la mer, sont 
presque toujours inondées, ainsi qu'une partie des 
savanes, qui ne sont, propres Eo Ac côtes 
sont si peu élevées et mêmes si basses en. grande 
partie, que la mer les couvre pendant l’espace, de 
plusieurs lieues, Les caps ne se font, apercevoir 
qu à une petite distance , cependant les, yaisseaux 
s en approchent sans danger, Les eaux dela mer, 
jusqu’à 10 à 12 lieues , sont troubles à cause de Ja 


quantité de limon'et de vase que les rivières, y por= 
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tent. Les terres hautes , qui sont des espèces à 
collines , sont très-fertiles. 
Forêts. — Cette partie peut être regardée comm 
la principale richesse du pays. Les bois pro 
à la construction des vaisseaux , bien plus considt- 
rables que ceux d'Europe, ne sont nulle part ausi 
abondans que dans la Guyane ; de ces bois , ls 
uns sont durs , compactes et pesans , résistant aut 
outils et à la scie : ils ont le grain fin et lisse , « 
sont susceptibles du plus joli polistels sont le gai, 
le bois de br , le bois de rose , et beaucoup. d'au 
tres que l'on peut appeler bois incorruptibles. Unt 
autre classe comprend les bois qui, sans être aussi 
précieux que les premiers , sont encore d'une 
grande dureté , mais présentent beaucou plus de 
facilité pour le travail : c’est dans celle-là que l'on 
range l’acajou , le bois d'amarante, le cèdre , le 
cyprès, la Sassafras , et beaucoup d'autres due Dot 
nommé bois de couleur : plusieurs de ces bois ont 
une qualité amère ou une sayeur aromatique , qui 
‘écarte les vers et les insectes , si funestes aux vais- 
seaux ` jamais ils ne pourrissent dans l’eau ; quel- 
arts y acquièrent la dureté de la pierre. La 
ruyare produit aussi l'arbre qui fournitle baume 
` cäpahu , et celui d'où découle la résine ou gomme 
élastique. 

Rivières. — Les principales rivières , qui arro- 
sent cette partie de la Guyane , sont l'Æssequebo , 
le Aaron? et l'Oyapock,qui paraissent prendre leurs 
sources entre le r et 2° de lat. N.Le premier a 150 
lieues de cours, Ces trois fleuves ont À si A une em- 
bouchure très-large et peu profonde;à toou 20 lieues 
de la mer , ils commencent à former de nombreu- 
ses cataractes. Le dernier en a 8, dans l’espace de 
20 lieues’, et l'Essequebo 39. -~ 

Productions végläles ctanimales. = Le sol de 
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\a Guyane est susceptible de recevoir toutes les 
productions de l’Europe , et la chaleur y multi- 

lie les nombreuses récoltes. Les savanes sèches 
Us les plus belles prairies , et les bords de 
l’'Orénoque nourrissent aussi bien que ceux du Rio- 
de-la-Plata, de nombreux troupeaux , dont les 
cuirs formentune branche de commerce très-im- 
portante:il y en a déjà, dans la colonie,une quantité 
considérable et capable d’en fournir à la moitié de 
l'Europe. 

Les denrées coloniales y abondent : le café, 
la canne à sucre , le cacao , le coton, l’indigo , le 
riz et le tabac , ne le cèdent point en qualité aux 
produits des autres colonies occidentales : le coton 
doux,moelleux ettrès-long,se récolte deux fois par 
an: l’indigo y esttrès-bon ;on en fait depuis six 
jusqu’à huitrécoltes :le café de Cayenne jouit à peu 
près de la même réputation dans le commerce que 
celui de Bourbon, On y trouve aussi la vanille, li- 
pécacuanha,le otioti caruma espèce d'arbre qui 
produitune amande, dont les sauvages se servent 
pour empoisonner leurs flèches. Divers arbres à épi- 
ces,apportés des Moluques, le cannellier et le giro- 
flier y ont été transplantés ; la vigne, le figuier , le 
grenadier y ontréussi. La Guyane a donné à la mé- 
decine le précieux quassia où bois de Surinam. A 
côté de ces arbres salutaires, les forêts de la Guyane 
cachent les poissons les plus subtils. La duncane , 
petit arbrisseau , donne à l'instant la mort à ceux 
qui en mangent. Les ravages du poison végétal, 
nommé wourara sont tels , selon Stedmann, qu’un 
enfant mourut sur-le-champ,pour avoir sucé la ma- 
melle de sa fhère , un instant après qu’elle eut été 

frappée d'une'flèche qui op avait été enduite. 

Parmi les animaux , on remarque le tapir , long 

de 7 picds ethautde 3 pieds et demi, le cougouar, 
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© e chat-tigre , les ours fourmilliers, les singes, 
les biches, lecoati, qui détruit la volaille ; le grison 

-si féroce , que , sans être pressé par la faim , il im- 
mole tout animal vivant ; qu'il rencontre et qu'il 
peut saisir ; les serpens à sonnette très-venimeux , 
et lestortues d’une grosseur prodigieuse. Les fo- 
rêts , les savanes , les bords desrivières, lès riva- 
ges de lu mer, sont habités par une multitude d'oi- 
seaux. On distingue les cotingas , les colibris , les 
oiseaux mouches , les manäkins , les jacamars , les 
tangaras , etc. Leur plumage est diapré des cou- 
leurs les plus riches et les plus variées; ils font 
l’ornement des cabinets des curieux ainsi que les 
toucans , dont le bec monstrüeux est d'une sübs- 
tance singulièrement légère. 
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Habitans . — Les Francais, les Hollandais etles 
Anglais, qui partagent la Guyane , n’y ont pasen- 
core fait des établissemens bien étendus; et la plu- 
part de ses habitans sont des Américains sauvages 
et païens , dont les principales peuplades sont , 
dans la Guyane-Francaise,celles des Roucouy ènes 
des Poupourouis,des Calibis,au nombre de 10,000, 
et qui occupent principalement le pays entre 
le Coon et le Maroni , dont la côte, hérissée d'un 
récif presque inaccessible , prend le nom de cdte 
du Diable. Les Kiricotsos et les Parabay anes, sur 
Je haut Maroni , sont encore des tribus puissantes. 
On distingue encore les Palicours.Les Nègres ré- 
voltés ont établi., dans l’intérieur, plusieurs petites 
républiques, Ils vont tous nus , mais vivent dans 
l'abondance, Ils font de bon beurre avec la graisse 
clarifiée des vers-palmistes, Ms: tirent-une très- 
bonne huile des pistaches de terre, Ils prennent 
aux pièges beaucoup de gibier et deypoisson, qu'ils 
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fontsécher au soleil. Leurs champs sont çouyerts 
deriz, de manioc , d’ignames. Hs ont toujours en 
abondance le vin de palmier , qu’ils se procurent 
par une incision d’un pied carré dans le tronc. 
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.. GUYANE-FRANCAISE, = Cette partie , au S. 
E. de la Guyane-Hollandaise , a environ 156 lieues 
de long sur 75 de large. L'Ojapoëk -dönt l’enibou- 
chure est située entre le 4 st le 5° de lat. N°, ‘est 
reconnue par le roi de P Let du Brésil,cômme 
linite de la Guyane-Française!] telle qu'elle avait 
été Get par le traité d'Utrecht: Cette colonie vert 
f orissante.. On en tiré da girofle; le rocou et 
’indigo y réussissent parfaitement) -- Ku 
Cayenne, chefélieu; et situé dans ‘une petite 
Île du même nòm, formée à VO: par Vembotchure 
d'une rivière qui s'appelle aussi Cayenne ; à VE. 
par la rivière: de, Maury : an S- par Je bras de ri- 
vière qui les réanit ; au N. par l'Océan! Le port est 
bon et défeida parue citadelle: bes  Aurlais Pen 
sont emparés en 1809, et l'ont rendue en 1814 pop, 
1,000 habitans blancs; age met | Véi 
bison. Dist. 200 1 E;S.E. lle l'embouchure de PO- 
rénoqne. Lat, N. 40 56 153: long: O7 54°: 35 ot, 
GUYANE-HOLLANDAISE, =—=:Cetté partie ; à 
VO.N.O. de la Guyane-Française, a euviroñ! 150 
lieues de long,sar too de large.Le-cliinat y: est mal- 
sain. Le principal établissement eat Sérinam, ah 
Von compte 7 à 800 plantations en{suoré ; cafe, 
cacao et coton., Cette superbe colonie ps chef. 
d'œuvre de l'indbstrie haine : aucune des Antilles 
ne présente une culture aussi étendue et" gtissi ta- 
crative. Pop. 90,000 habitans, dont 10,000 Blancs 
et 80,000 Nègres. d 
Paramaribo, capitale, située sur la rivière de 
Surinam, ville assez considérable, fournit bean- 
coup de café, de sucre, de colon, de cacao, de 
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‘tabac et de bons; bois de teinture. Elle a de belles 
maisons , élégamment ornées de peintures, de gla- 
“ces, de dorurés , dé lustres de cristal et de vases 
de porcelame. Les murs des chambres ne sont 
jamais enduits de plâtre ni couverts de papiers 
peints, mais superbement lambrissés de bois pré- 
cieux. Cette ville vient d’être aux deux tiers consu- 
mée,en 1821,Pop: 18,000 hab. blancs, Dist.65 L O.S. 
O.de Cayenne. nm | 

GUY ANE-ARGLAISE, = Cette partie „au N.O. 
de la Gnyane-Hollandaise, aux dépens de laquelle 
elle a été formée, en vertu da traité. de 1814, entre 
l'Angleterre et la Hollande, comprend les colonies 
de Berbice, Démérary et Essequebo. Pop. 89,000 
hab, dont.9,000 Blancs et 80,000 Nègres. 

BERBICE. — Ceite colonie possède plus de plan- 
tations de cacao et de caté que de sucre. 

ANouvelle- Amsterdam , principal lieu, sur la ri- 
vièrede Berbice, un sl ~ 
_ Nassau, fort qui défend l'entrée de la colonie, 
‘du côté de la mer, 

Dëutnanx, — Cette colonie est la plus florissante 
des trois. t 

Stabroek , chef-lieu , compte près de 10,000 hab , 
qui joignent le luxe anglais aux manières hollandai- 
ses. Les grandes richesses des colons ont fait naître 
ici des prix excessifs pour toutes les denrées étran- 
Ères., ) inng 
r Essequeso.!— Les habitaps de cette colonie de- 
meurent dousleurs plantations, le long du fleuve. Le 
climat y,est plus tempéré qu’à Surinam. 

Essequébo ; chef-lieu , bourg et port bien situé, 
an confluent de la Courna et de l'Essequebo, est 
peu important, ' 


PAYS DES AMAZ.— GÉOGR. PRYS.. 925 


ARTICLE LV, 
PAYS DES AMAZONES. 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÊTENDUE, SITUATION. 


Long. 650 1. nee! 54 et 72° de long. O. 
Larg. 4oo l. f les 1° delat. Net 16° de 1.5, 


Limites. — Le pays des Amazones est borné 
par leNonveauRoyaume de Grenade et laGuyane; 
à l'O, par le Pérou ; au S. par le Paraguay , et à 
VE, par le Brésil. 

Nom. — Le pays des Amazones a été ainsi 
nommé par Orellana, le premier européen qui 
le parcourut en 1539, parce qu'il y ps / 
femmes armées. 

Climat et sol. — Le climat du pays est très- 
chaud , et lair malsain en bien des endroits qui 
ont un territoire marécageux, Le sol de ce grand 
pays serait fertile s’il était cultivé. 

Rivières. — La rivière des Amazones, ainsi 
appelée d’une nation de femmes armées , que les 
premiers navigateurs assurent avoir rencontrées 
sur ses bords, mais mieux nommée fleure de 
Maragnon , est regardée comme la plus célèbre , 
non-seulement del’ Amérique Méridionale, mais 
du monde entier. Elle a droit à cette célébrité par 
sa longueur et par l'étendue deson cours. + 

a vraie source est |} Ucayal ou Antiguo-Mara- 
gon, (commenons l'avons dit ci-dessus à l’articlePé- 
rou). D'un autre côté, le Nouveau-Maragnon, autre 
source qwonlui assigne , fait un grand circuit ; 
et est d’une profondeur extraordinaire. Il sort du 
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lac de Lauricocha, près de lasource du Pari ; ev 
après un long cours; d’abord au N, O. pet ensuite 
à PE. , il se jette dans J’Ucayal. M. de la Conda- 
mine s’est embarqué sur le zeg Maragnon, 
et l'a parcouru presque depuis la ville. de Jaën , 
où il conimence à être navigable, De cet endroit, 
son cours se dirige au N. E gagne la chaîne exte- 
rieure des Andes , qu’il traverse à une passe ap- 
pelée le Pongo ; là se présente un seène sublime : 
Ce fleuve est resserré entre les denx pans d'une 
roche , qui sont presqüe aussi parallèles que le se- 
raient deux murs : sa largeur , qui Zait de 250 
brasses , se réduit à 25; € t sarapidité n’est 
point extrême. Un ‘radeaü'emploie ùne heure à 
parcourir les deux lieues de cé” passage. "° 
Après la jonction du Nouvean’Mhragnon et de 
l'Ucayal , le Maräghon , dütré quelques: rivières 
pan considérables, récoit du N: Te Zoo le Pa- 
a , l'lupuro'er le Rio=Wegro': il se grossit en- 
suite du Parima , et d’autres rivières, qui viénnent 
le joindre da midi.! Les principales sont le Cu- 
chiara où Araza, et un'fleuvé énorme, appelé 
Rio-Madera, qui est formé de Ia réunion du Zen, 
du Mamore et ‘de l'Fténas , doñi lës sures sont 
à l'E. des Andes ; ils arroserit ûne vaste étendue 
de cet iminense continent. On peut regarder le 
Madera comme üné'autre grande source de la ri- 
Vières des Arizones. Le Matagnonregoit du midi 
lé Topaisa ele Xinigù Ft sa "vasté embouchure 
se réunit avec la grande rivière du Brésil, appelée 
des Tocantins. Comme Te Missouri Ter le” Saint- 
Laurent, le Märignon'estfhgeux `" sa largeur, 
vers les fiôntières ‘portagaisés”, at" d’hrié” lidue ; 
communément elle’ est de "deg" müllés, et l'on 
n’en trouve ‘point lé fond , à 163 brasses. Le flux 
s’y fuit sentir une distante’ de Aug lieues. Ses 
$ eu Let zi e R , B 
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bords étaient peuplés, il y à tm siêcle , d’un grand 
nombre de nations’, quise sont retirées dans l'in- 
térieur des terres, aussitôt qu’elles ont vu les Euro- 
péens.On n’y rencontre;enñcôre aujourd’hui, qu'un 
petit nombre de boürgades des natürels du pays , 
récemment tirés de leurs bois, les uns par les mis- 
sionnaires espagnols du ‘haut fleuve’, les’ autres 
par les missionnaires portugais ,étdblis dans la partie 
inférieure, 

Productions animales. — On trouve, dans la ri- 
vière des Amazones , des poissons singuliers, et 
sur ses bords , différentes espèces d'animaux rares. 
Le plus grand des poissons d’eau douce , qu’on y 
voit est le Zamentin , à qui les y zeg et les Por- 
tugais ont dünné Je nom de wache-mariné, ou de 
poisson-bæufy il pait l'herbe des bords dé la ri- 
vière ; Sa chair et så graisse ont assez de rapport à 

“celles du venu ; la femelle a des mamelles qui lui 
servent à alaiter ses petits. Il y'a aussi , dans ce 
fleuve , une cspècé de lamproie , dont le corps, 
comme celui de la lamproie ordinaire , est percé 
d’un grand nombre d’éuvertures', mais qui a de 
plus la même propriété quela torpille : celui qui la 
touche avec la main , où même avec un bâton, 
‘ressent un engourdissément douloureux dans les 
‘bras, et quelquefois en est, ditton, renversé. 
Les tortues de ce fleuve sont en si grande abon- 
dance , qu’elles seules étleurs œufs pourraient suf- 
fire à la nourriture dés peuples qüi habitent sur ses 
bords : il y en a de diverses grandeurs et de diver- 
‘sesespèces , et elles sont plus délicates que’ toütes 
les antres. Outte Tes poissons que fournit cëtte ri- 
"vière „les facs et les märais,qui se rencontrent fré- 
quemment sur ses bords, et quelquefois bien avant 
dans les térres', sé remplissent de poissons de tòu- 
tes sortes , dans le tenips des crues de Ta rivière ; 
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et lorsque les eanx baissent , ilsy demeurent ren: 
fermés comme dans des étangs ou réservoirs natu- 
rels, où on les pêche avec la plus grande facilité. 
Les crocodiles sont fort communs dans tout le cours 
de Amazone, etmême dans la plupartdes rivières 
quis'y déchargent : il y en a quelques-uns de 20 
pieds de long. Dans le temps des inondations , on 
en a vu entrer dans les cabanes des Indiens; et cet 
animal féroce a quelquefois enlevé un homme d’un 
canot,à la vue de ses camarades , et l’a dévoré, Les 
animaux terrestres , que l’on rencontre le long de 
l’Amazone , et dans les bois qui en sont proche, 
sont les tigres , les élans, les singes , et un animal 
de l'espèce de la belette, que l’on nomme coati, 
dans Ja langue du Brésil. Les tigres ne diffèrent 
nien beauté , nien grandeur , de ceux de l’Afri- 
que ; ils font une guerre cruelle aux crocodiles : 
ils leur enfoncent les griffes dans les yeux , Pu- 
nique endroit où ils trouvent à les enfoncer, à 
cause de la dureté de leurs écailles ; mais ceux-ci 
se plongeant dans l’eau, y entraînent les tigres , 
qui se noient plutôt que de lacher prise. Les élans 
ne sont pas rares dansles bois de P Amazone, mais 
les singes y sontles plus nombreux: il yen a une 
infinité d'espèees, dont lesunes sont grands comme 
des lévriers , et les autres aussi petits que des rats. 

Les serpent et les couleuvres de tout genre abon- 
dent dans cette contrée : un des plus dangereux 
est le serpent à sonnettes. Leschauve-souris , qui 
sucent le sang des chevaux, des mulets, et même 
des hommes, quand ils ne savent pas s’en.garantir, 
y sont en si grande quantité, qu’elles ont détruit 
le gros bétail de divers endroits. Lesoiseaux sont 
semblables à ceux du Pérou et de toute l'Améri- 
que tant par la Lesuté de leur plumage que par la 
discordance de leur ramage, Les espèces de per- 


TOPOGRAPHIE. 9:7 


roquets différens en couleur ; grandeur ct figure 
sont sans nombre, 
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On ne connaît guère , du vaste pays des Amazo- 
nes , que ce qui est le long du fleuve, On y rencontre 
çà et là quelques villages et bourgades qui ne méri- 
tent aucune description.Les Espagnols y ont quelques 
forts et établissemens , avec un bourg formé des 
débris de Z'opinambara , dont les habitans sont pres- 
que tout ce qni reste de la vaillante nation des J'u- 
pinambas ou T'opiñambous , dominante depuis deux 
siècles dans le Brésil , où ils ont laissé leur langue. 
C'est chez ces peuples qu'on trouve la pierre des 
Amazones. { 

Voyezle Brésil,pour les provinces que ce royaume 
possède dans ces régions. 


ARTICLE V. 


BRÉSIL: 
OU AMÉRIQUE-PORTUGAISE. 
GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDUE. SITUATION. 


Long. 800 1. Kotre) 3° del. Net 53° d.l. S. 
Larg. 650 1} les $236 et 65° delong O. 


Limites, — Le Brésil s'étend depuis les fron- 
tières des Guyanes Française et Espagnole , vers 
le 3° de latitude N. , jusqu’au port Saint-Pierre , 
par le 32° Zei de latit, S.; ce qui fait 35° et demi. 
Sa largeur est depuis le cap Saint-Roch , par le 
37° de long.O. jusqu’à Saint-Paul-d'Omaguas, qui 
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est le dernier établissement espagnol sur la rivière 
des Amazones. H est borné au N. par les Guyanes 
et l'océan Atlantique , qui baigneaussi les côtes à 
l'E, jde tous les autres côtés, il confine avec les Pos- 
sessions Espagnoles. Ces vastes régions compren- 
nent plus du tiers de l'Amérique Méridionale. 
… Duvision politique. — Le Brésil est divisé comme 
il est marqué dans le tableau suivant. L’accroisse- 
ment de la population et de la culture a occasionné 
la création de 10 gouvernement du second ordre, 
qui ont chacun leur rapport de subordination à 
“quelqu'un des grand gouyernemens ; quelques- 
uns même, où la population s'est fort augmenté 
_ontdû être déclarés indépendans. 
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Maranham ou Mara- Saint - Louis - de- 
Au Nord. goan . - » +. / Marsabam +. + 
Pernambu o ou Fer- : 
namboue . o +. Olinda, 


A l'Est. | Babia «© « ue QSan-Salvador. 


“Goyazes « « « è » ,|Villa-Boa. 
Au Centre. IM alo. Grosso > ait `G aba. 
Minas-Geraes . : . (Nils Rica. 
RioJäneiro +: . . . «Rio Jaheiro. 


Sau-Paulo ou E 


| Au Sud. tb 
Pault . Jl, A Saint-Paul. 
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Aspect du pays, air et climat. — Le pays 
reçut le nom de Brésil, parce_ qu'on remarqua 
qu'il abondait en bois de ce nom. Au N. du Pré- 


GEOGRAPHIE PHYSIQUE. 929 


sil, presque sous l’équateur, le climat est chaud, 
orageux et malsain , sujet à de violentes pluies 
et à des vents variables, particulièrement dàns 
les mois de mars et de septembre , où il y a des 
ouragans, dés orages si furieux et des pluies si 
abondantes , que le pays est inondé. Mais , vers 
le S. , au-delà du tropique du Capricorne , aucun 
pays du monde ne jouit d’un air plus serein et plus 
sain , étant rafraichi d’un côté par les douces brises 
de l'Océan, et dé l'autre par les vents frais des 
mohtagries. La terre , près de la côte, est en gé- 
neral plutôt basse qu'élevée , mais extrêmement 
agréable, offrant une variété de bois et de prairies. 
La côte maritime , depuis Para jusqu’à Fernam- 
bouc, x un climat assez semblable à celui de la 
` Guyane; mais moitis humide et moins malsain, 
La säison pluviense commence , à Fernambouc, 
en inars , quelquefois en février, et se termine 
en août. Le vent du S. , alors dominant, ne cesse 
qu'après cette époque , et'même `l la précède 
pendant la saison sèche : le vent du N, soufllé aussi 
` constamment. Les collines, n’offrant alors qu'un sol 
- desséché", la végétation y cst mourante ou languit 
dans cetté saison; les nuits sont extrêmement 
' fraiches. Durant le reste de l'année , la chaleur 
"dn climat est téempérée par la brise de mer, et 
‘la végétation ‘est’ das touté son activité, Un peu 
‘avant le lever du soleil , la rosée esttrès-abondante, 
‘et produit des effets aussi incommodes qu'aux 
Antilles, La chaleur moyenne de Rio-Janeiro est 
“de 2% deg. Le mois d'octobre est généralement 
‘sec, et le mois de juillet le plus humide. Les 
environs de Saint-Paul offrent le climat le plus 
“sâlubre du Brésil. Le vent d'O. est malsain dans 
l'intérieur, "perce qu'il passe par-dessus d'im- 

menses forêts , remplies de marécages. 
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Montagnes et mines. — La chaîne qui , à IO, 


contribue à former le Rio-Francisco, et qui ise 
dirige du S. au N., porte successivement , en 
suivant cette direction, les noms de Serra de 
Mognacu, de Canastra, de Marcella , d'Aa 
de Tabatinga, de Piauhi et d’Itiapaba, où elle est 


. habitée par les Tapuyas et les Toyiajores. Ceite 


portion orientale du bassin de San-Francisco, qui 
traverse du N.au S, la capitainerie de Bahia, porte 
le nom de Serrade Mangvira. Entre les 16 et 10° 
de lat: S., une autre chaîne court de l'E. à VO., 
en inclinant vers le S., et donne naissance aux 
rivières d’Araguay et des Tocantins. Cette chaine, 


. en se dirigeant de PE., à l'O. , est connue sous les 


noms de Serra-Martha et de Serra-Seyada. L'A- 


raguay a sa source dans cette dernière chaîne, 
vers le 18° 13’ de lat. $. , coule au N. et reçoit la 
rivière des Tocantins , qui lui enlève son nom. 
Ces fleuves forment une vaste embouchure ; qui 
s'appelle rivière Para. 

Un n’a que des connaissances très-imparfaites 
sur les mines du Brésil. Ces mines sont principa- 
lement situées dans les montagnes de l'intérieur, 
d’où sortent les rivières qui coulent dans l’Ama- 
zone d’un côté , et dans le Parana de l’auwe; l'or 
qu’on en tire est recueilli par le lavage : de tous les 
eck qui fournissent des métaux précieux ,, le 

résil donne la plus grande quantité d’or ;.ellese 
monte annuellement à 32,000 marcs, On frappe ; 
tous les ans, à la monnaie, pour la valeur de 
22,858,000 francs. L'argent mentre que pourune 
somme très-faible dans cette quantité. 

Les mines de .diamans sont situées dans la pro- 


. vince de Minas-Geraes , près de la petite rivière 


de Milhoverde , à peu de distance de Fillanoua- 
do-Principe, dans le distrièt de Cerro-do-Frio , 
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au 17° degré de latitude 8. et au 46° degré de lon“ 
gitude O. , elles s'étendent d'environ 161. du N- 
au S., et de$ de l'E, à l'O. L’enveloppe ou le cas- 
calhao de ces pierres précieuses est une terre fer- 
rugineuse,mêlée de cailloux agglutinés. Elles rip- 
portent au gouvernement , année commune , de 
20 à 25,000 carats. Cette substance singulière ne 
se trouve dans aucune autre partie du monde, 
excepté dans l’Indostan , et généralement vers le 
17° degré de latitudeN,On rencontre aussi au Brésil 
des topazes, ainsi que d’autres pierres précieuses, 
et des cristaux de roche diversement colorés. 

Mers, baies et caps.— L’océan Atlantique baigne 
les côtes du Brésil au N.E. et à l'E. , pendant un 
espace de plus de 1,000 lieues, formant plusieurs 
belles baies et superbes ports, tels que ceux de 
Fernamboue , de T'ous-les-Saiits, qui a 12 lieues 
de large; de Porto-Seguro, le port de Rio-Janeiro , 
le port Saint-P incent, le port Saint-Gabriel , et 
le port Şan- Salvador , sur la rive septentrionale 
du Rio-de-la-Plata. 

Les principaux caps sont le cap St-Roch, le 
cap St. Augustin , lecap Trio, et le cap Sainte- 
Marie, le promontoire le plus méridional du Brésil. 
Les côtes septentrionales, depuis: Para jusqu'à 
Olinda , sont bordées d’un récif, contre lequel les 
vagues de l'Océan se brisent, etqui, en plusieurs 
endroits, ressemble à une chaussée ou àune digue. 

Fleuves et rivières. — Parmi les principaux 
fleuves, on remarque celui des Amazones , dont 
nous avons parlé ; le Rio-Wadera , de près de 700 
lieues de cours. La rivière Z'opayos sort des 
Campus-Paréxis ; son cours est de plus de 300 
lieues, La grande rivière de Xingu descend des 
flancs de Matto-Grosso; son cours, interrompu par 
plusieurs sauts, et de plus de oo lieues; toutes 
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ces rivières se jettent dans Amazon e, La rivière 
des Tocantins , grossie de V'Araguay, forme un 
des fleuves les plus majestueux du monde ; elle a 
un cours de près de 5oo lieues. Sa largeur, à son 
embouchure , est égale à celle des Amazones; elle 
.… est de izà 13 lieues: Plusieurs cataractes prouvent 
‘qu’elle descend d’une contrée élevée. La rivière 
de Guapana, qui se réunit par un très-large canal 
. au fleuve de Para ou ges Tocantins , communique 
parun autre bras à celle des Amazoneset ces di- 
! verscourans d’eau forment la grande île Warajo-dos- 
Joannes. Toutes les côtes voisines de l'embouchure 
de l’Amazone et des Tocantins , sont des terrains 
bas , marecageux , formés par les alluyions réunies 
de la mer et des fleuves : le cours de tant de ri- 
vières, qui s'écoulent en sens contraire de la 
marche générale des ouragans et des marées , de 
. VE. à VO. , produit uue espèce de marée extraor- 
. dinaire: Le fleuve San. Francisco ou Saint-Fran- 
çois est un des plus considérables de l'Amérique ; 
_il descend des montagnes au N.O, de Rio-Janeiro, 
eg un plateau élevé, se dirige du S.O. au 
+ N.E. , forme plusieurs cataractes , et tourne brus- 
quement au S. ; son cours est d’environ Son lieues. 
Solet productions, — Le sol, en général fertile, 
produit maïs, coton, café, ignames , froment, 
- melons, citrouilles , bananes, citrons, oranges, 
goyaves, manioc, vanille, gingembre, poivre , 
jalap , gaïac , superbes bois de construction, dont 
; les Anglais font grand cas; il fournit aussi de l’anis, 
dù sucre, qui, étant couvert d'argile , est très- 
, blaric et très-fin. Ce pays donne aassi du tabac, 
des cuirs verts , de l’indigo, de l’ipécacuanha, du 
, baume de Copaïbo, du bois de Brésil de couleur 
rouge , dur, et sec, qui sert ordinairement à Ja 
teinture ; mais son rouge n’est pas de la plus belle 
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couleur. On l'emploie aussi dans la médecine, 
comme stomachique et astringent, L’acajou, Vé- 
bène , les bois de campèche , de rose , et beaucoup 
d’autres arbrés y sont communs et yiennent d’une 
grosseur prodigieuse. 

On retrouve au Brésil la plupart des animaux 
du Paraguay et du Pérou; ceux qui sont parti- 
culiers à cette contrée sont des singes très-petits ; 
les deux espéces de paresseux , laï et l’anau. On 
y rencontre aussi des fourmillières de tatoës , la 
marmose , écureuil du Brésil , l’agouti, etpres- 
que tous les oiseaux de la Guyane. Les bords de 
la mer y abondent en poissons excellens. Le sel, 
dont on peut récolter une grande quantité sur les 
côtes, est cependant très-cher au Brésil, parce 
que le commerce de cette denrée y est défendu 
et livré au monopole d'un fermier royal. 
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Population et habitans. — La population du 
Brésil est évaluée à 3,800,000 Lee parmi 
lesquels on compte un million de Portugais , et le 
reste de naturels. ` 

Les habitans de ce grand royaume sont un mé- 
lange de Portugais, d’Américains civilisés, qui 
professent le Christianisme , d'Américains sauva- 
ges, qui sontencore païens, et de Nègres esclaves, 
Les Européens fai ans , fiers , dissimulés, sans 
probité dans les affaires, aiment le faste et les 
plaisirs de la table. Les hommes conservent lha- 
billement de la mère-patrie; les femmes, belles 
en général , portent une jupe sur une chemise 
de la plus fine mousseline , ornée et brodée. 
Leurs longs cheveux sont tressés et entrelassés de 
rubans et de fleurs. 


Parmi les nombreuses tribus indigènes , on re- 
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marque les Pourys , voisins des Boutocodys , qui 
habitent les montagnes de Minas-Geraes ; les 
Petiwares, au N.E. du Brésil; les Mologagos, 
sur le fleuve Paraïba du nord. Les 7'apuyes de- 
meurent dans l’intérieur du gouvernement de 
Maranham,et jusque vers Goyazes. Sur l’Amazone 


` on trouve les Pauxis,les Urubaquis , les Aycuaris , 


les FYomanais. Les Cuyabas et les Bruyazas oc- 
cupent les parties centrales de la chaîne de Mat- 
t0-Grosso. fus Parexis, dans le même gouverne- 
ment, donnent leur nom au plateau central de 
l'Amérique Méridionale. Les Barbados , établis 
sur les rives du Sypotuba , premier affluent occi- 
dental du Paraguay, se distinguent des autres 
naturels du nouveau continent, par leur grande 
barbe, Parmi les indigènes naturels, qui se sont 
maintenus sur le Paraguay, on distingue les vail- 
lans Guayeoros où Indiens-Cavaliers. Ils occu- 
pent les deux rives du fleuve , depuis le Taquari 
et les montagnes d'Albuquerque , pendant l’espace 
de 100 lieues. Armés de lances extrêmement lon- 
gues et de flèches;ils ont fait la guerre aux Espagnols 
et aux Portugais,sans avoir jamais été vaincus. Ils 
font de longues excursions dans les pays limitro- 
phes, et s'y procurent des chevaux en échange de 
fortes toiles de coton,qu’ils fabriquent eux-mêmes. 

Les Portugais ne parlent qu'avec effroi des na- 
turels du Brésil, qu’ils désignent généralement 
sous le nom d’antropophages : cependant les Jé- 
suites, à force d'application et de patience, étaient 
venus à bout d'en faire des êtres sociables , bons ; 
doux et dociles comme des enfans. Ils ont le teint 
caivré, le visage court et rond , le nez large , la 
chevelure noire et lisse , le corps trapu et bien 
conformé. Ces indiens estiment principalement 
la force de corps et la férocité, Au moment d’être 
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égorgés et dévorés.par leurs ennemis, ils les in- 
sultent et leur expriment leurs mépris; ils cher- 
chent à prouver par ces bravades, qu’on peut 
bien leur ôter la vie, maïs non pas le courage. 

Langue. — La langue la plus généralement 
répandue dans le Brésil, outre le portugais, est 
celle de Guaranis, parlée dans divers dialectes 
par les Tapis, les Tapuyes, les Omaguas et les 
Topinambous, On la désigne habituellement sous 
le nom de langue brésilienne. 

Forces et gouvernement— On estime, à 30,000 
hommes ,les forces qui occupent, à de grandes 
distances, les immenses frontières terrestres et 
maritimes du Brésil. 

Le Brésil, gouverné auparavant par un vice- 
roi que la cour de Lisbonne y envoyait, l’est au- 
jourd’hui par le rôi lui-même. Le Brésil fut dé- 
couvert, en 15000 , par Cabral. 
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RIO-NEGRO. — Ce gouvernement , le plus 
grand de tous, est situé sur les deux rives de PA- 
mazone ; il confine avec les Guyanes Française! et 
Espagnole , avec la Nouvelle-Grenade, Quito etle 
Pérou. Aucun des postes qu'il renferme ne mérite 
encore le nom de ville. I! offre une:solitade encore 
plus sauvage que lé Gran-Para. Foyez le Pays 
des Amazones, page 923. 

GRAN-PARA,— Ce gouvernement, à l'E. de 
celni de Rio-Negro, est borné au N. par la rive 
droite de la partie inférieure de la riv.desAmazones. 

Gran-Para où Notre- Dame-de-Belem, capitale , 
est située dans on terrain bas et malsain, près de 
l'équateur ; à Vemboachure de la rivière des Zo- 
cantins on Para, qi en forme le port, et qui estem- ` 
barrassée d’écueils, de bas-fouds et de courans 
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contrariés., Le climat y est brûlant, mais dans l'a- 
prés-midi s'élèvent ordinairement des orages ac-, 
compagnés de plaie , qui rafraichissent beaucoup, 
l'air, et rendent la ter eesëttale Cette ville 
a un évêché. Pop. 16,000 hab. Dist. 1101. N.O. de 
Saint-Lonis-de-Maranham. Lat, S. 1 28? o”; long. 
O. 510 0? 0”. . 

Curupa, à l'O, , sur la rive dfoite de embouchure 
de Ja xiv, des Amazones.,.petite, ville, avec ane 
forteresse bâtie par les Hollandais, lorsqu'ils étaient 
maîtres da Brésil... Rëm 

MARANHAM, = Ce gouvernement est à l'E. de 
celui de Gran-Para. 

Saint-Louïs-de-Maranham , capitale, bâtie dans 
une île, par les Français, en 1612, possède on 
évêché, L'ombre des forêts et les brises de mer 
modèrent la chaleur. Pop 12,000 hab. Diet, 110 l. 
S.E. de Belem. 4 GA 
k PIAUHI. — Cette partie est au S.E. du Maran- 

am., 

Oeiras , chef-lieu , est situé près de la rivière de 
Piauhi. Dist. 140 laS.E. de Saint-Louis. 

PERNAMBOUCO ou FERNAMBOUC,. = Ce 
gouyernement.est au S.E. de celai de Maranham. 

Olinda-de-Fernambouc , capitale , ville très- 
commerçante, sur loeéan Atlantique , est divisée 
en deux quartiers principaux, joints par deux ponts ; 
savoir : le port et la ville basse , situés dans deux 
îles qui portent le nom de Récife ou de Pernambuco. 
A une lieue s'élève la cité proprement dite, à la- 
quelle senle appartient le doux nom d’Olinda. Les 
habitans des deux villes sont au nombre de 60,000: 
On y voit de beaux édifices. Diet, 185 1,E. p" S. 
d'Oeiras, Lat, S. 8° 13 o”; long. 37° 25? 30”. 

Goiana , à 41. de la mer , et l’une des plus gran- 
des et des plus florissantes villes de ce, gouverne- 
ment, est située sur la rivière du même nom. Ses 
maisons n’ont que le rez-de-chanssée, et les rues, 
sans être pavées, sont larges, Elle fait un gra 
commerce avec l’intérieur. Pop. 5,coo hab. 
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BAHIA. = Ce gouvernement est aa S.O. de celui 
de Sergippe. 

Bahia ou San-Salvador-de-Bahia, capitale, pos- 
sde un port bien défendu sur la baie de T'ous-les- 
Saints, qui fait partie de l'océan Atlantique. Elle 
consiste en deux parties : l’une bâtie sur un terrain 
bas , le long du rivage, et habitée par le peuples 
Pautre située sur une émivence,élevée de 600 pieds 
au-dessus de la mer, est Ia demeure des gens aisés, 
dont la société est meilleure et plus gaie qu’à Rio-Jas 
neiro.Cette ville a des maisons belles, garnies de bal- 
.conset de jalonsies , en place de croisées ; des églises 
et édifices publics remarquables par un grand style 
d'architecture, Elle est le siége d’un archevêque, la 
résidence du gouverneur de la province , et de tous 
les tribunaux supérieurs, civils et criminels, Un ar- 
senal et de nombreux magasins prolongent le rivage. 
Pop. 80,000 à 100,000 hab. Dist. 63 1: S.O. de 
Sergippe, 

GOYAZES. = Ce gouvernement est à DO. de 
celui de Minas-Geraes. 

Villa-Boa , capitale , située dans les montagnes, 
a un hôtel d’avérage pour tout l'or de la province. 
Dist. 265 |. O.S.0. de Bahia. 

MATTO-GROSSO, — Ce gouvernement est à 
VO, de celui de Goyazes. 

Ouyaba , capitale , située près du bord oriental 
de la rivière da même nom , contient, avec ses dé- 
pendances , 30,000 hab. Les viandes, le poisson, 
les fruits y abondent. Dist, r32 l. SO. de Villa-Boa, 

MINAS-GERAES. = Ce gouvernement est au S. 
de celui de Piauhi, ` 

Villa-Rica, capitale , hätte app le flanc d’une 
haute montagne, a des rues irrégulières , escarpées 
et mal pavées, mais variées par de charmans jar 
dins en terrasse , et remplies de jolies fontaines , qui 
conduisent l’eau dans presque tontes les maisons. 
Le climat y est fort doux, grâce à sa situation élevée, 
Elle contient 2,000 maisons, et 40,000 habitans, par- 
mi lesquels on compte plas de Blancs que de Noirs, 


ko 
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. Mariana, à VO. , sur le Rio-delCarmeh, jolie 
ville, avec un évêché et 6 à 7,000 babitans, en 
grande partie mineurs, n't , 

Filla:-do-Principe , au N.N.O., eur les confins 
dn Cerro-do-Frio, on district des Diamans, pos- 
sède aussi une monnaie où une fonderie royale d'or. 
Pop. 5.000 hab. d 

Jejaco est la résidence de l'intendant général 
des mines de diamans: Les habitans des cette ville 
végètéht en grande partie dans mné-hontease niisère. 
Les magasins au contraire étalent lés plus belles 
productions des fabriques anglaises ; fent Uer et les 
diamans ,tronvés dans les différentes exploftätions 
du district, sont accumulés chagie mois dàns le 
trésor de l’intendance; et les employés du gouver- 
nemeñt, richement salariés ; forment là ples bril- 
lante société du Brésil, 

Porto-Seguro ; au N:N.O. villé ainsi nommée à 
cause de l'excellence de son port, abrité dés 
rochièrs de corail; qui s'élèvent à pie: Elle eat ba: 
sur le sommet d’un rocher, X Pembonchure d'arc 
rivière. Diet, 85 1; S. dé Bahia. 

RIO-JANEÏRO. = Ce gouvernement ; at S. de 
celui de Spiritu-Santo ; prend soë mom Pune rivière 
qui l’arrose , et qui se jette dans l'océan Atlantique. 

R10-JANEIRO , capitale de tont le Brésil, et té- 
sidence du monarque , a un spacieux et excel- 
lént, protégé par le château de Santa-Cruz, et 
constrüit sur un énorme rocher de granit. La for- 
teresse , bâtie sur une langue de terre, s'appelle 
St-Sébastien , nom que plusieurs auteurs donnent à 
la ville Les chantiers, les magasins et Parseual de 
la marine, sont dans de petites îles isolées et dans des 
rochers, qui resserrent l'entrée du golfe qui forme le 
port. Les rues sont droites et bien payées; nn ma- 

ifique aqueduc conduit l’eau dans la ville. Pen 
k sites dans le monde égalent la beanté deson vaste 
bassin , dont les eaux tranquilles réflètent de toutes 
parts on mélange de rochers élancés, de forêts 
épaisses, de muisons et de temples. Parmi les édi- 
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fices, on distingue le ci-devant collége des Jésuites. 

douceur des mœurs, l’amabilité des fem- 
mes, la magnificence des processions, tout fait 
de Rio-Faneiro une ville de l'Europe méridio- 
nale. C’est le principal marché du royaume, et très- 
commodément placé pour les relations commer- 
crales avec l’Europe , l'Afrique, les Indes Orientales, 
la Chine et les iles du Grand Océan. Cette ville pos- 
sède uw évêché at un hôtel des monnaies, Dist go 
L S.O. de Spiritu-Santo, 

SAN-PAOLO ou SAINT-PAUL, = Ce gouver- 
nement est an S.O de Minas-Geraes, 

Saint- Paul , capitale , est située sur une éminence 
agréable, enviromnée de trois côtés par des prairies 
basses , et baignée par de petits ruisseaux très. 
clairs, qui en forment presqu'une île dans la saisoi 
pluvieuse, et vont se réunir dans la jolie rivière de 
T'iétis. Le climat est l’un des plus sains de toute PA= 
mérique : on n’y connaît pas de maladies endémiques. 
Les maisons, bâties en pisé, sont élevées de deux 
étages et peintes à fresque : les rues, extrêmement 

pra , sont pavées de schiste. On remarque les 
Jardins arrangés avec beaucoup de goût et d’élé- 
gance. On voit beancoup de luxeet de mollesse à 
Saint-Paul : la civilisation y est Ko avancée, plas 
répandue que dans les autres villes, et les dames 
se font remarqner par leur beauté, leur amabilité 
et la noblesse de leurs manières. Pop. 25,000 hab. 
Dist. 110 1. O.S.O. de Rio-Janeiro. 

Santos , à l'E. , ville et place très-commercante , 
dont le port est l’entrepôt de toutes les productions 
de la province. Pop. 7,000 hab. 

R10-GRANDE-DO-SuD, — Ce petit gouverne- 
ment , le plus méridional de tous, dépend de celui 
de Rio-Janeiro. 

Rio- Grande , capitale , est défendue par plusieurs 
forts en partie construits sur des îlots. L'entrée du 
port est dangereuse pour des navires qui tirent plys 
de 10 pieds d'eau; mais dans l’intérieur de la baie, 
ils trouvent une eau tranquille et profoude, Lesrives 
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du fleuve Rio-Grande sont très-populeuses : le: yoi- 
sinage de la capitale n'offre rien d’agréable. 

Port-Saint- François, est situé dans une baie du 
même nom, défendue par des forts. Les habitans 
KE de construire des vaisseaux préférés à 
ceux d'Europe. 

SAINTE-CATHERINE, — Cette île, séparée du 
continent par un canal étroit , offre une variété de 
montagnes et de plaines, dont quelques endroits 
sont marécageux. 

Sainte-Catherine ; chef-lieu , dont le port est 
commandé par deux forts. L'aspect de la ville offre 
un fond de verdure riante et variée par des bou- 
quets d’orangers et de citronniers chargés de fleurs 
et de fruits. C’est un séjour affectionné par les né- 
gocians et officiers de vaisseaux marchands, qui ont 
acquis assez de fortane pour vivre dans une hono- 
rable retraite. 
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ILES DE L'AMÉRIQUE MÉRIDIONALE. 


Les îles de l'Amérique Méridionale sont situées , 
les vues dans l’océan Atlantique , et les autres daus 
le Grand-Océan ou mer Pacifique. 


ILES DANS L'OCÉAN ATLANTIQUE. 


FERNANDO-NORONHA. — Cette ile, à PE. 
du Brésil , au 4° de lat. S., et au 35° de long. O., à 
très-peu d’étendue, On y trouve des plantes aatis- 
corbutiques. Elle appartient aux Portugais, qui y 
ont båti un fort, 

MALOUINES ou FALKLAND. = Ces îles sont 
situées à l'E. de la terre Magellanique , entre les 
52 et 53° de lat. S., et éhtre les 56 et 60° de 
long. O; Le climat y est rigoureux ; on y trouve 
une grande variété d'oiseaux et de poissons, On 
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n'y rencontre point de bois. L'herbe y abonde et y 
croit à une grande hauteur. Les bestiaux savent 
fouiller la neige ponr troaver l'herbe qu’elle cou-- 
vre. Ces îles prodaisent une gomme aromatique, 
Elles appartenaient d’abord nux Français, qui les 
nommaient Malouines; elles ont ensuite appartenu 
aux Anglais , quilear ont donné le nom de Faikland; 
elles dépendent maintenant des Espagnols, qoi y 
ont ane petite factorerie , 

ILE DES ETATS. = L'ile nommée Statenlant, 
ou Zerre des États, à VE. de la Terre de Feu, 
dont elle est séparée par le détroit de Lemaire , fut 
déconverte par Schoaten qni lhi donna le nom du 
commis de son vaisseau. Le capitaine Cook y trouva 
des bois et de la verdore. Le froid y est extrême- 
ment rigoureux. Elle est très-peu connue : on sait 
seulement qu’elle est habitée par des Américains 
sauvages , lesquels ressemblent à ceux qui habitent 
la Terre de Feu, 

ILE DE GEORGIE ou SAINT-PIERRE, — 
Cette île inhabitée et sitoée à PE. de la Terre ou ile 
des Etats , au 56° de lat, S., etau 40° de long. O, 
n’a pas une grande étendue, et ne prodnit presque 
rien : elle ne présente quedes rochers ou plutôt ds 
montagnes entièrement gelées , et des vallées dé- 
pourvnes d'arbres et d’arbustes , eteouvertes d'una 
neige éternelle, Cook, qui la visita en 1776, y vit 
aussi un grand nombre de veaux marins, de pin- 
guias et de manchots. 

TERRE DE SANDWICH ov THULE AUS- 

- TRALE. — C’est le nom que l’on donne à des iles si- 
tuées au S.E. de la Géorgie,et plus affreuses que cette 
dernière , s’ilest possible. On peut les regarder 
comme le siége de l'empire de l'hiver dans cet hémis- 
phère méridional: ce ne sont que de vastes masses 
de noirs rochers , toajonrs couverts de neiges et de 
glaces. Lat. S. 58° 33 o": long. O. 299 6’ 0”. 


+ 
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ILES GALLAPAGOS — Ces îles sont situées à 

PO. da nouveau royaume de Grenade, au 1° de 
Jat. S, , etau 94° de long. O. On en compte plu- 
sieurs voisines les unes des autres - et qui n’ont pas 
une grande étendue, Elles abondent en tortues ; et 
ne sout point habitées. 

SAINT-AMBROISE rr SAINT-FELIX: = Ces 
deux îles, situées à l'O. du Pérou , an 24° de lat. S., 
et au 83° de long. O. n’ont pas une grande étendues 
etelles ne sont point habitées. 

*JUAN-FERNANDEZ,. = Ces iles, ainsi nom- 
mées du navigateur qui en à fait la découverte , 
sont pen éloignées Pune de l’autre. La plus voisine 
du continent de l'Amérique est située au 34° de lat. 
S. , et an 81° de long. O. Elle a on bon mouillage 
sur la côte septentrionale > qui est couverte de beaux 
arbres, La côte méridionale , nue et escarpée , ne 

roduit que de l'herbe. On y voit un grand nom- 
ve de navires y faire de l’eau, et rafraîchir les 
équipages. Un matelot anglais , qui fat laissé dans ces 
îles , où il vécut seul pendant plasieurs années, a 
fourni le sujet du fameux roman de Robinson Cru- 
soé. Lat, S. 332 40 0”; long.O.81° 18 30”. 

ARCHIPEL DE TOLEDE = Ce nouvel Archi- 

el considérable , dernièrement déconvert par les 
Eagal , est au N.O. dela Terre Magellanique : 
il borde la côte de Ja partie occidentale dudétroit ; 
la grande île de Madre-de-Dios en fait partie, On 
appelle aussi Archipel de la Sainte- Trinité. 
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CHAPITRE CINQUIÈME. 


NOUVELLES DÉCOUVERTES. ` 


Les principales découvertes , qui ont été faites 
dans ces derniers temps, par des uavigatenrs de 
différentes nations , sont marquées dans le ta- 
bleau suivant. | 


SITUATION. | DÉCOUVERTES, 


| 


{ Tes du Fe Léopold. 
` De Coruwallis. 
DEES polaire Arctique, `"? B am Marine 


— Melville, 


Davs lè grand océan Boréal. | Iles de Sandwich. 
ad ECK 


ouvelle-Hollande. 
Iles de l'Amirauté. 
Nouvelle-Irlande. 
Nouvelle- Bretagne. 
Louisiade, 
Îles de Salomon. 
: Nouvelles- Hébrides, 
Dansle grand océan Austral. eg me 
Iles des Amis, 
— des Navigateurs. 
— de la Société. 
He d'Orahiti. 
— d'Oheteron, 


Îles Marquises. ` 
— de Pâques. a 
Terre ou île du N, Shetland 


Nous allons d'abord traiter des nouvelles décon- 
rertes dans la mer polaire Arctique, et de celles qai 
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ont été faites dans le grand océan Boréal; nous 
traiterons ensuite de celles qni ont été faites dans le 
grand océan Austral , et dans la mer polaire An- 
arctique. 


ARTICLE L 
MER POLAIRE ARCTIQUE ` 


AU NORD-OUEST DE L'AMÉRIQUE , DÉCOUVERTE 
EN 1820. 


M. Parry , lientenant de la marine royale d'An- 
gleterre , quitta ce paysle rr mai 1819, avec les 
bâtimens l’Hécla et le Griper, pour aller à la 
recherche du passage ‘du N.O. de l'Amérique. Le 
24 juin il arriva au cap Farewell, pointe ,méridio- 
nale du Groënlaud ; le zo juin il était par 64 lalit 
parvenus à 74° de latitude, ils résolurent de s'ouvrir 
de force un passage à travers la barrière de glace 
qui avait 8o milles de largear. ( 30 l. ). Cet effort 
leur réussit 5 ils atteignirent, le 31 juillet , la baie 
de Possession; et le (er Août ils entrèrent dans le 
Lancoster’s Sound (détroit deLancastre ) qu’ils trou- 
vèrent ouvert, de sorte qu’ils entrèrent sans obstacle 
dansune mer intérieure. Ce détroit, regardé jusqu'à 
présent comme un grand bras de mer sans issue , 
‘“ætnommé Lancaster's sound, a 150 milles (55 l.) de 
long de l'E. à l'O. et 30 de largeur ( 10 1.). Aucune 
Ale , aucun promontoire n’en cache l'issue, A l'O. 
sa partie intérieure a reça le nom de détroit de 
Barrow, eu l'honneur du savant sous sécrétaire de 
l’amirauté. M. Parry s'avança entre deux terres, 
et sans beaucoup d’obstacle de la part des glaces , 
jasqa’à 89° de long. O.de Greenwich ( 91° 20 de 
Paris.) à 90° Q. de Greenwich. IL découvrit deux 
grandes iles,qu’il nomma fles du prince Léopold. En 
cet endroit sa marche à l'O:fut interrompue par une 
forte barrière de glaces, qui s'éteudait de ces îles 
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à la côte N. du détroit, Forcé de changer de route , 
ilentra dans un grand bras de mer, large de 14 à 
15 L., qui se prolongeait au S. il en suivit la côie 
crie de le milieu et la côte occidentale étant 
fermés par la glace jusqu’à 71 degré de lat. N. qne 
le même obstacle l’arrêta. Le bras de mer fut nommé 
passage du prince Régent. On peut supposer qu'il 
s'étend jusqu'a la baie d'Hudson, on qu'il se pro- 
longe le long de la côte de l'Amérique septentrio- 
nale, Ce fut dans ce bras de mer , à-peu-près par 
92° 20 de long O. de Paris,que l’on reconnut la va- 
riation de l'aiguille aimantée, de 126° O. 

M. Parry,en reprenant sa route dans le détroit de 
Barrow, trouva la barrière de glace brisée , avança 
à DOA 93° sei de Paris. La terre au N., qui jusqu’. 
lors avait été continue depuis l'entrée du détroit de 
Lancastre, offrit une grande ouverture. Un voyait 
de la terre à l’O., en eontinuant à faire route de ce 
côté, M. Parry découvrit l’île Lowther et 9 autres 
à l'entrée dela mer Polaire,quis’éteadait au S. et à 
l'O. du côté du N. On rencontra une série d’iles 
considérables, dont les 3 plas grandes portent les 
noms deCornwallis de Byam-Martinet de Melville. 

M. Parry vit constamment des glaces au S., et 
saus cesse ilen rencontrait, de sorte qu'il fut 
forcé de suivre une direction tortueuse, qui alin 
du 73 au 750 parallèle de lat, N, Etant avancé à 
150 milles (551.)de la passe du prince Régent , 
ce navigateur observa que aiguille aimantée éprou- 
vait une variation de plus 1280 à l'O. tant qu'on fut 
en mer, la boussole avait été presque inutile depuis 
le 7 Aoû. Ce ne fut que sur terre que l’aiguills 
marqua mne direction. CN plus graude inclinaison 
fut de plus de 880, Ainsi les vaisseaux auraient dû 
tourner aatour du pôle magnétique, et lasituation de 
ce pôle, qu’on avait jasqu'ici cherché à deviner par le 
calcui, se trouve À peu-près constatée par une ob- 
servation directe. Il doit se tronver entre les long. 
99 et recoO.de Greenwich et au-dessus du 700 pa- 
rullèle de lat N. 

A" 
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Le 8 septembre , M. Parry était parrenn à r12* 
O. de Greenwich ( 114°.20 de Paris ) Les bâlimens 
Farent entourés par des glaces pendant quelques 
jours; et, Vhiver approchant , il fut reconaa qu'il 
m'était pas possible de mawiguer plns loin cette 
année. On "ën gi donc un port sûr pour hiverner 
et l’on eatrouva un sitné dans la partie SE. de Pile 
Melville. Les vaisseaux n’y purent entrer qu'en bri- 
sant, pendant l’espace de 2 à 31., des glaces de 33 
3 pieds d'épaisseur. Ce fat là qu'ils monillèrent le 
26 septembre, par 5bnasses d’eau , à moins de 600 
pieds du rivage. 

La emt commença le 11 novembre , quand le 
soleil fut parvenu à sa plus grande déclinaison aus- 
trale, on appercevait à midi , an S. de lhorison , 
un (crépuscule qui donnait assez de lumière pour 
lire sans peine dans un livre : Le jour ressemblait 
à une belle soirée d'hiver dans mos climats. Les 
étbiles brillaiont d’un éclat resplendissant ; et la 
lune reélaisaitid'ene manière inconnne dans les pays 

lus méridionaux et plus tempérés. Les 'murores 

oréales étaient fréquentes, généralement ‘d'ane 
couleur jaune , quelque fois verte , rarement rouge. 
Elles paraissnient au S O:On observa qu’elles ne fu- 
rent jamais aussi brillantes qu'en Angleterre. 

Le soleil répurut le 3 février 1820 , après une 
absence de’83 jours. L'époque de son retour avait 
été calculée ; et on l'attendit avec ane impatience 
qui me pent être sentie de nor ceux qui ont étési 
Jongtemps privés de sa'lamière. Cet astre semontra 
däbord pendant quelques minutes ‘au-dessus de 
l'horison , et chaque jour , il y resta-graduéllement 
plus longtemps. Enfin au mois de join, il fut constam 
ment visible , faisanttont leftour de l’horison , ot 
donnant uu jour continuel. Darant l'hiver , Pépais- 
seur des glaces avait augmenté jusqu'à 7 pieds. Au 
mois d'avril , des symptômes partiels de dégel sp 
manifestèrent. A la fin de mai, on apperçnt des 
étangs et des ruiséaux ; -ét ben de temps après» 
commença on dégel régulier. Le eapitaine Parry, à 
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la tête d’un délachement d'officiers et de matelots, 
traversa Pile Melville , et arriva à la mer sur la 
côte opposée. On resta trois semaines à faire cette 
reconnaissance. Une baie aa N. fut nommée baie 
de l’Æéela et du Griper. Un autre enfoncement dans 
PO. reent le nom de golfe Liddon, d’après le 
capitaine du Griper. On supposa que Vile Melville 
avait 150 milles de long C1.) sur ĝo à 40 de 
large (12 à 151; ) eton conjectura de même que 
tonte la mer, au N. du continent de l'Amérique , 

est coupée par des .çananx et forme des îles: La 

végétation étaitcependant devenue très-active : on 

Arouya de Poseille en quantité suffisante pour éloi- 

goer tous les symptômes da scorbut qui avait com- 

mencé à se manifester. La glace da port, nommée 

Winter/s Harbour ( hâyre de Vhiver 3 commençait 

à fondre avec beauconp de rapidité. Elle avait en- 

tièrément disparu à la fin de juillet, Cependant les 

“vaisseaux étaient toujours bloqués par la glace ex- 

térieure. Eufin le Ze elle commença à se briser en 

dehors, le 31 à se mouvoir doucement, et débar- 

rassa les équipagesde la prison d'hiver, dans laquelle 

ils étaient detenus ; depuis 310 jours. 

Le 16 août, M. Parry atteignit l'extrémité 
occidentale de File Melville, située par 72° 8’ de 
long.O.de Greenwich etr74 28° de lat. N.La glace 
était dun épaisseur impénétrable, On ent connais- 
sance d'ane nouvelle terre, au S.O., à 20 L de dis- 
tance estimée, de sorte qu’on peut dire que la terre 
à été vue jusqu'à 418 de leg Ode Greenwich, 120° 
20 de Paris; tous des efforts pour l’atteindre furent 
invtiles. Elle porte le nom de terre de Banks Forcés 

e renoncer à cette tentative, les vaisseaux retonr- 
nèrent à DE. et reprirent la route de leur patrie , 
oùils arrivèrentheurensement, le 6 novembre 1820. 
Il est difficile de croire qu’on puisse naviguer à DO, 
du golfe Liddon; mais sans doute la prochaine ex- 
Pédilion, qui sera envoyée dans ces parages,exami= 
nera plus altentivement la passe du prince Régent. 
Où pent estimer à 280 milles ( 100 l. environ } la 
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distance qui sépare le Wiater’s-Harbour du fleuve 
Copper-Miné p de la mine de cuivre 3 de Hearne. 
L'espace parcouru par l'expédition , depuis l’ou- 
verture du détroit de Lancästre , a été environ de 
5oo milles,(170 1.) Du poiut où le capitaine Parry a 
hiverné jusqu’au cap glacé, terme de la navigation 
du cap Cook, le long de ‘la côte N. d'Amérique, 
en tâchant de s’avancer à DE. on compte Hee milles 
géographiqees, (près de 3001.) Le capitaine OttoKot- 
zebue ayant de ce même côté pénétré dansun bras 
de mer, jusqu'à 1550 de long, O. de Greenwich, et 
les indigènes lui ayant'assuré que plus loin il y 
ayait un détroit long de 10 journées denayigation 
à la rame , et conduisant à une grande mer , il 
parait probable que ce détroit joint la mer où le 
cap. Parry a pénetré. Lon peot donc croire à Pesis- 
tance du passage du Word- Ouest; mais ilest douteux 
qu'il offre ancun avantage pour la navigation ordi- 
naire, puisque le capitaine Parry n’a, pendant deux 
élés consécutifs, trouvé la mer ouverte que pendant 
3o jours. Cependant les navires baleiniers , qui 
réussiront à entrer dans cette mer uourelle;- ponr- 
ront y espérer une riche pêche : et déjà , l’année 
reen ceux quise sont hasardés dans le détroit de 

ancaster, sont revenns avec de fortes cargaisons. 
Le froid , excessif dans ces régions , fait baisser le 
thermomètre de Réaumur entre 39 et 40 degrés. On 
trouve dans l’ile Melville,des rennes, des lagopèdes, 
des perdrix,des ourset des bœufs beer, d 
îles sont extrêmement escarpées et s'élèvent brus- 
quement de 300 à 800 pieds au-dessus de la surface 
de l’eau. 

Cette expédition fait le plas grand honneur au 
capitaine Parry, qui , par sa persévérance el sa 
prudente hardiesse,a surmonté les obstacles, dévant 
lesquels avaient reculé les navigateurs , dont l’objet 
avait été de faire les mêmes découvertes dans les 
mêmes parages, Il a, ainsi que son équipage, mérité 
et obtenu la récompense de 5,aoo l. sterlings, pro- 
mise , par le parlement britannique, au vaisseau:q! 1 
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atteindra au 110° de long.O. du mér. de Greenwich , 
en navigant en dedans du cercle polaire. Mainte- 
nant que le passage à l'O. est découvert , il sera 
curieux d'examiner plus attentivement les voyages de 
Maldonado et de l'amiral Fonte , qui ont été accusés 
de faasseté et qui ne sont peut-être qu'inéxactes, 


ARTICLE II. 


ILES DANS LE GRAND OCEAN 
BORÉAL. 


ILES DE SANDWICH, = Ces îles, situées an 
S.E. des iles aux Renards, entre les 19 et 23° de 
lat. N., et entre les 155 et 163° de long. O., ont 
été découvertes par Cook, célèbre navigateur an- 
glais. On en compte une douzaine , voisines les ones 
des autres, et qui n’ont pas une grande étendue, 
Elle produisent fruits, arbres à pain, et cannes à 
sucre d'ane grosseur extraordinaire ; elles ont 
de grandes forêts , où l’on trouve da gibier. Les ha- 
bitans, de moyenne taille, bien faits et robustes, 
ont le teint olivâtre, Ils vont presque nus , vivent de 
chasse et de péche , obéissent à des rois, et proe 
fessent un Paganisme grossier, L’art de nager leur 
est très familier : hommes, femmes , fendent l’onde 
avec une vigueur , nne légèreté et une babilité ex- 
{raordinaires, La course la plus légère les déter- 
mine à abandonner leurs pirogues, Ils plongent par- 
dessous, et se rendent sur d'autres embarcations 
très-éloignées.On jouit dans ces îles d'an climat plus 
tempéré que celni desiles d’Amériqne situées sousla 
même latitade. 

Owuynée.— C'est la principale des îles de Sand- 
wich. Cook y fot tué par les insulaires,, le 14 fé- 
vrier 1779. Cette île paraît devenir le foyer de la 
civilisation dausle Grand-Ccéan, Les Habiaus, ai= 
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dés par des Anglais et des Américaios , ont cons- 
trait un grand nombre de bâtimens marchands ; avec 
lesquels ils font des voyages aux côtes N,O. de VA- 
mérique et en Chine. | 

Mowér. — Cette île , située aa Node celle d'Ovr- 
hybhée, a été visitée par la Pérouse , navigateur 
français. Le premier aspect de cette île lui parat 
ravissant par les cascades qui wg PEN la 
cime des CARE ir et pan mille ruisseaux qui arro- 
sent une côte tellement couverte d’habitans,qu’un es- 
prce de 3 à 4 lieues ne semblait être qu'on seul 
village. ne 


oo a 


ARTICLE AU. 


ILES DANS LE GRAND: OCEAN 
AUSTRAL ` 


Ce groupe immense dies à été nommé Océanie 
par quelques géographes; d’autres l'ont appelé 
Polynésie; mais nons n’adoptons pas ces dénomina- 
tions vagues , insignifiantes et dépourvues de sens , 
puisqu'il y a plusieurs océans, tels que l'océan At- 
lantique , Vocéan Indien , Vocéan glacial-dretique, 
Vocéan glacial- Antarctique. Le nom de Grand- 
Océan - donné par Fleurieu , et que nous adoptons, 
est celui qui convient le mieux à celte immense 
étendue de mers, qui occupent plus de la moitié 
de notre globe, € 

ILES MULGRAXES. — Cette longue chaîne voi- 
sine età PE, desîles Carolines , est située entre le 
ar degré de lat. S., et le 10°,de lat. N. Marshall et 
Gilbert la découvrirent en 1788. On Ja connaît pen. 
La plupart des îles sont basses. Elle produisent co- 
cos , oranges et choux-primistes. La race cuivrée , 
qui leshabite, parnt bospitalière et habile dans 
‘la mavigation. Cette chaîne se joint aux Ceroliues par 
“Jes îles Pescadores. 
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NOUVELLE-GUINÉE ou TERRE DES PA- 
POUS. — Cette ile, à PE. des îles Moluques, entre 
les 1 et reg de lat. S., et entre les 132 et 146° de 
long. E , a été déeourerte par Savedra, navigateur 
espagnol , qui lui a donné le nom de Nouvelle-Gui- 
née , parce que les habitans lui ont para ressem- 
bler àceux de la Guinée : en effet, les babitans de 
la Nouvelle-Guinée sont noirs , et ont les chereux 
laineax ; leur aspect est effrayant , hideux , et leur 
peau défignrée par des marques semblables à celles 
de la lèpre. Ts vont presque nus , et professent un 
Paganisme grossier. Cette île , d’une immense éten- 
due, a 360 lieues de longueur sur une largeur 
moyenne de go, Il wy a pas encore d’établissemens 
européens ; le cocotier etle bananier se trouvent en 
abondance sur le rivage. Cette contrée délicieuse 
n’est habitée que par un petit nombre de sauvages. 
Cenx de Ja partie septentrionale se nomment Pa- 
pous. Il y a , dans l’intérieur des terres, ane race 
d'hommes nommés Æaraforas, qui vivent sur des 
arbres. Ils y montent au moyen don pieu ,auquelils 
ont fait des entailles, et qu'ils tirent après enx, 
crainte ide surprise. Les femmes des Papous sont 
adroites, et travaillent bcauconp;pendant qne lenrs 
maris passent leur temps dans l'inaction on à la chasse 
du sanglier, Ces penples. commercent principalement 
avec les Chinois. 

SCHOUTEN. — Cesîles, situées devant la baie de 
Gellvink , ne laissent pas d'être fertiles. Lorsque les 
Hollandaisy passèrent quatre avaient des volcans. 
La principale a donné son nom aux autres. 

Warerou on Wavsou.—Cette He, an NiO. de 
cellede Schonten , et d'une grandeur.considérable , 
ades terres très-élevées, et des montagnes très- 
haates , couvertes de -grands:anbres. Les bahitans , 
qui la nomment Ouarido, vont ,presque nus, Les 
chefs portent des étoffes qu'ils achètent des Chinois, 
ainsi que des bonnets coniqnes comme ces der- 
niers, Ils ont les cheveux crépns, lrès-épais rt as- 
sez longs. Leur peau west pas très-noire. Ilsse 
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servent de larc avec adresse. Labillardière y a 
trouvé une nouvelle espèce de cacao , qu’il a nommé 
cacao de W'aigiou. - 

FREEWILL.— Ces Îles , au N. de celles de Schou- 
ten, offrent des Indiens cuiyrés, avec des cheveux 
longs. lls bâtissent leurs villages dans des bosquets 
de cocotiers , de bananiers et d’arbres à pain. 
Leurs cottes d'armes , faites de nattes , résisteul à 
une balle de pistolet. 


ARTICLE IV. 
NOUVELLE-HOLLANDE: 


GÉOGRAPHIE PHYSIQUE. 


ÉTENDU E. SITUATION. 


Long. 800 LyEnue, 9 etr ° dela. N. S. 
Larg. 600 LI les Pare et 152° de long. Q., 


Limites. — La Nouvelle-Hollande est bornée 
= au S. par la Nouvelle-Guinée. Quelques géographes 
ontappelé cette vaste contrée la ciriquième. partie 
du monde , quoiqu'elle soit moins étendue que 
l'Europe , qui a 1,100 lieues de longueur sur om 
de large : les nouvelles cartes lui donnent le nom 

de continent, Différentes parties du pays ont pris 
` les noms de ceuxquiles ont découvertes, comme 
les terres de Diémen , de Carpentaria , de Nuyts, 
de Leuwim , ete. 

Climat, saisons et aspect dupays.—La Nouvelle- 
Hollande, étant située sous le tropique du Capri- 
corne , les saisons, qui répondent à celle des par- 
ties méridionales de l'Afrique et de l'Amérique, y 
sont l'inverse de celles de Europe, L'été corres- 
pond ànoue liyer,et le juiutemÿs à notre automne, 
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La température, très-chaude au mois de décembre, 
fait monter le thermomètre à 112 degrés de Fa» 
reuheit: on a. vu les forêts;et les herbes préndre 
feu, Le vent du N. O., semblableà celui de PÉ- 
gypte ; br äie la terre et la réduit en poudre: Néan- 
rous, le climat est beau et salubre, surtout vers 
lnerique Sydney; les pluies violentes tombent prin- 
cipalement à la pleinéet à la nouvelle lune; on 
éprouve parintervalle du tonnerre mêlé d'éclairs. Le 
sol est parsemé de collines , ombragé de grands ar2 
bres et detaillis, qui s'étendent jusque sur les côtes, 
où un trouve aussi de vastes marais. À Botauy-Bhy, 
uusol noir, gras et très-fertile , cst coùvert d'une 
graudequanuité de plantes, d’où elle a pris le nom 
de baie Botanique: + tous les arbres fruitiers et végé- 
taux apportés du Brésil, du Cap, Zu bien réussi, 
On y 4 déjà fait de belles moissons de maïs et de 
froment,sartout dans l'ile dé Norfolk. Les rivières dé- 
couvertes-n’ont-offert aucun: indice d'un longcours, 
Montagnes — Une chaîne de montagnes semble 
Courir parallèlement à cettecdte; mais dans un éloi- 
gnement de 20 à 3o licues ‘dans l'intérieur ; on les 
appelle Montagnes Pleues, De nombreux et pro- 
fonds précipices,sour ent taillés à Diren rendent Pac- 
cès difficile. On a maintenant trouvé des intervalles 
par où l’on traverse facilement cette chaîne, Deux 
xivières considérables,qui naissent dans ces monta- 
gnes, coulent à IO, et au N:O. , mais se terminent 
daus des flaques d’eau salée , qu'on peut appeler à 
volonté lac ou marécage. SP j OM 
Productions végétales et animales. — L'aibre le 
plus élevé, ’eucatalyptus robusta , parvient quelque- 
fois à lahauteur de 100 pieds. On en tire une gomme 
brune : son bois rouge est importé én Angleterre, 
sous le nom de mahogani de la Nouvelle-Hollande. 
Les animaux de cette vaste région offrent un phé- 
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notnène qui lui est propre : la plupart'sont du genre 
des opossum, et sautenthabituellemeritsurleurs pat- 
tes de derrière ; les plus grands sont les Xängou- 
rous. Les chiens dú pays. tiennent! de Vespèce 
du ohakal ; ils n'abojent jamais ; lils ‘sont "noirs 
owblancs, avec une teinte rouge: Les autres quidru- 
pèdes qu'on remarque sont-des belettes', des four- 
milliers ; le platypus Abee de canard, animal sin- 
gulier, dans la formation duquel la nature semble 
s'être écartée de ses lois ordinaires,en allongeanten 
bec d'oiseau la mâchoire d'ùn quadrupède. 

Parmi les oiseaux , on compte Vaigle brun ; le ca- 
soar, que l'on assure avoir y pieds de long, a la chair 
et le goût de celle du bœuf; ilser he du feisan 
et du paon, et- porte une queue en forme delyre; on 
voit aussi le Wès-beaux perroquets ; des ontardes , 
des perdrix et des pigeons. Les oiseaux aquatiques, 
qu'on a eu octasion d'observer ; sont le héron et le 
pélicun gigantesque, On y trouve aussi une GE: 
particulière d'aies et de canards. Le cygne noir offre 
encore mme production singulière de ee nouyéäu 
æontinent : il a une taille plus haute que celle du er: 
gne blanc , gn bec d'une riche couleur | écarlate , 
avec mne petite tache jaune à l'extrémité. Son plu- 
mage est d'un noir foncé, à l'exception des plumes 
primaires et secondaires, qui sent blanches ; il se 
distingue: par desyeux noirs , des pieds d'un bran 
obscur ; il a le maintien gracieux et majestueux du 
cygne blanc; 22 wh 

On rencontre diverses espèces de lézardset de ser: 
pens: Parmi les poissons ; nous citérons la tortue 
verte , lesdauphins , les marsonins et one e 
singulière d’amphibie qui saute aa moyen de fortes 
nageoiresattachées à sa poitrine ; de sorte qu’il sèm- 
ble que la nature se soit pla à rapprocher dans cette 


contrée le quadrupède de l'oiseau , et introduire le 
poisson sur terre. 
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Habians , mœurs et usages. = D'après les ve- 
lations des navigateurs, cette contrée est habitée 
par trois où quatre races d'hommes diférens : celles 
du S. O. ne paraissent pas être les mêmes que les 
races observées au N. ; etl’une et l’autre diffèrent 
de celles de lE. , qui sont lesseulesque nous con- 
naissions, C'estpeut-être , de tous les peuples dé- 
couverts jusqu'ici , ceux qui ont fait le moins de 
progrès dans la civilisation : ils sont divisés ep fa 
milles ou tribus , dont chacune est distinguée en 
ajoutant galau nom de la place où elle réside; le 
plus agé est appelé be-ana on père. Chaque fa- 
mille a sa résidence particuliere, Uné tribu nom- 
breuse et robuste a le droit singulier d'arracher 
une dentaux jeunes gens des autres familles. C'est 
d'une partun acte d'autorité , et de l’autre une mar- 
que desubordination. Us ont une faible idée d’une 
existence future , et pensent qu'après la mortils re- 
tournent aux nuages d’où ils sont tombés. Ils sont 
petits et mal faits ; les traits des femmes pe sont pas 
désagréables, quoiqu'ils approchent de ceux des 
Négres, La barbe noire evépaisse des hommes ; et 
l'os qu'ils se passent dans le cartilage du nez, 
leur donnent un air affreux. L'huile dontils se fret- 
tent, pour se garantir des insectes ; leur fait, dans 
les chaleurs ,exhalerune paantear insupportable ; 
ils se barbouillent le visage avec de l'argile blan- 
che ou rouge. Ces peuples ont la vuë extrême- 
ment perçante ; quelques individus sont noirs 
comme des Nègres, d'antres cuivrés comme les 
Malais ; mais leurs cheveux sont longs, et point 
laineux comme ceux des Africains. {ls ont le nez 
épaté, les narines larges , les yeuxcreux , les 1è- 
vres grosses , les sourcils épais , la bouche d’une 
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grandeur, énorme , les bras , les cuisses.et les jam- 
bes d'une maigreur extrême ; mais leurs dents sont 

blanches et égales : leurs machoires sont saillantes, 

“et quelques uns au langage près, diffèrent peu des 

orangs-outangs. Leurs huttes grossières,de la forme 
d'un four , sont construites d’écorces d’arbres : le 

Ten est à l'entrée ; ils y demeurent couchés pêle- 
mêle. Les armes de ces sauvages prouvent seules 
leur intelligence : leurs javelots peuventêtre redou- 
tables mème aux Européens. Ils tuent les poissons 
avec une espèce de fourche, ou les fcmimes les 
ten avec des lignes d'écorce d'arbre ct des 
iameçons del huitre à perle ; quelques-uns ten- 
dent des filets aux kangourous, 

Les femmessont distinguées par la perte desdeux 
premières phalanges du petit doigt de la main gau- 
che. Il est vraisemblable que cet usage ainsi que 
l'extraction d’une dent aux jeunes garçons , sont 
des épreuves destinées à leur apprendre à supporter 

-la douleur «vec courage. Malgré leur barbarie, on 
a vu ces féroces sauvages pleurer sur le tombeau 

. d’un fils ou d’un ami, Leurs regards, humides de 
larmes, se tournaient vers le ciel; ils témoi- 
gnent quelque respect aux vieillards, et n’éprou- 
vent pas ce désir irrésisuble de voler, qui domine 
les autres insulaires. 

Ces pauvres sauvages sont livrés à la supersti- 
tion Ja plus grossière : ils croient à la magie, aux 
spectres ;1ls ont des charmes contre letonnerre , 
et prétendent prédi: e les évènemens par cettesorte 
de météores appelés étoiles tom! antes. Us connais- 

¿sent la propriété ; quelques-uns même possèdent 

nen propre des terres , qui peut être leur ont été 
concédées pour quelque service, et les transmet 
tent par héritage, Ils ont des noms pour le soleil, 
la lune , quelques étoiles et pour la voie lactée: 
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à ` 
NOUVELLE-GALLES -MERIDIONALE. = 
Le capitaine Cook a reconnu toute la côte orien- 
tale de la Nouvelle-Holiande , et l’a nommée Nou- 
velle- Galles- Méridionale. Les Anglais ont établi une 
colonie aux environs du port Jackson, un des plus 
beaux du monde , et qui se trouve entre Broken-Bay 
au N., et Botanÿ:Bay au S. Elle est principalement 
composée de criminels condamnés à la déportation, 
et commence à prospérer. Le sol est vraiment fé- 
cond à Paramatla, autre ville naissante. C'est sur 
le bord méridional du port Jackson , et dans une 
de ses anses principales que s'élève la ville de Sid- 
ney , capitale du comte de Cumberland, qui com- 
rend toutes les colonies anglaises daus ces contrées. 
¿lle commence au cap York à 10° 30 de lat. S., 
etse termine par la pointe Hick „au 38° de la même 
lat. Cette côte s'étend de 650 lieues. La popalation 
de la colonie s'élève à 11,900 individus, Oa y fabri- 
‘que des toiles , des draps et des cuirs ; mais elle n’a 
pas fait de progrès aussi rapides qu’on l’espérait, 

La Nouvelle-Hollande est presque entièrement 
bordée de récifs, et séparée de la Nouvelle-Guinée 
per un détroit, que. Cook a découvert, el qu'il a 
nommé Endeavour. D’autres navigateurs modernes 
ont reconnu presque toutes ses côtes , auxquelles ils 
ont donné leurs noms, savoir: ceux de Terres de 
Carpentaria d'Arnhèim, de Diémen , au N,; Terres 
de #F itt, d'Endracht, d'Édels , de Leuivin, àVO!; 
Terres de Nuyts, de Vlinders, de Freycinet, de 
Grant „au S. Les lieux les plus remarquables soat 
les suivans : 

Le Port Western où Occidental, découvert par 
Bass, dans le S., près de la Terre de Grant. C’est 
ùn superbe bassin,qui renferme deux îles. 

LU Archipel St-Pierre , découvert par Pierre 
Nuyts , en 1628, renferme de grandes iles, 

Le Port du Roi Georges, un des meilleurs de la 
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côte méridionale ; oflre le mont/Gardner, qui a las- 
ct d’uu cône volcanique, 

. La Baie du, Géographe, recounue dernièrement 

par l'expédition de Baudin. 


„Le Port Champagny , un des plus beaux et des | 


plus sûrs de la Nouvelle -Hollande, 

Les côtes de la Nouvelle-Hollande sent parse- 
mées d'une mullitade de petites iles, parmi lesquel- 
les on remarque celles de Xing., des Aangourous, 
l'archipel de la Recherche, celles de Keraudren, 
de Fontanes „de Cassini, de Bougainville, l'archipel 
Bourbon et Die de How. A ` 

Botany-Bey. Lat, 5, Au 0:07; long.E. 149° 8! 0”. 


‘TERRE DE VAN-DIÉMEN., 


Cette tétre , Sitaée éatre les Ar et 44° de lat, N., 
et les ge 146° de long. E. , fut découverte , en 
1647, par Tasman , eélèbre navigateur hollandais, 
qui lui dóùna ce nom en l'honneur de Van-Diémen, 

oùverneur général des Indes Orientales. On a 
reconbu tout nouvéllemient que c'était nne île ayant 
la forme d’un triangle, d'environ 50 lieaes en lon- 
gaeur sur moitié de largeur: Elle êst séparée de la 
Nouyellé-Hollande par un détroit, ou plutôt par 
un caral , d'environ lieues de large, connu sous 
Ve ñóni de détroit de Bass. Celte terre fut visitée 
"par Cook , en 1777, et depuis par d'Entrecasteaux, 
qui a découvert le canal qui porté son nom. Il existe 
dans cette île une grande chaîne de montagnes, qot 
se dirige da N.E. au S.E., et une autre qui court 
du S.O. au N.O. Leurs sommets les plus élevés se 
couvrent de neige dans le mois de mai, Il y a beau- 
coup de ruisseaux et plusieurs lacs; les forêts y sont 
très-épaisses.Aa S. et à l'E., la végétation des arbres 
indique un sol très-fertile, Parmi les animaux , on 
distingue le kangourou , qui se retire dans des tér- 
riers comme les lapins; le veau marin. Les habitaas 
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doux ; affables et pen industrieux , paraissent tous 
ignorer l'usage de Parc. Quelqnefois des arbres ; 
creusés au moyen du fen jusqu'à luchattenr de 6 à 7 
pieds, leur servent d'habitation Je ne: paraissent pas 
avoir de ehefs; et chaque famille senible vivre dans 
une, parfaite indépendance. Us se nontrissent d'hui- 
tres y de lepas ; de homards de crabes qu’ils font 
griller: ce sont les femmes qui sont principalement 
chargées du soin de procarer la ñourritare et de la 
préparer , ainsi que de presque tous les travaux: | 
. -La partie oriéntale de ba côte de l'île | depuis Pile 
Maria jusqu'au détroit de Bass, ainsi que la totalité 
des côtes de ce détroit, ont été observées nouvelle: 
ment par M} Freycinet. On y remarque le port 
Dalrymple, découvert par Flinders, lorsqu'il visita 
le détroit de Bass et fit le tour de Die: ilest dereng 
depuis peu le siéged’an établissement anglais. On 
distingue aussi la baie des 7'ampises, comprenant 
celle de l Aventure , et bien d’autres ; la péninsule 
de Tasman; d'abord prise pour ane île. Sur la côte 
orientule, oh distingue Pile Maria - découverte par 
Tasman; la baie Fleurieu, reconnue par M, Frey: 
einet; la nouvelle baie dû Géographe, celle des 
Chiens marins , visitée anciennenrent par Dampier 3 
mais il n’en avait vu done partie: 


md 


ARTICLE V. 


AUTRES ILES DANS LE GRAND- 
4 OCEAN. x 

ILES DE L’'AMIRAUTÉE, == Ces îles, situées 
au N.E, de la Nouvelle-Gninée , à 29, de lat, St, ét 
à 147°. de long. E. , ont été découvertes Cat- 
terèt, navigateur anglais, qui lenr a donné Jenom 
Ütles de l Amirãuté. On en convpte environ 20 , voi- 
sines les unes des autres ,inconnues et qui n’ont pas 


une grande étendue. Les mglaires ont la peau d’un 
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noir peu foncé, une physionomie agréable ei oi: 
diffère peu des Euro MER Ils sont eg cibles, 
voleurs, et obéissent à des chefs armés de zagaies 
faites d'nn verre volcanique’; ils vont nus ; les fem- 
mes seules out un vêtement autour.de la ceinture. 
Jls paraissent se nourir, principalement. de nois 
de cocos , qui croissent, en abondance dans leurs îles. 
La principale des îles de l'Amirauté a été nommée 
par Carteret, la Nouvelle- Hanovre. Elle est mon» 
tagueuse. i 

NOUVELLE-IRLANDE. — Cette île; à PE., 
de celles de l'Amirauté, à 2° de lat, Ss,.et à. 149° 
deg. de long. E., a été reconnue par Carteret, qui 
Jai a donné Je nom de Nouvelle-lrlinde. Elle a une 
élendüe. nssei considérable. Son térritaire et ses 
babitans ressemblent à ceux de la Nouvelle-Guinée. 
On y trouve l'arbre à pain, quiest ainsi nommé 
paa que son fruit a le goût du paina de froment. 

cases dès sauvages sont constroitesavec beau- 
coup d'art, Quelques canots ont Go pieds de long , et 
sont faits d’un seul arbre: La Nouvelle-Irlande,offre 
des montagnes escarpées, dont quelques-unes s'é- 
lèvent dans l’intérieur de 8,000 pieds. Il ya beaa- 
coup de scorpions, l 

La petite île des Cocos, voisine, produit beau- 
coup plus de figuiers que de cocos, On y trouve une 
nouvelle espèce de palmier-areca, qui s'élève à 
plus de 140 pieds.Les arbres de teck et les gommiers 
sout communs. 

NOUVELLE-PBRETAGNE. — Celte île , située 
aù S. de celles de PAmirauté ei de la Nouvelle-lr- 
lande , à 5°, de lat. S., et à 149° de long. E., a été 
découverte par Dampier, navigateur auglais, qui 
hui a donué le nom de Nouvelle- Bretagne. Elle a 
unexétendue assez considérable. Son territoire et ses 
habitans ressemblent à ceux de la Nouvelle-Guinée, 
Eile abonde en cocotiers. Daus la principale terre 
et dans les îles voisines, qui en forment un archipel, 
il y a plusieurs volcans. 


LOUISIADE. = Ces iles, situées au S, de la 
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‘Nouvélle-Tfetagne, à 12° de lat. S., et à 112° de 
loug. E, , ont été découvertes par Bougainville , na- 
vigateur français, qui leur a donné le nom de Zoui- 
siade, ét reconnues depuis par le contre-amiral 
d'Entrecasteaux, Ces îles forment un archipel dont 
la réconnaissance entière est loin d’être complète. 
La plus orientale est celle de Rosses; la plus grande 
et la plus voisine de la Nouvelle-Guinée est celle 
d'Entrecasteaux: Les habitans nus, et d’un noir 
peu foncé, out des cheveux laineux et entourés de 
touffes de plumes. Hs portent on bouclier au bras 
gauche, Leurs haches sont de serpentine, On admire 
leur habileté à serrer le vent. 

ILES DE SALOMON. — Ces îles, situées an 
S.E. de la Nouvelle-Bretagne, à 8° de lat, S., et 
à 1560 de long. E., ont été découvertes en 1575 , par 
Mendana, navigateur espagnol, qui leur a donné 
le nom d'iles de Salomon. Elles forment un groupe 
considérable , qui s'étend depuis lile d'Anson, au 
N.O. , jusqu'à celle d'Egmont, au S.E. Quelques- 
unes sont très-longues. D'Entrecastenux en a pres- 
que complété la découverte. On en compte 6 à 8; 
elles présentent un bel aspect. Tout le sol est om- 
bragé par des arbres jusqu'aux sommités les plus 
élevées. Elles produisent le giroflier , le cafier, le 
gingembre, l'arbre à pain, et beaucoup d'arbres 
résineux et aromatiques. Les forêts nourrissent des 
serpens et des crapauds à crête sur le dos. L'ile de 
Bouka, la plus voisine de la Nouvelle-Irlande , 
est séparée de celle de Bougainville par un canal 
étroit, Ces deux îles portent particulièrement le 
nom d'îles de Bougainville; celle de Bonka est très- 
peuplée et couverte de cocotiers. Les habitans , 
d'an taille moyenne et d'un noir peu foncé, vont 
nos et paraissent vigoureux, Leur physionomie est 
laide, mais expressive ; ils ont la tête fort grosse, 
le front large ainsi que tonte la figure, qui est apla- 
tie particolièrement audessous du nez; le menton 
épais, les jones on peu saillantes, le nez épaté, la 
bouche large et les lèvres assez minces, Ils épilent 

r J 
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toutes les parties de leur corps, et se. serrent Je 
bas-yentre. i 

NOUVELLES-HEBRIDES ou ARCHIPEL DU 
ST-ESPRIT.— Ces îles, au S.E. de celles de Salo- 
mon, entre les 15 et 20° de lat. S., et entre les 107 
et 170° de long. E. , ont été découvertes par Cook, 
qui leur a donné le nom de Nouvelles-Hébrides. 
On en compte 18 , voisines les unes des autres, et 
d’une étendue assez considérable. Les principales 
sont celles de Sandwich, V Ambrym, de Pentecôte 
d’Auroregde Mallicolo , et de T'erre-du-St- Esprit. 
Le groupe méridional de cet archipel est détaché du 
reste de la chaîne qui comprend 5iles, dont celle 
de T'anna. Elles abondent en bananiers, cannes à 
sucre , patates et en plusieurs sortes d'arbres frui- 
tiers. Les babitans très-basanés , bien faits et ro- 
bustes , vont à pea près nus, et professent un 
Paganisme grossier. Ils manient la pique avec beau- 
coup d'adresse. Les femmes, réduites à l’état d'es- 
clavage , perdent bientôt le peu d’attraits que la 
nature leur a accordés. 

Mazzicoro. — Cette île, de 18 1, de long, bien 
arrosée et boisée, parait posséder un sol fertile. 
Le porc et la volaille sont les seuls animaux do- 
mestiques. Les habitans , qui approchent des singes, 
diffèrent beanconp des autres nations des îles du 
Grand-Océan. Ils sont d’une couleur bronsée ; leurs 
membres manquent de proportion: ils ontles jambes 
etles bras longs et grêles , la tête longue , le visage 
aplati etla mine des singes. Cette peuplade res- 
semble singulièrement aux sauvages demi-singes , 
que Flinders observa dans la Nouvelle-Galles, aux 
environs de la baie des Verreries. Dansleur costume 
on remarque la ceinture qui , très-serrée , leur 
donne l'air de grosses fourmis. Ils ont des flèches 
empoisonnées, dont la blessure donne une mort 
prompte. . 

Tenre-pu-Saixr-Espair. — Cette ile , la pl 
grande et la plus occidentale de tout l’archipel, à 
22 1. de long sur 12 de large , et plas de 6o de tour: 
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Lescôtes, surtout à P'O. , forment unechaîne suivie, 
qui s'élève en quelques endroits des bords de la mer. 
En général , cette ile offre de belles collines bien 
boisées , des vallées ouvertes et diverses plantations. 
Quiros et et Cook mouillèrent dans le port de Vera: 
Cruz à PE., qui se trouve dans la grande baie de 
Saint-Jacques et de Saint-Philippe. 
NOUVELLE-CALÉDONIE.— Cette île, au S.O. 
des Nouvelles-Hébrides , à 21°, de lat. S., elà 1659, 
de long. E. a été découverte par Cook, qui lai a 
douué le nom de Nouvelle-Calédonie. D'Entrecas- 
teaux en a coimplété la découverte. Vue de la mer 
elle offre trois rangs de montagnes de différens 
degrés de hauteur , dont une chaîne la traverse et 
parait stérile et peu peuplée. La figure des habitans 
et les productions végétales de cette île ont une sin- 
gulière conformité avec celles de Pile de Van- 
Diémen. Les habitans ont la taille médiocre, les 
cheveux laineux et la peau noire. Ils ne connaissent 
pas l'usage de larc, mais se servent pour armes 
de zagaies , de massues et de frondes. Lear nonr- 
riluré principale consiste en coquillages , poissons, 
racines. On a renarqué qu'ils sont aatropophages, 
ls ceignent leurs têtes d’un filet à mailles, on d’une 
coiffure faite avec des feuilles, ou du poil du dam- 
pire, grande espèce de chauve-souris. Les femmes 
wont d'autre vêtement qu'une ceinture de filamens 
d’écorce. Ils cultivent des ignames , des patates, 
mais en petite quantité , et élèrent sur les montagnes 
de petits murs, les unsan-dessus des autres , pour 
arrêter l’éboulement des terres. IL y croît anssi des 
cocotiers , bananiers , cannes à sucre , gingembre, 
Il est peu de peuples aussi misérables et moins in- 
dustrieux. Leurs terres sont en général stériles ; et 
pour appaiser leur faim , ils mangent une espèce de 
marne verte, Les habitans des montagnes, Qane 
extrême maigreur , dorment en plein air , et se font 
des masques avec du bois de cocotier. Le hdwre de 
Balade, où Cook a séjourné , et le hdvre Trom- 
peur, sout les meilleurs mouillages de l'ile. 
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NOUVELLE-ZELANDE.—La Nouvelle-Zélande, 
au S.E. de la Nouvelle-Calédonie , entre les 35 et 
47° de lat. S., et entre les 164 et 177° de long: E. 
aété découverte , en 1642 , par Tasman, navigateur 
hollandais , qui lui a donné le nom qu’elle porte: 
Après lpi, Cook l’a visitée tonte entière en 1779, 
et il a reconnu qu’elle forme deux. îles séparées 

ar un détroit , anquel il a donné son propre nom. 

lle renferme une très-longue chaîne de montagnes 
très-élevées , dont. la plus haute, le pic Egmont, 
toujours couvert de neiges, a.10000 pieds. L'ile 
septevtrionale , de 180 lieues de long, est fertile 
et assez bien peuplée : elle abonde en plantes, de 
beaucoup d'espèces. On y cultive la pomme de terre 
et le lin d’une hauteur remarquable et fin comme 
la soie ; elle a de graudes forêts, dont les arbres 
sont très-beaux. L'ile méridionale , de 200 lieues 
de long, est montagneuse , aride et peurbabilée. 
Les habitans des denx îles, basanés, grandset vigon- 
reux , portent un vêtement oblong, fait de lin. soyenx: 
ils ornent. leurs oreilles d’une sorte de chapelet, 
et s'impriment sur le corps differentes figures, 
qu'ils teigneut en noir très-foncé. Le suicide est 
très-commuon parmi eux; ils comptent Je temps par 
les révolutions de la lune. Armés de piques , jave- 
lines et d’une espèce de massue ou hache d'armes, 
dans Le combat, ils font des grimaces affreuses: Ils 
grillent les membres encore palpitans de leurs en- 
nemis, Cependantcenx de la bare des Iles , prèsda 
cap Nord, n'offrent aucuns traits de férocité: Ils 
aiment tous la danse avec passion , et chantent en 
s'accompagnantavec une. flûte grossière ; ils vient 
principalement de la pêche , et professent une es- 
pèce.de Paganisme, Ils sont partagésien plusieurs 
peuplades , qui obéissent à des chefs. Leurs armes 
sont des lances et des dards. 

Labaie de 7+jadou el entrée de Charlotte offrent 
des rochers percés comme uu portail, 
Nonroix, — Cette île, est au N.O. de la Nom 

velle-Zélande. Les Anglais y ont établi une colonie 
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déjà nombreuse et puissante. La végétation y est 
forte et abondante- tle lin de la Zélande y vient 
beaucoup mieux, que dans la grande terre. Les ha- 
bilans , de moyenne taille, vigoureux et bien pro- 
portionaés , ont le teint un bron obscur et les 
traits bien prononcés. Leurs che veux et leur barbe 
sont noirs. 

Caarnam et Bounry.—Cesiles, à VE, de la 
Nouvelle-Zélande , et vers le 180° degré de long. 
E., sont remarquables en ce qu'elles sont la terre 
Ya plus proche des antipodes de Paris, qui n’en 
sont éloignés que de 50 lieues au S.E. 

ILES DES AMIS. = Ces îles, à VE. de \a Nou- 
velle-Calédonie , an 21° de lat. S. , et au 175° degré 
de long. O., ont été déconvertes par Cook, qui 
leur a donné le nom d’fles des Amis, à cause des 
bons traitemens qu’il a reçus des insulaires. On en 
compte 6o voisines les unes des autres , et qui n’ont 
pas une graude étendue. Elles abondent en fraits de 
diverses espèces. Les habitans sont basanés, et vont 
pe aus + ils sont doux et hospitaliers , professent 
e Paganisme , et obéissent à un roi. 

Tasman avait déconvert cesîles en 1643, et avait 
donné le noin d'Amsterdam à la principale de ce 
groupe, appelée aujourd'hai par les naturels Ton- 
gatabeu. Çette île consiste surtout en plaines par- 
faitement cultivées, et couvertes de clos défendus 
pee des haies de jonc de 6 pieds de haut, entre 
esquelles en a ménagé un grand nombre de che- 
mins. Cet ensemble forme un tablean d'industrie 
qu'on s'étonne de trouver chez un penple aussi peu 
civilisé; ils fabriquent des étoffes lastrées , rayées, 
à carreaux et à divers dessins de figures ; les pâ 
niers , les peignes et autres petits ouvrages, qui sora 
tent de la main des femmes, sont faits avec goût 
et élégance. Les cordages des lignes de pêche, les 
hameçons de ces insulaires sont d’une aussi bonne 
qualité q'en Europe. Cette île a un excellent et 
Vaste håvre , susceptible d’être fortifié , et n’a queG 
lieues environ de longueur , sur 3 de largeur, An 
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N.» est une lagune qui, avec quelques îles, forme 
ün port passable. On y trouve des cochons, l'arbre 
à pain, le poivrier , le cotonnier,, le boïs de sandal, 
Ja noix muscade , des cocos et designames, Quoique 
les guerres ne soient pas fréquentes dans les iles 
des Amis, on immole pourlaut à Tonsatabou en 
pu nombre de victimes humaines; et malgré 
eurs idées sur la propriété, les habitans ne se 
font aucun scrupule de voler les étrangers, 
ÎLES DES NAVIGATEURS.— Ces îles , situées 
au N.E. de celle des Amis, au 14° degré dé tat S., 
et au 173° degré de long. O. , ont été déconvertes 
par Bougainville , qui leur a donné le nom d'fles des 
Navigateurs , parce que leshabitans avaient un grand 
nombre de pirogues. La Pérouse les a visitées; selon 
lui,les îles des Navigateurs forment l'archipet le 
plus important que l’on at encore découvert dans 
ces contrées. Les femmes sont très-jolies , les hom- 
mes d’une haute stature, vigoureux el féroces. Les 
villages , délicieusement sitaés au milieu de riches 
vergers sans cultare , ont des cabaues très-propres, 
ornées de colonnades grossières et couvertes de 
fevilles de cocotier. D'ile abonde en pores , chiens 
et oiseaux ; on y trouve l'arbre à pain , le cocotier , 
le bananier, le goyavier et l’orauger. Suivant la Pé- 
rouse , Vile d'Oyolava estau moins égale à Otaïti, 
en étendue, en fertilité et en popalation. Lesnaturels 
de cette île sont d'une taille haute. C’est dans l’île 
de Maouna , que le capitaine de Langle , le natara- 
liste Lamanon et neof marins, furent massacrés 
par les habitas, Tout féroces que paraissent ces 
insulaires , ils sont très-industrieux : avec desim- 
ples ontils de basalte , ils polissent assez bien des 
onvrages en bois , font des étoffes d’écorces d'ar- 
bres, et en fabriquent encore avec de la filasse tirée 
d'un lin qui ressemble à celui de la Nourelle-Zé- 
lande. Ces îles sont couvertes d'arbres fruitiers de 
tonte èspèce , et de bois penplés de pigeons et dé 
tourtérelles. Les naturels s'amusent à les ap- 
privoiser, 
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ILES DE LA SOCIETE. — Ces iles, an S.E. 
de celles des Navigateurs - à 17° de latit. S. , et à 
153 long. O., ont élé découvertes par Cook, qui 
lcur a donné le nom d’fles de la. Société. On en 
compte plus de 60: les principales se nomment 
Ouaïti, Huaheine, Uliétéa, Otaha, Bolabola et 
Murua, Elles abondent en fruits elen ignames , et 
l'on y trouve des cochons et de la volaille. Les babi- 
tans , basahés, grands et bien faits, vont presque 
nus , professent le Paganisme, el obéissent à desrois, 

OTAITI ou TAITI. = Cette île, au S.E. de 
celle de la Société, à 180 de lat S., et à 152°. de 
loug. O., a été déconeerie par Wallis , naviga- 
teur anglais, qui lui a be ir le nom que les insu= 
laires lui donnent ; et visitée ensuite par Cook, elle 
a mérité le titre de reine de océan Pacifique.Elle 
a une élendue assez considérable , et forme deux 
presqu'iles jointes ensemble par rn isthme;les arbres 
fruiliers de diverses espèces offrent l'aspect d'un 
verger continu: parmi ces arbres, on distingue le 
cocotier, le bananieret l'arbre à pain; la canne à 
sucre, nommée to , la plus estimée dans toutes les 
colonies, le précieux bois de sandal , d’excellens 
bois ,qui égaleut l’acajont en beauté et l’ébène en 
dureté. L'ile enlière , 1 3g lieues de tour, abonde 
en chiens, cochons , volaille at poisson , qui servent 
de nourritare aux habitans, 

Les Otaïtiens , de couleur olivâtre, bien faits et 
robustes, impriment sur leur corps différeutes B- 
ques , qu'ils forment ayec un instrument dentolé , 
dont les dents sont enduites d’une couleur très-noire. 
Leurs habillemens consistent en étoffes légères qu’ils 
font avec des écorces d'arbres, Les femwes a de 
faites el bien moins basanées ang les hommes, font 
usage d’une sorte de bonnet fait de feuilles de eoco: 
ter, Les deux sexes portent des guirlandes de fleurs 
etdes plumes. Les enfaussaventnager aussilôtique 
marcher, Leurs habitations sont construites en bois, 
et couvertes de feuilles de palmiers; ils y étendent 
des nalles, sur lesquelles ils s’asseyent pendant le 
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jour et se couchent pendant la nait, Elles sont gar- 
nies de quelques meubles , tels que des baquets, des 
paniers, des nattes et Jun large coffre, Il n’y a 
d'habitations que sur lescôtes, circonstance com- 
mune à toutes les iles de cette contrée, dont les ha- 
bitans se rapprochent des rivages , parce que le 
poisson est leur nourriture principale. Ils se font des 
outils avec desos ou des pierres; et à l’aide de ces 
outils, ils par viennent à construire des canots pro- 
pres à la navigation , et même de grandes pirogues 
équipées pour la guerre. Leurs armes consistent en 
frondes, dont i se servent avec beaucoup d'a- 
dresse , eten longues màssues faites de bois très-dur. 
Ils sont doux et hospitaliers. L'usage de se toucher 
le nez en s’abordant , est la forme IL leur salut. Ils 
ont un grand nombre de divinités. Chaque famille 
a son tae ou esprit gardien , à qui elle rend un culte 
au moraï ; c'est ainsi qu'on nomme leur temple , dans 
lequel les femmes n’ont pointentrée ; ils reconnais- 
sent une Divinité supérieure , qu'ils nomment Fw- 
hanow- Po , où fils de la nait, Ils admettent l’immor- 
talité de l'âme etdifférens degrés de béatitade fatare, 
proportionnés aux vertus et à la piété; mais leur 
bienveillance lesempêche de croire qu'il y ait une 
puaition dans l’autre vie. Ils ont ua grand nombre 
detahouras ou prêtres, qui jonissent de beaucoup 
de crédit. Ilsimmolent, dans certaines circonstan- 
ces, des victimes humaines , qui sont ordinñirement 
des criminels ; on leur ôte la vie pendant le sommeil. 
Les Otaitiens se baignent trois fois par jour dans 
Dean courante. La langae qu'ils parlent est mélo- 
dieuse , parce qu'elle a beaucoup de voyelles. Léri- 
rahei, C'est-à-dire le chef sacré , est monarque 
héréditaire de tout l’état, Dès que celui-ci devient 
père d’un enfant mâle , la couronne passe à l'enfant, 
et le père n’est plas que régent; un tablier ou maro 
fait de plumes rouges, est la marque de la dignité 
royale. Les che de districts exercent chacun dans 
san ressort une autorité absolue , et reconnuissent 
cepeadantla suzeraineté du roi. Ces chefs sont d’une 
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taille plus haute que celle du peuple ; il en est peu 
qui aient moins de 6 pieds. Les Otaïliens connais- 
sent le droit de propriété, et nul d’entre eux ne 
pourrait, sans s'exposer à l’infamie , tenter d’usur- 
per larterre de soù voisin. Pop. 16,000 hab, 
ARCHIPEL- DANGEREUX. — Cet archipel, à VE, 
de ep des Hesdela Société, offre une région sin- 
guliére.; vraiment dangereuse pour les navigateurs, 
ct semée de pelitesîlesbasses, sablonnenseset entou- 
rées de récifs de corail. Les îles qui le composent 
présentent. des formes bizarres, et les noms d'iles 
de la Harpe, de V'Are et de la Chaîne expriment) 
avec exactitude la figure des terres auxquelles ils 
ont été donnés, | 
ILES MARQUESAS ou MARQUISES. — Ces 
iles, au N.E.de celle d'Otañti , à ro° de lat: iS., età 
141° delong. N. , ont élé découvertes par Mendana, 
qui leur a donné le nom de Marquises, en l'honneur: 
de don garcia de Mendoza ; vice-voi du Pérou; 
c'est pourquoi elles sout nussi appelées îles Mendo- 
zas, On en eomgpie 5, voisines les unes des antres , 
et d'une grande étendue, La plus connue des Euro- 
péens est celle d'Ofiittahoo, ap S. d’une plus consi- 
dérable , nommée Olievahoa. Cook visita ces îles en 
1774 Les babitans des Marquises l'emportent sur 
tous les autres insulaires par les belles proportions 
de leurs formes, et la régularité de leurs traits.lls ne 
sont que hasanés ; les femmes, d'une beauté remar- 
quable; nagent avec une agilité surprenante, et por- 
tent seulement une ceinture de feuillage. Leurs ca- 
nols, fails de hois et de l'écorce d'unarbre 1rès-sou- 
Pe ,ont depuis 15 jusqu’à 20 pieds en longueurs, la 
prove, sculplée grossièrement, représente une fi- 
gure humaine, Excepté les pores, on n’y voit aucun 
quadrupède ; mais il y a de la volaille domestique , 
et les bois sont remplis de plusieurs espèces de beaux 
Oiseaux, La plus grande des Marquises est Noa- 
Beva, qui a tout au plus-moitié de l'étendue d'O- 
taïti. La religion et les cérémonies religieuses sont 
es mêmes que dans cette dernière iles; ` pl 
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NOUVELLES MARQUISES 
OU ILES DE WASHINGTON. 


Ces îles furent, en 1791 ; découvertes presqu'en 
même temps par les deux navigateurs Ingrahaim ‘et 
Lemarchand. T ën + ? 

NuKkAHIVA.— La principale de ees (les, située 
près de l'équateur, vient d’être observée par M. 
Langsdorf, compagnon de voyage de M. Krusens- 
tera. Ses côtes, en général très-escarpées , offrent 
à la vue que des rochers noirs et stériles: Elle jouit 
d’un climat chaud et très-sain, ear Pon n’y connait 
pas de maladies, Pendant l'hiver, il pleut très-fré- 
quemment, mais quelquefois le temps est sec pendant 
9 à 10 mois; alors La famine ravage le pays et enlève 
une grande partie des habitans. Cette île possède 
plusieurs ports très-commodes pour les vaisseaux ; 
elle a près de 25 lieues de tour, et 1,800 habitans. 
Ses productions ressemblent à celles des îles Mar- 
quises. Les habitaus de cette île surpassent, par 
leur beauté, leur taille et les formes régulières de 
leur corps , tous les autres insulaires de fa mer du 
Sud; leur teint , presque aussi blanc que celui des 
Européens , n’est pas brûlé par le soleil, Le ta- 
touage yest porté au plus haut degré de perfection : 
Ceux qui en font profession, et qui s’y distinguent, 
sont les mieux récompensés. Cetta horde est antro- 
pophage , et aime beaucoup les sortilèges. 


NOUVEAU-SHETLAND AUSTRAL. 


Cette nouvelle terre ou île ,au S. de l'Amérique 
Méridionale , a été découverte, en 1819, par le ca- 
pitaine Smith , dans les trois voyages qu'il fit cette 
année de Buenos-Ayres à Valparaiso,et dans lesquels 
pour doubler le cap Hora , il s’éleva à une latitude 
plas S. que celle où l’on a coutume de se porter. Le 
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cap Nord-Foretand , la pointe la plus septentrio- 
nale a été- déterminé à 62° de lat. S, elà 57° 207 
de long. O. de Greenwich ( 59° 40° de Paris). La 
côte tournait à VE, de ce cap dans une direction 
sud-est. A 3 L'marines dans le S.O. de ce cap, on 
aperçut un port spacieux , sûr et commode, auquel 
on donna le nom de Shirefl's cove, d’après le nom 
de l’oflicier commandant la station de la mer du 
Sud, Un bateau envoyé à terre prit possession, au 
nom de la Grande-Bretagne, du Nouveau- Shetland 
Austral ; on vit non seulement des pingoins et d'an- 
tres oiseaux de mer, mais encore des canards d’eau 
douce et divers antres oiseaux de terre, Le chien 
marin, et la loatre y abondent. Le capitaine Smith 
suivit la côte à l'O. du cap Nord-Foreland, Il ob- 
serva une chaîne de Giles qui s'étendent du N.E. 
au S.O., et qui offrent les formes aiguës des îles 
de glaces; maiselles ne sont que rocailleuses , sans 
apparence de verdure. Derrière cette chaîne d’iles , 
on vit distinctement la grande terre , qui présente un 
aspect semblable à la côte de Norwège. Avec on 
télescope , on distingua des arbres semblables à des 
Pins, et qui paraissaient d’une élévation considérable 
PE ce climat, Aprèsles six iles auxquelles il donna 
es noms de Lloyd, de Nelson, il aperçut un pro- 
montoire considérable de la grande terre, qu'il 
nomme cap William. I est par 62° 15’ de lat. S. 
à PO. de ce cap sont encore deux îles de rochers 
pointus, dont le capitaine nomma l’une Æoseason’s 
Aim. Il navigoa ensuite à l'O. et hors de vue de 
terre, quand tout à conp il vit un grand promon- 
toire de la grande terre, auquelil donna son nom et 
qu’on croit être plutôt une île située devant celte terre. 
Ce promontoire / cap de Smith ) est le point le plus 
méridional, qu'il ait observé; sa position est par 63° 
62” de lat. S. et 63 40’ de long. O. de Greenwich 
66 de Paris. 3 On voyait la côte s'étendre plus loin 
ans la direction du SOL on présume que le Nouveau- 
Shetland s'étend à VE. vers la Terre-Sandwich on 
le Thole Austral de Cook; mais en supposant que 
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cette conjecture se vérifie et même que cetle, terre 
s’étende d'un autre côté jusque sous le pôle Antarc- 
tique , elle ne saurait mériter le nom de continent 
Austral, qu'on a voulu lui donner. ! 

` Ce qui rend le Nouveau-Shetland important, c'est 
sa position au passage du. cap Horn et dans une 
mer riche en baleines. Le port Shireff peut devenir, 
sous ces deux rapports, une situation extrêmement 
utile aux Anglais. * | 
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Bantam ( roy. et ville). 650 
Bar-le-Duc. 213 
Bar-sur-Aube. Ka 
Bar-sur-Seine. ib. 
Baraba (steppede):524; at 
Barabines. 


Barabras (tribu ). 8 


Baragan ( mont. ). 

Barbade (la ), id. 

Barbados (tribu), Si 
Barbara (ile de). 751 
Barbarie. 690 
Barbarie-Propre. 6g! 
Barbezieux. 246 
Barboude (île A, 863 
Barca. e 
Barcelonne. 9! 
Barcelonne (Nouvelle-). P 
Barcelonnette, du 
Bard. Au 


zi L 
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Barda. 700 
Barèges(eau minér').148, 259 
Baren (ile). 790 
Bari ( prov. et ville). 19 


Barletta. 

Barnaoul. Si 
Barni. n 740 
Barqah. Got 
Barquisimeto. 885 


Barrolous ( peuple). 6x 
Barrow LE J d 


Barthélemy (île ). 53 
Barva. 746 
Basilicate. 473 
Bass ( détroit de). 958 
Bassano. 44o 
Basse-Terre. 864 


Bassora ( gouv. et ville ).593 


Bastia. 277 
Batalha. 51o 
Botany-Bay. 958 
Batavia 678 
Bath, 127, 144 
Batu-el-Bukara. 709 
Bautzen. 328 
Bavière (roy. de). 342 
Bayeux. 198 
Baylour. 746 
Bayonne. 260 
Bayreuth. 343 
Baza, 503 
Bazas. 254 
Beaucaire. 263 
Beaugé. 226 
Beaumaris. 147 
Beaume. 238 
Beaune. 234 
Beaupréau. 226 

vauvais. 202 


Bedfort (comté et v.). 138 
Bedor ( prov. et ville ). 
Béla. 622 
Belem(Notre-Dame de). 935 


Belfort, 218 
elgique. 167 
Belgrade, Aë 


979 
Bellac, 242 
Belle-Isle (Amérique). 730 
Belle-Isle ( France ). 276 
Belley. 237 
Bellune. Hr 
Beloutchis (peuple). 620 
Béloutchistan. 618 


Belt (Grand-), détroit, on 
Belt (Petit-), détroit, zb. 
Beltires (peuple ). 52 
Belur (mont). 518, 547, 62 
. 32 


Belvedère, 3 
Bemm. 613 ; 
Ben-Lawres (mont). 118 


Ben-Lomond (mont). ib 


Beu-More (mont). ib. 
Ben-Nevis (mont). ib. 
Bénarès ( prov. et ville).646 
Bend-Émir ( fleuve). ` 610 
Bender, 111 
Bender-Abassi. 618 
Bender-au-Port. 635 
Bender<Koung. Gr 
Bénevent. 4 R 
Bengale ( détroit de), 646 
Bengale (golfe de). 518, 628 
Bengale Čiles du golfe a: 
Bengale ( prov.) Dir 
Bengazi. 02 
Benguela ( pays). 36 
pare Ger? - Philippe” 
de). 36 
Beni. Ge 
Benin or et côte). 728 
Benin ( ville ) 29 
Bennington. 12 
Bentheim ( comté de). 308 
Bérar ( prov. ). 646 
Beraun. 365 
Berbères ( peuple ). 693 
Berbice.. 22 
Berchtesgaden. 6r 
Berdoa ( désert ). Jar 
Bérésina (canal dela). 8x 
Beresof, Ke 530 
R 


980 TABLE ALPHABÉTIQUE. ` 
Berg. 820 Birmingham. E 
Berg-op-Zoom. 165 Biscaye (baie de). 34, 481 
Bergame. 439 Biscaye ( Nouvelle-). 845 
Bergara, 4go Biscaye (prov.). Wi 
Bergen (Allemagne), 312 Bisley. 13 
ëgediougner , gouv. Bisoutoun (mont). 614 
et ville, Bissaos (ile ). 736 
Bergerac. 255 Bissayes (iles). 672 
Berks. 143 Bitonto. A 
Berlin (duchéet ville 7. 313 Blanc (le). 230 
Bermudes (iles ). 854 Blanc (cap). EL 
Bernay. 201 Blanc (fleuve). 708 
Bernbourg. 324  Blanckenbourg(duchéet ` 
Berne. 284 ville ) 310 
Berwick, 133 Blanco (cap). 879 
Besançon. 237 Blanquillo st E 
Besigheim. 339 pure 253 
Bessarabie, au Bleking. D 
Betelfaki. 606 Bleinheim. 345 
Bethléem. 5gr Bleu KC A o$ 
Béthune 395 Bleu (lac). j 56 
Betlis. 593 Bleues (mont. ). 953 
Bévéland ( Nord ). 164 Blois. 229 
Bévéland (Sud). ib.  Bochnia. 376 
Beverio (lac de). 430 Bog(riv.). 396 
Beyra ( prov. ). bra Bogas, 709 
Béziers. 265 Boghdo. 518, 548 
elek 636 Leeds Met) e) 
Bhéring(détroit de).519, ohemerwald (forêt). 29 
Bia dona (peuple). e Ko Bobus. 6o 
Bialistok. ` 106 Bohusland. ib. 
Bialogrod. unt Bois (palais du) 162 
Biberach. 34r Bois-le-Duc, : . | 165 
Biberich. 335 Bojador (cap). 21 
Bidassoa (ile). 489 Bokara 53 
Bielefeld, 319 Bolbitique (bras de). 7°9 
Biella. 444" Bolcheretsk. 534 
Bienne ( lac ). 28x Bologne. 458 
Bigorre (mont. ). „año Bolonais. ib. | 
Bilbao. 489 Bolseua (lac de). … — 430 
Biledulgérid. , 6go Bombay. 647 
Biledulgérid-Pro 704 Bou (cup). 657 
Binduconl ( mont). Din Bonifacio. 275 
Bintam, 526 Bonn. 3n 
Birket-el-Karonm (lac).710 Boune 699 
Birman (empire). 658 Bonne-Es pérance(cap deër, 


£ 
e 
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Bonthaim, 682 
Bony. 729 
Bonys ( peuple). 681 
Boogebooge. 639 
Bordeaux. 252 
Borgholm (ile ). 62 
Bornéo (ile de ). 675 
Bornéo frille A 676 
Bornholm (île). 76 
Bornou ( roy. et ville). 740 
Borromées (iles de). 436 
Borysthène Vë? 395 
Boschismens ( peuple ). 761 
Boston. 813 
Botanique ( baie }. 953 
Bothnie. 56 
Bothnie-Occidentale. 18. 


Bouali. 734 
Bougainville(ile de).958,961 
Bougie. 

Bouillon (duché etv.). 17 


Bouka (ile ). 1 
a ru (peuple). Gi 
Boukharie (Grande). 553 
Boukharie (Petite-). Aen 
Boulak. 715 
Boulogne. 195 
Bounarbachi. 584 
Bounty (ile). 965 
Bourbon (île). 767 


Bourbon ( port ). ib. 
Bourbon-Laucy. 235 


Bourbon-l'Archambault.244 
Bourbon-Vendée, abo 
Bourbonne, 21 
Bourbonne - les - Bains 
(eau minérale 1. 184 
Bourg. 236 
Bourganeuf. 243 
urges. 230 
Bourgogne (canal de). 184 
Bourlos ( lac de ). 710 


Boushouanas (pays des).:59 


Boussac., 242 
Boutan. 576, 577 
Brabant-Méridiónal. 170 


981 
Brabant-Septentrional. 15 
Bracciano. 3 
Brachmanes ( caste). 33 


Braga. KO? 
we 512 
Brague, Six 
kaboak (monts). 619 
Brahouis ( peuple). 620 
Brames (caste ). 631 
Bramines ( ibid). ib. 
Brandebourg (prov.). 313 
Brandebourg (ville). 315 
Braunau. 355 
Brava (île). 779 
Brava (répub. et ville). 751 
Brazza (ile ). 380 


Brecknock (comtéet v.). 146 


Brecon. ib, 
Breda. 165 
Brède (la). 254 
Bregenz. 563 
Breithorn. 280 
Brême. 306 
Bremen, ib. 
Brenner ( mont ). 294 
Brescia. 438 
Brésil. 


302 
Breslau (cercle et ville). 392 
Bressuire, nd 
Brest. 221 
Bretagne (Grande-), île, 112 
Bretagne( Nouvelle-),île.960 
Bretagne(Nouvelle)prov 787 


Breton (île). 787 


Briançon. 252 
Briare ( canal de). 228 
Bridgetown, 866 
ieune. 212 
Brienz (lac). 28t 
Brieuc (Saint-). 220 
Brie 215 
Brign 275 
Brigthon ou Brigh- 
thelmstone. 142. 
Brihuega. 97 
Briudes. A i 


R 
> 
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982 TABLE ALPHABÉTIQUE, 
Brindisi, 470 Byam-Martin (ile). g 
Brioude. 261 Byzacène. 
Bristol (baie de). 7 j 
Bristol (ville ). 127, 12 C t 
Britanniques (Iles), 112 ` 
Brives. 243  Cabarda ( Grande et Pe- 
Brixen. 363 tite- ). 536 
Brixham. 145 Cabardiens. 536 
Broach (circar ). 647 Cabelo (cap), 
Broach (ville). 638 Cabesterre. 
Broken (sommet). 295 Cabiunde(baiede). 73% 
Bromberg(cercle et v.). 391 Cabo-Corso (fort). 78 : 
Bruchsal. 336  Caboul (roy. ). 634 
Bruck. 36r Caboul Si 635 
Bruges. 107 Caboulistan ( prov. ). 634 
Brünn. 365 Cabra. LIL 
Brunswick (duché et y.).3 Cabrera (ile) 5o5 
Brunswick (Etats-Unis). 816 Cachän. 641 
Brunswick (Nouveau-).787  Cachemyr (prov. etv.). 635 
Bruny (ile de). ) Cacheo. GEL 
Bruse. 84  Cacongo (roy. ). EEN 
gite 190 Cader-Idris (mont). 126 
ruyazas (tribu 3. 4 Cadix (baie de). 48: | 
teg 25 Cadix (ville). Bot l 
Buckingham (comté et Cudodaquis (peuple). 819 
ville ). 138 Cadore. 440 
Bude. 573 Caën. 198 
Budissin. 328 Caermarthen ( comté et 
Badweis, 364 ville ). 1 | 
Buénos-Ayres (prov. et Caernarvon (comté et 
yille). ville ). 145 
Bug ( rivière). 95 Cafirerie, e 77 
Bugasses ( peuple). 676 


ugie. 


Bugue (le). 255 
WË 409 
Bukowine. 375 


Burghausen. 
Burgos. 
Burhampour. 


Burhampoutre. P 656 


Burse. 


Bute (ile ). 

Buxadcouar, » 579 

Buxtoa (ea érale). 127 
d 


Bulgarie ( prov. ). ie 


SC pays des ). 1 


Caire ( Nouveau- }, p5 


Caire ( Vieux-). H 
Calabar. 729 
Calabre. 49 | 


Calabre-Citérieure, 474 
Calabre-Ultérieure. ib. 


Calais ( Pas- de- ). ER 
Calais. Saint- 3. - 225 
Calais (ville ). 191 
Calatayud. 4 
Calcutta. ; 
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Caldas-da-Rainha (eau 

minérale. > 508 
Caldas - de-Gerès ( eau 

min. ) 508 

Calédonie ( Nouvelle- ). 953 

Salibis ( peuple ). 920 

bout (roy.et ville). 648 

8 


Californie. 47 
Californie ( Nouvelle- ). i. 
Californie dee L ib 
Calitch-Menhi (canal). 710 
+ Calix-Elv (riv.). 5a 
Calmar, 6o 
Calvados (dép. }. 198 
Calvi. 297 
Calw. 340 
Camargue (Ja), île. 273 
Camarones ( riv. }). 729 
Cambaye ( golfe de). 628 
Caïinbaye (ville). 638 
Cambodge (fleuve). 663 
Cambodge (roy. de). 665 
Cambodge (ville ). 666 
Cambray. 193 
Cambridge (comté et v.), 
Angleterre, 13 


Cambridge(Etats-Unis).8 13 


Camerino. 46: 
Campèche (baie et v.). 852 
Campo-Formio. 44o 
Canada. 790 
Canada (Bas-). 786, 798 
Canada (Haut-). 2 
Canara (pays ), Kn 
Canarie (ile). 769 
Canaries ( iles ). ib. 
Canastra ( mont). 930 
Cancale, 220 
Caudahar (prov. etv.). 635 
Candie (île et ville ). 18 
Candish ( prov. ). 39 
Candy. 654 
Canée (la). 418 
Cauigou ( mont). 182 
Cannanor, 648 
Caunes. 275 


Canoge. 645 
Canstadt. 340 
Cantal ( dép. 3. 247 
Cantal(mont.).18r, 182, vd 
Cantaro-Delgado (mont. 
de). 50 

Cantazaro. Al 
Canterbury, 142 
Canton (baie de), 562 
Canton ( ville), 562 
Cap (le). 762 
Cap-Bon. Ze 


Cap-Breton (ile). 
Cap-de-Bonne-Espérance687 
860 


Cap-Français ( le ). 
Cap-Nord. (1e) 34 
Cap-Vert, 779 
Cap-Vert (îles du ). ib, 
Capitanate. 59 
Capo-di-Cagliari. 7 
Capo-di-Sassari, ib. 
Capone. 472 
Capri (île). 75 
Caraccas ( prov, ). 3 
Caraccas ( ville). séi 
Caraïbes ou Caribes(mer 
des). 86: 
Cararones ( baie ), 908 
Carcassone, 265 
Cardif. 1 
Cardigan (comté et v.). Wi 
Cardona, 492 
Carduel. 540 
aoa: 886 
arignan. 445 
Carinthie. 361 
Carisbrook. 148 
Carlisle. 133 
Carlsbad. 365 
Carlshamm, 62 
Carlskrona. 6r 
eo d Së 
Carlstadt(Ilyrie ). 
Carlstadt Suède A bo 
Carmagnole. 445 
Carnate. A 650 
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Carniole, 361 
Caroline-du-Nord(état). 
825 
Caroline-du-Sud (état). e. 
Carolines (îles ). 673 
Caroni (fleuve d 879, 881 
Carora. 885 
Carpentaria (Terre de), 952 
Carpentras. 270 
Carrara, 
Carthagène ier de). foa 


Carthagène (prov. et v.), 
Amérique. 883 
Carthagène (ville), Espa- 
gne. 5o4 
Casal. 446 
Cusbin. 614 
Caserte. 472 
Cashgard. 575 
Casiquiare (riv. ). 879 
SR (prov, A 9 
Cassel. 332 


Cassel ( Hesse- ), voy. 


Hesse-Cassel. 

Cassini (île de). 958 
Cassumbazar. 642 
Casteggio. 447 
Castel-Branco. br 
Castel-Gandolfe, 467 
Castelhom. 111 
Castel-Nuovo (Illyrie). 380 
Castel-Rosso. 420 
Castel-Sarrasin. 267 
Castellane. ant 
Castelnaudary. 265 
Castille (Nouvelle-). 496 
Castille f Vieille- ). 4 
Castillon, > 254 
Castoria. hia 
Castres. 266 


Castro ( Archipel}. An 
Castro GE F 418 


Casuhati (mont). 908 
Casvin. D'A 
Catalogne ( prov: 1 49r 
Catania., 477 


$ 


e 


Cathay. 569 
Catherine (Ste.-), Île et s 
ville. | o 
Catherine (Ste.-), mont. 598 
Catorce, 838 
Cattack. 642 
Cattaro ( Bouches du). 379 
Cattégat ( détroit). AN 
Caucase ( gouv. ). 103 
Bake Eë, Gr 


Caucase régions du). 535 

Cavado (riv.). But 

Cavaillon. 291 
Caxamarca. 805 
Cayambé (mont. ). 870 
Cayenne. g21 
Cazan (gouv. et ville). 102 
Celano (lac de ). 430 
Celèbes ( île ). 680 
Celle. 308 
Centre (canal du), 184 
Céphalonie (ile). Aan 
Céram (île et ville). Däi 
Céret. 269 
Cirigo (ile). 423 
Cérines. be 


Cerro-de-Potosi (mine). 901 
Cerros - San - Fernando 


mont ). 87 
Cervin ( mont ). 280 
Césène. 459 
Cetine. 379 
sanne. , 

yennes ( monts). 

Ceylan (ile de). h e 
Chacagamus. 867 


Chactas ( peuple ). 8:6 
Chaîne (ile de la). 969 
Chälons-sur-Marne. 210 
Chàlons-sur-Saône. 235 


Chambéry. Ain 
Chambord. 230 
Champagny (port de). oi 

ampaubert. EL 
Champlain ( lac ). 803 
Chandernagor. KN 


F 8 


Ae 
TABLE ALPHABÉTIQUE. 985 
Changhai. 518 Chiapadelos Spagnolos 852 
Chang-tchuen (île). 573 Chiari. 438 
Chapareng. 579 Chiavari. 449 
ac (lac). 837 Chiavenna, 436 
arcas. 904 Chicassas ( peuple). 826 
Charente Į dép. etriv.), 245 Chichester. 3 
Charente - Inférieure , Chiemsée GA 
. (dép.). 244  Chiens-Marins(baiedes), KA 
Char leroy. 173 Chieri. pri 
Charleston. 826 Chieti. 46 
Charleville. 210 Chihuagua. 845 
Charlotte(ile de lareine)Sor Chili (Aucien-). 909 
Charlotteubourg. 314 Chili (Nouveuu-). 908 
Charlottetown. 796 Chilicothe. 817 
Charolles (canalet v.). 236 Chillan (mont). 910 
Chartres. 227 Ghbiloé (île). 913 
Chatam. 142  Chilpaningo. 834 
Chatham (île 3. 965 Chimborazo (rnont.). 869 
Châteaubriant. 233 Chine (empire). 560 
Château-Chinon. 232 Chine (iles voisines de 
Châteaudun, 228 la ). 573 
Château-Gonthier, 224  Chine(pays tributaires de * 
Châteaulin. 222 la). 574 
Châteauroux. 230 Chingasa (mont). 878 
Château-Salins. 216 Chinon, 227 
Château-Thierry. 203 Chiozza. 440 
Chatellerault. agt Chipewyans (peuple). 789 
Chatillon. 234 Chiquitos (mont). 871 
Châtre ( la ). 230 ` Chiquitos ( prov. ). 905 
Chatterpour, 646 Chiras. 616 
Chaudes-Aigues (eau mi- Chitor. 645 
nérale ). 184 Chtova( roy. de). 755 
Chaumont. 212 Chitro. 4ra 
Chelm. aro Chitteldrood. 650 
Chelmsford. 140 Chiumla. 10 
Chelsea. 14t Chiusi. fse 
Chemnitz. 328 Chivasso. AA) 
Cher (dép. et riv.). 231 Choczim. 111 
Cherbourg. 199 Chorrera (es a )} 588 
Chéribou (roy. et ville). 679 Christi Ze 
Cherso (île). 380 Christiania Y Gef ). 
Chesapeake (baie). Bop Christiania(gouv. et v.). G 
Chester (comté et ville).135 Christiansand ( gouv. s 
Chiajutaja. 66% ville ). 
hiapa (pror. A 851 Christophe kb." ile. si 
Chiapa de los Indios, 852 Chucuito. Poy. Titicaca. 
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986 TABLE ALPHABÉTIQUE. A 
Chuquisaca. 705 Cohuhuila, 
Churchill ( riv. ). 788 Coïmbre. A 
Chuster. 616 Coire. 
Chypre (île). 595 Colberg. 
Ciechanow. 108 Colchester. 
Cimbébas (sauvages). 755 Colima (volcan). 
Cincinnati. 818 Colmar. a 
Cintra. 514 Cologne (cercle et Mei 
Ciotat (la ). 274 Colombie (république). Ch 
Circa s. 642 Colombo. 
Circassie ( prov. A 536 Colorado (riv. A. oh 
Circassiens. 535 Colorno. 
Cirencester. 138  Colouri (ile et ville). ki 
Cirkuitz. 377 Columbia (dist.). & 
Citadella. Bei Columbia (riv. ). ff 
Cité-la-Valette. 479 Comacchio. H 
Cité-Notable. ib. Comarca ( prov. ). e 
Citlal-Tepetl (mont). 835 Côme f lac de). k] 
Ciudadella. 5o4 Côme( ville). 
Ciudad-de-las-Palmas. Commercy. af 
Ciudad-Réal. el Comore (Grande-). "2 
Ciadad-Rodrigo. 194 Comores ei A 
Civita-Vecchia. 463 Comorin (cap). 628, gi 
Civray. 241 Comorn. D 
Clermont (Oise). 202 Compiègne Ces. d 
Clermont ( Puy-de-Dè- Compiègne ( ville 29 
246 Compostelle. ( Voy. St» 


Clèves (cercle et ville). 320 
Clèves-et-Berg (prov.). 320 


Cloud ( Saint- ). 204 
Clyde (riv. ). 118 
Coanza (riv.). 9782, 782 
Clamecy. 232 
Claude (Saint-). 239 
Coast-Castle, 728 
Cobbé. 742 


Coblentz (cercle et ville). aa 
Cobourg. 331 
Cuccabado ( mr. on 
Cochio Ce et ville). 649 
Cochinchine f Ce A + 
Cochinchine e): 


Cocos (ile de 

Cocthen. ` 7 
Cognac? a7 2 
Cogui. f 585 


f 


A 


Jacques de). 
Comprida (lac de). E 
Concan (côte). ôi 


Conception (la w. ge 
LE Sue we 
Condrieu. 3 
Confédération- German: 
que. DI 
Confolens. 246 
Congo (fleuve). . ze 
Congo era ): "A 
Cougo-Propre. 7 
Coni. D 
Connecticut ( état ). WW 
Constance (lac dei, 35; ali 
Constance ( ville }. 


Constantine (prov. sta 
Beet ple (dep 


onstantinople ( ville). 412 
ñtessa. i 


ptinent- Austral 972 
k (golfe de) 7 
peubague. 7 
uphtes (peuple) qui 

wimbo. 12 
iach. 26 
orbeil. 205 
ordillière - de - Mara- 
cayu. L 
GE ien (chaîne Par 
` 6, on 
ordoue i 
ordova 6 
corée ( détroit de } 19 
corée ( presqu'ile 574 
orfon W le et ville). 422 
Corinthe. CH hr 
Jork.. 153 
ornes-de-Cerfs (pointes 
` 784 
ornowaille, 145 
ornouaille (Nouveau-),801 
ornwall. 145 
>oruwallis (île ). 45 
>orogue ( A, d la). Zë 


orogpe { la ), ville, 488 
zoromandel (côte de 3. 
-oromandel ( mont 3. 
corregio. 451 


Corrèze (dép.etriy, ). 243 
Corse (île de ). 277 
Corte. 1b. 
Cortone. 455 
Cosaques. 529 
Cosaques-du-Don. 103 
Cosenza. 74 
Cosliu ( duché et ville ). 312 
Cosne, 232 
Cotatis. 540 
Côte-des-Dents. 927 
Côte-des-Graines. ib. 
Côte-d'Or. ib. 

Côte-d'Or (dé 233 
Gi de Nord (dep. ) 220 
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987 
Cotopaxi (volcan ). 870 
Cotrone. 494 
Coulommiers. 20 
Coupang. 684 
Courlande. 105 
Courtray. 168 
Coutances. . 200 
Coventry. 199 
ge? SC 
ailsheim. 39 
Chaise 619 
Crau (plaine de la), 273 
Crémone. 437 
Créoles ( peuple). 578 
Creuse ( dép. etriv.). 242 
Creusot ( le). 235 
Creveld. 320 
Crimée ( presqu'ile). 100 
Cristullius (monts). 675 
Croatie-Septentriouale, 355 
Croatie-Turque. 408 
Croisic A, ). 224 
Cromarthie ( lac ). 119 
Cronborg. ch 
Cronenbourg. GP 
Cronsholt. ga 
Cronstadt. 
RE anta), Canaries. 6 
Cruz de la Sierra(Santa). 269 


Cruz-de-las-Palmas. 970 
Cuama (fleuve). 687, 955 
Cuba (île). 
Cuenca(Amérique),prov. 

et ville, 8 


ES (Espagne). 497 
3 
Cumana (prov. et ville). 885 
Camanacoa. ib, 
Cumberland ( comté). 133 
Caraçao Cda 868 
Curisch-Ħaff. "= 
Curisch-Nehrung. 
Curupa, ` ` g 
Cusco ( prov. et: ville 1. S96 
Custrin, 
Catch, 639 


` 
Wë 7 
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98 TABLE 
Cuttack. Gin 
parhezi; 306 

uyaba. 3 
Cuyabas (tribu). 034 
Cuyo ( prov. ). 908 
Cyngalais. 653 
Cyrénaique. ET 
Cyrène (ruines ). ib. 
Cyzique L uines ). 582 
Czenstochowa. 108 

D 

Dacca. 142 
Daghistan ( prov. } 543 
Dagaourii. Et 

ag: < rè 
Dahalac ( lac ). -746 
Dahomey ( roy ). 728 
Dair-el-Kamar, "e 
Dalécarlie ( prov. 3. 
Dalie. 60 
Dall ( lac ). 635 
Dalmatie. 378 
Dalmatie-Autrich. 378 
Dalmatie (iles de la ). 380 
Dalmatie-ex-Vénit. 378 
Dalrymple ( port ). 959 
Damas ( gong, et ville). 

588 et 589 

Damauu. 647 
Damielte ( bras de). 7 
Damiette ( ville ). 71 
Danemarck. 62,68 
Danenberg. 308 
Dankali ( côtes de). 746 
Dantzick ( cercle ). 389 
Dantzick ( ville ). 390 
Danube (fleuve). 35, 368 
Danube f cercle au delà 


du à: 
Danube ( cercle en-dech 


373 


du ). 372 
Dardanélles (détr. des ). 406 
Darfour ( roy. G 74t 
Darien ( golfe ). 879 


Darmstadt ( gr. duché 
de Hesse ). 333 


Darmstadt ( ville ). 334 


Dartmouth. 145 
Pavis ( détroit de ). 978 
Dax. 257 
Dean ( forêt ). 126 
Debarva. 2 
Debretzin. e? Si 
Decean ( presqu'ile). Do 
rege ofi ys 
Delaware d baie 3. 
Delaware ( état A. 817 
Delaware ( riv. ). Bei 
Delft (canal 308 
Delft ( ville f. 163 
Delhy ( pr. et v. ). 64 
Delta. 707 
Delvino. Ant 
Dembéa ( lac ). 688 


Démérary. 

Démona ( vallée de). ` Ac 
Denakil ( côte de A. 74 
Denbigh ( comté et v. ). 


Dendermonde. 169 
Denis ( St-. ), France. 28 
Denis (St-.),ile Bourbon.76$ 
Derbend. 544 
Derby (comtéetv.). 135 


Derne. 702 
Derwent ( riv. ). 959 
Descabezado ( mont ). gar 
Désirade ( ile). 5 
Dessau. 324 
Deste Vë A = 
Detmold. 3 
Détour ( grand 3. wi 
Détroit. 8: 
Dettingen. al 
Wenn. Ponts. 34 
Deux-Sèvres ( dép. A SS 
Deventer. 3 
Devon. sif 
Diable (côte du ). CN 


Diane ( pie de ). 77 
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Diarbeck ( gouv. etv. ). 
591 et 593. 


3 

Diarbeck-Propre. H 
Die, H e 
Dié ( Saint-). WA 
Diémen (Terre de). 952 
Diepholtz. 308 
Dieppe. de 
Diernstein. 360 
Dietz ( Allemagne ). 336 
Dieu ( ile de ). 276 
Digne. 271 
Digoin. 235 
Dijon. 233 
Dinan. 221 
Dinant, 173 
Diu ( cap de L 628 
Due et ville ). 638 
Djbalouan ( prov. ). Gar 
Djoudjour ( pr. et v. ). 644 
Dniéper, 35 
Dniester. ib. 
Doctor ( mont). 836 
Doesbourg. 165 
Dôle. ? 238 
Dôme ( Puy de ), dép. et 

mont. 246 
Domfront, 400 
Domingo ( Santo ). 860 
Domingue ( Saint e < 859 
— Partie Espagnole. 862 
— Partie Française. ib, 
Dominique ( la ) île, 865 
Don ( fleuve. ) 35 
Donawerth. 46 
Doneschingen. 337 
Donga ( canton de ). 747 
Dongola (roy. et v.). 744 
Donremy. 21 


Doobaunt ( lac de 3. 
Dorcheste ) : 


Diest ( Pays-Bas ). 170 


7 
Dordogne ( dép. et riv. ).254 
Dord aA 5 ) 163 
Dornoch ( lac). 119 
orset, 144 


E) 
Dor ( le mont ). ER: 
Dortmund. 320 
Douab ( contrée ). 645 
Douay. 193 
Doubs ( départ. et riv. ).237 
Doucro ( fleuve ). 482, 
507, 517 
Douglas. R 147 E 
Doulens. 196 
Dourlach. 337 
Douvres ( Anglet. 3. 142 
Douvres i Etats-Unis). 817 
Dovrefield ( chaîne). 46 
Dowlatabad (prov.). 639 
Dragon ( bouche du ). 867 
Draguignan. 294 
Draussen ( lac ). 383 
Dréiyé. 605 
Drenthe. 166 
Dresde. 326 
Dreux. 227 


Drôme ( départ. et riv, ).25xr 


Drontheim ( golfe ). 47 
Drontheim (gouv., prov. 

èt ville ). 49 
Drotningholm. 5 
Dschirdsché,. 7 18 
Dublin. 152 
Dulcigno. Ann 
Dumbarton. 123 
Dundee, ib. 
Dunkelsbühl. 345 
Dunkerque, 193 
Dunvegan, 125 
Durango ( prov. et ville ).845 


Durazzo. 11 
Durham ( comté et ville).133 
Dur: a ( mer de ). Dit 
Dusseldorf ( duché et v.),34c 
Dyre( source ). 708 
Dzia (fleuve ). 549 


À SE 

Ebersberg. mas ` 855 

Ebersdorf ( Reuss. ). “331 
H 


` 


fw 


Kä) 
Ebraquana ( tribu ). H 
Ebre { BE X } Ze 
Ecija. 58r 
Ee k 117 

cosse ouy-, : 705. 
Ne f îles SL E 

a Nouv-. ). 5 

Lan ) 78 
Edels ( Terre d". 
ee ) ei 
Edko ( lac d’). "og 
Eglise ( Etat del 3. 45 
Egra. 36 
Egypte. 705 
Egypte ( Basse ). 713 
Egypte (Haute ). H 
Egypte ( Moy. 3. 15 
Eisenach, 29 
Eisleben. 307 
Ekatérinbourg. 10i 
El-Ared ( mont ). 598 
El-Heif. 737 
El-Katif. 607 
El-Sag. 717 
Elbe ( fleuve ). 296 
Elbe (île g’ ). 456 
Elbing. 390 
Elbours (mont.). 103 
Elche. 500 
Eléhingen. 345 
Elephanta ( ile g’ ). 647 
Elephantine ( ile ). HE 


Eléthya. . 
Eleuths (pays des 3. 
Elie (mont Saint-). 96, 7 

Elseneur. 9? 


Elvas. ` 515 
Elverfeld. 321 
Embrow. 252 
Emden. 308 
Emeraudes ( îles des 3. 746 
Empire-Birman. ës 
Empire-Chinois, 554 
Empire-d’Autriche. 34 

Empire-du-Japon. 668 
Emwpire-duupkin, 662 
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Empire-Russe. Ai 
Ende ( île ). E? 
Eudeavour. 957 
Endracht ( Terre d’ ). g 
Enfer. . 
Enghien. vn 


En-Goy ( roy. d’ ). 

Enns. Ads pu An 

En - dessous 
a pays au - dess 2 


NES 


Entrecasteaux ( canal de 


Entrecasteaux (ile). op 


Entre- Douero-et-Minho 

( prov. ) 511 
Enzersdorf. 360 
Epernay. a11 
Ephèse. 583 
Epiual. 216 
Epine ( chaîne defi -~ 687 
Epsom ( eau min. ). 127 
Erekli. Au 
Lesch? À cn 
Erié ( lac ). 78; 80 
Eris ss ( i% A d It 
Erivan ( ville ). 613 
Erlangen, 344, 
Erlau. sl 
Erzeroum ( Wei Ze A Fe 
Erzgebirge ( monts). 
Vo ( fleuve 3. 155 


Escaut-Occidental. 
Escant-Oriental. 
Esclave ( lac de P A 88 


a84 
83 


Esclavonie. 75 
Escura. 508 
Escurial. A 
Esling. 360 
Esmeraldas ( prov.) 887 
Esuéh. 17 
Espagne. se 


Espagne (iles voisines a 


UE (Nouy.). | 5 
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Espagnoles(possessious). 


en Amérique. 831, 874 
Espalion. 257 
Espinosa, 494 
ch rit (archipel et terre 

8 Saint- ). 962 
Esquimaux. 789 
Essech. 375 
re ( colouie et 
` ville). 922 
Essex. 139 
Esslingen, 340 
Esthonie. 87 


Estramadure ( Espag. 3. 494 
Estramadure ( Portug. ):543 


Estremos. 515 
Etampes. 205 
Etat ( jardin de A 767 
Etats (îles des ). pit 
Etats ( Terre des ). ib. 
Etats-Unis. 803 
Etienne ('Saint- 3. 248 
Etua ( volcan ). 427 
Eupen. ECH 
Euphrate ( fleuve de I’ ). 
519, 579 


Eure ( dép. et riv. ). 
Eure-et-Loir ( dép. ). 22 
Europe. 3 
Europe-Centrale, 

Europe-Méridionale, 
Europe-Septentrionale. 3 
Eustache ( Saint- ). 86 


Eutin, 304 
Evora. 515 
Evreux. 201 
Eyder ( rivière ). 69 
F 
Faenza. 45 
Fahlun. 5 
Faisans (ile des ). 260 
alaise 1 
Falkland ( es ). St 
Falmouth. 145 


99% 
Faltchi. Ann 
Falster. 76 
pers (port). 915 
Fano. 460 
Fanthée (état ). 28 
Faro. D 
Faroer (île de ). 67 
Farsa. dë 
Farsistan (prov ). 16 
Fartach (roy. et ville). 606 
Fayette la. 825 
Fayoum. 716 
Fé (Santa), la Plata. Ca 
E Santa ), Nouveau- 
exique, 844 
Fé-de- 


ogota (Santa), 
rov. et ville. 8 
Felibé. 414 
Felix (île de St.-). 942 
Felizia (sommet). Goar 
at (PEREI ple ). 725 
Femme- lanche (mont). 455 
Fer (île de ). y 
Ferabad. 6 
Fergana. 

Fermo (marche et ville). SN 
Fernambouc (baie). 934 
Fernambouc ( gouv.). 936 
Férnando-Norounha(ile). 94 
Férnao-do-Po (ile). 
Fernando-Po (île ). S 


Ferney. 236 
Ferraras (légatiou). 458 
Ferrare., ib. 
Ferrol ( baie de). 48: 
Ferrol (ile ), ville, 488 
Ferté-Milon ( la ). 203 
Feu (Terre de). 915 
Fez (roy. et ville ). 696 
Fezzan ( pays ). 702 
Fichtelberg. 295 
Fiefs impériaux. ` 456 
Figéac. 256 
Figuères 492 
Fingal ( cagerne ). 125 
Finisterre Fo 34 


` 


p 


de d 
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Finisterre ( dé 221 
Finlande. ( Po 85 
Finwarck. 4 
Finster-Aarhorn (mont). 281 
Fionie, 75 
Fisheroé (iles ). 44 
Fiume. 378 
Flandre-Occidentale. 167 
Flandre-Orientale.. 168 
Flèche (la). 225 
Flensbourg. 2 
Flessingue. 164 
Fleurieu ( baie de). PR 
Fleurus. 173 
Fleuve (sans eau 3. 710 
Flinders (Terre de ). 57 
Florac. Jer 
Florence. 453 
Florent (ile St.-). 2 
Florentin ( prov, de ). 465 
Florès ou Ende (ile). 3 
Florian Iech, 355 
Floride. 829 
Floride-Occidentale, 831 
Floride-Orientale, 830 
Fo-Cheng. 572 
Foggia. 469 
Fohr (île). 72 
Foix. 268 
Fokschani. 409 
Foligno. 462 
Fontainebleau (forêt), 183 
Fontainebleau (ville). 2 
Fontaine-Françuise. 23 
Fontaine-Ronde. 337 
Fontanes (îles ). 958 
Fontarabie. 489 
Fontenay le-Comte. 239 
Fontenoy. 172 
Forcalquier. 271 
Forêt-Noire. 295 
Forêt Noire (mont.). 294 
Forges. 184 
Forli, E 459 
pus j Géi 

ormose (ile Ce 7 

$ 


(a 


A 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Formose (ile et ville). 573 
Fornovo. P 
Forta-Ventura (ile). 769 


Forth ( golfe). Dr 
Forth ( riv. ). HI 
Fortuuées (iles). me 
Fossano. 45 
Fossombrone. 460 
Fou-téheou-Fou. 572 
Fougères. 220 
Foulals ( peuple). 725 
Foulpoiute (étab.) 7 
France. 195 
France Centrale, 219 
France (ile de). 766 


France (iles voisines de).270 
France-Méridionale. 244 
France-Septentrionale. 192 
Francfort (États-Unis). 825 
Francfort-sur-le-Mein. 334 
Francfort-sur-l'Oder(du- 


ché et ville). 315 
Francisco (San), fleuve. 932 ` 
Frankenthal. ` Ze 
Frascati. 467 
Frat (fleuve ). 579 
Frédérick bourg. eh 
Freetown. 27 
Freewill (îles ). 992 
Fréjus. 275 
Freyberg. 328 
Freybourg. 337 
Freyciniet (Terre de). 957 
Freysingen. 347 
Freystadt. 355 
Fribourg. 286 
Fridéricia. Mi 

 Friedland, 388 
Friédricksham. 87 
Friedrichstadt ( gouv. et 

ville). 50 
Frisch-Haf. 384 
Frisch-Nehrung. e 


Frise. 
or de). s 
Froson, 
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Fucin (lac de). 430 
Fuen-ho ( fleuve ). 564 
Fue-sen. 347 
Fulde. 333 
Funchal. 768 
Fungi. 734 
Funzha (riv. ). 886 
Fuogo (ile ). 770 
Furnes. 168 
Furth, 344 
G 
_ Gabon (riv.). 729 
Gabriel ( baie Saint-). 931 
Gadamès, 705 
Gadume (pays et ville). 16. 
Gæta (riv.). 5a 
Gaëte, | 473 
Gaillac. 266 
Galatin (riv.). 822 
Galatz. An 
Galera (cap. ). 879 
Galice ( prov.). 4èr 


Gallopagos {îles de ). 42 
Galles ( Nouvelle-). 3 
Galles ( Méridionale). 977 
Galles (Septentrionale). 16, 
Galles (iles du Prince 
de). 8ot 
Gailes(fort da Prince de)789 
Gallicie-Occidentale ou 
Russe. 


1 
Gallicie-Orientale. 358 
470 


Gallipoli (Italie), 
Gallipoli | T'arg ie). 414 
salway, 156 
Gambie (fleuve). 687, 722 
Gand, 168 
Gandicotta ( contrée et 
ville 3. 64 
Gange (fleuve).519, 623, 628 
Gange (îles voisines de 
Pinde au delà du). 666 
Gange (iles voisines de 


l'Inde en-decà du). 652 
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Ganges ( grottes de). 664 
Gangoutra (cataract. ). 629 
Ganjam, 642 
Gannat. 244 
Gaour ( mont de). 548 
Gap. 25r 
Garamantes. 718 
Gard (dép. et riv.). 262 
Garde (lac de). 429 
Garéan (monts). Don 
Gargados (ile ). 766 


Gariano ( mont )- CH 
Garonne(fleuv.)35, 183, 267 
Garonne (Haute-), dép. 26 
Garrow ( mont ). 65 
Gascogne ( golfe de ). 34 
Gastein (eau min.).297, 362 


Gata (mont). 628 
Gatt (fleuve). 383 
Gaudens ( Saint- ). 268 
Gave (chute de ). 27 

Geanadil ( cataracte). AA 


Géaus (chaudières des), 54 


Géaus (chaussée des). 15r 
Gebel-l'ar (golfe). 598 
Gedda. 604 
Gefle. 57 
Gemund. 340 
Gènes ( duché et ville). 447 
Genève (lacde). 35, 281 
Genève (ville). 287 


Geneviève (Sainte-). 819 
Géographe (baie du). 0957 
Georges ( archipel du 
roi), île 99 
Georges (ile du roi). for 
Georges t ort du rot); 997 
Georges (St.-), Antilles. 67 
Georges Ki: , baie. 
Georges ( St.- ), Bermu- 
es, 854 


Georges 
Géorgie 


wn. 867 

sie ). 538 
Géorgie (États-Unis). 826 
Géorgie (île de la ). 94 
Géorgie a. e Bot 


» 


», 


HR 


dé à à dé 


L 
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Géorgiefsk. 103 Golconde ( prov.). H 
Géorgiens. 536 Goletta. 00 
Géra. 331 Gollenbach (saline de). 
Géres (Caldas de ), eau Golyiniv. 108 

minérale ), Bop Gomère (ile). ke 
Germain-en-Laye(St.-). 204 Gomron. ^ 1 
Gerona. 492 Gondar. is 
Gers (dép. et riv. ). 258 Gondava. CH 
Gestricie. 57 Goplo (lac). < 394 
Gété ( volcan), 677 Goppingen. Ae 
Geyser. 65 Gorde (île). 726, "e 
Ghates (monts). 628 Goritz. 78 
Ghergong. 658 Goslar. 309 
Ghilan (prov. ). 614 Gotha. 330 
Ghizeh. 716  Gothaab (colonie). 786 
Gibel (mont). 34  Gotheuborg ou Gothen- 
Gibraltar ( Amérique). — bourg. d 
Gibraltar (baie de). 482 Gothie. 59 
Gibraltar (détroit de). 687  Gothie-Occidentale. 6o 
Gibraltar ( presqu’ile ). 5 Gothland (ile ). D 
Gibraltar Ville). boa Gottingue. 309 
Gien. 329 Gottwich. 356 
Giessen 337 Goulette (la). 700 
Gihon (fleuve ). 548 Gourdon. 256 
Gijon. 488 Gouriel (prow.). 540 
Gilolo (ile et ville). 682 Goy (roy.). 935 
Ginji. Dän Goyazes. 937 
Girgeh. 716 Gozo(ile). 479 
Gironde (dép. et riv. ). 252 Grampians (monts). 118 
Girone. 492 Gran -~ Para ( gouy. et 
Girons (Saint-). 269 ville 3. 
Gitomir. 106 Gran-Paro. 
Giurgewo. 4 Granja ( la ). # 
Glace ( pic de). 784 Grant UC Terre de). 7 
Glamorgan. 147 Granville(troude). 255 
Glascow. 123 Grasse, 275 
Glatz. 393 ` Gratz. 360 
Glocester (comté et v.). 137 Grave. 165 
Glommen f DAT 46 Gray. 247 
Glükstadt. 53 Greenoch. 123 
Gmund. © 340 Greenwich. 142 
Goa. -648 Greifswalde. 312 
Goaïna. r 6 Greiz. 332 
Goayra (la ). 5 Grenade (la), ile. 866 
Gobain (Saint-}. 202 Grenade(Espagne), prov- 

164 et ville). 501 


Gos. f 
-a 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 995 


Grenade ( Amérique), 


nouv, roy. 7 
Grenade-Propre. 883 
Greniers (monts). 628 
SR de) sei 
Griper (baie de ). 947 
Gras (konn. el ville). 106 
Groënland. 783 
Groningen. 316 
Groningue ( prov. et v.). 166 
Gruyères. 287 


Guadalaxara (Espagne). 497 
Gandalaars (Menu) hé 
prov. et ville. 8 
Guadalquivir (fleuve). 482 
Guadeloupe ( île). 864 
Guadiana (H. 7. 35, 482, 507 
Gualgayos (mine). 873, SC 

6 


Guam (île de). 7 

Guamanga (prov. etv.). 896 
Guanacas (mont. 1. 878 
Guanare. 885 
Guanaxuato (dist.). 838 
Guanaxuato (mine).  go2 
Guenca- Velica. 96 
Guanchaco. 895 
Guardafui (cap). 687 
Guastalla, ` 45i 


Gualimala ( roy., prov. 
et ville). 


r 
Guayaquil (prov; et v.). 888 
Guaycoros (indigènes). 934 
Gueldre (prov.). 165 
Guérande, 224 
Guéret, KÉ 
Guernesey (ile ). 148 
Guetaria, Aug 
Guibray. 1 
Guilford. 142 


Guillaume (golfe de). - 799 


Guitmaraens. 508, 512 
uinée. pat 
Guinée (golfe de). 687 
Guinée ut 731 
Guinée (iles voisines de 
la ), 730 


Guinée-Méridionale. zap 


Guinée (Nouvelle-), ile, 954 
Guinée-Propre, 72 
Guinéé-Septentrionale. 72 
Guingamp. 221 
Günsbourg. GH 
Gutha (vallée de). 5 
Guyane. oi 
Guyane-Anglaise. 922 
Guyane-Espagnole, 889 
Guyane-Française 921 


Guyane-Hollandaise.  o2t 
Guyana-Patena( volcan), 897 
Guzerate ou Guzurate. 


628, 63 

Gwalior. ei 
H 

Haarlem. 162 
Hadramaut. 606 
Haguenau. 218 
Haïderabad. 63 
Hai-Nan (ile ). 574 
Hainault. 172 
Haïti (île ). 860 
Hajar. 606 
Hajipour. Dir 
Halberstadt. 316 
Halicz. > ZA. 
Halifax ( Anglet. 3. 134 
Halifax ( Amér. ), 95 
Hall ( Autriche ). H 
Hall ( Saxe ). 317 
Hall 2 Würtemberg). 339 
Halland. Ki 
Hallein. 36: 
Halmstadt. Gr 
Hamadan. 6: 
Hamalel ( mont ). 65 
Hamathi ` 588 
Hambourg. 306 
Hameln. k) e 
Ham ( pays d ). 7 
Has { duché et ville ).320 
Hampst, » 145 

» 

» 
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Hampton-Court, 141 
Han. 665 
Hana, 333 
Hang-Tcheou-Fou. 592 
Han-Niech. 666 
Hanover ou Hanovre ( du- 
ché et ville ). ` 308 
Hanovre ( Nouv-) île. Sr 
Hanovre ( Nour prov. or 
Hants. 143 
Haraforas ( peuple ). Kl 
Hardanger ZK A e? 
Harlech. 146 
Harlingen. 166 
Harpe ( iles de la`). 969 
Sariy (îles ). 124 
arrowgate ( eau min. ). 12 
Hartfeld ( mont, ). 11 
Hartfort. 814 
Hartwel. 138 
Harwich. 140 
Harz. 295 
Harzwald. ib. 
Hasselt. Igi 
Hausbruch, 354 
Havane ( la ). 857 
Havel ( LG A 296 
Havre ( le ). 197 
Hayre-de-Balade, 963 
Havre-Trompeur. 963 
Hawash. 748 
Haye ( la ). 162 
Hazebrouck. 193 


Hébrides( îles 3. 124 
Hébrides ( nouv, ) îles. 962 


Héchingen. 341 
Hécla ( baie de l’). 7 
Heidelberg. 37 
Heilbronn. E 
Heinola. 

Hejer. 


Hékla (volcan). 34, ‘es 

Hélène ( ile de Sainte- É 
Afrique. 

Hélène (Sainte). ie” 


terre. € 148 
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Helgoland ou Héligoland 
(ile). 7 
Hella. K 
Hellespout ( détroit). 4 
Hellevoetsluis. ab 
Helsingborg. 6 
Helsingie. 5 
Hem ( mont ). 6j 
Hémus ( mont ). 3 
Henneberg. 3 
Henrichemont. 2 
Hérat. 63 
Héraalt ( départ. ). 
Herc mienne ( forêt x, 
Herdalie, ; f 
Hereford ( comté et v. e + 
Hermanstadt. 
Hernhut ( Nouvel-). x 
Hernosand. 5 


Hesse-Darmstadt ( grand 

duché ). 33 
Hesse-Hombourg. 33 
Hetzardara ( mont}. 61 


Hielmar ( lac ). . 
Hières (îles d’ ). 27 
Hiero ( ile 3. ? 


Highlauds ( monts). 1: 
Hildburghausen. 33 
Hildesheim. 

Himmalaya ( mont ). E 


Hindoen. 
Hindou-Kohs (mont d’). si 
Hindons ( caste ). 63 
Hindoustan. 62 
Hispaniola. 8 
Houn-Hay ( golfe ): 51 
Hoang-ho ( fleuve ). ne 
Hochstadt. 34 
Hodeida. . 

Hoei-ho ( fleuve ). 

Hof. 

Hofwyl. 2 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 997 
Hogue (cap). 34 Hundsruck (mont). 255 
Ho-Han. xı Huningue. A 209 
Hohentwiel. 338 Huntingdon(comté et v.).13- 
Hohenzollern, 341 Hurdwar, 643 
Hohenzollern-Héchingen. 56. Huron ( lac ). 808, 178 
Hohenzollern-Siegmarins Hurons ( peuple). 792,817 
gen. ib. Husum. 721 
Hoha-Nor ( be A. 556 Hyderabad ( pr. et y. ). 643 
Hollabrünn, 360 
Hollande. 160 1 


Hollande (Nouv. X r 952 


Holstein ( eanali). 
Holstein(duché et Lag. e 
Holstein-Oldenbourg, 30 


olyhead, r 
Hombourg, 3 
Hondschoote. 193 
Honfleur, T 
Hongrie. j 3 


7 
Honorat ( Saint- ) ile. 2 Z 
Hontse-hou (lac). H 
Hoorn, 162 


Horeb ( mont}: 597 


Horn ( cap 3. 

Horn (ville Ae 25 
Hornawam ( lac 3. 5a 
Hoseasons Aim ( ile A 971 
Hottentots (pays des ). o 
eg dé Din 


d 
Oug| 


juste (la): 199 


Dpr-llusn . 571 
Outche, 2 gie 
love ( ile de). 58 
boya, o8 
Roaheing (ile). 

‘4\gayos. ; 


nallaca ( rivièr A. 892 
‘ antajaa ( maino » 893 


Lbest ( saint A. 174 
tbertushourg. 327 
“son ( baie d'}). 777378 
( Côtes de la baie 3. g 
"Zeichen, 57 
e: n 
d 1 


Iago {San- ) ile et v. #70 
Iberica (chaîne d’). ` Aën 


Ibraila, 409 
Icliime ( fleuve ). 519 
Ichime ( steppe d’ ). 52} 
Icononzo ( vallée ). 882 
Ida ( mont ). 579 
Idria. 377 
Iénissei ( fleuve ). 519, 52$ 


Iénissei steppe del). Sat 


Jénisseisk, 53: 
Iéso ( ile ). 668 
Téso-Supérieur. So 
Iglau. i 3 

Igüatio ( Saint- }. 673 
Hdephonse ( Saint-). 495 
Heel 436 
Ne-Mère. ib, 


Hle-et-Vilaine ( dép. et 
riv. ). 216 


Iles Lun des 1. 054 
Iles-Britanniques, 112 
Minizza ( mont 3. Zoo 
Illinois ( état ). . 818 
Ilinois ( peuple ). 817 
Ill nois V r 807 
Illyrie (roy. d'). 377 
Ilmen (lac ). 35 
Jmaüs. 517 
Imirette ( prov. ). 540 
Imola. | 439 
Inde. LE 


2 

Inde au delà du Gange. 655 

Inde au delà du Gange 
(îles voisines). 666 


44 
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Inde en deçà du Gange. 623 


Indes ( mer des ). G28 
` Indes-Occid. (iles). : 775 


Indes-Orientales, ib. 
Iudiana ( état ). 818 
Indiens-Serpeus. 823 
Iudiens-Schoschonies. 14. 
Indostan. 623 
Indostan-Propre. 634 


Indou-Kohs (mont). 628 
Indous ( peuple 3. 631 
Indre ( dép. etriv. ). -230 
Indre-et-Loire ( dép. et 


rivière). 226 
Indret (île d’), 223 
Iugolstadt. 346 
Ingouches ( peuple A Fe N 

3 
Inhambane. b = 
Inspreck. Go 
Intra. s444 
Inwiertel. | 55 
Inzelli, 614 
Joniennes (îles ). 421 
Ipswich. 139 


Irach-Agemi (pre, ) 614 


Irack-Arabi. 592 
Irghen. 575 
Irghi: ( fleuve ). "e 
Yrieix (Saint- ). 242 
Irkoutsk (gouv. et v.). Bän 
frlande. 148 
Irlande ( mer d’ CG 34 
Irlande (Nouvelle-), île 960 
Irotquois. 792 
frraouaddy (riv. ). 656 
Irtyche (fleuve). 524 
Ertvche(steppedel’). č. 
Jėchia (ile). 475 
Ischl. 355 
Isco ( lac d’). 429 
Isère (dép. et riv.). 250 
Islande. 63 
Ismahil. yir 
1 584 


snik, 
Jsola-Bella (île). 436 


Isola-M è 
Gergen ES Gi 


Issengeaux. e 261 
Issoire. 247 
Issoudun. 230 
Italie, — 423 
Italie-Centrale. 4 
Italie (iles voisines del). 3 
Italie-Méridionale. 
Italie-Septentrionale. 
Itiapaba (mont). 
Itzacci-Huatl (mont). 5 
Iudenbourg. H 
Ivica (ile et ville). 505 
Ivetot. 198 
Ivrée. Au 
J 
Jacques (mont). , . 319 
Jaeu. bot 
Jaffa. bot 
Jagerudorf. 367 
Jagrenat. Gi 
Jaik ( fleuve). 525 
Jalour. 641 
Jamaique ( la ), île. Bän 
James ( fort 3. 20 
James (iles de). 79° 
Jamestown. 972 
Jamour ( riv. ). 29 
; were j DR 
aniva rov. })- 1 
Poule. 5 » 228 


Japon (empire du ), 668 
E pA f iles du ). 669 
Jarnac. 

Jaroslavl (gouv. ct SA 
Jarra. | 


Jaslavl. 


J / 

Jasne ( riv. ). 
Java ( sf 
Javanais ( peuple). | 
Javarin. 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Jean (St.-), Antigona. 

Jeau (St.-}, Antilles, 

Jean (St.-), Nouvelle- 
Ecosse, 595, 796 

Jean-d’Angely (St). 245 

E - de - Bracamoros 
St.-), prov; 

un do LEE (St). SC? 


Jeau-de-Maurienne(St.-)448 
Jédo (capit.). ( 670 


864 
862 


Jefferson (riv.}: 822 
Jemmape, 172 
Jéna. 32 
Jenischecher. D 
Jenizzar. Ann 
Jersey (ile). 148 
er Nenta] 
Jérusalem. 5 
Jimbal (mont de). 5! 
Joachimsthal, 362 
Joal (ile) 26 
Joanina (prov.). D 
Johor. 662 
Jr 233 
olofs (peuple). 25 
Aeketieg ) 76 
Jonzac, 245 
Jorullo (volcan). 836 
Joseph er e). 710 
Joseph (St.-), fort. 726 
Joukakonda: ib. 
Jourdain. Bon 


Juan-Fernandez (St), 


iles, 942 
Juliers, 322 
Juñagur. 638 


Jupe rran-horn (mont). 280 
Jura ( dép..). 238 
Jara (mont). me 33, 182 
Jurjara (mont X Don 
Jutland; or 
Jutland (iles voisines dé). 72 
Jutland Nord etSad): 7x 
Juvenal { Pont de }. 
Jyévapour ( état li 645 
Jypore (étatetwille). A. 


999 
K ; 
Kacheti.  . 54o 
Kadiak (ile). 8o01 
Kai-song-Fou. Bar 
ip 54o 
Kalbary. 72 
Kálisch (próv; et ville). so 
5 


Kalkas (peuple } 
Kalmouks(peuple). 529, 557 
Kalouga (gouv.et v.). 96 


Kamarau KE Vu 
Kamenets-Podolski. ` 107 
Kamiuieck. ib. 


Kampen. 166 
Kamtschadales (peuple). 529 
Kamtschatka: 618, 534 
Kamtschatka (mer du). 518 


Kan (riv.). b64 
Kanaga, 801 
Kangourous (Ìle de). 958 
Kangrah. 636 
Kanobin. 585 


Kausès (peuple). 819, 825 


Kantal (mont). 62 
Kaoyen-Hou Kc 568 
Karagol (lac de). 549 
Karical. 651 
Karnac. eni 
` iech 843 
Karpathes (monts). 33, 295, 
pathes (monts) 95, 
Kars (gouv. et ville). ` 586 
Karwar. | 648 
Kaschau. 374 
-Kuskaskias. 818 
Kastamouni. 584 
Kastampol. 584 
Kamandou, 649 
Kedj. . 622 
Keene-Bollo (sommet). 675 
Kehl. 33 
Kélat (Khoraçan), Gun 


Kélat ( district et ville), 
Béloutchistan, 
Kempten, 
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Kendal. 

Kent. 

Kentucky (état), 

Kératchi. 

Keraudren (ile), 

Kerman (désert). 

Kerman (prov. et ville). 

Keshiïk-Dak (mont). 

Kesraoun. 

Lac 546, 
arissim 

Kharkof, ern 

Kherson. 

Khiva (état et ville). 

Khoraçan (prov.). 65, 

Khonsistan (pro A 

Khozdar., 

Kiachta, 

Kiang-Ho (fleuve). Bro, 

Kiens Hos 17e 

Kian-Si, 

Kiaways (peuple). 

Kiel. 


Kielce. 

Kiew (gouv. et ville). 
Kilkenny. 

Killarney, 

Klockner (mont.). 


King (ile), 
SC V 
King-ki-tao. 
Kiogsale. 
Kingston (Canada). 
Kingston (rames ue). 
Kingston-sur-Hull, 
Kinning (mont). 
Kiœl (chaîne). 
Kioun-tcheou-Fou. 
` mr 

irguiss (pays des). 
Kirgoiss te y 
Kiricotsos (peuple). 
Kirin (gouv.) 
Kirim-Qula. 
Kirkwal. 
Kirmanschah. 


Kisik-Tag mon a 547 


Kisil-Irmak (fleuve 579 
Kistes. 536, 537 
Kitts (Saint-), Île. 864 
me Seele ' 
K furt. 
t anela l 34 
isleneaux. + b e 
Kovoxville, 
Kocher. 340 
Koei- Cheou. 572 
Koci-Yang. i. 
Koerverden. 166 
Koiran. 5-6 
Kokonor (lac ). 556 
Kola. 85 
Kolding. yı 
Kolin. 364 
Koloswar. 375 


Komgesten (fort). GG 
Konié (gouv. et ville). 585 
Konigingratz. 364 
Konigsberg (cercle av 
Konigstein. 32 


Konrat ( état). 552 
Kourat ( ville). 553 
Koptchak. ib. | 


wël (chaîne de). = 
oriaks (peu 29 
nee Le x 3 
Kostroma (gouv. et v.). 


Kotch-Gondava. 622 
Koubitchi. 544 
Koueit, 607 
Koubistan. Ge, 622 
Kour-Karani. 726 


Kourilles(Ilesde). DÉI 
Koursk ( gouv. et ville). 97 
Kous. 77 
Kouvesches (peuple). 543 
Krapacks. Voy. bar: 


Kremuits. 3 
SC Si 
Kremsier. 

Krivan (mont du). 368 
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Kronstadt. 375 
Krumlau, 364 
Kubasches (peuple). 542 
mr te tés 315 
Kuopio (préf. et ville). ` 85 
Kur (riv. An 610 
Kurdistan, 
Kutaié. 
Kymmenegard. 86 
L 
Labour (Terre dei, 470 
Labour - Propre ( Terre 
de). ib. 
Labrador (Terre du). 790 
Lac-Majeur. 430 
Lac-Tho. 666 
Ladoga (lue ).! 55 
Laddessebas ( peuple). 729 
Lahar. r7 
Lahor (prov. et ville). 636 
Lahsa (pays ). GoG 
Lihsa (ville). Dez 
Lakiang (fleuve }, 564 
Kaland (ile ). 46 
Lamégo. 513 
Lancaster ( comté et v. }. 
Angleterre. D 


Lancaster (États-Unis). Gei 


Laucaster(détroit).578; 944 
Lee 2 ER 
andak. ( roy. H 
Get dt 348 
Landen. 174 
Landerneau. 222 
Laudes ( canal des). 257 
Landes dép;)» 2 
Landsberg. EI 
Landshue, -34 
Laugefeld (chaine). * H 
Langensalza. j 318 
angoen. EE 
ingres. à 213 
Languedoc (canal du). 265 
niere ( col de ), 182 
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Lannion, 221 
Laon. 202 
Laos ( roy. de). 666 
pouie. An 
22). (iles voisines de 
a ). 
Lapouie-Suédoise. 55, 62 
Laquedives (iles ). 652 
Lar. Di 
Larantouka. 68 
Laristan (prov.). HI 
Larklaneh, 637 
Larnaca. 596 
Larvick. 124 
Lassa. sig 
Latakié. 5 
Lauenbourg(duché etv.). 
3, 304 
Laufen (cataracte). 285 
Laufenbourg. R ib. 
Launceston. 145 
Laurent (Saint-), fleuve. 
7765791 


Laurent (St.-), mer. 77 
Luuricocha (mine). 


Lausanne, 287 
Luval. + | 
Lavaur. 

Lawfeld. 171 
Läenbourg. Wu: 
Laybach(gouv.etv.). 353 
Lazare (archipel de St.-)672 
Lead-Hills (mont). 117 
Lebda. 7oi 
Lecce. A 
L’Écluse. ei 
Lectoure. 258 
Leeds. Gi 
Leicester (comté el v.). 1 
Leipsick. 327 
Leith. 122 
Lemberg. 376 
Lembro (ile et ville). ` Aar 
Lemgo. 325 
Lemta (désert). 2r 
Léva (enee), $19, bah 


CO 
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Léna ( steppe ). 
gapa (let, 
Léoben. di 
Léon ( ile de 3; Sor 
Me (Nouv. d Si 
rov. et ville 
Léop ZA 4 4% 
vam Kion (iles ). 67t 
Lépante, 15 
Lérida. 493 
Lesghis (peuple). 536, 542 
Lesina ( lac 430 
Lesparre. 253 
Leatméritz. 365 
Leuwarden. 166 
Lane (Terre de). 957; 952 
172 
Lewis RI 1 
Lexingtou. 82 
Leyde. 162 
Leyen. ; 338 
Lézina (ile). 380 
Liaikof (iles ). 535 
Liban ( mont }. 579 
Liban ( Anti-). ib. 
Libau. 105 
Libourne. 254 
Lichfield. 136 
Lichtenau. d 
Lichtenfels. T 
Lagon ech d 
Liddon (go 
Liége kag «ik ille). SA 
| + wg (iles ). Gi 
192 
À ( prov. et ville). - 895 
Limbourg. 151 
Limerick, 152 
Limoges 242 
Limonès 88 
Limoux 
Lincolu D comté et e, ji 236 
Lindau. 363 
Lingen. 308 
Linz, 354 


pari (île) áa! 
Lipari (iles de) A 

ipari ville). ab, 
Lipez. old. 
Lippe ( Schaumbourg) ib. 
Lippstadt, 3 
R onne. =- 

isieux. D 
Lissa (île) 3o 
Livadia. 4:5 
Livadie ( prov. ). ib. 
Liverpool, 134 
Livonie. ` 87 
Livourne. 455 

d (île ). 971 

Lô (Saint-). 199 
Loauda (ile ). 736 
Loanda-san-Paulo. D 


Loango ( roy. et ville ). 2! 
Lobenstein. 


Loches. e 
Lodève 204 
Lodi. e 437 
Loffode (ile). H 
Loflode ( mont.). 49 
Loir-et-Cher ( dép, gt 
riv. 22 
Loire dép. A 245 
Loire ( fleuve). 2, 183 
Loire ( Haute}, dép. 261 
Loire-Inférieure (dép): =: 


ra ( dép: et riv.). 
izia ( grotte E 
ar, i Vé E 


Lombès. 
Lomnitz re de). Er 


| came lac) n$ 

a a 

its détroit). Sch 

ee (lae a. 5o 
Lons-le- SC EA 
Lorca. t 1604 
Lorette. W 
Lorient. se 


Lot { dép. 1 25ê 
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Lot-et-Garonne (dép. ). 255 


Lots ( prov. ). 622 
Lotssa (prow.). ib. 
Loudéac. ET: 
London, 231 
Louis Gap , fort. 726 
Louis (St. b ville. 819 
a ~de - Maranham 
aint ), 
Kei vi è 9 a 
Louisiade (îles 3. LA 
Louisiane. 827 
Louisville, 825, 826 
Louvain, 170 
Louviers, 20t 
Lowat (chaine). 697 
owicz, 107 
Lowlands (mont). 11 
Loxa. sei 
Lozère (dép. et ment), 261 
Lubeck (ancien évêché), pr | 
Lubeck (ville). 30 
Lobelsk. 210 
Lublin. ib. 
Lucayes ou Bahamas 
(îles). 856 
Lucerne (lac). 281 
Lucerne LS A 286 
Lucey ( pont de). 236 


Lucie(carénage de Ste.-)866 
Lacie (Ste.-), âle. ib. 
Luçon (île ). 673 
Lueques ( principanté et 


ville ). à 
Ludwisbourg. 339 
Luknow, 6 
Luléa ( canton ), 5 
Luléa Lë ET D 
Lund, ER 
Lune (møöntagnes de la). 
Lunebourg: ` 
ege 7 216 

Apala de 
pi (cinta +108 
Lutzen. 817 


WE D 


1003 
Lusembourg (duché et 


yille). 174, 323 
Luxor, gra 
Lybie. Cor 
Lynn. 139 
Lyon. 249 
Lyon (golfe de } 3 

M 
Macao. 573 
Macassar. 2 
Macassars (peuple). 681: 
Macasses (peuple). 755 


Macédoine (prov.). 11 
Macerata ag el vil.). H 


Let GE ir 
Madegasses (peuple). 7 

a (baie dei,  48x 
Micon. 234 
Madagascar. 765 


Madeleine (Ste, A, grotte ` 
d 


e 377 
Madère (ile). 768 
Madisson (riv.). 822 
Madras (jnghire de). 65r 
Madras Gift, 660 
Madre-de-Dios (ile de). gia 
Madre-de-Piédra. 

Madrid. 496 
Madrid (Nouveau-). 819 
Maduré LK et ville). 6&2 
Mauelstrand. Do 
Maestricht, 171 
Mafra. 514 


Magadoxo (roy: et vil).:55t 
Magdebourg ( duché et 
ville A. 316 


1 
Mac (détroit de). orä 


ellanique (T $ 
Maspero (IS osi 
Mahe ia | | 290 
Mahé (vil de Di 
Mabraites (peuple), 638 


1004 

Main (état). $ e 
Main-Oriental. 

Maina. 

Maine-et-Loire (dép.). a 


Mainland (ile). 
Maison-du-Diable P r 


` verne). 809 
Maixent (St.-). 240 
Majeur (lac) 42 
Majorque (ile et ville). Bot 
Makariew. "op 
Makrinitza. 416 

. Malabar (côte). 627, Va 
Malabar (mont). So 
Malabar (pays). 

Malaca (détroit de). Sg 
656 
Malaca ( presqu'ile set 

ville ). 622, 662 
Malaca (roy. ). Dir 
Maladeita ( d ), mont, 182 
Malaga. 503 
Mulaguette. 28 
Malais ( peuple ). 6 
Malulé. 705 
Mälar (lac ). 35, 5a 
Malaya ( roy.). 661 
Malayo. 682 
Maldives (iles ). 652 
Maleg. 748 
Malewbé ( roy. ). 735 
Malines. 169 
Mallicolo (île). ‘962 
Malme. Gr 
Mulo (Saint An 219 
Malouines (iles), 940 
Malstrom (courant), A8 
Malte (île de ). 479 


7 
Malte ou Cité-Notable. ib, 


` Malte ou Cité-Valette. ib. 


Malva ( prov. [A 
Melon. a. 418, Sa 
Mamai. Le 
Mamboue ( cap A, 757 
Mamers. 224 
Man (ile A, 147 ` 
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Manahar ( étab. ). 766 
Manca-Rumi, 588 


Manche ( dép- ). (8 
Manche SR 34, Zi 
Manchester. 134 
Maudiugues ( peuple). 725 
Manftlos ( mont ). DI 


Manfredonia. Le 
Mangalor (Guzurate). 
Mangalore ( Canara). oa 
Mangi. 
Mangislack (mont). RH 
Mangvira ( mont ). 930 
Mauhartzherg (mont). 295 
Maubartzherg (quartier 
au-dessous Ae 359 
Manhartzberg ( uf 3 


au-dessus ): 60 
Mauheim. 336 
Maien ( fleuve ). 687 
Manica Zen etville). 756 
Manille. Ac) 
Manilles (îles ). 671 
Maukegade, 50 
Mans (le). 225 
Mansélar ( lac). 675 
Mansourah. 14 
Mautchourie. Go 
Mautchoux ( peuple ).. 55 
Mantoue. w43 
Maouna (ile). g66 
Mapungo. 736 
Maracach. 6 
Maracuibo ( lac ). L 
Maracaibo (lanterne de). sb. 
Maracaibo ( prov ). ` 
Maracaïbo (ville). ib. 
Maracatas (peuple). 952 
Maraguon ( Nouveau- 

Bu D 923 


Maragnon ( Antiguo )» 
ris. 

Marais-Pontins. ` 

Maianbum (gouv. }: = : 930 

Marauham (Saint-Louis 
de ). 


3 


y 
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Marasch (gouv. et v.). 586 
Maravi (lue). 756 
Marhoré ( mont). 182 
Marbourg. 333 
Marcella ( mont }. 930 
Marcellin (Saiut-). 251 
Marches (les ). 313 
Mareb. 

Marengo. 

Marenues, w 
Maréote. 701 
Maréotis (lac). 710 


Marguerite (île en Amé- 
rique ), 

Marguerite ( ile en Fran- 
ce ). 


} 277 
Marguerite ( mont. de). 319 
Maria (île ). 9 
Mariana. 
Mariannes (iles). 


Marie (Sainte-), ile. 148 
Marie (Sainte-), cap. 931 
Marie-Galante (ile). 865 
Marienbourg. 193 
Marienwerder (cercle et ` 
ville ). 389 
Marignan. 33 
Marin (St.-), rép. JS 
Marly, 
Marmande, ki 
Marmara (île). 584 
Marmara Ca de). 518 
Tarmarique. 1 


Marmora ( della ) , càs- 


tade. 462 
Marne (dép. étriv.). 210 
Marne (Haute-), dép. 212 
Maroc (rl) 696 
Maroc (empire A, 695 
Maroni (riv.). 918 
Marquesas (iles ). 

Marquises (iles). ib, 
Marquises fNonelles-); 
les, 97 
Marseille. 271 
arlapana. 6:6 


` 1005 


Martha (Serra ), mont. 930 
Marthe (Sainte-), prov. 

et ville, 84 
Martin (ile). 45 
aen (la), île. 65 
Marua (ile). 967 
Marvejols. aðr 
Maryland (état). 823 
Mascareigne (ile). 767 
Mascareignes (iles). 766 
Mascarin (ile ). 567 
Mascale. 606 
Masovie. 108 
Massa (duché 3. 5x 
Massa ( ville), 52 
Massachussets (baie). 808, 
Massachussets (état). 813 
Massuah (pays et ville). 744 
Masulipatuam, Din 
Mataman. 754 
Matamba. 736 
Matapan ( cap). 34 
Mataram (roy. et ville). 680 
Mathieu (Saint-), ile. 934 
Mathloch (eau min. ). 127 
Matotchkine. 532 
Matsmai (ile de }. 668 
Matto-Grosso (gouv. ). 937 
Maubeuge. 194 
Mauer (lac). 383 

+ Mauléon. 260 

Maure (Sainte-), ile. Ann 
Maurice, 76 
Maurillac, d 
Mauruea, 3 
Muutern. 356 
Mayenne ( dép. 3. 234 
Mayo (ile ). 739 
Mayence. Au 
Mayorque ( ile). 504 
Mayotte (ile). 65 
Maypurés (cataract). 87 
Mazagan. 648 
Mazanderan (prov.). 615 
-Mazara( vallée de). 436 
Méaco. 67t 


Wë 


1006 
Meaux. 209 
Mecklenbourg. 305 
Mecklenbourg-Schwerin 
(duché et ville): ib. 
Mecklenbourg-Strelitz. 16. 
Meckley (roy.). 659 
Médelpadie. 57 
Médina. 725 


Médine (pays et ville). Gei 
RARE (iles dans 
a ). 


296, 5 
Méditerranée (mpr). 3 3 
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Mer de Marmara. 35 
Mer de Zabache. ib. 
Mer-d'Irlande. 34 
Mer du Levant. 35, Bu 
Mer du Nord. 31, 34 
Mer-Glaciale. 34. 
Mer-Méditerranée. 35 
"Mer-Noire. 35, 518 
Mer-Pacifique. EI 
Mer-Polaire-Arctique. 944 
Mer-Rouge. : 


Mer-Vermeille. 


Medway (riv.). 127 Mergui. 1 
Megalo-Chori. 594 Merida ( Amérique - Mé- 
Megures. 416  ridiouale). 884 
Méhon. 618 Mérida ( Amérique-Sep- 
"Meiling (mont). 563 tentrionule), prov. èt 
Meioungen. ~ 330 ville. 852 
Meissen, 327 Mérida (Espagne ). Z 
Mekke (la), pays. 603 Mérionet. 140 
Mekke (la ), ville. 604 Mersebourg ( cercle et 
Mekran. Gog, 622 yille de}. 317 
Méliapour. 651 Mesched. 61 
Mélinde (roy. et ville). 752 Messine. 477 
Melippo (fleuve de). 761 Mesuril (bourg ). 754 
Melle. 240 Mete'in ms Bei 
Melun. 209 Metelin (ville). í 
Melville (île ). 945 Métix ( gorge). 338 
Mémel ou Niémen (fl. ). 3 sietz. 214 
Memel ( ville ). 383 Meurte (dép. etriv.). 215 
Memmingen, 347 Meuse (dép. ). ai 

ena. 871 Meuse Cia, rive 183 
Mende, 261 Mewar. 644 
Mendoza. 908 Mexique ou Nonv.-Ess, 
Menehould (Sainte-). 212 gue. 832 

enin, 168 Mexique (golfe du). 777 
Menzaleh ( lac ). 710 Mexique (iles du golfe 
Méquinez. 597 e). 85i 
Mer-Adriatique. y Mexique ( Nouveau- ). ' Bi 
Mer - Adriatique ( iles Mézières. Bis 

dans la). 380 Michel (St.-), golfe: 187$ 
Mer-Baltique, 34, Sa Michel (SA Île. 773: 774 
Mer-Blanche. 34 Michel fe e de St.-)+ 261 
Mer-Caspienne, 518, 520 Michigan (lac). 7784! A 
Mer-d'Azof. 35, Michigan ( territoire). 8 
Mer de la Chine. 518 Micuipampa (mine). 
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Middelbourg. 164 
Middlesex. x40 
Midi (canal du). 184; 275 
Midi ( pic du ). 259 


Miésen ( lac A. 
Milan (ville), + 


Milan ( gouv. ). ib. 
Miledgeville. 826 
Milford-Haven, 146 
Milhau, 257 

| Mille-Montagnes (les). 610 
Millesimo. 46 
Milo (ile). 18 
Milo (ville). 19 
Minas-Geraes (gouv.). 937 
Minas-Geraes (mine). 930 
Mindanao (île et ville). Zä 
Miuden (duché et v.). 31 
Mine (la ), fort. 72 

| Mivgrelie, 539 
Mivho (fleuve ). 507 
Minorque (île ` 504 
Minsk (gouv et ville). 105 
Miquelon (ile); 854 
Miranda, ` a Sia 
Mirande, 258 
Mirandole ( la ). 45: 
Mirecourt. 21 
Miremont ( grotte de). 25 


Mirepoix, 2 
Male (riv. ). ei 
Mississipi (état `. d 
Mississipi (fleuve). 776, 805 
Missouri ( riv. ). . 806 
Missouri(régions et sour- 


ces du ). St 
Missouri (territoire). $19 
Missouris ( peuple Je ib. 
Mistra. 


Littau. 


i 
Mitla (ruines du Palais). 843 
105 


Mobile. Bin 
Zo alanga (plateau). 687 
oçandou (cap), Go7 
Modène ( duché}, 45i 
Modène { ville). Aën" 
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Modon. An 
Mæl-Éliam (mont). 126 
Moelk. 356 
Mogador, 696 
Mogols (peuple). „631 


Mohilef (gouv. et ville). 105 


Moissac. 26 
Moka. Go 
Moldasie-Russe. nt 
Moldavie-Turque, 4o 
Zë c le) En 
Mologagos (peuple). 9 
Doc Wen CG 


Momantombo (volcan). 858 
Monaco. 446 
Monarchie-Prussienne. 381 
Monbaza (roy. et ville). 753 
Monchique (Sierra de). (a 
Moncontour. EL 
Monde ( Nonveau-). 75 


Monde ( l'Épine GEN 
mont. 685 
Mondovi. 445 
Mona (ile ). 754 
Mongallo (roy. et ville). 753 
Mongéarts. 719 
Mongolie. - 559 
Mongols ec A 55 
Mongols-Jaunes. 558 


Monmouth (comté et v.).13 
Monomotapa. 25 


Monomotapa-Propre. 556 
Mons. 192 
Mont-Blanc. d: 
Mont-de-Marsan, 257 
Mont- Didier. 197 
Mont-Dor (bains du). 182 
Mont-fort-la-Canne, 220 
Mont-Perdu. 162, 159 
=. LEE TS "ën 
Mout-Raleigh. 
Mont-Vignemale, LZ ? 
Montague-Blene. 858 
Montaigu. 239 
Moutargis. Za 


Mountauban. 


dd … ds 
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Monthard. 234 
Montbéliard. 238 
Montbrison, i 248 
Monte-Cassino. 473 


Monte-della-Sibylla. 428 
Monte-di-San-Gennaro.428 


Monte-F'iascone. 463 
Monte-Gavo. 428 
Moute-Leone, Ach 
Monte-Pulciano. 4 
Monte-Rey ( San-Carlos 

de ). 
Monte-Soracte. 428 


Monte-Velino (mont). ib. 
Monte-Video(prov. etv 907 
Montelimart. 


Monténégrins. FER 
Montgomery ( comté d 
ville ). 
Monticello. 824, 826 
Montlu 7 3 
Montm dy. 21 
Montmirail. au: 
Moutmorency ( riv. ). DH 
Montmorillon. bn 
Montpellier. 264 
Montréal. 973 
Montrenil. 196 
Mouts-Cristallins. .675 
Montserrat (ile). 864 
Mouza. 436 
Moose. . 
Morad (fleuve). ges 
Morat (lac). 281, a 


Moravie (marquisat de). 36 
Morbihan ( dép. ). 222 


Morċe (prov. ). 416 
Morfil (île). 726 
Morlaix. 222 
Mornington, 746 
Morschedabad. 642 
Mortage. 200 
Mortain. ib. 


Mosambique (côte, Së 
et ville ). 


Moscou (gouv. et ville). 


Mosegueyos ( peuple). 752 
Moselle Sk Tat Ae, Je H t 
Moskireh. ES 
Moskostrum (courant). A9 ` 
Mosquitos-Shore, 853 
Mosquitos-Sombos (peu- 

P e 852 
Mosu. (gouv. et ville). 592 
Mouhilly. 

Moulins. 244 
Moultan (pays etville). 636 
Mourzouk. 
Mouselmins (peuple). 719 
EE, , CN 
Moie o 
Moxos. f v. 905 
Mozambique côte de). 753 
Mozambique (roy. et v.). 4 
Mugastot. 
d nt (lac). 5aô 
übl (quartier de). 355 
Mulahacen (mont). Apr 
Mulûtres. ach 
Mulgraves (îles). 950 
Mu ausen (Allemagne). 318 
Mulhausen (France), au? 


Maulluya ( riv. 695 
Manich. ( x 343 
Munnapoura. 659 


Munster ( duché et v. A 319 
Murano. 440 

Murat. 248 
Murcie (prov. et ville): 503 
Muret. 268 


Murray ` golfe). 119 
Murviédro. 4 
Musumbo. 7 
Myconi (ile et ville). 420 
Myra (reste de). Dën 
Mysore ir: ug et 
ville 
N 
Naarden. 162 


"Nagore ( prov. et ville ). 644 


"9 hdi : 


7 ' 
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Nagpour. 646 Nellore. 650 
Naimatchine, . 534 Nemi one de). 430 
Namur, 193 Népaul (roy.). 637, Dia 
Nancy. 215 Nérac. 256 
Nangasaki. 671  Néricie. 5 
Nankin (mer de J 563 Nertchintsk. 53, 
Nankin ( ville yi Bot Ness (lac y À 118 
Nan-tchan.fou. 2 Neubourg. 346 
Nantes, 223 Neuchâtel ( Suisse). 288 
Nantua. 6 236 Neuchâtel ( lac). ` 28r 
Nantucket (île): 813 Neufchâtel (France). 198 k 
Napaul (roy. A Gun Neufchâteau. 216 
Naples, cp Neuhausen, 285 
Naples (iles voisines de).495 Neusiedler, ; 369 
Naples (roy. de). 467 Neustadt (Autriche). 359 
Naplouse, bot Neustadt (Saxe). 330 k 
Napoli-di-Malvoisia. 417 Neu-Strelitz. 305 i 
Napoli-di-Romania. 418 Neuwied. 323 
Narbonne. 266 Nevers. 231 \ 
Narni. 463 Nevis bel 86 
Nurragaset (baie). 808 Newark. 8x 
Narva. oi Newbury-Port. 813 
Narvah, 645 Newcastle, 133 
Nasielsk. 108 Newforest (furét). 126 
Nassau ( cup ), Terre- New- Hamspsbire (état).8ra 

Ferme. 879 New-Haven. 814 
Nassau (duché), Allem. 335 Newport (Angleterre): 148 FL 
Nassau (fort), Guinée, 728 Newport (États-Unis). 814 Ge 
Nassau (fort), Guyane. 92% New-Radnor. 146 vi 
Natal (côte de}, 763 New-Jersey. 815 
Natchez. Rap New-York (état). He e NW 
\atchitochez. ` 828 New-York (ville). 81 
Naumbourg. 318 Nextitlan (lac). 837 i 
Navarre. 4 Niagara (cataracte). 808 
Navigateurs (ile des). 966 Nicabour. 616 
Naxia (île et ville ). 19 Nicaragua (lac). 83 

axkou, p6 Nicaragua ( prov. ). 85 
Naze ( cap). 34 Nicaragua ( Saiut- Léon 
Nébuleux (mont). 628 de). ih. 
Ne'lgjede, Goi Nicari (ile et ville). 594 
Neembucu (lac A gor Nice 416 
\'Sapatuum, 652 Nicobar (Ales de). 667 
N grepont (ile et ville). 420 Nicolaef (gouv. et ville). 99 
Jr gretont f prov. ). 415 Nicosia. 479 
Dares (peuple). 738 Nivosie, 5 
Negro (riw.). 908  Nid-des-Aigles (rocher) 150 


45 


1010 

Niedelselters. 335 
Nieder. 345 
Niémen (fleuve). 383 
Nieuhoff (mont). 563 
Nieuport. 167 
Nièvre ( dép. ). 231 


Niger (fleuve).687, 722, 737 
Ngritie. ù 737 
Nijney-Novogorod(gouv. 
et ville). 

Nijni Kamtschatka. 534 
Nikoping(Dauemarek). 76 
Nikopius (Suède). 
Nil(fleuve). 687, 708, 747 
Nil-el-Masr (riv. ). 737 
Nil-el-Sham ( riv. ). ib. 


Nimègue. 165 
L-am 262 
ing-po-Fou. 5na 
béi ko 
Niphon (île). 670 
Nissa. 409 
Nivelles. 171 
Nou-Beva (ile). 969 
Nogent-le-Rotrou. 22 
Nogent-sur-Seine. 212 
Noirmoutier (ile ). 276 
Nola. 472 
Nontron. 255 
Nootka (port). 801 


Nord (dép. des côtes 
du). 220 
Nord (dép. du ). 192 
Nord (détroit du). Foy. 
Bhéring. 
Nord (rivière du A. 
Nord-Forelend(cap). 97t 
Nord-Ouest ( côte du). 797 
Nord-Ouest ( territoire 


du). 8:8 
Nordhausen. 318 
Nordlingen. 345 


Norfolk (États-Unis). 82 


Norfolk (ile ). Ce 
Norfolk (Nouveau-). t 


Norfolk (Angleterre). d 


LS LR. a d 
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Norkoping. Go 
Norrlaud. 49 
North-Main. 7 
Northampton ( comté et 

ville ). 137 
Northumberland (comté 

et vilie). 133 
Nortw ch. 135 
Norwich. 139 
Norwège 45, Bu 


Noto (vallée et ville). 477 
Nottiugham(comté et v.)13 
Novare. 


E Ki 
ovogorod (gouv. etv.) 

Nteka TAN 734 
Nubie ( désert). 743 
Nubie ag Us HN 
Nuits. 234 
Nukahiva (île). no 
ett) 34 
Nayts (Terre de). 952, 957 
Nymphenbourg. 34 
Nyons. aÿt 
Nystadt. 86 

o 
Oakham. 136 


Oaxaca ( prov. et ville). 851 
Ob ou Oby(fleuve). 519, 5% 
Ob (stéppe de UA, 524 
Oberhauzen. 346 
Obidos ( lac). 508 
Ocana. 497 
Océan (vaste mer). 1 
Océan- Atlantique. 31, 34 
Océan-Atlantique ( îles 

dans’). 34, 276; 940 
Océan -Austral (iles dans 

le Grand-). 
Océan-Austro-Oriental. 31 
Océan-Boréal ( iles dans 

le Grand-). _ 919 
Océau-Glacial-Antaroti 
que. Zu 
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Océan-Glacial-Arctique. 
31, 518 

Océan (iles dans le 
Grand- ). 959 
Océan-Indien. 31, 51:8, 628 

Océan-Indien (iles dans: 


A 764 
Océan-Occidental. 31, 34 
Océan-Pacifique, 518 
Océanie o: es dans le 

Grand-Océan, 95o 
Ochrida. Art 
Odeusée. 

Oder (fleuve), 296, 388 
Odessa. 

OEdenbourg. 37 
Ofiras. 936 
OEland (ile). 62 

OEsel. 11 
Ofen, 370, 373 
Offenbach, 334 
Ohio ru à 817 
Ohio 807 
Oise (dép. et riv: J. 201 
Okhotsk, 534 


Oku-léso. Voy. Iéso- 
Supérieur. 

Olchon (ile). 5 

Oldenbourg ( duché et 


ville ). 
Oleron gave d’). mr 
Oleron ville). 261, -= 
Goen Lea 1 

Oliuda-de-Fertambouc. 
Olita, 
Olivença, Le 
Olkas. 110 
Olmütz. 366 
Olonetz (gouv. A 86 
Geen tz (ville). 

mpe ( mont , 801 

Géie? ( ) 579 
Omer (Saint. Lk 195 


Omfaredgié (bouches). 
Ono-Tepeti (volcan 3. 853 
Omsk, SN 


Onartok. 784 
Onéga (lac). 35 
Oneille. 448 
Ontario (lac). 778, 808 
Ophir (mont). "0 
Ophir de Salomon, 7 
Oporto, 12 
Oran. $ 
Orange. 270 
Orbitello. A 
Orcades (iles ). 124 
Orébro. 


Orel ( gouv. et ville). ` o 
Orenbourg (gouv. et v.). rox 
Orénoque ( Los). +979 Ki 
Orense. 

Oreste (Saint-), mont, fas 


Orientale (côte 
Orientale f gen e 


Orihuela. 5oo 
Orissa ou Orixa. Dän 
Oristagni. 79 
Orizava (pic g’). 835 
Orléans ( canal d’), 184 
Orléans ' forêt ). 183 
Orléans (ville). 226 
Orléans Nouvelles). 827 


Ormas ( golfe d’). 598, Gr 
Ormus (iles d’), 618 
Orne ( dép. et rie. ). 200 
Oronoc SE de ? 879 
Orotava ( bourg 

Orthès. $ Si 
Ortles ( mont. ). 2 
Oruna (St.-Joseph d’ ). 
Orushna (pays d'A. 2 
Orviétan. 462 
Orviette. i ib. 
Osages (peuple). 823, Së 
Osero JH yi D 
ee Re od 
Ossètes ( peuple). 536, CN 
Ostende. - K- 
Ostiaks (peuple d 
Ostie. (peuple): 466 


Ormus fai g’). 610 
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Ostro-Gothie. 60 

Laien TS 108 
taha (île). 

Otaïti (île). ei 


Otchakof. 99 
Otrante (prov. et ville). 469 
Otrar. 55x 


Ouari (riv. et ville). 729 
Ouarido (ile). 951 
‘Oude. 646 
Oudenarde. -169 
Oudeypour ( prov. et 
ville A 644 
Ouessant (ile). 276 
Oufa. 101 
Ougein. 645 


Ounalasbka (îles). 799, Sor 


Oungigah (fleuve ). 802 
Ounimak Ié A 799 
Oural (fleuve). 525 
Ourals (monts). 33, 517 
Oureq (canal). 154 
Ourfa (gouv. et ville). 592 
Ourido ( mont ). où: 
Ourique. 515 
Outagamis (peuple ). vi 
Over-Yssel. ` — 3 

Oviedo. 488 
Owhyhée (île). 949 
Oxford (comté et ville). 138 
Oyupock (riv. ). 918 
Oyoluva (île ). 966 

P 

Paccha on A 888 
Pacha ( luc). 508 
Paderborn. 320 
Padone. Ain 
Pago (ile). 38» 
Paimbæœuf, 224 
Paisley. 123 
Paix (fleuve de la ). 802 
Palencia, 493 
Palerme. 476 


TABLE ALPHABÉTIQUE, 


Palestine.. 590 
Palicours ( peuple). 920 
Palisse (la). _ 244 
Palitsh. 

Palkati Ké J 549 
Palma (ile). 70 
Palma Kat A ER 
engine j 440 
Palmes ( cap des ). 727 
Palaia ( ile A 264 
Palmyre. 582 
Pamiers, 268 
Pamlico ( détroit ). 808 
Pampas (plaines). 737 
Pampelune. 490 
Pamplemonsses, 707 
Panama ( golfe ). 78 
Panama (gouv. et ville). 853 
Panama (isthme). DZ 
Pandi 5 GC x E 
Panis uple ). 2 
Pa P j 646 
Panniput. 63 
Pantelaria. #9 
Paolo (San-), gong, 979 
Fo ses 308 
Papous (Terre des). 651 


Para ( Gran- ), prov. et 
ville ). 

Para (riv). 

Parabayanes (et? 920 

Paraguay due K 599 


on 


Paraguay ( prov. ). D 
Paroguay-Propre. ib. 
Paramaribo. SH 
Paramatta. 7 


Paramo de la Summa- 
Paz ( mont. }: 838 
Parane ( fleuve 
Paréchia (capitale ). 
Parexis ( peuple). 
Paria (golfe). 
Parias ( caste }. 
Parima (chaîne du). ` : 
Parima Ki A l 
Paris. 


D 
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Pontarlier, 238 
Pontivy. 222 
Pontoise. 204 
Pontremoli. 456 
Poole. 144 
Popayan (pros.). 886 


Popoca-Tepetl (mont). 835 
Port- Anglai e ; 
Port-au-Prince (le). 
Port-Louis. 
Port-Mahon (le). 
Port-Ste.-Marie. Bon 


Port-Maurice. - 448 
Port- Nord-Ouest. 5067 
Port-Royal (le), 566 
Port-St.-François. 940 
Port-St.-Louis. 767 
Port-Western. 95 

Portalègre, bab 
Porticho (fleuve ). 563 
Portici, — 471 
Portland, 812 
Porto. 512 
Porto-Bello (golfe), 838 
Porto-Bello (ville). 853 
Porto-Cabello. . 885 
Porto Ercole. 456 
Porto-Farina. 700 
Porto-Ferraio. 457 
Porto-Fino, 449 
Porto. Legnago. 41 
Porto-Longone, Si 
Porto-Rico (île 3. 860 


eege (Suiut-Jean 


z e d (baie) 861 
orlo-Segura (baie). D 
Porto-Segura (ville). 25 
Porto-Vecchio. 27) 
Porto-Venere. 44 
Portsea (île). 143 
Portsmouth (Anglet.). A. 
Portsmouth ( États - 

Unis ), + tg 
Portugal. À 505 
Poséga, 375 


Posen(prov.,cercle et v)39c 


.Pottenstein. 
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Possessions - Anglaises 
(dans PAmér. Sept.). 586 


Possessions - Anglaises 


(dans Dinde ).' ~ o | 
Possessions - Espagnoles ` | 
(dans PAmér. Sept.), 831 ef 


Possessions - Espagnoles 
(dans l’'Amér. Mér.). 874 

Possessions- Prussiennes ` 
(en Allemagne ). 310 

Potenza. 

Poti. 

Potosi (mont. ). 

Potosi ( prov. et ville). 

Potowmac ( riv. ). 


Potsdam (duché etv. ). d 


Poudamala. 

Soun i le) 
oupouronis ( peuple ). 

Pourys (hab. d 2 
Poutala ( mont 3. 
Pouzzoles, j 

Po-yang-Hou (lac). 
Pra elles, € 
Prades, 

Prague. 

Prato. — 

Praya. 

Pregel. | 
Pregel (Nouveau-). 
Pregel ( Vieux-). 
Prewistie, 

Prenzlow. 

Presbourg, 


Présides (état Geh 


372 d 
e s 
Presqu'ile - Occidentale 


de l'Inde. 
Presqu'ile-Orientale, 
Preston. 
Prevesa. 380 
Prince-de-Galles. Foy. 

Galles. 
Prince ( île du ). 730 i 
Prince - Léopold ( île 
944 


u ). 


Ga 
ib. 
134 


b + 
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vi 
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Prince - Régent ( passage 
du 


Priuce- -Rupert (baie). 865 
Principauté-Citérieure, 473 


-Principauté-Ultérieure. A. 


Printzenstenu (fort), 728 
Privas. 262 


Procida (ile ). 475 
Procousulaire, 
Providence(cantonet y.).814 
Provius. 209 
Pruse. 584 
Prusse, 381 
Prusse Occidentale. 389 
Prusse-Orientale, 367 
Prusse proprement dite. 381 
Pruth (riv.). (ei 
Przemysl, 


Pskof (gouv. et ville ). 75 
Puebla ( a): É 
Puebla-de-los-Angeles. db. 
Puer to-del-Principe: 857 
Pulo-Condor (îles de). 667 
Pulo-Timon (ile de). E 


Pulo-Uby (ile de ). ib, 
Pultava. 

Puno / prov. ). 905 
Punta-Delgada. 773; 774 
Purification (la). 848 
Potulsk. 108 
Puy ( le ). 261 
Puy-de- De (dép.). 246 
Puy-Mury. 182 
Pyrmont(eru min.).299, 826 
Pyrénées ( forêts). 183 


Pyrénées (les monts).33, 282 
Pyrénées (Basses-), dép.259 
Pyrénées - Espaguoles 

( monts ). A8 
Pyrénées ( Hautes-). 258 
Pycénées-Orientales. 269 


Q 


uadra (ile ). Bon 
vat-Laung-Fon, 572 


uang-Si. 
se PE (prov. et jh 
uebec 
Que (St.-), canal et 
ville). H 
Queretaro. Bän 
uérimbe (pays et ville). 74 
uiloa (roy. et ville ). 7 
Quimper. 
uimperlé. 
uindiu (mont.). 878 
uito (pays, prov. etv.)-887 


R 
Raab. 373 
Racconis, 445 
Rad ( mont). 353 
Radnor, 146 
Radom. lle) e 
Raguse ( prov. et ville ). 37 
Bates (ont J. Soi 
Rajapour. 64 
Raleigh. %5 
Ramillies. 151 
Ramisseram, 652 
Rangoun. 660 
Ranza. 125 
Raolconde. - 69 
Raschid. 707: 714 
Rastadt. 33 
D mp ) =H 
Rats (iles des ). 
Re 459 
` Raveusbourg. 34 
Rawa. be de). Le 
e de 
Le? E (roc 76 
Sale 143 
Recanati. 460 
Recherche (île de la ). 958 
Recht. Su 
Récife (le). 936 
Rédon sei 
Redonda (lac). 5 4 
Reggio. 451; 47 


L 
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Parme 7 duché). 

Parme ( ville ). 

Parnasse ( mont ). | 
Paro ( Apo ou Grand- ), 


riv. 
Paros (ile }. d 
Parras (ae), 837 
Parsis ( peuple). 631 
Parthenay. 240 
Pas-de-Calais (dép.).: 194 
Pas-de-Calais (détroit} 34 
Pascara, 704 
Pasco (mine): 893 


Passages ( los A 


assarowilz. 
Passau, 34 
Passir, 677 
patagonie, à ot 
alagons ( peuple”. ib, 
Ratau, (peuple) 662 
athmos (Ale, 5 
Patua, (ile) di 
Patras 17 
Patti, fz 
Patzuaco (lac). 837 
Pau ( gave de). 259 
au (ville A. ib, 
aul ( Saint-), gouv, et 
ville A. 93 


9 
Paul-desLoanda (St.-). 736 


l'ausilippe (mont). 472 
KAN A 34 
Pavie, 37 
avoacan, 731 
Paxos (ile et ville ). 422 
Pays-Bas. 1535 


Paz (la , prov. et v 
Peche fé Cl 
dër (roy, etville). 660 


tichwa, 


Peipus (lae) ” 3 
Palin C ) 570 
Pelew (iles). ` Gi 
Pemba eng i 754 
‘mbroke ( comté et 


ville 3. 146 


vor? 
Peniche. 514 
Penigscola. 499 


Pennsylvanie (état). 816 


Pensacola, 831 
Pentapole. Jor 
Pentecôte (iles dela). 962 
Penza ( gouv. et ville): 102 
Peralta, z 4 
Perdu ( mont 3 HA 
_Pérecop. 100 
Périgueux, 244 
Perm (gouv. et ville). ror 


Pernambouc (gouv.). 


Péronue, 197 
Pérou, 8 
Pérou-Méridional. 90 


Pérou ( vice roy.). 2 
Pérouse (lac de). Le 
Pérouse ( ville ), 

Pérousin. ib. 
Perpignan, 


269 
Perroquets (îles des). 729 
Perse. 07 
Perse(iles voisines de la).618 
Perse-Occidentale, 608 
Perse-Orientale. ib. 
Persépolis (ruines de). 616 
Persique (golfe). 518, Gro 
Persol (environs du ). 264 
Pertuis-Rostang (roche 


de). 252 
Perugia. Apr 
Pesaro. Go 
Peschiera. An 
Pest. 73 
Pesti. 473 
Péterhof. 93 
Peteroa (mont). gro 


Pétersbourg (St.-),gouv. 
et ville). 
Petiwares ( peuple). 


Petropavlovsk. 

Pétrozuvodsk. 

Pezenas. 265 

Phatnitique (bras), 909 
499 


Phelipe (San-). 
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Philadelphie. 8:6 
Philæ. ? 707 
Philippeville. 173 
Philippi. Aix 
Philippines (iles). 672 

Philoppopoli. 414 
Phu- Ken. 665 
Piaubi (mont). 930 
Piauhi (prov. ). 36 
Piazinskoi ( lac). 26 


Pic-d’Adam (mont). 654 
Pic-de-Teide (mont). 769 


Pic-du-Midi. 182 

Pichincha ( volcan et 
mont ). 870, 888 

RSA fn 48: 
icquigny. 

Pié Sanii; dg 

Piémont. 443 

Pierre(Archipel de St.-).957 

Pierre ( St.- ai bourg en 
Angleterre. 148 

Pierre(St ~), fort, eu Afri- 

; 726 


qer 
Pierre (ile St-), Amér. 
Mér 1 
Pierre (le St.-), Amér, 


Septentr. 854 
Pierre(St.-), mont, Pays- 

Bas. 171 
Pierre ( patrimoine de 

St.- 463 
Pierce (St. -), ville. 866 
Pignerole. 445 
Pillau. 388 
Piluitz. 328 
Pilsen. 365 
Pin (la tour du ). 251 


Piombino(priucipauté et 
ville). 

Pirates ( côte des ). 647 

Pisan. 455 


Pisania. ~ 726 
Pise. e 55 
Pistoie. E 
Pitéa (canton ). 56 


‘Pointe-à-Pitre (la). 


~ Pons (St.- 


US 
Pithiviers. 
Pitre (la Pointe-à-). 
Pittsbourg. Bn 
Pizzighitoue. A 
Placentia. A 


Plaisance (cn Amérique).7 
Plaisance ( Italie). A 
Plauiany. 3 
Plata (la), l. 777,897 9° 
Plata (la), prov. etv. 99 
Plata Ve vice-roy. vi ki Ki 


Plafte (riv.). $ 
Plau (lac 297 
Lee } 32 
Plock (gouv. et ville). 
Ploen f lac). 
Ploermel. 
Plombières ( eau miné- 
rale), 184, 2! 
Plombisland (Ale). 4 
Plymouth. 
Pò (fleuve ). 35, o 
Podlakie. 
Podolie. 
Podor. 
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Poitiers. 

Pol (St.-). 

Poligny. 

Pologne (pays )- 

Pologne (roy. 3 

Polotzk. 

Poltava (gouv. et ville). 

Polten ( St. 

Polynésie (e d'iles 
dans le CES Octan) Es 

Poméranie. 31 

Pomone (ile). 

Pondiche 


Pont-Audemer. 
Pont-d'Arc (roche du} a6 
Pont-l’ Évêque. 
Pont-Natorel. 
Pont-St.-Esprit. 
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Régions-Intérieures de la 
côte Nord-Ouest de 


l'Amér. Sept, 802 
Reichenberg. 364 
Reichenhall, 347 
Reikiavick. 67 
Reims, Pi 
Rein (lac A 3 
Reine Charlotte (iles de 

la ). Bon 
Remiremont. 217 
Remo ( San-). 449 
Remscheid. 321 
Remy ( Saint-). 273 
Renards (iles aux ). 

Rencogne (grotte de). 246 
Reudsbourge 73 
r. 21 
iċole ( la}. 25 
KC ) 210 
éthymo, 18 
Reuss (Allemagne f” fje 
tuss-Ebersdorf. ib, 
Reuss-G reiz. 332 
Reuss-Lobeustein, ib. 
Reuss-Schleiz. ib. 
ieutlingen, 340 
Rével (gouv. et ville). So 
Rheiusherg, 314 


Rhin ( dép. du Bas- A 
Rhin (canal A. 154 
Rhin | Ge 35, 155, 


Rbin (dép. du Haut- 3. 218 
Rhin re ) 281 
Rhin ( grand duché du 
Bas- ), 319 
Rhin (Haut-). 218, 281 
Rhode end 814 
Rhode-Ïsland (état A, 246. 
Rhodès (France ). 256 
Rhodes file et ville), 595 
Rhône (fleuve). 35, 153 
Rhône ( dép. ). 248 


Rhôue( Bouches du-)dép.271 
Rhône (perte du ). 336 
Rinzau (gouv. et ville). 97 


1017 
Ribeira-Grande. 773, 974 
Ribera. 770 
Riberae. 238 
Richelieu. 22 
Richmond (Angleterre). 14 
Richmond ( États-Unis). 
Riesengebirge ( mont. ). 
295, 383 
Rieti. 463 
Riga (gouv. et ville). Bo 
Rimini, Do 
Rio-Colorado-de-Texas 
riv, ). 836 
Rio-de-Bogota (riv.). 886 
Rio-de-la-Plata, 8 


Kio -de-la-Summa-Paz 
(torrent 3. 882 
Rio-del-Norte (fleuve). 836 


Rio Grande (riv. ). 722 
Rio Grande Lili. 939 
Rio- Grande- do - Sud 

( gouv. ). ib. 


Rio-Janeiro (gov. et Wa 


Rio-Madera(fleuve).924,93x 
Rio-Negro (gouv. ; 935 
Riom. 247 
Rivesaltes, ” 269 
Rivière ( canal de la). 679 
Rivoli. Ain. 
Roanne, 248 
Boch (cap St.- ). 93e 
Rochechouart, 242 
Rochefort. 245 
Rochelle ( la }: 244 
Rochester. 142 
Rocheux (monts). 776, 802 
Rocoux. 174 
Rocroy. 210 
Rodosto. 414 
Rodrigue (ile). 766 
Roi (ile du). 729 
Romugne. 459 
Romanie ou Romélie. 412 


Romorantin. 230 
Rome. les 
Rome a 8 de). 463 
U 
A 


Da 


À 
| 


q 


r 


1018 
Romélie ( prov. 12 
Ronda. (p } Jh 
Ronno. 6 
Roi aas. DN 
Roses. 492 
Rosette (bras du Nil). 709 
Rosette (ville). 714 
Roskild, 75 
Rossbach, 318 
Rostak, WI 
Rosses (ile ). 6x 
Rostock. .. 305 
Rota. Bot 
Rothenbourg. 345 
rare À 125 
Rotterdam. 163 
Rotweil. 341 
Roucouyènes ( peuple). 920 
Rouen. 1 
Roveredo. 383 
Rovigo. 44 
Royale (ile), Nouvelle- 
cosse. 7 

Royale (île de la prin- 

cesse). 8o01 
Rudolstadt. 325 
Rudschuck. Aneo 
Ruffec. 246 
Rugen. 312 
Ce (rocher de). 262 
Ruremoude. 171 
Russie-d’Asie, bar 
Rossie-d'Europe. 76 
Russie-d’Europe (îles de 

la 111 
Rustan (trône de 3. 614 
Rutland. 136, 8ra 
Ryswyk. 162 

S 

Sabia (ro 5 
Cé) zÄ 463 
Sables-d'Olonne (les). 240 
Sado. 515 
Safarabad, 639 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Saffié. 

Saghalien (fleuve). 519 
Ce ile ). 

Sagr 5i 


Sahara à (désert). 687, n$ 
Saïmen ( lac ). 
Saintes (iles des). k 
Saintes f ville ). af 
Saints (baie de tous les).93 
Sakara. 71 
Salamanrjue. 
Salanais. 
Salces. 
Salcot. 
Salé ( désert). 
Salé Regen 
Salé (Vieux). 
Salem { 
Salerne. 
i 
Salis ? 
Salomon (les de). 
Salon. 2 
Saloniki (golfe et ville). f 
Salop. 
Salsette. 
Salta. 
Saluces. 
Salvador (San-), Afriq. 
Salvador (San-), Brésil. SG 
Salvador (San-), Cuba. 8 
Salzbourg Haut St SEI 
Salzbourg (gouv. et v.). 2 
Sumandraki (ile et v. ): 42 
Samarang. 67 
Samaria. 
Samarkand. 
Samhar. 
Samos (île à} 
Samoyèdes (peuple). 
San-Carlos acao. 
Sana. 
Sancerre. 

Sandomirz ES etv. V 11 
Sandwich (iles) SE Hs 
Sandwich(Terre de )941: 97 
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Sangay (mont.). 870 
Sans-Souci (château de).314 
Santander. 495 
Santarem, 515 
Santillana. 2 495 
Sauloriu (ile ). 419 
Santos. y 


Saône-et-Loire (dép et 
riv. ). 234 

Saòue (Haute-), dép. et 
rw, 


237 
Saphira, 756 
Sarajevo, 408 
Sara uan, Dot 
Nratof (gouv. et v.). 102 
Ardaigne (ile ). 478 
Xrdaigue (royaume de).442 
Sure pla. 102 
ärt, 615 
Sarla’, 255 
Srpen (riv. Je 46 
Sarragosse. 491 
drrebout D 216 
dacrebr K- 323 
Sarreguemines. 215 
Sarre-Louis, 323 
Sirte ( dép. etriv.). 224 
Sartène, 27 
Sarzanne, 449 
Sasbach, 337 
San Je Gand: 164 


Saskatchawine (fleuve). 802 
'spellos (lac de). 508 


assari, 478 
Sassenage. 260 
Jatalie, 585 
Saumur, 226 


Savanes (plaines A, 777. 
Savannah ( riv. A a- 
Savannah filie A 8 


Nvenays 223 
verne, 218 
Savigliano. 445 
avoit. 44a 
Xvone. - - 448 


Sixe (duché de). 329 


10 19 
Saxe (roy. ). 326 
Saxe-Cobourg. 331 
Saze-Gotha, > 330 
Saxe-Hildburghausen. 5. 
Saxe-Meinuugen, ib, 
Saxe:Prussienne. 316 
Saze-Weymar., 32 
Sayansk (monts). 5x 
Say-gou. 665 
Scaudiuavie. 45 
Scanderoum, 588 
Scanie. Dr 
Scarborough (eau min. 1139 
Scarpe Un), riy. 255 
Seaw (cap ). 34 
Sceaux, 2 
Schabran. 54 
Schallhouse. 255 


Schamachie (Nouv.-). 544 
Schumachie (Vieux-). 5, 
Scharra-Mougols, 558 
S: haumbourg-Lippe. 325 


Schelestadt. 218 
Schemni!z. 393 
Scherwood (forêt). 126 
Schetland (iles ). 124 
Schetlaod Geet 70 


Schin-Yang (gouv. et v.)560 
Schiras (lle) de). 6: 


Schiras ( ville), 61 
Schirvau, 544 
Schleisheim, 343 
Schleiz. 332 
Schmalkalden, 333 
Schneeberg. 32 
Schueckoppe. 295, 38 
Schuwnbruuu, 35 
Sehoschouies (Indiens). 82 
Schouten (iles ). 951 
Schouwen. 164 
Schumla. to 
Schwabach, 345 
Schwalbach (eau min.). 297 
Schwarzbourg. 324 
Schwarzhourg - Radol- 
stadt, 325 


Ji 


1020 
Schwarzbourg-Sonders- 

- hausen. 324 
Schweinfurt. 344 
Scio (ile et ville ). 594 
Scutari (Europe). Ant 
Scutari ( Asie 1. 584 
Sdili (ile). 420 
Sébastien (St.-), Brésil. 938 
Sébastien Gë , Espag. 489 
Sebenico. 37 
Sécheles (îles ). 76 
Sédan, 210 
Sedjelmesse ( pays et 

ville ). 04 
Sedjistan. 616, 836 
Seeland (ile). 73 
Seez. 200 
Segna. 378 
Sego. kO 
Ségovie _495 
Segré. 226 
Seiks peuple) Gin 
Seïks ( prov. des ). 636 
Seine ( dép. ). 205 
Seine (fleuve), 35, 183 


Scine-et-Marne ( dép. et 
riv. ). 209 
Seine-et-Oise ( dép. et 


riv. } 203 
Seine-Inférieure (dép.). 197 
Selenga (fleuve ). 556 
Séleoginsk. 533 
Sélivrée. An 
Selters (eau min.). 297, 335 
Semendria. 409 
Sémering. 294 
Semisut PRET etville\. 586 
Semlin. 335 
Semur. 234 
Bees, 193 
Sévegal (fleuve ). 637 
Sénégal (pays ). 725 
Sénégal-Frauçais. 726 
Sénégambie. 725 
Sengen Laponiok 49 
Sengen Gees , 5i 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


ce 


Senlis. + ‘20 
Sevnar (riv. et ville). 74 
Sens. e E33 
Serai. D 
Seringapatoam. - 


Seringham (île de). Di 
Serpens (Indiens ). 82 
Serra-de-Estrella. $o 
Serra-Martha (mont ). 
Serra-Seyada (mont). 5 
Serres. H 
Serro-de-Mognacu. ` oi 
Serro ou Cerro-do-Frio ` 
(mont). 
Servan (St.-). 
Sestos. 
Sestre. 
Set-Chuen. 
Setines. 
Sétuval. 
Sévastopol. 
Sever (St.-). 
Sévern ( fort ). 
Sévern (riy ). 
Séville. 
Sèvres. 
Sèvres ( Deux-), dép. et 
riv. 24 
Sewalik (mont). 1 
Seyde. E 
Shau-Si. 
Shannon (fleuve). 
Shau-l'ung. 
Shefi.ld. 
Shen-Si. 
Shireff ( port ). 
hrop. 
Shrewsbury. = 
Siam (golfe). 518, 65 
Siam (îles du golfe de) 
Siam (roy. et ville). 
Sibérie. 
Sibérie (Nouvelle-). 
Sibérie (îles voisines vi 


TESA 


975 97 
DU 


la). 
Sibérie-Occidentale. 
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Sicile (ile ). 475 
Sidney. 7 
Siedlce. 110 
Siegmaringen. 34r 
Sienne, 456 
Sieunois ( prov. 31. ib. 
Sierra (mont). 507 
Sierra-Brava. ib. 


Sierra-de-Foja ( chaine 
de ib 


Sierra-de-Lousao. tb. 
Sierra - de - Monchique 
(chaine de). ib, 


Sierra-Léoné (mont de).686 
Sierra-Léoné ( riv. et 


pays ). 727 
Sierra- Madre. 836 
Sierra-Mansa. 507 
Sierra-Nevada. ERD 


Sierra-Verde. Ban 
Sihon ( fleuve 3. 


Silésie, 


Silésie-Autrichienne, 366 
Silésie-et-Posen. 393 
Silésie-Prussienve, k 
Silistrie, * Aug 
Silves. 5 16 
Simbirsk (gouv. et v.). roa 
Simphéropol. 100 


Sinaï (mont ). 5 
Sina k CRA, et ville). sii 


Sincapora ( détroit). 656 
Sind (ri. ). 519, 628 
Sindhy. 636 
Sines, 516 
Sin-guan-Fou. 569 
Sinigaglia. 460 
sinope, 584 
Siout. 16 
Sioux (Indiens ). 19 
Siphanto (ile). 4 Si 
Sir (riv, A. 54 

Siragusa. 17 

Srinagar ( prov. etv.). 64o 
rowy. 644 
Sisteron, 271 
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Sitignak (île ). 
Sitka. 799 
Sivache ou mer Pourrie, 100 


80x 


Sivas ( gouv. et ville). 585 
Skalhoit, 67 
Skeleftéo. 5 

Skiddau ( mont ). 116 
Skulaberg ( mont. ). 53 
Sky (ile 125 
Skyros ( ile). #20 
Skyros Ci e). Aar 
Sleswick. 71 
Slobodes-d’Ukraine. 98 
Smaland. Do 


Smolensk (gouv. et v.). g4 
Smyrne. 5 

Smyrne (Nouvelle-). 
Snowdon ( mont. ). 126 
Sochondo ( mont), 556 
Société {iles de la 3. 
Socotora (île). 64 


Sofala (roy. et ville). 756 
Sogd e). 6 
Ser ` 
Soleure. 284 


Solfatara (vallée de la). 472 
Soliman (mont). 
Soliman-Koh (mont). 18. 


Solingen. 321 
Solway ( golfe ). rr 
Somers (iles ). 85 
Somerset, 44 
Somme (dép. et riv.). Xas 
Sonde ( détroit ). 5r 
Sonde (iles de la ). ci 
Sondershausen. 3 
Sondrio. 436 
Songari ( fleuve). 556 
Sonora. 845 
Sophie, Ara 
Soprony. 373 
Soracte (mont.). 428 
Soreth (prov.). 638 
Soria. He 
Sorlingues (îles ). 148 
Soræ, 5x 


46 


nd 
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Sorrento. An 
Souakem (roy. etv. 1, 0944 
Soudan (pays). 737 
Soudjoukale. 586 


Soufrière (la), mont. -864 
Soukoumkule. App, -587 
Soumi (steppe de). 526 
Sour. ~ 


589 
Sourabaya. 680 
Sourgout. 530 


Souse. 700 

Southmapton ( comité et 
ville), Angleterre. 143 

Southampton (ile) Amé- 


rique. 790 
Spa. 174 
Spalatro. 379 
Spandau. 3r5 
Spenderow. 409 
Spessard(forétetmont.) 295 
Spezzia (la). 44o 
Spilberg. 

‘Spirding. 383 
Syire. d 348 
Spithea 143 
Sbittherg Es 
Spoleto. 462 
Spolette ( duché et v.). -48. 
Stabroek. gaa 
Stade. 

Stufarde. 445 
Staford iranga etv). 236 
i§tainbach. 339 
Stalimène (île). ar 
Stalimène í ville ). ib. 
Stamboul. 42 
Stancho (île). 594 
Stancho f ville ). 595 
Stargard. EI 
‘Staraïa-Roussa. ai 
Statenlund (ile ). 941 
‘Staubbach Zich 253 


Stavanger (goMe). ~- : An 
e ranber Ville) Go 
Steenkerke. m72 
'Steinhuder, «207 


Sully. 


Stettin (cercle et ville). Am 
Siives. An 
Stockach. ` 
Stockholm. : 
Stock port. 1 
Stolpe. 3 
Stolpemunde. 
Stornway. 

Stralsund. 

Strand (Nord) ile. 
Strasbourg. 
Straubing. 
Stroemsholm (canal), 
Struk. 

Stromboli (volean). 427; 47 
Stromoe (ile ). 
Stettin (duchéetw:). 31 
Sturmhaube (Grande-), 

mont. 38 

Sturmhaube (Petite). 
Stuttgard. 

Styr. 

Styrie. 

Succadana. 
Suckiens (monts). 
Sudders (caste ). 


#Sudermanie. ) 
Sudètes (monts). 33, 35 
Suède. 44,5 


Suède (iles oisines de À 


o 

Suède-Propre. 
Suède-Septentrionale. 
Suez ( canal ). 

Suez (isthme ). 

Suez (ile 

Saffo 


Suisse. - 


Sulmona. ` 
Bntsbach (eau min). 
Smwatra (ile ). 

Sund ( détroit 3. | 
Sander-Bounds (iles ). 
Sundswall. 

Supérieur (lac). 77% 
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Sarate, 647 Tånjor (roy. et ville); Gär 
Surinam, 921 Tanna (ile). 962 
Surry. r42 Tuntahb. 514 
Sas (pays et:ville A 704  Tapungato (mont). gro 
Sussex. 142  Tapuyes(habilans). 934 
Suster. 616 Para. 531 
Suwalken . 108 Taras. Där 
Swansea, 1 Tarascon. — 272 
Sweaborg, Sé Tarbes. 259 
Syène ( cataracte Js 708 Tarente. 470 
Sylt (ile 3. 74 Targa (désert). 721 
Mouah (oasis-et ville): #02 Parki. 
Syra ( cap 3. Ano Tarma, 
Syra (ile hb ib. Tarn (dép. et riv,): 2 
Syrie, Tarn-et-Garonne ( dép, 
rod, ec? et riv.), ib, 
Megedin, 37  Tarodant, 696 
Farragone. SR 
Tavsous, 
p Tartarie-Chinoise. 555 
'Partarie-Iudépendante. 545 
Tartarie (manche de}: 519 
Pabago (ile): 867 Tàrut: 607 
abus, Gaz Tascisudor. 7 
Tabasco. = 852 Pasco. i 
Fabatinga (mont). go Tasman (péninsule). 959 
Tacaze (fleuve ). 8 Tatah, 637 
Tachkend, ~ 5r Tauride, me 
Tablet ( pays et ville); Tauris. 6r 
lagal, Leg } ps Faurus(chaîne du mont). 
‘ganrof. | 100 5r7, 579 
Tage (fleuve ). 35, Aën, = Tavastehus. 
lu-Hou (lac): 5 Tavastie. ib. 
Tai-Ouan., 53 Tavira. up 
Taiti on Qtuhiti (ùle). 9867  Tay(riv. kb 118 
1-yuen-fou: Za Tohany ( lac). 526 
Ch (peuple A. 746  Tché-Kiang. KI 
amarida. 764 Tcherkask ( Nouv: et P 
malave. 7 Vieux ). 103 
mbof (gouv. et ville): 97  Teherkasses. 535 
dise (fleuve). 35, 127 Tehernigof (gouv. et v.). 97 
amouls ( caste) 63t Fehernojar. 10 
‘mpises ( baie) 959 Tchernowitz, 395 
maga (ile) Sor ‘Tchika (ile). 668 
tah 647 Tohing-tou-fon. 570 
inger 697 Pehoka (ile de". 669 


E wm, 
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Tchoue (fleuve). 564 
Tchouktchis (peuple). 529 


Tcit-ci-car (gouv. et v.). 560 
. Tebbes. 622 
Tebris. 613 
Técort (pays et ville). oof 
Tégadou (baie de). 4 264 
Tégapatnam. 64 
Tegla (source). 708 
Tegorarin. 704 
Téhéran. 614 
Tehuels (peuple). 908 
ejuco. 8 
Téleizk (steppe de). 526 
Téléoutes (peuple ` 529 
Tellichéry. 648 
Temeswar (gouv. etv.). 374 
Tenasserim. 66r 
Tenedos (ile et ville). ` An) 
Ténériffe (ile). 769 
Teugis (lac). 54 
Tennessée (état). 828 
Tequendama(cataracte).886 
Tercère (ile ). 77% 793 
Tergovist. A 
Terme, H 
Termonde. 169 
Teruute (ile). 682 
Terni. 462 
Terracine. 467 
Terraneh. 710 
Terre ( Basse- ). 865 
Terre-Ferme. 883 
Terre-Neuve (ile). 795 
Terre-Neuve(graud banc 
de ). o 
Terre ( Nonvelle-), 53 


Territoire(Nouveau-),au 
N. O. de l'Amérique- 


Sept. 8:8 
Teruel. g1 
Teschen; 367 
Teschou-Loumbou. 577 
Tessin (riv. A 428 
Tetaux ( peuple). 823 
Tête (fort). 755, 756 
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L ga 


Tétes-Plates (peuple). 
Tétouan. 


Teverone (cascade de) j 
Texas(Rio-Colorado de). 
Texel. 1 
Tharan (lac). 

Thasos (ile et ville ). 
Theaki f ile ). 

Theate. 

Thébaïde. 71 
Thèbes (ancienne). 7 
Theisse (riv. ). d 
Theisse (cercle au delà).3 
Theisse Loan en deçà). 37 


= 


Thermia (ile et ville). 
Thibet. 517, 576, 7 
2 


Thiers. 
Thionville. 21 
Thiva. Au 


Tholen (ile et ville). 16 
Thomas ( Saint-), 3 et 
ville. 
Thomé (Saint-). 
Thomé (ile Saint-). 
Thomé San). 
Thonon. 
Thom. 
Thorshaven (ile). 
Thouars. | 
Thule-Australe (île ). 
Thun (lac ). 
Thuringe(mont.et forét).26 
Thuringerwald. 
Tibre. 
Tidor (ile et ville}, 
Tiflis. 
Tigre (fleuve). 
Tiibourg. 
Tilsic. 
Timor (ile ). 
Timor ( ville ). 
Tine Çile). 
Tinevelly. 
Tirlemont. 
Titicaca (lae. 3. 871» 
Tivoli. 


Tobolsk ( gouv.et v.). 530 
Toboso ( El- ). 498 
oantins (riv.-des). 932 
Tocat. 858 
Tokay. 370 
Tolède 498 
Tolède ( archipel de). 942 
olentino. Apr 
Tolometa, 702 
Tolosa. 490 


Toluca ( Nevado Je Le 


mont. 
Tombouctou (roy. et v.). en 


Toask ( gouv. et ville). 53e 
Toni lern, D 
Tougatabou (ile). 5 
onge, 757 
Tonneins. 256 
uuerre, 233 
ningen. Jar 
RK vest kk 565 
payos (riv. 31 
Kai 5 
Tor. 602 
d "oan, 317 
jok. A 
C (canton). 5 
sit A 52 
lorres-de-Moncorvyo. 508 
°tres-Wedras, 514 
Tortone: 47 
d'op i 3 
oscane { gr. duché). 452 
Toul. Lë ) 216 
Toula (gouv.et ville J.. 96 
oulon, 274 
oulouse; 267 
oultchin. 107 
0unèné, 530 
°ungouses-(peuple} 529 
Tour-du-Pin (ta). 251 
Sarnay, 172 
°urnon, 262 
ornas. 235 
durs, 226 
ovsera, 704 
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Tous - les - Saints ( baie 
de 


f gt 

Trafalgar (cap). EG 
Frani. 469 
Tranquebar. 65: 
Transylvanie. 374 
Trarsas (tribu ). 19 
TFras-los-Montes. 12 
Traun, 355 à 
Travancor (roy. et v.). 64: CA 
Travemunde,. o 
Travenik. 408 
Trebisonde (gouv. et v.). GI 
Tréisam. 336 S 
Trémecen. 698 
Trent ( riv. ). 129. E 
Bëss, - Di d 
Trèves ( duché et ville). 323 F 
Trévise. io ” 
Trévoux. 33) € 
Trieste (gouv. et ville). 37 à y 
Trinité (la), ile. 867 i 
Frinité ( archipel de la b 

Sainte- ). 
Trinquemale. Z 
Trio (cap). 
Tripoli (état), Afrique, a | 
Tripoli ( ville). Joi 
Tripoli (gouv. et ville}, 

en Asie. 588 
Tripolitaine, Jot 
Tripolitza. 417 
Triste (golfe). 679 au 
Tritehinopoli. ei ` 


Frois-Pointes (cap). 8 
Trolhætta (riv. et cata- 


racte), 53 
Tromsæ. An 
Troppau. 367 
Trosa. 6x 
Troy. 815 d 
Loi: En "A 212 
Truxillo (Espagne 494 
Truxillo ( Now. Gre- 2 
made ). 884 
46* 
PN purumu e 
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Troxillo (prov.et ville), 


Pérou. 895 
Tsampou (riv.). 656 Ubeda. 2 Be 
Tsiampa ( pays ). 665 Boya (riv.). 8924 
Tsi-nan-fou. 570 ine, r % 
Tubingen. 340 Ukraine. 
Tucuman ( prov. ). 906  Uléaborg(préfect. etv:). 
Tucuyo. 855 Ulitéa (ile). 
Son a, 490 Ulm y 4 

AE, 705 Ulubad (lac). 

243  Uméo (canton). 

Tale 356 Uméo (ville). 5 
Tunbridge ( eau miné- Ummerapoura. 66 

rale A. 129  Upernawick. H 
Tunguragua (mout). 850 Upland. 5 
Tunis (état). Upsal. 5 

Tunis (ville). on Urach. 34 
Tuvkin (empire) a Urbin (duché et ville). H 
Tunkin ( golfe ). 5:8 Urgbenz. 
Tunkin (roy. ). a Urmia ( lac ). Gi 
Tupinambara. Urubaquis tribu). 9 
Tupinambous (peuple). K Uruguay ( fleuve), 
Tuquillo (mont). Usbeks (peuple). 
Turromans. 546 Usedom mae: et ville). $ 
Turfan (pays de). 576 prog: 33 
Turgai (fleuve). 549 Usse 24 
Turin. 443 Utrecht (proy.etv.). 16 
Turnhout. zc) Uzès. 26 
Turon. 66 
Turquie-d’Asie. 5 NV 
2 Furquie-d’ Asie(iles voi- 

sines de la ). b93 Vaduz. 34 
Turquie-d’ Europe. 403 Valachie. 4 
Turquie-d'Europe ( îles Valdivia (gouv.). "a 

voisines de Fo à 418 Valdivia (ville). g! 
Turquie-Russe. 112 Valence (baie de). 43 
Tuxtla ( volcan ). 836 Valence(Espague), prov- 
Tyer (gouv. et ville). 93 et ville. 
Tweed ( riv. ). 118 Valence eg $ 25 
Tyne (ile). 420 Valence (Italie). í 
Tyrpau. 333 ‘Valencia (lac). ai 
Tyrol. 362 Valencia (ville). 
T A ARE ib.  Valencieunes. 1 
Tyrol-lialien. 363 Valladolid (Es gue). a 
Tzana (lac ). 688 Valladolid (Nous. 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


té...  ” 


U y 


pagne ). 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Valladolid-de-Mechoa- 
can. 849 
SE d 211 
alogne, 1 
Valon (grotte de). Ko 
alparaiso. 12 
Van (gouv. et ville). 586 
a E 5 580 
an-Diémen (île de ). 
Vancouver ( LK A, ) K 
Var (dé Va 
ar (dép, et riv. A 2 
Varano ( lac). 430 
Varasdin, ` 375 
Varennes, 214 
Varèse. g 436 
Varinas, 885 
Varna. 410 
Varsovie. 10 
Vassy, ER 
Vathi, 422 
Vaucluse ( dép. et fon- 
„taine i 2 
Vaucouleurs. 23 
Véglia, 380 
Veliki-Oustioug. 3 
'elletri, | ` 467 
Veudée ( dép. et riv. ). 239 
Vendôme. 230 
Veuezuela (golfe). 879 
Venezuela{ prov. ). 884 
Venise. 439 
Venise (gouv. ). 438 
Venloo, 171 
Venosa. | 474 
Vent (îles du ). 8 
Vent (îles sous le). ib. 
Veutura (île). 
Vera - Cruz ( intend. et 
ville). 850 
Veragua. 853 
tra- Paz, 852 
Verden, 308 
Verdun, a14 
Véréa. 96 
Vermont ( état). 812 


Verneuil. a" OR 
Vernon ( mont ). 824 
Véronne. 44r 
Versailles. _ 1 203. 
Vert. Voy. Cap. 

Vert (lac). 3 
Verviers. 1 
Vervins, 203 
Vesoul, e e) 
Vésuve(mont). 34, à 
Viadhjas (peuple). 76 
Viana, 


Viatka (gouv. et ville). 
Viazma. 
Vibourg ( gouv. et v. ). 
Vicence. 


Vichy ( eau min. ). M 
SCH Ae j 2 

ie: “etriv.). Le 
vd, (Autriche). ai 


Vienne (forêt de), mont. 296 3 
Vienne (quartier au-des- ` 

sous de la forêt de). 356 . 
Vienne (quartier au-des- 

sus de la forêt de). A. 
Vienne (Haute-), dép. 242 
Vienne(ville),en France. 250 
Vierges (îles des). 863 
Vigan (le). 
Vigevano. 4! 
Vigne-de-Marthe (ile). 813 
Vigo (baie), 482 
Vilaine. Voy. Ille-et- 

Vilaine. 
Villa-Adriani, 
Villa-Boa. 
Villa-do-Principe, 
Villu-Pliniana. 
Villa-Réal. 
Villu-Rica. 
Villach, 377 
Villefranche (Aveyron). 257 
Villefranche (Haute-Ga- 


ronne ). 268 
Villefranche (Rhône). 250 


bre 


a 
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=- Visapour ( prov. etv.) 63 
| r Le (ca- a 


SC mal a) DH 
€ = Wistule(fleuve). 35, 383 
Viterbe. 63 
T Vitré. 220 
Vitry. 211 
- Vittoria. 499 
Vladimir (gonv.etv.) 96 
M (peuple). 529 

Vola. TO 


Volborze. 10 
Volcano (ile ). D 
Volcano (volcan). t a 
35, 
108 
lolo. 15 
-Vologda (gouv. et v.). 
Volterra. 56 
= Vorarlberg. 


vg Voronéje (gouv. et v.) 97 
7 Voscopoli. Ant 
nm Vosges (dép. ). 216 

Vosges (forêts). 183 


Vosges ( monts). 33, 182 


| , et 205 
Vostitza. í 17 
Vou-thing-fon. "1 
Vouriets. 10 

« 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Villefranche ( Italie): 446 
Villeneuve-d’Agen. 256 
Villers-Coterèts. 183 

Vilna ( gouv. et ville 3. 
105, 106 
Vincennes (États-Unis). 8r8 
Vincennes (France). 200 
Vincent ( cap St.-). 34 
Vincent (ile St.-). 866 
j Vincent $ portSt.-).  g3r 
Vingtain. 726 
Vintimille. 419 
"Vire. r99 
… Virginie (état ). 824 


W D 
Wadasses. 653 
Wadelins. 19 
Wadjou (ile). Ka 
Wagram. à 
Waigiou (île). t 
Waisluka (mont). 551 
Walchem-sée ( lac je 
Walcheren (île). 1 
Waldeck. 3 
Wanashisre (mout). 69t 
Waradin (Gros-). 374 
Warberg. 6 
Wardhus (bourg). 49 
Wardhus (iles ). 4 


Warnside (mont.). 
Warwich (comté et v.). 137 
Wasa (gouv. et ville). 86 
Washington Va de 1. 970 


Washington (ville). #23 
Waterford. 153 
Waterloo. Di 
Wéilbourg. 335 
Weimar. 329 
Weinsberg. 339 
Weissenstein. 333 
Wels. j 355 
Wener (lac ). bn 
Werknè-Oudinsk, 533 
Wermeland. 59 
Wernigerode: 316 
Werra (riv. ). F 
Wertingev. HI 

D z e ei 

eser ( fleuve 1. N 
Weste (lac). 69 
Westeras. 58 
Westernes (iles ). vo 
Westerwald. KR 
Wésterwick. t 
Westmanie. 58 
Westmoreland (comté et a 
ville). 1 

Westphalie ( porte de) 319 
Westphalie(proy.).295; 319 


IW 


Wikmstadt, séi 
William (cap). 971 


William ( golfe du prin- 
2} 799 
Wilmington, DI 
Wilton. 144 
Wilts. ib. 
Winchester. 143 
DCH 105 
Windsor (forêt 3. 126 
Windsor (ville, f 143 


Winschoten. 
Wisbaden (eau min. }. 


297, 335 
Wisby (île). VW 62 
Wischau, 366 
Wisch ei-Wolotschok. 94 
Wisllofen. 356 
Wismar. 305 
Wissembourg. 218 


Witebsk (gouv. et v.). 105 
Witt (Terre de ). 957 
Wittenberg. 317 
Wolfenbuttel(princip.)-309 


Wulfenbuttel ville). 310 
Volgast. 312 
Wollin. ib, 
Worcester ( comté et 
ville A. 136 
Worms. 334 
Wurm-sée. 297 
urschen. 325 


Würtemberg (château). 340 
Würtemberg(roy.). 338 
W ürzbourg. 344 


P a o 
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Westro-Bothnie. 56 
Westro-Gothie. Go 
Wetter (lac). 52 
Wetzlar, 321 
Wexford. 152 
Weymouth. 144 
iborg, I 
Ke br 
Wieliczka. 376 
Wé (ile). 148 
Wi dungen (eau min.). 2 


Sen "1 
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X ex 
Xalappa. 834 
Xarayes ( Los- ). gor ‘ 
Xativa. 499 
Xerès-de-la-Frontera. box 
Xingu (riv.). gx 
Y 
Yablonnoi (monts). Kaf WË | 
Yago. Voy. GE 
Yago (Sant-), Cuba. 858 
Yago (St.-), Espagne. 488" 
Yago (Sant-), Mexique, 853 : 
Yago-de-la-Vega(Sant-), - 
amaïque ). 858 
Yakoutes (peuple). 529 
Yakoutsk, 533 


Yalon-Kiang (fleuve de . €, 
PA 564 


Yambo. 603 
Yang-tse-Kiang(fleuve).564 
Yarkand. 575 
Yarkand (fleuve de 1’). 556 
Yarmouth. 139 
Yath-Kyed Va 788 
To ouches ). 710 


Yékatérinoslaf ( gouv. et 
ville 3. 100 

Yémen. 605 

Yezd. 


Yomanais ( tribu ). 
Yon (fleuve ). 
Yonne (dép.). 
York (île du duc ). 
York (comté et v. ), An- 
gleterre. 133 
York: Canada), fort, co, 
York ( Nouvelle-). 7 114 
Youkaguirs ( peuple). 529 
Ypres. 1 


Yucatan ou Meridan. 852 
Yucatan-Anglais. ib. 
Yu- Nan. 572 
Yu-nan-fou. ib. 


H 
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Yuen (fleuve A, 564 
"Yuen-Kiaug fleuve). ` 
Yutas (peuple ). 823 


Z 


` (désert). 718 
Za d be ( de) er 
K abache ( mer de ). 
x Zë, Zacatecas ( dist. ). 838 


? ` ag etv:). SS 

687, 2 
(lac): 

Zakhalie-Oula(fleuve) + 


Zambè 5 
= 
+ ce wé 110 
uebar e dë); r 
an Nr Let ) Log 
ste (ile et ville ). 422 
Zanzibar er (ile J 5 
a ? 
n Sc E e 
Zeila. z5r 


TABLE ALPHABÉTIQUE. 


Zeitoun. > 
Zeitz. A 
Zélande. 

Zélande ( Sage A 


Zemble ( Nouvelle-). 
uer vi (ile). 
Ze 


Zia (ville). 
Ziériczee. 

Zimapac (ruines-). ” 
Zimbaoë. 

Zittaw. 

Zuaym. 

Zorndortf. 

Cé ( désert ). 


Z sich, 
Zurich ( lac 1. 
Zurich | ville 3. 
Zutphen. 
Zuyderzée (golfe }: 

uyderzée Dan du), 
Zwickau. 


Zwoll, 


Lig. au lieu de 


dente, 
7 | Péclyptique, 
15 | qu'is nommèrent, 
30 |estointé, 
22 | des Spitzberg , 


Nord, 

24 | grande bouches, 
3 | 340 lieue, 

4 | Agherhus , 
25-26 | Beweland, 

ib. | Loffode , Benjen, 
1-2 | Maukholm, 
ib. | Manke-Gadever , 
33 | Malar, 

36 | Gæta , 

16 | Trollhatta , 

19 Trol hatta , 

21 | Charles XIV, 
25 | Hielmkar, 

27 | Drtuingholm , 


tale, 

23 | ville, 

g | Skalptefek , 
4 | Carlsshamm, 
18 | sifler , 

12 | consite , 
10 | cette ilet, 
tab; e c. | Poltava , 
lis: d'Ukraine, 


18 | Kotorsk, 

19 | coustraction, 

une gymnase , 
peuple, 
avantageusemens , 


grande bouche. 


Gœtha. 


Trollhætta. 

Charles XIII, 

Hielniar. 
"|Drotningholm. 
22 | Gothembourg , capi- 


Slobodes 


" ERRATA | | 


DES ÉLÉMENS DE GÉOGRAPHIE. 


lisez 


11 | dans la table précé-Isupprimez ces quatre 


mots. 
l'écliptique. ` 
qu’ils nommèrent. 
est joiute. 
du Spitzberg. 


24 | à la lumière du Nord , Jon la lumière du Nord. | 
22-23 | dont le Nord est l’ex-|dont le cap Nord es 
trémité sept. au cap| l’extrémité se D 


tr'onale, au N. O. 


340 lieues, 
ër d, € 
Helgeland. a 
Loffode, Sengen., 
Munkholm. 

Munke-Gade, , 
Malar. > 


Trollhætta. 


supprimez capitale, à 


y 


8, 


villes, 
Skalpet. 
Crlshamn. 
sifller. 
consiste. 
cette ile. 
ces deux gouvernemens 
appartiennent aux 
gouv. du centre, 
Kotorotsk. 
construction, 
un gymnase. 
peuples. 
avantageusement. 
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SEN, | ) E 


| Lig. au lien de 
F KR Fe ed ugitt 
97}. es principale 
593 22 dee d = 
504 22 lies vosines, 
513]. 24 Ion remar, 
5r4 2 environué ; 
518 16 | Bogdo , 
519] 18-19! du N. au S., 
di, 522 E sigulièrement, 
23 30 | paries , 
25 26 | droite, 
_ ab. "3ol“ontli, 
2 20 larabines, 


tremble, 
Bonkhares ; 
contré, 
maison , 
magnifique , 
ramification , 
2; 
mieu , 
etlis, 
stor, 
tout, 
elle, 
es, 
orienles , 
statues, 
ib. (haut, 
chaleur, 
celle, 
es, 
an, 
trouvent’, 
espèce , 

as, 
elle, 
disposé, 
il sont, 
bornée | 
incercertaine , 


rand, 
Za é Env Se 


on remarque. ` 
environnée. 
Boghdo. 
daS.aaN. 
singulièrement. 
arties, ww 
Grait: € 
son lit. 
Barabines, 
trembler, 
Boukhares, 
contrée. 
re A 
magnifiques. 
e 4 A 


un. 
milien. 
Betlis, 


orientales. 
statue. n 
haute. ~ 
chaleurs. 
celles, 


Îles. 


elles. 

disposés. 

ils sont. 

borné. 

incertaine. 
grande. | 
cet état est au S. ! 
sur Ja côte. 


, au lieu de 
18 | toujours été, 
19| même, 
19 | arrosé, 
? Pau-Xuhn,_ 
28 | il les ont, 
2 quartie 2 
s'assemblen , 

8| d'autre, 

x | côte Nord-Oust , 
g | Bering , 
19 | Alaska, 
38 | Kamtschetka, 
19 | Prince de Calles , 
10 | forme , 

6| tempéraure, 
3g | croissane , 
14 | mavais , 
23 | Mntserrat , 
7 |abrités , 
34 large rues , 
tabl. {à l'Ouest, 
ib. |à l'Est, 
5| Grand-Paro, 
28 | principale , 
sons $ 

5 appelée , 
28 | poissons , 

le, 

13| augmenté , 


Job. ve | sur l'Amazone , ajoutez : au Nord-Ouest, 


iut, 
6| inexactes, 
34 | habians , 


Ae suzeraineté $ 


Lisez 
a toujours été. 
Wi 
arrosés. 
Phu-Xuan., | 
ils les ont. 
quartier, 
s’assemblent. 
d'autres, 
côte Nord-Ouest, 
Bhéring. 
Alashka. 
Kamtschatka. 
Prince de Galles. 
forment. 
température, 
croissante. 
mauvais. 
Montserrat. 
abritées, 
larges rues. 
au Nord-Ouest. 
au Sud-Est, 
Gran-Paro. 
principales. 
occupent. 


augmentée. > 


point. 
inexacts. 
habitans. 
celles. 
souveraineté. 


